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DE   M.   EMERIC   DAVID 


Kl  SON  VIVANT 


MEMBRE  DE  L'INSTITUT  DE  FRANCE 


Les  deux  discours  de  ce  consciencieux  et  modeste  savant  sur  Thistoire  de  la  peinture 
an  moyen  âge  et  sur  la  sculpture  française  sont  tellement  importants,  et  remplis  de  do- 
cuaicnts  riches  sous  tous  les  rapports,  que  nous  n'avons  pu  résister  au  plaisir  d'en 
faire  la  table  analytique;  ce  travail,  resté  en  manuscrit  et  continué  sur  d'autres 
ouvrages  d'art,  est  devenu  un  Dictionnaire,  celui  que  nous  présentons  aujourd'hui  au 
public  M.  Émeric  J)avid  eut  la  bonté  d'encourager  ce  travail  et  de  le  trouver  utile; 
je  m'estimerais  dédommagé  de  mon  labeur  si  je  pouvais  aujourd'hui  lui  en  présenter 
la  dédicace;  heureux  si  son  nom,  qui  fait  autorité  dans  les  fastes  de  l'histoire  de  l'art, 
pouvait  améliorer  mon  livre  en  lui  servant  de  frontispice  I 
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INTRODUCTION. 


Fragmenta  eoUigUe  ne  pereant.  . . . 

Le  prospectus  de  notre  Dictionnaire  des  monamenls  du  moyen  âge  a  paru 
satisraisant  à  la  majeure  partie  de  ceux  qui  Tout  eu  sous  les  yeux,  et  il  nous 
semble  dire  assez  clairement  ce  que  nous  avons  voulu  faire  en  l'entreprenant  ; 
nous  avons  voulu  nous  dresser  pour  nos  propres  études  un  répertoire  qui  pàt 
nous  faciliter  de  retrouver,  au  besoin,  tout  ce  qui  nous  a  paru  remarquable 
dans  les  collections  et  les  livres  que  nous  avons  vus  et  dépouillés  depuis  nombre 
d  années.  Quelques  personnes  ont  pensé  que  ce  travail  serait  de  quelque  intérêt 
et  de  quelque  utilité  à  ceux  qui  se  livrent  aux  recherches  archéologiqueis.  A 
force  de  lentendre  dire,  nous  avons  fini  par  le  croire,  et  nous  présentons  notre 
livre  au  public  sérieux,  attendant  avec  quelque  inquiétude  ce  qu'il  en  pensera. 
Maintenant  ferons-nous  une  préface  d'usage,  nous  ne  nous  sentons  pas  assez 
habile  pour  l'essayer,  et  nous  ne  voudrions  pas  abuser  de  la  patience  des  lecteurs 
pour  leur  débiter  des  phrases  et  faire  du  charlatanisme.  Nous  voudrions  bien 
cependant  faire  comprendre  au  public  tout  ce  que  renferme  notre  répertoire, 
car  nous  sommes  certain  qu'il  est  impossible  de  s'imaginer  l'étendue  et  la  variété 
des  détails  dans  lesquels  nous  descendons,  et  malgré  tout  ce  que  nous  pourrions 
en  dire,  nous  ne  réussirions  pas  à  le  faire  croire.  Il  faudra  sans  doute  beaucoup- 
de  temps  pour  que  le  lecteur  puisse  s'en  rendre  compte.  En  attendant,  nous 
n'avons   pas  cru  pouvoir  remplir  mieux  notre  intention  qu'en  empruntant  à- 
quelques  écrivains  de  notre  époque  ce  qu'ils  pensent  de  l'importance  de  l'étude 
des  monuments  du  moyen  âge,  des  avantages  immenses  qui  doivent  en  résulter 
et  des  moyens  qui  peuvent  en  faciliter  l'étude. 

L'bistoire  des  arts,  dit  quelque  part  M.  Guizot,  n'est  pas  dans  les  livres,  ou^ 
si  elle  y  est,  elle  est  imparfaite.  Elle  est  réellement  écrite  sur  les  monuments 
mêmes,  dont  les  formes  si  variables  au  moyen  ftge,  suivant  les  temps  et  les  lieux 
et  surtout  les  usages,  représentent  non-seulement  les  principes  et  les  règles  sui^^ 
vies  par  diverses  écoles,  mais  encore  l'esprit,  les  idées,  les  connaissances  physi- 
ques, mathématiques  et  même  philosophiques  qui  appartiennent  aux  siècles 
quelles  rappellent.  Ainsi,  les  portails  des  cathédrales  prouvent  quelles  étaient 
à  l'époque  de  leur  construction,  les  idéesdominantes,  mystiques,  astronomiques, 
scolastiques;  a  quel  point  en  étaient  les  sciences  exactes  et  naturelles  à  tel  pu 
tel  siècle.  La  botanique  occupe  une  large  place  dans  la  sculpture  des  monu* 
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menls,  comme  dans  les  miniatures  des  manuscrits.  On  y  trouve  les  costomes  de 
chaque  siècle  où  les  artistes  travaillaient  ;  les  instruments  d  art  et  de  métiers 
connus  alors  et  formant  ces  imposantes  et  nobles  corporations  dont  l'influence 
devait  être  si  grande  sur  le  moral  des  populations.  On  trouve  sur  les  murailles 
des  cathédrales  et  sur  les  tombes  qui  pavaient  autrefois  les  églises,  on  trouve  des 
généalogies,  des  biographies,  des  portraits  même-,  la  science  allégorique  y  est 
développée  avec  profusion.  Mais  nous  ignorons  presque  complètement  ces  livres 
de  pierres.  Que  dire  des  vitraux  qui  forment  un  autre  genre  non  moins  impor- 
tant d'enseignement?  que  dire  des  miniatures  des  manuscrits  si  riches,  si  abon- 
dants en  documents  de  tous  les  genres?  Nous  nous  occupons  beaucoup  des 
'  Chinois  et  des  Égyptiens»  nous  pâlissons  sur  les  hiéroglyphes  et  les  caractères 
d'écriture  des  Babyloniens,  des  Persépolitains,  des  tombeaux  de  quelques  peu- 
plades ignorées  des  déserts  et  des  oasis  de  l'Orient,  et  nous  passons  sans  atten- 
tion devant  nos  propres  monuments,  nous  ne  faisons  aucun  eflbrt  pour  décou- 
vrir leurs  secrets  et  leurs  légendes  (1).  Ne  serait-ce  pas  par  une  coupable  indiffé- 
rence pour  la  religion  de  nos  pères,  que  nous  nous  occupons  si  peu  de  savoir 
quels  ont  été  leurs  motifs,  leurs  idées  dans  l'emploi  de  telles  ou  telles  figures  qui 
ne  nous  paraissent  que  bizarres  parce  que  nous  ne  les  comprenons  pas,  de  tels 
ou  tels  symboles,  de  telles  ou  telles  formes,  que  nous  traitons  dédaigneusement 
de  caprices  d'artistes,  parce  que  nous  sommes  étrangers  aux  idées  qui  les  ont 
fait  admettre  et  exécuter,  lorsqu'à  l'époque  qu'on  nomme  le  moyen  âge,  rien  n'é- 
tait livré  à  l'arbitraire  ni  au  caprice  ?  A  cette  grande  époque,  toutes  les  idées,  for- 
mulées dans  le  creuset  universel  de  la  foi  et  des  règles  tracées  par  les  supérieurs 
ecclésiastiques,  devaient  être  l'expression  fidèle  et  invariable  de  l'esprit  d'unité, 
dont  l'église  catholique  était  alors  la  mère  et  le  modèle;  et  au  moyen  de  cette 
unité  d'action,  on  ne  travaillait  pas  sur  les  idées  de  tel  maître  ou  de  telle  école 
(comme  à  notre  époque),  mais  chaque  artiste,  chaque  savant  restait  dans  son 
originalité, .tout  en  étant  fidèle  à  des  inspirations  dont  sa  religion  et  la  force  des 
convictions  avaient  comme  rédigé  le  programme.  A  cette  époque,  on  n'emprun- 
tait pas  aux  païens  des  lignes  et  des  formes  dites  classiques ,  pour  élever  des  tem- 
ples au  Dieu^des  chrétiens.  La  foi  suffisait  à  toutes  les  inspirations  de  l'archi- 
tecte, du  sculpteur,  du  peintre,  qui  ont  réalisé  tant  de  prodiges  et  tant  de  su- 
blimes compositions,  qui  nous  ont  légué  ces  immenses  et  admirables  basiliques 
peuplées  de  tant  de  figures  qui  nous  étonnent  aujourd'hui  et  font  l'admiration  de 
ceux  qui  les  étudient  (2). 

(i)  Depuis  quePétude  du  moyen  Age  est  devenue  un  enseignement  soumis  à  des  règles, 
et  les  préventions  mises  de  côté,  quelle  étonnante  révolution  dans  les  idées  en  France, 
en  Allemagne,  en  Angleterre  et  même  en  Espagne!  Que  d^amers  regrets  ne  nous  laissent 
pas  Pabandon  et  la  destruction  des  monuments  du  moyen  âge  !  Que  de  travaux ,  que 
d^ouvrages,  quelle  noble  émulation  pour  rechercher  et  étudier  les  moindres  débris  de  la 
vieille  Europe  I 

(â)  Voir  à  ce  sujet  le  rapport  fait  par  M.  Didron  au  ministre  derintéricur  en  1859, 
sur  la  cathédrale  de  Chartres. 
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Ces  paroles  de  M.  Guizot,  que  nous  sommes  forcé  d  abréger  y  sont  positives , 
et  beaucoup  de  nos  lecteurs  nous  sauront  gré  sans  doute  de  les  avoir  consignées 
ici.  Parlons  maintenant  du  but  de  notre  répertoire. 

L'intelligente  patience  qui  réunit  pierre  à  pierre  tes  morceaux  épars  des  siè- 
cles brisés  par  l'action  du  temps,  dit  le  spirituel  auteur  de  YHisloire  des  châteaux 
de  France,  auquel  nous  n'ajouterons  que  peu  de  mots,  est  la  manifestation  évi- 
dente  du  besoin  qu'a  l'homme  de  se  connaître  tout  entier  à  travers  ses  transfor- 
mations sociales.  Sa  vanité  personnelle  y  est  plus  intéressée  qu'il  né  croit  :  en 
récompense  de  l'immortalité  qu'il  ménage  aux  œuvres  des  races  passées,  il  attend 
la  perpétuité  des  siennes;  la  solution  des  problèmes  de  l'humanité  lui  échappe, 
mais  il  en  arrange  les  chiffres  avec  un  infatigable  zèle. 

Que  de  délicieuses  révélations  sur  les  mœurs  publiques  et  privées  ne  nous 
font  pas  connaître  tous  ces  trésors  de  l'industrie  accumulés  dans  les  musées^ 
les  livres  et  les  collections  ;  nous  y  retrouvons  la  preuve  et  les  progrès  de  l'indus- 
trie aux  divers  siècles. 

Si  des  grands  monuments  de  l'architecture,  de  la  peinture,  de  la  sculpture, 
nous  descendons  dans  les  détails  de  l'industrie,  nous  voyons  rangé  sous  nos  yeux 
ces  meubles*  cou  verts  d'arabesques,  dont  les  tiroirs  renferment  les  vieux  parche- 
mins de  la  noblesse,  les  sceaux,  les  médailles,  les  monnaies,  dont  se  servaient 
nos  aïeux  ;  ces  dressoirs  ployant  sous  les  riches  vaisselles  d'or,  d'argent  ou  sous 
les  belle  faïences  de  Palissi,  sans  oublier  les  modestes  bahuts  dont  s'enorgueillis- 
sait la  modeste  simplicité  des  ménages  ;  nous  voyons  sur  les  tables,  ces  couteaux 
aux  manches  d'ébène  ou  d'ivoire  ciselés  par  l'adresse,  aux  lames  flexibles,  affi- 
lées pour  la  dextérité  des  écuyers  tranchants,  ou  la  main  plus  délicate  des  dames  ; 
ces  gobelets  dont  la  sobriété  n'avait  pas  toujours  évasé  le  cristal,  ces  coupes, 
ces  hanaps  et  tous  ces  vases  de  formes  si  variées  ;  plus  loin,  ces  beaux  prie- 
Dieu  où  reposent  les  livres  d'heures  enrichis  de  miniatures  ravissantes,  les 
chapelets  de  la  châtelaine,  et  tous  les  objets  de  piété  entremêlés  des  mille 
recherches  de  la  galanterie*;  ces  grands  sièges  sculptés  avec  tant  de  grftc^  et  de 
goût  ;  ces  lits  somptueux  où  reposèrent  les  plus  illustres  personnages  des  xiii', 
xiv'etXY''  siècles;  ces  stalles  des  églises  et  des  cathédrales,  ces  beaux  pupitres 
et  tant  d'autres  meubles,  chroniques  de  chêne  où  la  rudesse  et  la  naïveté  des 
temps  sont  écrits  en  sculptures  franches  comme  le  parler  de  nos  aïeux.  Viennent 
aussi  les  riches  et  pesantes  armures,  et  toutes  ces  armes  confectionnées  à 
grands  frais  pour  la  destruction  du  genre  humain. 

L'histoire  de  l'homme  marche  de  front  avec  l'histoire  de  toutes  ses  décou- 
tertes,  utiles  ou  funestes. 

Quand  l'antiquaire  a  classé  tous  ces  débris  des  siècles  passés  dans  l'étroit 
espace  de  son  cabinet,  il  fait  passer  dessus  le  souflle  de  l'histoire  qui  lui  redit  tous 
les  souvenirs,  toutes  les  passions,  toutes  les  légendes...  Radieuse  résurrection 
qui  nous  fait  revivre  au  milieu  du  passé,  nous  rend  à  nos  familles  éteintes, 
trompe  la  destruction  elle-même,  nous  vieillit  par  la  pensée  en  nous  laissant 
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notre  Age,  et  nous  remplit  de  la  sublime  gravité  de  la  mort  sans  nous  6ter  les 
joies  de  la  vie. 

Nous  voyons  apparaître  tous  les  rangs  de  la  société  dans  leurs  costumes  :  le 
prélat,  le  guerrier,  le  magistrat»  le  bourgeois,  la  grande  dame,  le  manant  même. 
Tous  les  états  et  tous  les  métiers  avec  les  bannières  de  leurs  corporations ,  le 
fou  et  le  nain  des  vieux  châteaux,  les  troubadours  avec  leurs  instruments  de 
musique,  la  foule  des  demoiselles  d'honneur,  des  varlets,  des  jeunes  damoi- 
seaux, tous  cheminent  sous  nos  yeux  avec  les  couleurs  de  leur  époque  et  les 
insignes  de  leur  profession.  N'oublions  pas  les  vieilles  villes  avec  leurs  habita- 
tions vermoulues,  couvertes  de  restes  de  sculptures  qui  font  encore  l'admiration 
des  artistes  et  des  curieux.  Les  antiques  abbayes  avec  leurs  cloîtres  en  ruines, 
dont  les  arcades  tremblantes  se  découpent  avec  tant  de  charme  sous  des  gra- 
minées Qottantes  qui  couvrent  leurs  vitraux  défoncés  ou  leurs  statues  à  moitié 
brisées.  Les  manoirs,  les  châteaux  avec  leurs  hautes  tours,  leurs  vastes  souter- 
rains, leurs  remparts  croulants,  les  donjons,  les  élégantes  tourelles  aux  girouettes 
armoiriées  et  les  mystérieuses  cryptes  avec  les  tombeaux  de  toutes  les  époques 
et  de  tous  les  pays  avec  leurs  inscriptions  gothiques,  les  châsses  et  les  reli- 
quaires des  saints,  tous  ces  riches  trésors  des  anciennes  églises,  tout  cela  et  bien 
d'autres  choses  impossibles  à  décrire;  tel  est  le  but  de  notre  Dictionnaire,  dans 
lequel  nous  avons  tâché  d'inventorier  tous  les  détails  qui  peuvent  aider  à  faire 
connaître  et  apprécier  les  mœurs  et  les  coutumes  de  ce  moyen  âge  méprisé  et 
méconnu  pendant  si  longtemps,  mais  dont  on  s'occupe  avec  tant  d'ardeur  depuis 
quelques  années,  et  qui  est  pour  nous  comme  notre  pensée  fixe  depuis  près 
de  vingt  ans,  résumée  dans  l'épigraphe  en  tête  de  cette  introduction. 

Avons-nous  atteint  le  but  que  nous  nous  proposions?  c'est  à  nos  lecteurs  à 
en  juger.  Nous  comptons  non  sur  la  commode  indulgence  qui  ne  remédie  à  rien, 
mais  sur  les  observations  des  personnes  sérieuses  et  impartiales,  pour  con- 
naître les  défauts  de  notre  livre  et  les  moyens  de  l'améliorer  avec  le  temps.  Nous 
ne  nous  dissimulons  pas  toute  l'imperfection  de  notre  labeur,  mais  nous  espérons 
qu'on  nous  saura  quelque  gré  d'avoir  osé  l'entreprendre,  et  que  l'on  nous  tien- 
dra compte  de  notre  persévérance  pour  l'avoir  pu  conduire  à  sa  fin  malgré  les 
nombreux  obstacles  que  nous  avons  rencontrés  sur  notre  chemin ,  et  la  vaste 
étendue  des  matériaux  que  nous  avions  à  signaler. 
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ICONOGRAPHIQUE 

DES  MONUMENTS 


DE 


L'ANTIQUITÉ  CHRÉTIENNE  ET  DU  MOYEN  ÂGE 


A. 

A,  majoseule  Urée  d^un  manuscrit  du  vi«  de  Shaw,  intitulé  :  IllanUnated  ornaments 

aa  vii«  siècle,  reproduit  dans  Pouvrage  de  selected  from  manuscripts,  etc.  Ouvrage  ma- 

Thom.  Àstle,  intitulé  :  Origin  and  progress  gniliquement  exécuté.  Voir  surtout  les  pi. 

of  Writing.  London ,  in*^** ,  planche  ix ,  vu,  xy  et  xxv. 

page  S2  du  texte  (1).  Autre  du  xiy«  au  xv«  siècle  tirée  d^un 

Autre  provenant  d'un  manuscrit  du  ix»  Antiphonaire  appartenant  à  la  bibliothèque 

siècle  et  publié  par  Seroux  d^Agincourt ,  de  la  société  arcoéologique  de  Toulouse,  et 

Histoire  ae  Vart  aa  moyen  âge  prouvée  par  qui  est  publiée  dans  Pouvrage   intitulé  : 

les  monaments,  depuis  le  iv«  siècle  jusqu'au  Foyages  pittoresques  et  romantiques  dans 

ivie.  Voir  la  pi.  xxxviii,  n^  4,  section  Pein-  l'ancienne  France;  par  MM.  Tayior  et  de 

tar^^aubas  de  la  page.  Cailleux.  Languedoc,  1. 1«%  pi.  xxxiii. 

Autretiréed'uneBiblemanuscriteduviii'  Autre  du  même  siècle,  provenant  d'un 

au  ix«  siècle,  reproduite  avec  ses  couleurs  Antiphonaire  manuscrit.  Dans  le  haut  de  la 

et  fond  d'or,  dans  la  â»  livraison  du  grand  lettre,  une  figure  du  Père  éternel  accom- 

ouvrage  de  M.  le  comte  de  Bastard  Sur  les  tiaçnée  d'une  gloire  d'anges.  Au  bas  de 

manuscrits,  etc.  la  lettre,  une  belle  figure  de  saint  Bernard  à 

L'A  dit  de  Gharlemagne.  Voir  à  l'article  genoux,  tenant  son  âme  entre  ses  mains; 

Reliquaire»  de  la  bouche  du  saint  sort  une  banderole 

Autre  tirée  d'une  Bible  manuscrite  du  xr  avec  les  mots  :  Ad  te  levavi  animam  meam. 

siècle,  appartenant  lu  la  bibliothèaue  de  la  Aux  pieds  de  l'abbé,  une  troupe  de  moines 

viUe  ae  Moulins,  reproduite  dans  l'ouvrage  à  genoux  ;  de  la  bouche  de  l'un  d'eux  sor- 

intitulé  :  Magasin  universel  (S). Paris,  1839 ,  tent  ces  mots  écrits  sur  une  banderole:  Ora 

t.YI,  p.  321.  Dro  nobis,  sanctissime  pater  Bernarde,  La 

Autres  tirées  de  nianuscrits  des  xii^  et  lettre  est  placée  sur  un  n>nd  d'or  estampillé. 

XIII*  sièdes,  publiés  dans  l'ouvrage  anglais  Collection  de  l'auteur  (3).  Cette  majuscule  a 

(1)  Noos  préf  enons  une  fois  pour  toutes  que  chA-  (3)  11  est  difflcile  de  s'expliquer  comment  les  colla- 
cime  de  nos  séries  alphabétiques  commence  par  Pin-  boratcurs  de  l'ouvrage  intitulé  :  V Ancien  Bourbon- 
dieaiion  de  plusieurs  beaui  spécimens  de  lettres  ma-  nais,  n'ont  pas  fait  de  cette  belle  capitale  l'objet  d'une 
loscoles  choisies  dans  les  manuscrits  de  France ,  planche  spéciale.  C'est  une  lacune  grave  dans  cette 
d'Allemagne,  d'Angleterre,  etc.,  en  nous  attachant  à  belle  publication,  du  reste  si  bien  exécutée, 
eelles  dont  la  grandeur  (')  et  les  ornements  nous  ont  (3)  Cette  belle  majuscule  doit  être  copiée  pour  di- 
psm  les  plus  roniarquableii.  verses  collections.  M.  de  Montalembert  nous  en  a 

fait  la  demande  pour  en  orner  le  frontispice  de  sa  vie 

n  Oatimrre  de  ces  ««jwenies  qui  ont  Jusqu'à  i3  pooc»  de  de  salnt  Bernard.  Les  éditeurs  du  Moyen  âge  piitores- 

ki«;  cii«  font  ordinaimneot  peintci  mit  fond  d'or.  Sur  la  cou-  que  et  du  Moyen  âge  monumeniat.  se  proposent  de  la 

ieaM»  de  caieurc».yoiri«s  curieux  déuib  consigna  dans  diver.  publier  dsns  uu  ouvrage  Spécial  consscré  à  repro- 

Ks  dose/tatioos  *w  le  luxe  typographique  des  maouscriu  au  Huire  un  choix  de  leUroa  inaiiiftrule<idfl  divpr«A«  nnn- 

"ojfu   Age,    signé»  Acberi.  Annale*  dt  philosopkie   ehrétienne,  UUire  un  CUOIX  06   leureS  majUSCUieS  06  QlverseS  OpO- 

».  XVIII.  p.  446*  t.  XIX.  p.  47.  ii4  ei  soiy.ret  encore  tous  les  ou-  qucs.  Publieç  OU  non,  nous  pensous  pouvoir  la  signa- 

«ngcs  spéciaux  qite  nous  cUobb  au  mot  CALuaAApHui  dans  ce  1er  ICI,  attendu  quc  l'autcur  deco  Dictionnaire,  à  qui 

Dictkiimure.  celle  belle  lettre  appartient,  en  a  donné  un  dessin 
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environ  10  pouees  de  haut,  sur  7  1/2  de  Cette  peinture  a  été  reproduite  dans  Pou- 
large,  vrage  de  Beaunier  et  Ratnier,  Costumes  fran- 
çais, t.  1",  pi.  Lxxxv^  d'après  un  dessin 

AARON.  — Aaron  tenant  dans  ses  bras  la  du  même  vitrail  tirée  de  la  Collection  Gai- 

Synagogue,  qui  se  meurt.  Vitrail  du  yiii«  siè-  gniêres  (^);  on  la  retrouve  encore  dans  la 

de  f^  la  cathédrale  de  la  ville  du  Mans.  Voir  France  historique  et  monumentale  de  M.  Ab. 

la  planche  dMtude  n^  vi  de  \a  Monographie  Hugo,  tom.  lll,  pi.  xxxii.  Tout  le  monde 

de  la  cathédrale  de  Bourges,  in-folio,  par  connaît  le  petit  mausolée  gothique  designé 

MM.  Cahier  et  Martin,  prêtres.  Paris,  18i2-  sous  le  nom  de  Tombeau  d' Ahélard ci  d'Hé- 

io.  Autrebelle  figure  en  pied,  tirée  d'un  ta-  loïse,  qui  existait  au  musée  des  Petits-Au- 

bleau  de  Mazzolino  (1)  (1521).  D'Agincourt,  gustins,  et  dont  on  trouve  des  gravures  dans 

Histoire  de  l'art  (Peinture)  y  pi.  clxxxix,  les  diverses  publications  faites  sur  ce  musée. 

n°  5,  le  nom  est  écrit  à  côté  du  personnage.  Placé   au  cimetière   du  Père-Lachaise ,  il 

Autre  tenant  le  serpent  d'airain,  vitrail  trompe  encore  bien  des  curieux.  M.  Alex, 
du  xvi**  siècle  à TégliseSaint-Patriceà  Rouen.  Lenoir  le  fit  construire  avec  des  débris  pro- 
Histoire  de  la  peinture,  par  Langlois  du  venant,  soit  de  l'église  Saint-Denis  (5),  soit 
Pont-de  PArche,  1  vol.  in-8",  Rouen,  1832,  de  la  Sainte-Chapelle,  soit  même. du  Para- 
pi.  m. —Statue  assise,  ayant  à  ses  pieds  un  clet,  car  on  varie  sur  la  provenance  de 
encensoir;  très-belle  figure,  par  Francavilla,  ces  débris  gothiques  (4).  M.  Alex.  Lenoir  a 
sculpteur  du  xvi*'  siècle.  Cicognara,  Storia  encore  publié  un  autre  tombeau  du  même 
délia  scultura  in  Italia,  in-folio,  t.  Il,  pi.  personnage  dont  il  donne  la  gravure  dans 
Lxix.  Voir  aussi  les  Bibles  avec  planches  en  lel"  volume  du  Musée  des  monuments  fran- 
bois  et  autres.  çais,  pi.  xxiv,  n**  517,  page  228.  Le  cénota- 
phe qu'on  voit  ici  est  entouré  de  petites  G- 

ABAILARD  (Pierre).  —  Un  vitrailde  la  gures  dont  la  réunion  est  nommée  co/ivoî  (5). 

cathédrale  de  Chartres,  d'autres  disent  de  Cette  planche  est  d'autant  plus  intéressante, 

l'église  de  Poissy,  représente  une  figure  si  toutefois  l'artiste  n'a  rien  composé,  qu'elle 

d'abbéà  genoux  et  en  prières.Cctte  figure  a  été  nous  donne  la  vue  intérieure  de  la  chapelle 

Ï)ubliée  par  M.  Alex.  Lenoir  dans  le  Vlll*  vo-  .  de  l'infirmerie  du  couvent  de  Saint-Marcel- 
ume  de  son  Musée  des  Monuments  français,  lès-Chalons,  qui  n'existe  plus  depuis  long- 
intitulé  :  Aperçu  historique,  etc.  pi.  cclxiii,  temps,  et  nous  fait  connaître  un  monument 
p.  102,  qui  la  donne  pour  celle  d'Abailard ,  du  xnP  siècle,  sans  doute  le  seul  qui  appar- 
attendu  qu'on  lit  près  de  ce  personnage  le  tienne  à  Abailard,  car  la  statue  qu'on  voit 
nom  Petrus  BAILLART ,  et  que  l'on  dessus  est  encore  apocryphe, 
supposait  1'^  caché  derrière  la  figure.  Outre 

la  différence  qui  existe  dans  la  manière  dont  *.  ABÉAYES.  —  Nous  n'envisageons  cet  îm- 

les  deux  noms  sont  écrits,  et  qui  aurait  dû  portant  article  que  sous  le  point  de  vue  mo- 

sufiire  pour  empêcher  la  méprise,  M.  Gil-  numental  (6).  Nous  ne  prétendons  pas  don- 

bert,  dans  sa  description  de  l'église  de  Char-  ner  une  nomenclature  complète  de  tous  les 

très,  in-8",  p.  72,  a  prouvé  d'une  manière  monuments  de  ce  genre,  mais  nous  voulons 

incontestable  que  ce  vitrail  représente  un  seulement  indiquer  ici  quelques  spécimens 

chanoine  de  cette  église  qui  n'avait  rien  de  de  beaux  bdlimcnts  qui  sont  comme  les  ly- 

commun avec Abailardquele prénom Petra^.  pes  de  cette  classe  de  constructions  reli- 

au  Cabioel  des  cstarapcs  de  Paris,  voir  la  série  K,  b,  (3)  Bicl,  Souvenirs  du  Musée,  in-folio,  p.  39. 

el  qu'elle  est  destinée,  ainsi  que  toute  sa  collection,  a  (4)  M.  Alex,  f.enoir,  Musée,  des  momanerus  français, 

la  Dibliothèque  qui  doit  faire  partie  du  musée  de  t.  1,  p.  223, '224-2'i5,  ot  VIT,  p.  lOO  et  ici.  Nous  avons 

l'hôtel  de  Cluny  ou  des  monuments  français  dont  on  trouvé  dans  un  recueil  de  monuments  anglais,  publié 

doit  l'origine  à  la  célèbre  collection  de  M.  du  Somme-  par  Britton,  sur  ré;;lisc  d'York,  un  tombeau  de  i'évé- 

rard.  que  Walier  Gray  au  xiv^  siècle  qui  semblerait  avoir 

(1)  Mazzolino  (Ludovioo),  peintre  de  l'écolede  Fer-  oonné  l'idée  du  cénotaphe  d'Abailard,  tant  ils'y  trouve 

rare,  de  i48i  à  1530,  dont  M.  de  Montalembert  a  de  ressemblance. 

cité  plusieurs  ouvrages,  p.  i49  de  son  ouvrage  du  (5)  De  Roquefort,  JnfrodrfCiion  au  Afuâde  des  monte- 

Chrisiianisme  dans  l'art,  t  vol.  in-B".  Ceux  qui  se-  menis  français,  i   yo\.itt-iù\io^\niïlu\é  Vues  piUoresr- 

raient  curieux  de  connaître  le  costume  d'Aaron  tel  ques  et  perspectives  des  salles,  eic.^  p.  18. 


pomènes,  doivent  voir  les  planches  du  Dictionnaire  i>ar  Piganiol  de  la  Force,  le  Koi/af]fe  littéraire  dé  deux 

de  la  Bible,  par  dom  Calmct,  t.  J,  294,  et  dans  l'ou-  bénédictins,  tous  les  ouvrages  indiqués  par  Lenslet 

vrage  iniilulé  :  Cérémonies  reliyicuses,  publiés  par  DuUesno^^  Méthode  pottr  étudier  Vhisioirt,  bt{.\XV 

Bcrn.  Picard.  et  XXVÏ,  suivant  les  éditions  in-4*'  et  in-8*  de  ce 

(2)  Sur  cette  collection  célèbre  appartenant  au  Ca-  livre.  L'art.  X  du  volume  supplémentaire,  etc.  Aux 

binet  des  estampes  de  Paris ,  voir  les  Arisau  moyen  âge  noms  de  chaque  abbaye,  nous  indiquons  les  ouvrages 

de  M.  du  SommerarU.  Tome  1 ,  page  2i2-  qui  en  parlent  plus  spécialement- 
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[fleosesaux  diverses  époques  du  moyen  âge.  quis  de  Gaignièrcs,  appartenant  au  Cabinet 

[nrmi  tous  ceux  qui  existaient,  nous  citeT  des  estampes  de  Paris,  formait  plusieurs 

Irons  les  abbayes  de  Saint-Antoine,  Austre-  vol.  in-fol.  de  vues  et  plans  d^une  foule  de 

noine.  Saint- Bertrand  de  Commin;;es,  de  monuments  existant  autrefois  en  France. 

iBcbchenriile,  Sain  t-berlin, celles  des  hommes  I^s  anciennes  abbayes,  les  couvents,  mo- 

etdes  James,  à  Caen,  de  Corbie,  de  Char-  nastcrcs,elc.,y  étaient  représentés  en  grand 

lieu, Canlorbéry,  Chaise- Dieu,  de  Charroux,  nombre  Depuis  quelques  années,  cette  col- 

it  Ciuny,  Clervaux,  Croyland,  de  Saint-  lection  est  entrée  dans  la  Grande  Topogra- 

Denis,  de  Fontenay,  de  Fontevrault,  de  phie  de  la  France  du  Cabinet  des  estampes 

Siiot-Gerroain-des-Prés ,  de   Jean-des-Vi*  de  Paris. 


nés,  Fumes,  de  Jumiègcs,  Lincolnshire, 
ioo  Lis,  Sainte-Mary,  Malmsbury,  Kelso,  de 
LoDfpont ,  Marmoutier,  Moissac  ,  Saint- 
Maur-les-Fossés,  Lindisfarne,  Saint-Martin- 


Les  Antigailés  nationales  de  Miliin,  5  vol. 
in-4'',  ou  la  nouvelle  édition  donnée  en  â 
vol.  par  Barba  (2). 

Les  Monuments  de  la  France ,  par  Alex. 


4e»-Chainps,  Meirose,  Montivillier ,  Saint-  de  La  Borde,  2  vol.  in-folio,  à  Paris 

Médard  de  SoissoDS,  Saint-Michel,  Notbley,  La  Grande  Topographie  delà  France, 

SiiDl-Ouen,  Saint-Remy   de  Tournus,  du  formée  an,  Cabinet  des  estampes  de  Paris, 

îezelay,  Waltham,  Westminster,  etc.  Voir  comprenant  près  de  300  volumes  in-folio, 

i  tous  ces  noms  les  détails  que  nous  don-  renfermant  une  foule  de  vues  et  de  plans 


Dons  dans  ce  Dictionnaire,  de  tous  ces  mo- 
luments  ou  de  leurs  belles  ruines. 

Outre  ces  indications  particulières,  nous 
liions  donner  ici  une  liste  de  quelques  grands 
«uvrages  qui  renferment  des  vues  des  ab- 
Ikayes  des  divers  pays. 


d'anciennes  abbayes  (3). 

1^  vaste  publication  de  MM.  Taylor  et  do 
Cailleux,  intitulée:  f^oyages  pittoresques  et 
romantiques  dans  V ancienne  France  (-i) ,  et 

3ui  comprend  en  ce  moment  la  Norman- 
ie,  la  Franche- Comté ,  le  Ronssillon,  la 


En  tête  de  tous  les  ouvrages  qui  donnent  Picardie,  le  Languedoc,  l*j4uvergne,  etc., est 

éts  rues  de  ce  genre,  nous  citerons  le  célè-  encore  une  mine  à  exploiter  pour  les  ab- 

bre  ouvrage  intitulé  :  Monasticum  gallica-  bayes  de  France,  du  moins  pour  ce  qui  reste 

.iui,ou  Recueil  desabbayes  bénédictines  de  de  leurs  ruines  pittoresques.  L'on  peut  con- 

Îrance  ,    par  dom  Germain,  religieux  de  sulter  aussi  Touvrage  de  Claude  de  Chastil- 

lini-Germain-des-Prés.  Cet  ouvrage  si  pré-  Ion,  intitulé  :  Topographie  française,  etc., 

ôeax  se  compose  de  2  volumes  in-folio  sans  mise  en  lumière  par  Jean  Boisseau,  i  vol. 

texte,  renfermant  pins  ou  moins  de  plan-  in-fol.  qui  renferme  une  grande  quantité  de 

dies,  suivant  les  exemplaires,  du  reste  assez  vues  d  abbayes  existant  en  France  à  Tépo- 

nres  (1),  qu'on  en  rencontre.  Celui  qui  ap-  que  où  parut  celtecurieuse  collection;  mais 

Mrtîent  à  la  Bibliothèque  de  Kouen  ren-  ces  vues  sont  généralement  mal  exécutées 

ienne,  dit-on,  284  planches;  celui  qui  ap-  et  ne  peuvent  servir  que  de  mémento. 

Mrtient  à  la  Bibliothèque  de  PArsenal,  à  I^  belle  Collection  topographique  en  49 

nris, renferme  i37  pi.  On  trouve  une  grande  vol.  in-folio, formée  par  le  maréchal  d'Uxel- 

Nrtie  de  ces  planches  répandues  dans  la  Col-  les,  et  maintenant  au  Cabinet  des  estampes 

bdio/i  topographique  du  Cabinet  des  estam-  de  Paris,  renferme  une  grande  quantité  de 


pes  de  Paris. 

Jnnales  ordinis  sandi  Benedicti,  6  vol. 
ÏD-folio,  ornés  de  plusieurs  planches. 

Les  Voyages  pittoresques  dans  l'ancienne 


vues  générales,  d'intérieurs,  plans^  coupes 
et  autres  détails  des  anciennes  abbayes  de 
France,  d'Allemagne,  d'Angleterre,  etc. 
VOEuvre  d'Israël  Sylvestre,  qui  forme 


fhiACf,  par  Binj.de  La  Borde  et  Guétard,fâ  plusieurs  volumes  in-folio,  renferme  une 

Toi.  in-fol.  Cet  ouvrage  est  encore  connu  sous  grande  quantité  de  vues  des  anciennes  ab- 

le  titre  de  F'oyages  de  Lamy,  nom  du  nou-  bayes  de  France  qui  existaient  encore  sous 

vel  éditeur.  La  célèbre  collection  du  mar-  Louis  XIV. 


1 


't'  Soivant  Langlois  du  Pont-de-t'Arche,  on  no  con- 
ntli  que  trois  exemplaires  plus  ou  moins  complets  de 
ce  précieux  ouvraf;e.  Voir  ce  qu'il  en  dit ,  p.  2t>  de  son 
nao<r«  de  l'abbaye  de  Sainl-Vandrille,  in-8°.  M.  Le- 
prevo»ta  faii  sur  le  Monasticum  yaliicanim  une  sa- 
iiDtedtsscrtatitin  insérep  dans  un  des  volumes  des 
ifchives  de  la  Xormandie.  Voir  aussi  M.  de  Gau- 
Mot.  Voiurs  d'antiquités  monumentales ,  4*  parixc , 
WBei«. 

'2  Les  planches  de  reite  édition  sont  les  mêmes, 
Bais  le  texte  est  réduit  de  plus  de  moitié. 

'i  Cette  collection  unique  en  Kurope,  est  due  m 
inode  partie  aux  soins  et  à  l'impulsion  donnée  par 


M.Duchesne  atné.  conservateur  du  Cabinet,  à  qui  il  ne 
manque  que  les  fonds  nécessaires  pour  faire  relier 
une  foule  de  porlcreuilles  tout  prêts ,  et  qui  vien- 
draient enrichir  et  augmenter  celte  belle  topo{;raphie. 
4)  Cette  maii^niliqûe  publication  commencée  en 
1820,  strail  encore  plu&  importante  si  les  éditeurs 
eussent  été  plus  sévères  dans  le  choix  des  planches 
et  s'ils  eussent  été  moins  prodigues  de  compositions 
pittoresques,  nulles  le  plus  souvent  pour  l'étude  des 
monuments  de  Tancienne  France;  mais  ils  ont  cru 
devoir  accorder  quelque  chose  aux  exigences  de  la 
classe  opulente,  qui  veut  se  récréer  les  yeux  avant 
tout. 
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Le  Foyage  dans  le  Haut  et  Bas-Bhin ,  Mémorial  d'Oxford,  publié  à  Londres  par 

par  M.  Golbery  et  Schwingauser,  i  vol.  pe-  livraisons  in-8%  et  bien  d^antrcs  ouvrages 

tit  in-folio ,  texte  et  planches  lithographies  aae  nous  citons  au  mot  Angleterre,  offrent 

avec  soin,  en  reproduit  plusieurs  du  plus  de  nombreuses  vues  d'abbayes  (1). 

haut  intérêt  comme  architecture.  Pour  TAllemagne,  voir  à  son  article  dans 

La  Collection  des  vues  de  France^  par  ce  Dictionnaire,  les  divers  ouvrages  indi- 

Bourgeois,  1  vol.  in-4*»,  en  renferme  quel-  qués  qui  feraient  double  emploi  ici. 

ques-unes  de  très-célèbres.  On  y  trouve  en-  Pour  TEspagne  et  le  Portugal  (2),  voir 

tre  autres  celles  de  Bonneval,  de  Marmou-  PouvragedeMurphi,  intitulé:  Koydge  dans 

tier,  Maubuisson,  etc.  plusieurs  pays   du   Portugal,   traduction 

Nous  terminerons  cette  nomenclature  par  française,  4  vol.  in-4°,  avec  de  belles  plan— 
Tindication  d'un  ouvrage  dont  on  nous  ches';  les  Délices  du  Portugal,  plusieurs  vo- 
a  communiqué  le  titre,  à  savoir  :  Icônes  lûmes  avec  planches. 
monasteriorumcongregationisSanctiMauri,  Les  Foyages  pittoresques  et  historiques 
le  i<»'  volume,  le  seul  venu  à  notre  con-  de  M.  de  La  Borde  en  Espagne,  4  voL  iu-^oF. 
naissance,  renferme  77  planches  de  vues  publiés  à  Paris,  renferment  plusieurs  plan- 
d'abbayes,  couvents,  etc.  Cet  ouvrage,  qui  ches  consacrées  à  la  représentation  des  ab- 
est  in-folio,  pourrait  bien  être  le  même  que  bayes  ou  monastères,  dont  nous  donnons  la 
celui  intitulé  :  Monasticum  aallicanum,  description  h  leurs  noms  particuliers,  tels 
Malgré  toutes  nos  recherches ,  il  nous  a  été  que  Alcobaça,  Bathala,  Belem,  Cintra,  Hié- 
impossible  de  découvrir  le  nom  du  pro-  ronimites,  Las  Huelgas,  etc.  Voir  aussi  tous 
priétaire  de  ce  précieux  volume.  les  ouvrages  que  nous  indiquons  à  Espagne 

Les  sceaux  de  plusieurs  abbayes  sont  pu-  et  Portugal. 

bliés  dans  divers  ouvrages  dont  nous  don-  Pour  l'iulie,  voir  Mont-Cassin,  Subiaco, 

nons  la  description  à  l'article  Sceaux.  Ghiaravalle,  Yallombreuse,  etc. 

Pour  les  abbayes  d'Angleterre,  d'Ecosse  Pour  la  Bavière,  la  Bohême,  le  Brabani, 

et  d'Irlande,  les  ouvrages  les  plus  remar-  la  Flandre,  les  Pays-Bas,  etc.,  voir  à  ces 

quables  à  consulter  sont  :  mots.  L'ouvrage  intitulé:  Galerie  amusante 

Le  Monasticon  angUcanum,  par  Dugdale  du  monde,  puolié  à  Leyde  par  Vander-Aa, 

et  Dodsworth.Yoir  les  diverses  éditions,  dont  en  71  vol.  in-folio,  est  aussi  à  consulter  et 

la  dernière  est  en  7  volumes.  Cet  ouvrage  offre  diverses  vues  qu'on  ne  peut  trouver 

renferme  plus  de  300  planches ,  dont  les  que  dans  cette  grande  collection,  assez  géné- 

plus  estimées   sont   celles  de   Winceslas  ralement  bien  exécutée. 
Ilollar. 

The  History  ofthe  ancient  abbeys,  monas-  ABBES.  —Il  faut  distinguer  ceux  d'Orien  t 

teries,  etc.  ;  London,  d722,  1723,  3  tomes  et  d'Occident.  Les  plus  anciens  costumes 

en  2  volumes  in-folio,  avec  beaucoup  de  d'abbés  d'Orient  se  trouvent  dans  lesplau- 

planches,  publié  par  John  Topham.  ches  du'  Ménologe  grec  ou  dans  le  vàlenr- 

Antiquities  of  Great  Briiain,  illustrated  in  drier  à  l'usage  du  rit  grec.   Voir  le  dé- 

wiewsof  monasteries,  2  vol.  in-^olio  oblong.  tail  de  cette  suite  aux  mots  Calendriers  et 

Cet  ouvrage  renferme  de  très-belles  ruines  Ménologes. 

d'abbayes,  monastères,  etc.,  publié  à  Lon-  Les  œuvres  des  peintres,  tels  que  Cimabué, 

drcs  par  Hearne  et  Byrne,  1786.  Giotto,  Masaccio,  Fiésolle,  Tafli,  Benozzo 

Ce\ix\deKing^Monùmentaantiqua,Ul\,in''  Gozzoli,  Memmi,  offrent  une  foule  de  com- 

fol.  orné  de  58  planches.  L'ouvrage  intitulé  :  positions  où  figurent  des  religieux  de  divers 

f^etusta  Monumenta,  etc.,  en  plusieurs  vo-  ordres.  VHorius  deZiemrom  d'Herrade  ;  So- 

lûmes  in-folio  remplis  de  planches,  publié  litudo  patrumet  erenUcolarum,  etc.,  sont 

par  la  Société  des  Antiquaires  de  Ignares,  encore  à  consulter.  Schoonebeck,  Courte\et 

L'ouvrage  de  Slrutt  et  la  traduction  fran-  solide  histoire  de  la  fondation  des  ordres 

çaise,  par  Boulard,  intitulé:  l'Angleterre  religieux,  etc.,  1  vol.in-8°. 

ancienne,  2  vol.  in-<4<',  dont  malheureuse-  Les  costumes  des  abbés  des  divers  ordres 

ment  les  planches  sont  mal  exécutées.  sont  gravés  dans  VHistoire  des  ordres  reli- 

Les  ouvrages  de  Cotman  et  Carier,  le  gieux  par  le  père  Héliot,  dans  celui  de  Fia- 

Ci)  M.  de  Caumont,  p.  8    et  suiv.  de    son  Cours  (2)  Pour  l'histoire  de  toutes  les  abbayes  de  TEspa- 

ttanliqniiés  monumentales,  in-8»  ;  Paris,  183 1 ,  4*  par-  gne,  voir  Pouvrage  de  Davila.  inlitulé  :  Théâire  ecclé- 

tlc  Architeciure  religieuse,  donne  un  détail  irés-cu-  siasiique  de  (outes  les  églises  et  cathédrales  des  prin- 

rieuxet  très-utile  des  ouvrages  les  plus  recommandables  clpales  villes  d'Espagne,  i  vol.  in-folio  de  i6i8  é  1650, 

publiés  en  Angleterre  sur  Parchitecture  dite  gothique,  en  espagnol;  on  nV  trouve  aucune  planche;  I^nglet 

Ce  travail  peut  servir  de  rectification  à  rimperfeciion  Dufresnoy,  Méthode  d'étudier  l'histoire,  l.  IV,  p.  S33, 

du  nôtre,  déjà  fait  quand  nous  avons  eu  connaissance  341  et  suiv. 
de  celui  de  cet  archéologue  distingué. 
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letti,  dans  le  grand  ouvrage  de  Bar,  qui  a  qui  l'on  confère  sa  dignité.  Pontificale  ro- 

reproduit  les  mêmes  costumes,  mais  mieux  manam,  in-folio,  planches  des  p.  128,  451, 

dessinés.  Abbés  recevant  des  offrandes  de  136, 137,  et  les  planches  des  Cérémonies  re- 

livres.  Miniatures  de  manuscrits  du  xii«  au  ligieases  de  Ber.  Picard. 

x]ii«  siècle.  D'Agincourt,  Peinture,  pi.  68,  Celles  des  Histoires  des  ordres  religienx, 

n^t  à  4,  présentant  des  livres  à  des  princes  par  Bar,  Heliot,  Fialetti,  etc.  Pour  les  titres 

et  princesses.  Voir  au  mot  Présentation  de  des  ouvrages,  voir  au  mot  Abbés. 

LIVRES.  Abbés  de  Saint-Germain-des-Prés.  Sainte  Elisabeth  en  costume  d'abbesse. 

Voir  à  ce  nom.  Abbés  de  Gluny  en  costume  Voir  à  ce  nom  et  à  Philippe  de  Comines, 

du  XII*  au  XIII*  siècle  tiré  d'un  poème  en  Mailly,  etc. 

rhonneur  de  la  princesse  Matbilde.  D'Agin-  Les  sceaux  des  abbesses  sont  encore  une 

court.  Peinture,  pi.  lxiii  et  lxxvi.  Voir  aussi  mine  à  exploiter.  Voir  au  mot  Sceaux. 

les  mots  Fondateurs  d'ordre.  Moines,  Reli-  Le  Trésor  de  nunUsmatiaue,  que  nous 

ci£ux,et  encore  aux  noms  de  chaque  ordre,  avons  cité  plus  haut,  n'en  offre  qu'un  seul 

Yoir  aux  noms  Bernard,  Marc,  Griubald,  de  ce  genre.  Voir  la  pi.  m,  n**  1,  sur  l'ori- 

Ingon,  Morard,  Orderic-Yital,  Sucer,  etc.  gine  de  ce  genre  de  sceaux,  le  savant  ou- 

Ahbés  bénissant  les  moines»  Yoye2  Béné-  vrage  d'Fleineccius,  de  Sigillis  Germanomm, 

diction.  Cérémonies  en  usage  pour  conférer  1  vol.  in-folio,  p.  158  et  suiv.  Il  ne  donne 

la  dignité  d'abbé  à  un  religieux.  Pontificale  qu'une  seule  planche  de  sceau  d'abbesse. 
roBuiAam,p]anche  de  la  page  94-95. — ^Prêtant 

serment  entre  les  mains  de  l'évéque  consé*  ABBEYILLE.  —  Église  Saint -Yulfrand. 

crateur,  p.  100.  Prosternations,  p.l04.  Impo-  Foyages  pittoresques  dans  Vancienne  France 

sition  des  mains,  p.  111 .  Remise  de  la  crosse,  [Picardie),  par  Taylor  et  de  Cailleux,  1  vol. 

p.  107.  De  la  mitre,  p.  120.  Bénédiction,  in-folio,  (voir  toutes  les  planches,  le  vo- 

p.  125.  lume  n'étant  pas  folioté.) 

Pierre  tombale  très -remarquable  d'un  Sculptureâ  de  cette  église.   Statues  du 

abbé,  xi«  siècle.  Yoir  Isarn.  Tous  ceux  que  xvi*  siècle.  Yicrge  du  portail.  Atlas  de  VEs- 

nous  signalons  au  mot  Pierres  tombales.  sai  des   arts  en  Picardie ,  par  Rigollot  ; 

Sceaux  des  abbés  chefs  d^ordres,. On  en  •  Amiens,  1840,  2  vol.  in-8^,pL  xxxvi,  n**  90. 

trouve  pluieurs  publiés  dans  un  des  volu-  Sans  la  tradition,  qui  veut  que  cette  statue 

mes  du  Trésor  de  la  Munismatique,  intitulé:  soit  une  vierge,  malgré  la  mondanité  de  son 

Sceaux  des  communes,  villes  et  commanao-  ajustement,  nous  serions  bien  tenté  d'y  voir 

tés,  1  vol.  in-folio;  à  Paris,  chez  Fir.  Didot  plutôt  une  statue  de  la  charité  chrétienne, 

frères.  Yoir  à  la  table  et  aux  noms  de  cba-  d'autant  plus  que  cette  figure  porte  une 

cnn  dans  ce  Dictionnaire.  On  en  trouve  plu-  petite  croix  au  cou,  ce  qui  n'est  plus  dans 

sieurs  dans  les  histoires  générales  ou  parti-  Tes  allures  des  sculpteurs  de  cette  époque, 

culières  des  anciennes  province^  de  France;  Sceaux  de  la  commune  et  mairie  d^Aobe- 

dans  l'ouvrage  de  l'abbé  Manni,  intitulé  :  ville  (1183),   Trésor  de  la  numismatique, 

Sigilli  antichi  e  secoli  bassi,  5  ou  6  vol.  in-  sceaux  des  communes,  pi.   xi,  n**  7.   voir 

4*";  dans  celui  intitulé:  de  Sigillis  GermanO'  aussi  au  mot  Maires,  et  dans  V  Univers  pit- 

rum,  par  Uenneccius,  1  vol.  in-folio  (1),  toresqnc,  France,  publié  par   Fir.  Diclot, 

p.  158  est  un  sceau  de  ce  genre,  d'une  t.  n,  pi.  ccxlvi. 

randeur  peu  commune;  il  porte  environ 

à  6  pouces  de  hauteur.  ABDIAS. — Figure  en  pied  de  ce  prophète. 

Miniature  du  Ménologue  grec  de  Vempe- 

ABBESSES.   -*  L'abbesse     Herrade   de  rear^a«i7(f^  1. 1,  p.  198,  éditiondu  Yatican. 
Landsberg,  recevant  de  Jésus^brist  la  règle 

de  son  couvent.  Yoir  à  Herrade  le  détail  de  ABDON  (saint)^  prêtre.  —  Yoir  la  grande 
l'ouvrage.Statue  d'une  des  abbesses  de  Long-  collection  des  saints  du  Cabinet  des  estam- 
cbanp  au  xiii'  siècle,  d'Agincourt,  Histoire  pes,àParis,  classée  par  ordre  alphabétique 
de  Variy  Sculpture,  pi.  xxx,  n**  8.  Monu-  des  noms. 
m^nts  de  la  monarchie  française,  par  Mont- 
faucon,  t.  II,  pi.  XIX.  ABEILLES  d'or  trouvées  dans  le  tombeau 

Sainte  Bandour  ou  Battilde,  Ggure  en  de  Childeric  I'"  à  Toumay.  Montfaucon  a 

pied.  Yoir  Bandour.  L'abbesse  aux  prises  publié  ces  curieux  orncmentsde  la  royauté 

avec  la  mort.  Danse  des  morts,  par  Holbein  au  vu''  siècle  dans  les  Monuments  de  la  mo- 

et  Merian.  Yoir  au  mot  Danses.  Abbesseà  narchie  française,  t.  I,  pi.  iv  et  v  (2).  Yoir 

(I)  On  trouve  dans  ce  savant  ouvrage  une  disserta-        (2)  Mémoires  de  V Académie  des  inscriptiom,  t.  II, 
tioD  latine  sur  Torigine  des  sceaux  des  abbés  au     p.  633. 
rooyen  âge.  , 
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aussi  VAtlasdes  arts  en  France,  par  Alex,  folio,  offrent  également  la  représentation  de 

Lenoir,  in-folio,  pL  vi  et  p.  8.  ce  sujet  si  intéressant. 

Trois  abeilles  ugurent  sur  les  armoiries  ABGARE  recevant  le  portrait  de  Jésus- 

du  pape  Urbain  VIII.  Voir  les  diverses  Fies  Christ.  —  11  existe  dans  les  j4cta  sanctorum 

des  papes,  par  les  Bollandistes;  Ciaconius,  des  BoUandistes;  mois  de  mai,  t.  1,  une  mi- 

Palatius,  et  tous  les  recueils  d'armoiries  pon-  niature  représentant  ce  sujet,  mais  c^est  Tin- 

tificales.  stant   où  celte  peinture  miraculeuse  est 

Des  abeilles  sur  leur  ruche  sont  aussi  pla-  transportée  à   Teglise  d'Edesse.   Molanus, 

cées   près   de  saint  Ambroise.  Voir  à  ce  Historia  imaginam  sacrarum ,  édition.  Pa- 

nom.  quot,  in-4o,  p.  407,  ci!e  cette  représenta- 
tion in  Ephœmeridibus  grceco-moscis ,  1. 1, 

ABEL  offrant  un  sacrifice.  —  Bas-relief  maii,  p.  xxxix.  Voir  aussi  ce  qu'il  en  dit, 

d^un  tombeau  des  catacombes  au  Vatican.  ib.,p.  41. 
Bianchini,  Demonstratio  hisioriœ  Ecclesiœ, 

tabula secunda sœculi  secandi. Ldi  disposition  ABRAHAM  (i)  recevant  les  anges.  —  Bas- 
de  cette  composition  est  toute  particulière,  relief  du  Ghiberti ,  xv«  siècle ,  è  Florence. 
Dieu,  sous  la  figure  d'un  vieillard, est  assis;  D'Agincourt,  Sculpture,  pi.  xli,  n^*  4.  —  A 
Gain  et  Abel  lui  présentent  les  objets  qu'ils  genoux  devant  Melchisedech,  qui  Offre  le  sa- 
veulent  offrir  en  sacrifice.  Derrière  Abel  et  criHce  sur  un  autel.  Médaille  du  pape  Clé- 
Caîn,  Adam  et  Eve  sont  debout.  Le  même  ment  VIII,  n**  6  Histor,  summor.  pontifi- 
bas-relief  se  trouve  reproduit,  mais  tron-  cum ,  par  Cl.  Dumolinet ,  in-folio.  La  ti- 
qué, dans  d'Agincourt.  Sculpture,  pi.  viii,  gure  de  Melchisedech  est  d'une  grande 
n"  5,  d'après  Aringhi.  beauté. —  Recevant  le  pain  et  le  vin  de 

Abel  offrant  son  sacrifice  à  Dieu,  tient  Melchisedech ,  tableau  de  Raphaël  au  Vati- 
une  brebis;  un  ange  est  à  genoux  sur  l'au-  can.  Voir  la  suite  des  loges  gravées  par  Vol- 
tel.  Belle  sculpture  du  xii«  au  xiii»  siècle,  patoou  par  Chaperon, 
à  la  cathédrale  de  Bazas,  et  publiée  à  la  suite  Les  serviteurs  d'Abraham,  nielle  remar- 
du2*  vol.  de  l'ouvrage  intitulé  :  0£'/oïm  ouïes  quable  citée  par  M.  Duchesne  aîné,  F'oyage 
Dieux  de  Moïse,  etc.,  in-8%  par  P.  Lacour  ;  d'un  iconophile,  in-8°,  p.  324. 
Bordeaux,  1839.  Miniature  d'un  Psalierium  Sacrifice  d'Isaac  par  son  père.  Très-beau 
du  xip  au  XIII'  siècle  de  la  Bibliothèque  bas-relief  d'un  sarcophage  chrétien,  connu 
royale  de  Paris,  cité  par  Dibdin,  Foyage  en  sous  le  nom  du  Tombeau  de  Junius  Bossus 
France,  t.  MI,  p.  134.  et  portant  la  date  359.  Cette  sculpture  est 

Toutes  les  Bibles  manuscrites  et  impri-  dans  le  goût  de  la  belle  époque  grecque, 

mées  offrent  des  miniatures  ou  des  plan-  D'Agincourt ,  Histoire  de  Vart ,  Sculpture, 

ches  en  bois  de  ce  sujet,  plus  ou  moins  bien  pi.  vi ,  n**  5. 

rendu.  Même  sujet,  ib,,  pi.  v,  n*»  10  et  pi.  viii. 

Les  peintures  du  Campo  Santo  et  celle  n''14.  Ce  dernier  bas-relief,  qui  est  très-en- 

du  Vatican   sont   également  à   consulter,  dommage,  est  un  exemple  trappant  de  la 

Voir  les  ouvrages  publiés  à  ce  sujet  dans  décadence  de  l'art, 

toutes  les  collections  publiques.  Même  sujet.  Bas-relief  du  Ghiberti,  fait 

Abel  tué  par  Gain.  — Mosaîaue  de  l'égUse  en  concurrence  avec  Brunelleschi  pour  le 

de  SantorMaria  nuova  de  Montréal.  Voir  tympan  de  la  porte  Saint-Jean,  à  Florence. 

Montréal.  Cicognara,  Storia  delta  scultura  in  Italia, 

Même  sujet  gravé  par  le  Maître  au  Ca-  t.  II,  pi.  xx. 

ducée  (épreuve  citée  par  M.  Duchesne  aîné).  Même  sujet.  Bas-relief  de  Jean  Goujon  ou 

Foyage  d'un  iconophile,  p.  323, 1  vol.  in-8^  Jean  Bullant  pour  le  retable  de  l'autel  du 

Très-belle  sculpture  du  xii'  au  xm"  siècle,  à  chflteau.  d'Ëcouen.  Alex.  Lenoir,  Musée  des 

la  cathédrale  de  Bazas.  Voir  l'ouvrage  ci-  monuments  français,  in-folio,  t.  V,  pi.  clxxi, 

dessus,  par  P.  Lacour.  n*"  451.  Ce  retable  et  ses  sculptures  placés 

Médaille  du  pape  Clément  Vni.  Voir  Bo-  au  Musée  de  Petits-Augustins,  salle  d'intro- 

nanni,  Numis,  summ,  pontifie,  et  le  Trésor  duction,  sous  le  n""  20,  est  passé  au  chAteau 

de  numismatique ,  médailles  des  papes ,  le  de  Chantilli.  Fuespittor,des  saUes  du  Musée 

n°  XXXin  des  médailles  publiées  par  Du-  des  monum.  français,  par  Reville  et  La- 

molinet.  Hist,  summ.  pontifwum,  1  vol.  in-  vallée  (2),  et  Biet,  pi.  ix,  p.  9  de  son  texte. 

(i)  Sar  les  diverses  manières  de  représenter  ce  pa-  (2)  I.c  texte  de  cet  ouvrage  in-folio,  par  de  Roque- 

triarchesous  le  point  de  vue  historique  et  allégorique,  fort,  est  rempli  de  détails  curieux  sur  l'histoire  des 

voir  Molaous  (Jean),  Historia imuginum  sacrarum,  in-  arts  en  France. 
4%  p.  131,  487,  489.    L'abbé  Mery,   TfUologie  des 
Peintres,  in  i2. 
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Peinture  d*iïn  monumeniam  arcuatam  ou  ABRAHAM  (Saint),   solitaire.  —  Trois 

Gul-de-foar  aux  catacombes  de  Rome.  D'A-  saints  de  ce  nom,  solitaires  et  autres.  Voir 

gincourt.  Peinture,  pi.  xii,  n°  5,  siècle  in-  la  collection  des  saints  du  Cabinet  des  es- 

coonu.  Aringhi,  Roma  subterranea,  in-fol.,  tampes  de  Paris,  l'œuvre  des  Sadeler,  col- 

t.  II,  p.  14ô.  Mosaïque  du  v  siècle,   ih.,  Xtciiou'miïiuXé^:  S olitudo  Pair um, 
pi.  XVI,  n*»  i±. 

Abraham  servant  les  trois  anges  (ils  sont  ABRÉVIATIONS  des    manuscrits  et  des 

sans  ailes),  pour  rappeler  qu'ils  parurent  livres  imnrimés.  —  Hébraïques.   Voir  les 

sous  la  figure   de  trois  jeunes  nommes,  planches  aes  ouvrages  de  Merce'rus,  David 

Même  ouvrage  et  planche.  de    Pomis  ,  Schindler,  Buxtorf,   etc.    — 

Abraham  prêt  à  immoler  son  fils;  débris  Des  manuscrits  grecs.  Voir  celles  du  /^j?i- 

d'ane  peinture  à  fresque  du  xi*  siècle.  La  con  diplomaticon  de  Jos.  fValiher,  i  vol. 

figure  d'Abraham  est  très-belle  et  sa  pose  in-folio,  1745  à  4747,  ouvrage  très-estimé. 

sent  le  style  antique.  D'Agincourt,  Pein-  —  Des  manuscrits  latins,  idée  de  celles  en 

tare,  pi.  lxxxxvi.  La  4*^  de  la  2^  bande.  usage  au  ix*  siècle.  D'Agincourt,  Histoire  de 

Plusieurs  belles  miniatures  d'une  Bible  /'ar<,  pl.xxxviii,n°i,  elles  planches  gravées 

manuscrite  du  xiir  siècle.  Bibliothèque  de  dans  les  Traités  de  diplomatique  de  dom 

l'Arsenal,  à  Paris.  Théologie,  I,  49.  Mabillon  et  des  bénédictins.  Ferho  Abrévia- 

Divers  sujets  relatifs  à  la  vie  d'Abraham,  lions,  et  la  planche  publiée  dans  les  An- 

au  Campo  Santo,  peintures  du  xiii*  au  xiv  nales  de  philosophie  chrétienne,  t.    XIV, 

siècle,  par  Benozzo  Gozzoli.  Voir  les  n°»  7,  p.  353-54. 

8, 9  et  10  de  notre  analyse  des  peintures  Plus  de   trente  tableaux  d'abréviations 

du  Campo  Santo,  dans  ce  Dictionnaire.  latines  rangées  par  ordre  alphabétique;  dans 

Grand  Fitrail  de  la  cathédrale  de  Boar-  l'ouvrage  de  Baringius,  intitulé  :  Clavis  di- 
ges,  publié  par  MM.  Cahier  et  Martin,  prê-  plomatica,  in-4",  vers  le  milieu  du  volume. 
1res,  in-folio,  pi.  i".  Celte  peinture  sur  Ces  abréviations  sont  extraites  des  manu- 
verre  est  du  XIII*  siècle.  scrits  des  auteurs  latins  et  des  diplômes  du 

Sacrilice  dlAbraham,  miniature  d'un  ma-  xv"  au  xvr  siècle, 

noscrit  du  xiir  siècle.  Bibliothèque  du  Va-  Inscriptions  abréviatives  formées  de  let- 

tican,  n**  3859.  On  ne  voit  pas  de  bûcher,  1res  enlacées  ou  enjambées  l'une  dans  l'au- 

mais  le  bélier  qui  fut  mis  à  la  place  d'Isaac.  ire.  Une  tombe  de  Téglisc  Saint-Germain- 

D'Agincourt,  Peinture,  pL  lxx,  n*  3,  mé-  des-Prés,  et   publiée  par  dom  Bouillard, 

dailTon..  Histoire   de   V abbaye   Saint-Germain-^es- 

Les  fresques  du  Vatican  peintes  par  Ra-  Prés,  i  vol.  in-folio,  p.  285,  peut  servir 
phaeleld'autrespeintres,el  qui  sont  publiées  d'exemple  de  ce  genre  d'écrilure.  Ce  mo- 
de diverses  manières,  sont  aussi  à  consulter  iiument  calligraphique  est  du  viii'  siècle 
pour  tous  ces  sujets.  environ. 

Abraham,  image  du  Père  éternel,  por- 
tant dans  son  sein  les  âmes  des  élus,  repré-  ABSIDES  (1)  des  basiliques.  —  Ces  absi- 
sentées  enfermées  dans  une  nappe,  vitrail  des  peuvent  être  envisagées  sous  le  point 
de  la  cathédrale  de  Bourges  (xiir  siècle),  de  vue  architectural  ou  sous  celui  de  leurs 
Voir  la  pi.  m  de  la  monographie  de  cette  décorations  peintes  ou  sculptées, 
église,  par  Arthur  Martin  et  Cahier,  pré-  Comme  forme  architecturale,  nous  indi- 
ires,  in-folio  ;  Paris,  1842-43.  Ce  sujet  est  querons  toutes  celles  qui  sont  publiées  dans 
souvent  représenté  sur  les  vitraux  et  les  les  deux  ouvrages  de  Ciampini  (2j,  malheu- 
sculptures  des  anciennes  églises.  reusement  si  mal  gravées. 

Abraham  priant  pour  les  habitants  de  Celles  publiées  dans  l'/Zt^toir^  de  Ta r^  de 

Sodôme,  minialure  d'un  manuscrit  grec  du  d'Agincourt,  section  Architecture,  pi.  iv, 

XIV* siècle,  d'Agincourt,  Peint.,  pi.  LXH,n**2.  viii,  xiv,  xv,  xvi,  xxiii,  xxvi. 

Les  fresques  du  Vatican  par  Raphaël  et  Celles  publiées  dans  l'ouvrage  d'Alleman- 

qnelques  autres ,  offrent  diverses  composi-  nus,  de  Parietinis  lateranensibus  restitutis  , 

tiens  de  ce  genre  à  étudier.  Voiries  œuvres  1  vol.  in-4'*.  Deux  planches  sont  consacrées 

de  Raphaël   et  de  ses  contemporains  ou  à  donner  la  vue  intérieure  de  l'abside  de 

élèves.  Sainl-Jean-de-Lalran.  Voir  aussi  les  plan- 

(i)  Nommées  indislinctemcnt  absis  ou  apsis  doDS  libraire-éditeur,  rue  Pierre-Sarrazin,  9,  et  l'ouvrage 

^dictionnaire  dfs  beaux  arts  de  Idillin.  Quant  à  la  de  M.  Mallay  Sur  i  es  éq  lises  romanes  et  romano-by- 

diipoâîtion  primitive  de  l'abside  des  anciennes  basili-  zcaitines  du  Puy-de-Dôme,  1838,  in-folio, 

qoes,  voir  înn^/<;«  de  philosophie  cliréiicnn€,\l\f  i2   Tout  le  monde  connaît  les  deux  célèbres  ouvra- 

p.  440;  Maori,  i/ic/o/ejciccm,  A hsis.  Sur  les  belles  ab-  ges.  Vêlera  Monumenta  et  de  jEdificiis  sacris,  etc., 

Mdes  de»  éf;Iii»e»  romano-byzaniines,  voir  Éléments  cités  continuellement  par  tous  ceux  qui  écrivent  sur 

d archéologie  fïi*.  Balissier,  1843,  p.  485,  cbez  Leieux,  cette  matière. 

Tome  (  2 
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ches  des  ouvragés  de  Bévérégins  el  Voigt  sur  pilœum  ad  acta  memis  maii, etc.,  p.  iS^pars 

la  disposition  des  anciennes  églises  rcpro-  secanda. 

duites  dans    les   Annales    de    philosophie  Celles  de  IVglise  de  Montréal  et  de  la cha- 

chrétienne^i.WU,  \}.  ^'^0;  t.  XiX,  p.  5-i6  pelle  royale  de  Palerme.  Voir  aux    mots 

el  ^20.  Montréal  et  Palerme  lesouvrages  indiqués. 

Celles  publiées  dans  Pouvrage  de  Sarnelli  Colles  de  la  cathédrale  de  Palerme  et  de 

intitulé  :  Basilicographia,  etc.  Voir  aussi  le  sa  chapelle  royale.  Voir  Palerme.  Celle  de 

beau  plan  publié  par  Spanheim  dans  son  Péglise  Saint-Marc-de  Venise.  Voir  Vicnise. 

ouvrage  intitulé  :  Histor.  sacr.  et  écoles..  De  Nolre-Dame-du-Porl,  à  Clermont-Fer- 

1. 1"  de  ses  OEuvrcs.  Plusieurs  de  ces  plans  rand.  Foyages  pittoresques  en  France,  Tay- 

sont  publiés  et  gravés  dans  les  Annales  de  lor  et  de'Cailleux,  Auvergne,  pi.  lix. 

philosophie  chrétienne,  t.  XVII,   p.  420  et  fntérieureduThéolocos,  àConstantinopIe, 

XIX,  p.  421.  Voir  au  mot  Basiliques  dans  disposition  du  viir  siècle.  Jievue  générale 

ce  Dictionnaire  et  les  p.  105, 106,  -J07,  H9,  de  l'architecture,  in-4"  par  Daly  et  ses  colla- 

121  du  Premier  Mémoire  de  M.  Albert  Lenoir  borateurs,  t.  P%  planche  de  la'page  66. 

pour  les  Instructions  du  comité  des  arts  et  Aux  xiir  et  xiv  siècles,  celles  de  la  ca- 

monuments,  et  les  p.  8,  9, 11,  12, 13.  Sous  thédrale  de  Beauvais  avec  des  travées  dou- 

le  point  de  vue  de  la  décoration,  plusieurs  blés  dont  Tune  en  avant,   Pautre  en  ar- 

absides  sont  ornées  de  fresques  et  de  mosaï-  rière  du  chœur.  Magasin  pittoresque,  t.  VII, 

3 ues  très-remarquables  qui  peuvent  servir  p.  401. 

e  modèles  de  ce  genre  de  peinture.  Abside  de  Téglise  de  Sain  t-Menoux  en  Bour- 

Parmt  les  plus  remarquables,  nous  cite-  bonnais;  sa  disposition  est  très-remarquable, 
rons  celle  de  l'oratoire  Saint  -  Nicolas ,  à  ^/ic/e/i  i/oarô.  par  A.  Allier,  1  vol.  in-folio. 
Rome,  construite  et  peinte  sous  le  pontifi-  Voir  le  chapitre  de  cette  église,  et  dans  la 
cat  de  Calixte  II.  Cette  belle  fresque  est  pu-  France  historique  et  monumentale,  t.  III, 
bliée  dans  les  Acta  sanctorum  des  Bollan-  pi.  xliv.  —  De  l'église  de  Parey-le-Monîal 
distes,  mois  de  mai,  tome  supplémentaire,  (Bourbonnais).  Voir  même  ouvrage  que  ci- 
intitulé  :  Propilœum,  p.  208.  On  y  voit  la  dessus,  dont  les  planches  ne  sont  pas  nuraé- 
Vierge  assise,  tenant  son  (ils  enfant  sur  ses  rotées.  —  De  l'église  de  Deuil,  près  Mont- 
genoux;  dans  une  de  ses  mains  est  une  morency,  et  celle  de  l'ancienne  abbave  de 
croix  grecque  (1)  fixée  à  un  long  bâton  ;  à  Valodore,  en  France,  offre  une  absidfe  ra- 
ses côtés  et  derrière  elle,  des  anges  tiennent  marquable  par  la  belle  disposition  de  ses 
des'torches.  Plusieurs  saints,  des  évéques,  colonnes.  M.  du  Sommerard  en  donne  une 
des  papes  font  de  cette  peintuce  une  ma-  vue  comparée  dans  son  Album  des  arts  au 
gnifique  décoration  hiératique.  On  y  voit  moyen  âge,  m-ioWQyi^X.  xi  de  la  10*  série, 
en  pied  les  papes  saint  Gelase  II,  Pascal  II,  Nous  sommes  forcé  de  dire  que  cette  vue  de 
Urbain  11,  saint  Léon,  saint  Grégoire,  l'abside  de  l'église  de  Deuil  n'est  pas  exacte, 
Alexandre  III,  Grégoire  H  et  Victor  III.  l'artiste  a  donné  aux  colonnes  beaucoup 

Belle  abside  extérieure  de  l'église  Saint-  trop  de  hauteur.  Chacun  peut  vérilier  ce 

Donat  (xi'  ou  xiii*  siècle)  à  Murano.  Voir  que  nous  avançons  comme  ayant  vu  le  mo- 

ce  nom.  nument,  même  plusieurs  fois. 

L'abside  de  Saint-Jean-de-Latran  est  éga-  L'église  de  l'ancienne  abbaye  de  Saint- 
lement  décorée  d'une  belle  peinture  à  fres-  Denis,  celle  de  Sa i nt-Ger ma in-d es-Prés , 
que  où  l'on  voit  Jésus-Christ  debout  au  de  Notre-Dame  de  Paris,  de  Sain t-Ëtien ne- 
milieu  de  ses  apôtres,  tlne  bonne  gravure  du-Montct  de  quelques  autres,  sont  égale- 
de  cette  peinture  se  trouve  dans  l'ouvrage  ment  à  étudier  sous  ce  point  de  vue. 
d'Allemannns,  d6  Parietinis  lateranensibus  L'église  de  Trêves  offre  l'exemple  d'une 
restitutis,  etc.,  i  vol.  in-4°.  D'Agincourt  contre-abside,  c'est-à-dire  d'une  abside  qui 
dans  son  Histoire  de  l'art,  section  Peinture,  remplace  le  porche  principal.  Voir  la  plan- 
en  a  publié  plusieurs  (  malheureusement  che  de  hi  page  22  du  Mémoire  de  M.  Albert 
trop  réduites}.  Voir  les  pi.  xvi ,  xvii ,  Lenoir  (2'' partie),  Instructions  du  comité 
XVIII.  des  arts  et  monuments,  Paris,  i842. 

Celle  de  Sainte-Marie-Transtevere,  belle 

planche  de  cette  peinture   dans  les  Acta  ABSOLUTION  publique  ou  particulière. — 

sanctorum   des   Bollandisles  (2) ,  mois  de  Pour  la  première,  voir  au  mot  Jubilé  ;  pour 

mai,  volume  supplémentaire  intitulé:  Pro-  la  seconde,  au  mot  Confession. 

(1)  Particularilé  des  plus  remarquables  et  dont  on  DsiVid^Dlseours  sur  la  peinture,  \n-t*^àncienueéé\lion, 

ne  trouve  peut-éire  nulle  pari  un  second  exemple.  p.  2)7.  Cyprien  Robert,  Université  calftolique,  t.  VI. 

(3)  Sur  celle  importanie  mosaïque,  voir  Kmerie  p.  27i. 
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Absolution  prononcée  sur  le  roi  Robert,  posé  par  Jos.  Spizelius,  à  Augsbourg;  on  y 

coupable  du    meurtre  de   son  beau-père  trouve  une  vingtaine  de  planches  gravées 

Dalmacius.  Bas-relief  de  la  cathédrale  de  par  Raphaël  Custode,  repr^ntant  les  figu- 

Saomur.Voir  aux  mots  Amende  HONORABLE  et  res  à  mi-corps  des  Pères  et   docteurs  de 

SicMUE.  TÉglisc  les  plus  connus. 

Absolution  donnée  par  un  religieux  do-  La  plupart  de  ces  tètes  sont  d'une  expres- 

mipicain  à  un  homme  a  genoux  devant  lui.  sion  admirable  et  paraissent  inspirées  par 

Tableau  représentant  TËglise  triomphante  d'anciennes  peintures,  telles  que  celles  des 

et  militante,  par  Simon  Memmi  à  l'église  ménologes  grecs  et  les  fresques  des  basili- 

Santa- Maria- Novella,  à  Florence.  Sioria  ques  des  premiers  siècles  de  Rome  ou  de 

delta  pitiura  italiana,  in-folio,  par  Giov.  Byzance  (3). 
Rosini;  Pise,  1839,  pi.  xv. 

Un  vitrail  de  la  cathédrale  de  Bourges.  ACADÉMIE   DES   BEAUX -ARTS.    —  Il 

Monographie  de  cette  église  par  MM.  Cahier  existe  de  Jean  Stradan  une  belle  composi- 

et  Martin,  prêtres,  in-folio;  Paris,  1842-43,  tion,  ainsi  désignée  dans  ses  œuvres.  On  y 

§1.  ni.  Sujet  du  oas,  représente  un  prêtre  voit  les  divers  attributs  de  l'architecture , 

onnant  l'absolution  à  un  homme  à  genoux  de  la  peinture,  de  la  sculpture  et  autres 

derrière  un  autel.  branches  des  beaux-arts,  etc.  Cette  compo- 

Absolulion  donnée  à  Henri  lY  par  le  pape  sition  est  gravée  par  Corneille  Cort,  vers 

Clément  YIH,  mais  par  procuration  à  deux  1578.  Voir  son  œuvre, 

cardinaux.  Voir  les  médailles  de  ce  pape  Joseph  Porta^  dit  ^0 ^oiviali,  a  composé  et 

dans  les  F'ita  pontificam  de  Ciaconius,  de  gravé  sur  bois  une  planche  représentant 

Palatius,  des  BoUandistes  dans  leurs  Acta  l'intérieur  d'une  académie.  Voir  son  œuvre. 

sanciorum,  volume  supplémentaire  du  mois  Autre,  par  Baccio  Bandinelli,  gravée  par 

de  mai,  intitulé  :  Propilœum,  dans  la  Nu-  Augustin,  Vénitien.  Voir  leurs  œuvres. 
mitmata  pontificam  de  Bonanni ,  et  la  Na^ 

miimatiqae  des  papes,  par  Dumolinet,  et  ACADÉMIE  DES  SCIENCES. — Les  sceaux 

le  Trésor  de  namismalique ,  publié  à  Paris,  des  diverses  académies  de  l'Europe  sont 

Lettres  d'absolution   attacnées  au  tom-  publiés  dans  VOrbis  litteratus,  d'Hagel- 

beau.  Voir  sur  cet  usage  au  mot  Abailaud.  gans,  1  vol.  in-folio;  Francfort.  Malheureu- 
sement l'auteur  qui  indique  toutes  les  aca- 

ACACE  (Saint).  —  Le  Martyrologe  ro'  démies,  ne  donne  les  sceaux  que  de  celles 
RMiiA  indique  cinq  ou  six  personnages  de  ce  d'Allemagne  (4).  e 
nom,  dont  plusieurs  martyrs.  L'on  trouve  On  trouve  quelques  sceaux  de  diverses 
dans  la  Petite  Fie  des  saints ,  publiée  par  académies  ou  sociétés  savantes  dans  Pou- 
Sébastien  Leclerc  (1),  une  gravure  repré-  vrage  intitulé  :  Analecta  academiœ  Fribar- 
sentant  un  saint  Acace,  évêque,  dont  la  fête  gensis,  1  vol.  in-8°.  Plusieurs  sont  remar- 
tombe  au  31  mars  (2).  Voir  l'œuvre  du  gra-  auables  et  assez  bien  gravés.  (Sans  nom 
veur  en  question,  et  la  collection  des  saints  a'auleur.) 

du   Cabinet  des   estampes ,   et   celle  que  Les  divers  volumes  des  Mémoires  de  VA- 

nous  avons  formée.  Voir  aussi  toutes  les  cadémie  des  inscriptions  et  belteS'lettres  de 

Vies  des  saints  composées  par  les  Wierix,  /Vance^  renferment  beaucoup  de  planches, 

Thom.  de  iicu,  Isaac  David,  Léonard  Cal-  dont  plusieurs  offrent  des  monuments  du 

ter,  Jacques  Callot,  Adr.  Collaert,  Valdor  moyen  âge,  mais  généralement  dénaturés 

et  quelques  autres  de  cette  époque.  et  dont  la  majeure  partie  n'offre  nullement 

la  physionomie  de  l'époque  à  laquelle  ils 

ACADEMIA  VETUS  CHRISTL  —  Tel  est  appartiennent, 

le  titre  d'un  ouvrage  en  1  vol.  in-4'' ,  com-  Voir  aussi  les  117  volumes  de  l'ouvrage 


(i)  Cette  Vie  des  saints  a  été  publiée  en  4  petits  vo- 
lâmes iB-16  qui  renferment  chacun  3  mois.  Celte 
saite  est  devenue  très-rare,  surtout  les  bonnes  épreu- 
ves, car  elle  fut  si  bien  accueillie  que  les  planches  fu- 
rent bientdifaiiçaées  et  retouchées.  On  en  trouve  des 
copies  -plus  ou  moios  bien  exécutées  en  volunnes  ou 
en  feuilles  avec  un  texte  encadré.  Voir  pour  les  dé- 
tails de  cette  collection  le  Caiaiogue  dt  l'œuvre  de  Le- 
elerc^par  Jomberl,  t.  II,  p-  St,  n*  'iil. 

(2)  uans  la  Vie  des  saints  en  question,  la  félc  est 
indiquée  au  9  avril. 

(3)  Il  est  vrai  que  nous  ne  pouvons  rien  assurer 
sur  le  degré  d'authenUcité  de  tous  ces  portraits,  que 
du  reste  noos  ne  citons  pas  comme  momanenii  pro- 


prement dits,  mais  comme  des  mémento  de  traditions 
auxquelles  nous  devons  une  grande  partie  des  repré- 
sentations des  saints.  C'est  à  chacun  de  ceux  qui 
voudront  les  consulter  à  en  tirer  le  parti  convenable, 
en  s'étayant  de  tous  les  documents  qu'ils  croiront 
devoir  ajoutera  nos  indications  lorsqu elles  ne  peu- 
vent suflSsammont  soutenir  la  critique,  et  que  des 
monuments  authentiques  viendrons  a  leur  connais- 
sance. 

(4)  Fabricius,  Bibliotheca  antiquaria,  in-4%  p.  038, 
donne  une  suite  nombreuse  d'ouvrages  sur  les  diverses 
académies  de  l'Europe.  Voir  aussi  \a  M élhode  pour  étu- 
dier l'histoire,  de  Lenglet  Dufresnoy,  in-4',  t.  IV, 
p.  178,  185. 
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intitulé  : -/^c/a  (?rii(ii7orawi  de  Leipsick,  rem-    lamel  ^  sous  ce  litre:  Peintres  primitifs; 
plis  de  planches  dont  plusieurs  reproduisent    Paris,  484i2-43. 


des  monuments  du  moyen  âge  cites  dans 
ce  Dictionnaire. 

ACCIAMATIONS  (i).  —  Une  peinture  du 
îciv  siècle  représentant  le  sawe  de  Char- 
les y  y  peut  donner  une  idée  de  ce  genre  de 
démonstration  publique.  Voir  la  pi.  xxxix, 


Très-belle  composition  de  ce  sujet,  par 
Jacobus  Florentinus, gravée  par  Marc-An- 
toine, in-folio  oblong.  Voir  Fœuvre  du 
peintre  et  du  graveur 

ACCURCE.  —  Tombeau  de  ce  célè- 
bre jurisconsulte,  à  Bologne.  Boxhornius, 


2*  bande,  ^tîas  des  arts  en  France,  par    Monumenta  illustriam  virorum^   in-folio, 
Alb.  Lenoir,  in-folio:  il  croit  y  reconnaître    pL  lxxix. 


le  serment  des  pairs  laïques  (2j. 


ACCOLADE  (P).  —  Cérémonie  de  l'acco- 
lade dans  les  réceptions  de  chevaliers.  Voir 
tous  les  ouvrages  à  planches  que  nous  indi-  la  p.  5t>. 
quons  au  mot  Chevalerie.  Sur  Porigine  de 
cette  cérémonie,  voir  Lacurne  de  Sainle- 
Palaye,  Traité  de  chevalerie  et  les  Mémoi- 
res de  V Académie  des  inscriptions  et  belles^ 
lettres,  in-4*,  t.  H,  p.  584. 


ACHAIRE  (Saint)  évêque  de  Tournay.  — 
Figure  debout  tenant  sa  crosse.  Histoire  de 
Toarnay,  in-4",  par  J.  Cousin,  planche  de 


ACHÉIROPOIÉTES  (4).  —  Figure  faite  par 
une  main  surnaturelle  et  non  de  main 
d'homme. 

On  cite  surtout  deux  figures  de  Jésus- 


Christ  faites  de  cette  manière;  voir  a  son 
ACCORDS  (Tableau  des)  en  musique.- —  nom  les  ouvrages  qui  y  sont  cités. 
Miniature  d'un  manuscrit  du  xiv*  siècle  en- 
viron, représentant  ce  genre  de  science,  pu-  ACOLYTES.  —  On  voit  deux  belles  figu- 
bliée  dans  l'ouvrage  intitulé  :  de  Caatu  et  res  d'acolytes  sculptées  en  pied  au  portail 
musica  sacra,  par  Mart  Gerbert,  in-4*',  pi.  méridional  de  Chartres.  Ces  statues  peuvent 
dut.  III  et  dans  le  Mémoire  sur  la  musigae,  donner  une  idée  assez  complète  du  costume 
par  M.  Bottée  de  Toulmont,  Instructions  du  ecclésiastique  au  xiir  siècle.  Willemin,  1. 1, 
comité  des  arts  et  monuments,  pi.  m.  pi.  lxxxvi  ,  et  les  détails  curieux  donnés 

par  M.  Potticr  sur  les  diverses  parties  du 

ACCORDS  DE  MARIAGE.  —  Sculpture  en  vêtement.  Voir  p.  55  du  texte, 

ivoire  du  xiv*^siccle  environ.  Voir  la  pi.  Cérémonies  de  l'ordination   des   acoly- 

3***de  l'ouvrage  intitulé  -.Sceaux  des  rois  de  tes  (5).  Miniature  d'un  Pontifical  du  ix«  siè- 


cle, en  latin.  Bibliothèque  de  la  Minerve, 
à  Rome.  D'Agincourt,  Peinture,  pi.  xxxvii, 
n**  6,  en  donne  une  copie. 
Les  planches  des   Cérémonies  religieuses 


France,  in-4'*  plat,  sans  nom  d'auteur  (3). 

ACCOUCHÉES   (femmes).  —  Détail  de 
deux  intérieurs  de  ce  genre.  Miniature  d'un 

manuscrit  du  xiir  ou  xiv  siècle  (Bibliothè-  des  peuples,  édition  de  Baunier  et  Mascrier, 

que  de  la  ville  de  Londres),  publiée  dans  le  t.  II,  planches  de  la  p.  Iâ8,  dont  le  texte  se 

Pictural  history  of  Englana,  2  vol.  in-8°.  trouve  p.  130. 
Voir  les  p.  236  et  237  du  t.  II.  Voir  aussi 

nativité  de  saint  Jean  et  de  Jésus- Christ.  Ta-  ACQUEREAUX.  —  Sorte  de  canons  de 

bleau  de  Paul  Ucello  (xiv' siècle)  représcn-  grande  longueur,  renforcés  de  bourrelets  en 

tant  sainte  Elisabeth  dans  son  lit,  venant  de  forme  d'anneaux.Pano/)//edeJ.-B.-L.  Carré, 

donnerle  jour  à  saint  Jean.  Elle  est  entourée  in-4",  pi.  xi,  lettre  B  et  p.  206  du  texte, 

de  ses  femmes  qui  la  servent,  une  ser-  Cette  arme  était  en  usage  vers  le  xiv  siècle, 
vante  tient  l'enfant,   une  autre  joue  de  la 

harpe,  etc.,  publié  sous  le  n^  48  de  la  col-  ACTA  SANCTORUM.  —  Célèbre  ouvrage 

lection  de  M.  Artaud  de  Monter,  par  Chai-  publié  par  les  Bollandistes  (6),  dont  il  existe 


(t)  Sur  les  divers  genres  d'acclamations  ecclésiasti- 
qaes,  civiles  et  militaires,  voir  tous  les  auteurs  cités 
par  Fabricius,  Biblioihecu  antiquarïa,  in-4*,  verbo 
Àcciamationts  el  plausui,  p.  541  à  544,  édition  de  Ham- 
bourg, 1760. 

i2)  On  sait  qu'il  n'y  avait  au  sacre  que  six  pairs 
laïques  et  Ton  voit  ici  sept  ligures,  nous  en  i^^norons 
le  motif. 

(3)  Cet  ouvrage^  devenu  très-rare  dans  le  commerce 
de  librairie,  et  qui  se  trouvedifflcileiiient  même  dans 
les  plus  belles  bibliothèques.est  du  marquis  deMigieut 
comme  on  en  a  la  preuve  par  l'addition  faite  à  la 


Ïtlume  sur  l'exemplaire  de  la  lUbliothèque  royale  do 
*aris  que  nous  avons  vu.  M.  Gilbert  possède  un  exem- 
plaire de  ce  curieux  livre,  mais  incomplet,  comme 
nous  le  lui  avons  prouvé. 

(4  '  Sur  ce  genre  de  peinture,  voir  le  Discours  siir  la 
peinture,  par  Emeric  David,  de  l'Institut,  p.  50; 
Greizer,  delinaçinibusnon  nianufactis. 

(5)  Voir  aussi  à  ce  sujet  les  détails  donnés  dans 
Vllitrolexicou  de  Maori ,  verbo  Arolylhus,  et  dans  le 
Diciionnaira  de  théologie  de  Bergier. 

fC)  Il  c»l  réellement  curieux  de  voir  avec  quelle 
admiration  un  hûnimo  imbu  des  doctrines  révolution- 
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53  volumes  in-folio,  AriA'crs,  de  i680  à  trouve  pas  de  planches  qui  soient  bien  iin- 

i7(H  ,  édition  préférable  à  celle  de  Venise  portantes.  Outre  ces  sujets  indiqués  à  cause 

On  trouve  dans  les  divers  volumes  quan-  de  leur  inlérét  historique  ou  artistique.  Ton 

tité  de  planches  dont  aucun  livre  ne  parle,  trouve  dans  les  divers  volumes  plusieurs 

dont  peu  de  personnes  se  doutent,  et  qui  ce-  portraits  des  Pères  de  TÉglise,  tous  ceux 

pendant  offrent  une  mine  riche  à  exploiter  des  papes  avec  leurs  tombeaux.  Voir  aux 

pour  ceux  qui  se  livrent  à  rétude  des  monu-  noms  de  chaque  Pape  et  au  mot  Tombeaux. 

ments  de  Pantiqiiité  chrétienne  et  même  Plusieurs   ligures   en    pied ,   debout  ou 

de  la  civilisation  au  moyen  âge.  couchées  sur  leurs  tombeaux,  d^abbés,  de 

Nous  allons  essayer  d'en  donner  une  idée  religieux,  d'abbesses,  de  personnages  illus- 

succincte.  L^on  né  trouve  de  planches  un  très  dont  nous  donnons  les  indications  k 

peu  importantes   qu^à  partir  du   â*    vol.  Tarticle  de  chacun,  sont  répandues  dans  les 

d^avril  et  surtout  dans  ceux  du  mois  de  divers  volumes.  Voir  Désibode  ,  Haribert. 

mai.  Dans  le  i'*  vol.  de  ce  mois,  est  une  I^'on  y  trouve  enfin  plusieurs  légendes  de 

suite  de  iS  planches,  où  sont  représentés  saints  et  saintes,  peintes  ou  sculptées  sur 

les  saints  et  saintes  de  la  liturgie  grecque,  divers  monuments  consacrés  en  leur  hoB- 

ainsi  que  les  fêtes  qui  sont  célébrées  aux  neur,  de  beaux  bas-reliefs,  des  tombeaux  , 

diverses  époques  de  Tannée.  Nous  en  don-  des  cénotaphes  avec  leurs  inscriptions,  des 

Dons  le  relevé  par  mois  au  mot  Calendrier,  fresques  qui  ornent  les  murailles  de  basi- 

On  y  trouve  tous  les  costumes  des  patriar-  tiques  et  d'anciennes  églises,  des  retables 

ches  d'Orient,   la  forme  des  autels,  la  vue  d'autels,  des  instruments,  vases,  etc.  Voir 

intérieure  et  extérieure  d'églises  et  basili-  à  chacun  de  ces  mots, 

ques  d'Orient.                          *                     '  Tel  est  en  résumé  le  précieux  trésor  que 

Dans  le  deuxième  volume  du  mois  de  mai,  nous  avons  tâché  d'exploiter  et  de  faire 

sont  publiées  plusieurs  belles  mosaïques  de  connaître.   Nous  devons  regretter  que  les 

Rome.  Voir  surtout  les  planches  des  pages  savants  religieux,  auteurs  de  cette  célèbre 

208,  449.  collection,  n'aient  pas  fait  une  table  alpha- 

Celle  de  la  basilique  Léonienne,  t.  II  du  bétique  et  raisonnée  de  tous  les  monuments 

mois  de  iuin,  p.  ^8(),  Voir  aussi  Catena.  publiés  dans  les  divers  volumes.  Qui  mieux 

Dans  le  troisième  volume  du  mois  de  qu'eux  pouvait   remplir  cette  tâche?  En 

juin,  Ton  trouvé  une  suite  de  planches  des  ressayant   nous  aurons  du   moins   donné 

plus  curieuses  pour  l'étude  des  usages  et  Tidée  à  quelque  autre  plus  habile  que  nous 

des  costumes  du  xiir  siècle.  Elles  sont  con-  de  mieux  faire  ou  de  compléter  notre  travail, 

sacrées  à  reproduire  toutes  les  miniatures  En  ne  comptant  que    les   planches   les 

d'un  manuscrit  appartenant  aux  Bollandis-  plus  remarquables,  les  divers  volumes  des 

tes  et  qui  est  désigné  sous  le  titre  de  Leges  Acla  sanctornm,  renferment  plus  de  4,200 

palatinœ  ou  le  Recueil  des  règlements  du  sujets,  tant  monuments  que  personnages. 

palais  de  Jacobas  II  ou  Jaime,  roi  de  Vile  Toutes  les  planches  que  nous  signalons 

.Majorque.  Pour  le  détail  des  planches,  voir  dans  ce  Dictionnaire  se  trouvent  également 

aux  mots  Dig?iités,  Métiers,  Officiers;  ces  reproduites  dans  les  3  vol.  in-folio,  publiés 

planches  sont  comme  une  sorte  d'encyclo-  par  Bollandus,  intitulés:  Prœfationes  trac- 

pédie  de  tout  ce  qui  entrait  dans  l'organi-  tatus   diatrihœ  et  exégèses   prœliminàres 

sation  du  palais  au  raoven  âge.  atque  nonnulla  venerandœ  antiquitatis  tum 

Au  tome  deuxième  du  mois  d'août,  plu-  sacrœ,    tum  profanes   monumenla,  etc.; 

sieurs  beaux  reliquaires,  celui  de  saint  Cau-  Venise,  i749.  Les  planches  de  cette  édition 

gericus  est  surtout  remarauable.  Voir  ce  sont  loin  dt*  valoir  celles  de  l'édition  des  Bol- 


imarquable. 
nom  et  les  planches  indiquées  aux  articles 
Chasses  et  Reliquaires. 

Dans  les  tomes  du  mois  de  septembre, 
plusieurs  planches  dont  les  plus  intéressan- 


landistes,imprimée  à  Anvers  en  1685,  et  dont 
nous  nous  sommes  servi  pour  notre  travail. 


ACTES  DES  APOTRES.  —  Nous  avons 
ies  sont  pages  158, 16S,  51i,  512,  584,  692  réuni  sous  ce  titre  divers  sujets  qui  ont 
du  tome  1",  et  pages  191,  295,  549,  377,  rapporta  la  vie  et  à  la  mort  des  apôtres 
585,  725,  726.  Dans  ceux  d'octobre  on  ne    tirés  des  peintures,  sculptures,  mosaïques, 


nalres  de  93,  un  des  agents  de  la  république  une  et  in- 
divisible, parle  de  l'ouvrage  des  Bollandislos.  Voici  ce 
que dil  Camus  l'archivisle,  dans  son  rapport  à  ras- 
semblée nnUonale  sur  sa  mission,  en  l'anxi,  dans  les 
pavs  conquis  par  les  armées  républicaines  en  Belgi- 
que.... •<  Presque  toute  Tbisloire  de  l'Kurope  et  une 
partie  de  celli*  de  l'Orieut,  depuis  le  vu"  siècle  )us-> 
qu'au  xiii%  dit  Camus,  est  dans  la  Vie  des  saints.... 


C'est  un  grand  service  rendu  par  les  jésuites,  dits 
Bollandistes,  à  ceux  qui  veulent  écrire I  histoire....  (^ct 
ouvrage  renferme  des  modèles  de  critique,  et  il  appelle 
en  conséquence  l'attention  du  gouvernement  sur  les 
moyens  de  continuer  celte  grande  collection....  »  On 
sait  que  la  France  n'a  pas  eu  l'honneur  de  faire 
continuer  ce  beau  moDumenu 
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vitraux,  etc.  Vocation  des  apôtres.  Voir  aux  Voir  leurs  œuvres  ou  le  livre  d^Hieron.  Na- 

noms  de  chacun,  mission  des  apôtres,  etc.,  talis,  intitulé  :  Hisioria  Jesa^Christi,  etc., 

recevant  le  Saint-Esprit,   peinture  d^une  1  vol.  petit  in-folio. 

catacombe.  Bianchiui,  Demonstraiio  hiêtor.  Martyre  et  mort  des  apôtres.  Voir  aux 

eccles.,  tabula  secunda,  sœculi  i,  n°  25.  noms  de  chacun. 

Nous  avons  la  preuve  que  les  planches  de  Révélation  du  mystère  des  SS-  Apôtres, 

ce  savant  ouvrage  doivent  être  consultées  par  Arnould  et  Simon  Tréban,  qui  a  eu  lieu 

avec  beaucoup  ^e  précaution  ,  Fauteur  ou  à  Bourges,  en  1559.  (Ouvrage inédit  de  Jacq. 

Fartiste  ayant  plusieurs  fois  dénaturé  des  lYi\h^\ii,)^\i\y\eàtV Imentaire de  là  Sainte" 

monuments,  ainsi  que  nous  le  prouvons  Chapelle  de  Bourges ,  etc. ,  rrcueilli  par  T^- 


^ans  ce  Dictionnaire. 

Assistant  aux  funérailles  de  la  sainte 
Vierge,  sculpture  d'un  diptyque  byzantin. 
Collection  duSommerard,  publié  dansT^/- 
hum  des  arts  au  moyen  âge,  pi.  xi  de  la  5" 
série,  n*  6. 

Autre  presque  semblable  publié  par  Gori, 
Thésaurus  diptychorum,  t.  lil,  pi.  xiii. 

L'on  doit  au  célèbre  peintre  fra  Angelico 
da  Fiesola,  divers  tableaux  pour  le  Vatican 


bouvrie,  in-8°,  ligures  et  plan,  publié  en 
1836,  Paris. 

ACTES  DES  MARTYRS  (\  ).  —  Les  plus  an- 
ciennes représentations  qui  en  existent,  sont 
tirées,  comme  nous  Pavons  déjà  dit,  des 
catacombes  et  des  ménologes,  et  surtout 
de  celui  de  Pempereur  Basile,  dit  le  Jeune. 

Pour  éviter  des  répétitions  inutiles,  nous 
en    renvoyons  les   détails  aux   noms    de 


ou  d'autres  églises  représentant  les  Actes  chaque  saint  qui  a  souffert  le  martyre,  ou 

des  apôtres.  On  en  trouve  les  gravures  dans  qui  a  confessé  la  foi  dans  les  tourments. 

les  collections  de  ses  œuvres,  publiées  à 

Rome  ou  à  Florence.  Le  Cabinet  des  estam-  ACTEURS  ET  ACTRICES.  —  Représentés 

pes,  à  Paris,  en  possède  quelques  suites.  dans  des  miniatures  de  manuscrits  de  Té- 

Voir  aussi  dans  les  volumes  de  VEtruria  rence,  ded495,  peuvent  donner  une  idée  de 

pittrice,  dans  la  collection  dite  le  Cabinet  la  manière  dont  on  jouait  la  comédie  au 

Crozat,  destiné  à  reproduire  beaucoup  de  moyen  âge. 

dessins  des  anciens  maîtres.  Bibliotheca  Spenceriana,  tome  H ,  plan- 
Apôtres  réunis  et  assistant   aux  funé-  ches  des  p.  427,  428;  tome  IV,  planches  des 


p.  565,  566. 
Acteurs  de  la  fêle  des  Fous,  de  TAne,  etc. 
Atlas  des  arts  en  France,   par  Alex. 


railles  de  la  sainte  Vierge.  Voir   les  mots 
Funérailles,  Assomption  et  Vierge. 

Prédications  des  apôtres,  voir  aux  noms 
de  chacun:  Les  Loges  du  Vatican  et  les  Lenoir,  in-folio,  pi.  xxxviii. 
cartons  dits  d'Hamptoncourt,  en  Angle- 
terre, par  Raphaël,  offrent  une  belle  suite  ADA.  —  Sœur  de  Charlemagne;  repré- 
des  principales  actions  des  apôtres  gravée  sentéc,  la  tête  voilée,  à  côté  de  son  frère,  sur 
par  différents  artistes,  depuis  Marc -An-  la  couverture  d'un  manuscrit  (2)  donné  par 
toine  jusqu'à  nos  jours.  Voir  l'œuvre  de  cette  princesse  au  couvent  de  Sainl-Maximin 
Raphaël  dans  tous  les   cabinets  d'estam-    de  Trêves  (5),  lors  de  son  entrée  dans  ce 

monastère,  et   donné    au  couvent,  à  sa 
mort  (4) ,  gravée  dans  les  Voyages  litté- 
raires de  deux  bénédictins,  1"  partie,  p.  290. 
Cette  (5)  figure  est  très-belle. 
On  trouve  une  gravure  représentant  cette 


pes. 

Toutes  les  Bibles  avec  planches  gravées 
en  bois  ou  au  burin  offrent  divers  sujets 
des  actes  des  apôtres.  Voir  au  mot  Bible. 

Les  belles  planches  gravées  par  les  Wierix 


et  par  quelques  autres,  d'après  les  dessins    princesse  tenant  le  modèle  de  l'église  de 
ou  peintures  de  Bern.Passari,  école  d'Italie.    Saint-MaximindeTrèves,  dont  elle  fut,  sans 

(1)  On  a  quelquefois  voulu  contester  les  preuves  de 
l'existence  de  l'ère  des  martyrs;  la  controverse  et 


Thisioire  avaient  jusqu'A  présent,  et  presque  seules, 
fait  les  frais  de  ce  grand  procès  entamé  contre  le 
christianisme.  Les  monuments  des  arts  viennent  aussi 
déposer  de  la  vérité,  et  depuis  quelque  temps  surtout 
ce  nouveau  genre  de  preuves  est  manié  par  des  mains 
habiles.  La  savante  dissertalion  du  pèreSecchi,  pu- 
bliée dans  les  Annales  de  philosopkie  chrétienne, 
t.  XXI,  p.  436,  vient  de  recevoir  une  nouvelle  force 
par  l'adhésion  noble  et  désintéressée  que  s'est  em- 
pressé d'y  donner  M.  Raoul  Rochetie.  Voir  sa  let- 
tre insérée  dans  les  mêmes  Annales,  même  tome, 
p.  895,  qui  y  modifie  ce  qu'il  avait  déjà  écrit  de  si  in- 
téressant sur  les  catacombes  et  dans  son  discours  sur 
les  Types  primitifs  de  l'art  chrétien,  i  vol.in-6*. 


{i\  Sur  ce  précieux  manuscrit,  voir  les  détails  don- 
nés par  M.  du  Sommerard,  Les  arts  au  moyen  âge, 
t.  JI,  p.  4'2o  et  431. 

(3)  <'e  monastère  est  regardé  comme  le  plus  an- 
cien d<^  l'Allemagne,  et  deit  remonter  au  vu*  ou 
VIII*  siècle. 

(4)  Cette  princesse  avait  son  tombeau  au  milieu  du 
chœur  de  i  église  de  l'«'ibbayc  de  Saint-Maximin.  Les 
vandales  do  93  ont  détruit  ce  précieux  monument, 
mais  ils  n'ont  pas  oublié  de  le  piller  au  nom  de  la 
liberté. 

(5^  Ce  volume,  assez  difficile  à  rencontrer,  est  quel- 
quefois intitulé  Deuxième  voyage,  etc..  et  comprend 
les  visites  faites  par  les  deux  savants  bénédictins  des 
abbayes  de  leur  ordre,  situées  dans  les  Pays-Bas  et 
pays  circonvoisins. 
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doute,  fondatrice,  au  frontispice  d^un  ou-  pi.  clxxxvi,  n°  2.  Voir  les  Loges  du  Vatican, 

vrage  intitulé  :  Ifistoria  saccincta  hospUalis  par  Haphael.  Voir  son  œuvre  dans  tous  les 

Safiçtœ  Elisabethœ,  extra  muros  imperialis  cabinets  d'estampes. 

monasterii  Sancti  Maximi  ordinis,  Sancii  Fresque  de  Michel-Ange,  à  la  voûte  de  la 

Benedicd,  prope  Treviros,  Londini,  1786,  chapelle  Six (i ne,  d'Agincourt,  Peinture , 

in-8'.  pi.  CCI,  n*»*  5,  6. 

Sommeil  d^Adam  lors  de  la  création  d'Eve, 

ADALBERG  (Saint).  —  Évéque  de  Brème,  bas-relief  de  Nicolas  de  IMse,  du  xiir  au  xiv* 

Le  sceau  de  ce  prélat,  publié  dans Pouvragc  siècle,  d'Agi ncour t,  iVcu/p/ure^  pi.  xxxii, 

d*Heiiieccius ,  de  SigiUis  Germanorum,  in-  n"  0. 

folio,  p.  59,  est  remarquable  par  sa  grande  Désobéissance  d'Adam  etd'f.ve.  Peintures 

dimension,  puisqu'il  porte  de  G  à  7  pouces  des    catacombes,   d'Agincourt,    Peinture, 

de  haut.  On  le  trouve  également  publié  pi.  i;[,  n^''l,2, 5.  Autre  pi.  xii,  n°  iO;  autre 

dans  la  Chronique  d^ Oldenbourg ,  par  Ha-  Jil.  xix,  n''^;  ouvrages  présumés  du  iv' au 

mellanus,  ch.  Xlil,  1'"  partie,  dans  Touvrage  v*  siècle. 

de  Lambecius  ChronoL  et  Auet,  de  rébus  Bas-reliefde  Nicolas  de  Pise;  d'Agincourt, 

hamburgencis ,  lib.  I,  p.  260,  editio  nova,  ïje  Sculpture,  pi  xxxii,  n°  2. 

saint  y  est  représenté  assis  sur  un  siège  Adam  et  Eve  mangeant  le  fruit  défendu, 

épiscopal,  tenant  sa  crosse  d'une  main,  et  Au  lieu  d'un  arbre  qui  se  voit  ordinaire- 

bénissant  de  l'autre.  ment,  c'est  un  squelette  qui  le  remplace. 

Parmi  les  nombreuses  statues  qui  ornent  L'image  hideuse  de  la  mort  est  entourée  du 

le  pont  de  la  ville  de  Prague,  on  remarque  serpent  tentateur  oui  présente  le  fruit  à 

celle  de  saint  Adalbert;  nous  ignorons  à  Eve.  Celte  pièce,  u'un  caractère  particu- 

quelle   époque  elle  y  a  été   placée.  Voir  lier,  est  composée  et  gravée  par  Séb.Beham, 

Prague  ,  et  la  grande  collection  des  saints  dont  la  touche  fîne  et  vigoureuse  fait  de 

du  Cabinet  des  estampes,  à  Paris.  celte  planche  un  petit  chef-d'œuvre.  Voir  la 

collection  de  ses  gravures  dans  les  cabinets 

ADAM  (1).  — Suite  de  l'histoire  d'Adam  de  l'Europe. 

et  d'Eve,  depuis  leur  création  jusqu'à  leur  Histoire  de  la  création,  de  la  chute  et  de 

expulsion  du  jardin  de  délices.  Cinq  sculp-  la  punition  d'Adam  et  d'Eve,  par  Angelico 

tures  admirables  du  xir  an  xiir  siècle,  nu-  Fîesole,  au  Vatican.    Voir  son  œuvre  et 

bliées  avec  soin,  à  la  fin  du  2'  volume  d  un  celles  de  Piroli. 

ouvrage  intitulé  :  OEloïm ,  ou  les  Dieux  de  Adam  couché  dans  son  tombeau,  placé 

Moïse,  in-S**,  par  P.  Lacour,  membre  de  au  pied  du  Calvaire.  Miniature  du  cruci- 

I plusieurs  académies,  Bordeaux,  1859.  Voir  (iement  et  de  la  mort  de  Jésus-Christ,  tiré 

a  suite  aux  mots  Abel  et  Caîn.  de  VHortus  deliciarum.  Reproduit  par  M.  le 

Adam  représenté  assis,  recevant  les  of-  comte  de  Bastard,  dans  son  ouvrage  sur  les 

fraudes  de  ses  enfants.  Quelques  antfquaires  Manuscrits  du  moyen  âae  au  xn°  siècle. 

I)ensent  que  c'est  le  Père  éternel  recevant  Adam  tenant  sa  postérité  sur  ses  genoux, 

es  présents  de  Caîn  et  d'Abel.  Voir,  au  Dans  une  lettre  A  du  xr  siècle,  tirée  d'une 

reste,  le  monument  publié  par  Bottari.  Pit-  Bible.  Voir  la  lettre  A  de  notre  Dictionnaire. 

ture  e  Scalture  sagre,  t.  Ill,  pi.  li;  t.  HI,  Adam  se  soulevant  hors  de  sa  tombe  et 

pi.  Lvii.  recevant  dans  une  coupe  le  sang  de  Jésus 

Bianchini  le  donne  aussi,  Vemonstratio  en  croix.  Description  des  vitraux  de  laça- 

historiœ  eccles,,  tabula  \i^  sœcul.  u^n°  i^^  thédrale  de  Bourges,  par  MM.  Martin  et 

et  son  texte,  t.  Ht,  p.  495.  Raoul  Rochette,  Cahier,  p.  102,  et  les  planches  d'étude  qui 

Tableau  des  catacombes,  p.  221.  sont  indiquées  à  sa  note  2.  Voir  planche 

Sa  création.  Un  des  bas-reliefs  de  la  cathé-  d'étude  iv. 

dralc  de  Rouen  (2),  xiir  siècle  environ.  Histoire  d'Adam ,  de  sa  création ,  de  celle 

Autre  de  Nicolas  de  Pise,  xiv  siècle.  Cico-  d'Eve;  Dieu  leur  montrant  le  fruit  du  mal  ; 

gnara,5/oria  délia  scultura,  t.  1,  pi.  vu,  la  désobéissance  d'Adam,  leur  expulsion 

n*  14-  du  jardin  terrestre.  Très-curieux  chapi- 

Sculpture  d'une  des  portes  du  baptistère  teau  de  Pancienne  abbaye  de  Corbie,  publié 

de  Florence, -XV' siècle,  d'Agi ncourl,  5cD/p-  par  M.  Rigollot  (d'Amiens),  Histoire  des 

ture,  pi.  XLI ,  n°  1 .  arts  en  Picardie,  in-H",  pi.  xi,  n''»  29,  30;  et 

Fresque  de  Cimabué  à  Saint  -  François  par  M.  du  Sommerard,  Album  des  arts, 

d'Assise,  xiir  siècle,  d'Agincourt,  Peinture,  pi.  xiv  de  la  5"  série. 

(i)  Sur  la  manière  de  représenter  Adam,  voir  Mola-  (2)  Nous  n'en  connaissons  pas  de  gravures,  ils  sont 

nus,  Hiitor.  imagiuum  »acrarum,  in-4*,  pages  62 ,  90 ,  tous  moulés  et  se  trouvent  chez  Mirhcli,  mouleur  à 

4&2.  Paris,  rue  Guénégaud- 
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On  voit  encore  Adam  et  Eve  ensemble,  et  Martin,  prêtres,  Études^  pi.  vu,  et  p.  i 

sculptés  au  portail  de  Saint- Vital  à  Ra-  du  texte, 
venne,  xir  siècle  environ. 

A  l'angle  du  palais  ducal,  à  Venise,  xiir  ADAM  ,  abbé  de  Saint-Denis  — Son  cos- 

au  XIV  siècle.  tume  qui  date  du  xii*  ou  xiii*  siècle,  offre  un 

A  Tacrolère  du  portail  de  la  cathédrale  .  exemple  de  l*ornement  nommé  parer,  par 

de  Sentis,  xiv*  siècle,  environ.  Voir  les  quelques  auteurs.  M.  Alex.  Lcnoir  donne  la 

descriptions  de  ces  divers  monuments-  pierre  tombale  de  ce  personnage  dans  le 

Adam  et  Eve  chassés  du  Paradis.  Minia-  \*^  volume  de  son  Musée  des  monuments 

ture  d'un  manuscrit  du  iv*  au  v*  siècle,  français,  pi.  xliv,  n**  5i8,  p.  23i. 
d'Agincourt,  Peinture,  pi.  xix,  n°  5.  Autre 

dans  un  manuscrit  du  ix*  ih.,  pi.  xliii,  ADALBERT  (Saint).  —  Diacre,  collec- 

n""  2.  Autre  d'un  manuscrit  du  Vatican,  tion  des  saints  du  Cabinet  des  estampes, 

même  époque,  ih.,  pi.  xli,  n"  2.  à  Paris,  lettre  A. 

Peinture  à  fresque   au    Garopo   Santo. 

Voir  ce  mot  dans  ce  Dictionnaire,  au  n*»  1  ADÉfAIDE.  —Deux  saintes  de  ce  nom. 

du  détail  des  diverses  peintures.  Voir  la  collection  des  saintes  du  Cabinet 

Autre  du  Masaccio,  à  l'église  del  Carminé,  des  estampes,  à  Paris,  en  23  vol.  in-folio, 

à  Florence,  d'Agincourt,  Peinture,  pi.  cl.  pour  les  femmes,  classés  par  ordre  alpha-, 

Même  sujet.  Sculpture  de  Nicolas  de  Pise,  nétique. 
à  la  cathédrale  d'Orvietle,  xiii'^  au  xiv*  siècle. 

Storia  del  Duomo  d*Orvieto,  par  G.  délia  ADÉLAÏDE  ou  ADÈLE.  —  Troisième 
Valle^,  pi.  IX;  et  d'Agincourt,  sculpture,  femme  de  Louis  VII,  dit  lé  Jeune.  Figure 
pi.  XXXII,  n*»  5.  de  son  tombeau  à  l'église  de  Pontigny  ;  col- 
Adam  et  Eve  jugés  par  les  Vertus  au  tribu-  lection  des  portraits  des  reines  de  France, 
naldes  Palinodes.  Miniature  dont  nous  don-  &u  Cabinet  des  estampes,  à  Paris,  in-folio, 
nons  l'explication  au  mot  Tribunal.  1. 1",  xir  siècle. 

Pénitence  d'Adam  et  d'Eve  (1)  :  Adam 
laboure,  Eve  file.  Bas-relief  de  Nicolas  de  ADÉLAIDE.— Femme  de  Louis  le  Bègue, 
Pise,  d'Agincourt,  Sculpture,  pi.  xxxii,  suivant  quelques  auteurs,  veuve  de  Lo- 
n*»  6.  thaire  II,  et  femme  d'Othon  ï";  et  surnom- 
Autre  bas -relief  de  la  porte  d'une  église  mée  la  Bienheureuse.  Voir  les  portraits 
à  Bologne,  Cicognara,  Storia  délia  scultura  des  rois  et  reines  de  France,  par  Dutillet, 
in  Italia,  t.  Il,  pi.  i  aux  manuscrits  de  la  Bibliothèque  royale 

Ces  divers  sujets    ont   été    traités  par  de  Paris ,  et  la  grande  collection  de  portraits 

Michel-Ange  et  Raphaël,  au  Vatican.  Voir  du  Cabinet  des  estampes,  à  Paris, 
leurs  œuvres  et  celles  de  leurs  graveurs. 

On  trouve  aussi  divers  sujets  de  la  vie  ADÉLAÏDE.  —  Reine   ou    comtesse    de 

d'Adam  et  d'Eve,  au  portail  de  l'église  de  Sicile,  au  xii*  siècle.  (Sceau  de  cette  prin- 

Notre-Dame  de  Reims,  de  Strasbourg,  et  cesse.)  Voiries  plancnes  de  l'ouvrage  inti- 

de  bien  d'autres  impossibles  à  désigner  en  tulé  :  Sicilia  descritta  con  Medaglie,  et  éx- 

détail.  Voir  les  descriptions  de  ces  monu-  pliqué  plus  au  long  au  mot  Sicile. 
ments. 

ADÈLE  DE  VERMANDOIS.— Femme  d'un 

ADAM  (Les  deux).  —  On  nomme  ainsi  comte  d'Anjou.  Belle  statue  du  xnrau  xiv* 

le  parallèle  établi  entre  Adam    pécheur,  siècle,  exiYÎr on.  Atlas  des  arts  en  France, 

l'auteur  de  la  perte  du  genre  humain,  et  in-folio,  pi.  xiii.  M.  Lenoir  donne  cette 

Jésus-Christ,  réparateur  de  la  faute  ori-  statue  comme  faite  vers  l'an  iI05,  cequi 

ginelle.  parait  sujet  à  contestation. 

Ce  genre  de  parallèle  symbolique  et  histo- 
rique à  la  fois ,  se  trouve  fréquemment  re-  ADELINE  (Sainte).  —  Figure  en  pied, 
présenté  sur  les  anciennes  verrières  du  xii"  vierge  et  martyre. 

au   xiir  siècle.    Nous  signalerons  comme  iffavaria«am:<a  ctpia,  t.  Il,  planche  de  la 

exemples  de  ce  genre  de  composition,  les  p.  *125. 
deux  belles  rosaces  de  la   cathédrale  de 

Lyon,  publiées  dans  la  Monographie  de  la  ADELOCUS  (Saint  ).  -  Très-beau  sarco- 

cathédrale  de  Bourges,   par  MM.    Cahier  phage  de  ses  reliques;   monument  du  x" 

(i)  Il  existe  une  curieuse  léçende  sur  I«1  pénitence  rendu  de  ce  volume  par  M.  Paulin  Paris,  ManuscrUs 

d'Adam,  manuscrit  du  xiii*  siècle.  Voir  le  compte  />anfai«,  1. 1,  p.  t'i4. 
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siècle,  publié  dans  Pouvrage  intitulé  :  Essai 
historique  et  descriptif  des  monuments  de 
Véglise  Saint-Thomas  de  Strasbourg,  1842, 
in-8°,  par  L.  Schneegans,  et  dans  la  Topo- 
graphie de  Strasbourg,  du  Cabinet  des 
estampes,  à  Paris. 

ADJUTEUR  (  Saint  ).  —  Soldat  ou  officier 
chrétien.  Représenté  armé  dans  le  goût 
du  XY*  ou  xvr  siècle,  enlevé  par  deux  anges. 
Il  parait  avoir  des  fers  aux  pieds.  On  trouve 
une  planche  curieuse  de  ce  sujet ,  gravée  par 
un  des  Peretti,  dans  la  grande  collection  des 
saints  du  Cabinet  des  estampes,  à  Paris, 
lettre  A,  2*  volume  ;  les  folios  ne  sont  pas 
numérotés. 

ADON  (  Saint  ).  —Archevêque  de  Vienne 
au  IX*  siècle.  Voir  la  collection  des  saints  du 
Cabinet  des  estampes ,  à  Paris.    * 

ADOPTION  (4).  —  Une  peinture  très-an- 
cienne de  Téglise  cathédrale  d^Aquilée,  sem- 
ble représenter  Tadoption  dite  per  bap^ 
tismam  (2).  D'un  côté  est  le  urètre  ou 
Tévéque  qui  baptise,  de  Tautre,  le  parrain 
qui,  étendant  la  main  sur  le  néophyte, 
prend  l'engagement  de  l'adopter  pour  fils 
spirituel;  Antichità  {le)  aquikia  de  Gian- 
domenico   Bartoli,    1    vol.    in-folio,    pi. 

CCCXGVI. 

Une  monnaie  du  Bas-Empire.  Citée  dans 
la  Revue  numismatique  de  If  lois,  année  1837, 
p.  iSO,  paraîtrait  représenter  l'adoption  de 
Childérîc,  encore  jeune,  par  l'empereur 
Justin  (5).  Nous  ignorons  si  ce  monument 
a  quelques  rapports  avec  l'une  des  deux 
manières  d'adopter,  citées  ci-dessus 

ADORATION  DES  BERGERS.  —  Ce  sujet 
a  été  composé  par  tous  les  maîtres  :  Alber 
Durer,  Lucas  de  IjCyde,  Martin  de  Vos,  les 
Sadelers,  les  Wierix. 

Toutes  les  bibles  en  bois  ou  gravées  au 
burin. 

Triptyque  d'Alber  Durer.  Mlas  de  M.  du 
Sommerard,  pi.  viii,  ch.  VI. 

Raphaël  eu  a  fait  une  belle  composition 
qui  se  voit  aux  Loges  du  Vatican.  Voir  cette 
suite  gravée  par  Chaperon,  et  tous  ceux  qui 
ODI  gravé  l'œuvre  de  Raphaël. 

Toutes  les  suites  de  la  vie  de  Jésus-Christ 
représentent  ce  sujet.  Voir  à  son  nom. 


ADORATION  DES  MAGES.  —  Sculptures 
de  cesuiet  :  Diptyque  en  bois  du  xi*  siècle. 
Musée  de  Grenoble,  Magasin  enqfclopé' 
digue,  août  1811,  avec  une  savante  disser- 
tation de  M.  Champollion-Figeac.  ^ 

Bas-relief  de  l'église  de  Pistoia.  D'Agin- 
court.  Sculpture,  pi.  xxvii,  n*"  1;  Cicognara, 
Storia  delta  scultura  in  lialia,  t.  1",  pL  ix, 
donne  cette  même  sculpture  plus  en  grand. 

Bas-relief  de  Nicolas  de  Pise,  xiii*  au 
XIV*  siècle,  pour  le  baptistère  de  Pise.  Les 
chevaux  qui  y  figurent,  rappellent  le  style 
de  ceux  de  Praxitèle;  d'Agincourt^  ^ca(- 
pture,p\.  XXXII,  n°  7. 

Moranna,  Pisa  illustrata,  t.  Il,  pi.  m,  et 
surtout  l'ouvrage  de  Cicognara  ,  ^(oria 
délia  scultura,  1. 1,  pi.  xii. 

Autre  bas-relief  a'un  tombeau  dans  l  é- 
glise  Saint-Laurent  à  Naples.  Sculpture  du 
XV  siècle.  Cicognara,  t.  II,  pi.  lv. 

Peintures  de  ce  sujet  :  mosaïque  du  \' 
siècle,  d'Agincourt,  Peinture,  pi.  xvi , 
n°  17;  quatre  anges,  debout,  accompagnent 
la  Vierge. 

Trois  compositions  provenant  de  minia- 
tures de  ménologes,  et  de  fresques  d'un 
couvent  de  Rome,vers  les  xii'  et  xiii*  siècles, 
d'Agincourt,  Peinture,  pi.  civ,  n"'  13,  14, 
15.  Ce  dernier  numéro  est  reproduit  plus 
en  grand,  pi.  cxxxv. 

Fresque  de  Benozzo  Gozzoli,  an  Campo 
Santo,  xiir  et  xiv*  siècles.  Voir  la  publi- 
cation de  celte  célèbre  suite,  par  Lasinio, 
1  vol.  in  folio.  Voir  au  mot  Campo. 

Tableau  de  Pérugin  à  l'église  Saint-Au- 
gustin de  Pérouse  (4).     ' 

Fresque  à  San-Subiaco,  d'Agincourt,  Pein- 
ture,  pi.  cxxvi,  n*  3. 

Belle  composition  de  ce  sujet,  gravée  par 
Martin  Schon  ou  Sckœngaver  regarde 
comme  le  plus  ancien  graveur  connu  de 
l'école  allemande,  au  xiv  siècle.  Voir  son 
Œuvre. 

Autre  par  le  Pinturrichio.  Gravée  dans 
le  3*  volume  de  la  Description  du  Vatican, 
(Ildescritto  Faticano),  par  Erasme  Pislolesi, 
in-folio,  pi.  xxiii. 

Autre  par  Raphaël,  première  manière, 

ib.y  pi.  Lxxviii. 

Autre  par  Hemling,  Atlas  du  Sommerard, 
pi.  II!  du  ch.  VI.  —  Autre  du  même,  connue 
en  Allemagne  sous  le  titre  des  Sept  joies  de 
i*/an>,  gravée  au  trait  parE.  Schœffer  ;  très- 


(1)  On  connaissait  au  moyen  âge  (rois  espèces 
d'adopiion,  celle  par  le  baptême,  celle  par  la  remise 
des  armes  (per  arma  s  celle  per  capi//oir.  Nous  n'avons 
Ml  découvrir  de  monuments  que  de  la  première. 
M.  du  Sommerard  dans  le  deutiéme  volume  ae  son  Art 
M  moyen  âge»  p.  371,  entre  dans  quelques  détails  sur 
l'adopiion  per  ùapillos. 


(2)  Nicolaus  Allemannus,  de  Porieïlni*  lateranensib. 
resiUutis,  i  vol.  in-4*,  p.  i53,  article  intitulé  :  Ritus 
adoptundi  per  baptismum. 

(3)  Nous  devons  ajouter  que  Pauthenticité  de  cette 
médaille  est  loin  d'être  établie  d'une  manière  incon- 
testable. .  . 

(4;  Cité  par  M.  Rio,  Artchréiien,  i  vol.  m-8%  p.  Ma. 
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grande  composition  dont  M.  le  baron  de  les  saints  et  les  anges.  Autre   fresque  du 

Keverberg  aîné  dit  quelques  mots  dans  son  même  peintre,  dans  la  chapelle  Saint-Sé- 

ouvrage   intitulé  :  Ursula,    in-8°,    Gand,  bastien  ;  fin  du  xvr  siècle.  Voir  son  œuvre 

dSiS,  p.  437.  Ce  qui  n'est  pas  sans  intérêt,  Procession  dite  de  TAdoration  du  Saint- 

c'est  qu'^n  voit  figurer  dans   cette  belle  .  Sacrement.  Vitrail  du  xvr  siècle,  à  l'église 

composition,  un  seigneur  allemand  dont  deSaint-Ouen,à  Pont-Audemer  ;  publié  par 

le^  armoiries  sont  posées  à  une  colonne,  à  M.  le  comte  de  Lastérye,  Histoire  àe  la  pein- 

•savoir  :  un  casque  portant  une  étoile,  un  tare  sur  verre,   en  France,  Voir  au  mot 

écusson  portant  deux  étoiles,  un  chevron  Processions. 
au-dessous  duquel  est  un  griffon  grimpant. 

Lafcmme  de  ce  seigneur  y  est  aussi  représen-  ADRIEN  V*  du  nom.  —  Tombeau  de  ce 
tée  de  l'autre  côté  du  tableau,  à  genoux,  les  pape  à  Viterbe,  dans  l'église  des  Frères  Mi- 
mains  jointes;  un  singe  assis  sur  une  mu-  neurs  (monument  à%\^lQ).Acta8anciorum 
raille,  tient  son  écusson  portant  trois  rocs  des  Botlandistes,  mois  de  mai,  tome  supplé- 
non  ancrés;  on  v  voit  aussi- une  fleur  de  mentaire,  partie  du  Conaius  chronico-his- 
trèfle  d^arçent.  Ces  deux  figures  sont,  sans  toricas,  p.  58.  On  y  voit  le  pape  couché  sur 
doute ,  celles  des  deux  donataires  du  ta-  son  tombeau, 
(bleau.  Médaille  de  ce  pape.  Trésor  ûe  la  namis- 

Magnifique  miniature   du  Bréviaire  ou  matique  (médailles  des  papes),!  vol.  in- 

Zivre  d'heures  du  duc  de  Bedfort,  dont  le  folio,  avec  texte.  Voir  à  la  table  des  mon- 

manuscrit    appartient   à   la   Bibliothèque  naies  de  ce  volume. 

Toyale  de  Paris  (\).  ADRIEN  VI.  —  Portrait  de  ce  pape.  Voir 

Celle  de  Lucas  de  Leyde,  gravée  par  lui,  les  collections  que  nous  indiquons  ci-dessus, 

«st  une  pièce  des  plus  remarquables.  Voir  Son  tombeau,  monument  du  xvr  siècle,  à 

-son  œuvre  et  celui  de  Martin  Schon,  et  de  l'église  Sainte- Marie  de  l'Ame  (5),  ou  des 

tous  les  anciens  maîtres,  au  Cabinet  des  es-  Germains,  ou  des  Allemands;  Ciaconius, 

tampes  de  Paris,  de  Dresde,  etc.  Fita  et  gesta  poniificam,  in-folio,   t.   ïll. 

Composition  de  Raphaël  aux  Loçes  du  planche  de  la  p.  Mi  ;  ou  dans  Palatins , 

Vatican.  Gravée  par  Chaperon.  Voir  l'œuvre  même  ouvrage,  t.  IV,  planche  de  la  p.  32. 

de   Raphaël   au   Cabinet  des  estampes  de  On  remarque  dans  ce  monument  un  bas-re- 

Parisetdes  autres  villes.  lief  représentant  l'entrée  du  pape  à  Rome. 

Le  mausolée  est  de  Balthazar  Peruzzi. 

ADORATION  DU  PAPE  (2).  —  Représenté 

assis  sur  le  grand  autel  de  Saint-Pierre  de  ADRIEN   (Saint).  —  Figure  à   cheval. 

Rome.  Voir  les  planches  du  Ceremoniale  Armé  comme  un  chevalier  du  xv*  siècle. 

pontificum,  et  du  Pontificale  romanum,  dans  Dans  l'œuvre  de  Waltzer  Van  Von  Assen  ou 

toutes  les  grandes  bibliothèques  publiques  Cranach  ;  très-belle  pièce. 

Voir  la  planche  p.  289  du  i"  volume  des  Autre  dans  la  collection   des  saints  du 

Cérémonies  religieuses  ,  de  Bem.  Picard.  Cabinet  des  estampes  à  Paris. 

Deuxième  cérémonie,  dans  la  chapelle  du  Eglise  Saint-Adrien ,  jadis  basilique  de 

Couronnement,  ib.,  planche  de  la  même,  Paul-Emile,  à  Rome.  Ëtait  une  diaconie  dès 

p.  288.  le  VI'  siècle.  Itinéraire  de  Marin  Vasi ,  fils, 

t.  ï",  p.  145,  et  les  planches  in-folio  du  grand 

ADORATION  DE  LA  CROIX.  —  Voir  les  ouvrage  de  Vasi,  père,  en  12  vol.  in-folio, 

mêmes  ouvrages,  et  dans  les  Cérémonies  la  planche  qui  correspond  à  r////ï€rflfirc. 

re%i>a«0«^  t.  P%  planche  de  la  p.  382.  ADULTÈRE  (Femme).  —  Sculpture  en 

ivoire,  provenant  d'un  diptyque  ou  d'une 

ADORATION.  —  Une  grande  fresque  de  couverture   d'évangéliaire    du    Trésor    de 

la  chapelle  du  Saint-Sacrement  de  l'église  Véglise  Saint- Amhroise  de  Milan,  ouvrage 

Saint-Pierre  de  Rome,  peinte  par  Pietro  de  du  V'  au  vi*  siècle,  publié  par  le  docteur 

Cortone,  et  gravée  par  Fran.Aquisa,  repré-  Gaetano  Bugati.  Memorie  di  santé  Celso, 

sente  l'adoration    du    saint  sacrement  de  p.  245. 

l'autel.  Voir  Tœuvre  du  peintre.  —  Ado-  Toutes  les  Bibles  gravées  en  bois  ou  au 

ration  du  Père  éternel  dans  sa  gloire  par  burin.  Les  œuvres  des  anciens  maîtres,  tels 

(i)  Cité  par  Dibdin,  Voyage  en  France,  t.  III,  p.  147.  criicis,  ou  ce  qui  esl  plus  facile,  dans  le  Dictionnaire 

(2)  Ceux  qui  seraieni  assez  simples  ou  assez  peu  ihéologique  de  Bergier,  verho  Adoraiion. 

inslruils  pour  croire  qu'il  faul  prendre  celle  adoration  \'i)  voir  au  sujet  de  cette  désignation  l'Itinéraire 

au  |)ied  de  la  lettre,  peuvent  lire  ce  qu'on  dit  de  cette  de  Home,  par  Mar.  Vasi,  au  nom  de  celte  église,  2  vol. 

cérémonie,  même  ouvrage,  loco  ciiato,  ou  dans  le  in-i2;Rome,  i804,  ou  l'édition  donnée  en  I8f0  par 

Hituale  poutiftcmn,  article  intitulé  :  Àdoratio  sanciœ  ^'ibby,  i  vol.  in-i2. 
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qD^Alber  Durer,  Lucas  Cranach,  Lucas  de  haut  d^un  reliquaire  appartenant  au  trésor 

Leyde,  présentent  presque  tous  ce  sujet  plus  de  Téglise  cathédrale  d'Augsbourg,  et  qui- 

ou  moins  bien  traité.  est    gravée     dans     Touvrage     intitule  : 

Voir  aussi  la  Fie  de  Jéias-Christ,  par  le  DescripUo  basilicœ  Sanctœ  Afrœ  et  Sancti 

R.  P.  Jér.  Natalis,  de  la    compagnie  de  Udalarici,  Jnausla-F'indelicorum,  1627, 

Jésus,  i    vol.  petit  in-folio,  orné  de  i50  \  vol.  in^olio.  Voir  les  planches  des  pages 

planches    composées    par   Bern.    Passari,  67  et  75  dudit  volume,  par  Bernard  H(rrt- 

peintre  romain.  Les  planches  sont  gravées  feldcrus,  p.  84.  L^on  trouve  un  reliquaire 

par  les  Wierix  (xvi*  siècle),  en  grande  par-  curieux  formé  avec  le  crâne  enchâssé  de  la 

tie.  même  sainte. 

Le  tombeau  de  sainte  Afre  est  représenté 

.fICATERINA  (Sancta).  —  Fille  d'un  sei-  tel  qu'il  est ,  ou  était,  dans  l'église  cathé- 

gneur  d'Alexandrie.  L'on  trouve  son  mar-  drale,  à  Augsbourg,  dans  l'ouvrage  intitulé  : 

tyrc  dans  le  Ménologe  grec  de  V empereur  Imagines  sanctorum,  Angusta  -  Vindelico- 

B<uHe.  Miniature  du  viir  au  ix'  siècle,  édi-  rum,  i  vol  in-4**,  à  Augsbourg.  Voir  la  pi.  ix 

lion  du  Vatican.  T.  I",  p.  213,  édition  de  du  volume. 
Clément,  Xlll*"  du  nom.  Voyez  aussi  Sainte 

Catherine.  AGAPE  (Sainte).  —  Le  crâne  de  cette 

sainte,   magnifiquement  enchâssé  et  cou- 

.CGIDIUS  (Saint).  —  Abbé.  Représenté  ronné,  forme  un  reliquaire  appartenant, 

tenant  sa  cervelle.  Voir  les  collections  de  en  1627,  à  l'édise  cathédrale  d'Augsbourg, 

Vies  des  saints,  avec  figures  (1  ),  celle  du  Ca-  et  gravé  dans  la  Descriptio  basilicœ  Sanctœ 

binel  des  estampes,  à  Paris.  Plusieurs  le  re-  Afrœ  et  Sancti  Udalarici^  de  cette  ville, 

présentent  donnant  l'absolution  au  maire  Voir  l'ouvrage  ci-dessus,  pi.  x,  à  la  p.  82. 


Charles  Martel,  à  la  suiie  d*une  révélation 
qu'il  eut  en  disant  la  messe. 

j€MILÎANA  (Sancta).  —  Figure  vue  à 
mi-corps,  qui  passe    pour   une  peinture 


A(;APES  (3) ,  ou  REPAS  SACRÉS.  —  L'on 
trouve  quelques  représentations  de  ces  re- 
as  sacrés  des  chrétiens  de  la  primitive 
glisc.  Les  plus  remarquables  sont  :  1°.  Une 
de  Cim'abué,'  xiv' siècle'.  Autour  dé  la  tète    peinture  des  catacombes,   reproduite  par 
est  un  nimbe  dans  lequel  est  écrite  une    d'Agincourt,  Histoire  de  Vart  au  moyen  âge, 
inscription  en  lettres  de  formes  singulières.    Peinture,  pi.  vi,  n**  35,  et  viii  n°  20,  Bottari, 

dans  son  bel  ouvrage  intitulé  ;  Sculture  e 


Pitture  sagre  estratte  da  cime  ter  ii  di  Boma, 
3  vol.  in-folio;  Aringhi,  Jloma  subtcrranèa, 
t.  Il ,  pi.  Lxxxvii ,  n°  4  ;  pi .  cxxiii,  et  cccxiii. 
Un  beau  bas-relief  où  l'on  voit  trois  per- 


Voir  Âcta  sanctorum  des  BoUandistes ,  juin, 
t.  IV,  p.  385- 

AFFRANCHISSEMEiNT.  —  Cérémonie  de 
ce  genre.  Sculpté  sur  un  diptyque  consu- 
laire du  \v  siècle,  environ,  appartenant  au  sonnages  couchés  près  d'une  table.  Deux 
trésor  de  la  cathédrale  de  Bourges,  et  pu-  sont  coiffés  dans  le  goût  phrygien  :  tous  trois 
Wié  dans  le  1"  volume  des  f^oyages  litté-  ont  une  auréole  ou  nimbe.  Devant  le  lit,  un 
nUres  de  deux  bénédictins,  in-4®,  planche  trépied  sur  lequel  est  un  plat  où  est  un  pois- 
des  p.  24  à  25,  et  dans  le  Trésor  de  la  nu-  son  entier.  Deux  esclaves  tiennent  des  am- 
mismatique,  volume  des  bas-reliefs,  orne-  phores.  Mamachi,  Origines  et  antiquitates 
ments  (2)  etc.,  in-folio,  pi.  m  de  la  cArf«fia/kF^  t.  Ill,  p. 61,  a  publié  ce  précieux 
2*  partie.  monument  comme  représentant  une  agapc 

Voir  aussi  au  mot  Manumission.  chrétienne. 

Bianchini   semble   avoir  eu  en   vue  ce 

AFRE  (Sainte).  —  L'on  trouve  deux  Çi'  même  ba&-relief,  qu'on  trouve  gravé,  mais 

rares,  en  pied  et  en  buste,  de  cette  sainte  avec  quelques  variantes,  dans  sa  Demons- 

«nnme  placée  sur  un  bûcher,  formant  le  tratio  historiœ  eccles.,  tabula  IIP,  sœ- 


{i\  Molanus,  Hisiorla  imaginum  êacrarian,  in-4", 
p.  72,  73,  344.  345. 

(2.  Pour  i'explicalion,  voir  le  texte  de  M.  Ch.  Le- 
nonnani,  coDservalear  du  Cabinet  des  inscriptions  et 
médailles,  à  Haris,  coucernanl  celle  sculpture,  Trésor 
de  numUmatiqiie  ,  volume  d'ornements  ,  bas  -  re- 
liefs,  etc.,  p.  ii3. 

:3  M.  Cyprien  Robert,  Cours  d'histoire  mommen- 
lale  des  premiers  chrélitns,université  caiholiqiit,  t.  VL 
p.  2D  et  suiv.,  donne  quelques  détails  fort  curieux  sur 
ces  repas;  d'après  les  anciens  historiens  ecclésiasti- 
ques, il  n'ose  affirmer  si  les  peinturesdcs  catacombes 


qui  ofTrenl  la  représ^tation  de  repas  ou  agapes  sont 
toutes  cbrétiennes.  Sur  les  agapes  et  leurs  variétés, 
voir  les  détails  donnés  par  M.  Kaoul  Rochelle  dans 
son  Tableau  des  catacombes,^.  137  A  153,  et  dans  son 
Mémoire  spécial  sur  les  peintures  des  catacombes,  il  y 
établit  des  rapprochements  curieux  entre  les  repas 
funèbres  des  païens  et  les  agapes  chrétiennes,  mais  les 
assertions  de  M.  Raoul  Rochelle  sont  conteritées  par 
quelques  savants.  MM.  les  membres  de  la  commu- 
nauté de  Solesmes  doivent  traiter  cette  intéressante 
matièredans  un  des  volumes  de  leurs  Origines  caiho- 
liquei,  travail  que  nous  attendons  avec  impatience. 
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cnîi  Vy  n"  37,  58,  avec  celle  inscription  :  Autre  composition  par  Lucas  de  Leyde. 

JSx  cœmeterio  SS,  Marcellini  et  Pétri  Fia  Dessin  publié  par  d'Agincourt,  Histoire  de 

Labinica.  Le  monument  le  plus  compliqué  l'art.  Peinture,  t.  V  et  VI,  pL  clxiv,  n"  10. 

que  nous  ayons  rencontré  de  ce  genre  de  Gravure  du  même,  dite  la  grande  Agar. 

repas,  est,  sans  contredit,  le  bas-reiief  du  Voir  son  œuvre;  et  Foyage  d'un  iconophile. 

sarcophage  placé  sous  la  tribune  ou  ambon  Duchéne,  in-8%  p.  8i,  110, 111, 143. 
de  Téglise  Saint-Ambroise  de  Milan,  et  qui 

est  gravé  et  expliqué  dans  Touvrage  inti-  AGATHE  (Sainte).  —  Figure  debout,  le- 

tulé  :  Monumenti  sacri  e  profani  di  santo  nant  une  couronne  de  pierres  précieuses. 

Ambrosio  di  Milano,  par  Giulini  de  Ferrare,  Mosaïque  de  l'église  de  Kavenne,  vi«  siècle, 

1  vol.  in-4°,  pi.  XII  et  xiii  (1).   Voir  aussi  la  Ciampini ,  Fêter. Mon.,  t.  II,  pi.  xxv,  n"  20. 

planche  de  ce  bas-relief,  dans  les  Mono-  Autre  à  l'église  de  Capoue,  vers  le  ix*  siècle, 

men^idi7lfi7à/io,  d'Allegranza,  t.  VI,  p.  115.  expression  sévère,  beau  costume  dans  le 

Ici,  la  table  est  oblongue,  on  y  voit  des  pois-  goût  lombard,  Ciampini,^e/f m  Monnmenta, 

sons,  des  vases,  des  couteaux,  etc.  t.  Il,  pi.  liv. 

Autre  ligure.  Tirée  des  catacombes,  pein- 

AGAPET  (Saint).  —  Pape.  Figure  debout,  turcs  du  ix'  ou  xi''  siècle,  d'Agincourt,  Pein- 

PeinturedeTéglise Saint-Marc  à  Rome,  viir  ture,  pi.  ix,  h"  2,  î^;  pi.  cv,  n°  12. 

siècle,  Ciampini,  Fêtera  Aîonumenta,  i.  Il,  Autre  figure    de  sainte  Agathe    tenant 

pi.  xxxvii.  Tinstrument  de  son  martyre.  Fresque  du 

Le  portrait  de  ce  pape,  comme  celui  de  xiv*  siècle,  environ,  d'Agincourt,  Peinture, 

tous  les  autres,  se  trouve  gravé  dans  la  Fie  et,  les  figures  de  cette  sainte  dans  la  col- 

de^  papes,  publiée  par  plusieurs  auteurs  lection  des  saintes  du  Cabinet  des  estampes, 

.dont  les  plus  célèbres  sont  les  Bollandisles,  à  Paris,  pi.  cxxvii,  n""  1  ;  pi.  cxxviii.  La 

Ciaconius,  Palatius.  Il  est  à  présumer  que  robe  de  la  sainte  est  d'un  ricne  tissu, 

cette  figure  a  dû  être  tracée  d'après  son  Église  de  Sainte-Agathe  à  Rome,  dite  à  la 

Î>ortrait  qui  existait  au  grand  stylobate  de  Suburra,  ou  des  Golhs,  architecture  du  v* 

'église  Saint-Paul-hors-des-Murs;  sur  cette  au  vi*  siècle  (2).  Voir  les  planches  de  Vasi, 

précieuse  suite,  voir  les  détails   curieux  père,  12  vol.  in-folio.  Mosaïque  de  cette 

consignés  dans  l'ouvrage  des  bénédictins  de  église,  maintenant  détruite.  Publiée  dans 

Solesmes,  intitulé  :  Origines  catholiques  de  les  Fêtera  Monnmenta,  de  Ciampini,  t.  1"", 

l'Eglise  romaine,  1. 1",  p.  15C  et  suiv.  pi.  lxxvii  (5). 

Le  tombeau  de  la  sainte  se  voit  à  Catane  ; 

AGAPIT.  —  Evêque  martyr.  Voir  la  col-  il  date  du  \iv  ou  xiii*  siècle;  nous  ignorons 

lection  des  saints  au  Cabinet  des  estampes,  s'il  est  gravé. 

AGAR.  —  L'histoire  d'Agar  se  trouve  re-  AGATHON    (Saint).  —   Collection    des 

présentée  dans   un  des  tableaux   du   ci-  saints  du  Cabinet  des  estampes  à  Paris, 

melière  du  Campo  Santo,  à  Pise,  composi-  > 

tion  de  Benozzo  Gozzoli,  xiir  ou  xiv  siècle.  AGEN  (4)  (  ville  de  France  ).  —  Monu- 

Publiée  dans  l'ouvrage  intitulé  :  Descrip-  nients  de  cette  ville.  Voir  les  Descriptions 

tion  des  peintures  du  Campo  Santo,  en  ila-  de  la  France,  par  de  La  Borde  et  Guétard, 

lien,  par  Lansini,  1  vol.  in-folio,  dans  tous  12  vol.  in-folio,  voir  la  table, 

les  Cabinets  d'estampes.  '  '  Topographie  de  la  France,  au  Cabinet  des 

Quelques-uns  des  bas-reliefs  de  la  cathé-  estampes,  du  département  du  Lot. 

drale  de  Milan,  qui  doivent  dater  du  xv  au  Sceau  de  la  commune.  Trésor  de  numis, 

XVI'  siècle,  représentent  divers  sujets  de  Sceaux  des  communes,  pi.  xix,  n*  6. 
l'histoire  d'Agar.  Voir  les  descriptions  de  la 

cathédrale  de  Milan,  et  surtout  celle  in-folio,  AGERÏCUS  (Saint  ;.  — Evéque.  Collection 

sans  nom  d'auteur  ;  exemplaire  du  Cabinet  des  saints  du  Cabinet  des  estampes,  à  Paris^ 
des  estampes,  à  Paris;  bibliothèque  de  M. 

deFérussac.  AGILEUS  (Saint).  —  Martyr.  Ce  qu'en 

Agar  secourue  par  l'ange.  Peinture  d'An-  dit  Molanus  :  Histor.  imag,  sacrar.,  édi- 

d ré  Sacchi,  gravée  par  Cor.  Blomaert.  Voir  tion  in-4°,  p.  388;  nous  n'en  connaissons 

l'œuvre  du  peintre.  pas  de  représentation. 

(i)  Pour   l'explication  de  ce  monument,  Toir  le  C3)  Le  roiRicimer  avait  fait  peindre  celle  mosaïque. 

Voyage  dans  le  ilfi/anai^^  par  Millin,  t.  I,  p,  i70,  et  qui  se  détacha  du  muren  150'2  etfutdélruitc. 

surtout  le  texte  de  rouvra(;e  ci-dessus  cité.  (4)  Voiries  divers  ouvrages  désignés  par  Lenglet 

{'2)  M.irin  Vasi,  Romain,  en  donne  la  description  ïyuiresnoy yMélhodepour étudier l'histoircjl,  IWp.^ZO 

dans  son  itinéraire  de  Rome,  t.  I,  p.  347.  et  suiv. 
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fenêtres  de  la  cathédrale  de  Bourges,  repr/^ 
sente  ce  sujet  dans  toute  son  étendue  sym- 
bolique et  historique.  Voir  les  pi.  v  et....  de 
]a  Monographie  de  cette  église,  par  MM.  Ca- 
hier et  Arthur  Martin,  prêtres,  in-folio;  Pa- 
ris, 1842. 

Manducatîon    de    Pagneau  pascal.  Voir 
toutes  les  anciennes  Bibles  avec  miniatures 
ou  gravures  en  bois- 
La  Vie  de  Jésus-Christ,  avec  figures  gra- 


AGILULFE  (i)  (roi  des  Lombards).  - 
Monnaies  de  ce  prince,  vers  le  vr  siècle, 
Ciampini,  dans  une  dissertation  sur  Win- 
cUnne  manière  d'administrer  le  baptême, 
\  vol.  in-4**,  en  donne  une,  ainsi  que  dans 
ses  Fêtera  Monumenta,  t  II,  p.  14. 

Couronne  d'Agilulfe,  célèbre  monument. 
Voir  au  mol  Couronne. 

âGIOTHYRIDE  (ou  Porte  Sainte-).  — 
On  trouve  désigné  ainsi  ce  que  plus  ordi-  vées.  Voir  au  nom  de  Ji(^.sl'S-ChiÛst  toutes 
nairement  on   nomme  Diptyque,  Tripty-  celles  que  nous  indiquons. 
^D^^elc,  ou  toute  espèce  de  tableau  repré- 
sentant des  sujets  pieux  sculptés  ou  peints,  AGNEAU  (symbolique  )  (5).  —  Figure  de 
et  renfermés  par  des  portes  propres  à  re-  Jésus -Christ,   représenté   couché  sur  un 
couvrir  le  sujet  principal.  autel,  mosaïoue  du  v*  ou  vi"  siècle.  Au  grand 

Le  Cabinet  des  médailles  à  Paris  possède  arc  de  Pabside  de  Téglise  de  Saint-Côme  et 

quelques  objets  de  ce  genre,  qui  sont  très-re-  Damiens  à  Rome ,  d'Agincourt ,  Peinture, 

roarquables.    L^un    des    plus   importants,  pi.  xvi,  n""  9. 

place  sous  le  n"  ,  représente  Constantin,  Agneau  marchant  et  portant  une  croix, 
sainte  Hélène,  et  au-dessus,  Jésus-Christ,  Sculpture  ancienne  sur  un  médaillon  ou  dis- 
saint Jean,  et  la  Vierge.  Sur  les  volets ,  plu-  que.  Monumenta  cryptarum  Faticani  ah  An- 
sieurs  saints  de  TËglise  grecque,  des  pa^  j^etodeGafrriW(>^1yol.in-fol.,pl.xxxiv,n''3. 
triarches,  des  prophètes  en  buste,  avec  leurs  Agneau  porté  sur  un  livre.  Pacciaudi, 
noms  gravés  au-dessous.  Antiquitaies  christianœ,  sive  de  cultu 
Cette  curieuse  sculpture,  d^un  style  Joannis  Baptistœ,  \  vol.  in-4",  offre  plu- 
byzantin,  est  placée  sous  la  lettre  E ,  divi-  sieurs  représentations  de  ce  genre, 
sion  du  fond,  p.  19  du  Catalogue  du  cahi-  Gori  Thésaurus  diptychorum,  t.  I,  pian- 


net  des  médailles,  par  M.  Dumersan,  in-S**; 
Paris,  1838(2). 

Autre  monument  de  ce  genre.  Peinture 
de  la  même  époque  représentant  le 
Christ  assis  entre  la  Vierge  et  saint  Jean. 


che  de  la  page  260.  Cette  sculpture  est  tirée 
d'une  pierre  funèbre. 

Agneau  debout,  ayant  une  auréole  autour, 
de  la  tête;  il  est  accompagné  de  douze 
autres  agneaux  qui  doivent  figurer  les  douze 


Sur  les  volets,   divers  saints,   parmi   les-    apôtres.  Bordure  d'une  grande  mosaïque  à 


2uels  on  remarque  saint  Basile  et  saint  Jean 
hrysostome.  Même  catalogue,  p.  51. 
L'on  trouve  quelaues  monuments  de  ce 
genre  publiés  dans  le  Trésor  de  numisma- 
tique et  de  glyptique.    Voir   surtout    les 
pi.  Li ,  LU ,  Lvii  et  le  texte  p.  23. 


l'église  Saint-Clément  de  Rome.  Vers  le  xii< 
ou  XIII  siècle.  d'Agincourt,  Peinture,  pi.  xiii, 
n**  17.  Ciampini.  Fêtera  Monumenta,  t.  II, 
pi.  xvi. 

Agneau  tenant  une  croix  et  versant  son 
sang  dans  un  vase.  Sculpture  de  la  porte 


Voir  aussi  l'Atlas  du  Musée  du  Somme-  d'une  église  du  xi*  ou  xii*  siècle  h  Rome, 
rard,  planches  ii ,  m ,  iv  du  chapitre  XI ,  Voir  Ara-Cœli,  gravé  dans  le  3'  volume  de 
pi.  XXIX,  6'  série  de  l'Album.  l'ouvrage  de  Muratori,  Antiauitates  Italiœ 

mediicBvi,  etc.,  in-folio,  t.  III,  planche  de 

AGNEAU  PASCAL.  Représentation  allé-  la  page  878.  Dans  celui  de  Casalius,  de  Riti- 
gorique  de  ce  sujet  sur  le  pied  d'une  croix    bus  Christianorum ,  etc. ,  in-4'',  page  4, 


de  forme  byzantine.  Provenant  du  Musée 
de  Saint-Om'er  (  émail  du  xir  siècle  ),  publié 
dansl'y^/^Bfn  de  M.  du  Sommerard,  pi.  xi , 
chap.  IX. 


partie  2*. 

AGNEAU  DE  DIEU.      Ordre  de  ce  nom. 
Schoonebeck,  jy/^toirM  des  ordres  militaires. 


Un  vitrail  du  xiir  siècle,  à  l'une  des    in-1 2,  t.  II,  planche  de  la  page  298. 


(OSur  les  monumrnUdus  à  ce  prince,  voir  VArC  an 
moyen  âge,  par  M.  du  Sommerard,  à  la  table  des  ma- 
liére». 

:2i  Le  Cataloquedit  cabinet  des  médailles  que  Von 
▼end  chez  le  concierge  de  la  Bibliothèque  royale,  de- 
vrait «tre  rédigé  sous  la  direction  du  conservateur  en 
cbef,  fjui  en  Terail  soigner  toutes  les  parties,  t^es  ob- 
jet de Vart  byzantin  et  du  moyen  âge  sont  à  peu  prés 
sêcriilés  è  ceux  de  l'art  urcc,  romain  et  égyptien. 
Bencoop  de  pierres  sculptées,  de  diptyques  y  sont  in- 


diqués comme  A  la  dérobée  ou  AregretJ^  belle  pierre 
è  iiuiet  symbolique  chrétien  placée  sous  le  numéro 
547  de  la  montre  A,  méritait  quelques  lignes  d'expii^ 
cation;  on  n'y  trouve  presque  rien.  L'auteur  du  Cata- 
logue a  fait  de  continuelles  études  de  l'antiquité 
proprement  dite;  le  moyen  Age  est  nul  à  ses  yeux.  Le 
public  reclame  contre  cette  injustice  et  cette  lacune 
impardonnable  k  l'époque  actuelle. 
(3}  Motanus,  Histor.  imag.  sacr.,  in-4*,  p.  637. 


AGN 


—  30  — 


AGN 


AGNEAU  de  TApocalypse  (1).  —  Admi-  Sculpture^   ou  Recueil  de  tableaux,  bas- 

ral)le  tableau  peint  à  Thuile  (2)  par  Hubert  reliefs,  etc.,  des  collections  publiques  ou 

Van  Eyck  dans  le  xiv^ siècle  (3;.  Ce  tableau  se  particulières  de  V Europe,  publié  par  Audot, 

compose  de  deux  parties,  celle, supérieure  à    Paris.    Les    planchés  sont  gravées  par 

et  celle  inférieure.  Placé    autrefois    dans  M.  Réveil,  l.  Vlli,  pi.  n"  56i 
l'églist?  Saint-Jean  de  Gand,  il  n^en  existe 

plus  qu^une  portion,  celle  du  milieu,  les  AGNEAUX  (6).  —  Figures  symboliques 
volets  de  la  partie  supérieure  ayant  été  ven-  des  chrétiens  ou  de  rassemblée  des  fidèles, 
dus  à  un  Anglais,  qui  les  a  cédés  au  roi  de  Ciampini,  Fêtera  Monurtienta»  l.  I*^',  plan- 
Prusse,  à  qui  ils  appartiennent  mainte-  ches  xlix  et  lxvi  ,  t.  XV,  pi.  m,  lettre  E, 
nant.  i6, 24,  37,  47,  49,  52. 

Dans  la  partie  supérieure,  on  voit  le  Père  Au  nombre  de  douze,  figurant  sans  doute 

éternel  entre  saint  Jean  et  la  sainte  Vierge,  les  apôtres ,  bas-relief  d^un  tombeau  de  Pé- 

De  chaque  côté,  dans  les  volets,  un  person-  glise  Saint-Victor  de  Marseille  :  Histoire  de 

nage  à  genoux ,  chantant ,  avec  plusieurs  cette  ville  par  Ruffi ,  in-S"*,  planche  de  la 

figures;  de  Tautrecôlé,  sainte  Cécile;  aux  p.  i23.  Dans  une  arcade  romane,  sont  les 

extrémités,  Adam  et  Eve.  quatre  livres  des  évangiles.  (Style  romano- 

Dans  la   partie  supérieure,  vrai    chef-  byzantin.) 

d'œuvre  de  peinture  mystique,  on  voit,  au  Agneaux  en  or,  argent,  ou  de  toute  autre 

milieu  d^une  espèce  de  paradis,  TAgneau  matière,  servant  dans  les  églises  primitives^ 

divin  placé  sur  un  piédestal  ;  il  porte  une  à  orner  les  autels,  les  baptistères,  taber- 

croix  en  bannière.  11  est  adoré  par  les  mar-  nacles,  et  divers  vases  sacrés.  Durandus,  de 

tyrs,  les  solitaires,  les  papes,  les  évéques,  Baptisterio  lateranense,  lib.  VIfl,  cap.  i9,  et 

les  docteurs.  Parmi  les  femmes  ou  vierges  Anaslase,  avant  lui ,  dans  sa  Fie  des  papes, 

martyres,  on  remarque  sainte  Agnès,  sainte  en  parle  en  divers  endroits,  mais  nous  n^a- 

Barbe,  sainte  Dorothée;  parmi  les  saints,  vous  pas  pu  en  découvrir  de  monuments 

on  remarque  saint  Liévin,  évéque  et  apôtre  authentiques,  et  surtout  primitifs.  Il  est  à 

de  la  Belgique,  tenant  sur  une  draperie  sa  présumer  que  le  Musée  chrétien  du  Vatican 

langue  coupée.  Dans  les  volets,  d'un  côté,  offre  quelques  exemples  de  ce  genre  d^anti- 

une  troupe  de  chevaliers  armés  de  pied;  quité.  Au  mot  Musée  du  Vatican,  on  trou- 

ceux  qui  sont  en  tête,  portent  des  bannières  vera  les  détails  les  plus  étendus  sur  les  ob- 

déployées.  De  Tautre  côté,  une  foule  de  jets  précieux  qui  le  composent, 
pèlerins,  ayant  pour  chef  saint  Christophe, 

qui  se  distingue  par  sa  taille  gigantesque.  AGNELET.  —  Nom  d^une  monnaie  du  rè- 

Pour  le  reste  des  détails  de  cette  composi-  gne  de  Philippe  le  Bel  et  de  quelques  au- 

tion  merveilleuse,  voir  les  notices  que  nous  très  princes  français  et  anglais,  Alex.   I^e- 

indiquons.  noir,  Mlas  des  monuments  français,  i  vol. 

Des  fragments  du  tableau  de  Tagneau  de  in-fol. ,  pi.  xxxiv,  n"  3;  Leblanc  et  Bou- 

TApocalypse,  se  trouvent  reproduits  dans  iroue^  Traité  des  monnaies  ;  VetustaMoim- 

r/fi«(oire  de  ^*ar/ de  d'Agincourt  (4),  Pein-  menta,  ou  Recueil  de  monuments  par  les 

ture,  pi.  CLxxii   n''"  i  et  2.  Un  de  ces  frag-  antiquaires  de  Londres.  Voir  les  planches 

ments  est  celui  de  la  troupe  des  vieillards ,  du  1*^'  et  du  II'  volume, 
en  costume  du  xiv' siècle;  Tautre  est  un 

portrait  d'un  des  frères  Van  Eyck,  qui  figure  AGNELLUS  (Saint).  —  Collection  des 

dans  le  tableau  (5),  tenant  un  chapelet  à  saints  du  Cabinet  des  estampes  h  Paris, 
grains  rouges,  etc. 

On  le  trouve  reproduit  en  entier  dans  AGNES  (Sainte). — Figure  de  cette  sainte. 

Pouvrage  intitulé  :  Musée  de  Peinture  et  représentée  debout  tenant  une  couronne , 


(i)  Surloricinc  des  rcpréseDlatioDsde  ce  genre  de 
figures,  voir  Molanus.  Uisior.  imaginam  sacrarion^ 
in-4*,  p.  490,  el  au  mot  Apocalypse. 

(2  ;  .sur  l'époque  de  l'appariiioii  de  ce  genre  de  pein- 
ture, voir  les  savanlcs  réflexions  de  M.  le  baron  de 
Keverherg  aine  dans  son  livre  intitulé:  Ursula  ou  la 
Légende  de  cette  sainte  peinte  par  Jean  Hemcling, 
i  vol.  'ln-8',  p.  101,  i0'2  cl  suiv.  ;  et  encore  p.  1 14,  où 
il  est  du  que  c'est  Van  Kyck  qui  a  substitué  les  fonds 
de  paysages  aux  fonds  d'or. 

(3)  Pour  les  détails  du  ubleau  en  question,  voir  la 
Notice  sur  les  frères  VanEycTc,  traduite  de  rallemand 
parM. Uasl,  membre  de  plusieurs  sociétés  savantes; 
Gand,  I8'i5,  iu-8*,  avec  plusieurs  planches  au  trait 
bien  exécutées  dont  nous  devons  la  connaissance  et 


Tobligeante  communication  à  M.  Charles  de  TEsca- 
lopier,  conservateur  honoraire  de  la  Bibliothèque  de 
l'Arsenal  qui  possède  un  exemplaire  de  celle  notice  à 
peu  prés  iuirouvable,  surtout  a  Paris,  et  dans  laquelle 
est  une  gravure  complète  du  tableau  de  Yan  Èyck, 
que  nous  détaillons  ici. 

(4)  D'Agincourt  a  commis  une  erreur  en  plaçant  ce 
tableau  à  Saiut-Bavon  de  G  ind. 

(5)  Oescaraps,  Vies  des  peintres,  t  I,  p.  s.  nous  ap- 
prend que  l'autre  frère  ligure  aussi  dans  le  groupe  des 
cavaliers,  et  que  ce  merveilleux  tiible.iu  u  été  très- 
bien  copié  par  le  peintre  Michel  Coxicr  pour  un  roi 
d'Kspagne.  Voir  l'œuvre  de  ce  peintre. 

(6)  Molanus.  Histor.  imag.  sacr.,  in-4o,  p.  636  aa 
mol  Agni. 
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mosaïque  du  w  siècle,  à  Ravenne,  Ciam-  Murs,  pi.  cxiii  et  cxiv  dans  Touvrage  de* 

Êïnu  Fêter.  Afonum.,i.[\^p\  xxv,  n°  49.  M.  Le  Tarouiliy,  architecte,  intitulé:  ^om^ 

[osaïque  du  Yirsièclee,  publiée  par  d^Agin-  moderne,  ou  Becaeil  des  palais ^  églises, 

court.  Histoire  de  l'art.  Peinture,  pi.  xvii,  maisons,  etc.,  â  vol.  in-folio  de  planches  et 

et  par  Ci  a  m  pi  ni, /^<?/«ra  Monamenta,  t.  Il,  2  de  texte.    —  Visite   au  corps    ou  reJi- 

pl  XXIX.  Cette  ligure  est  très-noble.  aues  de    sainte  Agnès  de  Monlepulclano. 

Autre  mosaïque,  la  sainte  est  accompa-  Presque  de  Giacomo  Pacchiarotto  (1497),, 

gnée  de  Constantin  et  de  deux  papes.  Ho-  composition    importante  citée   par  M.    de- 

noré  I"  et  Synimaqur,  à  qui  Ton  doit  Té-  Montalembert,  p.  158  du  f^andaïisme  et  du 

glise  Sainte-Agnès,  à  Rome.  D'Agincourt,  Catholicisme  dans  l'art,  in-^''.  Voir  les  œu- 

Peinture,  pi.  xvii,  n°2.  vres  du  peintre. 

Figure  en  pied,  tenant  Tinstrument  de  Autre  sainte  Agnès,  fille  d'un  marquis  de, 

son  martyre.  Peinture  en  détrempe  sur  bois,  Brandebourg,  représentée  sur  la  couverture 

vers  le  xiv*  siècle  environ,   d'Agincourt,  d'un   livre  du  xiir  au  xiv*  siècle,  publié 

Peinture,  pi.  xxvii,  n""  1.  par  Gérard  Molanus  dans  son  livre  intitulé  : 

^   Autre,  tenant  un  mouton  M).  Voir  le  ta-  Lipsonographia  (3),  in-4°,  pi.  xiv  et  p.  40. 
bleau  du  couronnement  de  la  Vierge,  par 

Angelico  Fiesolc,  au  Louvre,  et  dans  Tœu-  AGONIE  DE  JÉSUS-CHRIST   au   Jardin 

vre  du  peintre.                                             ,  des  Oliviers.  —  Miniature  d'un  manuscrit 

Le  martyre  de  sainte  Agnès  peint  par  le  du  xii'  siècle,  d'Agincourt,  Peinture ,  pi. 

Dominiqui'n,  gravé  par  divers  artistes.  Voir  lvii,  n°1. 

rœùvre  du  peintre  au  Cabinet  des  estampes  Belle  eau-forte  de  Jules  Carpioni,  pein- 

à  Paris,  et  dans  tous  ceux  des  grandes  villes  tre  graveur  du  xvr  siècle.  Voir  son  œuvre 

à  rétranger.  dans  les  grands  Cabinets  d'estampes,  école 

Voir  aussi  quelques  fiçures  de  cette  sainte  d'Italie.  La  figure  de  Jésus-Christ  est  d'un 

dans  la  collection  des  saintes  au  Cabinet  des  abandon  remarquable.  Voir  en  outre  toutes 

estampes  de  Paris,  lettre  A.  les  suites  de  la  Passion. 

A  Rome,  à  l'église  Sainte-Agnès  (place 

Navone),  un  bas-relief  de  Lalgarde,  repré-  AGONISANTS. —  Figures  de  ce  genre  dans 

sente  le  miracle  opéré  en  faveur  de  la  sainte,  le  livre  intitulé:  ydrs  moriendi;  voir  à  ce 

H  est  sans  doute  gravé;  ne  l'ayant  pas  trouvé,  mot. 

nous  ne   pouvons   l'assurer  ni  l'indiquer  Voir  aussi  celui  intitulé  :  l'^r^  de  bien 

mieux,  nous  en  devons  l'indication  à  M.  Ch.  mourir,  in-4'',  avec  des  planches  par  Romain 

Lenormant,  membre  de  l'Institut.  de  Hogue,  ou  l'œuvre  de  ce  maître. 

L'on  trouve  diverses  belles  statues,  pein-  L'agonie  du  mauvais  riche ,  dans  la  vie  de 
tores  et  bas-reliefs  ayant  trait  à  sainte  Agnès  Jésus-Christ,  gravée  par  les  Wierix,  d'après 
dans  plusieurs  églises  de  Rome,  et  surtout  Bern.  Passeri ,  ou  dans  les  œuvres  de  ces 
dans  les  deux  églises  de  ce  nom, 'l'une  dite  deux  maîtres. 
Sainte-Agnès-hors-des-Murs,  l'autre  Sainte- 
Agnès  de  la  place  Navone,  déjà  citée.  On  en  AGRAFES  d'arcades  de  monuments  I^ 
trouve  la  description  détaillée  et  des  vues  Chartreuse  de  Pavie ,  Saint-Ëtienno-du- 
dans  V Itinéraire  de  Borne  par  Marin  Vasi  (2)  Mont,  le  Louvre,  Saint-Sébastien  et  Saint- 
et  le  grand  ouvrage  de  Vasi,  père,  en  12  André;  deux  églises  de  Manloue,  Saint- 
vol,  in  folio  avec  250  planches  gravées  par  Pierre  de-Rome,  etc.,  en  offrent  de  beaux 
loi.  exemples.  Voir  à  ces  noms. 

D'Agincourt,  dans  son  Histoire  de  l'art , 

architecture,  pi.  viii,  donne  la  vue  d'une  AGRAFES   DE  CHAPES ,  de  manteaux 

église  Sainte-Agnès,  qui  date  du  iv  au  v*  d'abbés,  de  rois,  d'empereurs,  etc. 

siècle   environ.    Développement   de   cette  L'on  trouve  une  très-belle  agrafe  de  chape, 

basilique  en  3  planches  in-folio  dans  l'ou-  gravée  dans  V Histoire  de  l'abbaye  de  Saint- 

vrage  de  Knapp  et  Gutenshon,  Architecture  Denis,   pi.  iv  du   Trésor.  Elle  représente 

des  basiliques  ae  Borne.  une  m  gothique  dans  laquelle  se  voit  une 

Plan,  coupes  et  vues  extérieures  et  inté-  salutation  angélique. 

rieures  de  l'église  Sainte  Agnès-hors-des-  Autre  d'une  chape  du  pape  Jean  III.  Voir 

1}  Sur  Tagneaii    donné  comme  atlribui  à  celle  (2)  2  vol.  in-i2,  à  Rome.  Plusieurs  édiiions.  tant 

uÏDie,  voir  Molanus,  Histor-  imagimim  sncrarutu,  françaises  qullaliennes  avec  des  planches.  Voir  la 

ia*4*,  p.  257.  La  noie  h  doune  des  deiails  curieux  i»ur  Table  des  matières  pour  l'indication  des  deux  église» 

labénediciion  des  2i  agneaux  dont  la  laine  seri  à  fa-  en  question. 

briquer  les  paUliim  que  le  souverain  ponlife  envoie  (3)  Ce  curieux  volume,  assez  rare,  est  l'inventaire 

aux  prélats  qu'il  veut  Donorer  d'une  manière  spéciale,  du  trésor  de  la  chapelle  d'un  duc  de  Brunswick.  Il 


ÂGR 


—  32  — 


AIG 


ce  nom.  D^tin  manteau  de  Tempereur  Sigis- 
mond.  Voir  ce  nom. 

Agrafe  à  bride.  Manteau  d'une  statue  de 
roi  au  portail  de  la  cathédrale  de  Chartres. 
Willemin,  Monaments  français,i.  I,  pi.  lxvi. 

Deux  agrafes  à  un  manteau  de  la  Vierge. 
Miniature  du  Liber  precum  (i)  (Bibl.  roy.), 
Histoire  da  nimbe,  par  M.  Didron,  Journal 
de  Varchiieciare,  t.  I,  p.  722. 


du  Cabinet  des  estampes,  à  Paris,  et  des 
principaux  cabinets  de  rEufope. 

AGRIPPINUS,évéque  delà  ville  de  Napics, 
au  V' siècle.  Mêmes  indications.  —  Agrippi- 
nus,  évéque  de  la  ville  d'Alexandrie,  au 
II'  siècle. 

AGRITIUS,  ëvêque  de  la  ville  de  Trêves, 


La  suite  des  portraits  des  papes,  publiés    au  iv*  siècle.  Mêmes  indications,  et  au  nom 
dans  les  Acta  sanctorum  des  fiollandistes ,    de  la  ville  de  Trêves. 


volume  supplémentaire  du  mois  de  mai, 
intitulé  :  Propylœum,  dans  la  rie  des  papes 
de  Ciaconius  et  de  Palatius,  6  vol.  in-folio. 
L'ouvrage  deSchrinckius,  Imagines  illus^ 
trittm  virorum ,  principum ,  ducam,  haro- 


AIBERT  (Saint),  moine.  —  Collection  des 
saints  du  Cabinet  des  estampes,  à  Paris. 

.         .       .             ,  AICHARD  (Saint),  abbé.  —  Collection  du 

nnm,  etc.,  in-folio ,  offre  divers  personna-  Cabinet  des  estampes,  à  Paris;  1"  vol.  de  la 

ges  portant  des   manteaux  ou  des  chapes  réunion  des  saints, 
ornés  d'agrafes.  Voiraussi  au  mot  Fermail^. 

\  AIDES  (Armoiries  de  la  cour  des)  de  Paris. 

AGRICOLE  (Saint). -^  Les  ^Bollandistes,  — Voir  Tv^r/noria/,  par  Dubuisson,  Paillot 

dans  le  1"  volume  du  mois  de  septembre  et  autres, 

de  leur  Acia  sanctorum,  p.  4i6,  ont  publié  ' 

un  reliquaire,  ouvrage  d'orfèvrerie  du  xv*  AIGLE  BLANCHE  (Ordre  de  1').  —  Schoo- 

siècle,  offrant  la  tête  de  ce  saint,  évêque  nebcck y  Histoire  des  ordres  militaires,  i.ll y 

d'Avignon,  soutenue  par  deux  anges.  n*"  68,  planche  de  la  p.  172,  cl  dans  l'ou- 

Figure  en  pied  de  ce  même  personnage,  vrage  Je  Bar,  Recueil  des  costumes  religieux 

ayant  près  de  lui  une  grue.  Collection  des  et  militaires,  etc.  6  vol.  in-^olio  (2). 
saints  classée  par  ordre  alphabétique,  dans 

plusieurs  volumes  in-fol.  au  Cabinet  des  AIGLE  (1')  impériale  ou  écartelce.  —  Se 

estampes ,  à  Paris  ,   près  la  Bibliothèque  trouve  ainsi  i;eprésenlëe  avec  une  couronne 

royale.  ou  diadème  sur  une  inscription  chrétienne, 

publiée  par  Boldetti,  Osservazioni  sopra  i 

AGRICULTEURS.  —  Voir  Jardiniers,  La-  cimeterii  SS.  martirii,  \  vol.  in-folio,  plan- 

BOUREURS.  che  de  la  p.  262. 

Elle  figure  comme  blason  ou  insigne  sur 

AGRICULTURE. — Cette  science  est  l'objet  une  épée,   dite  de  Charlemagne,  apparte- 

d'une  foule  de  sculptures,  de  peintures,  de  nnnt  au  trésor  de  Nuremberg,  Willemin, 

miniatures,  de  vitraux,  etc.,  dont  le  délai!  Mon,    ined. ,  pi.  liv.  Voir  ce  qu'en  dit 

serait  trop  étendu  pour  le  consigner  ici,  M.  Pottier,  texte,  p.  10. 
nous  renverrons  aux  sujets  et  aux  mots 

cités  dans  ce  Dictionnaire.  Adam  cultivant  AIGLE  (Ordre  de  1').  —  Ordre  militaire 

la  terre;  Noé  plantant  la  vigne;  Salomon  de  Portugal,  Schoonebeck,  Histoire  des  or- 

étudiant  les  variétés  des  plantes;  les  moines  dres  militaires,  t.I,n*'4i,p.  liB.Voir  Bar  et 

défrichant  les  déserts  de  leurs  thébaTdes  ou  les  autres,  Histoire  des  ordres  de  chevalerie, 
les  jardins  de  leurs  cloîtres,  etc.  Voir  à  ces 

divers  noms.  AIGLE.  —  L'on  donne  ce  nom  au  jubé  ou 

tribune  qui  sert  à  lire  l'évan^rile  à  la  messe, 

AGRIPPINA,  vierge  et  martyre,  à  Rome,  dans  la  cathédrale  de  Milan  (3),  parce  que 

au  iv^  siècle.  Voir  les  collections  des  saints  cette  tribune  est  décorée  d'une  grande  fi- 


renferme  20  pi.  in-4*',  cl  no  titre  très-savant  ;  il  sert 
de  complément  à  l'ouvrage  de  Jungius,  de  Reliquiis, 
bur  lequel  nnus  donnerons  des  détails  plus  étendus  à 
rarticie  HBi.iQUEa.  Il  serait  difficile  de  trouver  une 
réunion  d'objets  sacrés  plus  curieux,  mieux  condi- 
iiounés  et  au<»8i  nombreux.  Voir  aux  mots  Couver- 
TURES  DB  LfvuES.  Groix,  Coffucts,  Oste>'soirs,  etc. 
(1)  Sur  ce  m.inuscril,  voir  ce  que  dit  Dibdin  dnns 
l'eu  vrage  intitulé  ;  Voyages  biographiques,  archéo- 
logiques, etc.,  en  France,  in-8%  l.  JII,  p.  i40  ;  il  en 
parle  comme  du  plus  ancien  livre  de  prières  de  la 
bibliothèque  royale,  il  est  in-folio.  C'est  un  travail  de 


moine.  Dibdin  pense  que  d'après  deux  des  miniatu- 
res qu'il  cite,  ce  livre  ne  remonte  pas  au  delà  du 
XII'  siècle.  Voir  aussi  l'ouvratie  de  M.  Paulin  Paris, 
Sur  les  manuscrits  de  la  Bibliothèque  royale,  in-8* , 
série  des  iu-fol.  Voir  la  Table  des  manuscrits  à  la  fin 
du  volume. 

{'2)  Voir  sur  celte  importante  publication  le  Manuel 
du  libraire  et  de  l'amateur  par  Brunet,  l.  I,  qui  donne 
divers  avis  à  ceux  qui  en  font  racquisition. 

(3.)  Voir  à  ce  sujet  la  Description  de  la  cathédrale 
de  Milan,  par  Ferrari,  3  vol.  in-4*. 
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S:ure  d^aigle,  oiseau  symbolique  de  saint  ses,  armures,  etc. y  publiées  par  M.  Asseli- 
ean  et  du  style  de  son  évangile.  Cet  oiseau  neau  et  par  M.  Jules  Peyre;  Paris,  in-folio, 
sert  ici  de  pupitre  au  lecteur  M).  I^a  tri- 
bune du  baptistère  de  Pise,  d^Agincourt,  AIGUILLES  DE  MER.  —  Planche  en  bois 
Sculpture  ,  pi.  xxxii,  n*  9,  en  offre  un  pa-  de  Vy4rt  de  lu  navigation  de  Pierre  Médine, 
reïL  Quelques  artistes,  et  Angelico  Fiesole  Espagnol,  1  vol.  in-l";  Lyon,  1569,  traduct. 
est  du  nombre,  se  sont  imaginés  de  placer  fr.  de  Nicol.  Nicolaî,  (iêog.  Voir  la  p.  182. 
une  télé  d^aigle  sur  le  corps  de  Pévangéliste  Voir  aussi  à  Doi'ssole. 
saint  Jean.  Voira  ce  nom  divers  monuments 

de  ce  genre.  AILE  de  Saint-Michel.  —  Ordre  de  ce 

nom .  Schoonebeck ,  Histoire  des  ordres  mili- 

AGNAN  ou  AIGXAN  (Saint-).— Église  de  taires,  i  ll,p.  H6,et  celui  de  Bar. 

ce  nom  à  Orléans,  architecture  du  xiy  sic-  Un  ange  du  jugement  dernier  qui  est  re- 

de.  On  en  trouve  des  gravures  ou  lithogra-  présenté  pesant  les  âmes  dans  la  balance  de 

phies  dans  diverses  collections ,   voir    la  la  justice  éternelle,  porte  des  ailes  termi- 

Srande  Topographie  de  laFrance  anCabinet  nées  par  des  plumes  de  paon.  Nous  en  igno- 

es   estampes    (département  du    f^iret).  rons  le  motif.  Peinture  de  Van-Eyck,  publiée 

(Orléans.)  dans  le  i"  vol.  de  V^irt  moderne  en  jiHema- 

Ijà  sacristie  de  cette  église  possédait  un  ^n«»^par  lecomtcde  Haczinski,  in-4*',  p.  8G. 
coffre  ou  bahut  sculpté  en  bois,  vers  le  \\* 

siècle,  qui,  suivant  quelques  antiquaires,  AILE.  —  Partie  de  la  lance  qui  recouvre 

doit  représenter  le  sacre  d^un  roi  de  France,  la  poignée  (2).  Voir  Lance. 
Voir  les  détails  de  la  sculpture  aux  mots 

Bahut,  Sacre.  Ce  coffre  a  passé  au  Musée  AILES  ou  BANDELETTES.  —  Nom  donné 

de  la  ville  d'Orléans.  aux  bandes  qui  accompagnent  les  mitres  des 

Pour  la  Ggurc  de  cet  évoque,  voir  la  col-  archevêques,  évéques,  abbés,  et  qui  retom- 

lection  des  saints  du  Cabinet  des  estampes  bent  sur  les  épaules, 

de  Paris.  V Atlas  des  monum.  français  de  M.  Atex. 

Lenoir,   in-folio,    pi.  xwiii,  et  celui  du 

AIGUËS -MORTES.  —  Vues  des  remparts  Musée  du  Sommerard,  pi.  i  du  chap.  XL\, 

intérieurs  et  extérieurs  de  cette  ville,  con-  donnent  deux  mitres  du  xii*'  au  xiu'  siècle, 

struction  du   xiir   siècle.  Voyages  pittor,  dont  les  ailes  sont  ornées  de  figures  brodées 

dans  l'ancienne  France  par  Taylor  et  de  Cail-  et  remarquables. 
leux,  Roussillon,  pi.  ccxcvi-xcvii,  et  dans 

le  Mémoire  sar  l* architecture  militaire  par  AILETTES.  —  Voir  Cuirasses. 
Alb.  Lenoir,  Instruction  du  comité  des  arts 

et  monuments,  p  43,  18,  3i.  ALMANT.  — Une  gravure  deThéod.  Galle, 

Vue  d'une  des  portes  fortiûées  de  la  même  d-après  J.  Stradan ,  intitulé  Lapis  polaris, 

ville.  Magasin  pittoresque^  volume,  4842.  nous  semble   représenter  ,  sinon   rinven- 

Voir  à  la  Table  des  planches.  tion,  du  moins  Tusage    de  Paiguille  ai- 

AIGUIËRES.  —  Voir  la  Collection  d*  objet  s  mantée.  Celte  pièce  intéressante  fait  partie 

d^art  et  de  curiosités  publiée  par  M.  J*'*,et  d'une  suite  intitulée  :  Nova  reperta^  for- 

gravée  à  Teau-forte  par  mademoiselle  Nau-  mant  un  cahier  oblong  de  25  à  27  pièces, 

det,  à  Paris,  i  vol.  in-folio,  de  36  plan-  Voir  les  œuvres  des  deux  artistes, 
ehes. 

Du  xvi*   siècle  environ,  Willemin,  A/o-  AÏMON  (  Les  quatre  fils).  —  Voir  Aymon. 
numents  français,  t.  II,  pi.  cclxxxix. 

Autres  du  Musée  du  Sommerard,  pi.  i  des  AIR  (P).  —  Figuré  d'une  manière  allégo- 

chap.  XIII  et  XVII  de  VMlas,  pi.  xxiii  de  la  rique.  Miniature  des  plus  importantes  d'un 

7'  série  de  son    Album,  pï.   xxx  dudit,  manuscrit  du  xiir  siècle,  publiée  par  M.  Di- 

roèfne  série.  dron^  journal  Wirtiste,  marsISii  ;  dans  la 

L*on  trouve  diverses  formes  de  vases  de  France  musicale,  mars,  même  année,  n°  12, 

ce  genre  aux  mots  Banquets,  Dressoirs,  p.  95,  t.  IV;  le  manuscrit   appartient  à  la 

Festins,  Repas,  Tables,  et  encore  aux  mots  bibliothèque  de  Reims. 
Vaisselle  et  Va.ses. 

Voir  aussi  les  Otllections  de  meubles,  va-  AIX  (  Provence)  (3).  —  Vue  extérieure  de 

.1;  Ixbrun,  Ccrcmomvi  de  la  messe,  i  vol.  in-8',  tion  de  la  France^  par  Pignniol  tic  la  Force,  i.   V, 

p. %2^, édition  ancifnnc.  p.  i7i  et  sulv.  Kn  indiquant  rc  livre,  nous  ne  préten- 

[i)  Panoplie,  iu-4'',  p.  120,  de  J.-B.-T..  Carré.  dons  pas  que  tout  ce  qui  a  été  dit  soit  exacl  el  bien. 

3;  Pour  rbistorique  de  cette  ville,  voir  la  Dcscrip-  mais  enlin  il  doDoede:»  descriptions  (^>uand  il  parie  du 

Tome  I.  3 
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la   cathédrale,  Moyen  âge  montLmental , 
pi.  cxxix. 

Autre  donnée  par  Alex,  de  La  Borde, 
Monuments  français,  t.  Il,  pi.  cxix.  Vue  du 
cloître  construit  en  divers  styles  (i),  Moyen 


d*Agincourt,  Peinture ,  pi.  xvii,  n**  12. 
Une  médaille  servant  de  revers  à  une  fi- 
gure de  Gharlemagne,  et  publiée  dans  le 
Trésor  de  numismatigue  et  de  glyptique^ 
volume  des  Médailles  françaises^  I'*  partie. 


âge  monumental,  pi.  xcviii,  xr  et  xirsiè-    pi.  i,  n""  1,  donne  une  vue  de  ce  monu- 
des.  Détails   de   ce    cloître ,  ib, ,  pi.  lx.    ment. 


On  y  voit  des  colonnes  torses  accouplées, 
d^autres  en  spirales ,  des  chapiteaux  a  bas- 
reliefs,  à  feuilles,  etc.  Développement  d'une 
porte  de  la  cathédrale,  style  antique.  Uni- 


Voir  aussi  la  grande  Topographie  de  V Al- 
lemagne ^  au  Cabinet  des  estampes,  à 
Paris. 

Trésor  de  la  cathédrale,  à  Aix-la-Chapelle  ; 


vers  pittoresque ,  Didot ,  frères ,   France,  collection  de  vingt-huit  objets  d'art  chré- 

pl.  cuil.  lien  publiée  dans   divers   ouvrages  dont 

Vue  intérieure  du  baptistère  de  Téglise  nous  donnons  le  détail  aux  mots  Trésor  des 

Saint-Sîiuveur,  beau  monument  circulaire,  églises.  Chasses,  Reliquaires,  etc. 

entouré  de  8  colonnes  ;  au  milieu  sont  les  Vue  intérieure  de  l'église  de  Charlema- 

fonts  de  baptême,  sculptés  en  style  gothique,  gne,  dite  de  la  Vierge,  Univers  pittoresque, 

en  ogives  et  en  trèfles  entremêlés.  De  La  par  les  frères  Didot;  France,  pi.  clxxxvi. 
Borde  et  Guétard,  Voyages  pittoresques  ou 

Description  de  lu  France ,  in-ioVio,  t.  III,  ALACRITAS.  —  Une  peinture  en  mosal- 

BoucheS'dU'Rhône^  Xi° 'S,  Tombeau  de  Béa-  que  à  Téglise  Sainte -Marie- la  -  Neu  ve,  & 

trix  de  Provence.  Voir  à  ce  nom.  Montréal  (Naples),  représente  une  espèce 

W'illemin,  pi.  xxxviii  de  ses  Monuments  de  trophée  de  la  croix  ou  d'exaltation  du 

inédits,  a  publié  un  des  pilastres  du  cloître  signe  au  Rédempteur.  Voir  la  pi.  xvi,  n^SO, 

de  Téglise  de  Saint-Sauveur.  et  p.  117  de  la  description  de  Tt^glise  en 

Voir  aussi  la  grande  collection  de  la  To~  question  par  Giovani  LuUi,  i  vol.  in-folio, 

pographie  de  la  France  du  Cabinet  des  es-  en  italien, 
lampes,  à  Paris^  classée  par  départements. 

Le  tombeau  de  la  famille  Sextia  converti  ALANUS  (  Saint  ),  dominicain.  — Collec- 

en  fontaine  publique.  Monument  romano-  lion  des  saints  du  Cabinet  des  estampes,  à 

chrétien  du  iv*  ou  V  siècle,  pubhé  dans  Paris. 
V Univers  pittoresque,  France,  Annales,  pi. 

cxxxvii,  cxxxviii,  cxxxix  et  cxl,  à  Paris,  ALARIC  (roi  des  Goths).  —  Sceau  de  ce 

ciiez  Didot,  frères.  prince.  Magasin  encyclopédique,  181  i,  mois 

On  y  voit  plusieurs  bas-rellcfs  d'un  sar-  de  juin,  t.  III,  p.  2(>5,  Ce  monument  est  du 

cophage  avec  sujets  de  l'Ancien  Testament,  v  siècle. 

Voir  Hébreux,  Joseph.  Buste  d'Alaric  gravé  sur  une  cornaline. 

Sceaux  de  l'archevêque  en  1255,   Trésor  d'^kgincouTl^  Sculpture,  pi.   xLviii,n»76; 

de  numismatique,  sceaux  des  communes,  monument  du  Bas-Empire,  sans  date. 


pi.  XXI,  11°  5. 

AIX-LA-CHAPELLE.  —  Basilique  de  la 
Vierge  (édifice  du  ix*  siècle),  d'Agincourt, 


Tombeau  de  ce  prince,  à  Ravenne;  mo- 
nument du  VI*  siècle,  d'Agincourt,  Archi- 
tecture, pi.  xviii,  n*  3.  Ce  tombeau  est  de- 
venu  une  petite  église,  sous  le  nom  de 


Architecture,  pi.  xxv,  n**  10  (2),  Ciampini,  Sainte-Marie-de-la-Rotonde:  Les  14  n**'  de 
frétera  Monumenta,  t.  II,  pi.  cxxix.  Éleva-  la  planche  indiquée,  font  connaître  les  dé- 
tion  extérieure,  r^.,  n"  11.  Plan  géométral,    tails  de  ce  curieux  monument. 


n*  12.  (Les  colonnes  viennent  de  Rome.) 

Mosaïque  de  cette  église  (même  siècle), 

représentant  le   sanctns  de  l'Apocalypse. 

Ciampini,    Fêtera  Monumenta^    pi.    xli, 

tKOlhique^  il  le  fait  suivant  les  idées  du  lemps,  c'csl-à- 
dire  sans  jugemeni  et  sans  nulle  connaissance  de  ce 
genre.  Ce  qu'il  dit  p.  i75,  peut  donner  une  idée  do 
reste. Lenglet  du  Vrcsnoy,  Métthodc  pour  étudier  l'his' 
loire^  in-4  ,  t.  IV,  p.  241  et  suiv.,  donne  une  série 
d'ouvrages  et  d'auieurs  sur  l'histoire  de  la  ville  d'Aix 
et  de  ses  antiquités.  Voir  aussi  le  texte  de  l'ou- 
vrage de  M.  de  La  Borde  et  celui  du  Moyen  âge  moitu- 
mental. 

(1  )  Sur  l'époque  de  sa  construction,  voir  ce  que  dit 
M.  Fottter,  texte  des  planches  de  Willemin,  1. 1,  p. 36, 
qui  résume  tout  ce  qu'on  peut  en  savoir  avec  son 


ALBANf  Saint).  —  Voir  la  collection  des 
saints  du  Cabinet  des  estampes,  à  Paris.  11 
est   représenté  portant  sa  tète  entre  ses 


),  suDSianueiie,  ciaireei  iiiconiqut*- 
n.  Explication  des  cérémonies  de 
édition,  i  vol.  in-b*.  p.  238.  n*  8» 
ique  chaire  ornée  de  lames  d'or  et 


érudition  ordinaire,  subsianliolle,  claire  et  laconique- 

{'2)  Le  P.  Lebrun 
/a  me««e,  ancienne 
parle  d'une  magniGque 
de  pierreries,  de  figures,  etc.,  qui  existait  dans  cette 
basili(|ue;  il  ajoute  qu'elle  s'enfermait  dans  un  étui , 
ce  qui,  à  dire  vrai,  ne  s'explique  pas  facilement.  Le 
même  auteur  ajoute  que  cette  chaire  est  un  des  plus 
anciens  monuments  de  l'usage  de  se  tourner  vers 
le  septentrion,  ^o^s  laissons  aux  savants  à  expli- 
quer toutes  ces  choses ,  nous  bornant  à  citer  nos  au- 
torités. 
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mains  (1),  comme  on  le  dit  de  saint  Denis.  ALBERT  LE  GRAND,  célèbre  savant  dont 

on  a  voulu  faire  un  astrologue. — Divers  por- 

ALBAN  (Saint-).  — Abl>aye  d'Angleterre,  traits  d'Albert  le  Grand  dans  la  belle  coflcc- 

Monumcnt  d'architecture  saxonne  du  v*  au  tion  de  portraits,  en  plusieurs  volumes  in- 

vr  siècle.  Elle  peut  passer  pour  une  des  folio,  au  Cabinet  des  estampes  de  Paris,  et  à 

plus  anciennes  constructions  monastiques  la  léle  de  quelques  éditions  de  ses  ouvrages, 

de  ce  genre.  D'Agincourt  en  donne  quelques  Figure  en  pied  de  ce  personnage  dans  la 

fragments,  Histoire  de  Vart,  Architecture,  JSavaria  pia,  1  vol.  in-folio,  pi.  l. 
pi.  XLv,n"  4,  d'après  Strutt,  ouvrage  intitulé: 

Fiew  oftheManners,  Customs,  etc.,  of  EU"  ALBERT,  marquis  de  Brandebourg,  cou- 

gland;  London,  3  voL,  in-4%  avec  figures,  vert  de  son  armure,  et  Albert,  archiduc 

t.  I,  pi.  Lxv.  Voir  aussi  Vjingleterre  pitto^  d'Autriche.  —  Ces  deux  figures  en  pied, 

resqne  du  baron  Roujoux,  in-S"*,  1. 1,  pi.  de  très -bien   gravées    par    Dominic^ue   Cus- 

la  p.  S)8,  d'après  une  mitfiature  de  la  Chro-  tode,  dans  le  magnifique  ouvrage  mtitulé  : 

fii^o^  de  Mathieu  Paris.  On  y  voit  Ossa  fai-  Augustissimornm  imperatorum,  ductun,  bar- 

sant  construire  l'abbaye.      '  ronam,e^gieê,eic.^iyo\.  in-folio,  publié 

par  Jacob.  Schrenckius  Œniponti.  Voir  les 
ALBATRE.  —  On  trouve  cette  matière  em-  planches  xviii  et  lxiv. 
ployée  quelquefois  comme  vitraux.  La  ca- 
thédrale de  Torcello  en  offre  un  exemple.  ALBINUS  (Saint),  évéque et  martyr, ou 
D'Agincourt,  Sculpture  ou  Architecture  ^  confesseur. 
pL  XXII  et  XXIII.  Voir  la  grande  collection  des  saints  du 

On    trouve    l'albâtre   souvent   employé  Cabinet  des  estampes, à  Paris, 
comme  matière  de  sculpture  au  moyen  âge, 

surtout  vers  le  xiv', siècle.  ALBY( Languedoc). —  Les  principaux  mo- 

Le  Musée  du  SÔmmerard  en  offre  plu-  numents  de  cette  ville  sont  publiés  danâ  les 

sieurs  exemples  curieux  comme  figures,  bas-  Voyages  pittoresques  et  romantiques  dans 

reliefs,  etc.  Voir  V Atlas,  pi.  m  et  xi  des  i^a/iciV/inc  Frawc<?,  par  Taylor  et  de  Cailleux. 

chapitres  V  et  VL  Le  Trésor  de  Numisma-  Languedoc,  volumes  in-folio;  t.  I,  pi.  xl  à 

tique ^  partie   intitulée   Ornements,  lias-  xlix.    Les  planches    xxxix,   xliv    et   xlv 

reliefs,  etc.,  2  vol.  in-folio.  Voir  à  la  Table  offrent  des  vues  intérieures  de  la  cathédrale 

des  planches  de  ces  volumes.  avec  ses  belles  fresques  murales.  Dans  la 

suite  des  Cathédrales  de  France,  publiées 

ALBE. — Leducd'Albe.  Voir  Ferdinand.  parChapuis,  celle  d'Alby,  \  vol.  in-4'».  On 

trouve  celle  d'Alby  en  plusieurs  planches, 

ALBERT  (  Saint).  Ëvêque  de  Ferrare.  —  coupée  en  longueur  à  l'intérieur.  Histoire 

Voir  la  grande  collection  des  saints  du  Ca-  générale  du  Languedoc,  par  dom  Vaisselte, 

binet  des  estampes,  à  Paris.  Son  tombeau  et  t.  IV,  pi.  de  la  p.  39. 

sa  châsse,  monument  du  xiii*  siècle  envi-  Le  jubé,  qui  est  un  monument  du  xvr 

ron,  publiés  dans  les  Acta  sanc\orum  des  siècle  a  été  publié  à  part  dans  le  Moyen  âge 


lise  Saint-Salvi  est  publié 
de  La  Borde,  Monu- 
Albert,  moine  de  l'ordre  des  Carmélites,    ments  de  la  France,  1. 1,  pi.  cxlviu. 
Figure  de  François  Vanius.  Il  tient  quelque-       La  tour  de  l'église  (même  ouvrage),  t.  II, 
fois  un  lis.  Voir  dans  l'œuvre  du  peintre.    pl.cxLviii. 

ALBERT  P%  empereur  d'Allemagne.  —  ALCANTARA  (Ordre  d').  —  Pour  le  cos- 

Fiffure  en  pied,  publiée  dans  l'ouvrage  inti-  tume  et  l'arme  de  cet  ordre,  voir  les  plan- 

tuié  :  Augustissimorum  imperatorum,  haro^  ches  de  l'ouvrage  gravé  et  publié  par  Adrien 

num,  effigies,  in-folio,  a  Jacobo  Schrenckîo.  Schoonebeck,  t.  II,  n''  40,  p.  94,  Histoire 

Gravure  de  Dominique  Custode ,  d'après  des  ordres  militaires. 

J.-B.  Fontana.  Très-belle  figure,  pi.  i.  Les  planches  de  l'ouvrage  de  Bar,  en  56 

livraisons,  in-folio,  sur  les  Ordres  militaires 

ALBERT  Ilï,  duc  d'Autriche.  —  Repré-  et  religieux, 
sente  à  cheval,  armé  de  pied  en  cap,  sur  un 

sceau,  publié  par  Lambécius,  Bibliotheca  ALCAZAR.  —  Ce  curieux  monument  de 

Cœsarœa  vindebonensis,  t.  U^pars  prima,  Séville  (architecture  du  xv  siècle)  se  trouve 

p.  782  (xiv  siècle).  publié  dans  plusieurs  ouvrages,  par  M.  Alex. 

J)MoIanu8,  Uist  imagiwansacrarum,\n'i'^[t.  370. 
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de  La  Borde,  le  général  Bâcler  d'Albe,  et 
d^autrcs.  Voir  surtout  les  belles  planches  de 
Pouvrage  inljlulé  Monuments  arabes  et 
moresques,  publiées  chez  Weilh  et  Hauser, 
d'après  les  aessins  de  M.  Gîrault  de  Prangcy , 
\  vol.  in-folio 5  Paris,  1838  et  4839.  Les 
pi.  III,  IV,  V,  VI,  sont  surtout  remarquables. 
Celles  de  Pouvrage,  publié  en  Angleterre,, 
intitulé  :  Jcnnings*  Landscap  annual  or 
lourist  in  S  pain,  ou  excursions  en  Es- 
pagne, in-S"*,  parMagnin;  édition  française. 

ALCHIMIE,  ou  philosophie  hermétique 
représentée  en  figures.  —  Il  existe  plusieurs 
ouvrages  curieux  sur  cette  matière,  parmi 
lesquels  nous  citerons  : 

Musœum  hermeiicum  reformatuïn,  conti- 
nensvariorumphUosophorum  tractatus  chi- 
micos;  Francoiurl.,  avec  figures  de  Mathieu 
Mérian.  (Livre  rare  et  curieux.) 

On  y  remarque  quatre  tableaux  singuliers, 
savoir  : 

1°  Munduê  intelligentiarum; 
^  2""  Munduselementorum; 
',i\\  Beprésentation  ^Jes  sept  jours  de  la 
eréalion  expliqués  par  Palchimie  ; 

4''  Ce  tableau  est  assez  diflicile  à  expli- 
quer, tant  il  est  bizarre  et  compliqué.  On 
y  voit  le  paradis,  Adam  et  Eve,  au  milieu 
d'eux  un  magicien  qui  opère  sur  la  nature. 

I^  grand  Calendrier  astronomique  et  as- 
trologique^ composé,  en  1582,  par  Ticho- 
Brahé.  Voir  Calendrier  et  surtout  Tarticle 
Charnier  des  Innocents,  et  Panalyse  d^un 
livre  hiéroglyphique  de  Nicolas  Flamel. 
Au  mot  Flamel. 

Cabbala  Spéculum  artis  naturœ  inalchi- 
mia.,  par  Slephan.  Miclicl  Spachcrns  Tiro- 
Icnsi.  Autre  livre  singulier  qui  renferme 
beaucoup  de  figures. 

Texte  en  allemand,  i  vol.  in-4**. 

Lihellus  de  Lapide  philosophico,  par  Ni- 
rolas  Bcrnardus,  i  vol.  in-i°,  1667,  avec 
des  planches  curieuses. 

Puoflecim  clavcs^  par  le  frère  Basile  Va- 
lenlin,  bénédictin,  1  vol.  in-4",  avec  plan- 
ches. 

Basilica  philosophica,  par  Daniel  Milius, 
1  vol.  in-4''.  On  y  trouve  tous  les  appareils 
chimiques. 

Expositio  vera  harum  imaginum  Nurem- 
bergœ  repertum^  in-8'',  avec  figures,  par 
Théophile  Paracelse,  et  ses  œuvres  médico- 
chimiques. 

L'ouvrage  intitulé  v^/cAimiV^a  maxirnUyâG 
Giberi,  i  vol.  in-l**,  avec  planches  en  bois. 
Cet  ouvrage  est  du  xvi"'  siècle. 

Voir  encore  les  mots  Astrologie,  Distil- 
lation, Chimie^  Laboratoire,  etc. 
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ALCHIMISTE.  ~  Représenté  dans  son  la- 
boratoire. Gravure  (TAdrien  Collaert  et 
Stradan.  Voir  l'œuvre  de  ce  dernier. 

Le  frontispice  du  traité  intitulé  :  Tripus 
aurens^  par  Mich.  Maicri,  i  voï.  in-4°,  4618 
et  1677,  représente  un  alchimiste  qui  tra- 
vaille. 

Autre  alchimiste,  frontispice  de  VAmphi- 
theatnimsapientiœ  œternœ,clc.  Solius  vera, 
christiano-cabbalisticum ,  divino  -  magicam  , 
necnon  physico-chymicum,  autor,;  Khun- 
rath-Lips,  etc.,  in-folio.  Gravures  de  Paul 
Vander-Doort.  Anvers. 

Figure  d'un  alclftmiste  à  ses  fourneaux. 
Sculptures  des  Stalles  de  la  cathédrale  de 
Rouen,  par  l^nglois,  i  vol.  in-8°,  pi.  ix, 
n"  53.  Voir  Stalles. 

Breughel,  dit  le  Vieux,  a  fait  un  tableau 
représentant  un  intérieur  de  labpratoire 
d'alchimiste,  dont  la  gravure  se  trouve  dans 
son  œuvre. 

Autre,  rcpn^senté  près  ses  fourneaux,  dans 
l'ouvrage  intitulé  :  Emblemata,  Florent., 
Schoon  Ilovii,  planche  de  la  page  445,  petit 
in-4°. 

Figures  en  pied  des  plus  célèbres  alchi- 
mistes, chercheurs  de  la  panacée  univer- 
selle, de  la  pierre  philosophale,  etc.  Voir  le 
curieux  frontispice  de  l'ouvrage  intitulé  : 
Antidotarium  medico  -  chymicum  reforma- 
tum^  etc.,  in-4'',  Joann.  Dan.  Mylii  Velte- 
rani  Hassi.  Francof.,  sumptibus  Luc.  Jennis. 

AIXOBAÇA,  célèbre  monastère  de  Portu- 
gal.— Pour  les  bâtiments,  cloilre,  église, etc., 
voir  les  ouvrages  publiés  sur  le  Portugal  à 
ce  mot. 

Tombeau  d'Inès  de  Castro,  dans  la  cha- 
pelle souterraine  de  l'église  de  ce  monas- 
tère. Magasin  pittoresque^  t.  VllI,  p.  597, 
d'après  la  planche  donnée  par  Taylor,  dans 
son  Foyage  pittoresque  en  Portugais  Es^ 
pagne,  etc.,  in-4**,  reproduit  dans  VUnivers 
pittoresque  des  frères  Firmin  Didot.  Portu- 
gaL  Voir  les  planches. 

AIXOUAN.  Millin,  dans  son  Foyage 
en  Piémont^  t.  I,  p.  283,  parle  d'un  magni- 
fique manuscrit  de  ce  livre,  orné  de  minia- 
tures par  un  artiste  du  xir  siècle.  Ce  ma- 
nuscrit appartient  à  la  bibliothèque  de 
Turin. 

ALDEGONDE  (Sainte).  -  Figure  de  celte 
sainte.  Annales  ordinis  S.  Benedicti,  t.  I, 
p.  528.  On  en  trouve  une  très-bien  gravée 
dans  l'œuvre  de  Valdor.  Voir  aussi  la  col- 
lection des  saints  du  Cabinet  des  estampes, 
à  Paris. 
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âLENÇON  (1).  —  Monamentê  de  cette  authentiques,  se  trouyent  dans  les  ouvrages 
tiae;'description  de  la  France^  par  de  La  des  Bollandistes  (Sancta  sanctorum),  Giaco- 
Borde  et  Guétard,  iâ  voL  in-fono.  Voiries  nius,  Palatins,  Marangoni  et  quelques  au- 
planches  indiquées  dans  les  Tables.  très,  dont  nous  donnerons  les  détails  au  mot 

Topogranhie  de  la  France,  au  Cabinet  des    Papes. 
estampes  ae  Paris,   près  de  300  yolumes 
in-folio.  Yoir  Département  de  TOme.  ALEXANDRE  IV,  pape.  —  Sceaux  ecclé- 

MonamenU  de  cette  ville,  publiés  par  êiastiques.  Trésor  de  numUmatique ,  pi. 
MM.S.VincentetDuplat,l  vol.  in-4'*,  oblong;  xxiVjU"*  5,  vol.  intitulé  :  Sceaux  des  corn- 
texte  et  planches  (2).  munes. 

Princes  et  princesses  de  la  maison  d^AIen- 
çon.  Trésor  ae  la  couroime  de  France,  t.  Il,       ALEXANDRE  V,  pape.  —  Le  tombeau  de 
pi.  cxciv,  et  dans  les  Antiquités  nationales    ce  pape,  dans  Péglise  de  Bologne,  est  publié 
deMiUin, t.  V,art.  Lii,pl.  delà  pageiS.         dans  les  Acta  sanctorum,  mois  de  mai. 

Vitrail  du  xvr  siècle  de  la  cathédrale  re-    t.  VIII,p.  109. 
présentant   l'histoire   d'Adam  jusqu'à   sa       Le  portrait  de  ce  pape  se  trouve  publié 
pénitence,  et  la  mort  d'Abel.  Histoire  de  la    dans  les  diverses  vies  des  papes  par  Cia- 
peinturesur  tjerr^^  par  le  comte  de  Lastey-    conius,  les  Bollandistes,  Palatins,  Gesta 
rie,  in-8^,  pl.'Lxnr.  pontificum,  4  vol.  in-folio.  Les  têtes  sont 

Sceaux  des  seigneurs  d'Alençon,  Trésor   généralement  bien  gravées. 
^  numismatique,  vol.  intitulé  :  Sceaux  des 

frands  feudataires,  in-folio,  pi.  v  et  vi.  ALEXANDRE  VL  —  Le  tombeau  de  ce 

pape,  avec  sa  figure  en  pied  couchée  dessus, 

ALÊNES  de  cordonnier ,  enfoncées  sous    est  publié  dans  les  Monumenta  cryptorum 
les  ongles  d'an  saint.  —  Voir  Benoît.  basilicœ  Faticani,  1  vol.  in-folio,  par  An- 

Seltis  de  Gabrielis.  Voir  la  pi.  XLVii,et  la  pi. 
e  la  p.  721,  des  Gesta  pontificum  de  Joan. 
portrait  de  ce  pÀpe  est  publié' par  Bian-    Palatins.  Armoiries  de  ce  pape,  avec  un  bœuf 
chini  dans  sa  Uemonstratio  historiœ  eccle-    (Bos  Alhanus)  (4). 
siasticœ,  tabula  ii,  sœculi  ii.  11  provient  de 

la  suite  des  portraits  des  papes  (3)  qui  se  ALEXANDRE  VIL  —  Figure  en  pied  de  ce 
voyaient  autrefois  dans  l'église  Saint-Paul-  pape.  Peinture  des  premiers  siècles,  publiée 
hors-de&-Mars  ou  Via-Ostiensis.  dans  les  Acta  sanctorum,  mois  de  mai, 

t.  Vin,  p.  208.  Elle  est  tirée  de  la  mosaïque 

ALEXANDRE  (  Saint  ),  dit  Sansius.  —  Golr    de  l'abside  de  l'oratoire  Saint-Nicolas.  Cette 

lection  de  la  vie  des  saints  du  Cabinet  des    mosaïque  est  d'une  grande  beauté,  et  se 

estampes  de  Paris.  compose  de  plusieurs  figures  de  saints,  de 

papes,  etc. 
ALEXANDRE  (Saint),  martyr  sous  Auto-  La  tête  de  ce  pape,  ainsi  que  celles  des 
nin  le  Pieux.  —  Son  inscription  rapportée  précédents,  se  trouvent  publiées  dans  dl- 
et  figurée  dans  la  Demonstratio  historiœ  ec'  vers  grands  ouvrages,  dont  les  principaux 
ciesiasticœ  comprobata  monumentis  de  Bian-  sont  ceux  de  Ciaconius ,  Palatins  ,  Maran- 
cbini.  Tabula  i,  sœculi  ii,  n^  3.  goni, etc. 


ALEXANDRE  (Saint).  —  Divers  person- 
nages de  ce  nom.  Voir  la  collection  des  saints 
du  Cabinet  des  estampes. 

ALEXANDRE  IIL  —  Pape  avec  un  doge. 
Peinture  de  Spinello  de  Sienne  (xiii*  siècle]. 
Bonnard,  Costumes  du  moyen  âge,  t.  I,  pi. 
delà  p.  51. 

Les  portraits  de  ce  pontife,  plus  ou  moins 


ALEXANDRIE  d'Egypte.  —  Les  dernières 
explorations  des  voyageurs  viennent  de 
faire  retrouver  les  traces  d'une  basilique 
chrétienne,  convertie  depuis  long-temps  en 
mosquée ,  dite  de  Saint  -  Athanase.  Les 
plans,  coupes,  élévations,  etc.,  sont  ,gravés 
dans  l'ouvrage  de  la  Commission  ^Egypte, 
Alexandrie,  pi.  xxxviii,  et  le  Musée  des 
antiquités  égyptiennes ,  publié ,  à    Paris  , 


(\)  Tous  les  oaTrages  eités  sar  l'histoire  et  les  mo-  autrefois  dans  les  églises Saint^ean-de-Lalran,  Sainte- 

ooments  de  cette  ville  par  Lenglel  Daf resnoy,  Méthode  Marie-Majeure  et  Saiot-PauUhors-des-Murs.  Voir  le 

fowr  étédier  l'histoire,  lY,  203.  I*'  volume  des  Origines  catholiques,  des  béDédictins 

{%)  A.  Paris,  chez  Dumouliu.  deSolesmes,  p.  159, 160  elsulv. 

(3)  Messieurs  les  membres  de  la  Société  des  bénèdic-  (4)  Voir  k  ce  sujet  le  livre  intitulé  :  Proplieiia  sancii 

tins  établie  à  Solesmes,  entrent  dans  les  détails  les  Malachiœ  archiep,  de  summis  pontificib,,  1524,  et  les 

Slos  curieux  elles  plus  circonstanciés  au  sujet  des  rérutaiions  du  père  Meneslrier,  Ttaité  des  énUpnes, 

tverses  suites  de  portraits  des  papes  qui  se  voyaient  p.  397, 330. 
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pkT  If.  Gh.   Lenormant,  conservateur  da  raire  de  Borne,  iMrUtLTïnYàSl^^YolAnAl* 

Cabinet  des  médailles,  près  la  Bibliothèque  II  y  en  a  diverses  éditions. 

du  roi ,  1  vol.  grand  in-iolio,  p.  48,  pi.  xxxi, 

n^»  4.  ALEXIS  GOMNÈNE.  —  Représenté  avec 

Sur  deux  colonnes  qui  existent  encore  son  père  Jean  Gomnène.  Voir  Jean  II  et  les 

sont  deux  tablettes  sculptées  dans  hi  niasse  médailles  byzantines  publiées  par  Du  Gange, 

du  fût  et  aux  deux  tiers  de  sa  hauteur,  dans  ses /^amiii(F  ^jsa/itiiUF.  Voir  à  la  table 

dont  Tune  représente  une  croix  grecque ,  des  noms.  —  Recevant  roffrande  d^un  ma- 

Pautre  le  monogramme  dii  Ghrist,  tel  qu'on  nuscrit  grec  nommé  Panop/ia,  composé  par 

le  voit  sur  unefoule  de  monuments  chrétiens,  ses  ordres  contre  les  hérétiques  de  cette 

Les  deux  tablettes  qui  offrent  ces  mono-  époque.  D'Àgincourt,  Peinture,  pi.  lviii, 

srammes  ont  la  forme  de  deux  monuments  n*"  2. 

funéraires.  Dans  le  tympan  du  couvercle  Le. même  prince  offrant  le  même  manu- 
Ton  remarque  une  espèce  de  patène,  dont  scrit  à  Jésus-Ghrist.  Ib.,  même  planche, 
Tune  supporte  une  boule  ou  disque, qui  re-  n""  3.  La  ûgure  du  prince  et  son  costume 
présente  comme  une  hostie  sur  un  calice,  sont  très-curieux  à  étudier.  Gelle  de  Jésus- 
Voir,  à  ce  sujet,  le  texte  de  M.  Lenormant,  Christ,  qui  est  représenté  assis,  ne  Test  pas 
même  ouvrage  et  citation.  moins. 

Catacombes  d'Alexandrie.  Plan,  coupe  et 

détails  de  monuments.  D'Agincourt,  Archi-  ALFONSE  f Saint),  évéque.  —  Figure  en 

lecture,  pi.  ix,  n°  3.  pied  de  la  collection  des  saints  du  Cabinet 

Mosquées  arabes  d^Alexandrie.  Architec-  des  estampes,  à  Paris, 
tureà  offive  duxiv^siècle.Yoir  les  pi.  xxxvi, 

XXXVII  au  grand  ouvrage  de  la  Ck)mmission  ALGATZERII  CURIiE.  — Fonction  du  pa- 

d'Eaypte,  t.  \ ;  antiquités,  pi.  v.  lais  du  roi  de  Maiorqueau  xiii*  siècle  {i), 

L  Atlas  du  Voyage  de  M.  de  Forbin  au  Une  miniature  du  manuscrit  des  Legespa- 

Levant,  exécuté  dans  les  années  1817  et  latinœ  de  ce  prince,  publié  et  les  plan- 

1818,  offre  plusieurs  monuments  d'Alexan-  ches  gravées  dans  les  Àcta  sùnctorum  des 

drie  de  Tépoque  qui  nous  occupe.  Voir  les  BoUandistes,  mois  de  juin,  t.  III,  pi.  de  la 

diverses  planches  de  Touvrage.  p.  10,  représente  deux  hommes  condamnés 

au  supplice  des  entraves.  Mais  pour  que  la 

ALEXANDRIE  de  la  Paille.  Vue  des  mu-  planche  fût  conforme  avec  le  titre,  il  fau- 

railles  de  cette  ville,  d'après  une  miniature  drait  que  l'inspecteur  fût  aussi  représenté 

du  xv«  siècle,  publiée  dans  le  Trésor  de  la  présidant  au  supplice,  ainsi  que  ry  obli- 

couronne  de  France,  t.  II,  pi.  cxcvi.  geaient  ses  fonctions. 

Le  roi  Charles  VIII.  à  la  tête  de  son  ar- 
mée, sort  de  cette  ville  pour  aller  combattre  ALHAMBRA.  —  Ce  célèbre  palais,  d'ar- 
les  Génois.  On  y  voit  les  murailles  de  la  chitecture  arabe  ou  mauresque,  est  publié 
villequisontbien  fortifiées.  Voir  les  détails,  dans  plusieurs  ouvrages,  dont  les  princi- 
p.  12  du  texte  de  l'explication  des  planches  paux  sont  V Histoire  de  Vart  au  moyen  âge, 
a  la  fin  du  volume.  par  Seroux  d'Agincourt  (Architecture) ^  pi. 

XLiv,  n*»  20  à  37. 

ALEXANDRINUM  OPUS.  Voir  Opus.  Voyages  en  Espagne,  par  M.  Alexandre 

de  La  Borde,  4  vol.  in-folio,  avec  planches. 

ALEXIS(SAiNT),mourant  inconnu  au  pied  Travels  throuqh  Spain,  par  Swinbume, 

de  l'escalier  de  ses  père  et  mère.  Voir  la  1  vol.  in-4'',  publiée  Londres;  planches, 

grande  collection  des  saints  du  Cabinet  des  Souvenirs  d'Espagne,  ouvrage  d'une  belle 

estampes,  à  Paris.  Il  s'en  trouve  une  de  exécution,  publié  par  M.Girault  de  Prangey, 

Claude  Mellan.  1  vol.  in-4**,  orné  de  24  planches  accompa- 

Dans  la  Chronique  Ae  Nuremberg,  in-  gnées  d'un  texte.  A  Paris,  chez  Weith  et 

folio,  p.  135,  il  est  représenté  tenant  un  Hauser,  éditeurs. 

morceau  d'escalier  dans  ses  bras.  ,   Description  de  VAlhambra,   par  Owen 

Jones,  2  vol.  in-folio  ;  Londres. 

ALEXIS  (  Saint-  ).  —  Église  de  ce  nom  à  Description  complète  de  ce  palais  par  Gi- 
Rome,  construite  vers  le  iv*  siècle  par  sainte    rault  de  Prangey,  et  publiée  en  1  ou  2  vol.  in- 

.\glaé.  Voir  les  planches  de  Vasi  père,  12  folio  de  30  planches  et  de  texte.  A  Paris,  choz 

vol.  in-folio,  et  la  description  dans  Vltiné^  les  mêmes  éditeurs.  Sous  ce  litre  Essai  sur 

(1)  Cette  fonction  peut  correspondre  i  celle  de  gardien  des  prisons.  Do  Csnge  dit  :  Prœfectui  juâi- 
çlorum  sêuearcerum. 
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Parchiteeture  des  Arabes  en  Eêpagne^  Si- 
cile^  etc.,  et  dans  le  grand  ouvrage  intitulé 
V Espagne  artisiiaue  et  monumentale,  i  vol. 
in-folio  de  iOO  planches  environ,  par  deux 
littérateurs  espagnols  et  divers  artistes  fran- 
çais. Paris,  1^1,  chez  Hauser. 

Au  root  Espagne,  nous  donnons  de  plus 
amples  détails  sur  cette  belle  publication, 
dont  toutes  les  planches  sont  admirable- 
ment exécutées. 


i"  volume  de  V Archéologie  navale  de  M.  Jal, 
p.  293. 

Les  scu  I  ptu  res  d  e  d  i  verses  églises  d  u  X IV*  a  u 
xvr  siècle,  telles  que  Notre-Dame  de  Paris, 
de  Rouen,  de  Chartres,  d'Amiens,  de  Somur, 
de  Beau  vais,  de  Vendôme,  etc.,  offrent 
plusieurs  sculptures  où  sont  représentés 
d'une  manière  allégorique,  ou  même  litté- 
rale, divers  états  de  la  vie  sociale  au  moyen 
âge. 


ALIÊNOR  ou  ÉLÉONOHE,  duchesse  de        ALLÉGORIE  SUR  LA  MORT.  —  Les  plus 
Guyenne.  —  Statue  de  cette  princesse  pro-    fréouentes  sont  : 
venant  de  son  tombeau.  Atlas  des  monu"       li  enfant  qui  dort  sur  une  tôte  de  mort. 


ments  français^  par  Alex.  I^noir,  i  vol. 
in-folio,  pi.  XV.  Sculpture  du  xiii*  on  xiv' 
siècle. 


Voir  l'œuvre  de  Goltzius. 
L'enfant  qui  souffle  des  bulles  de  savon 

appuyé  sur  une  télé  de  mort.  Voir  Tœuvre 

de  Wierix  et  VAtlas  de  M.  du  Sommerard  ; 
ALLÉGORIE  chrétienne  (1).  —  Les  sarco-    au  mot  Enfant. 
phages  des  catacombes,  les  mosaïques  et  les       L'homme  qui  fanche  les  épis, 
fresques  des  anciennes  églises,  les  lampes       Le  grand  combat  de  la  Mort  contre  le 
chrétiennes,  les  autels,  les  inscriptions, etc.,    genre  humain. 

en  présentent  de  fréquents  exemples.  Toutes  celles  oui  sont  répandues  dans  le 

Allégories  historiques  :  Isaac  et  son  sacri-  livre  intitulé  :  Fia  vitœ  eternœ^  par  le  père 
fice,  la  Bénédiction  d'Éphraîm  et  Manassès,  Sucquet,  et  les  gravures,  par  Bolswert, 
la  Manne,  le  Passage  de  la  mer  Rouge,  l'A-    i  vol.  in-S*". 

gneau  pascal, laVeuve  de  Sarepta,  les  Deux  Les  gravures  du  Proàomns  œternitatis^  i 
Adam,  la  Synagogue  et  l'Église,  la  Toison  de  petit  vol.  in^O,  par  le  père  Drexelius,  ao- 
Gédéon,  Jonas  et  sa  prédication,  les  Trois  compasné  de  quelques  planches, 
ieunes  hommes  qui  apparaissent  à  Abra-  Les  danses  des  mort^  dites  danses  mac^ 
nam,  figures,  dit  on,  de  la  Trinité  ;  le  Ser-  cabres.  Voir  au  mot  Danses  des  morts  les 
pent  d'aicain,  le  Rocher  de  Moîia  et  celui  de  détails  que  nous  donnons. 
Sinaî,  etc.  Voir  à  toutes  ces  indications.  Le  Finis  coronat  opus.  Belle  composition. 

Voir  Finis. 
ALLÉGORIE  CIVILE,  HISTORIQUE  (2).  —  Les  génies  oui  éteignent  des  flambeaux 
On  trouve  un  exemple  curieux  de  ce  genre  ou  torches  funèbres;  gracieuse  image  de  la 
d'allégorie  sur  les  murs  du  palais  ducal  de  mort  qui  se  trouve  assez  souvent  employée 
Venise.  Le  peintre  y  a  représenté  les  rap-  par  les  artistes  du  xv*  au  xvi*  siècle.  Voir  à 
ports  de  la  Religion  avec  l'État.  Les  pein-  Génies  funèbres  les  exemples  que  nous  en 
tures  sont  publiées  dans  l'ouvrage  intitulé  :    citons. 


Fasti  dacales^  à  Venise,  1696.  Ces  plan- 
ches, qui  sont  d'un  grand  intérêt  sous  le 
point  de  vue  qui  nous  occupe,  sont  assez 
difficiles  à  rencontrer. 


Les  figures  voilées ,  placées  autour  des 
tombeaux.  Voir  ceux  de  Dijon,  de  Broue, 
de  Philippe  Po,  etc.,  au  mot  Tombeaux. 

Génies  pleurant.  Voir  encore  Génies  fu- 


Vander  Hamen,  dans  sa  Chronique  de  don  nèbres,  Pleureurs. 

Jaan  d'Autriche,  fait  la  description  fort  dé-  Il  existe  au  Cabinet  desestampes,à  Paris, 

taillée  des  allégories,  devises,  figures  era-  une  collection  très-curieuse,  composée  de 

blématiqnes,  représentées  sur  la  poupe  de  toutes  les  pièces  qu'on  a  pu  réunir  sur  la 

la  galère  du  généralissime  de  la  ligue  véni-  nécessité  de  la  mort,  la  pensée  de  la  mort, 

tienne  contre  l'empire  grec.  Cette  galère  le  moment  incertain  de  sa  visite,  les  hom- 

est  peinte  dans  le  tableau  représentant  l'as-  mes  mourant  dans  les  divers  instants  de  la 

saut  donné  à  la  ville  de  Constantinople  par  vie  au  milieu  d'une  fête,  d'une  danse,  d'un 

les  Vénitiens  ;  au  palais  des  doges,  à  Venise,  repas,  après  une  longue  maladie,  en  voyage, 

par  Dominique  Tintoret,  et  est  cité  dans  le  sur  mer,  sur  terre,  etc.  On  y  voit  les  divers 

(i)  Sor  cptie  matière,  voir  le  Cours  de  M.  Cyprien  e»t  encore  toute  neuve,  et  sur  laquelle  nous  attendons 

Robert,  VniversUé  eatliolique,  t.  VI,  p.  436  et  suiv.;  avec  impatience  le  résultat  des  travaux  de  MM.  Di- 

t.  IV,  p.  198,  et  toutes  les  recherches  consciencieuses  dron.  Cahier,  Martin,  Cvprien  Hobert  et  de  tous  ceux 

faites  à  ce  sujet  par  M.  l'abbé  Cahier,dans  son  ExpUcw  qui  se  livrent  à  l'élude  des  monuments  d'architecture, 

îionde»  vitraux  de  la  eaihédrale  de  Bourges,  in-folio,  ae  peinture  et  de  sculpture,  sous  le  point  de  vue  de 

(2)  Matière  riche  sans  doute  à  exploiter,  mais  qui  la  civilisation  chrétienne. 
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âges  subissant  ses    atteintes.   Tenfant,  1c  par  un  anonyme,  â  vol.  in-S"*;  Bruxelles, 

jeune  homme,  l'homme  fait,  le  vieillard,  le  avec  figures. 

guerrier,  le  magistrat,  le  marchand,  etc.  Celui  inlilulé:  Ubbildangender  Dentnm^ 

Voir  aussi  les  livres  d'emblèmes  de  Mathieu  1er  derdoms  vonMainz  mit  iateinischer,  etc., 

Grutcr  et  d'Hondius,  qui  offrent  une  mine  in -4''  publié  à   Mayencc,   en  1829,  par 

curieuse  à  exploiter  en  ce  genre.  G.  Muller,  en  allemand,  latin  et  français. 

On  y  trouve  beaucoup  de  planches "  repré- 

ALLEMAGNE  (Calvados  ).  —  L'église  de  sentant  les  tombeaux  des  archevêques,  évè- 
cc  lieu  est  un  exemple  intéressant  de  l'ar-  ques,  chanoines,  seigneurs  et  autres  per- 
chitecture  du  xv  au  xii'  siècle. On  en  trouve  sonnages,  depuis  les  viir  et  ix*  siècles,  jus- 
un  spécimen  dans  le  8"  vol.  du  Bulletin  qu'à  la  lin  du  xvr.  Le  premier  est  celui 
monumental  de  M.  de  Caumont,  p.  182  ;  les  de  Fastradam ,  une  des  femmes  de  Char- 
murs  de  la  nef  sont  en  arêtes  de  poisson,  lemagnc.  Voir  à  ce  nom. 
Voir  surtout  sur  ce  curieux  monument  l'on-  Séries  ordinum  ecclesiasticorum  Germa^ 
vrage  de  Dawson-Turner  et  Cotman,  Âr-  niœ,  J.  Ad.  Lonsccri,in-4%1o85,  avec  plan - 
chitectural  antiquities  of  Normandy,  in-fol.  ches;  Francf. 

Chronicon  gotwicense,  2  vol.  in-folio,  pu- 

ALLEMAGNE(i).  —  Les  principaux  roo-  bliés  par  Besselinus  et  Godefridus.  On  y 

numcnts  de  l'Allemagne  sont  publiés  dans  trouve,outre  pi  usieurs/ao-«im{7«  de  diplômes 

les  ouvrages  suivants  :  accompagnés  de  leurs  sceaux,  quelques  vi- 

FerragoJntiquitatumallemanicarumySive  gnettcs  représentant  diverses  dignités  de  la 

de  coilegiis  et  monasteriis  Germaniœ,  par  Germanie  moyenne  {Germaniœ  mediœ), 

Joseph  Vadianus.  Icônes  et  imagines  episcoporum  bambur- 

Scriptores  rerum  germanicarum,  2  vol.  gensium,  faisant  partie  des  œuvres  de  Lu - 

in-folio,  avec  planches,  par  J.  M.  Ileinec-  .dwig,  1  vol.  in-folio, 

cius  et  Gcorg.  Lectefeldus.  Thésaurus  monumentorum  ecclesiastico^ 

Les  plus  beaux  monuments  de  l'Allema-  mm,  etc.,  3  ou  4  vol.  in-folio  par  Henri 

gne,  publiés  par  Fréd .  Mollcr,  dans  Pou  vrage  Canisius. 

intitulé  :  ^architecture des  e'glises  gothiques  La grandechroniqued^ Nuremberg,  iÀQ^^ 

allemandes,  2  vol.  grand  in-folio;  le  texte  in-folio,golhique,avcc  diverses  planches  en 

est  en  allemand.  bois  qui  représentent  quelques  vues  grossiè- 

Monasteriorum  Germaniœ  chronologia ,  res  de  villes  d'Allemagne,  de  princes  de  ce 

in-fol.,  par  Gasp.  Bruschius,  et  le  supplé-  pays,  etc. 

ment  par  Heyssel.  Inscriptiones  amburgenses,  i  vol.  in-folio 

I)e  Sigillis  Germanorum,  i  vol.  in-folio,  de  Théod.  Ackelmann.  On  y  trouve  un  re- 

par  Michel   Heineccius.    Cet  ouvrage  qui  cueil  d'épitaphes  curieuses, 

semble  ne  s'occuper  que  des  sceaux,  comme  La  Thuringia  sacra.  Voir  ce. nom. 

l'indique  son  titre,  renferme  une  fbule  de  L'ouvrage  in-folio, publié  de  1822  à  1828, 

documents  historiques  du  plus  grand  inlé-  à  Munich,  par  Dom.  Quaglio,  peintre  de  la 

nU.  Ainsi  on  y  trouve  une  suite  d'armures,  cour  de  Bavière,  intitulé:  Monuments  re- 

de  diadèmes,  de  couronnes  impériales,  du-  marquables  du  moyen  âge  en  Allemagne, 

cales,  baronnales,  etc.,  de  casques,  de  bou-  avec    planches    accompagnées  d'un  texte 

cliers  classés  par  ordre  chronologique,  dès  allemand. 

inscriptions, signatures,monnaies,etc.  Parmi  Les  trois  âges  de  V architecture  en  Allema- 

les  sceaux  on  en  remarque  un  qui  a  près  de  gne  prouvés  par  trois  monuments  remarqua^ 

G  pouces  de  haut,  p.  39,  un  trilobé,  p.  60,  blés,  la  cathédrale  de,  Batisbonne,  l'église  de 

d'autres  qui  sont  triangulaires,  etc.  SaM^Jacques  et  celle  de  Saint-Emmerand , 

Vêtus  liturgica  alemanmca,  11  vol.  in-4%  ou  les  trois  styles,  byzantin,  de  transition 

par  M.  Gcrbert,  accompagné  de  planches  et  gothique,  in-folio,  texte  et  48  planches 

très-curieuses.  de  la  plus  belle  exécution,  publiés  par  Popp 

Histoire  ecclésiastique  de  V Allemagne,  et  Bulau,  édition  française,  à  Paris,  chez 

(i)  Les  principaux  ouvrages  publiés  sur  l'iiisloire  de  cien  hapiisiôrc  de  Bonn,  p.  38H:de  Laacb,  ib.;de 

l'Alleniagne  et  de  IVmnirc  d'Ailomagnc,  se  irouvent  Saiiii-SabalU  de  Nuremi)erK,  dont  il  donne  doux  cha- 

in&niuéi  dans  la  Méthode  pour  émdier  l'Iiisioire  ,  par  pileaux,  ib.j  celle  Saint-Marlin  de  Cologne,  p.  390, 

Lenglet  Dufresnoy,  l.  II,  u.  4â4  et  185  à  488  ;  LUI,  3i;i,  plan  el  abside;  colle,  de  Uamborp,  p.  3M7,  sans 

p.  373  et  430  pour  les  généalogies;  tome  suppiémen-  planche;  celle.de  Sainle-Klisabelb à  Marbourg,  dont 

taire,  p.  6'i  i  83.  Voir  SiUsi>'iV Hisioirc  gétiérate d'Allé-  les  iransccpls  sont  circulaires  (1235  à   1283);  celle 

maant,  d«;  Barré,  2  vol.  in-4".  Voir  aussi  les  Conjridt'-  d'Ulni(plun),  p.  394.  On  y  trouve  en  outre  une  liste 

rattowt  générales  sur  Vur chitecture  relUjieuse  de  m  de  monographie  sur  diverses  églises,  p.  395.  une  Bi- 

imys,  par  Daniel  Ramée  ;  Manuel  d'archuéclure,  2  vol.  blioqraphie  sur  l'histoire  de  l'art  en  général  en  Alle- 

in-i2;  Paris  1843;  l.  II  Moyen  Aije,  p.  380  ii  3flfl),  sur  mQ<jne,\>.Z9Q  à  398. 
les  églises  dt*  Worms,  p.  38i;  Majenee,  p.  383  ;  l'an- 
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Bance ,  rue  Saint-Denis,  le  texte  est  des  et  Londres,  72  planches  gravées  au  trait  et 

plus  remarquables.  un  texte  en  allemand. 

Coêtumes  des  nobles  allemands,  Bonnard,  On  y  remarque  des  détails  de  Téglise  de 

1. 1,  pi.  X,  XLiii,  Lxxxviii.  Ceux  représentés  Mayence,  de  Paderbom,  Arschaffem bourg, 

sur  diverses  pierres  tombales,  publiés  par  de'Worms,  de  Coblentz,  de  Friburg,  Gun- 

Hobert  VLnWeT^Beitrage  zar  tentschen^eic.^  berg,  d'Openheim,  d'Ulm,  Dantzig,  les  dé- 

oaMatérianœ  pour  l'histoire  de  Vart,  i  I,  tailsd'nn  beau  cloître  roman,  pl.xiv,xv,\vi. 

pi.  II,  IV,  VI,  XI,  XVI,  XVII,  et  t.  Il,  pi.  IV,  XI,  Des  fonts  de  baptême  des  xii*et  xiir  siè- 

XII,  xviii,  XIX.  des,  pi.  XI il. 

On  y  trouve  aussi  divers  spécimens  d'ar-  Des  portes  et  leurs  belles  ferrures,  du  xir 

chiteclure,  de  peinture  sur  verre  et  mi-  au  xiir  siècle,  pi.  xxviii. 

niature,  et  quelques  beaux  morceaux  de  Une  sacristie,  des  fragments  de  vitraux 

sculpture,  savoir  :  pour  rarchileclure ,  Té-  dont  les  ornements  sont  formés  de  feuilles 

glise  abbatiale  de  Darnsboug,  en  1151,  pi.  de  vigne. 

VIII,  côté  droit  d^une  église  de  monastère.  Les  détails  de  la  douane  de  Mayence,  des 

pi.  X;  réglise  des  prémontres dMlbenstadscn,  pierres  tombales  dY^véques,  pi.  xlv  et  xlvi. 

pi.  XIX  et  XX;  comme  peinture,  voir  les  Les  détails  d'un   magnifique  clocher  à 

pi.  I ,  IV ,  IX  ,  XII ,  XIII ,  XV ,  XVIII  ;  comme  Ulm,  pi.  lvii  et  lviii. 

sculpture ,  diverses  pierres  tombales  ;  les  Deux  tabernacles  en  pierre  d'un  détail 

portes  de  bronze  de   la  cathédrale  d'Hil-  prodigieux  de  sculpture,  pi.  lxi  et  xlii. 

desheim ,  des  autels ,  voir   la  liste  des  mo-  De  belles  stalles  du  \\*  siècle,  pi.  xuv 

numents  en  tête  de  notre  exemplaire.  et  lxv. 

Celui  de  Tombleson ,  intitulé  :  Fiews  on  Une  rosace  du  xv*  siècle,  pi.  xxxvi  et 

Ihe  Rhine,  in-S*»  et  in-i" ,  rempli  de  plan-  xxxvii. 

ches  bien  exécutées  et  reproduites  en  partie  Voir  aussi  Prague,  Ratisbonne,  Vienne, 

àdiïi&  V Univers  pittoresque,  publié  par  les  Nuremberg,  Laach,  Saint-Jacques,  etc. 

frères  Didot,  ^llemagne,^  vol.  in-8°,  savoir  Voir  aussi  au  mot  Empire  le  complément 

plusieurs  belles  vues  de  châteaux,  de  ca-  de  cet  article, 
théd raies  et  autres   monuments  dont  on 

trouve  les  détails  à  leurs  noms.  Voir  Bonn,  ALl-ET  (  Abbaye  d'  ).  —  Vues  des  ruines 

Cologne,  Mayence,  Nuremberg,  Spire,  Trè-  de  ce  nionument,  Taylor,  Foyage  pittores- 

ves,  Worhs,  etc.  que  en  France,  Languedoc,  t.  Il,  1"  partie. 

Voir  surtout  l'ouvrage  intitulé  :  l^uesori-  pj.  clxxii,  clxxiii,  clxxiv,  clxxv. 
ginales  des  principales  villes  de  l'j^Uema" 


gne,i  voL  in^olio  par  Lange  et  Rauch;  ALLIANCE  (Nouvelle).  — Parmi  les  beaux 

d'Armstad,  et  pour  les  monnaies  celui  de  vitraux  de  la  cathédrale  de  Bourges,  il  en 

Ferrario  et  Dœderlin ,  Monnaies  germant-  existe  un  qui  représente  les  figures  de  TAn- 

ques  du  moyen  âge.  cien  Testament  mis  en  rapport  avec  le  Nou- 

Celui  publié  à  Munich,  en  1830  par  Sul-  veau ,  et  qui  fait  l'objet  de  la  1*^*  planche 

pice  Boissérée,  en  12  livraisons,  in-folio,  de  l'ouvraçe  de  MM.  Arthur  Martin  et  Ca- 

renfermant  72  planches,  il  est  intitulé  Mo^  hier,  sur  la  monographie  de  cette  église. 

naments  d'architecture  dayir  au  xiwsiècley  Voir  le  texte  depuis  la  p.  87  jusqu'à  la 

situés  sur  les  bords  du  Rhin,  On  y  remarque  p.  106. 
les  belles  églises   romanes  de  la  ville  de 

Bonn,  de  Cologne,  de  Uach,  de  Combourg ,  ALLIANCES ,  FIANÇAILLES ,  etc.  —  La 

Heisterbach,  d'Andernach,  Saint -Quirin  à  miniature  d'un    manuscrit  du  viii*  siècle 

Neufs,  de  Sinzig,  Rommersdorf,  d'Alstem-  représente  un  très-ancien  usage  des  peuples 

berg,  des  cloîtres  magnifiques ,  des  baplis-  anglo-saxons.  On  y  voit  un  homme  et  une 

tères, fonts  de  baptême,  des  tombeaux d'évé-  femme  voilée,  qui  tiennent  chacun  un  bâ- 

qoes,d'abbés,de  comtes  allemands, quelques  ton   dans   lequel    est  enfilé    un  anneau, 

vitraux,  dont  on  trouve  les  détails  dans  un  L'homme  paraît   présenter  une   |)ièce  de 

texte  formant  plusieurs  chapitres  distincts,  monnaie  à  la  femme,  et  cette  dernière  jette 

donnant  une  histoire  de  l'art  en  Allemagne  un  coup  d'œil  à  travers  ses  doigts  écartés, 

des  mieux  composées.  l.e  costume  de  la  femme  est  assez  singu- 

Celui  de  Georg.  Moller,  intitulé  :  Denck-  lier;  elle  semble  avoir  les  pieds  liés  par  une 

malerdeutschenbaukunst/wi'iQWo'y  Leipsick  ceinture  (1).  Celle  miniature  se  trouve  re- 

1}  Noos  n'affirmons  pas  ;  il  nous  a  scmlïlé  voir  ce  par  Monlfaucon.  Voir  la  ficure  prétendue  de  Cliarlcs 

que  nous  disons;  le  dessin    pourrait  d'ailleurs  élre  le  Chauve  en  lèledc  la  Bible  manuscrite  de  ce  nom. 

faniif,  ou  le  graveur  avoir  mal  traduit  l'original  :  une  (,)uand  les  aigles  se  trompent,  les  ignorants  sont  bien 

b4Rdck>tie  de  ma  liteau  a  bien  été  prise  pour  un  scepire  excusables. 
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produite   dans    V Angleterre    ancienne   de  Les  éditeurs  des  Cérémonies  reliaieuses 

Strutt,2  vol.  in-4'',  t.  I,  pi.  xv,  fig.  1.  Dans  des  divers  peuples  de  la  terre  reproduisent 

d^Agincourt,  jPeiTifar^,    pi.   clxiv  ,  n°  45.  aussi  celte  corémonie.  Voir,  t.  I,  les  plan- 

Voir  aussi  les  mots  Fiançailles,  Maria-  ches  des  Cérémonies  pontificales ,  éaition 

GE8,  Sposalizio.  in-folio,  ou  celle  in-4°,  dont  les  paginations 

varient 

ALLIANCES   POLITIQUES    des    cantons 

suisses  avec  la  France.  —  Composition  allé-  ALPHABETS.  —  Tableaux  comparatifs  de 

gorique  diaprés  un  dessin  publié  dans  le  divers  alphabets  de  manuscrits  grecs  et  la- 

Magasin  pittoresque.  S*'  vol.  ou  8"  année,  tins  depuis  le  iv*  ou  le  v*  siècle, 

p.  iS7.  Ce  dessin  parait  être  fait  dans  le  Runique,  dit  d'Ulphilas;  autre  dit  Mo- 

xvr  siècle.  nacal ,  Chronicon  gotwicense  de  Godefroi, 

abbé  de  ce  couvent  (1),  1. 1,  p.  71. 

ALLOCUTIONS   de  Josué  à   ses  soldats.  Du  iv»  au  V  siècle.  D'Agincourt (2),  Pou- 
voir JosuÉ.  De  Jésus-Christ  à  ses  apôtres,  ture,  pi.  xx,  xxv  et  lxv,  n°  5. 
peinture  &  fresque  du  xiii'  siècle,  d'Agin-  Du  vi*  au  vn«.  Voir  les  planches  de  Ton- 
court,  Peinture,  pi.  ci,  n°  1.  vrage  de  Astle  intitulé  :  Origin and progress 

Autre  tirée  d'une  miniature  d'un  méno-  of  IFriting,  etc.,  in-i°,  1  vol.  (Londres.) 

loge  grec  du   même   siècle,  d'Agincourt,  Du  viii*  au  ix*.  D'Agincourt,  Peinture, 

pi.  ciii,  n"*  1.  pi.  xxxi^  xxxii,  xxxiii  et  xxxrv,  n**  23. 

De  Constantin  au  peuple.  Voir  Constan-  Du  ix*  au  x*.  Ib.,  pi.  xxxvi,  n*"  5;  pL 

TIN.  xxxviii,  n°*  1,  6.  Alphabet  cursif. 

Autre  du  même  siècle,  pi.  xl,  n'**^,  6,  7; 

ALOST  (  Flandre).  —  Magnifique  église  pi.  xlvi,  n°'  6,  7,  8.  Alphabet  majuscule 

de  cette  ville,  architecture  du  xv«  au  xvi*  grec,  th.,  pi.  xxxviii,  n"  25,  et  pi.  lxxxi, 

siècle,  Flandria  illastrata^  t.  il,  planche  de  n""  i.  (Manuscrit  du  Vatican,  n**  354.) 

la  p.  496.  Cet  ouvrage  est  d'une  exécution  Du  xr.  D'Agincourt  (/6.),  pi.  xlix,  n"*  8, 

achevée  et  est  remarquable  parmi  les  plus  9.  i^a  pi.  xx,  lettre  A,  offre  quelques  carao- 

beaux  monuments  à  planches.  tères  alphabétiques  du  même  siècle  tirés 

Sceaux  des  échevins  et  bourgeois,  1296,  d'un  des  panneaux  de  la  porte  sculptée 

Trésor  de  numismatique.  Communes,  pi.  vi,  d'une  église, 

n*  6.  Du  xir.  D'Agincourt,  Peinture,  pi.  lxvi. 

Monnaies  d'Alost.  Voir  là  Bévue  numis-  n'»  9,  iO,  ii\  pi.  lxvii,  n°*3  et  8;  pi.  l, 

matique  de  Blois,  à  la  table  des  matières  n*  4;  pi.  lvii,  n'*  13,  14;  pi.  lix,  n"  9, 

qui  donne  l'indication  des  planches.  10.   Presque  toutes  ses  planches  sont  des 

fa^'Similedi^xiïi  manuscrit  du  Vatican, la Pa- 

ALPES  (Annales  des  Basses-),  4  vol.  in-8%  noplia,  n**  666. 

par  un  anonyme.  Recueil  de  pièces  remnr"  Autre  du  même  siècle.  Voir  l'ouvrage  de 

quables  sur  la  Provence,  avec  figures  ;  Pa-  iVaL  de  de  Wailly. 

ris,  chez  Dumoulin ,  n"  203  de  son  catalo-  ])\i  xiir.  D'Agincourt,  pi.  lix  {Paléogra- 

Î;ue.  La  grande  collection  topograpbique de  phie grecque);  pi.  lxi,  n*  7.  Alphabet  d*un 

a  France  par  départements,  formée  au  Ca-  manuscrit  bulgare,  pi.  lxx,  n'  2. 

binetdes  estampes,  à  Paris.  D'Agincourt,  dans  la  pi.  Lxxxi-du  même 

L'6^/iiVcr<pi7tore«gtt^,  publié  par  MM.  Fir-  yolume  des  monuments  de  sa  Peinture,  a 

min  Didot,  frères,  sous  la  direction  de  réuni  en  deux   tableaux    l'ensemble    des 

M.  Lemaitre.  divers  alphabets  de  \9i^  Paléographie  grecque 

et  latine  comparées  depuis  leviii*  siècle  jus- 

ALPHABET  EN  CROIX,  tracé  sur  le  pavé  q„'au  xV  (3). 

d'une  église  lors  de  sa  dédicace  ou  consécra-  Outre  ces  planches  de  l'ouvrage  de  d*A- 

tion.  —  Ce  genre  de  cérémonie  se  trouve  gincourt,  il  faut  consulter  -et  étudier  les 

représenté  dans  divers  livres  des  cérémo-  belles  planches  du /?tcriow/iaire  de  dip/oma- 

nies  liturgiques.  Voir  le  Pontificale  roma-  tique  Jes  bénédictins,  en  5  vol.  in- 4'».—  De 

num,  édition  de  1364,  in-folio;   Parisiis,  l'ouvrage  de  dom  Mabillon  de  Be  diplo- 

pi.  de  la  p.  34.  matica,  1  vol.  in-folio. 

(0  Voir  le  volume  supplémentaire  de  làKéihode  ment  classées  en  3  vol.,  Architecture,  Peinture  et 

pour  étudier  l'histoire,  de  Lenglei  Dufresnoy,  ln-4%  Scuipture, 

p.  69-  (3;  Page  108  du  texte  de  son  grand  ouvroge,  d'AgîD- 

r2}  Son  grand  ouvrage  sur  VUlstolre  de  Vart  au  court  expose  la  marche  progressive  delà  Pa/ii!o#/ra|/ftte 

moyen  â/fc,  en  6  vol.  în-folio.  Quand  nous  le  citons,  chez  les  Grecs  et  les  Latins, 
c'est  toujours  pour  les  planches,  qui  sont  ordinaire- 


Tableaa  comparatif  et  synoptique  â^aU  baste  dé  ce  prince,  vêtu  de  son  armure. 

phàbete  allemands  depais  le  yi'  siècle  envi«  Peinture  du  xvsiècle  environ.  D'Agîncourt, 

ronjusqu^au  xiii'ou  xiv«,  à  la  fin  dcsplan-  Peinture,  pi.  cxliv.  Médaille    du  même 

ches  de  rouvrase  inlituié  :  De  Sigillis  Ger-  prince,  ih.  (2). 

manorum,  i  vol.  in-folio,  par  Joan.-Mich.  *  Antres  méaallles  d'Alphonse  se  trouvant 

Ueinecefus.  Ce  tableau  est  très-curieux.  gravées  dans  Pouvrage  intitulé  :  Sicilia  de- 

Euaisur  les  alohabets  et  lettres  des  l'n-  scritta  œn  me(la^/i>daPhil.Perutta,1  vol. 

scriptions  des  méaaiUes,  sceaux  et  autres  in^olio,  pi.  cxxi,  cxxii,  cxxiii,  n""  2. 

momuments  lapidaires  de  l'Espagne»  L.-J.  Entrée  triomphale  de  ce  prince  à  Naples. 

Velasquez,  Madr.,  )n-4*'  avec  planches.  Voir  au  mot  Entrées  triomphales. 

Traité  de  calligraphie  de  Jansen,  i  vol.  Couronnement  de  ce  prince  par  un  car- 

in-^,  avec  des  fac-similé  d*écriture  de  di-^  dinal  et  un  évéque.  (Médailles.)  PI.  m  et  iv 

verses  époques  et  une  liste  d'ouvrages  eu-  du  folio  123  de  la  Sicilia  descriUa,  etc.,  ci- 

rieux  sur  cette  matière  depuis  le  xiv  siècle,  dessus  désignée. 

rendemiœ  litterariœ  de  Schannat,  i  vol.  ALPHONSE  II,  duc  de  Ferrare.  —  Figure 

iii-folio,avec  planches  de  diplômes,  chiffres,  en  pied,  armée  de  pied  en  cap.  Voir  la 

signatures, etc.  pi.  xliv  de  Touvrage  de  Schrenckius,  i  vol. 

Collection  d'alphabets  allemands  dessinés  m-folio  intitulé  :  Augnstissimorum  inmera- 

sur  bois  et  grava  en  1554  par  Henri  Wog-  torum,  ducum,  baronum,  comitum,  efjigies. 
therre. 

Douze  beaux  modèles  d'écritures  aile-  ALPHONSE  (  Saint  ),  évéque.   -    Figure 

mandes,  par  Urb.  Wys,  in-4'',  1549.  debout.  Collection  des  saints  du  Cabinet  des 

Le  Libellas  valde  dîoctus  du  même  au-  estampes,  à  Paris, 
tenr,  avec  56  feuillets  in-4'*  d'écritures  go- 
thiques. ALPHONSE,  IP  du  nom.  —  Ce  prince  est 

On  trouvé  de  beaux  fac-similé  de  lettres  représenté  avec  son  fils,  près  de  Jésus-Christ 

gothiques  sur  des  pierres  tombales  dans  le  mis  au  tombeau.  Bas-relief  du  xv*  siècle. 

grana  ouvrage  Intitulé   :  Fetusta  Monu-  Neapoli  sacra  d'Eugenio,  p.  510  (3). 

menta,  publié  en  plusieurs  vol.  in-folio  par  11  existe  dans  l'œuvre  du  graveur  Wierix 

les  membres  de  la  Société  des  Antiquaires  une  belle  gravure  petit  in-4''  qui  semblerait 

de  Londres.  la  copie  de  ce  bas-relief.  Les  costumes  sont 

Alphabet  grotesque  du  Maître,  de  1466,  bien  ceux  du  xiv*  au  xv*  siècle;  mais  il  se 

cité  par  M.  Duchesne,  Foyage  d'un  icono-  pourrait  bien  que  les  personnages  fussent 

Shile,  in-8°,  p.  364.  Voir  aussi  l'œuvre  du  quelques  princes  de  la  maison  de  Bourgogne, 

(aître.  Voir  l'œuvre  du  graveur. 

Le  Trésor  des  langues  y  par  Duret,  rempli 

de  planches  (1)  des  divers  alphabets.  Les  ALSACE,  ^2«a2îa  i/^ti^frato.— 2  volumes 

planches  de  cet  ouvrage  sont  faibles.  in-folio, avec  planches,  par  Jos.  Dan.  Schœp- 

Le  Thésaurus  antiquitatum  sacrarum,  flinius. 

d'AngelusRocca.Lesplanchesdespages212,  On  y  remarque  un  sarcophage  du  xn* 

213,  244,  240  et  suiv.,  t.  II.  siècle  sur  lequel  est  représenté  un  évéque, 

Celles  du  Nouveau  traitéde  diplomatique,  dont  le  costume  est  très-curieux  par  ses  dé- 

par  dom  Devaines,  reproduites  dans  les  di-  tails  et  très-important  pour  ceux  qui  étu- 

ves  volumes  des  Annales  de  philosophie  dient  les  antiquités  ecclésiastiaues.  Figure 

cArf7ifjMi€.  Voir  depuis  les  t.  XIV, XV,  XVn,  de  la  sainte  Vierge;  est  représentée  cou- 

XVni ,  XIX,  et  les  tables  de  chaque  vo-  ronnée  de  créneaux,  ainsi  que  TEnfant-Jé- 

lome.  sus.  Deux  abbesses  sont  à  genoux  (xr  siè- 

Trois  spécimens  de  lettres  de  l'alphabet  cle).  D'Agincourt,  ^cnîptore,  pi.  xxi,  n'*'!) 

des  frères  Vespasien,  édition  de  1554,  Catar  et  10. 

logue  de  la  bibliothèque  Léber,  1. 1,  p.  192,  Bas-relief  provenant   du  monastère  ou 

n»  1266.  Ces  lettres  sont  L,  B,  H.  montagne  Samte-Odille  (vers  le  vir  siècle), 

représentant  un  prince  faisant  une  dona- 

ALPHÊE  (VoirSAiNt-JACQCES-LE-MiNBim).  tion  aux  religieuses  d'un  couvent,  en  pré- 
sence de  l'évêque  saint  Léger,  dont  le  nom 

ALPHONSE   D'ARAGON.   —  Figure  en  est  gravé  sur  le  monument.  Costumes  bar- 

(I)  Cet  oavrage  est  ptas  curieux  et  singulier  que  (2)  Celte  médaille  est  A  tort  placée  dans  ce  rolume, 

bon  è  eoBSolter  pour  faire  une  élude  sérieuse  de  la  puisque  c'est  un  monument  de  sculpture, 

piléograpbie;  beaucoup  d'alphabets  sont  faits  à  plaisir  (s)  Tiraboscbi,  BotMe  de'  pittori  modemi,  in-4*{ 

et  sont  nuls  pour  l'étude,  tels  que  celui  des  Ange$,  1786,  p.  256,  parle  de  cette  composition, 
p.  124,  d'Abraham,  ib. 
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bares  et  singuliers.  Monaments  français, 
parBeauDier,  et  Rathier^  t.  I,  pi.  xxyii. 

Plusieurs  des  principaux  moiluments , 
églises,  châteaux,  chapelles,  cryptes,  etc., 
de  diverses  villes  d'Alsace  sont  publiés  dans 
un  ouvrage  intitulé  :  jintiqaités  de  l'Alsace, 
par  MM.  Schweighœuser  et  Golbery,  dont 
tes  planches  lithographiées  par  divers 
artistes,  d'après  les  dessins  de  M.  Gha- 
puis,  1  vol.  in-i"",  offrent  une  suite  d'envi- 
ron 80  vues,  accompagnées  d'un  texte. 

Histoire  de  la  province  d^ Alsace,  par  La- 
guille,  1  vol.  in-folio  avec  figures. 


de  philosophie  chrétienne,  planche  de  la 
page  60. 

AMALBERGE  (Sainte),  tenant  deux  pois- 
sons. —  Acta  sanctorum,  juillet,  t.  III, 
planche  de  la  page  80.  Un  roi  est  ious  ses 
pieds  comme  sous  ceux  de  sainte  Gatherine. 

AMALÉGITES.  —  Gombat  des  Amalëcites 
contre  le  peuple  de  Dieu.  Miniature  d^an 
manuscrit  du  xiii*  siècle.  D'Agincourt,  Pein- 
tare,  pi.  lxii.  n"*  6. 

Mosaïque  de  l'église  Libérienne  à  Rome. 


Voir  aussi  les  mots  Strasbourg,  Wissem-  Giampini,  Fêtera  Monumenta,  t.  I,  pi.  lix, 

BOURG,  Odille,  Tbam,  Gebwiller,  Luthem-  n"*  2, 

BACH,  RouFFACH,  Arbach,  Golmar,  Alpach,  Fresques  du  Vatican  par  Raphaël.  Voir 

Saint-Ulric  ,  Opmertheim  (Église  d'),MAUR-  la  suite,  dite  ses  Loges,  qsjis  les  œuvres  du 

MOUTIER,  Saint-Georges,  à  Hagueneau,N£U-  peintre  ou  celles  de  ses  graveurs,  Horace 

VILLE,  Dandlau  (Ghapelle    souterraine  de  Borgianî,  Ghaperon,  etc. 
Sainte-Odille.  Grypte  du  xi*  ou  xii*  siècle). 

Voir  Grtptes.  AMAND  (Saint).  — Debout  et  tenant  à  la 

Sceaux  de  cette  province.  main  un  instrument  de  supplice.  Sculpture 

Outre  ceux  de  la  Lorraine  (1),  dont  nous  d'un  dyptiquedu  xiv*  siècle  environ.  Gravée 

donnons  le  détail  au  mot  Lorraine.  Voir  dans  Pouvrage  intitulé  :  De  Vittici  degU 

encore  le  Trésor  de  numismatique,  volume  antichi  profani  e  sagri,  par  Sébastien  Do- 

des  sceaux  des  communes,  1  vol.  in-folio,  nati,  1  vol.  in-4*'. 

El.  XIV,  p.  24;  savoir  deux  sceaux  de  Stras-  Autre.  —  Évéque  de  Tournay  tenant  une 

ourg.  Voir  ce  nom,  et  à  celui  de  la  ville  crosse  et  une  église;  près  de  lui  un  dragon 

de  Mulhouse.  couché.  Histoire  de  cette  ville  par  Jean 

Parmi  ces  grands  feudataires  de  la  cou-  Gousin,  i  vol.  in-4'',  et  la  page  29. 

ronne  de  France,  nous  trouvons  un  sceau  Autres  dans  la  collection  des  saints,  au 

de  Philippe  d'Alsace,  comte  de   Flandre.  Gabinet  des  estampes  de  Paris. 

Trésor  ae  numismatique,  etc.,  1  vol.  in-  Abbaye  de  Saint- Amand  en  Normandie. 

folio,  pi.  xxvii,  n°  1.  Voir  les*  planches  publiées  dans  les  F'oyages 

Voir  aussi,  au  mot  Flandre,  les  beaux  pittoresques  et  romantiques  du  baron  faylor 

sceaux  publiés-par  Wrée,  où  il  s'en  trouve  et  de  Gailleux.  NormandiCj  pi.  154,  i55, 

plusieurs  pour  I  Alsace.  156. 


AMA6LE  TvSaint). — Gollection  des  saints 
du  Gabinet  aes  estampes  de  Paris. 

AMiE.  —  Nom  sous  lequel  sont  désignées 
dans  les  anciennes  liturgies  des  espèces  de 
fioles  allongées  destinées  a  renfermer  le  vin 
que  le  peuple  devait  présenter  à  l'autel  au 
moment  de  l'offrande.  On  trouve  deux  fioles 
de  cette  forme  figurées  dans  le  Musœum 
Christianum  du  Vatican,  publié  à  Rome 
par  Erasme  Pistolési ,  dans  son  magnifique 
ouvrage  II  Faticano  descritto,  en  plusieurs 
volumes  in-folio,  année  185B,  voir  dans 
le  t.  ni,  pi.  Lxxx  et  le  texte,  p.  257.  L'une  de 
ces  fioles ,  qui  représente  saint  Pierre  , 
est  reproduite  dans  le. t.  XI  des  Annales 


AMANT  (Saint).  V.  la  collection  ci-dessus. 

AMARANTE  (Ordre  miliuire  de  P).  — 
Le  costume  de  cet  ordre  se  trouve  dans 
Schoonébeck-t  Histoire  des  ordres-. militaires, 
t.  II,  pi.  Gxiii,  p.  326.  Voir  aussi  HelioVet 
Bar. 

AMATUS  (Saint).  -  Voir  Amand. 

AMA7X)NE.  —  Représentée  sur  un  émail 
byzantin.  Willemin,  Monaments  français, 
1. 1,  pi.  m. 

AMBASSADES  et  AMBASSADEURS  des 
Gabaonites  à  Josué  pour  obtenir  des  se- 


rt) Ou  les  trouve  souvent  réunis  dans  plusieurs     sons  d'Alsace  et  de  Lorraine,  In-folio,  1649,  sans  nom 


t.  'XII,  et  tous  les  auteurs  cités  par  Lenslet  Dufres- 
noy,  Méihode  pour  étudier  V histoire ,  t.  lV,p.250  et 
252,  et  surtout  Pouvrage  intitulé  :  Origine  des  mai- 


sulter,  qu'on  y  trouve  indiqué  avec  asses  de  soin  les 
ouvrages  qui  renferment  des  ptencbes. 
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cours.—  Miniature  de  la  Bible,  dite  de  saint  boise  dans  la  cathédrale  de  Rouen,  publié 

Paul  au  Vatican.  D^Agincourt  en  donne  une  en   grand    dans  les  Foyages  pittoresques 

copie^  Histoire  de  Part {Peinture)^li\,'3i\\ùy  dans  l'ancienne  France  (Normandie),  i   !, 

n"  il.  pi  cx\xv.  Album  du  S^mmerard,  pi.  xxxi, 

—  de  Constantinople  reçus  par  Gharle-  série  S"  (i).  Sceau  du  cardinal,  Trésor  de 
magne.  D'après  une  miniature  byzantine,  7m/n/«ma//aae,  Sceaux  des  communes,  pi.  x. 
Histoire  de  France  en  estampes,  i/l y  àu  Ca-  n'^S;  — (Jbarles  d\\mboise,  maréchal  et 
binet  des  estampes,  à  Paris,  et  dans  V  Univers  amiral  de  France,  'trésor  de  la  couronne  de 
pittoresque  de  Didot,  Allemagne,  t.  II,  pi.  l,  France,  t.  II,  p.  208.  Figure  en  pied,  cos- 
el  1. 1,  p.  154  du  texte.  Diverses  médailles  tume  du  xiv'au  xv  siècle.  D'après  la  planche 
pontificales  offrent  des  sujets  d'ambassades,  des  Monuments  de  la  monarchie  française 
Une  de  Clément  Vin,  1595.  Dumolinet,  A^a-  de  Montfaucon,  t.  IV,  pj.  xxvii,  fig.  5. 
mismata  pontipcum,  pi.  xxvi,  n*"  8. 

Une  de  Sixte-Quint.  Ih.,  pi.  ââ,  n''  26.  AMBONS  (2).  —  Pour  la  place  des  am- 

—  De  Guillaume  le  Bâtara  au  comte  de  bons  dans  les  églises  primitives,  voir  les 
Ponthieu  pour  lui  ordonner  de  mettre  en  plans  d'anciennes  basiliaues,  dans  les  ou* 
liberté  Harold.  Tapisserie  de  Bayeuœ  ou  de  vrages  de  Sarnelli,  de  Beveregius,  Voigt , 
MatMlde,  ^  députation,  ib.  Voir  ce  monu-  intitulés:  BasilicoaraphiadeAltaribus,eic., 
ment  dans  Montfaucon,  Stothard,  les  Me-  celui  de  l'église  Saint-Clément,  de  Rome, 
moires  de  l'Académie,  etc.  iv*  et  v  siècles.  Voir  à  ce  nom. 

Autre  à  Ravenne,  vi*  siècle,  Atlas  de 

AMRIANUS  (Saint  ). —  Reliquaire  présen-  V Architecture  religieuse,  de  M.  de  Caumont, 

Unt  une  face  humaine  dams  laquelle  se  pi.  xliii,  bis,  reproduit  dans  d'Agincourl 

trouve  renfermée  les  restes  de  Ce  saint.  \ Histoire  de  l'art\  Architecture,  ^\.\\yni. 

Monument  du  xiv*"  siècle.  Acta  sanctorum,  n°  %;  ^et  dans  les  Annales  de  philosophie 

mois  de  juin,  t.  iV,  p.  750.  chrétienne,  t.  XIX,  pi.  delà  p.  546,  n"24 

du  plan. 

AHBOISE  (1),   ville  et  château.  —   On  Miniature  d'un  Exsultet  du   xr  siècle, 

trouve  diverses  vues  de  ce  beau  chftteau  d'Agincourt,  Pcm^nr^^pl.  lv,  n**i. 

dans  l'œuvre   d'Isracl  Silvestre ,  graveur,  Bas-relief  de  celui  ae  Monza.  Sculpture 

dans  tous  les  Cabinets  d'estampes  de  France  du  xiii*  siècle,  environ,  Frisi,  Memoriedi 

H  de  l'étranger,  et  la  grande  Topographie  ci<?  Monza,  t.  1,  pi.  x,  d'Agincourt,  Sculpture, 

la  France,  au  Cabinet  des  estampes  h  Paris.  p|.  xxvi,  n"*  35. 

Album  des  arts  au  moyen  âge,  par  M.  du  Celui  de  l'église  cathédrale  de  Milan.  Mo- 

Sommerard,  pi  m,  4'  série;  Iragments,  ?&.,  numentisacri  di  Milano,  par  Giulini,  i  vol. 

pi.  xvi  de  la  5«  série.  in-4%  Milan,  i8!^.  Monumenti  di  Milano, 

Description  de  ce  château,  par  M.  de  I^a  par  Allegranza  (3),  i  vol.  pi.  iv  à  vi,  et  dans 

Saussave,   in-4'',  avec   planches.  Giulo  Ferrari,  celui  de  l'église  Saint-Cé- 

Dans  ce   château  existe  une  belle  cha-  saire  à  Rome ,  Hope ,  Histoire  de  Varchi'- 

pelle  dont  la  porte  est  ornée  d'^un  délicieux  tecture,  pi.  xxvi. 
bas-relief  représentant  la  chasse  de  saint 

Hubert.  On  trouve  une  vue  intérieure  de  AMBROISE  (Saint).  —  Figure  en  pied, 

cette  chapelle  et  de  sa  belle  entrée  dans  Mosaïque  de  l'église  Salnt-Ambroise,  a  Mi- 

l'ouvrage  de  Will.  Muller,  intitulé  :  P/c-  lan  (é)  ;  Monumenti  sacri  e  profani  di  Mi- 

turesaue    sketches  of  the  Francis  of  the  lano,  etc.,  par  Giulo  Ferrari,  i  vol.  in-4°, 

mddie  aae^  etc.,  i  vol.  in-folio,  pi.   xv  et  Milan,  1824. 

XIX,  et  dans  celui   intitulé  :   Sketches  in  Autre  figure  du  même  saint,  à  mi-corps, 

France  and  Italy,  etc.,  in-folio,  par  Sara,  dans  un  médaillon,  tenant  un  livre.  Cette 

Prouts.  Voir  la  table  numérotée  des  plan-  figure  est  d'une  grande  beauté.  Mosaïque 

cbes.  Des  fragments  de  cette  chapelle  sont  publiée  dans  le  même  ouvrage,  même  plan- 

pabli(*s  dans  le  Moyen  âge  monumental,  che  que  la  figure  ci-dessus,  au  commence- 

in-folio,  pi.  xcix.  ment  du  volume.  Voir  aussi  Puricelli,  Hasi- 

Magnifique  tombeau  du  cardinal  d'Am-  //ca  am6ro^/ana^  1  vol.  in-4''. 

fi;  Ijes  ouvrages  cilés  parLenglel  Dufresnoy,  Mé-  ;3)  Milliii,  dans  sps  Voyages  dans  le  MUanais,  1. 1, 

ihùde  pour  étudier  l' histoire,  l\,  'iii,  surtout  ce'lui  in-  p.  167,  eiilri'dflns  les  plus  grands  détails  sur  oe  moou- 

Utalé  :  Oisîoire  de  la  consirttcliond'Amboiie,  cl  des  ment  cl  toutes  les  sculptures. 

actions  cétïbres  de  ceux  qui  l'ont  possédée,  traduite  (4)  Mlliin,  p.  i62  de  son  Voyage,  pense  que  cette 

du  Utio  par  Michel  de  Marolles,  in-4".  curieuse  figure  ne  peut  remonter  plus  haut  que  le  xii* 

<'i)  Sur  les  ambons,  voirTIiiers,  hisserlaHons  lHitr-  siècle. 
gifiues  ;  xVlti.  Lenoir,  IJémoire  du  comité  des  arts,elc. 
Architecture,  p.  ii3. 
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Figure  en  pied.  Peinte  par  Angelico  Fie- 
sole,  dans  la  chapelle  de  Nicolas  V,  au  Va- 
tican. Voir  Pœuvre  de  Fiesole.  D^Agincourt 
Va  reproduite,  section  Peinture,  pi  cxlv, 
n'^O. 

Quelques  artistes  placent  une  ruche  près 
de  sa  figure  (1).  Voir  la  collection  des  saints 
au  Cabinet  des  estampes,  à  Paris,  en  41  vol. 
in-folio. 

Saint  Ambroise  recevant  des  mains  de 
Tarchitecte  Angilbertus  le  modèle  du  maî- 
tre-autel; saint  Ambroise  pose  une  cou- 
ronne sur  la  tête  de  Tartiste.  Sculpture  de 
Téglise  Saint-Ambroise  à  Milan.  Alemorie 
délia  ciità  di  Milano,  1  vol.  in-4*',  par  Giu- 
lini.  D'Agincourt,  Sculpture^  pi.  xxvi,  n"*  16, 
a  reproduit  un  de  ces  deux  médaillons. 

Saint  Ambroise  assis,  présentant  à  un  ar- 
chiprétre  et  au  primicier  de  son  église ,  un 
livre  de  messe  quMls  reçoivent  à  genoux. 
Peinture  du  xi*  au  xii'  siècle,  publiée  dans 
les  ^c^a  sanctorum  des  Bollandistes;  mois 
de  mai,  tome  supplémentaire,  p.  96  (Para^ 
lipomena)^  pars  I*. 

Une  statue  en  argent,  de  grandeur  natu- 
relle, enrichie  de  pierreries,  représente 
saint  Ambroise  tenant  un  fouet  (2),  moi)U- 
ment  du  trésor  de  la  cathédrale  de  Milan. 
Voir  I^tiiada,  1. 1,  p.  74  à  106  de  son  /n- 
ventaire;  et  Millin,  Foyagedam  le  Milanais, 
1,60. 

L'on  voit  figurer  saint  Ambroise  sur  les 
monnaies  des  villes  d'Azone,  de  Lucchino, 
de  Milan,  sur  celles  de  Jean  Visconti  ;  ces 
monnaies  sont  antérieures  à  Pan  1339,  sui- 
vant Millin.  Voir  aux  noms  de  ces  villes. 

La  grande  collection  des  saints  du  Cabi- 
net des  estampes,  à  Paris,  offre  plusieurs 
figures  de  saint  Ambroise. 

Ëglise  Saint-Ambroise,  à  Milan  (5).  Ar- 
chitecture du  x*  au  xr  siècle.  Vue  générale; 
Moyen  âge  pittoresque,  Paris,  2  vol.  in-4'', 

pi.  CXII. 

Les  parties  les  plus  importantes  de  ce  mo- 

(1)  Voir  l'ouvrage  de  Molanus,  Hisior.  imagin:  «a- 
crar.,  in-4',  p.  392;  Frédéric  Borroméc,  de  Piciura 
sacra,  et  tous  ceux  qui  se  sont  occupés  de  Texplica- 
tioD  des  images  sacrées. 

(2)  Quelques  écrivaios.  ne  consultant  que  leurs  pré- 
ventions, se  sont  hâtés  de  dire  que  ce  fouel  signifiait 
<iue  saint  Ambroise  avait  poursuivi  les  ariens  avec 
«chamemcnt.  Il  est  curieux  de  voir  Millin,  si  connu 
par  ses  idées  antireligieuses ,  prendre  la  défense  de 
saint  Ambroise,  Voya<je  dam  le  Milanais,  t.  I,  p.  6i, 
n**  2.  Jamais  saint  Ambroise  n'a  châtié  les  ariens 
qu'avec  le  fouet  de  la  parole,  il  n'a  employé  contre 
eux  que  les  armes  de  la  persuasion,  les  voies  de  la 
charité,  etc.  Ce  fouet  se  rapporte  à  une  vision.  Les 
Milanais,  attaques  par  le«  impériaux,  se  battirent  si 
courageusement  qu'ils  restèrent  vainqueurs  (i339). 
Les  comballants  attestèrent  que  pendant  le  combat 
ils  avaient  vu  s.iint  Ambroise  arme  d'un  fouel,  et  qui 
en  menaçait  les  ennemis;  delà  vient  que  sur  quel- 
ques peintures  et  des  sceaux,  saint  Ambroise  est  re- 


nument  sont  publiées  dans  Fouvrage  de 
Ferrari,  i  vol.  in-4'',  dont  les  planches  sont 
tirées  en  couleur,  savoir  :  Plan  de  la  basi- 
lique, pi.  m  ;  porte  de  Téglise,  avec  quel- 
aues  restes  de  iresques,  pi.  ix  ;  intérieur  de 
réélise,  pi.  ii. 

La  tribune,  jubé  ou  chaire.  Ce  monu- 
ment est  remarquable  par  une  sculpture  re- 
présentant une  agape.  Voir  pi.  xii  et  xiii. 
Voir  au  mot  Agape. 

Un  beau  sarcophage  (4),  pi.  xiv  el  xy; 
Millin  en  donne  la  description  détaillée, 
p.  168  de  son  ouvrage. 

Le  maître-autel,  dit  Tautel  d*or,  va  de 
face  avec  21  bas-reliefs  ciselés  sur  drs  lames 
d'or  et  représentant  divers  sujets  de  la  TJe 
de  Jésus-Christ  (5).  Voir  à  Pallio  d'oro. 

Revers  de  Pautel ,  couvert  également  de 
ciselures  curieuses  représentant  4  sujets  de 
la  vie  de  saint  Ambroise  (6)  : 

l""  Ubi  examen  apicis  pueri  os  compîevit 
Ambrosii  ; 

^  Ubi  Amhrosius  petit  Mmiliam,  petit  et 
Liguriam; 

3°  Ubi,  fugiens,  spiritu  fiante  revertitur; 

4°  Ubi  a  caihotico  episcopo  baptiza-- 
tnr,  etc. 

Lo  dernier  sujet  représente  Pâme  de  saint 
Ambroise  emportée  par  les  anges.  Voir  ce 
chef-d'œuvre  dans  VAlbum  du  Sommerard, 
9*  série,  pi.  xviii. 

Le  ciborium  de  Téglise  Saint-Ambroise. 
Voir  ce  mot. 

Mosaïque  de  Tabside,  dite  de  saint  Sa- 
tyre; elle  passe  pour  être  du  viu*  siècle. 
Millin  en  donne  la  description,  t.  V%  p.  182 
de  son  Foyage  dans  le  Milanais.  Aux  deux 
côtés  de  cette  peinture ,  sont  divers  sujets 
historiques  et  allégoriques  singuliers  : 

A  droite,  la  ville  de  Milan,  dont  le  nom  est 
écrit  suivant  la  formule  usitée  dans  le 
IX*  siècle.  La  basilique  est  ouverte,  les  prê- 
tres y  célèbrent  Toffice  divin.  Une  cnose 
curieuse  à  remarquer  pour  ceux  qui  étu- 

présenté  monté  sur  un  cheval  qui  court  vonlre  A 
terre,  et  tenant  un  fouet  dont  il  parait  menacer  des 
ennemis. 

(3)  Pour  Phistprique  et  la  description  de  ce  beau 
monument,  outre  le  texte  italien  de  l'ouvrage  désigné 
ci-dessus,  voir  Millin,  Voyage  dant  le.  MtUmai*,  u  i. 
p.  iti'2  A  187  inclusivement,  et  tous  les  auteurs  qui 
sont  cités  en  note. 

;4)  Saint  Ambroise  y  Ot  placer  les  corps  de  saiot 
Gcrvais  et  de  saint  Protais..  Le  corps  de  saiot  Am- 
broise y  fut  ensuite  réuni  à  celui  de  ces  deux 
saints. 

(5)  Chose  assez  difflcile  à  concevoir,  l'artiste  n'a 
pas  placé  ces  sujets  dans  Tordre  historique;  mais  Millin 
a  eu  l'heurcnse  idée  de  les  y  classer,  comme  on  peut 
le  voir  p.  I78  de  son  ouvraj^e. 

(6)  Jci  le  désordre  des  bas-reliefs  est  tel  que  celui 
où  l'on  voit  saint  Ambroise  reccrant  le  baptême,  e^t 
placé  après  celui  où  on  le  voit  mourir,  et  même  pré* 
chant. 
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dient  les  origines  des  liturgies,  c'est  que  le  relief  du  tympan  de  la  cathédrale  de  Se- 
li?requi  renferme  les  prières  de  la  messe,  mur.  Sculpture  du  xii* siècle,  environ;  pu- 
n'est  pas  placé  sur  Pun  des  côtés  de  Tautel,  biiéc  dans  la  France  historique  et  monamen" 
dont  la  forme  est  ronde,  mais  bien  au  milieu,  taie,  d'Abel  Hugo,  t.  III,  pi.  v. 
Le  livre  est  posé  sur  une  tribune  soutenue  De  saint  Joseph  entre  les  mains  de  la 
par  des  colonnes  dont  on  distingue  les  bases,  sainte  Vierge,  pour  avoir  soupçonné  sa 
Quoique  la  messe  soit  à  la  leçon,  le  calice  vertu.  Sculpture  du  xv  siècle.  Stalles  du 
est  découvert,  et  la  patène  posée  devant  le  chœur  de  la  cathédrale  d'Amiens.  Mlas  de 
ealice.  La  ville  de  Milan  est  ombragée  de  VEssai  sur  leê  arts  en  Picardie,  par  M.  Ri- 
deux  palmiers  dont  les  tiges  sortent  de  gollol,  Amiens,  18^40,2 vol.  in-S", pi.  xxxvii, 
vases.  Le  peuple  écoute  le  lecteur  placé  Deux  anges  assistent  à  cette  pieuse  scène, 
dans  une  chaire.  Saint  Ambroise  porte  Un  médaillon  du  tombeau  du  pape  Marcel, 
sa  main  droite  à  sa  tête  appesantie  par  le  publié  par  Palatius,  Gesta  pontifwum,  re- 
sommeil;  etc.  présente  ce  pontife  faisant  amende  hono- 
De  l'autre  côté.  Ton  voit  la  ville  de  Tours  rable  au  milieu  du  sacré  collège.  Voir  la 
(  Taronica)^  désignée  par  la  cathédrale  dont  planche  xxx,  p.  119  du  i"  volume, 
on  voit  1  autel.  Saint  Ambroise  y  assiste  à  Bas -relief  provenant  de  l'église  des 
rinhnmation  de  saint  Martin  ;  etc.  Grands- Augtistins  de  Paris,  et  représentant 
Église  Saint-Ambroise,  à  Rome.  Voir  les  deux  hommes  à  genoux  tenant  aes  cierges 
descriptions  et  topographies  de  cette  ville,  et  faisant  ainsi  amende  honorable  à  l'Uni- 
au  mot  Rome,  et  le  grand  ouvrage  de  Vasi,  versilé  et  aux  moines  augustins,  en  i440, 
sur  les  monuments  modernes  de  cette  ville,  au  milieu  de  la  place  publique.  Il  fut  pen- 
Sceau  da  saint  Ambroise.  Publié  dans  la  dant  plusieurs  années  placé  dans  une  des 
Description  de  Véglise  Saint-Ambroise,  par  salles  du  Musée  des  Petits-Augustins  ou  des 
Giulo  rerrari.  Voir  les  planches.  Monuments  français;  on  le  voit  maintenant 

incrusté  dans    le    mur    circulaire    de    la 

AME.  -  hs& Remèdes  de  V âme,  vol.in-18,  2"  cour  de  ce  Musée,  devenu  l'Ëcole  des 

sans  nom  d'auteur,  avec  planches  en  bois.  Beaux-Arts  ;  il  est  gravé  dans  les  Antiquités 

S'ensuit  le  Livre  de  la  sagesse,  suivant  Van»  nationales,  de  Millin,  t.   Ilf,  art.  25,  pi.  i, 

foriï^    des    anciens    philosophes,     1559,  n"*  2.  11  est  également  gravé  dans  le  2*  vo- 

Gotting.,  in-18,  figures.  Voir  aussi  Ames.  lume  du  Musée  de  H.  Lenoir,  pi.  lxxix, 

p.  123,  n°  88. 
AMÊDÉE  (  Saint  ).  —  Seigneur,  puis  abbé 

de  Ctleaux.  Voir  la  grande  collection  des  AMÉRIQUE.  —  Historia  navigationis  in 

saints  du  Cabinet  des  estampes  de  Paris.  Brasilium  quœ  et  America  dicitur;  Genève, 

1586,  avec  figures  gravées  en  bois,  in-8°; 

A&IENDE  HONORABLE  (1).  —  Un  cha-  fonds  Guillemot,  libraire,  n*>  110  de  son  Ca- 

piteau  des  caveaux  de  l'église  royale  de  talogue. 

Saint-Denis,  nous  semble  représenter  un  roi  Dans  la  collection  dite  des  Grands  et  des 

ou  tout  autre  personnage  faisant  amende  Petits    Voyages  ,    publiée   par    Théodore 

honorable  an  pied  de  l'autel.  M.  Lenoir  qui  de  Bry,  on  trouve  celui  intitulé  :  Historia 

a  publié  ce  ctiapiteau  dans  le  1'^  volume  Americœ,  sive  novi  orbis,  etc.,  15  vol.  in- 

àt  son  Atlas  des  arts  en  France,  p\.  xxxix,  folio,  de  deux  formats,  1591,  1592,1596, 

n*"  514,  croit  que  c'est  un  prélre  qui  dit  1599.  Ces  volumes  renferment  une  grande 

la  messe;  mais  nous  ne  connaissons  pas  quantité  de  planches  représentant  les  navi- 

de  cérémonie  de  cette  liturgie  qui  nous  gâtions,  batailles,  et  autres  relations  des 

montre  le  prêtre  ainsi  agenouillé,  à  aucun  Espagnols,  des  Français,  Hollandais,  etc., 

instant,  môme  au  Confiteor;  le  costume,  avec  les  naturels  du  pavs.  On  trouve  le  dé- 

s'il  est  bien  rendu,  n'a  pas  de  rapport  avec  tail  de  cet  ouvrage  et  des  principales  plan- 

celai  d'un  prêtre  à  aucune  époque.  Voir  ches  dans  un  Mémoire  in -4**  de  Camus  l'ar- 

aossi  le  même  bas-relief  autrement  gravé;  chiviste,  présenté  à  l'assemblée  nationale 

même  ouvrage,  t.  V,  pi.  ccvii,  p.  224.  Rien  en  1802. 
qui  indique  un  prêtre. 

Celle  du  roi  Robert  après  le  meurtre  de  AMES   (Les).  —  Beaucoup    de   monu- 

Dalroacius,  son  beau-père.  Voir  le  beau  bas-  ments,  de  peintures  et  sculptures  représen- 


par     , . 

déiails  qu'on  peut'  désirer  A  ce  sujet,  ib.  p.  292.  Le     par  suite  de  sa  déposition  par  ses  fils,  au  vni'  siècle. 
Dtciionnaire  des  origines  françaises,  de  La  Tour- 
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tent  les  Ames  personnifiées.  Due  miniature  Quelquefois  les  Ames  sont  représentées 

du  ménologe  grec  de  Tempereur  Hasile  le  portées  dans  une  nappe  que  tient  lui-même 

Jeune,  i\*  ou  x"  siècle,  représente  l'âme  de  Dieu  le  Père,  ou  peut-êlre  Jésus-Christ,  ou 

saint  Alexandre  de  Thessalonique,  enlevée  encore  Abraham ,    le  père   des  croyants, 

au  ciel  par  les  anges  (1).  Ëdition  latine  in-  Nous  citerons  comme  exemple  un  tombeau 

folio,  t.  I,  pi.  xciv,  et  CLXXvi.  ou  pierre  tombale  du  \u\'  siècle,  autrefois 

L'âme  du  bon  larron,  enlevée  par  les  à  Téglise  de  Mussy  (Aube),  publiée  dans 

anges,  et  celle  du  mauvais  par  les  diables.  Vu^làum  du  Sommerard,  pi.  xiv  de  la  9*  se- 

Fresque  de  Masaccio.  D'Agincourt^  Peinture,  rie.  Voir  au  mot  Abraham,  un  autre  exemple 

pi.  CLiv,  n"  1.  d'après  un  vitrail  du  xiii*  siècle. 

Autre,  ib,,  pi  cxxxiii,  n"*  3.  L'âme  de  saint  Ambroise  emportée  par 

L^âme  de  la  sainte  Vierge  enlevée,  après  les  angrs.  Sculpture  d'un  des  côtés  du  re- 

sa  mort,  parles  anges.  Sculpture  byzantine,  vers  de  l'autel  de  l'église  Saint-Ambroise,  à 

j^lbam  des  arts  au  moyen  âge,  par  M.  du  Milan .  Voir  ce  que  nous  en  disons  au  mot 

Sommerard  ;  pi.  xi,  séné  5%  n"  6.  Ambroise. 

Bas-relief  de  la  cathédrale  de  Semur,  seul-  L'âme  du  moine  saint  Dominique  mon- 

{)ture  du  xir  au  xiir  siècle,  représentant  tant  les  degrés  d'une  échelle  qui  Ta  con- 

'âme  de  Dalmacius  élevée  au  ciel;  Moyen  duit  au  ciel.  Miniature  du  xiv*  siècle  ou  en- 

àge  pittoresque,  pi.  clv  ,  ou  celle  du  ir  vo-  viron,  reproduite  dans  V Essai  sur  la  Cal- 

lume  des  Monuments  français,  par  Alex,  de  ligraphie  au   moyen  âge  par  I^nglois  du 

La  Borde.  Voir  Semur  à  la  table  des  planches.  Pont-de-I^rche,  in-8°,  pi.  xiv  ;  mais  on  ne 

Sculpture  du  tombeau  de  Dagobert,  pu-  trouve  pas  d'explication  dans  son  livre. 

bliée  par  M.  Lenoir  ;  Atlasdes  arts  en  France,  Ames  présentées  au  jugement  dernier  par 

in-folio,  pi.  XXII.  La  tigure  est  soutenue  par  un  ange  et  protégées  par  leurs  patrons.Scul- 

deux  évéques.  ture  d'un  des   chapiteaux  du   portail  de 

L'âme   de   la  sainte  Vierge  enlevée  au  Saint -Trophime   d'Arles.  Millin,  P'oyage 

ciel  par  un  ange;  elle  est  enveloppée  de  dans  le  Midi,  t.  III,  p.  589,  qui  cite  cette 

bandelettes  comme  une  momie.  Cette  rc-  sculpture,  observe  que  les  âmes  sont  nues, 

présentation  fait  l'ornement  intérieur  d'une  tandis  que  celles  des  damnés  sont  vêtues, 

lettre  G  tirée  d'un  manuscrit  du  xiv  siècle,  ib.,  n*»  1.  Pour  la  sculpture,  voir  V Atlas, 

reproduite  dans  les  Annales  de  philosophie  pi.  Lxif,  n°  22. 

chrétienne,  t.  XVill,  p.  458.  Ames  exclues  du  paradis,  et  qui  sontgar- 

Une  autre  représente  saint  Benoit  olTrant  dées  par  un  ange,  même  monument  et  ou- 

son  âme  à  Dieu.  L'action  est  positive,  puis-  vrage,  p.  59i,  et  r^£/a«,  même  planche,  n'  5. 

qu'on  lit  sur  une  banderoUe  qui  sort  de  la  "                    .     ^       ~ 
bouche  de  l'abbé ,  ces  mots  :  Ad  te  levavi 


animam  meam.,,,  (2).  Voir  lettre  A.^ 
Bas-relief  du  tombeau  de  sainte  Elisabeth 


V.  aussi  Damnés,  Élus,  Jugement  dernier. 
Dialogue  d'une  âme  damnée  avec  son 
corps  dans  un  cimetière;  une  bière  en- 
tr'ou verte  laisse  voir  le  cadavre  d'un  mort 
de  Hongrie,dans  Téglise  de  la  Warbourg,  pu-  assis  et  discutant  avec  son  âme  qui  est  re- 
blié  dans  l'histoire  de  la  sainte,  par  M.  de  présentée  debout ,  enchaînée  et  sortant  de 
Montalembert.  Voir  V Atlas  des  monuments  l'enfer  pour  reprocher  au  corps  avec  qui 
de  cet  ouvrage,  pi.  de  ia  p.  350.  édit.  in-8^  elle  fut  unie,  de  l'avoir  damnée  pour  l'éter- 
Ames  disputées  entre  des  anges  .et  des  dé-  nité,  le  corps  répond  au  reproche.  Ce  sin- 
inons.  Cette  sorte  d'invraisemblance,  du  gulicr  sujet  se  trouve  représenté  dans  une 
reste  très-dramatique  pour  exercer  les  ta-  gravure  fort  bien  traitée  à  la  p.  262  d'un 
lents  du  peintre  ou  du  sculpteur,  se  rencon-  livre  intitulé  :  Thésaurus  litaniarum  saeer, 
trc  dans  plusieurs  représentations  de  juge-  auctore  Scillio  esocietate  Jesu,  \  vol.  in-i2. 
ments  derniers.  Voira  ce  mot,  et  le  Triom- 
phe de  la  mort,  par  Orgagna.  AMICT  (5)  (vêtement  sacré).  \jq  monu- 


(1)  Sur  rori^inc  et  l'usage  des  rcpréscniations  de 
rAïue  sous  la  Torme  d'une  pctile  figure  nue  et  quelque- 
fois einmalllulée,  voir  ce  que  dil  Molanus,  Ulsioriu 
imagimm  mcrarum,  in-4',  p. '370,  el  les  observalions 
de  M.  l'abbè  Cahier  dans  les  Annales  de  philosophie 
chrétienne,  l.  XVJIl,  p.  439;  i.  XIX,  p.  02 el  suiv.  Il 
n'est  peut-être  pas  sans  quelque  in léréi  de  remarquer 
ici  la  différence  presque  invanabiequi  existe  entre  les 
maîtres  de  récole  byzantine  et  celle  d'Italie.  Les  pre- 
miers représentent  le  plus  souvent  cette  figure  de 
l'âme  enveloppée  de  b;indelelies,  tandis  que  les  ar- 
tistes de  rilalie  représentent  celle  même  (igure  enliiV- 
remenl  nue  el  sans  scxe.  >e  p«.ui-on  pas  voir  dans 


cette  différence  des  idées,  Torigine  des  deux  écoles; 
l'une  toujours  stalionnaire  nous  Tormule  dans  ces  fl- 
gures  Part  emprisonné  et  comme  au  bercciiu  ;  l'aulrc, 
tout  impressionnée  de  Part  antique,  laisse  au  corps 
toute  sa  liberté  en  le  débarrassant  de  ses  entraves. 

(2  Sur  celle  expression,  voir  Molanus, //<«/.  iinag* 
iucrar.,  p.  37i. 

(3)  Nommé  aussi  AnabolœjUvtn ,  Anagolaglum ^  ou 
encore  Uianerak.  Voir  tous  les  liturgistes  et  surtout 
Macri,  Uierolcxicon,  Durandus,  Duranii,  lUn^ham, 
le  card.  Dona,  Baronius  et  tous  les  auteurs  qui  trai- 
tent des  antiquités  ecclésiastiques. 
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ment  le  plus  ancien  que  nous  ayons  pu  dé-  et  cxxiii ,  chez  Weith  et  Hauscr ,  à  Paris, 

eouTiir  de  la  forme  et  de  Pusage  de  ce  vé-  1  fort  vol.  in-folio,  et  dans  le  Moyen  âge 

tement,  c^cst  VExultet  dont  d'Agincourt  a  monumental,  mêmes  éditeurs,  in-folio ,  pi. 

publié  plusieurs  miniatures.  V.  Exultet,  xliv. 

dans  une  miniature  d^une  Bible  manuscrite  Suite  de  planches,  très-bien  gravées,  des 
du  XII*  siècle.  Willemin,  Monuments  inéd,,  détails  de  sculptures  de  cette  église,  xiii* 
t.I,  pi.  Lxviii.  L*on  voit  une  figure  de  dia-  siècle,  publiées  dansVjitlas  de  l'essai  sur  les 
cre  Têtu  de  Vamict,  il  est  à  droite  de  Par-  arts  en  Picardie  par  E.  RieoUot,  à  Amiens, 
cbevéque.  Les  sculptures  en  ivoire  de  la  1840, 2  vol.  in-S*",  Atlas,  pT.  xix  (détails  du 
couverture  du  sacramentairc  de  Metz,  pu-  portail),  n"*'  50,  5i,  S5,  pi.  xx;  statues  des 
bliées  dans  le  Trésor  de  numismatique  et  prophètes  du  même  portail,  n""  55,  pi.  xxi  ; 
de  glyptique,  offrent  aussi  ce  vêtement  d^une  vierge  du  grand  portail,  n""  56,  pi.  ib.,  n*"  64; 
forme  ancienne.  Voir  le  motSACRAMENTAiRE.  statue  de  vierge  dorée,  xiv*  siècle,  pi.  xxiv, 
Willemin,  Monum.  inéd.  franc.,  pl.Lxxxvi,  n**»  61  et  62;  deux  têtes  d'évêques  prove- 
donne  une  figure  d^évêque,  sous  la  date  .  nant  de  leurs  tombeaux,  sculpture  au  xiii* 
1223  quin^a  pasd'amicf,  ctsurlapl.LXViii,  siècle,  pi.  xxviii,  n"  70;  statue  de  vierge 
11  donne  une  autre  figure  dVvéque,  sous  la  (nord-est  de  la  cathédrale),  xiv*  siècle, 
date  1144,  qui  porte  cet  ornement.  Le  P.  I..e-  ib.,  n**  77;  statue  d'un  patriarche,  pi.  xxix, 
brun.  Cérémonies  de  la  messe,  p.  56  de  Tédi-  n"*  7  ;  statue  de  Charles  V,  même  côté,  sculp- 
tion  en  1  vol.  de  cet  ouvrage,  donne  la  ture  du  xiv  siècle,  n°  72;  statue  d'un  car- 
figure  d'un  prêtre  qui  porte  Vamict.  dinal,  n**  75  ;  statue  de  Charles  YI,  Dauphin, 

n*"  75;  statue  de  Bureau  de  La  Rivière,  pre- 

AMIÉNOIS.   —   Les    principaux    monu-  mier  chambellan  du  roi,  pi.  xxxi,  n""  74, 

ments  de  cette  province  faisant  aujourd'hui  même  côté  de  l'église  ;  statue  de  Louis,  duc 

partie  du  département  de  la  Somme,  sont  d'Orléans,  n"*  76;  statue  de  Guillaume  Blon- 

publiés  par  MM.  Dussevel  et  Scribe,  2  vol.  del,  seigneur  du  temps;  groupes  de  statues 

10-8"  avec  p1anches,à  Paris,  1838-1839,  chez  coloriées,  histoire  de  saint  Firmin,  xv*  siè- 

les  divers  libraires  de  Paris  et  d'Amiens.  cle,  dans  l'intérieur  de  l'église ,  autour  du 

Nous  y  avons  remarqué  entre  autres  ob-  chœur,  pi.  xxxv,  n**  88,  pi.  xxxvi,  n"  89; 

jets  curieux,  le  jubé  qui  fut  construit  en  histoire  de  saint  Jean-Baptiste,  côté  septen- 

même  temps  que  le  chœur  de  la  cathédrale  trional  du  chœur  (1531),  pi.  ib ^  n^  91; 

qui,  détruit  depuis  longtemps,  y  est  repro-  vierge  des  litanies,  sculpture  des  stalles  du 

duit  d'après  un   très-ancien  dessin,  voir  chœur  (2),  pi.  xxxvii,  n°  92;  belles  stalles 

l'article  44'  et  la  planche  qui  en  dépend.  ornées  de  sculptures,  histoire  de  la  Vierge 

Un  vieux  bâtiment  nommé  le  Logis  du  et  de  saint  Joseph,  xvi"  siècle. 

Roi,  reproduit  également  dans  le  grand  ou-  La  bibliothèque  d'Amiens  possède  detrès- 

vrage  publié  par  Taylor,  de  Cailloux  et  No-  beaux  manuscrits  dont  on  trouve  des  fac- 

dier.  La  planche  de  l'ouvrage  de  M.  Dusse-  similCypl.  xiii  (xii* siècle),  xiv,xv, xviii,  xix, 

vel  paraît  plus  exactement  faite  que  celle  n"*  52,  pi.  xxii,  xxiii,  xxiv,  xxv,  xiii*  et  xiv* 

du  même   monument  dans   les    f^oyagvs  siècle,  pi.  xxxi^xiv  siècle, pi.  xxxih,xxxiv. 

pittoresques,  etc.  Une  crosse  du  Musée  de  la  ville,  xii*  siècle, 

pi.  XVI. 

AMIENS.  —  La  belle  cathédrale  qui  date  Pierre  tombale  d'une  très-belle  conserva- 

de  12âO,  est  publiée  dans  toutes  ses  parties,  tion  et  composée  de  tous  les  détails  de  l'ar- 

dans  la  suite    intitulée:    Cathédrales  de  chitecture  dite  gothique.  C'est  celle  de  l'évé- 

France,  par  Chapuis,  1  vol.  in-4'',  le  texte  que  Evrard,  qui  vivait  au  xiir  siècle,  et  qui 

par  M.  T.-N.  de  Jolimont.  se  trouve  dans  la  nef  de  la  cathédrale,  il^o- 

Dans  l'ouvrage  intitulé:   La  Picardie,  nnments  iûédits  français,  par  WiWem'm^  iA^ 

faisant  partie  des  Foyages  pittoresques  dans  pi.  xc.  Voir  aussi  les  Monuments  français, 

Paneienne  France,  par  Taylor  et  ses  asso-  par  Alex,  de  La  Borde,  1. 11,  pi.  cxliv,cxlv, 

ciés,  1  fort  vol.  in-folio,  orné  de  nombreu-  cxlvi. 

ses  et  belles  planches  (1).  Collégiale  de  Saint-Nicolas  d'Amiens,  mo* 

L'on  trouve  une  assez  belle  reproduction  nument  religieux  du  xir  au  xiir  siècle, 

de  la  cathédrale  d'Amiens ,  vue  de  l'inté-  Millin  en  a  fait  dessiner  les  ruines  dans  ses 

rieur,  dans  le  Moyen  âge  pittoresque,  pi .  cxxii  ylntiquités  nationales ,   1  '*   édition  ,  t.  V , 

ri)  On  ne  conçoit  pas  qu'elle  a  pu  être  rinloniion  (2)  On    prépare    une   publicalion    complète  des 

det  éditeurs  en  faisant  publier  leurs  planches  sans  stalles  avec  pl&nches  delà  cathédrale  d'Amiens,  voir 

lear  donner  de  numéro  et  même  de  pagination  aux  Daniel  Ramee,  architecte,  Manuel  d'archlieciure  au 

feoîlles  da   texte,  ce  qui  rend  impossible  l'analyse  moyen  Age,  in-i2,  Paris,  1843,  t.  II,  p.  337,  et  tous 

de  ce  beau  volume.  Il  existe  une  description  de  celte  les  auteurs  et  ouvrages  à  planches  qn  il  cite  dans  sa 

cathédrale  par  M.  Gilbert,  i  vol.  in-8".  noie, 

TOME  1.  l 
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art.  51.  Ou  7  remarque  plusieurs  statues 
dans  le  genre  de  celles  qui  se  yqient  encore 
au  portail  de  jMgliseSaint-Germâin-rAuxer* 
rois,  aux  portails  latéraux  de  Saint-Denis, 
de  Notre-D^me  et  de  quelques  autres  églises. 
Monuments  d^Âmiens  publiés  par  M.  Dixs- 
seve)yMémoit€$de  la  Société  des  Antiquaires 
de  France,  V.  la  collection  et  au  mot  Somme. 


PEnfant-Jésus  ;  sujet  souvent  représenté  par 
Raphaël  ;  saint  Jean  penché  sur  la  poitrine 
de  Jésus-Christ,  pendant  la  Cène,  peuvent 
encore  servir  d^exemples.  Voir  à  ces  noms. 

ÂMMON  (Saint),  solitaire.  —  Voir  les  di- 
verses fîgures  réunies  dans  la  collection  des 
saints  du  Cabinet  des  estampes,  à  Paris. 


AMIRAUX  DE  FRANCE(i  ).— Outre  la  fcfelle        AMOS.  —  Le  prophète  de  ce   nom   est 
collection  do  portraits  en  pied  ou  autre-    sculpté  en  pied  sur  la  muraille  de  la  Santa 


ihent  de  celte  dignité,  recueillis  au  Cabinet 
des  estampes  de  Paris,  voir  les  noms  su i- 

Engùerrand,  en  1285. 
Mathieu  de  Montmorfency,  1295. 
Ije  sire  d'Arcourt,  même  année. 


Co^a qui  regarde  le  septentrion;  c'est  une 
statue  d'un  sculpteur  du  xvi*  siècle.  On  la 
trouve  dans  la  suite  des  planches  gravées 
pour  la  description  delà  Santa  Casa,  in-i*", 
publiée  soit  à  Rome,  soit  à  Milan,  par  J.-B  de 
Cavallerus,  Pierre  Picard  et  quelques  au- 


.  Jacques  de  Châtillon,  seigneur  de  Dam*  .  très,  voir  au  mot  Casa  (Santa).  Voir  aussi 
{)ierre,  14Q8;  les  vitraux  de  la  cathédrale  de  Bourges,  re- 
Louis, bâtard  de  Bourbon,  1466..  présentant  les  prophètes.  Voir  aussi  lacol- 
Loiiis  de  llif^ilat,  seigneur  de  G raville,  1487.  iection  de  prophètes  de  T Ancien  Testament, 
Charles  d'Amboise,  en  1508,  voir  son  por-  au  mot  Prophètes,  au  Cabinet  des  estampes, 
trait  dans  les -Monuments  de  la  monarchie  à  Paris, 
/ranpai^e  de  Montfaucon ,  t.  IV,  pi.  xxxii, 

ou  dàusle  Trésor  de  la  couronne  de  France,  AMOUR. —  Envisagé  sous  le  point  de 

t..ll,  p^  218.  vue  moral  ou  philosophique,  nous  citerons 

.  Jean  de  Bueil,  V«  du  nom,  comte  de  San-  une  planche  gravée  sur  bois  pour  les  0£u^ 

cerre,  en  1.450 •  sa  ligure  en  pied.  Trésor  vres,  dç  Pétrarque ,  vers  1519,   intitulée: 

de  la  couronne  de  France^  pi.  clxxv,  t.  II.  Triumphus  amoris ,  composée   d'après  les 

'  Le  sire  de  La  Trémouiilè,  vicomte  de  vers  dii  célèbre   poète.  Voir  aussi  toutes 

Thouars,  1517.  les  collections  d'emblèmes  que  nous  citons 

-Philippe  de  Chabot,,  comtç  de  Charny,  à  ce  mot. 
en  1525.  Voir  ces  deux  noms. 


Gaspard  deColigny,  II*  du  nom ,  en  1552. 

Le  auc  de  Mayenne  (Charles  de  Lorraine), 
en  1578,  et  tous  ceux  qui  sont  désignés  dans 
le  grand  Dictionnaire ile  Moreri,  1. 1,  article 


AMOUR  DIVIN.  —  Voir  Charité. 

AMOUREUX.  —  Une  miniature  de  Roman 
du  x\'i*  siècle,  représente  un  jeune  homme 


Amiraux,  et  qu'il  serait  trop  long  de  nom-    baisant  le  marteau  de  la  porte  de  la  maison 
mer  ici»  où  demeure  sa  dame;  elle  est  reproduite 

par.Dibdin,  dans  le  Bibliographical  Deçà- 

meton,  1. 1,  p.  216. 


AMITIÉ  .CHRÉT1ENNE.(2J.  —  Figure  al- 
l'égorique  de  cette  vertu ,  représentée  par 
dieux  personnages  qui  se  donnent  la  main, 
sculpture  d'un  sarcophage  chrétien  des  ca- 


AMPHILOQUE  (S.mnt).  —  Confesseur  de 
l'Église    grecque  et   évéque   de   la    ville 


tacombes.  Aringhi,  Jioma  subterranea,  t,  I^  .d'Icône;  il  est  debout,  tient  un  livre  et  est 

planche  de  la  p.  185.  placé  au  milieu  d'un  cloître,  dont  les  arca- 

.  Le  peintre  Ciamberlanus  a  peint   saint  des  sont  à  plein  cintre.  D'Agincourt,  Pein^ 

Chartei  Borrôroée  rencontrant  saint  Phi-  tare,  pi.  xxxiii,  n°  3.  Celte  peinture  est 

lippe  de  Néry.  Ces  deux  personnages  s'em-  tirée  des  miniatures  du  Ménologe  de  Pem- 

brassent  avec  un  air  de  bonté  et  de  charité,  pereur  Basile  (3),  dit  le  Jeune. 
Ce  tableau,  qui  a  été  gravé  par  E.  Dubois, 

peut  servir  d'exemple  d'amitié  chrétienne.  AMPHITHÉÂTRE. —  Quelques  miniatu- 

Saint  Jean-Baptiste,  enfant,  embrassant  res  du  Ménologe  de  Pempereur  Basile  re- 


(i)  Sur  celle di{;ni lé,  voir  l'ouvrage  du  père  Anselme, 
le  Dictionnaire  des  usages  français  de  Lachenaie  des 
Bois,  Moreri,  Pigagnioi  de  la  Force,  Description  de  ia 
France. 

(2)  Molanus   n'indique    aucune  figure  pehiie  ou     plicaiiôn  des  planches,  ou  encore  Tauieur  des  arliclea 
sculplëo  de  cette  vertu,  mais  il  dit  seulement  que  la     signés  Acheri,  Annales  de  philosophie 
vertu  de  l^mitié  est  dépeinte  par  saint  Ghrysoslomo 


(3)  Nojis  avons  déjà  cité  diverses  fois  ce  Ménologe; 
ceuK  qui  voudraient  avoir  quelques  détails  sur  ce  roo- 
Dûment  de  l'Église  grecque ,  peuvent  voir  ce  qu'en 
dit  d'Agincourt,  Histoire  de  l'art,  t.  VI,  p.  40  de  l'ex- 


dan»  sa  XXIX*  Uométie  sur  saint  Mathieu. 


t.  XVIl,  p.  209. 


chrétiemne , 
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présente  un   amphîthéAtre  avec  diverses  18^,  accompagnée  d'une  gravure  très-bien 

scènes  de  martyrs,  livrés  soit  aux  bêtes,  faite  de  ce  précieux  monument, 

soit  au  feu ,  soit  aux  diverses  tortures  in-  Ampoule  portant  une  croix.  Archeologia, 

ventées  par  la  fureur  des  persécuteurs  et  la  t.  XXvIH ,  p.  452.  M.  Lenoir  a  publié  une 

férocité  de  leurs  bourreaux.  Voir,  au  reste,  décoration  aite  de  la  sainte  ampoule,  dont  il 

dans  Pouvrage  cité,  les  planches.  D'Agin-  ne  donne  pas  la  date  certaine;  on  la  trouve 

court  en  reproduit  quelques-unes,  Pein-  g'^ùvée  dans  son  Atlas  deg  Monuments  fran- 

tare,  pi.  xxii,  n""  4;  pi.  xxxi,  3,  8,  10, 14,  çais,  in-folio,  pi.  vi;  sur  un  bahut  de  la 

19, 25,  30,  52.  sacristie  de  Téglise  Saint-Aignan  d'Orléans 

Intérieur  d'un  amphithéâtre  romain  où  (maintenant  déposé  au  Musée  de  la  ville), 

l'on  voit  un  martyr  étendu  parterre,  atta-  et  représentant,  à  ce  que  pensent  divers 

ché  à  une  borne  par  une  chaîne  de  fer,  et  savants,  le  sacre  de  Louis  XI;  on  voit  un 

prêt  à  être  dévoré  par  un  lion.  Sculpture  des  pairs  ecclésiastiques  tenant  l'ampoule, 

en  bronze  du  plus  grand  intérêt  pour  l'é-  Pour  les  détails  de  ce  cofl're  et  de  ses  sculp- 

tude  des  antiquités  chrétiennes,  apparte-  tures,  voir  le  mot  Bahut.  Ce  bahut  a  été 

nant  au  Musée  du  Vatican  et  gravée  dans  publié  par  M.  JoUois,  à  Orléans,  en  une 

l'ouvrage  d'Éra^e  Pistolesi,  intitulé  :  Il  brochure  in-S",  en  1822;  elle  est  accompa- 

Fatieano  descritto,  t.  III,  xci,  et  dans  le  gnée  d'une  planche.  Voir  aussi  Pairs. 
Magasin  pittoresque,  t.  VIII,  p  264. 

Les  restes  de  galeries  de  l'amphithéâtre  AMPULL£  ou  BURETTES.  —  Sorte  de 

de  la  ville  de  Douai,  si  l'architecture  est  fioles  très-allongées,  servant  aux  cérémonies 

bien  de  l'époque  indiquée ,  donnent  une  de  l'ancienne  liturgie ,  dont  quelques-unes 

haute  idée  aes  constructeurs  mérovingiens,  sont  ornées  de  figures  et  même  de  sujets 

Uwfers  pittoresque  de  lÀdoi^iT^tes^  France,  peints.  Nous  citerons  celles  qui  appartien- 

pl.  CLXi.  nent  au  Musée  du  Vatican,  et  qui  sont 

ornées  des  portraits  de  saint  Pierre  et  de 

AMPHORES.  —  D'Agincourt,  Histoire  de  saint  Paul  dans  un  disque;  elles  sont  pu- 

Vart,  section  Architecture,  cite  un  genre  bliées  dans  l'ouvrage  intitulé  i7 /^aticanod^- 

de  construction  avec  des  amphores  en  terre  scritto,  par  Ërasme Pistolesi,  t.  III,  pi.  lxxx. 

cuite,  liées  par  un  ciment  ad  Aoc. Voir  les  Nous  en  reproduisons  une  des  deux  dans 

pi.  XXII,  xxiii,  LXX1,  h*^  41,  50,  51,  54.  notre  notice  insérée  au  11'  volume  des  An- 

Amphore  dans  laquelle  existe  une  pein-  nales  de  philosophie  chrétienne ,  p.  60  et 

ture  dd  déluge,  publiée  par  Bianchini,  His-  61  ;  elle  représente  saint  Pierre. 

toria universale,  1  vol.  in-4'',  reproduit  dans  Autre  très-belle,  sur  laquelle  sont  repré- 

les    A  anales   de  philosophie    chrétienne ,  sentes  le  miracle  de  l'eau  changée  en  vin  k 

t.  XVIII,  p.  46  ;  nous  ignorons  la  date  de  ce  Cana  (2) ,  plusieurs  colombes  et  brebis, 

monument.  images  des  fidèles.  Celle  fiole  est  bien  gra- 

Amphores  des  noces  de  Gana.  Voir  Cana.  vée  dans  le  2'  volume  de  l'édition  in-S"* 

Amphores  chrétiennes  servant  à  conte-  d'^Anastase  le  Bibliothécaire ,  publiée  par 

nir  l'eau  bénite  destinée  aux  cérémonies  de  Guillaume.  Voir  p.  179,  et  ci-dessus, 
l'exorcisme,  et  conservées  dans  une  cha  pelle 

de  l'église  Saint-Marc,  à  Venise.  Voir  la  AMULETTES  (3).  —  Allegranza ,  dans  ses 

pi.  IV  dans  l'ouvrage  de  Paciaudi,  de  Balneis  Opuscoli  eruditi,  p.  58,  a  donné  une  disser- 

sacris  christicmomm^  in-4°,  et  à  la  p.  160  talion  sur  une  amulette  chrétienne  trouvée 

du  texte.  Voir  plus  amples  détails  au  mot  dans  les  fondations  de  la  cathédrale  de 

Dbhes.  Verseil  (Piémont),  de  sacro  Amuletio  Fer^ 

cellensi.  Sans  doute  que  le  savant  auteur  a* 

AMPOULE  (1).  —  Le  plus  ancien  monu-  dû  joindre  la  gravure  du  monument  en 

ment  sur  lequel  nous  ayons  trouvé  la  figure  question;  n'ayant  pas  vu  l'ouvrage,  nous 

de  ce  vase  est  un  diptyque  en  ivoire,  qui  ne  pouvons  rien  assurer, 

est  présumé  appartenir  au  x'  ou  xi*  siècle  ;  Voir  au  mot  Tessères  chrétiennes   le 

connu  sous  le  nom  de  diptyque  d'Amiens,  complément  de  l'article  Amulettes. 
Il  a  été  publié  parM.Rigoliot,  antiquaire  de 

cette  Tille;  brochure  in-S"*,  sous  la  date  de  ANABAPTISTES.  —  Diverses  figures  de 


(I)  Sor  Torigine  de  la  sainte  ampoule,  voir  la  dis-  ^3)  Reicherus ,  Traciatu»  de  anudeiU^  Argonlor., 

sertaUon  insérée  au  2«  vol.  des  Mémoires  de  l'Àcadé"  1676,  in-4%  Tous  tes  auteurs  cités  par  le  père  Mené- 

we  des  inscriptions  et  belles- lettres,  p.  6io.  trier,  Traité  de  la  philosophie  des  images,  in-i2:  Fa- 

{H)  Et  à  ce  sujet  le  texte  de  l'ouvrage  dit  que  ce  bricius,  Blblioiheca  (miiquaria,\n-A'',  p,  6i8,  suivant 

mtraele  est  la  fiKure  du  changement  du  vin  en  sang,  les  éditions, 
que  le  prêtre  opère  tous  les  jours  à  la  messe. 
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Wîerix,  Yaldor,  Stella,  etc.,  dont  les  œuvres 
îhéodore  de  Bry,  d'après  Àldegraf.  Voir    sont  en  grand  nombre  au  Cabinet  des  e»- 


personnages  de  celte  secte,   gravées  par 
Théodore  de  Bry,  d'après  Aldegraf.  Voir 

aussi  Tœnvre  de  Sebald  Beham.  tampes  ,"&  Paris. 

ANABOLAGIUM.  -  Voir  Amict.  ANACLET  (Sàist).  —  Pape,  représenté 

assis  dans  le  célèbre  tableau  de  la  dispute 

ANACHORÈTES.  —  La  vie  et  le  costume  du  saint  sacrement  (ou  sur  la  présence 
des  anachorètes  d'Orient  et  d'Occident  sont  réelle),  par  Raphaël.  Voir  son  œuvre  et 
représentés  dans  plusieurs  planches  des  y4cta  celles  de  ses  gravures  dans  tous  les  cabinets 
sanclorumdes  BoUandistes.  Voir  les  plan-  d'estampes,  et  sa  collection  des  saints  du  Ca- 
ches du  Calendrier  grec,  publiées  dans  le  binet  des  estampes,  à  Paris;  magnifique 
volume  supplémentaire  du  mois  de  mai.  collection  en  plusieurs  volumes  in-iolio. 

[..es  deux  volumes  du  Ménologe  grec  de 

l'empereur  Basile,  édition   latine,  ou  les  ANAGOLAGIUH.  —  Voir  Amict. 
miniatures  de  l'édition  du  Vatican.  D'Agin- 

court  en  a  publié  plusieurs  dans  son  ifU"  ANALAGIUM  (1).  —  Voir  Amdon. 
ioire  de   Vart  an  moyen  âge.    Peinture, 

pi.  XXXI ,  n«»  4,  6, 13,  21 ,  22,  27,  31,  33.  ANAGLYPHES.  —  Voir  Camées. 

Paciaudi,  Aniiquiiates  christianœ,  1  vol. 

in-i*",  donne  plusieurs  diptyques  représen-  ANANIE  et   sa    femme    SAPtfiRE.    — 

tant  des  anachorètes.  Voir  Onuphre  ,  Sabas.  frappés  de  tnort  aux  pieds  des  apôtres. 

Une  des  suites  les  plus  complètes  et  des  Outre  plusieurs  Bibles  ou  ce  sujet  se  trouve 

plus  curieuses  que  Ton   puisse  consulter  gravé ,  nous  indiquerons  surtout  la  compo- 

Îkour  ce  genre  d'étude  est  celle  gravée  par  sition  de  Raphaël,  faisant  partie  de  la  suite 

es   Sadelers   et  quelques  autres  de  leur  connue  sous  le  nom  des  carions  d'Hampton- 

école,  d'après  les  compositions  de  Martin  court.  Voir  toutes  les  oeuvres  de  Raphaël 

de  Vos;  suite  intitulée  Sil^^  sacrœ,  Fita  dans  les  divers  cabinets  de  l'Europe. 
activa  et  contemplativa ,  composée  de  plus 

de  100 planches  m-4°;  les  figures  sont  gêné-  ANANIE  (Saint).  —  Martyr;  miniature 

ralement  très-belles ,  et  les  paysages  d'une  d'un  ménologe  grec  (x'  siècle);  d'Agin- 

variété  incroyable.  court,  Histoire  de  l'art.  Peinture,  pi.  xxxi. 

Sur  le  frontispice  est  une  croix  portant  n°  14. 
cette  inscription   :  Monumenta  sanctiorU 

philosophiœ  quam  severa   anachoretarum  ANASTASE  111.  —  Ce  pape  est  représenté 

disciplina  vitœ  et  reliaiodocuit.  On  y  lit  celle  sur  une  mosaïque  de  l'oratoire  Saint-Nico- 

épigraphe  remarquable  :  Mortui  vivimus.  las,  à  Rome,  c|ui  peut  dater  du  xiv'  siècle. 

Une  autre  suite  a  pour  titre:  Soliiudo,  sive  à  genoux,  près  de  la  sainte  Vierge.  Acta 

vitœ  Patrum  eremicolarum ,  parles  frères  sanctoram  des  BoUandistes,  mois  demain 

Jean  et  Raphaël  Sadelers,  toujours  d'après  tome   supplémentaire ,    pars  2*,    p.  208. 

Martin  de  Vos.  Voir  son  œuvre.  La  première  Voir  aussi  au  mot  Papes  toutes  les  coUec- 

de  ces  suites  est  consacrée  aux  hommes,  la  tiens  de  portraits  que  nous  en  citons, 
deuxième  aux  femmes  pénitentes,  sous  ce 

titre  particulier  :  Solitndo,  sive  fœminaram  ANASTASE  (Saint) (2).  — Martyr,  attaché 

anachoretarum  vitœ,  encore  par  Martin  de  à  la  queue  d'un  cheval  indompté;  peinture 

Vos ,  et  gravées  par  Adrien  Collaert.  à  fresque  'du  xiir  siècle,  école  gréco-ita- 

L'on  trouve  ces  diverses  suites  dans  les  lienne;  d'Agincourt,  Peinture,  pi.  xcvui , 
œuvres  des  gravures  et  de  Martin  de  Vos,  ,  lettre  Q. 

au  Cabinet  des  estampes ,  à  Paris,  et  dans  La  télé  du  saint  est  envoyée  à  un  abbé  (3) 

tous  ceux  des  principales  villes  de  l'Europe,  qui  en  fait' le  dépôt  dans  son  église;  ib.. 

Pour  le  nombre  des   pièces  de  chaque  lettre  L 
suite,  voir  les  catalogues  d'Hubert  et  Rost. 

Les  Fies  des  Saints,  publiées  &  diverses  'ANASTASE   f  Saint).    —  Moine  et  mar- 

époques ,  renferment  beaucoup  de  planches  tyr.  Voir  la  collection  des  saints  du  Cabinet 

offrant  aes  anachorètes.  Voir  surtout  les  aes  estampes,  à  Paris,  en  25  volumes  in- 

œuvres  de  Léonard  Gautier  ou  Galter,  des  folio  classés  par  ordre  alphabétique  de  noms. 

(1)  C'est  le  nom  ûujubé  oa  ambon  chez  les  Grecs.  (2)  Fleury  dit  qu'en  620,  an  saint  Anastase  fut  mar- 

Voir,  au  suict  de  ce  genre  de  tribune,  la  lettre  de  tyriséen  Perse;  et  que  sa  téie  fut  envoyée  à  Rome, 

M.  Didron  clans  VVnivert  religieux  du  6  décembre.  Histoire  ecclésiastique,  édit.  in-4*,  t.  V,  liv.  xxxvii, 

iMi,  7*  colonne  du  feuilleton,  Archéoloqie  nationale,  $  25. 

et  les  divers  articles  de  M.  l'abbé  Pascal,  même  jour-  (3)  Molanus,  Histor.  imag.  sacrar.,  in-4*,  p.  55  ;  ce 

nal  et  même  année.  qu'il  dit  è  ce  sujet. 


ANA                         —  »3  —  ANA 

ANASTASE  (Saint).  —  De  Tordre  des  ANATOUE  (Sainte),  vierge— Figure  en 

Carmes;  collection  du  cabinet  des  estam-  pied,  tenant  une  couronne.  Mosaïque  du 

pes,  à  Paris  (i).  vi'  siècle,  Ciampini,    Fêtera  Monumenta, 

pi.  XXV,  n*"  4,  et  p.  100  du  texte. 

ANASTASIE  (Sainte).  —  Figure  debout 

tenant  une  couronne;  mosaïque  du  vi*  siè-  ANATOMIE.  —  L'on  trouve  dans  plusieurs 

cle.Giampinî.  Fêtera  Monnm,,  t.  Il,  pi.  xxv,  beaux  ouvrages, publiés  du  xv'au  xvi*  siècle, 

n*  9,  et  p.  100  du  texte.  des  planches  curieuses,  soit-  en  bois,  soit  au 

Un  diptvque  publié  par  Paciandi  (Anti"  burin,  offrant  les  divers- procédés  analo* 

qaitales  christianœ) ,  i  vol.  in-4*',  repré-  miques  connus  au  moyen  âge,  ainsi  que  les 

sente   sainte  Anastasie,   vue  à   mi-corps,  appareils  et  les  instruments  en  usage  a  cette 

enveloppée  de-  voiles,  et  tenant  à  sa  main  époque. 

un  vase  (pAia/a),  désignant,  suivant  le  sa-  En  tête  de  Pouvra^e  intitulé  :  Opéra 

vant  auteur,  la  charité  de  la  sainte  pour  omnia  Laurentii  Archiatri,  Ton  trouve  un 

panser  les  plaies  des  martyrs,  pour  désalté-  beau  frontispice  représentant  la  dissection 

rer  leur  soif  ardente  au  milieu  des  tortures,  d'un  cadavre,  gravé  par  Léonard  Gaultier 

et  pour  embaumer  leurs  corps  après  leur  ou  Galter.  On  y  remarque  une  boite  où  sont 

mort.  posés  les  divers  instruments  du  chirur- 

Cette  curieuse  sculpture  est  en  ivoire,  et  gien. 

paraît    remonter  au  viii'    ou  ix'   siècle.  Magnifiauefrontispice  des  Œuvres  d'André 

Planche  à  la  page  369  de  l'ouvrage  indiqué  Vésale,  célèbre  médecin.  Il  en  existe  deux 

d-dessas.  planches,  l'une  gravée  en  Itois,  et  l'autre  au 

Ëglise  de  Sainte- Anastasie,  à  Rome,  pu-  nurin.  Sur  l'une,  on  voit  l'ouverture  du 

bliée  dans  le  grand  ouvrage  de  Vasi  père ,  cadavre  d'un  homme ,  sur  l'autre ,  celui 

en  12  vol.  in-tolio,  et  le  tome  II ,  p.  508  de  d'une  femme;   les  personnages  sont,  du 

V Itinéraire  de  Mar.  Vasi ,  et  toutes  les  des-  reste,  les  mêmes. 

criptions  de  Rome ,  par  Piranesi ,  Fontana ,  Une  gravure  de  Jacques  Frey ,  d'après 

Maggio,  les   Israël   Sylvestre,  Rossi,  Do-  Rembrand,  offre  le  même  sujet.  Voir  l'œuvre 

nati ,   etc. ,  et  la   Topographie  de  l  Italie  du  graveur  et  du  peintre. 

(Rome) ,  au  Cabinet  des  estampes,  à  Paris ,  Tableaux  anatomiquet,  avec  les  portraits 

en  9â  volumes  in-folio.  et  déclaration  d'iceux,  avec  un  dénombre- 
ment de  500  maladies  diverses,  par  Jacques 

ANASTASIS  (V).  —  On  trouve  sur  plu-  Guillemeau;  Paris,  1586;  planches  en  bois, 

sieurs  monuments,  peints  ou  sculptés,  ce  De  symetria partiam  in  redis  formis  Au- 

mot,  pour  exprimer  soit  la  résurrection  du  manorum  corporum,  etc.,  avec  planches  en 

Sauveur,  soit  sa  descente  aux  limbes.  bois,  par  Albert  Durer,  1534,  m-folio,  ù  Nu- 

Yoir  les  mots  Résurrection  et  Limbes,  et  remberg.  Voir  aussi  aux  mots  Cadavres, 
au  mot  Jésus-Christ,  où  l'on  trouve  la  réu-  Chirurgie  et  Chirurgien. 
nion  des  diverses  compositions  qui  repré-  Anatome  corporis  humani,  auctor  Is.  Val- 
sent ces  sujets.  verdo;  Venise,  1589,  avec  planches. 

Étude  anatomique  du  corps  humain,  des- 

ANASTASIUS  (Sanctus).  —  Ëvéqoe  (2) ,  sin  de  Michel-Ange.  D'Agincourl,  Peinture, 

figure  debout,  et  de  costume  très-sévère,  pi.  clxxvii.  On  y  voit  l'autopsie  d'un  car 

d'après  une  mosaïque  publiée  par  Ciampini.  davre. 
Fêtera  Monumenta ,  t.  II ,  pi.  xxx. 

ANAXIRIDE.  —  Nom  d'un  vêtement  en 

ANATOLE  (Saint). —  Voir  la  collection  des  usase  vers  le  iv*  siècle  (3),  représenté  sur 

saints  du  Cabinet  des  estampes,  à  Paris;  les  un  oeau  bas-relief  du  sarcophage  de  saint 

œuvr(»  d'Adr.  Collaert,  David,  Wicrix,  etc.  Celse,  cité  par  Millin,  Foyage  en  Italie  (4), 

(f  )  M.  Émeric  David,  p.  16S  de  son  Discours  ttar  la  nous  avons  pensé  que,  comme  A  l'époque  du  iv*  ou 

peifiiicre,  in-8*,  parle  d  un  portrait  du  moine  persan,  v«  siècle,  les  «rtisles  uc  couiaieni  guère  que  ce  qu'ils 

saint  Anasiase,  peint  du  \i'  au  xiii*  siëolu ,  et  con-  avaient  sous  les  yeux  et  qu  ils  ne  s'occupaient  pas;  do 

serré  à  Rome  dans  l'église  Saint-Anastase-aux-lruis-  savoir  quel  pouvait  être  le  costume  que  portaient 

Fontaines,  et  qui  a  étésravé  plusieurs  fois.  réellement  les  mages  au  siècle  d'Auguste,  nous  avons 

{1)  Peat-éire  celui  de  Nicée  qui  vivait  entre  les  v*  et  pensé,  dis-Je,  que  nous  pouvions  bien  indiquer  le  véte- 

VI*  siècles.  Ciampiui  ne  s'expliquant  pas,  nous  ne  ment  en  question  comme  monument  de  l'époque  qui 

pouvons  rien  assurer.  Dans  I  Histoire  ecclésiastique  nous  occupe.  Au  reste  Vanajiride  est  une  espèce  de 

on  trouve    plusieurs   saints    personnages  du    nom  pantalon  que  portaient  les  peuples  de  l'Orieni,  tels 

d'Anastase,  et  qui  ontéièévéques.  -  que  les  mèdes,  les  Perses,  les  Partîtes,  et  tous  ceux 

f3)  Millin,  qui  nous  donne  le  nom  du  vêtement  que  que  les  Grecs  nommaient  Barbares, 

nous  désis^noos  ici,  ne  s'espli(|uo  pas  autrement  qu  en  (4)  C'est  l'ouvrage  intitulé  :  Voyaues  dans  le  Mila- 

disant  que  les  atiages  portaient  des  anasirides,  et  «ku5,  2  vol.  in -8*  que  nous  aurons  foccasion  de  citer. 


AND 


—  S4  — 


AND 


1. 1,  p.  105.  Bugati  en  donne  la  gravure  dans 
son  ouvrage  intitulé  Memorie  di  santo 
Celso,  p.  245. 


titulé  :  Monuments  des  bords  da  Rhin,  par 
fioissérée,  i  vol.  in-folio.  Voir  la  10"  livrai- 
son, savoir  :  l*"  vue  de  Tëglise  et  du  chœur 


avec  les  deux  clochers,  du  x*  siècle;  ^  plan 

ANCONE.  —  La  cathédrale  dont  Tarchi-  de   Féglise;  3*"  coupe   dans    la   largeur; 

lecture  a  Quelques  analogies  avec  celle  de  4*"  porte  sud. 
Sainte-Sopnie,  ou  de  Saint-Marc  de  Venise 

i  architecture  du  w  au  xii*  siècle),  est  pu-       ANDËOL  (  Saint  ).  —  Son  tombeau,  mo- 

»liée  par  d^Agincourt,  pi.  xxv,  n°'  35, 36, 37,  nument  chrétien  et  très-iui portant  du  ii*  ou 

38,   39;  divers  autres   détails   de    cette  m*  9\hc\e.k  k\x,  Atlas  des  voyages  dans  le 

église  vue  de  la  façade,  avec  les  deux  lions,  imdt  de  la  France^  par  Millin,  pi.  xxviii, 

Hope ,    Histoire  de  V architecture,  pi.  xu.  n"^  4  et  5.  On  y  voit  desûgures  de  saint  Bé^ 

Vue  générale,  1*6.,  pi.  XIII.  nigne  et  Polycarpé.  Millin,  t.  Il,  p  120  et 

Santa    Maria    dclla   Piazza  ,    très-belle  121,  conteste  que  ce  tombeau  lui  ait  appar- 

façade  du  xir  siècle.  Histoire  de  Varchitec-  tenu.  Voir  ses  motifs. 
tûre,  par  Hope,  in-8*»,  pi.  x 


Architecture,  pi.  Lxxii,  n"  13. 

Pour  les  autres  monuments  de  cette  ville, 
voir  Touvrage  de  Léandre  Alberti,  Jan.sso- 
nius,  Theatrum  urbium  ItaliWy  et  les  plan- 
ches gravées  par  Giusep.  Vasi  à  la  Caléogra- 
phie  romaine. 


noms. 


ANDECHS.  --  L'ouvrage  intitulé  :  HelU- 
gen-Berg  Andechs  ou  Chronique  du  monaS' 
tére  de  ce  nom,  1  vol.  in-4^  (2),  renferme 
une  foule  d^objets  à  Tusage  des  églises,  tels 


Les  monnaies  de  cette  ville  au  moyen  que  tabernacles,  vases,  châsses,  reliquaires, 

ftge,  sont  gravées  dans  le  grand  ouvrage  de  cnandeliers,  ostensoirs,  etc. 
Muratori,  Antiquitates  itaiicœ,  t.  li,  p.  660. 

ANDERNAU  (Flandre  ).— Son  hôtel  de 

ANCRES    DE   VAISSEAUX.   —    L'ancre  ville,  monument  du  xv  au  xvi«  siècle.  Voir 

figure  aussi  sur  plusieurs  monuments  chré-  Flandria  illustrata,  t.  II,  pi.  de  la  p.  5d0. 
tiens  comme  symbolisme  (1).  On  en  trouve 

divers  exempfes  dans  la  Roma  subterranea  ANDOGHE  (  Saint  ].  —  Son  tombeau,  dans 

de  Bosio  et  d'Aringhi.  la  forme  de  ceux  des  premiers  siècles  du 

Dans  Touvrage  de  Mammachi,  Origines  christianisme,  a  été  gravé  dans  r/Ti^toire  «i^ 

christianorum  antiquit.,  t.  I,  pi.  xxxi,  en  Bourgogne  de  dom  Plancher,  t.  II,  pi.  de  la 

tête  de  son  introduction.  De  chaque  côté  de  p.  109.  On  y  voit  une  hache,  instrument  de 

Tancre  sont  des  poissons  symboliques.  martyre,  et  une  roue,  symbole  de  l'éternité. 

D'Agincourt,i7i«fOi're  de  l'art  (Sculpture)  y 

pi.  VII ,  n*»  2;  pi.  VIII,  n***  33  et  47.  ANDRÉ  (Saint).— Son  martyre  (3)  estre- 

Le  plus  ancien  monument  où  nous  ayons  présenté  sur  une  miniature  d^un  ménologe 
rencontré  des  ancres  au  moyen  âge,  est  la  grec  du  Vatican,  t.  I,  pi.  de  la  p.  221,  édi- 
ta pisserie,  dite  de  Bayeux  ou  de  la  reine  tion  grecque-latine  dédiée  à  Clément  XIIL 
Mathilde,  gravée  dans  les  Monuments  de  la  On  voit  une  statue  de  saint  André  assez 
monarchie  française  de  Montfaucon,  et  dans  belle  à  la  grande  châsse  de  Saint-Sébald  de 
beaucoup  de  collections,  dont  la  plus  esti-  Nuremberg;  il  est  debout.  Cette  sculpture 
mée  est  celle  de  Stothard,  en  Angleterre,  paraît  être  du  xv«  siècle.  On  la  trouve  pu- 
1  vol.  in-folio.  Dans  toutes  les  bibliothèques  bliée  dans  le  Moyen  âge  pittoresquey  pL 
publiques  de  Paris  et  de  l'étranger.  clxvii. 

<  Flagellation  de  saint  André,  fresque  du 

ANDERNACH.  —  I^  belle  église  romane  Dominiquin  dont  il  exi^e  on  exemplaire, 

de  cette  ville  est  publiée  dans  l'ouvrage  in-  Voir  son  œuvre. 


souvent  et  qui  nous  a  fait  connatlre  bien  des  monu- 
ments importants  et  curieux. 

(1)  Sur  l'origine  et  l'emploi  de  celle  fleure 'symboli- 
que, voir  le  Cours  d'hiéroglyphique  chrétienne,  wr 
Cyprien  Robert,  dans  VUniversUe  catholique,  t.  vl, 
p.  434.  Le  Dictionnaire  chrétien,  verbo  Ancre,  Aria- 
ghi,  Uotna  sabler,,  in-fblio,  p.  336,  337. 338. 

(2)  Noua  devons  la  communication  aè  cet  ouvrage  A 
«  l'obligeance  dé  M.  l'abbë  Cahier,  et  iious  l'indiquons 


avec  d'autant  plus  d'empressement,  que  cet  ouvrage, 
doni  il  possède  un  exemplaire,  est  irèi-rare,  ou  plutôt 
introuvable  A  Paris. 

(3)  11  est  A  remarquer  que  dans  cette  peinture,  qai 
date  du  viii*  ou  ix*  siècle»  la  croix  de  saint  André  a  la 
forme  de  celle  de  Jésus-Christ,  et  aue  le  saint  est 
vêtu  d'une  tunique  courte  comme  celle  que  l'oo  voit 
aux  plus  anciennes  figures  du  Christ  en  croix. 


ANE 


—  8W  ^ 


ANE 


Sa  marche  au  supplice,  par  le  Guide.Toir  Synagogue,  dans  une  miniature  de  VHortnM 
90D  œuvre.  •  detichiTum,  est  très-reittarquàble  par  son 

Une  autre  statue  du  même  apôtre  se  voit  expression.  Voir  les  miniatures  de  ce  cé- 
au  tombeau  de  Louis.  XI,  à  l'église  Saint-  lèbre^  livre  et  celles  reproduites  dans  le 
Denis.  Le  tombeau  est  publie  dans  plusieurs'  grand  ouvrage  de  M.  le  comte  de  Ba'stard 
ouvrages,  dont  les  principaux  sont  r/fûtotre.  ênrlerManuscriU,^  livraisoU,  et  dans  la 
de  l^ahhaye  de  Saint^Denis,  i  vol.  in-folio,  Description  des  vitraux' de  la  cathédrale  de 
planche  de  la  p.  562.  Boufges,  par  MM.  Martin  et  Cahier,  planche 

Dans  V Atlas  du  Musée  des  Petits-Augus-  ;  d'étude,  n°  û,  .  ' 

tins,  par  Alex.  Lenoir,  publié  par  Reville,.  L'Ane  figureaussi  sur  quelques  monuments 
Lavallée  et  par  Bict.  Somenirs  du  MUfiée ,  chrétiens,  tels  que  verres  .peints,  inscripr 
pi.  XXI,  XXII,  XXIII.  ;    .    tiens,  tessëres,  etc.,  comme  fisure  alîégû- 

Dans  Y  Atlas  des  arts  an  moyen  âge  de  rique  de  la. nation  infidèle.  Boldetti,  Osser^ 
do  Sommerard,  pi.  ix,  chap.  IV.  vaziohi  sopra  i  cfmeter.  dé*  santî  mafiiri, 

ÉgUse  Saint-André,  à  Mantoue,  monur  i  vol.  in-«iolio.  Voir  surtont  la  planche  de  la 
ment  du  xv*  siècle.  Plan,  coupe  et  détails  p.  205,  n°  27.  Le  même  auteur,  .p.  28,  pu- 
de  cette  église.  D'Agincourt,  Architecture,  blie  une  inscription  chrétienne  où  ^e  voit 
pi.  LU,  n*"  i  à  8.  La  voûte  en  estremar-.  une  figure  d^âne,qui  ne  serait  que  le  jeu  de 
qoable.  mot  du  nom  du  personnage  enterré,  Ona- 

Êglise  Saint-André,  à  Vienne,  en  Dau-  ger  (2). 
pbiné  (dite  Saint-Àndré-le-Bas),  et  son  beau  Buonarptti,  dans  son  ouvrage  intitulé  : 
cloître  du  ix«  au  xr  siècle,  est  publié  dans  Fitri  anfichi,  i  vol.  in-^^*,  pi,,  jfx,  n*  4, 
Pouvrage  de  MM.  Rey  et  Vietti,  in-foHo,  à  donne  une  peiniure  représen.t^iol  un  âne  au 
Lyon,  5'  partie,  pi.  vu,  et  autres.  Il  est  in-  galop  portant  une  cloclieUc  à  $oh  côu.j^tôus 
titulé  :  Monuments  de  tienne,  et  dans  rj[/r  -  ignorons  la  signification  de  cette  figufe.  '•' 
nivers  pittoresque  des  frères  Didot  (France),  '  •  Fête  de  l'Ane,  On  conserve  à  la  biblio- 
pl.  CGC XVII.  thèque  de  Sens  un  manuscrit,  sur  vélin, 

Rome  possède  huit  églises  sous  Pinvocar 
tion  de  saint  André  (Il  Voir  les  planches 
de  la  Description  de  nome  ancienne  et  mo^ 

deme,  en  i2  vol.  in-folio,  par  Vasi  pereVet  n'en' connaissons  pas  de  copié.' . 
leur  description  avec  ce  quelles  renferment  Bernard.  Picaro,  dan^  le  1*^.  volume  des 
de  particulier  dans  Vltinéraire  de  Marin.  Cérémonies  reliaieuses  des.  divers  peuples,  a 
Vasi  fils,  2  vol.  in-8°.  .  publié  deux  planches  gravées,  sans  doute 

Les  Œuvres  des  Piranesi,en  plusieurs  vq-    d'après  quelques  dessins  'anciens  représen- 
Inmes  in-folio  ou  in-4**  oblong,  sont  aussi  à'  tant,  ce  genre  de  folié.  Voir  les  diverses  édi-.. 
consulter.  tiens  in-folio  et  celle  in*4*.  ' 

•  L'4ne  est  donné  comme  dUribut  à  plu-  ' 

ANDRÉ  (  Saint-].  Église  de  Paris.  Voir  la  '  sieuf^  saints,  et  ointes.  Voir  Antoine  de  Par 
topographie  de  cette  ville.  '    doue  ,  Ai^streberte  ,  Philibert ,  et  au  mot 

CRÈCltE.  '. 

ANDRÉ  (Ordre  de  Saint-)  du  Chardon.  .     Légende  de  l'âne  qui  refuse  de  manger 
Autre,  dit  Sain t-André-de- la-Rue.  pour  se  prosterner  devant  Je  snint  sacre- 

Schoonebeck,  Histoires  des  ordres  m4li-    rnënt,  sculpture  du  xv*  siècle.'  Cicognara, 

taires,  1. 1,  n''*  2i  et 22,  pi.  des  p.  d28et.i58.    Storia  délia  scttltura,.i.  R,  pi.  xxxii. 

.  Peinture  sur.  verre  de  l'église  Saint-Viii- 
ANDRÉ  (Saint),  dit  Cursin,  évéque.  —    cent  de  Rouen,  x.vr  siècle.  Bistoire  de  la' 

Près  de  lui  un  mouton  et  un  loup.  Voir  la    peinture  sur  verre,  par  Langlois  du  Pont- . 

collection  des  saints  du  Cabinet  des  estampes    dn-l' Arche,  i  vol..in-8'',  planche  à' la  p.  G8'. 

&  Paris.  -Voir  aussi  la  belle  miniaturor  des  J/far««  ■ 

.d'Aune  de  Bretognèi-  reprod-ui te . (Jahs  Y:Àl'  ■ . 
ANE.  —  L'âne  servant  de  monture  à  la    hum  d^s  arts  au  moyen  âge  de}A,ù\jL-^iÀïà^ 

(1}  Noos  regrettons  de  ne  poavoir  comprendre  dans  (2)  Raoul  Rodbèite,  Tableau  des  eaiacombes,  p.  337 . 

RosiodicalioDS  la  bolle  siatae  de  saint  André  plaeée  (3)  Il  est  sans  déùie  iouiile  de  prouter  par  des  citu- 

dans  la  coapole  du  Vatican,  et  qui  est  duc  au  ciseau  de  .  lions  .que  l'Église,  représentée,  par.  se»-  ^véques,  s>sl 

Flamand,  ail  Lalgarde;  mais  ce  beau  morceau  de  toujours  opposée  à  ces  exlravaganccs<e^  que  ce  n'est 


sans  doute  du  xiv*  .siècle,  relié  en  ivoire, 
dont  les  nombreuses  figures  en  relief  repré- 
sentent l'office  de  l'Âiie  et  de(^Fôus(3).  Nous 


ii  p.  Àless.  Majfei  ;  in  Roma,  i704  iToif,  in-folio;  gravé     p.  508,  S09. 
par  Tan  Audeu  àerd.,  pi.  clviii  du  volume. 
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rard,  pi.  xxxvi  de  la  9*  série.  Ici  c^est  un  Planche  de  Touvrage  intitulé  :  Thésaurus 

cheval  au  lieu  d^un  âne.  •Utaniarum  sacer,  représentant  Pange  gar- 
dien protégeant  Pâme  chrétienne  dans  di- 

ANET.  —  Château  célèhre  en  France.  Ar-  vers  moments  de  sa  vie  et  surtout  à  celui 

chitecture  de  Philibert  Delorme  (1552).  de  la  mort.  Voir  p.  77  du  dernier  volume 

Voir  Touvrage  d\4ndronet  du  Cerceau,  Les  dont  Tauteur  est  le  père  Seillius. 

plus  beaux  bâtiments  de  France,  1  vol.  in-  Ange  gardien  à  Téglise  de  Rieti.  Figure 

lblio,dans  celui  de  Claude  de  Chastillon,  d* André  Sacchi.  Voir  Tœuvre  du  peintre  et 

Topographie  française ,  et  dans  la  grande  le  n**  75  du  Catalogue  de  la  caféographie 

Topographie  de  la  France  du  Cabinet  des  remaine,  chr z  Firmin  Didol  frères, 

estampes,  à  Paris.  Église    de    l'Ange- Gardien,   à   Rome, 

Les  détails,  coupes  et  vues  de  cette  habi-  xvr  siècle.  Voir  le  grand  ouvrage  de  Vasi, 

tation  sont  gravés  en  plusieurs  planchés  $ut  les  Monuments  de  JRome  moderne,  i^  y oL 

dans  le  4'  volume  du  Musée  des  monuments  in-folio  ;  et  la  description  dans  V Itinéraire 

français,  par  Alex.  Lenoir,  à  la  fin  du  vo-  de  Borne,  par  Marin  Vasi,  1. 1",  p.  527. 

ume,  où  il  en  donne  Porigine  et  la  descrip-  Un  sceau  de  Tordre  des  jacobins  repré- 

tion  depuis  la  p.  44jusqu'à  celle  57.  La  façade  sente  un  ange  assis  et  écrivant  devant  un 

servait  d'entrée  à  ce  Musée.  Voir  la  planche  pupitre,  xiv*  siècle,  Trésor  de  numisma- 

de  ce  monument  par  Reville  et  Lavallée,  tique,  volume  in-folio  intitulé  :  Sceaux  des 

par  Biet,  Souvenirs  du  Musée,  etc.  communes,  pi.  x,  n°  5. 

Voir  aussi  Pouvrage  de  M.  Alex,  de  La  Celte  église  est  désignée  par  les  uns  sous  le 

Borde,  Monum,  français ,  t.  II,  pi.  cxxxvi.  titre  de  i'Ange-Gardien,  par  d'autres,  des 

Vue  générale,  prise  à  vol  d'oiseau,  de  Anges-Gardiens. 

Pensemble  des  bâtiments  avant  leur  destruc-  Autre  dite  de  Saint-Ange  in  Pescheria. 

tion,  d'après  les  dessins  de  M.  Vaudoyer,  Voir  les  mêmes  ouvrages.  Itinéraire,  t.  Il, 

architecte,  publiée  dans  le  il"  volume  du  p.  497. 

Magasin  pittoresque,  p.  195.  Suivie  d'une  Pour    les   représentations  de   quelques 

notice  sur  l'architecture  en  France  au  xvr  anges,   tels  que  saint  Michel,   Raphaël, 

siècle.  Gabriel ,  etc.  Voir  ces  différents  noms. 


ANGE.  —  Ange  gardien,  celui  qui  ac- 
compagna Tobie  est  représenté  sur  plusieurs 
sarcophages  des  catacombes.  Voir  les  plan*- 
ches  de  ces  monuments.  Il  y  est  représenté 
toujours  sans  ailes.  Voir  au  mot  Tobie. 

M.  Raoul  Rochette  croit  qu'on  peut  pren- 
dre pour  des  figures  d'anges  gardiens,  les 
enfants  ailés  qui  sont  sculptés  sur  quelques 
sarcophages  chrétiens  des  catacombes.  Voir 
la  planche  qu'il  cite  :  Voyages  aux  cata-^ 
combes  de  Rom^,  in-12,  p.  218.  Cette  attri- 
bution, que  nous  désirons  être  juste,  nous 
semble  un  peu  hasardée  et  faible  de 
preuves. 

Ange  gardien  représenté  armé  d'un  bou«> 
clier  ou  écu,  sans  doute  comme  svmbole  de 
la  protection  dont  il  entoure  celui  qui  est 
confié  à  ses  soins.  Miniature  de  V  If  or  tus  de* 
îiciarum,  manuscrit  célèbre  du  xni*  siècle. 
Voir  le  fac-similé  de  cette  miniature  dans  la 
publication  de  quelques  parties  de  ce  ma- 
nuscrit, par  Engelhart  ;  à  Strasbourg,  1818, 
1  vol.  in-folio,  pi.  ix.  Les  planches  sont 
gravées  par  Willerain. 

Ange  gardien  embrassant  un  élu  au  ju- 
gement dernier,  tiré  du  tableau  d'Angeiico 
Fiesole.  Voir  la  copie  de  cette  composition 
remarquable,  p.  102,  de  Pouvrage  intitulé  : 
du  Fandalisme  dans  l'art,  par  M.  de  Monta- 
lembert,  et  l'œuvre  du  peintre. 


ANGE  DE  FEU.  à  la  garde  du  Paradis , 
Hist»  de  la  peinture  sur  verre,  de  M.  de  Las- 
leyrie,  pi.  lxiv. 

ANGE  DE  LA  MORT.  —  Une  sculpture  du 
tombeau  de  Pancien  couvent  des  corde- 
liers,  h  Champaigre,  représente  un  ange  de 
cette  sorte,  armé  d'une  faux.  Ce  monu- 
ment, qui  est  de  la  fin  du  xv"  siècle,  est 
publié  dans  V Ancien  Bourbonnais;  Mou- 
lins, 1836  et  57;  2  vol.  in-folio;  Monu- 
ments de  Champaigre,  planches  non  numé- 
rotées. 

ANGES  EXTERMINATEURS.  —  Frappant 
les  premiers-nés  des  Égyptiens.  Voir  toutes 
les  Bibles  avec  planches,  gravées  en  bois  ou 
au  burin  par  différents  maîtres. 

Frappant  Parmée  de  Sennachérib.  Même 
suite. 

A  cheval  et  frappant  l'armée  du  pharaon, 
au  milieu  de  la  mer  Rouge.  Peinture  du 
xvr  siècle,  par  Lud.  Mazzolini,  d'Agincourt, 
section  Peinture,  pi.  cxcviii. 

Anges  exterminateurs  de  PApocalypse. 
Vitraux  de  la  chapelle  de  Vincennes,  par 
J.  Cousin.  Voir  la  planche  de  la  «salle  du 
XVI' siècle  du  Musée  des  Petits-Augustins, 
par  Lavallée  et  Revilie  ;  et  les  planches  des 
p.  81  et  suiv.  du  6*  volume  du  Musée  de» 
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MonumenUfrançaiê,pàTA\eT9uâTeLenoïTy  Maenifiqae  portion  d'an  ancien  clottre, 

Toir  aussi  l'œuvré  de  J.  Cousin.  dans  le  sme  byzantin,  retrouvé  dans  la  cour 

de  la  préfecture.  Album  des  arts  en  France, 

ANGE  DU  JUGEMENT.  —  Pesant  des  âmes  de  M.  du  Sommerard,  pi.  i  de  la  4«  série, 

dans  sa  balance.  Voir  Pksée  des  âmes  ou  liaison  de  bois  avec  sculptures,  Moyen 

Pstchostasie.  âge  pittoresque,    pi.  xxi.   Monument  du^ 

Tenant    le    Livre  de  vie  au  jugement  xv*  siècle, 

dernier.  Cette  belle  figure  (i)  se  voit  dans  La  grande  Topographie  de  la  France,  en 

on  tableau  du  jugement  dernier,  peint  par  230  vol.  in-folio,  environ,  au  Cabinet  des  e&- 

François  Vannius,  et  gravé  par  Tnomassin  tampesde  la  Bibliothèque  royale,  à  Paris(4}. 

&i  i(i05.  Voir  Tœuvre  du  peintre  et  du  Le  Voyage  pittoresque  en  France,  par 

graveur  dans  tous  les  cabinets  de  TEurope.  Benjamin   de  La  Borde   et   GuéUrd ,   en 

Ange  exterminateur  tenant  une  tête  de  12  vol.  in^olio,  remplis  de  planches  (5). 

mort  et  une  épce  flamboyante.  Médaille  du  La  Topographie  du  marécnald'Uxelles,  au 

pape  Alexandre  Vil,  Dumolinet,  Numis-  Cabinet  des  esUmpes,  doit  renfermer  plu- 

mata  pontificam,  pi.  xxxiu.  n<>  4.  Voir  aussi  sieurs  monuments  de  cette  ville;  ainsi  que 

Bonanni ,  même  titre,  et  le  Trésor  de  nu-  le  Portefeuille  de  Gaignères,  même  établis- 

wûsmatiqae,  médailles  des  papes,  au  nom  sèment.  Recherches  historiques  sur  la  ville 

Alexandre  VIL                                           .  d' Angers  et  le  Bas-Anjou,  par  Bodin,  2  vol. 

Histoire  archéologique  des  anges ,  tirée  in-8°,  avec  figures, 

des  monuments  peints  et  sculptés  pendant  Figure  en  pied  d^un  évêque  de  cette  ville, 

la  période  du  moyen  flge,  par  M.  Didron,  et  nommé  Ulger  (1149),  en  costume  ecclé- 

Eabliée  avec  de  nombreux  fac-similé,  dans  siastique  du  x*"  ou  xii*  siècle.  I^a  mitre  est 

i  France  littéraire,  10  août  1840;  et  dans  d'une  forme  singulière.  Costumes  français, 

son  traité  de  V Iconographie  chrétienne,  par  Beaunier  et  Rathier,  1. 1,  pi.  lxxxvi. 

Anges  déchus  ou  Chute  des  anges.  Voir  ^ 

LociFEiu  ANGES  (6).  —  Création  des  anges.   Une 

miniature  de  VHortus  deliciarum,  manu- 

ANGE  D'OR  (Ordre  de  1').  —  Costume  sçrit  du  xii«  siècle,  représente  cette   ac- 

des  chevaliers  de  cet  ordre.  Schoonebeck,  tion.  Voir  le  manuscrit  à  la  bibliothèque  de 

Histoiredesordresmiliiaires,\ïi'\%yiAyi^L\.  Strasbourg.  Voir  aussi  Campo  Sawto,  n*  1, 

dans  ce  Dictionnaire. 

ANGERS  (2).  —  Parmi  les  principaux  Gravure  en  bois  du  xv  siècle,  tirée  de 

monuments  de  cette  ville,  publiés  dans  di-  la  Mer  des  histoires,  reproduite  par  Dib- 

vers  ouvrages,  nous  citerons  :  din ,    Bihliographical   Decameron ,  in-4% 

L'église  Saint-Martin  antérieure  au  xirsiè-  planche  de  la  p.  27  du  t.  IL 

cle;  M.  de  Caumont,  dans  son  Cours  d'ar^  Combat  des  anges  de  Dieu  contre  les  an- 

chitecture  religieuse  au  moyen  âge,  t.  IV,  ou  ges  rebelles;  miniature  de  VHortus  delicia- 

4;  partie,  pi.  xlvi  ,  en  donne  une  vue  inté*  rum  (7),  célèbre  manuscrit  de  la  bibliothè- 

rieure  (5).  que  de  Strasbourg. 

(1)  9oo8  la  désignons  soos  le  nom  d^ange  do  Jo(çe-  tion,  comme  iplus  appropriée  h  ce  qu'il  parait  aux  idées 
neni.  quoiqac  celle  ligare  ne  porte  pas  d'ailes,  aitri-  actuelles  et  i  la  classlucation  adoptée  généralement, 
bal  ordinaire  des  anges  dans  notf  tableaux  on  sculptu-  (5)  Cet  important  ouvrage  est  classé  d'après  l'an- 
m,  parce  que  nous  Ae  voyons  pas  quel  autre  person-  cienne  géographie,  c'esl-à-dire  par  provinces.  Malheu- 
■age  le  peintre  aurait  pu  mettre  é  cette  place.  reusement  les  détails  d'architecture  sont  presque  tou- 

(2)  Sur  cette  ville  et  ses  monuments,  voir  Blordier  Jours  nuls  pour  l'étude  des  époques.  Les  planches 
Langlois,  Bouchot  Moitbey,  divers  pouillés  du  dio-  sont  bien  gravées,  mais  ne  donnent  pas  toujours  le 
eése,  Waysse  du  Villiers,  etc.,  cités  dans  le  Catalogue  véritable  caractère  de  rarchiteclure  des  monuments. 
n*  2  de  la  Librairie  départementale  de  Dumoulin,  li-  Le  roman,  le  gothique,  la  renaissance,  tout  est  à  peu. 
braire,  é  Paris,  et  tous  ceux  cités  par  Lenglet  Dufres-  près  confondu,  la  sculpture  est  généralement  plus  mal 
noj.  Méthode  pour  étudier  l'histoire,  in-4*,  t.lY,  p.  3i3.  rendue  que  l'architecture. 

(S)  Voir  aussi  ce  qu'il  dit  de  ce  monument,  p.  lO'i  (6)  Moîanus  (Joann.),  voir  ce  qu'il  dit  de  la  ma- 
dn  même  volume.  Une  fenêtre  de  consirnclion  méro-  niérede  représenter  lésantes,  Hittor.  imatiin.  sacr., 
vîngieone  subsistait  encore  en  183L  Nous  proflions  de  in-4'',  p.  352,  et  tous  les  détails  donnés  dans  la  table 
eetle  note  pour  prévenir  les  personnes  qui  ont  lu  des  matières  A  la  tin  de  son  ouvrage,  et  surtout  les 
VottvragedcM.  de  Caumont,  que  ce  savant  archéolo-  savantes  notes  de  son  commentateur  Pagnol,  p.  63; 
fnese  propose  de  publier  un  autre  atlas  dont  les  plan-  il  y  parle  de  l'usage  de  placer  des  anges  sur  des  co- 
ebes  SfTont  plus  en  rapport  avec  le  mérite  de  son  lonnes  prés  de  l'autel.  M.  Didron,  secrétaire  du  Go- 
Cfouri  darcheologU  momtmeniale,  car  celles  qui  exis-  mité  de^  arts  et  monuments,  prépare  depuis  longtemps 
teot  sont  réellement  d'une  grande  faiblesse  d'exécu-  un  grand  travail  sur  l'Iconographie  chrétiewie  au 
tion  e^ peu  faites  pour  donner  une  idée  bien  exacte  moyen  âge,  dans  laquelle  se  trouve  l'histoire  des  an- 
dû  style  de  chaque  époque.                   »  ges  d'après  les  anciennes  miniatures  des  manuscrits. 

(4)  Si  nous  ne  l'avons  pars  déjà  fait,  nous  prévenons  Ce  travail  doit  faire  partie  des  Iwftruetions  du  Comité 

que  cette  belle  collection  est  classée  par  départements,  des  arts  et  monuments,  in  -4'.                   « 

da  moins  les  dos  des  volumes  portent  cette  désigna-  (.7)  s6r  ce  célèbre  manuscrit  quidoit  être  reproduit. 
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Autre  composition  *tirée  des  OEuvresde       Anges  tenant  des  écussons  d'armoiries, 
saint  Jean  Glimaque;  xiii*  siècle,  d'Agin-    Voir  Touvrage  de  Vrée,  intitulé  :  5îffi7to  co- 


court,  Peinture,  pi.  lu,  Voir  aussi  le  beau 
tableau  d'Orgagna  représentant  le  Triomphe 
de  la  Mort  au  Mot  Triomphe. 

Fresque  de  Spinello  Aretino,  de  1528  à 
1400;  à  Saint-Miniato.  Voir  Minuto. 

Anges  tenant  des  encensoirs,  navettes,  etc. 


mitum  FlaruLriœ ,  in-folio ,    planches   des 
p.  108, 109. 

Frontispice  de  V Atlas  des  monuments  de 
l'histoire  de  sainte  Elisabeth,  par  M.  de 
Montalembert;  et  Trésor  de  numismatique'^ 
pi.  Il,  n**  7;  il  porte  Técu  de  France  et  de 


Belles  sculptures  du  xiii*  siècle,  k  Téglise  Dauphiné.  Collection  des  sceaux  des  grands 

Notre-Dame  de  Paris.  Voir  les  pi.  xxi,  xxii,  feuaataires  de  France. 

XXIII,    XXV.    Histoire  des  heaux-arts   en  Anges  tenant  des  chandeliers,  et  à  genoux. 

France,  etc.  par  Herbe  et  Garnier,  in-4*»,  Voyages  pittoresques  et  romantiques  dans 

Paris,  184â-43.  Ces  figures  sont  drapées  V ancienne  France,  ^hi  Tavlor  et  ses  coUa- 

d'une  manière  tout  à  fait  remarquable,  et  borateurs.  Normandie,  pi.  cxxxviii  bie. 

quelques-unes  des  télés  sont  d'une  exprès-  Auges  emportant  le  corps  d'une  sainte, 

sion  parfaite.  voir  Catherine.  Ensevelissant  une  sainte. 

Gravure  en  bois,  du  xiv**  siède,  du  Specu-  voir  même  nom. 

lum  humanœ  saJvationis,  reproduite  par  le  En  costume  de  voyage.  Mosaîaue  de  la 

baron  Heineken ,  Idée  d'une  collection  d'es-  tribune  de  l'église  Sainte-Agathe  à  Ravenne. 


tampes,  1. 1^  p.  442. 

Grande  composition  de  Rubens.  Voir  son 
œuvre. 

Chœur  des  anges  et  Chute  des  anges  re- 


Ciampini,  Fetena  Monumenta,  I,  tabula  xlvi. 
Anges  vêtus  d'habits  sacerdotaux,  Gori, 
Thésaurus  diptychorum,  t.  lU,  pi.  de  la 
p.  550.  Album  du  Somroerard,  6*  série. 


belles;   rosaces  de  l'église  Saint-Jean    de  pi.  xvii,  xix.  Atlas,  pi.  vui,  chap.  VI. 

Lyon,  publiées  dans  la  Description  des  vi-  Endaimatiques,cbapes,surplis,étoles,etc. 

traux  de  Bourges,  par  MM.  Martin  (Arthur)  La  belle  rose  septentrionale  de  Saint-Ouen 

et  Cahier,  prêtres  ;  in-folio,  planche  d'étude  de  Rouen,  en  olfre  un  curieux  exemple. 

n"*  20.  Le  beau  tableau  de  Luoas  de  Leyde,  repré- 

Chœur  des  anges  exécutant  des  concerts,  sentant  une  Annonciation.  Voir  son  œuvre 

Voir  Choeurs  et  Concerts.  et  le  tableau  qui  est  au  Musée  du  Louvre. 

Les  ançes  des  sept  églises  d'Asie  nommées  Voir  les  collections  du  Cabinet  des  estampes 

dans  le  livre  de  l'Apocalypse.  Miniature  du  de  Paris,  de  Dresde,  etc. 
IX*  siècle  ;  d'Agincourt,  Peinture,  pi.  XLir. 


Assistant  à  la  mort  de  Jésus-Christ  dont 
ils  reçoivent  le  sang,  qui  tombe  de  la  croix; 
fresque  du  xiir  siècle,  ib.,  p).  en. 

Gardant  le  tombeau  de  Jésus-Christ,  ib.. 


ANGILBERT  (  Saint  ).  —  Archevêque  de 
Milan,  représenté  aux  pieds  de  saint  Am- 
broise,  à  qui  il  présente  un  autel  quHl 
veut  consacrer  à  son  honneur.  Sujet  tiré  des 


pi.  ex,  n"*  7.  Voir  aussi  les  mots  Sàint-Sé-    sculptures  de  l'autel  d'or  de  la  catnédralede 
PULCRE,  Tombeau.  Milan.  Ce  saint  ne  porte  pas  de  mitre.  Voir 

Entourant  le  Père  Éternel.  Compositions    les  planches  des  ouvrages  publiés  par  Fer- 


du  Pérugin  et  de  Raphaël  mises  en  parallèle. 
D'Agincourt,  ib.,  pi.  clxxxii. 

Les  œuvres  d'Angelico  Fiesole,  du  Giotto, 
de  Simon  Memni,  de  Masacchio,  offrent  une 
foule  de  sujets  où  figurent  des  anges  dans  di- 
verses actions. 

Voir  aussi  les  peintures  du  Campo  Santo, 


rari  et  Allegranza,  sur  l'église  Saint-Am- 
broise  de  Milan  (1). 

ANGLETERRE  PERSONNIFIÉE. — Rame- 
née au  sein  de  l'Église  et  à  l'obéissance 
du  saint-siége,  sous  le  règne  de  Marie.  Mé- 

^ ,    daille  du  pape  Jules  III.    Voir  Bonanni, 

publiées  par  Lasinio,  au  Cabinet  des  estam-    le  P.  Dumofinet  et  le  Trésor  de  nunUsmati» 
pes,  à  Paris,  et  dans  toutes  les  bibliothèques    que,  médailles  des  papes, 
de  l'Europe. 

Figures  d'anges  de  l'égHse  de  Gcrmigny,       ANGLETERRE  (Villes  d').  -  Parmi  les 
en  Nivernais.  Voir  Germigny.  nombreux  ouvrages  publiés  sur  l'Angleterre 

Des  portails  de  Notre-Dame  de  Paris,  de    et  ses  monuments,  nous  citerons  les  sui- 
Rouen,  de  Chartres;  des  églises  de  Mar-    vants: 

bourg,  d'Alby ,  etc.  ;  de  plusieurs  tombeaux.        Le  Monasticon  an^/ jcanani^dont nous don- 
Voir  toutes  ces  désignations.  nous  le  détail  au  mot  Abbayes  d'Angleterre. 

dii-oo.  en'  totalité  poor  les  minialares  par  le  coniK^  de  phie  chrétietme,  tome  XVIII,  page  436  ;  tomeXlX 

Bastard  dans  son  grand  ouvrage  sur  les  manuscrits,  page  54. 

voir  les  détails  consignés  dans  le  i*'  vol.  de  la  Biblio-       (i)  La  description  de  ce  magnifique  aatel    Voyage 

thèquê'  des  chartes,  p.  245;   Annales  de  ^hiloso-  dansU  Ifitotiatapar  Millin/t.  I,p.  177. 
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V Angleterre  ancienne  [AntiqnitiesofEn'  Du  même,  Objets  de  serrurerie  da  moyen 

gland,  etc.)>  par  Strutt,  in-i**,  avec  des  figu-  âge,  i  vol.  in-4'',  dans  le  même  genre  que 

res  du  plus  grand  intérêt,  tirées  presque  le  précédent.  Ces  deux  ouvrages  sont  assez 

toutes  ae  miniatures  de  manuscrits.  Il  en  rares  à  Paris. 

existe  une  traduction  française  par  Boulard,  Recueils  des  plus  belles  églises  d'Angle- 

avec  un  atlas  dont  les  planches  sont  peu  sa-  terre ,  publiés  par  Mackensie ,  Blore,  Wide, 

tisfaisantes  (1).  Heame ,  Byrne ,  les  frères  Lekeux ,  Britton. 

Anecdotes  of  painting  in  England,  etc.,  Celle  de  Tabbave  de  Bath,  les  cathédrales  de 

par  Horace  Walpole  (2),  5  vol.  in-4'',  avec  Bristol,  Canterbury,  Exeler,  Glocester  Here- 

planches.  ford ,  Uchtfield ,  Norwich,  Oxford,  Peterbo- 

J  complète  View  of  the  Manners,  Cas-  rough,  Radcliffe,  Salisbury,  Wells,  Vin- 

toms,  Arms,  ofthe  innabitants  of  England;  chesler,  Worchester,  York,  etc. 

Lond.,  3  vol.  in-4°,  parStrutt.  Voir  aussi  Touvrage  intitulé  :  Délices  de 

The  Chronicleof England,  Lond.,  1777,  la  Grande-Bretagne,  de  V Irlande  et  de  VÉ- 

iD-4%  avec  figures.  cosse,  iO  vol.  in -12,  par  James  Beverell; 

A  concise  Mstory  euid  analysis  of  the  Leyde,  1707,  ornés  de  plusieurs  planches 

prwcipalstylesof  Architecture...  of  England  bien  gravées.  On  y  remarque  les  abbayes  de 

down  to  thepresent  time,  par  Edw .Boid,  m-8''.  Melrose,  Rosslyn,'Kelso,  et  quelques  autres. 

Antiquités  anglo~saxonnes ,  de  Ducarel,  Un  des  volumes  donne  la  vue  de  toutes  les 

traduites  par  Léchaudé  d^Anisy,  S  ou  3  vol.  maisons  royales,  des  maisons  des  personna- 

in-8°,  avec  planches.  ges  illustres,  etc.  ;  et  plusieurs  autres  for- 

Antiquities  anglo-normands  and  aniiqui"  mant  autant  de  volumes  in -12*". 

tain  coins  of  the  antient  kings  of  England,  Collection  de  tombeaux  anglais,  de  rois, 

Lond.,  i757,  in-i"*,  rempli  de  planches  d'ob-  princes,  barons ,  chevaliers ,  dames ,  etc., 

iets  sacrés,  tels  que  calices,  ciboires,  candé-  voir  sur  cette  matière  : 

labres,  croix,  et  autres  objets  pour  orner  Monumenta  sepulchralia  antiq.  Magnœ 

les  églises.  Britanniœ  collecta  a  Josepho  frieves,  in- 

Atlas  renfermant  les  élévations,  plans,  folio,  Londres,  sans  date  ;  et  cet  autre  inti- 

coupes  et  détails,  de  diverses  cathédrales  tulé  :  Monumental  effigies,  etc.,  par  Sto- 

telles   que  celle  d^Ëxeter,  de   Glocester,  thard. 

d'York,deWinchesler,  deLichtfield,  de  l'é-  VArcheologia,  en  26  ou  27  vol.  in-i*», 
slise  Sain t*Pierre  à  Northampton,  la  Galerie  publiés  par  la  Société  des  antiquaires  de 
00  roi  Edouard  à  Fonthill-Abbey,  et  divers  Londres,  en  anglais,  ouvrage  rempli  de  plan- 
monuments  de  Londres,  par  Welby  Pugin.  ches  très-bien  gravées. 
Ouvrage  déposé  à  la  bibliothèque  du  Comité  Antiquities  of  England  and  Wales....  of 
des  arts  et  monuments.  the  Oro««,  Lond.,  i773,  4  vol.  in-i*',  ou 

Un  volume  in-i*",  publié  par  Pugin,  sur  vrage  recherché  et  rare,  orné  de  très-belles 

VOrfévrerie  des  églises,  texte  anglais,  envi-  planches  gravées  au  burin. 

ron50  planches  gravées  dans  le  goût  des  Sur  Phistoire  particulière,  et  scènes  de 

anciens  maîtres  (3).  mœurs ,  de  locahtés,  etc.  Voir  les  planches 

(i)  Sur  rarcbitectare  religiêase  en  Angleterre,  voir  d'baile,  ce  qui  ne  peut  s'entendre  ici  que  d'huile  pro- 

Couri  d^antiqaiiéë  momimenmles  de  M.  de  Cauroont,  pre  à  la  peinture,  ce  qui  donnerait  un  démenti  à  ceux 

Suairiéme  partie,  Architeciure  religieuse.  Les  consi-  qui  veulent  que  cette  invention  de  la  peinture  à  Tbuile 

éniions  consignées  dans  \e  Manuel  (te  farchUeciure  ne  date  que  de  Jean  Yan  Eyck,  en  Allemagne.  Dans 

par  Daniel  Rainée,  architecte,  3  vol.  in-i2;  Paris,  d  autres  mandats  on  y  narle  de  sculptures  en  bois,  de 

1843.  Moyen  âge,  i.  II»  p.  398  à  416  ;  on  y  trouve  une  miniatures  faites  dans  aes  nwinuserils  en  langue  fran- 

liiie  des  meilleurs  ouvrages  à  consulter,  p.  396,  etc.  caise  (ce  qui  est  à  remarquer),  et  Walpole  dit  que  ces 

(il  II  paraîtrait  par  cet  ouvrage,  qui  fait  coraroen-  miniatures  représentaient  des  sujets  tirés  de  VuUtoire 
eer  l'histoire  de  Tari  en  Angleterre  au  régne  de  Henri  H  des  croisades-...  in  quo  coniinemur  fada  et  gesta  An- 
:de  1206  à  1272),  que  la  peinture  y  était  cultivée  comme  tiochœ  et  allorum  regum....  Walpole  pense  que  cette 
eo  Italie  ;  et  en  preuve  de  cette  assertion,  Walpole  croisade  pourrait  bien  être  celle  de  Tempereur  Prédo- 
cile plusieurs  mandats  de  paiement  rédigés  en  latin,  ne  II.  La  chambre  dans  laquelle  sont  ces  peintures 
comme  à  cette  époque,  dans  lesquels  on  ça  y  e  plusieurs  est  nommée  chambre  d'Antioche  ou  de  Jérusalem, 
travaux  de  peintures  A  fresque  et  sur  bois,  restaurées,  elle  estdans  la  tour  de  Westminster....  Enfin  un  autre 
et  Walpole,  1. 1,  p.  3  et  suiv.,  cite  plusieurs  des  flgu-  mandat  de  1267,  ou  la  52'  année  du  r^ne  de  Henri  II, 
m  resuuré('S,'à  savoir  :  le  Sauveur,  les  évangéiistes,  contient  des  détails  de  travaux  de  peinture  sur  verre, 
saint  lùlmondj  8«int  Kdooard,  roi,  etc.,  tous  existant  exécutés  dans  diverses. parties  du  château  habité  par 
âla  chapellA  royale  de  Wadestock.  Dans  on  autre  la  reine  Aliénorc  ou  Éiéonore.  On  y  trouve  le  nom 
passage  il  est  question  de  réblanchir  la  chapelle  Saint-  de  maître  Guillaume,  peintre  florentin,  d'un  autre 
Jean  .il  parait  que  cette  funeste  manière  de  réparer  nommé  Walter.  Voir  dans  l'auteur  cité,  tome  I,  pa- 
les Booninents  est  déjà  bien  ancienne),  de  peindre  sur  ges  1 4,  i  s. 

trois  vitranx  la  yiorge  tenant  l'Enfant-Jésus,  la  Trinité  ^3)  Malheureusement,  Pugin  ne  cite  pas  ses  sources; 

eU'apdtre  saint  Jean.  Dans  on  troisième  mandat  de  il  dit  seulement,  sur  le  titre,  que  les  objets  qu'il  donne 

.paieomii,  daté  do  l'an  24"  du  régne  de  Henri  HI  sont  dessinés  d>prés  des  .sources  ajitbcnliques,  et  ne 

1219  ,  il  est  question  d'acquitter  une  dépense  d'achat  ^désigne  rien  de  plus. 
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de  Touvrage  de  Smith ,  intitulé  :  Hisiorical  The  sépulcral  antiqttitiesofGreat  Britain, 

and  literary  curiosities  consisting  o/'fac-si-  1  yoI.  in-i^^^Lond.,  1826,  E.  Blore,  accompa- 

mile  of  interesting  autographs,  scènes  of  re»  gné  de  planches  d^une  exécution  admirable, 

markahle  hisiorical  events  and  interesting  des  tombeaux  de  princes,  de  guerriers, 

localities,  etc.,  100  planches.  d*évêques,  de  dames,  de  magistrats,  dont 

Antiquities  as  well  ecclesiastieal  as  civil  les  costumes  sont  rendus  avec  un  grand 

of  the  isle  of  Tenet  in  Kent;  Lond.,  1736,  soin. 

in-4° ,  figures.                                       (  The  monumental  effigies  of  Great  Britain, 

Monumenta    vestuta    Magnœ    Britan^  i  vol.  in-4<*,  à  Londres,  par  Stothard,  ou- 

niœ,  etc.,  magnifique  ouvrage  publié  par  la  vrage  magnifique  où  Pon  trouve,  outre  les 

Société  des  Antiquaires  de  Londres,  en  plu-  princes  anglais,  plusieurs  guerriers   nor- 

sieurs  volumes  in-^olio,  depuis  1718;  le  3*  mands,  entre  autres  Robert  de  Normandie, 

volume  a  paru  en  1816.  Les  planches  sont  pi.  i.  Ces  deux  beaux  ouvrages  offrent  des dé- 

généralement  supérieurement   exécutées  :  tails  aussi  curieux  que  bien  exécutés  ;   des 

parmi  les  nombreux  monuments  qui  y  figu-  couronnes,  des  armures,  des  armes  de  toute 

rent,on  remarque  :  espèce,  plusieurs  épées  dont  les  fourreaux 

Plusieurs  châteaux  de  Tépoque  féodale,  sont  ornés  de  détails  gothiques  d^un  goût 

d^une  construction  singulière.  Voir  les  plan-  exquis  ;  des  ceintures ,  des  ceinturons  ,  des 

chesxvii,  xxxix,  XL,  xLii,xLiv,  xLvi,du  1. 1.  gantelets,  des  gants,  des  baudriers,  bou- 

Oiverses  belles  croix  en  pierre  des  xw  et  cliers,  des  broderies  de  robes,  de  chapes  , 

XV*  siècles,  telles  que  celles  de  Wallbam,  de  des  agrafes,  et  bien  d^autres  objets  impossi- 

Winchester,  de  Glocesler,  etc.  Voir  les  plan-  blés  à  décrire  ou  à  désigner,  puisque  les 

ches  VI,  VII,  1. 1;  et  pi.  viii  du  ^  tome.  planches,  par  une  fnconcevable  négligence. 

Des  suites  de  monnaies,  sceaux  de  villes,  ne  sont  pas  numérotées,  le  texte  également 
de  communautés,  d*abbayes,  celui  de  Tuni-  est  sans  pagination, 
versité  d^Oxford,  des  barons  de  Londres.  Monumental  antiquities,  publiées  par 
Voir  les  planches  un  à  lx.  Blore,  1  vol.  in-4'',  rempli  de  belles  plan- 
Plusieurs  fao^imile  de  chartes,  diplômes,  ches  de  tombeaux, 
parmi  lesquels  on  remarque  celui  du  décret  L^ouvrage  de  John  Topham  sur  diverses 
de  Tuni versité  d^Oxford  qui,  en  1554,  pro-  églises  d'Angleterre,  in-folio,  avec  de  belles 
nonça  la  séparation  définitive  de  T Angle-  planches. 

terre  d'avec  le  saint-siége  apostolique ,  pour  Pour  Tétude  des  sceaux  et  monnaies  d'An- 
se faire  protestante.  Il  est  accompagné  des  gleterre,  outre  les  divers  volumes  des  A^e- 
sceaux  des  barons  et  autres  seigneurs  qui  si-  tusta  Monumenta,  dont  nous  venons  de 
gnèrentcemémorabledécret.Voirpl.Lxii,t.L  faire  l'analyse  (2),    Voir  V Angleterre  an^ 

Un  plan  de  Londres  au  moyen  âge;  il  est  cienne,  de  Strutt,  déjà  citée, 

sans  date.  Voir  pi.  lxui,  t.  L  Angleterre  pittoresque,  en  3  vol.  in -8", 

Quelques  fac-similé  de  miniatures  d'un  édition  illustrée  et  publiée  d'après  les  meil- 

manuscrit  de  la  Genèse  de  la  bibliothèque  leurs  auteurs,  par  le  baron  Roujoux.  On 

Gotonienne,  t.  F,  pi.  lxvii,  lxviii.  y  trouve  beaucoup    de    monnaies  et   de 

Un  grand  tournoi  donné  sous  Henri  VIII,  sceaux  publiés  par  ordre  chronologique,  Pa- 

1. 1,  pi.  XXI  à  xvvi.  ris,  1836-1837,  nouvelle  édit.  1843  (3). 

Un  plan  géométral  de  l'église  de  West-  Angleterre  pittoresque  ;  vues  prises  dans 

minster  au  xiv*  siècle  environ.  Voir  West-  les  comtes  deChester,  de  Derby,  de  Lincoln, 

HiNSTER.  deNotlingham  ,  de  Rutland  ,  de  Westmor- 

Le  moine  Edwin  peint  par  lui-même,  as-  land ,  de  Durham  et  Norlhumberland.  Des- 
sis  à  son  pupitre.  Miniature  du  \\v  ou  xiii*  sins  originaux  de  Th.  Allom ,  avec  no- 
siècle,  t.  H,  pi.  xvi.  tices    historiques  et  topographiques,   par 

Un  beau  portrait  du  roi  Richard II  assis  sur  J.-F.  Gérard,  4  vol.  in-4<'. 

son  trône,  1. 1,  pi.  iv.  Le  Trésor  de  numismatique  et  de  glipty- 

Magnifique  mausolée  du  roi  Edouard  le  que;  un  ou   deux    volumes    consacrés  à 

Confesseur,  en  2  feuilles    in-folio,  t.  I,  publier  les  plus  beaux  sceaux  des  rois  et  des 

pi.  XVI  (1).  princes,chevaliers,évéques,  communautés, 

(1^  Tel  est  le  dépouillement  des  deux  seaU  volumes  çalionem  anntUi  raris$inU  et  aniiqiUss.  in  Anglia  at- 

que  nous  ayons  rencontrés  à  Faris.  Si  quelque  jour  servait,  i.i*', 

les  autres  viennent  é  notre  connaissance,  nous  conti-  (3)   Une  partie  des    monnaies  publiées  .dans  ce 

nuerons  le  dépouillement  des  plauclies  les  plus  impor-  livre  sont  copiées  du  grand  ouvraeê  intitulé  UUtoire 

tantes  pour  l'histoire  de  l'art,  des  usages,  de  la  civili-  de  l' Angleterre  par  Hume,  1   vol.  in-rolio,  publié  à 

sation  de  la  Grande-Bretagne  au  moyen  Age-  Londres,  en  anKlats,  par  J.  Smith.  Voir  aussi  tous  les 

(2)  Diarium  miglicanum ,  publié  ûana  VUniversal  ouvrages  dont  M.  de  Cauroont  donne  les  titres  dans  le 

Magasine^  A,  1759,  p.  8.  Ludow.  Mart:  Kablit/s,  ExpU-  3*  vol.  de  son  Cours  d'aniiquiiiSy  p.  9  à  17. 
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Tilles  de  PÂngleteire.   Ce  volume  est  in-  pi.  lxxiii.  Gomme  vitrail  nous  signalerons 

titalë  :  Sceaux  des  commanes,  etc.  le  mariage  de  Henri  VI  et  de  Marguerite 

GoUUnUth's  History  of  England  (  depuis  d'Anjou ,  pi.  lxxxv. 

rinvasion  de  Gésai:  jusqu'à  nos  jours);  édi-  Du  même  auteur,  intitulé  :  Spécimens  of 

tion  illustrée  de  272  planches  de  portraits,  gothic  arehiiecturej  etc.,  2  vol.  in*folio,  et 

monuments  de  tous  genres;  1  vol.  in-8'',  cet  autre  :  Progress  of  architecture,  etc., 

1840,  Paris  et  Londres.  1  vol.  in-4**,  avec  planches. 

Conquête  de  l'Angleterre  par  les  Nor^  VHistoire  chronologique  de  l'architecture 

mands,  magnifique  ouvrage  de  Slothftrd,  in-  gothique  et  chrétienne,  etc.  (1),  par  Brilton, 

folio,  texte  anglais,  144  planches  admirable-  1  vol.  in-4%  Londres,  1833,  orné  de  plan- 

ment  exécutée,  représentant  les  ligures  en  ches  gravées  d'une  manière  admirable  ;  des 

pied,  les  tombeaux  armoriés,  armes,  armu-  coupes  d'églises,  des  détails  infinis  de  sculp- 

res,  costumes,  etc.,  de  tous  les  princes,  che-  ture  en  pierre,  en  bois,  etc.  ;  malbeureu- 

valiers^  barons,  etc.,  qui  figurèrent  dans  sèment  les  planches  ne  sont  pas  numérotées, 

cette  célèbre  expédition  comme  vainqueurs  Du   même,   son    Architectural    DictiO' 

ou  comme  vaincus;  publié  à  Londres.  nary,  etc.,  Londres,  1858,  avec  de  belles 

Armoiries  et  blasons  des  rois  et  seigneurs  planches,  1  vol.  grand  in-8''. 
an^/aù,  recueillis  par  J.  York:  Lond.,1  vol.  Pour  la  Peinture  sur  verre,  en  Angle- 
in-folio,    1640:   et   toutes  les  collections  terre,  voir  au  mot  Vitraux,  les  indications 
de  sceaux  où  Ton  trouve  cette  étude  toute  que  nous  y  donnons, 
faite.  Lenglet  Dufresnoy,   dans   son    volume 

Armoriai  des  souverains  d^Analeterre ,  supplémentaire  de  sa  Méthode  pour  étudier 

on  Armoriai  insignia  of  the  English  sovC'^  histoire,  p.  188, 189,  donne  une  liste  d'ou- 

reigns,  in-i°,  par  Willementi.  vrages  sur  l'histoire  ecclésiastique  de  l'An- 

Pour   la    Paléographie,    voir    l'ouvrage  gleterre,  dont  beaucoup   sont  ornés  de 

d'AstIc,  intitulé  :  Origine  and  progress  of  planches. 

writing,,..  illustrated  by  engravings,  Lond.,  Pour  les  Monnaies,  outre  celles  qui  sont 

1784,  in-4°.  publiées  dans  l'ouvrage  intitulé  :  Ketusta 

L'ouvrage  de  Shaw,  intitulé  :  Illumina"  Monumenta  Magnœ  Britanniœ, en  plusieurs 

ted  ornements  from  manuscripts  of  middle  volumes  in-folio,  et  que  nous  avons  déjà  ci- 

age,  \    vol.    in-4'*,  renfermant    plus  de  tés,  nous  indiquerons  comme  spécial,  le  ma- 


foule  de  planches  de  fac-similé  de  manu-  1840,  par  Roger  Ruding,  orné  de  150  plan- 

scrits  publiés  dans  les  f^etusta  Monumenta,  ches  d^une  exécution  parfaite  et  d'un  texte 

dans  les  ouvrages  de  Dibdin,  tels  que  le  savant. 

Bihliographical  Decameron,  et  le  Typogror 

phieal  antiquities.  ANGLO- BRETON.  —  Costume  et  person- 

Pour  l'étude  des  armures ,  outre  la  tapis-  nage  de  cette  désignation,  au  vi*  siècle.  Voir 

série  de  Bayeux,  à  consulter  aussi  bien  pour  Génin  (  Saint).  Voir  au  mot  Pabo. 

TAngleterre  que  pour  la  France.  Voir  au  v 

mot  Armures,  les  ouvrages  désignés.  ANGLO-SAXONS  (2)   (ou  anciens   Nor- 

Le  grand  ouvrage  de  John  Carter,  4  vol.  mands).  —  Pour  les  moniiments  de  cette 

in-folio,  Londres,  1857-38,  en  deux  tomes;  nation ,  voir  presque  tous  ceux  que  nous 

le  1^  volume,  intitulé  :  Ancient  painting  citons  pour  l'Angleterre,  tels  que  Ducarel , 

and  sculpture  in  Enaland;^us\e\"vo\ume  le  Cours  d'architecture  de  M.  de  Caumont 

on  trouve  près  de  60  plancnes  de  détails  de  (pour  le  moyen  fige),  Strutt,  Angleterre 

statues, 'bas- reliefs,  culs-de-lampe,  char-  ancienne,  Fetusta  Monumenta ,  etc. 

pentes  sculptées,  niches,  clochetons,  contre-  La  Normandie  offre  beaucoup  de  monu* 

torts,  stalles,  pierres  tombales  de  la  plus  ments  de  ce  genre.  Voir  Bocherville,  Caen , 

grande  beauté  ;  dans  le  deuxième ,  50  plan-  l'Abbaye -aux -Dames  de  la  Trinité,  etc. 

ches  environ  de  miniatures,  vitraux,  vases  Sceau  de  ce  peuple  :  Archeolog.  britannica, 

peints  et  entre  autres,  un  beau   calice,  t.  XXIV,  p.  359,  et  la  tapisserie  de  Bayeux, 

f  1)  DiMertatîon  sor  rarohitectore  religleane  en  Ad-  de  Fégiise  anglo-saxonne,  i  vol.  in-8<*,  traduit  de  l'an- 

Kleicrre,  voiries  indications  données  p.  59  de  ce  Die-  slais  par  M.  Cumberworih,  professeur;  Paris,  1828. 

lionnaire.  Daniel  Ramée,  arcbiiecie ,  Mnnuel  d'architecture , 

\2)  Pour  l'histoire  de  ce  peuple,  voir  les  lettres  de  2voI.  in-iS;  Paris,  1843;  Moyen  âge,  t.  H,  p.  400» 

1i.Thieny*nr  le%Cotiquête8det  Normands  en  Angle-  donne  rindicaiion  des  principaux  monuments  de  ce 

irrre,4  vol.  iD-8%  et  surtout  l'impartial  et  savant  ou-  peuple  en  Angleterre, 
«rage du  docteur  John  r^in^ard.  inlituté  :   Antiquités 
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siflouvent  citée,  comme  point  de  départ  communes,  i  toI.  in-folio,  pi.  vu,  et  les 

des  faits  gaerriers  des  deux  peuples.  Sceaux  des  grands  feudataires,  ib. ,  pi.  m. 

Chartes  et  actes  normands ,  ou  angio-  Cathédrale  de  la  ville  d*Angoulème/ Afo- 

saxons,  tirés  des  archives  du  Calvados,  et  nnments  de  la  France,^ par  Alex,  de  La 

publiés  par  M.  Léchaudé  d^Anisy,  avec  un  Borde,  t.  XI,  pi.  cxxix,cxxx,  reproduite 

atlas  renfermant  plus  de  500  sceaux  des  plus  dans  la  France  monumentale  et  historique  de 

curieux.  Abel  Hugo,  4vol.  in-8%  pi.  xi  du  5*  volume. 

Madame  Amable  Tastu  a  publié,  dans  un  Voir  aussi  la  Topographie  générale  de  la 

livre  intitulé  des  Andelys  au  Havre,  illus-  France.diU  Cabinet  des  estampes  de  Paris, 

trations  de  Normandie  (1  vol.  in-i2  ) ,  une  près  de  250  volumes  in-folio, 
belle  couverture  d^un   missel  du  ix*  ou 

X*  siècle,  qui  servait  aux  cérémonies  du  ANGOUMOIS.  —  Voir  pres(iue  tous  les ou- 

çouronnement  des  rois  de  ce  pays.  Voir  la  vrages  cités  ci-dessus  à  rarticle  ^re^oa/ém^, 

planche  p.  229.  et  Touvrage  de  Lavallée,  Foyage  dans  le 

département  de  la  Charente,   in-8^  avec 
Scène  de  la  vie  domestique.  Repas  des  Ggures. 
Anglo-Saxons.  Voir  à  Repas.  Cour  inté- 
rieure d^une  habitation  de  ce  pays ,  où  des  ANI  (Église  d^)  au  xr  siècle.  —  V.  Arménie  . 
personnages  de  la  classe  riche  font  une  dis- 
tribution de  vivres  à  des  pauvres;  minia-  ANICET  (Saint).  — Figure  de  ce  pape, 
ture  du  ix'  siècle  environ,  publiée  dans  provenant  de  la  suite  des  portraits  des  papes 
VUnivers  pittoresque  [Angleterre) ^  t.   I,  alabasiliqoedeSaint-Paul-hors-des-Mnrs(2) 
pi.  xxiv,  à  Paris,  chez  Didot  frères,  i841-45.  {Fia  Ostiensis)  ;  Marangoni  et  Bianchini  les 

ont  publiés.  Quant  aux  portraits  de  ce  pape, 

ANGON.  —  Sorte  de  corsecques,  oujave-  gravés  dans  les  ouvrages  de  Ciaconius,  de 

lot  ayant  la  forme  du  lis.  Panoplie,  2  vol.  Palatins,  des  Bollandistes  et  autres ,  on  ne 

in-4°,  deJ.-M.-L.  Carré,  pi.  xi,  lettre  E,  peut  y  voir  qu*nu  mémento  historique,  et 

de  V Atlas  qui  forme  le  ir  volume,  et  son  rien  ae  plus. 
Vocabulaire  de  Part  militaire,  un  des  plus 

complets  que  nous  puissions  citer.  Voir  le  ANIMAUX  DE  LA  CRÈCHE  (3).  — -  Depuis 

mot  indiqué  à  son  ordre  alphabétique.  une  très-haute  antiquité  chrétienne ,  il  est 

d^usage  de  représenter  deux  animaux  près 

ANGO  (  Manoir  d*).  V.  Manoirs.  de  la  crèche  ou  repose  le  Sauveur  du  monde. 

Les  sarcophages  chrétiens  des  catacombes  en 

ANGOULÊME  (1).  —  Princes  et  princesses,  offrent  divers  exemples.   Aringhi,  Borna 

et  seigneurs  de  cette  maison.  Le  premier  subterranea,  t.  I,  pi.  des  p.  185,  3i7,  549; 

comte  de  cette  maison,  à  cheval,  en  cos-  dans  les  OEuvres  du  poCte  Prudence,  édition 

tume  militaire.  Trésor  de  la  couronne  de  donnée  avec  les  commentaires  de  Faust 

France,  t.  XI ,  pi.  clxxiv  et  ccxiii.  Arevalo ,  in-4*.  A  Rome ,  se  trouve  gravée 

Louise  de  Savoie,  comtesse  d^Angoulêmc,  une  représentation  de  ce  sujet,  dont  la  date 

mère  de  François  P^  Voir  Louise  de  Savoie,  remonte  peut-être  au  iv^  siècle,  et  dont  la 

Sceaux  de  cette  maison ,  ouvrage  de  To-  composition  est  singulière.  Voir  tous  les  su- 

biesen  Duby...,  où  Ton  trouve  entre  autres,  jets  de  la  Nativité  que  nous  signalons  à  ce 

pi.  Lxxi,  n""'  4  et  5,  les  monnaies  des  der-  mot,  à  celui  de  Jésus-Christ. 

niers  barons  d'Angouléme.  Voir  le  Trésor 

de  numUmatiquCy  Sceaux  des  villes  et  des  ANIMAUX  SYMBOLIQUES  (4),  historiques, 

(i)  Ta»  principaax  bistorleos  do  comté  d'Anjou-  p.  499  el  soiv.  donne  une  assci  K>n^e  lista  d*aoteore 
I6ine  sont  déiaillés  dans  le  4*"  vol.  de  la  Uéthotle  pow  et  d'ouvrages  qui  traitent  de  l'origine  et  de  l'emploi 
étudier  l'histoire  par  I^nglet  Dufresnoy.  p.  215,  et  des  figures  d'animaux  comme  attributs,  comme  s^m- 
"Moten,  Dictionnaire  historique  et  géoffrapmque,yerbo  boles  ou  comme  objets  d'un  culte  ou  de  tout  autre 
iAn^ouÀ^me.  Tous  les  ouvrages  cites  dans  le  Catalogue  usage  consacré  chez  les  dirers  peuples.  Voir  aussi 
n*  2  du  libraire  Dumoufins.a  Paris,  intitulé  :  Libraïrie  Molanus.  Histor,  imaffinum  sacrarum,  in-4*.  édition 
départementale,  elc.  Voir  aux  noms  Corlibu,  La-  dePaquot,  p.asi.M.GvprienRobert^CoKrad'IiiiSroo/y- 
TALLBK,  Maichift,  Mahtakd.  phiqae  chrétienne,   université    catholique,  t.  vJ , 

(2)  Pour  rhistorique  de  celte  suite  précieuse,  dé-  p.  348.  3S0,  433,  437  à  439;  t.  YM,  p.  86  à  4o.  Disser- 
truite  en  1823  par  un  incendie,  voir  le  i*'  vol.  des  tation  sur  les  animaux  fantastiques  des  églises  du 
Origines  de  Vf.gUse  romaine  par  les  bénédictins  de  moyen  âge  par  M.  Paul  Lamache,  France  eatholigue. 
raobaye  do  Solesmes,  1. 1,  p.  i57  et  suiv.  2«  année,  p.  8i.  Bulletins  des  séances  générales  de  ia 

(3)  Sur  cette  pieuse  trajlUlon  et  les  sens  mystiques  Société  française  pour  la  conservation  des  monu- 
que  quelques  Pères  de  l'Eglise  y  rattachent,  voir  Mo-  ments  (année  1840),  è  Caen,  chez  Hardel  ;  à  Paris,  chez 
lanus,  Histor.  imaqlnum  sacrarum,  édition  in-4*  de  Deracbe,  in-8°,  p.  66,  67,  69, 70, 83,  90, 9i,  9S,  94.  La 
Paquet,  p.  897  et  stiiv.  question  de  l'emploi  el  de  la  signification  des  animaux 

(4)  Fabricius  dans  sa  Bibllotheca  antiquaria,  in-4*,  symboliques  ou  fantastiques  sur  les  monuments,  est 
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fintasUques  et  autres  employés  comme  attri-  ANIME  ou  BRIGANTINE.  —  Portion  de 

buts  de  personnaffes  ou  comme  ornements  Parmure  des  guerriers  au  moyen  âge ,  re* 

de  sculptures  sur  les  monuments.  présentée  et  expliquée  dans  la  Panoplie  de 

Voir  les  mots  ABEILLES,  Agneaij  et  Agneaux,  J.-B.-L.  Carré ,  in-4%  Dictionnaire  aes  ter- 

AicLE,  Aigles,  Ame  et  Anesse,  Baleine,  Bé-  mes  de  gaerre,  au  mot  Anime,  et  dans  VAtioê 


LIES,  Biche,  Boeuf  vivant  ou  de  bronze, 
Beebis,  Chameaux,  Cheval,  Chien,  Chi- 
mères, Centaure,  Cerf,  Cochon,  Colombe, 
Corbeaux  ,  Coq  ,  Dragon  ,  Faucon  ,  Griffons, 

HiPPOGERTAURE  ,    LÉOPARD  ,    LiON    et .  LiONS  , 

Lionne  aiiée,  Loup,  Oiseaux,  Ours,  Pois- 
sons, Bats,  Renards,  Serpent,  Strènes, 


la  pi.  xxxiii,  lettre  D. 

ANJOU.  —  Les  monuments  historiques 
de  cette  province  sont  publiés  dans  divers 
ouvrages,  dont  les  principaux  sont  détaillés 
dans  le  4«  volume  de  la  Méthode  pour  étudier 
VHistoire,  par  Lenglet  du  Fresnoy,  p.  212, 


Taureau  ,  Vaches  ,  Veaux  ,  Vipère.  Voir  au  édition  in-4**;  plusieurs  de  ces  ouvrages 

nom  de  chacun,  les  exemples  que  nous  en  doivent  renfermer  des  planches, 
donnons.  Voir  aussi  la  grande  Topographie  de  la 

France,  en  250  volumes  in-folio,  au  Cabinet 

ANIMAUX  des  évangélistes.  —  Miniatures  des  estampes ,  déparlement  de  Maine-et- 

d^un évangéliaire  du IX* siècle.  L^anffe  forme  Loire:  le  portefeuille  de  M.  de  Gaignières 

un  L  majuscule-,  le  bœuf  un  Q;  le  lion  une  pour  les  cnAteaux;  le  Foyage  en  I-rance, 

espèce  de  J;  Paigle  un  V;  reproduites  dans  par  Ozanne;  le  Guide  du  Voyageur,  publié 

Touvrage  du  comte  de  Bastard,  sur  les  Ma--  chez  Didot  (article  France)  ;  rœuvre  des  ^ 

nascrits ,  livraison  2*  (1).  Israël  Sylvestre,  dans  lequel  on  trouve  une  ' 

Nous  citerons  comme  .exemples  de  figures  belle  suite  de  vues  de  toutes  les  villes  de 
de  ce  genre  celles  sculptées  sur  le  portail  de  France ,  de  différents  formais. 
Téglise  de  Mantua ,  ac  Moissac  ;  à  Péglise  V Anjou  et  ses  Monuments,  2  volumes 
Saint-Julien  de  Brioude,  elles  sont  au  pla-  in-4°,  avec  un  texte  et  un  Atlas  de  iOO  plan- 
fond;  au  tympan  de  la  porte  intérieure  de  ches  environ  des  prinoipaux  monuments  de 
relise  de'Cluny  (Bourgogne),  à  la  façade  cette  province,  gravées  en  manière  d'eau- 
de  la  cathédrale  d'Angouléme,  àcelled'Ar-  forte,  par  divers  artistes  d'après  les  dessins 
]«,etc.  Voir  tous  ces  noms.  de  M.  Hawke,  publié  par  M.  Godard-Faul- 

Autres  sur  une  belle  sculpture  du  Campo  trier,  avocat  à  Angers. 
Santo ,  à  Pise ,  publiées  par  Lansini ,  dans        Chroniques  d^ Anjou  et  du  Maine ,  non» 

ses  Baceolta  di  Sarcofagie  Monumenti,  etc.,  velle  édition ,  avec  des  notes ,  2  vol.  in-S*", 

pi.  lxxv,  n'»  55.  par  Bourdigné,  avec  figures.  Paris,  1842. 

Raphaël  les  reproduit  à  sa  manière  dans       Portraits  de  plusieurs  princes  et  prin- 

son  beau  tableau  de  la  vision  d'Êzéchiel.  cesses  d'Anjou  au  xiir  siècle  au  xvr.  Mo- 

Voir  son  œuvre.  numents  de  la  monarchie  française ,  par 

Voir  aussi  aux  noms  de  chacun  et  aux  Montfaucon ,  t.  II ,  pi.  xix  ;  d'Agincourt. 

noms  des  évangélistes.  Sculpture,  pi.  xxxi,  n'^M,  5,  7;  le  Trésor 

Autres  aux  quatre  extrémités  d'une  belle  de  la  couronne  de  France,  t.  II ,  pi.  clxv  , 

croix  d'argent -(  Opfr*«  Anaglyphi)^  ou-  clxxxi. 

▼rage  d'orievrerie  orientale,  publié  par  Pa-       Voir  aussi  Charles  d' Anjou  et  René  d'AN- 

ciaudi,    Antiquitates    christianœ,    in-4'' ,  iou. 

p.  161 ,  qui  donne  à  ce  sujet  quelques  expli-       Sceaux  du  comte  d'Anjou ,  de  chapitres, 

cations  sur  la   signification  de  ces  signes  de  seigneurs,  etc.,  Tr^^or  de  nnm/^mal/^a^, 

symboliques.  in-folio;  Sceaux  des  communes,  pi.  xvii, 

Autres  sur  une  monnaie  d'un  siècle  non  u""  7  à  12;  Sceaux  des  grands  feudataires, 

désigné ,  ib. ,  p.  162.  ib. ,  pi.  vi,  xxi. 

Autres  sur  un  beau  sceau  de  Lorraine ,  de 
l'IOâ,  publié  par  dom  Calmet,  Histoire  de  la 
maison  de  Lorraine,  in-folio,  pi.  x,  fig.  66. 


ANNE  (2j.  —  Conception  ou  nativité  de 
la  sainte  Vierge  ;  miniature  d'un  ménologe 


encore  posée  dans  le  grand  programme  des  Questions 
archéologiques  qui  doivent  élre  discutées  dans  les 
séances  générales  de  la  Société  française  pour  la  con- 
lervation  des  monuments,  réunieà  Bordeaux  le  is  Juin 
ift43el  joars  suivants,  in-folio^  p.  2,  3,  4.  et  dans  le 
("  vol.  qol  doit  paraître  des  cours  ùl'Anliquiiés  monu- 
mentales par  M.  de  Caumont,  chez  Derache,  à  Paris. 
Espérons  qu'A  l'aide  de  tant  et  de  si  persévérantes  re- 
eberches,  on  trouvera  le  mot  de  l'énigme.  Voir  aussi 
ce  qu'en  dil  M.  Tabbé  Cahier  dans  son  opuscule  inti- 


tulé :  Sur  quelques  points  de  ioologie  mystique,  etc., 
in-4*  de  5i» pages;  Paris,  Didot,  1842. 

(1)  Sur  ces  animaux  symboliques,  voir  Molanus, 
Hislor.  imag,,  in-4^  p.  28 1  et  suiv.  L'abbé  Mery,rA^o- 
logie  des  peintres,  in-i2,  p.  i96.  Paignot,  Notice  sur  un 
bas-relief  représentant  les  signes  symboliques  qui  ac- 
compagnent les  quatre  évangélistes,  in-4*;  Uijon,  i839. 

(2)  Sur  la  manière  dont  on  peut  et  doit  représenter 
cette  sainte,  voir  Molanns^  Bistor.  imagituonsacrarum, 
édition  in-4%  p.  325  et  suiv. 
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du  IX*  ou  X*  siècle  ;  d^Àgincourt.  Peinture , 
pi.  XXXI,  n**  45. 

Sainte  Anne  instruisant  sa  fille;  très-belle 
miniature  des  Heares  d^Anne  de  Bretagne , 
manuscrit  du  xv*  siècle ,  à  la  Bibliothèque 
royale ,  citée  par  Dibdin ,  Foyageê  en 
France,  t.  lli,  p.  i6S,  note  A. 

L'on  trouve  sainte  Anne  représentée  dans 
presque  tous  les  tableaux  de  Sainte  Famille 
des  peintres  des  écoles  d'Italie ,  de  France, 
d'Allemagne ,  et  autres  pays. 

Voir  aussi  la  grande  collection  des  saints 
au  Cabinet  des  estampes ,  à  Paris ,  en  25  vo- 
lumes in-folio,  pour  les  femmes;  les  œuvres 
de  Raphaël  et  de  tous  les  peintres  du  moyen 
ftge ,  et  des  siècles  suivants. 

Le  tableau  de  la  Vierge  dite  aux  Rochers, 
composition  de  Léonard  de  Vinci,  gravée 
par  Garnier,  offre  une  assez  belle  ugure  de 
sainte  Anne.  Voir  son  œuvre. 
^  Il  existe  à  Rome  deux  églises  de  Sainte- 
Anne,  Tune  dite  des  Bressants,  l'autre  des 
Quatre 'Fontaines,  Voir  les  planches  des 
vues  de  Rome,  par  Vasi ,  en  12  vol.  in-folio, 
et  la  description  de  ces  églises  dans  Vltiné- 
raire  de  Marin  Vasi,  â  vol.  in-12;,  consulter 
la  table  des  matières,  verho  ^  Églises ,  et 
divers  volumes  in-folio  ou  in-l"  de  l'œuvre 
des  Piranesi ,  en  22  volumes ,  et  la  Topo- 
graphie  de  Rome ,  faisant  partie  de  la  TopO' 
graphie  de  V Italie,  en  92  volumes  in-folio, 
au  Cabinet  des  estampes ,  à  Paris. 

ANNE  DE  BRETAGNE.  —  Portrait  de  cette 
princesse ,  représentée  à  genoux ,  tenant 
un  livre  d"* Heures;  près  d'elle  sont  ses 
trois  patronnes  :  sainte  Anne,  ^inte  Hé- 
lène et  (1),  sainte  Ursule  (2).  Voir  la  belle 
miniature  des  Heures  d'Anne  de  Bretagne 
aux  manuscrits  de  la  Bibliothèque  royale  de 
Paris,  n*  655  suppl.  Cette  miniature  est  re- 
produite dans  VAÏbum  de  M.  du  Somme- 
rard,  pi.  xxxvi  de  la  9*  série ,  et  beaucoup 
mieux  dans  le  Musée  des  familles  (5),  1. 1 , 
p.  304. 

Tête  de  cette  princesse,  d'après  un  camée. 
Willemin,  Monuments  français  inédits,  t.  II , 

pi.  CCCXXVIIl. 

Quant  à  la  prétendue  figure  d'Anne  de 

(i)Oibditi  B'esl  fourvoyé  en  preDootces  trois  figures 
pour  des  suivantes  d'Anne  de  Brelagnc.  p.  162,  i.  III 
de  ses  Voyages  en  France,  comme  le  remarque  fort 
bien  l'annoiaieur;  mais  ce  dernier  se  trompe  en  met- 
tant que  la  sainte  qui  lient  une  croix  est  sainte  Mar- 
Suerite,  c'est  sainte  Hélène,  comme  le  dit  M.  Poilier, 
ans  son  texte  sur  cette  planclie  de  Willemin. 
(2;  L'étendard  que  Lient  la  sainte  placée  au  milieu, 
est  celui  des  armes  de  Bretagne,  la  flèche  indique  le 
genre  de  sa  mort.  Voir  au  nom  URstn.B 

(3)  Cette  planche  du  Musée  des  familles  nous  sem- 
ble rendre  beaucoup  mieux  l'expression  des  figures  de 
la  miniature  originale  que  la   planche  donnée  par 


Bretagne,  donnée  par  Willemin ,  même  ou- 
vrage que  ci-dessus,  pi.  clxxxi ,  reproduîle 
encore  dans  V  Univers  pittoresque  de  Didoi, 
pi.  462,  voir  ce  que  nous  disons  à  l'article 
Sainte  Hélène,  n""  1. 

Anne  de  Bretagne,  assise,  tenant  un  de 
ses  enfants  sur  ses  genoux.  Miniature  d^an 
manuscrit  (Bibliothèque  royale  de  Paris)  ; 
Willemin.  Monum, franc,,  t.  II.  pi.  clxxx  ; 
VAlbum  au  Sommerard  donne  la  miniature 
entière ,  pi.  xxxvii  de  la  4*  série. 

Autre  recevant  l'offrande  d'un  manuscrit. 
Miniature  publiée  dans  la  Monarchie  fran^ 
çaise  de  Montfaucon,  t.  IV,  pi.  vu ,  p.  98, 
et  le  Trésor  de  la  couronne  de  France,  t.  XI , 
pi.  cxcv,  n*  1. 

Planches  cxcviii  et  cxcix  du  même 
ouvrage ,  cette  princesse  est  encore  repré» 
sentée  écrivant  à  Louis  XII,  et  recevant  une 
lettre  de  lui.  Ces  deux  compositions  sont 
remarquables  par  les  détails  au  logement  et 
le  costume  des  personnages.  Montfaucon, 
Monarchie  française ,  t.  IV,  pi.  viii  et  ix. 

Autre  représentée  dans  l'état  de  mort. 
Magnifique  statue  en  marbre  du  tombeau 
de  Louis  XII  et  d'Anne  de  Bretagne,  à  l'église 
Saint-Denis,  publiée  dans  VMias  du  Musée 
des  monuments  français,  aux  Petits-Au- 
eustins ,  par  Reville  et  Lavallée .  Voir  la 
Belle  planche  intitulée  Salle  du  xv  siècle , 
celle  de  M.  Biet,  intitulée  Souvenirs  du  Mu^ 
sée  des  monuments  français,  pi.  xxiv,  et 
dans  les  divers  ouvrages  de  M.  Alexandre 
Lenoir. 

Anne  de  Bretagne  à  genoux  devant  un 
prie-Dieu,  à  côté  de  Louis  XII,  au-dessus 
du  tombeau  ci-dessus  cité.  Voir  les  mêmes 
planches  dans  les  mêmes  ouvrages ,  et  celle 
page  5G2  de  V Histoire  de  Vabhaye  de  Saint-- 
Denis,  pardom  Félibien,  i  vol.  in-folio. 

Voir  au  mot  Heures  le  détail  des  belles 
miniatures  qui  composent  celles  d'Anne  de 
Bretagne ,  dont  le  précieux  manuscrit  ap- 
partient à  la  Bibliothèque  royale  de  Pans. 
Plusieurs  miniatures  de  ces  Heures  sont  re- 
produites dans  les  planches  de  V Album  des 
arts  au  moyen  dge ,  par  M.  du  Sommerard. 

ANNE  DE  MONTMORENCY  (4).  -   Belle 

M.  du  Sommerard^  dans  laquelle  nous  remarquons 
même  quelques  inexactitudes.  La  croix  que  lient 
sainte  Hélène,  par  exemple,  devrait  éire  bien  plus 
forte,  puisque  c'est  une  croix  en  charpente  et  non  une 
croix  laite  avec  des  roseaux.  Sainte  Hélène  tient  celte 
croix  en  se  servant  d'un  linge  pour  indiquer  lo  reS' 
pect  dû  à  cette  sainte  relique.  Ce  linge  se  voit  sur  la 
planche  de  Willemin,  qui  malheureusement  a  sup- 
primé la  croix.  Sainte  Anne  a  une  figure  caractérisée 
sur  la  miniature,  que  le  lithographe  de  M.  du  Som- 
merard a  quelque  peu  dénaturée. 

(4)  Le  prénom  du  connétable  est  tellement  fondoaveo 
le  nom  de  famille  depuis  longtemps,  que  nous  avon» 
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figure  du  connétable  en  pied.  Trésor  de  la  de  TAnnonciade.    Voir  au   nom  Jeanne. 
couTonne  de  France,  t.  Il,  pi.  cclxxix. 

Très-beau  mausolée  (\)  d^Anne  de  Mont-  ANNEAUX.  —  Anneaux  symboliques  (% 
morency.  Alexandre  Lenoir,  t.  IV  de  son  tirés  de  tombeaux  des  catacombes.  D'Agin- 
Mu$ée  des  monaments  français,  pi.  clxxi,  court,  Sculpture,  pi.  viii,  n***  25  et  31  ; 
n*  451.  On  y  voit  sa  figure  couchée,  armée  Ciampini,  Cetera  Monumenta,  t.  Il,  p.  387 
deoied  en  cap.  et  389.  Le  monogramme  du  Christ  est  très- 
Colonne  funèbre  élevée  au  couvent  des  compliqué. 


Monument  demi-circulaire  provenant  de  pi.  i,  n""*  8,  9,  et  p.  5  du  texte. 

Pabbaye  de  Saint-Martin  de  Montmorency;  Dans  la  dissertation  intitulée  :  Noiizieso- 

sculpture  de  Jean  Rullant.  Voir  t.  IV,  et,  pra  Porigine  e  Vuso  delVAnello  Pescatorio 

pour  la  planche,  t.  V,  n»  431,  p.  4.  e  degli  aliri  anelli  ecclesiastici,  par  F.  Can- 

Biet,  soaçenirs  du  Musée,  pi.  ix,  et  dans  ceilieri,  in-8'',  1823. 

la  salle  d'introduction;  Musée  des  monu"  Deux  autres  de  ce  titre,  en  bronze,  dont 

menu  français,  par  Reville  et  La  vallée.  on  trouve  la  figure  et  le  développement 

Médaille  frappée  en  Fhonneur  de  ce  sei-  dans  l'ouvrage  sur  les  Antiquités  d*Aquilée. 

gneur,  publiée  avec  son  revers  dans  Pou-  Voir  au  nom  de  cette  ville,  et  p.  403  de  l'on* 

vrage  de  J.-D.  Koehler,  Remarques  histo-  vrage. 

riqaes  sur  les  médailles  et  les  monnaies.  Anneau  sigillaire,  ou  cachet,  à  l'usage  des 
in-4%  t.  I,  p.  1;  Berlin,  1711.  11  n'existe  premiers  chrétiens,  trouvé  dans  le  cimetière 
que  ce  seul  volume,  et  les  planches  sont  ae  Saint-Agnès.  On  y  voit  comme  une  se- 
mai dessinées  et  mal  gravées.  Il  est  cepen-  met  le  avec  ce  mot  :  Justus. 
dant  cité  dans  la  Bibliotheca  numismatica  D'Agincourt,  Sculpture,  pi.  viii,  n""  23. 


de  Hirsch,  in-folio. 

D'un  côté  est  la  tête  du  connétable;  de 
Tautre,  troiSi  figures  de  femmes  représen- 
tant l'Espérance  ou  la  Fortune,  la  Magnani- 
mité, et  une  autre  figure  ailée. 


Et  tous  les  anneaux  publiés  dans  les  ou- 
vrages suivants  : 

Heineccius,   De   Sigillis  Germanorum, 
in-folio,  pi.  I,  n***4  et  5. 

Abrah.  Gorleus,  Dactyliotheca,  seu  de  an- 
nulis  cum  explicationib.  ;    Lugd.,   1695 , 
ANNE  DU  BOURG.  —  Un  des  chefs  des    2  vol.  in-i%  planches, 
huguenots,  jugé  devant  le  grand  conseil  et       Kircher,  De  Annulis,  in-12,  planches, 
condamné  à  être  brûlé.  Ces  deux  sujets  font       Passer!  (J.-Bap.),  Novus  thésaurus  gem^ 
partie  de  la  suite  intitulée  :  Massacres  et    marum    ex   dactyliotheceis   insignioribus, 
guerres  des  huguenots  sous  Charles  IX,  par    3  vol.  in-folio,  planches. 
Torterel  et  Parisin,  graveurs  à  Peau-forte.       Deux  anneaux  tirés  du  Trésor  de  la  car 
Voir  cette  suite  au  Cabinet  des  estampes,  à    thédrale  de  Mayence;  Gerbert,  Liturgica 
Paris,  où  elle  figure  dans  la  collection  d'es-    vêtus  alemarmica,  2  vol.  in-4*'  en  un  tome, 
tampes  réunies  sur  VHistoire  de  France,    p.  255.  Ce  monument  est  d'autant  plu»  im- 


par  M.  Fevret  de  Fontette. 

ANNEAU'X.  —  Allribuls  de  divers  saints 
et  de  saintes. 
Sainte  Catherine.  Voir  ce  nom. 


portant  à  signaler  qu'il  porte  sa  date  gravée 
en  creux,  1282.  On  y  lit  le  mot  :  Tetragror 
maton. 

Cérémonies  pour  conférer  le  droit  de 
porter  l'anneau  à  un  pape,  ou  évéque,  un 


Sainte  Jeanne,  fille  de  Louis  XI,  de  l'ordre    abbé,  une  abbesse,  etc.  Voir,  à  ce  sujet, 


cra  bien  faire  eo  le  plaçant  ici,  sou9  rinilialede  bap- 
tême, pluldl  qu'au  nom  de  famille,  où  il  ne  ûgare  que 
pour  ordre. 

(i;  Ce  mausolée,  composé  par  M.  Lenoir,  au  Musée, 
était  formé  du  bel  auiel  enlevé  du  château  d'Ecoucn 
par  ordre  du  connétable.  C'était  un  ouvrage  de  Jean 
Bttllani  et  de  Jean  Goujon;  ou  dit  qu'il  a  été  transporté 
an  château  de  Chantilly. 

.3;  Sur  l'usage  de  l'anneau  et  ses  signiQcations  mys- 
tiques el  symboliques,  voir  DuCanj^e,  Glofsarium  lalh 
nUaiis,  in-folio,  Medli  œvi^  verbo  Annulas.  Millin 
dans  son  Dictionnaire  des  beauxarix,  ne  parle  que  de 
l'anneau  chez  les  Grecs  et  les  Romains,  et  nullement 
de  l'anneau  chez  les  chrétiens.  Il  cite  l'ouvrage  de 
Kirehmann.  Voir  ce  traité,  qui  est  en  latin.  Bocquillot, 
Trmié  de  liturgie  sacrét,  in-8*,  p.  169.  Uuranli.de 

Tome  I. 


RUlbtis  ecclesiœ,  in-V,  p.  287,  288.  Durandus.  natio- 
nale divinornm  ofjiciorum,  iu-4*.  Voir  aux  tables  des 
différentes  éditions  de  cet  excellent  auteur.  Macri 
dans  son  Hierolexicon,  verbo  Anntdus,  SiqiUum,  et  à 
tous  les  mots  qui  s'y  rattachent.  Aringbi,  t.  Il,  p.  698 
{homa  snblerranea),  a  fait  de  savantes  recherches  sur 
l'usage  des  anneaux  parmi  les  chrétiens.  Casalius, 
dans  son  traité  de  Ritibus  chrisiianoruan,  p.  402,  édi- 
tion in-4*,  parle  des  douze  cachets  enfermés  dans  une 
bourse  et  qui  faisaient  partie  des  insisnes  d'un  pape  è 
son  élection.  Ces  douze  cachets  {siqilla)  représentent 
ou  rappellent  les  douze  apôtres.  Voir  aussi  Fabricius, 
Bibliotheca  antiquaria,  in-4%  p.  354^  589,  854.  Mola- 
nus,  Histor,  imagimtm  Mcroruin  ^  in-4«>,  p.  57,  560, 
édition  de  Lyon. 
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les  planches  du  Pontificale  roniannm,  édi-  vent  réunies  et  exécutant  sans  doute  un 

tion  de  Rome,  ou  celle  de  Paris,  pi.  de  la  concert  spirituel.  Gravure  tirée  en  couleur 

p.  78.  d'après  uo  dessin    de  David  Roberls  pour 

Voiraussi  celles  du  C^<?r^7nom'aZ€pon(//ù;«7»  son   ouvrage  sur  V  Espagne,  publié  chez 

et  episcopum,  éditions  in-4''.  MM.  Weith  et  Hauser,  à  Paris. 

Et  encore  celles  des  Cérémonies  religieuses  Cette  gracieuse  composition,  qui  donne  à 
des  divers  peuples,  de  Bern.  Picard.  Voir  les  la  fois  une  idée  de  Tarchilecture  du  cou- 
planches  ou  volume  des  Cérémonies  de  la  vent  et  du  costume  des  religieuses,  est  re- 
religion  chrétienne,  éditions  in-folio 'et  produite  gravée  à  i'eau-forte  dans  l'ouvrage 
in-î".  intitulée  :  Excursions    en  Espagne ,    par 

M.  du  Sommerard  donne  plusieurs  exem-  Edouard  Magnicn,  et  illustrées  par  David  cl 
pies  de  l'usage  de  porter  l'anneau,  dans  son  Roberls  de  Londres,  5  vol.  in-S",  également 
ouvrage  Les  arts  au  moyen  âge,  dans  VAl-  chez  Weith  et  Ilauser,  à  Paris. 
bam.  Voir  les  pi.  xi,  chap.  VI,  série  6*;  Quant  aux  usages  et  costumes  de  cet 
pi.  XXIX,  mêmes  chapitre  et  série;  pi.  xxxvi,  ordre,  soit  en  France,  soit  en  Espagne,  ou 
chap.  VIII,  série  9'.  ailleurs,  voiries  ouvrages  de  Bonanni,  Fia- 
Dans  VMlas,  pi.  VI  du  chap.  VI,  on  voit  letti,  Héliol,  Bar,  etc.  (1),  tous  avec  plan- 
un  évêque  portant  deux  anneaux  par-dessus  ches. 
un  gant  orné  de  broderies. 

Dans  les  antiquités  d'Aquilée,  \  vol.  ANXOXCÏATIOX  (â),  ou  salutation  angé- 
in-folio,  par  Hartoli  Giandomenico,  p.  403,  lique.  -  Los  manuscrits  avec  miniatures, Tes 
on  trouve  deux  anneaux  de  patriarches,  ou  sculptures  les  pi  us  anciennes,  offrent,  comme 
évêques,  d'une  forme  singulière  (xv  siècle),  à  l'envi,  ce  gracieux  sujet.  Nous  allons  es- 
On  y  remarque  les  figures  de  saint  Jean  et  sa  ver  d'indiquer  les  plus  remarquables, 
de  saint  iVlarc  en  relief.  Sur  la  ceinture  est  comme  point  de  départ  ou  comme  chefs- 
écrit  :  P,  Paulus,  avec  des  figures  allégo-  d'œuvre. 

riques.  Bas-relief  de  l'église  Saint-Michel,  ù  Pavic  ; 

façade.  Scplpture  du  vir  siècle   environ; 

ANNONCE.  — Proclamation  du  jubilé  de  d'Agincourt,  Jfist,  de  Vart,  pi.  xxvi,  n*  5. 

l'an  1600;  médaille  du  pape  Clément  VIII.  Autre  tiré  d'une  église  détruite  et  que 

Numismata  pontificum ,  ^\xh\\éii  par  Dumo-  d'Agincourt  a  découvert  dans  la  construc- 

linet,  in-folio,  pi.  xxvi,  n°  20.  lion  d'une  maison  à  Rome. ///jr^oire  de  Varl^ 

—  De  la  paix  d'Arras,  miniature  des  CAro-  sculpture  estimée  du  iv  ou  v*'  siècle,  pi. 

niques  de  Monstrelet  (xv"  siècle),  publiée  xxv^n*'!. 

par  Montfaucon  dans  ses  Monuments  de  la  Sculptures  dyptiques  en  ivoire  de  l'école 

monarchie  française,  t.  III,  pi.  xxxvi  ;  dans  gréco-latine,  du  vu"  au  vin''  siècle  environ, 

le  Trésor  de  la  couronne  ae  France,  t.  II,  D'Agincourt,  Histoire  de  Vart,  pi.  xii,n*'13, 

pi.  CLV.  d'après  Gory. 

Voir  aussi  à  Proclauations.  Le  même  sujet,  sculpture  en  creux  sur  les 

{)orles  de  bronze  de  la  basilique  Sain t-Paul- 
lors-des-Murs.  Ouvrage  exécuté  à  ConsUnti- 

beck.  Histoire  des  ordres  militaires,  t.  II,  nople  vers  le  ix'  siècle.  D'Agincourt,  i6., 

pi.  de  la  p.  198,  n**  lxix.  pi.  xni.  Le  premier  sujet  de  la  première 

Voir  aussi  Héliol  et  Bar,  mêmes  ouvrages,  bande,  et  plus  en  grand,  ib.,  pi.  xiv. 

ainsi  que  celui  de  Fialetti  et  de  Bonanni,  Très-beau  bas-relief  de  la  façade  de  l'é- 

Boriani,  etc.  glise  d'Orviette,  par  Nicolas  de  Pise,  ou  ses 

Figure  en  pied  de  Jeanne  de  France,  fille  élèves  (xiir  ou  xiv*  siècle).  D'Agincourt, 

de  Louis  XI,  et  femme  de  Louis  XII,  en  cos-  Histoire  de  Part,  pi.  xxxiii,  n°  3,  section 

turae  de  cet  ordre,  dans  la  collection  des  Sculpture. 

reines  de  France,  du  Cabinet  des  estampes  Bas-relief  de  Donatello,  à  Florence.  Sculp- 

de  Paris,    d'après    Abraham    Diepenbeck,  ture  du  xiv*  au  xv*  siècle,  ib.,  pi.  xxxviii, 

grav.  par  J.  Picart.  Pour  les  autres  détails,  n°19. 

voir  au  nom  France.  Du  xv»  au  xvi*  siècle.  Belle  sculpture  en 

bois  de  la  porte  de  l'église  Saint-Gervais,  à 

ANNONCIADES.  —Intérieur  d'une  salle  Gisors^Foy  âges  en  France  (Normandie),  par 

du  couvent  des  Annonciades,  en  Espagne.  Taylor  et  de  Cailloux,  pi.  ccxiii.  Cette  com- 

On  y  voit  plusieurs  des  religieuses  du  cou-  position  a  beaucoup  de  dignité. 

(t)  Kt  l'histoire  de  cet  ordre,  publiée  par  les  divers  (2)  Sur  rorigine  des  représenta lious  de  rAnnoncia- 

aoteurs  cités  par  LengletOufresnoy,  JUétnodepoar  èia-  tion,  voir  Molanus,  Histor.  imatfinum  sacraruin,  in-4% 

dier  l'histoire,  t.  HT,  p.  i79.  p.  43,  273  etsuiv. 
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Jilas  du  Musée  du  Sommcrard,  \\4rt  aa  du  Sommerard,  pi.  viii  du  chap.  VI.  L'ange 

moyen  âge,  sculpture  du  xiv  siècle,  pi.  ii,  est  séparé  de  la  Vierge  par  une  Adoration 

du  chap.  V.  Bas-relief  d^unc  croix  latine.  de  bergers  qui  forme  le  sujet  principal. 

Terre  modelée  et  émaillée.  Ouvrage  de  Les  œuvres  des  Wierix,  des  Sadelers,  des 

Lucas  Robbia.  Mlas,  pi.  ii,  cliap.  XVI,  de»  Martin  de  Vos,  Valdor,  et  celles  de  tous  les 

arU  aa  moyen  âge,  anciens  maîtres  (1),  offrent  ce  genre  de  sujet 

Sculpture  de  la  partie  supérieure  d'une  plus  ou  moins  bien  traité, 

stalle  a'église,  pi.  iv,  chap.  XIL  Atlas  du  Belle  composition  d'André  del  Sartc  (xvr 

Somraerard.  (Style  de  transition.)  siècle  ).  Cette  Salutation  angélique  a  cela  de 

Peintures  remarquables  de  ce  sujet.  particulier  qu'on  voit  ici  deux  anges,  Tar- 

Fresques  des  catacombes  (premiers  siècles  change  saint  Michel  et  l'ange  («abriel.  Le  pre- 

du  christianisme).  11  est  à  remarquer  que  mier  tient  une  épée  et  des  balances  ;  der- 

sur  cette  peinture  Fange  n'a  pas  d'ailes.  rière  la  sainte  Vierge  est  une  ligure  de  vieil- 

Aringhi,  Borna  suhterranciu  t.  Il,  p.  21)7.  lard,  qui  ne  peut  être  saint  Joseph,  puisqu'il 

Bottari,  même  ouvrage,  t.  II,  pi.  clxxvi,  ignorait  ce  qui  se  paissait.  Ce  tableau  est  pu- 

p.  14i.  bliédans  la  Galerie  de  Florence,  pi.  xvi  du 

D'Âgincourt,  Peinture,  pi.  xii,  n**  4.  i"  volume.  Voir  aussi  l'œuvre  du  peintre. 

Mosaïque  de  l'arc  triomphal,  ou  grand  arc  Dans  l'ouvrage  intitulé  :  Imagines  e^an^ 

du  chœur  de  Sainte-Marie-Majeure,  à  Rome  gelica  historiœ,  publié  en  1590,  par  le  révé- 

(v*  siècle  environ).  Ciampini,  Cetera  Monw-  rend  père  Jérôme  Natalis,  et  dont  presque 

menta,  1. 1,  pi.  49  et  p.  âOO.  toutes  les  planches  sont  compos(''es  par  lier- 

D'Agincourt,  i'em/urff,  pi.  xvi,n"4.  nard  Passeri,  peintre  romain.  L'on  trouve 

Miniature  d'un   manuscrit  syriaque  (vr  aussi  ce  sujet,  on  ne  peut  mieux  représenté, 

siècle),  à  la  bibliothèque  Saint-Laurent,  à  pi.  i.  Les  gravures  sont  des  deux  Wierix. 

Florence.  D'Agincourt,  Peinture,  pi.  xxvii.  Voir  leurs  œuvrer. 

n*"  2.  Ce  manuscrit  est  des  plus  importants  Annonciation  représentée  d'une  manière 

Gonime  antiquité.  allégorique.  Voir  au  mot  Licor.ne. 

Peinture  sur  verre  (w  siècle)  provenant 

d'une  église  Saint-Leu  (sans  doute  à  Paris ),  ANSCHAIRE  ( Saint),  évoque  d'Hambourg 

placée  pendant  plusieurs  années  dans  la  salle  (xv!*"  siècle).  —  Son  tombeau,  d'un  gothiqiie 

du  xv*$ièc1e,au  Musée  des  Petils-Aueustihs.  très-curieux,  avec  sa  figure  en  pied  placée 

Od  la  trouve  assez  bien  gravée  dans  le  t.  VI,  dessous,  est  publié  dans  l'ouvrage  intitulé  : 

p.  68,  pi.  ccxiv,  de  l'ouvrage  de  M.  Alex.  Origines  rerum   hamburgiranim ,  auctore 

L^noir,  sur  son  Musée,  et  dans  la  belle  Lambecio,  in-4*',  1562.  Autour  du  monu- 

planche  de  M.  Lavallée  et  Reville,  représen-  ment  sont  des  figures  de  saints  et  d'apôtres, 

tant  la  vue  générale  de  la  seconde  salle,  dans  Voir  la  pi.  de  la  p.  544  de  l'ouvrage  cité, 
le  grand  ouvrage  in-folio  sur  le  Musée  en 

question.  Voir  aussi  la  22*  planche  des  Sou-  ANSELME  (Saint),  évoque.  —  Voir  la 
tenirs  du  Musée,  par  M.  Biet,  1  vol.  petit  collection  des  saints  du  Cabinet  des  es- 
in-folio.         0  tanipes,  à  Paris. 

Admirable  tableau  d'Emelinck,  apparte- 
nant à  un  particulier,  et  publié  dans  le  2'  ANTATIIEMAÏA  SACRA.  —   On  trouve 


compagnie, 

Autre,  non  moins  remarquable,  peint  par  bulœ,  pallia,  frontalia,  dorsale,  dessale, 

Lucas  de  Leyde,  et  appartenant  au  Musée  par  divers  auteurs,  et  sculptées  en  ivoire, 

du  Louvre  (Paris).  Voir  l'œuvre  du  peintre  en  bois,  or,  argent,  etc.,  et  sur  lesquelles 

et  de  ses  graveurs,  au  Cabinet  des  estampes,  s'inscrivaient  les  dons  faits  à  une  église  par 

à  Paris.  de  pieux  chrétiens,  et  qui  se  posaient  sur 

Autre  du  même  peintre.  Album  du  Som-  l'autel  auquel  elles  servaient  d'ornemenL 

merard,  pi.  xvu,  série  6\  Voir  un  monument  de  ce  genre  dans  l'au- 

Peinlure  d'un  triptyque  sur  bois,  par  Al-  teur  cité,  à  la  p.  268. 

berl  Durer,  et  publiée  dans  V Atlas  du  Musée  Dans  l'ouvrage  intitulé  :  Momimenta  Am-- 

'i)  M.  Duchesneatné  donne  la  désignalion  de  plu-  de  petite  colonne  que  l'on  aurait  partagée  en  deux 

siàirs  gravures  de  ce  sujet  par  d'anciens  maîtres  dans  dans  la  hauteur.  Sur  ce  genre  d'antiquité  ccciésiasti- 


piéces  à  la  table  des  matié-     Catula  diptych, 
resde  ce  volume.  ,  1. 1;  Ferrari.  Biancolinus.  (Macri  n'en  parie  pas.) 

'2;  Celte  (ablette  ressemble    assez  à  une  portion 
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brosiœ  hasilicœ,  y&l.  1",  cap.  LXXHI,  Me-  laboratoire  d^alchimiste,  donnant  de  Tor  à 

diol.,  1645.  ceux  qui  Pécoutent;  Tautre  montre  TAnte- 

Dans  Costadi,  Osiervazioni  sulle  cattedrali  christ  en  voyage. 

di  TorcellOy  §  XIII.  La  séduction  et  la  persécution  de  VAnie- 

Dans  la  Verona  illustraia  de  Maffei,  t.  I,  christ,  sont  peintes  dans  la  cathédrale  d^Or- 

pl.  Liv.  A  la  fin  du  volume  on  retrouve  le  viette,  en  plusieurs  tableaux  à  fresque,  par 

même  monument  publié  par  Paciandi,  et  Lucas  Signoreili  et  sont  gravées  dans  Vllis- 

cité  ci-dessus.  toire  et  la  description  de  cette  église  (5),  par 

P.-F.  Antamori,  évéque  d'Orvielte,   i  vol. 

ANTECHRIST.  —  Ia  figure  de  ce  célèbre  grand  in-folio  de  36  à  57  planches  au  trait, 

séducteur  du  genre  humain  a  exercée  Piroa-  dont  quelques-unes  sont  doubles,  publiée  à 

ginalion  de  plusieurs  peintres  et  graveurs  Rome,  en  4791.  Voir  surtout  les  pi.  xxix  et 

du  moyen  âge.  xxx.  Lucas  Signoreili  a  travaillé  de  1459  à 

Miniature  de  Ton  vrage  manuscrit  intitulé  :  1521 . 
Hortus  deliciarum,  par  Tabbesse  Herrade  de 

l^ndsberg,  publié* et  gravé  par  les  soins  du  ANTEPENDIUM.  — Nom  d^un  voile  qui  se 

libraire  Engelhard  et  Millin,  1  vol.  in-folio  suspendait  quelquefois  au-devant  des  autels 

plat.  Voir  la  planche  n*'  1.  Ce  manuscrit  est  au  moyen  âge.  Les  miniatures  du  Menolo' 

du  XI v  siècle  (1).        *  gium  peuvent  aider  à  se  rendre  compte  de 

Miniature  d^une  Bible  du  xiv*  siècle.  Bi-  ce  genre  d^ornement,  dont  nous  ne  pouvons 

bliothèqueroyaledeParis,  n'"68â9et  1085,  pas  citer  d^exemple  dans  là  liturgie  la- 

reproduite  dans  une  des  planches  du  6"  vo-  Une  (4). 

lume  des  Notices  sur  les  manuscrits  de  la-  Plusieurs  de  ces  voiles  sont  couverts  de 

dite  Bibliothèque,  par  M.  delà  Porte  du  peintures  ou  broderies  remarquables. 


Theil.  L'Anlecnrist  y  est  représenté  avec 
trois  visages.  Voir  la  planche  p.  107  et  108 
dudit  volume. 


ANTE-PORTIQUE.  —  L'église  Saint-Clé- 
ment,  à  Rome,  oflre  ce  genre  d'entrée.  Mo- 


Couronnement  de  l'Antéchrist,  miniature  numents  anciens  et  modernes,  par  Gailha- 

d'un  manuscrit  de  la  Bibliothèque  impé-  baud  et  ses  collaborateurs,  1^*  livraison  et 

riale  de  Vienne,  n"*  2554,  p.  45  du  manuscrit,  son  texte. 

publié  dans  l'ouvrage  intitulé  :  rita  Pétri  Album  des  arts  au  moyen  âge,  du  Som- 

iea^iy/cotfl/ïfi,  par  Georges  Zapperl;  Vienne,  merard,  pi.  ii  de  la  â*  série,  et  encore  le 

1839,  1  vol.  in-8°,  pi.  de  la  p.  74.  Mémoire  d'Albert  Lenoir  sur  ^architecture 

Planche  gravée  en    bois  de  la  grande  des  basiliques.  Instructions  du  Comité  des 
Chronique  de  Nuremberg,  1495,    in-folio,  monuments,  2-  série,  p.  102, 105  et  104. 
p.  265.  On  y  voit  une  figure  de  l'Anté- 
christ. ANTÏDORON.  —  Nom  du  pain  béni  chez 

L'ouvrage  le  plus  étendu  que  nous  ayons  les  Grecs  du  Bas-Empire,  et  dont  on  trouve 

rencontré  sur  ce  personnage  est  celui  inti-  une  représentation  dans  le  livre  de  Goar, 

luIé  :  Le  livre  de  l'Antéchrist;  livre  singu-  Euchologium  Grœcorum,  in^fiio,  p.  99  (5). 
lier,  dont  il  existe  plusieurséditions  de  1460 


texte  allemand.  L'on  trouve  quelques-unes    f^re,  pi.  xxi,  n°  15. 
des  planches copiéesdans  l'ouvrage  du  baron 


(0  L'on  trouvera  des  détails  très-curieux  sur  co 
précieux  manuscrit  d'une  femme,  dans  la  dissertation 
siij^née  Aclicri.  t.  XVIII  des  Àtmales  de  philosopliie 
chrétienne,  p.  435,  437 

(2)  On  sait  que  ce  livre  n'est  autre  chose  que  le 
catalogue  des  estampes  du  Cabinet  impérial  de  Dresde, 
ainsi  que  le  baron  le  déclare  lui-même  dans  sa  préface, 
ce  livre  est  devenu  d'un  prix  exorbitant  dans  les 
ventes  de  bibliothèques.  Lauteur  fait  précéder  son 
catalogue  par  de  savantes  dissertations  sur  les  gra- 
vures en  bois,  les  cartes  à  jouer,  les  premiers  livres 
imprimés  dont  il  donne  de  curieux  spécimens  et  des 
fac-similé. 


\,i)  Dédiée  à  sa  sainteté  Pie  VII. 

(4)  Du  Cange^  Glossaire,  \erbo  Antepetidium,sem~ 
ble  l'appliquer  a  un  autre  usage  que  celui  qu<*  nous 
indiquons  ci-dessus.  Voir  sur  ces  voiles  ce  que  dit 
Tbiers,  Traité  ou  dissertations  sur  les  principattx 
autels  des  églises,  in-i2,  p.  8*2 à  87;  mais  on  n'y 
trouve  pas  le  mot  Antepenaium  que  nous  avons  vu 
dans  un  livre  de  M.  Bast,  intitulé  :  notice  sur  les  frères 
Van-Euck,  in-8°. 

(5)  Molanus,  Hisioria  imaginum  sacrantm,  in-4*, 
p.  582,  et  dans  notre  Glossaire  liturgique  inséré  aux 
Annales  de  philosophie  chréiiame,  t.  XJ  V,  p.  337. 

{6)  Voir  le  même  Glossaire,  mêmes  tome  et  page. 
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ou  Ti' siècle.  Ciàmpmïy  refera  Monamenta,  blier  dans  une  de  ses  Instructions  à  ses 

1 11^  pi.  XXX.  correspondants,  les  fac-similé  des  notes^  de 

plain-chant  d*un  Antiphonaire,  dont  le  ma- 

ANTIOGHË  (i),  capitale  de  Syrie.  —  Voir  nuscritdela  main  de  saint  Grégoire  le  Grand 

V Atlas  du  Foyage  Pittoresque  de  la  Syrie,  Tmi*  siècle),  appartient  à  la  bibliothèque  de 

de  la  Phénicie,  Palestine,  etc.,  par  Cassas  ;  rabbave  de  Saint-Gall,  sous  le  n""  559. 

Paris,  1798,  5  vol.  in-folio,  t.  I,  pi.  m.  Ou-  I^  bibliothèque  de  Monza  (Lombardie) 

vrage  d^une   magnifique  exécution,   mais  possède  un  ^/itipAo/iairo  manuscrit  du  i\* 

dont  il  faut  se  métiei;,  comme  de  tous  les  ou-  au  xii*  siècle,  où  Ton  trouve  une  miniature 

vrages  pittoresques.  représentant/  saint  (îrégoire  le  Grand  assis 

Le  Patriarcal  d'Anlioche,,  carte  dressée  devant  un  pupitre,  et  composant  le  chant 

par   d'Anvllle.  Voir   sa   grande   Géogra-  qui  porte  le  nom  de  chant  grégorien  ou 

plUe.  plain-chant.  Près  de  la  tète  du  saint  une 

Vue  de  la  ville  d'Antioche,  telle  qu'elle  colombe ,  emblème  du  Saint-Esprit.  Frisi 

était  en  1630.  Quoique  cette  planche  paraisse  donne  une  copie  de  cette  miniature  dans 

faite  d'imagination  plutôt  que  sur  nature,  ses  Memorie  ai  Monza,  t.  III. 

cependant  elle  est  curieuse  à  consulter,  et  I^es   éditeurs  tdes  Voyages  pittoresques 

se  trouve  dans  le  Dictionnaire  de  la  Bible  dans  l'ancienne  France  ont  publié  dans  celui 

deDom  Calmet,  1. 1,  pi.  de  la  p.  174.  du  Languedoc,  t.    I,  pi.  55  et  suivantes, 

Monnaies  des  princes   chrétiens   d'An-  deux  grandes  lettres  majuscules  ornées  de 
tioche,à  l'époque  des  croisades.  Planche  des  figures  et  d'ornements,  provenant  d'un  An- 
Mélanges  de  numismatique  et  d'histoire  du  tiphonaire  du  xv*  au  xvi*"  siècle,  qui  appar-^ 
baron  Marchand,  in-S",  1818,  pi.  de  la  p.  62.  tient  à  la  bibliothèque  de  la  Société  archéo- 
logique de  Toulouse. 

ANnOG[lUS( Saint), moine.— Figure  en  Une  belle  miniature  d'un  Antiphonaire 

Eied,  dans  la  collection  des  saints  du  Ca-  du  xiv^au  xv*  siècle,  publiée  par  lianglois, 

inet  des  estampes,  à  Paris.  p.  65,  pi.  ix  de  son  Essai  sur  la  calligra- 
phie au  moyen  âge.  offre  une  très-curieuse 

ANTIPHONAIRES  (2).  —  Presque  tous  les  représentation  de  la  sainte  Trinité  avec  plu- 
anciens  livres  de  ce  nom  sont  détruits.  On  sieurs  anges  en  adoration, 
en  trouve  cependant  quelques-uns  échappés  Plusieurs  Antiphonaires  manuscritsdcs  bi- 
aux  mains  des  vandales,  et  qui  sont  re-  bliothèques  de  Sainte-Geneviève,  de  celle  dite 
cueillis  depuis  la  disparition  des  abbayes,  Royale  (fonds  de  Saint-Germain-des-Prés), 
des  couvents  et  monastères,  dans  les  biblio-  celle  de  l'Arsenal,  du  Louvre,  etc.,  soni 
thèques  publiques,  ou  dans  les  dépôts  des  aussi  à  voir  et  h  consulter.  On  ferait  des 
archives  des  provinces.  Quelques  fragments  in-folios  si  on  voulait  analyser  les  richesses 
de  ces  précieux  spécimens  de  la  calligraphie  graphiques  que   renferment  ces  précieux 
monastique,  sont  reproduits  dans  divers  volumes, 
ouvrages,  dont  nous  signalerons  ici  quel- 
ques-uns de  ceux  que  nous  avons  pu  dé-  ANTIQUITÉS  CHRÉTIENNES ,  ou  ccclé- 
couvrir.  sîastiques,  prouvées  par  les  monuments  (5). 

Le  Comité  historique  de  France  a  fait  pu-  --41  serait  impossible  de  réunir  ici  toutes  les 

(1)  Pour  son  histoire,  voir  Morisson,  Voyage  au  (Voira  Luc,  Paboicatick).  Beaucoup  lesont  occu- 
montSinaï,  lo-i*  M.  Forbin,  Voyage  dans  le  ijevant.  bés  de  diverses  branches  de  la  lilurgie;  quelques-uns 
Taylor,  Voyage  à  Jérusalem,  en  Syrie,  etc.  ront  embrassée  dans  toutes  ses  faces,  mais  aucun  dc 

(2)  Sur  ce  ((eore  dc  livre,  voir  les  iilurgisteSi  tels  l*a  exécutée  comme  nous  en  traçons  ici  le  çbn  icono> 
que  Bergier,  Dicliofinairé;  d^  //k^o/o^Ic;  ;  Macri,  ITi^o-  graphique.  La  liste  que  nous  préscnlons  ici  ne  sera 
^Ico» ;  Du  Gange,  etc.  donc  pas  sans  iniéréi,  mémo  avec  toutes  ses  împer- 

(3)  Nous  n'ignorons  pas  qu'il  existe  plusieurs  ou-  fections.  Nous  indiquerons  aussi  comme  ouvrages  mo- 
vrages  intitulés  :  AiKt9uital««c/ii'i«fi(iiMr;  celui  de  Pa-  dcrnes  et  spéciaui  sur  cette  matière  ,  le  Glossaire 
ctaudiestdu  nombre  et  renferme  bien  des  planches  liturgique  publié  avec  quelques  spécimens  dans  les 
curieuses,  mais  qu'on  sait  consacrées  spécialement  à  Annales  de  philosopkle  chrétienne,  t.  XII,  p.  43  et 
ce  qui  concerne  les  monuments  du  culte  de  saint  Jean-  suiv.  ;  t.  XV,  p.  333  H  suiv^;  t.  XVI, p.  19-,  t.  XVJI, 
Baptiste.  Bingbaro  n'offre  aucune  planche.  Mamacbi  p.  20]  ;  t.  XXl,  p.  303,  405.  M.  deCaumonta  terminé 
en  renferme  plusieurs;  mais  il  n'a  pas  eu  riuleniion  son  Cours  d'antiquités  monumentales  par  un  volume 
de  faire  an  traité  complet  sous  le  point  do  vue  de  l'art  intitulé .-  6*  partie,  consacrée  la  description  des  ob- 
chrétien  proprement  dit ,  mais  bien  de  la  lilurgie.  iets  qui  forment  comme  le  mobilier  des  Cidises  depuis 
Casalias,  Goar,  Durandus ,  Durant! ,  Thiers ,  Ger-  les  temps  les  plus  reculés  ;  on  y  trouve  des  disserta- 
beri,  Anigelus  Rocca,  Cancellieri,  Lebrun,  Fabricius  tions  sur  les  autels,  crédences,  bénitiers,  fonts  de 
dans  la  Blbliotheca  antiquarla,  et  bien  d'autres,  n'ont  baptême,  baptistères,  tabernacles,  boiseries  des  égli- 

que  ce  savant  archéolo- 

néme  de  tronquer,  est 

présentant  les  plus  curieux 

jusqu'au  m*  siècle,  et  lorsque  les  monuments  lui     --^-'-  " 

manquaient  pour  sa  classification  il  en  composait. 
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matières  qui  peuvent  servir  à  composer  un  cr<»dencc,    Credo,  crepitaculum ,    crocea, 

traité  complet  sur  ce  genre  dVHudes  sous  le  croix,  croix  de  consécration,  crosses,  cruci- 

pointde  vue  monumental,  d'architecture,  fix,  cucule,  custode,  cuve,  cryptes  chré- 

peinture,  sculpture,  écriture,  ciselure,  bro-  tiennes. 

derie ,  orfèvrerie,  tentures,  tapisseries,  va-        Dapiferi,  Décalogue,  décrétales,  dédicace, 

ses,  etc.  Nous  nous  bornerons  donc  à  citer,  dégradations,  dépositions,  devant  d'à uleU 

en  manière  de  sommaire,  les  mots  les  plus  Diable,  diaconat,  diaconesses,  diaconicon, 

curieux,  tels  que  les  suivants  :  diacres.  Dieu,  dignités  ecclésiastiques,  diply- 

Abbayes ,  abbés ,  absides,  acolytes,  actes  ques,  discipline,  dwcox,  disques,  domini^ 

des  apôtres,  actes  des  martyrs,  adoption  cum,   dominical,  dominicales,  donations, 

par  le  baptême ,  adoration,  agapes,  aglothy-  dorsale. 

ride,  Agneau  pascal,  ailes,  alba,  alacritas.  Eau  bénite,  élections,  élévation  do  corps, 
alphabet  en  croix,  altare,  ambon,  âmes,  rma«doria,  encens,  encensoirs,  ^nco/pia/n, 
amict,  amphithéâtre,  amphores,  ampoule,  énergumènes,  enfer  ,  épargne,  épreuves, 
anaboUigium,  anagolagium,  amilogion,  ani-  éternité,  étole,  étoupes,  Eucharistie,  é van- 
maux  symboliques,  anneaux,  Annonciation,  gilci  évangélistes,  évangéliaires ,  évêques, 
aniaihemata ,  antependium ,  aniimensia  ,  exaltation,  excommunications,  exorcismes, 
antidoron,  antiphonaires,  apôtres,  archevê-  exorcistes,  extrême-onction,  Exnltet,  ex- 
ques,  archiprétre,   arcala^  artophorium,  voio. 

artos,  ascension,  aspersion,   cupersorinm.        Fanon,  ferculnm,  feretrum,  fernla,{eu 

assistants,  assomption,  fl«<6T,  arriBm,  attri-  sacré,  Holes,  flabeîlum,  foi,  fondation  des 

buts,  aumusse,  aube,  auréole,  auscnUan-  églises,  fondateurs  d'ordres ,  fonts  de  bap- 

tiam  hcas,  autels,  auxiUatore».  tème ,  funérailles. 

Baisement  des  pieds,  bain  chez  les  chré-        (iabatha,  gamma,  gammadée ,  gants  d'é- 

tiens,  balustrades,  bancs  des  églises,  ban-  vôques,   (lenèsc,   gésine   de   Notre-Dame, 

nières,  baptême,    baptistères,  bas-côtés,  gloire,  Gloria  in  excelsis]  goupillon, 
basiliques ,    bâtons   d^abbés    et    d'autres  ,        Heures,  hexaplériges,  hibernantes,  hiéra- 

béatilicalion,  bénédictins,  bénédictionnai-  tomie,  hostie,  humanœ  sahaiionis,  hume- 

res,  bénédictions,  bénitiers,  Benoît  (Saint-),  raie  ou  amict,  hycmantes, 
(ordre),béquilIes,ou  Tau,  Bethléem,  Bibles,        Iconostase,  images  saintes,  immersions, 

Blaquemes  (église  des),  Bollandistes,  bon-  indulgences,  Innocents,  invention  de  la  croix 

nets  d'évéques,  Bons-hommes,  bref  d'indul-  des  reliques,  investiture,  Jérusalem  céleste» 

gence, bréviaires, broderies, bulles,  burettes,  jubés ,  jubilés ,  jugement  de  Dieu. 
batro.  iMbarum^  lavabo,  lavatorium,  lavement 

Cachets  chrétiens ,  calamus,  calendriers  des  pieds ,  des  mains  par  le  prêtre ,  lecteurs, 

chrétiens, calices, camail, campaniles, Campo  lectorium,  légendes,  lettres  d'absolution, 

Santo,  candélabres,  canons  des  évangiles,  liber  pontificalis,   limbes,  litanies,   listes 

canomsàiion^ cantharu8,cantoria,capellani,  épiscopales,    liturgie,   livres    liturgiques, 

capes,  ou  capuces,   cardinaux,  carmes  et  lorum,  Lucifer,  lutrins, 
carmélites,  Casa-Santa,  casnla,  catacombes.        Manipule,  ma rfyn'M/w, Martyrologes,  mar- 

catéchumènes,  Catena  Grœca,  cathedra,  ca-  tyrs,  menées,  mcnologes ,  niesse ,  missels , 

thédrales ,  ca^mo-Mcro ,  célestins,  cemelia,  rnitre,  monastères,  monastica,   mosaïques 

cénacle,  cène,  ceraptum,  cérémonies  chré-  chrétiennes,  mules  du  pape,  musique  sa- 

tiennes,  pontificales,  cerfs,  chaires,  chalu-  crée,  mystères,  mysticisme, 
meau  eucharistique,  chandeliers,  chanoines,        Naoê,.  nartex,  navette,  nefs  des  églises, 

chantres,  chapes,  chapelles,  chapelles  ar-  niblatas,  nimbe,  nymphœum, 
dentés,  chapitres  d'ordres ,  châsses ,  chasu-        Oblatorium  »  oblalions,  obsèques  de  reli- 

bles,  chœurs  des  églises,  chrétiens,  cAmma,  gieux,  oITrandes,  onctions,  oramw,  ora- 

Christ,  christianisme,  ciboire,  n&oria,  cierge  toire,  ordo,  ordre,  ordres  majeurs  et  mi- 

pascal,  cierges,  cjme/ta,  cimetières,  circon-  neurs,   orfroi,  orgue,  ornements  sacres, 

cision,  cire  baptismale,  cire  votive,  clergé,  osculatohum,  ostensoirs.  . 

clercs,   clochers,  cloches,  cloîtres,  clôture        Pain  dit  aignato ,  pains  eucharistiques, 

des  chœurs,  cocA/^ar,  coiffure  ecclésiastique,  paix,  palliam,  panagia,  panegriœ,.  paneta" 

collégiales,  commémoration ,   communican-  rium,  parer,  parements  d'autel,  paschalia, 

tes,  communion,  concha,  conciles,  concilia  pastophoria,  pectoral,   pénitents,  penala„ 

mfl/'/yro/n,  conclave,  concordances,  confes-  p^riôo/uw,  pfm(ermm,  pesée  des  âmes,  phi- 

scurs,  confession,  confessionnal,  confirma-  lactères,  piscines,  plazes, planétarium,  pie- 

tion,  confréries,  consécrations,  conserve,  /i(7rf«ni,plombeaux,  plombs  des  bulles, plu- 

ronsistoire,  contre-retable, coro/i(ï,corporal,  vial,  pontifical,  porches  des  églises,  P^^^ 

Corpus  Domini,  couronne   ecclésiastique,  c^pmojfa,  porte-sainte,  pouvoirs  des  clefs. 
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preêhyterium,  présence  réelle,  prêtres ,  prê-  sur  les  Monaments  de  la  mon<trchie  fran- 

Ircs-clercs,  prieurés,  prise  d'habit,  prise  de  çaise,  sont  reproduites  dans  l'ouvrage  in- 

possession,  Prophètes,  prosternations,  pro-  litulé  le  Trésor  de  la  couronne  de  France; 

sternes,  prothèses,  psalterium,  psautiers,  celuideBeaunieretRathier,surlesC>o«<amf< 

pupitres,  purgatoire.  français;  VHistoire  de  Vabhaye  de  Saint'- 

Quadratum,  Denis,  par  dom  Félibicn;  la  grande  collec- 

Reiic^uaircs ,  reliques ,  r«po«i7oriam»  reta-  tion  d'estampes  concernant  VHistoire   de 

blés,  nls  sacrés,  rituels,  rose  pontificale,  France,    réunie  par   Fevret  de  Fonteltc, 

ro/n/am.                                          ,  en  7i  vol.  in-folio,  et  dépost^e  au  Cabinet 

Sacraires,  sacramentaires ,  «dcrariam,  Sa-  des  estampes, 
créaient  (saint),  sacres,  Sacrifice  (le saint),  VMla^  des  jàrts  en  France,  1  vol.  in- 
sacristie, sacro-catino,  sacro-sancte,  saint  folio,  par  M.  Alex.  Lenoir,  offre  d'une  ma- 
ctboire,  sanctuaire,  sanctus  (le), sarcophages  nière  cnronologique  les  monuments  les  plus 
chrétiens,  scapulaire,  sceaux  ecclésiasti-  curieux  de  la  France,  d'après  les  statues 
ques ,  scholarius  capellœ,  scolastique  Ma),  des  anciennes  églises,  les  peintures  des  ma- 
*ecrffarinm-7/imR*^  Séraphins,  Sybillescnré-  nuscrits,  les  armes,  les  sceaux  de  chaque 
tiennes,  sièges  pontificaux  ,  signets,  signnm  règne ,  ainsi  (]u'uno  suite  bien  exécutée  de 
Taa,  sisia,  solea,  sophia,  sort  des  saints,  leurs  monnaies,  depuis  les  temps  les  plus 
sous-diacres,  spéculum  humanœ  sahationis,  reculés,  des  vitraux,  des  tournois,  des  fêtes, 
stalles  des  églises,  slola,  suaire  (saint),  $a6-  des  assemblées  nationales,  etc.  Il  faut  join- 
diaconus,  sudarium,  supcrhumeral,  surplis  drc  à  cet  Atlas  les  8  volumes  de  la  Descrip- 
à  la  romaine,  symbole,  symbolique,  syna-  tion  du  Musée  des  monuments  français, 
gogue,  synaxis  angeloram,  synode.  remplis  de  planches ,  dont  plusieurs  ne  se 

Tabernacle,  table  pascale,  tau,  tenoilles,  trouvent  pas  dans  r^//a«  de  M.  Lenoir. 

terre  sainte,  tessères  chrétiennes,  theocodia.  L'ouvrage  de  Millin ,  en  5  volumes  in-4'', 

théologie,  tiares,  titre  de  la  croix,  tombeaux,  renfermant  âoO  planches  de  monuments, 

tradition  des  clefs,  translation  de  reliques,  soit  de  Paris,  soit  des  départements;  quoi- 

Iriclinium,  tnAbncr,  Trinité,  triomphe  de  l'a-  que  généralement  très-faibles  de  dessin  et 

gneau  ou  de  Jcsus-Chrlst,  del'Ëglise,  ou  de  la  de  gravure,  elles  offrent  la  représentation  de 

foi,  triptyques,  troncs,  trônes  épiscopaux,  plusieurs  monuments  curieux  qui  sans  elles 

tunique  [ialaris),  turricula.  seraient  totalement  anéantis.  Nous  donnons 

Umbella,  umbracula,  uriui  gratiarum,  ur-  l'indication  de  tous  les  monuments  que  ren- 

ceus,  urnes  chrétiennes.  ferment  les  5  volumes,  et  dont  on  trouve  la 

Vases    sacrés,  veglones  ,    veni  Creator,  représentation  dans  les  planches;  il  ne  faut 

vertus  théologales,  vestiaire,  viatique,  vi-  que  chercher  au  mot  indicatif,  au  nom  de 

gne ,*  Visitation.  heux  ou  de  personne,  ou  de  chaque  objet. 

Zodiaques  chrétiens,  etc.  Voir  chacun  de  Si  dans  une  église  il  y  a  des  stalles,  des  vi- 
ces mots   dans   ce  Dictionnaire,   où   l'on  traux,  des  portes,  des  reliquaires,  un  clo- 
trouvera  indiqués  les  monuments  qui  s'y  cher,  des  tombeaux,  des  cnapiteaux,  des 
rattachent.  fonts  de  baptême,  etc.,  qui  soient  intéres- 
sants à  étudier,  on  les  trouve  à  leur  dési- 

ANTIQUITÉS  NATIONALES.  —  A  propre-  gnation  spéciale, 

ment  parler,  ce  sont  les  antiquités  de  notre  L'ouvrage  de  Millin  a  été  publié  de  nou- 

pays.  On  trouve  le  détail  de  ces  antiquités  veau,  en  i837,  par  le  libraire  Barba,  en  1 

monumentales    dans   l'ouvrage  de    Mont-  volume  de  texte  et  1  de  planches.  Il  y  existe 


faucon  sur  la  Monarchie  française,  qui 
est  toujours  comme  le  point  de  départ  de 
ce  genre  d'étude.  Il  existe  sous  ce  titre  un 
ouvrage  de  Millin,  en  cinq  volumes  in-i" 
avec  planches. 
Les  planches  de  l'ouvrage  de  Montfaucon 

(1)  La  table  des  planches  de  celle  publicalion  est 
toul  aussi  mal  conçue  que  celle  des  5  volumes  de  l'ou- 
vrage orisinal  ;  on  y  trouve  une  classilicalion  en 
monaroeots  divers  et  inonumenls  religieux,  et  aux 
monameuls  divers,  l'on  rencontre  des  chapelles,  le  bap- 
tistère de  Saint-Louis,  des  étatises,  des  croix,  des  reli- 
quaires el  autres  objets  qui  sont  cependant  très-rcli- 
^eux.  Dans  les  monuments  religieux  l  on  en  trouve 
qui  ne  sont  ni  sacrés  ni  profanes,  et  qui  eussent  été 
assex  bien  classes  dans  la  première  catégorie,  ce  sont  : 


des  lacunes(l).  Quelques  monuments  ne  sont 
pas  reproduits,  tels  que  l'Iiôlel-Dieu  de 
Paris. 

L'ouvrage  de'Willemin,  celui  de  d'Agin- 
court,  renferment  beaucoup  de  planches 
de  monuments  de  sculpture  française  ;  les  di- 

des  tombeaux  de  rois,  de  reines,  de  chevaliers,  des 
statues  de  chevaliers,  de  princesses,  des  hôtels  de 
ville,  des  ordres  de  chevalerie,  des  armoiries  de  ville 
ou  de  seigneur,  des  (igurcs  des  divers  métiers  et  bien 
d'autres.  En  donnant  une  table  alphabétique  sans 
toutes  les  distinctions,  on  évitait  ce  chaos  et  les  re- 
cherches étaient  promptes,  faciles,  et  surtout  utiles 
pour  les  travailleurs,  ce  que  nous  avons  essayé  de 
réaliser  par  notre  Dictionnaire. 
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vers  volumes  des  Mémoires  de  l'Académie  grand,  et  calquée  sur  Porigioal,  ib.,  cxxxi. 

des  inscriptions  et  helles-lettres ,  V Atlas  des  Plusieurs  sujets  de  la  vie  de  saint  Antoine 

Foyages  de  Millin  dans  le  midi  de  la  France  sont  publiés  dans  les  OEuvres  de  Martin  de 

offrent  des  monuments  de  tous  les  genres  Fos,  gravées  par  les  Sadeler.VoirTiiÉBAîDE. 

pour  la  France.  La  grande  collection  des  saints  du  Cabinet 

Celui  de  M.  Horace  de  Vieil-Castel,  en  5  vo-  des  estampes,  à  Paris,  est  également  à  con- 

lûmes  petit  in-folio,  renfermant  plus  de  sulter. 

500  planches  des  monuments  les  plus  eu-  Reliquaire  renfermant  la  langue  de  saint 

rieux  de  la  monarchie  française;  il  donne  Antoine.  Voir  la  planche  du  tome  II  du 

souvent  des  monuments  oubliés  par  M.  Wil-  mois  de  juin  (Acta  sanclorum  des  BoUan- 

lemin ,  et  même  Montfaucon.  On  y  trouve  distes  ),  p.  742. 

plusieurs  sceaux  curieux.  Autre  renfermant  sa  mâchoire,  ib.,  p.  745. 

Ijà  France  historique  et  monumentale  de  Ce  monument  chrétien  porte  la  date  de  1265. 

M.  Abel  Hugo  présente  un  résumé  en  plus  Paris  possédait  autrefois  une  célèbre  abbaye 

de  500  planches,  assez  bien  gravées,  sur  de  Saint- Antoine ,  qui  datait  de  ii98,  pour 

tout  ce  qu'on  peut  désirer  sur  Pétude  de  nos  servir  de  refuge  aux  filles  folles  ou  publi- 

monuments  les  plus  curieux  :  architecture,  ques.  L'église,  construite  dans  le  xiii*  siècle, 

sculpture,  peinture,  etc.  et  d'un  gothique  très-estimé,  ne  subsiste 

V Univers  pittoresque ,  publié  chez  Didot,  plus.  Voir  les  anciens  plans  de  Paris ,  et  la 

partie  France,  en  plusieurs  volumes  in-8o,  grande  Topographie  du  Cabinet  desestam- 

est  encore  une  mine  curieuse  à  exploiter;  pes,  à  Pans. 

les  planches  sont  généralement  bien  gravées,  A  Rome ,  plusieurs  églises ,  sous  Pin  voca- 
et  jsrises  aux  bonnes  sources:  tion  de  ce  saint,  parmi  lesquelles  nous  cite- 
Nous  devons  indiquer  aussi  les  sceaux  de  rons  celle  dite  A^  Saint- Antoine, obhé  (ii91), 
tous  les  genres,  les  monnaies,  les  armoi-  celle  dite  des  jPor(aâfa/« ,  sous  le  pontificat 
ries,  etc.  Voir  ces  divers  mots.  d'Eugène  IV.  Pour  l'aspect  extérieur  et  in- 
Les  habitations  royales,  châteaux,  palais^  térieur  de  ces  monuments,  voir  les  Topo- 
les  tombeaux  des  rois,  des  princes,  prin-  graphies  de  JRome,,  et  la  grande  collection 
cesses,  seigneurs,  etc.  ;  les  armures,  insi-  des  Piranesi  et  de  Vasi ,  eu  plusieurs  volu- 

fnes,  étendards,  etc.  Voir  à  tous  ces  mots  et  mes  in-folio, 

ien  d'autres ,  impossibles  à  détailler  ici.  A  Compiègne,  très^belle  église  du  xiv*  siè- 
cle, dédiée  à  saint  Antoine,  oii  l'on  trouve 

ANTOINE  (Saint),  solitaire  (i).  —  Statue  une  vue  extérieure  et  intérieure  dans  le 

du  maltre-autel  de  l'église  Saint-François ,  grand  ouvrage  de  Guétard  et  I^borde  sur  la 

à  Pise,  sculpture  du  xv«  siècle;  d'Âgin-  France.  Voir  à  la  table  des  planches.  Voir 

court.  Histoire  de  l'art,  pi.  xxx ,  n*"  4.  aussi  la  Topographie  de  Compiègne,  au  Ca- 

Autre  statue  de  saint  Antoine,  qui  se  binet  des  estampes, 
voyait  autrefois  sur  les  murailles  de  la  Ras- 
tille.  Voir  Bastille.  ANTOINE  D'OGNIES  (  Saint  )  -  Son  tom- 

Figure  du  solitaire,  peinture  à  fresque  beau  et  sa  statue,  sculptures  de  1478,  pu- 
dans  le  style  des  peintures  du  Bas-Empire  ;  bliées  dans  le  tome  1  du  mois  de  juin  y 
d'Agincourt ,  pi.  lxxxvi.  p.  945  (  Acta  sanctor.  des  Boilandistes). 

Très^belle  tête  de  saint  Antoine  en  extase. 

Sur  son  manteau,  la  lettre  ou  signe  T  ;  ibid.,  ANTOINE  DE  PADOUE  (Saint).— «yco/p- 

pl.  cxvii,  n®  4.  iures.  Saint  Antoine  de  Padoue  ressusci- 

figure  en  pied,    accompagnée  d'anges  tant  un  mort;  bas-reliefs  à  l'église  Saint- 

t'ouant  de  divers  instruments  de  musique.  Antoine  de  Padoue  (xv*  siècle),  Cicognara, 

jC  saint  tient  un  livre  ouvert;  il  est  assis  Storia  délia  scultura   in  Italia,    t.    Il, 

sur  des  nuages.   Peinture  en    détrempe ,  pi.  xx. 

estimée  du  xiv*  siècle;  d'Agincourt ,  Uis-  Statue  aux  ermites  de  ce  nom  à  Padoue, 

foire  de'Vart,  pi.  cxxx.  Cicognara,  Storia  délia  scultura  in  Italia, 

Saint  Antoine  visité  par  saint  Paul,  er-  t.  H,  pi.  xii. 

mite,  dans  son  désert;  peinture  du  Pintur-  Peintures.  Buste  (Acta  sanctor.  desBol- 

richio.  Voir  la  planche  xxxiii  de  la  Descrip-  land.  ) ,  mois  de  juin,  t.  If,  pi.  de  la  p.  715. 

tion  du  Vatican ,  par  Érasme  Pistolesi ,  in*  Autre  présentant  une  hostie  à  un  âne  à 

folio,t.  III.  genoux,   qui  refuse  de  manger   l'avoine 

La  tête  de  cette  même  figure ,  publiée  en  qu'on  lui  présente.  Vitrail  d'une  église  de 


(1)  Sur  les  ligures  de  saint  Antoine  et  lesallributs     flammes,  un  porc,  une  croix  en  {forme  de  tau,  un 
u'on  lui  donne,  voir  Molanus,  édition  in-4%  p.  248, 
24»,  351-  254.  Les  attributs  les  plus  connus  sont  des 


qu'on  lui  donne,  voir  Molanus,  édition  in-4%  p.  248,     livre,  un  hiupoccnlaure,  des  démons  sous  toutes  M»rie» 

de  formes  Hideuses. 
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Rouen,  publié  par  Langlois  du  Pont-de-    donué  sur  un  navire  au  courant  d^un  fleuve. 


TArche.  Essai  sur  la  peinture  sur  verre  (i). 
Voir  au  mot  Ame  ,  dans  ce  Dictionnaire. 


ANUB  (Saint).  —  Solitaire.  Voir  les  flgu- 

Ce  saint  est  assez  souvent  représenté  de-  res  réunies  dans  la  collection  des  saints  du 
bout  ou  à  genoux  devant  TËnfant-Jésus,  ou  Cabinet  des  estampes,  à  Paris,  et  dans  la  col- 
le tenant  entre  ses  bras;  une  belle  eau-forte  lection  des  solitaires,  intitulée  :  Silva  sacra 
du  Pesarese ,  peintre  de  IVcoIe  lombarde  ou  Solitudo  Fairum ,  par  les  Sadeler ,  d^a- 
(1648) ,  le  représente  ainsi.  Voir  Tœuvre  du  près  Martin  de  Vos. 
peintre  ou  ae  ses  graveurs ,  ou  encore  la 

collection  des  saints  du  Cabinet  des  estampes,  ANVERS  (2).  —Cathédrale  d'Anvers  et 

à  Paris.  son  beau  clocher,  magniligue  gravure  de  ce 

Églises  sous  le  titre  de  Saint-Antoine,  célèbre  monument  par  Winceslas  HoUard, 

Vue  de  la  cathédrale  de  Padoue ,  qui  date  i  feuille  in-folio.  Voir  Tœuvre  du  graveur, 

de125i,Cicognara,5(onadé'//a«cu//urai/i  dans  presque   toutes   les  grandes  coliec- 

Italia ,  1. 1 ,  pi.  I  ;  on  y  voit  une  suite  de  tiens  de  TEurope. 

la  vie  des  saints,  les  Acta  sanctorum  des  Deux  vues  intérieures  de  la  cathédrale  et 

Bollandistes  en  donnent  aussi  une  vue  gé-  de  Téglise  des  Jésuites  d\\nvers,  par  Séb. 

nérale ,  mois  de  juin ,  1. 11 ,  p.  748.  Franck  et  Peter  Neiffs ,  gravées  par  Prenner. 

Vue  extérieure  d'une  chapelle  de  Péglise  Voir  leurs  œuvres. 

Saint-Antoine  de  Padoue ,  d'une  décoration  Autre  dans  Touvrage  publié  par  J.  Nash, 

gothigue    extrêmement    remarquable    du  à  Londres,  Architecture  au  moyen  âge^ 

XV*  siècle,    mélangée,  Moyen  âge  manu-  i  vol.  in-folio,  très-belle  planche. 

viental  et  archéologique,    chez  Weith  et  Destruction  de  la  citadelle  d'Anvers,  par 

Uauser,  à  Paris,  i  vol.  in-folio,  pi.  viii.  ses  propres  habitants,  en  1577;  eau-forte 

Voir  aussi  au  mot  Padoue  les  collections  que  de  Torterel  et  Parisin.  Voir  leur  œuvre. 

Dons  y  indiquons.  Le  clocher  est  publié  dans  le  Moyen  âge 

monumental,  à  Paris,  chez  Weith  et  Hauser, 

ANTOINE  (Ordre  militaire  de  Sai>'t-)  éditeurs^;  et  dans  la  collection  topographi- 

fondéen  Ethiopie. —  Schoonebeck,  Histoire  que  du  Cabinet  des  estampes  de  Paris.  Voir 

des  ordres  militaires ,  i,  I,  n**  6,  pL  de  la  Anvers,  Arche  et  Tombeau  de  saint  Norbert, 

p.  5G  .  Voir  aussi  Uéliot  et  Bar.  Acia  sanctorum  des  Bollandistes,  mois  de 

Autre  du  même  nom  dans  le  Hainaut,  ib.,  juin,  1. 1,  planche  de  la  p.  889.  (Monuments 

L  H,  pi.  de  la  p.  â12,  de  Schoonebeck,  et  de  la  fin  du  xv* siècle  et  du  xvr.) 

ks  autres.  Abbaye  Saint-Michel.  Même  ouvrage  et 

même  tome,  p.  946.  On  y  voit  une  belle 

des  quatre 


w^..w  v^....-^^».«,  vintio  /église  Saint-Denis.  L'église  des  Dominicains.  Architecture  du 

Si  pierre  tombale,  gravée  en  petit  sur  la  xiv*  au  xv*  siècle,  et  quelques  parties  du 

planche  de  la  p.  530  de  l'histoire  de  i'ab-  xvi".  Possède  des  stalles  sculptées,  ornées 

raye,  par  Félibien ,  est  placée  adossée  au  de  figures  en  pied,  remarquables;  publiée 

mur  qui  regarde  l'autel  de  la  chapelle  d'hi-  dans  le  journal  V Artiste ,  journal   pério- 

ver  des  chanoines;  elle  est  entourée  d'une  dique,  année  i837;  lithographie  exécutée 

inscription  dont  Félibien  donne  le  texte  d'après  un  tableau  de  M.  Sebron,  exposé  au 

p.  576.  salon  de  1837. 

Pour  la  description  générale  des  autres 

ANTONIN  (Saint). — Voir  la  collection  monuments  de  cette  ville  et  les  portraits  des 

des  figures  de  saints  du  Cabinet  des  estam-  princes  qui  en  furent  les  maîtres  au  moyen 

pes,  à  Paris,  classée  par  ordre  alphabétique  âge,  voir  les  ouvrages  suivants  : 

de  noms.  Notitia  marchionatus  S.  R.  imperil,  sive 

Un  sceau  de  la  ville  de  Pamiers,xiv«  siècle,  urbis  et  agri  antuerpiensis  descriptio,  in- 

f  nhWé  dans  le  Trésor  de  numismatique,  YO'  folio,  Ant.,  1678  par  Jean  Leroy;  on  y 

Jome  intitulé  :  Sceaux  des  communes,  re-  trouve  des  plans  de  châteaux,  de  villes,  de 

présente  un  saint  Antonin ,  évéque ,  aban-  maisons,  etc. 

^1)  T^  fait  est'très-sirople  :  un  hérétique,  pressé  par  dire,  et  rbérétiqae  en  lit  la  prdmesse  formelle   La 

taiDt  Aotoiae  de  ne  convertir,  crut  se  tirer  a'afTaîre  el  sculpture  explique  le  resie. 

se  débarrasser  des  sollicitations  charitables  du  saint,  (2)  Histoire  du  duché  de  ce  nom  et  de  la  ville.  I^en- 

en  lui  disant  qu'il  se  convertirait   quand  son  âne  ^\eiJ)nfresnoy,Méihodepour  étudier  l'histoire,  t.  lU', 

laisserait  son  avoine  pour   s'agenouiller  devant  le  p.  4H,  4i5,  et  Touvrage  \ni\lu\e  :  Délices  des  PayS" 

Mint  sacrement.  Saint  Antoine  le  somma  de  tenir  sa  Bas,  accompagné  de  quelques  planches, 
promesse  si  la  chose  arrivait  comme  il  venait  de  le 
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Origines  aninerpienses,  in-folio,  1580,  par  t.  ïl,  pï.  xlv  ;  d'Agincourt,  Peininre,  pi.  xtii, 

J.  Bccani;  ouvrage  curieux  et  qui  renferme  n"  11. 
des  planches.  Bianchini  (Joseph)  Ta  également  repro- 

Hisioria  episcopatas  antuerpiensis,  conti-  duile  dans  un  des    tableaux    de  sa  De- 


gne,  à  Anvers,  salle  de  rHôtel-de-Ville.  Apocalypseos  ex  masivo  ecelesiœ  Sanctœ 

Bourse  de  la  ville.  Chapelle  de  la  cathédrale.  Praœedig,  Cette  réduction  est  assez  bien 

Voir  les  planches  de  Touvrage  intitulé  :  faite. 

Pictareêque  Sketches  in  Belginm and  Germa-  Un  vitrail  du  xiii*  siècle,  à  la  cathédrale 

ny.par  L.  Haghe,  Londres,  1*840, 1  vol.  in-foL  de  Bourges ,  représente  quelques  scènes  de 

Voir  les  diverses  éditions  de  l'ouvrage  inti-  TApocalypse  de  saint  Jean.  On  y  voit  Tagneau 

tuié  :  Délices  des  Pays-Bas,  anï  renferme  porte-croix;  le  glaive  à  deux  tranchants 

des   planches  assez   bien  exécutées   dans  qui    sort  de  la   bouche    de  Jésus*Christ; 

les  éditions  lesplusanciennes,  et  la  collection  les  sept  chandeliers;  le  livre  scellé  de  sept 

topographique  du  Cabinet  des  estampes,  à  sceaux,  etc.  Voir  la  pi.  vu  de  la  Alonogra- 

Paris.  phie  de  Téglise  ci-dessus  citée,  par  MM.  Mar- 
tin et  Cahier,  prêtres. 

AOST  ou  AOSTE  (Piémont).  —  La  cathé-  Jean  Cousin,  peintre  français  du  xvr  sîè- 

drale  de  cette  ville  (monument  du  xv  siè-  cle,  a  composé  sur  PApocaiypse  deux  ma- 

cle),  est  gravée  dans  le  Theatrum  Saban-  gnifiques  verreries  pour  Téglise  de  Vin- 

diœ,  etc.,  in-folio,  Blaeu;  Amsterd.,  t.  If,  cennes.  M.  Alex.  Lenoir  en  Gt  faire  Pacquî- 

planche  de  la  p.  59.  Fragments  du  beau  sition  au  Comité  des  arts  lorsque  les  églises 

cloître  du  xir  siècle  ;  ^oy^n  d^femomim^î/i-  furent  fermées  en  France,  et  les  fit  pla- 

tal,  pi.  Liv.  On  y  trouve  aussi  le  magnifi-  cer  au  Musée  des  Petits-Augustins,  où  elles 

3ue  tombeau   ou    mausolée    d'un   prince  sont  restées  jusqu'à  la  destruction  de  cet 

e  Savoie,  dont  le   nom  est  contesté  (1).  établissement;  reportées  depuis  à  Vincen- 

Ce  monument,  qui  est  du  xv  siècle,  est  nés,  à  leur    première  destmation.    Il  en 

placé  dans  la  cathédrale  d'Aoste;  la  statue  existe  diverses  copies,  soit  dans  l'œuvre  de 

est  représentée  dans  le  costume  de  guerre  Jean  Cousin ,  soit  dans  VHistoire  de  la  peiih- 

des  chevaliers  de  cette  époque;  les  pieds  re-  tnre  sur  verre,  par  Alex.  Lenoir,  et  dans  les 

posent  sur  un  croissant,  faisant  allusion  à  la  diverses  publications  gravées  du  Mu^'e  en 

guerre  contre  les  Turcs  ou  les  infidèles  ;  der-  question. 

rière  le  croissant,  un  lion  et  la  devise  :  Fert,  L'un  de  ces  vitraux  représente  les  hom- 
mes frappés  par  les  anges  exterminateurs,  et 

AOUT.  —  Personnification  allégorique  de  l'autre  le  puits  de  l'abîme.  Voir  la  planche 

ce  mois,  dans  les  Calendriers,  sur  les  zodia-  de  la  salle  du  xvr  siècle ,  dans  le  grand  ou- 


Heures  ,  Missels  ,  Zodiaques.  Plusieurs  manuscrits  offrent  des  minia- 

tures représentant  les  diverses  scènes  de 
APELLES(Saixt).  —  Solitaire;  collection    l'Apocalypse;  parmi  ceux  que  nous  avons 
des  saints  du  Cabinet  des  estampes,  à  Pa-    vus,  nous  citerons  celles  de  la  Bible  de 
ris.  Suite  des  solitaires,  par  Martin  de  Vos  et    Charles   le  Chauve.   Bibliothèque   royale, 
Sadeler.  numéro  cité  par  Dibdin,  Foyageen  France, 

t.  m,  p.  120. 
APER (Saint). — Évéque. Même  collection.        Manuscrit  dit  de  la  reine  de  Suède,  pro- 
venant de  l'abbaye  Saint-Denis;  cité  par 
APOCaIAPSE.  —  Peintures  anciennes  de    d'Agincourt,  Peinture,  p.  48. 
ce  sujet  (2)  :  Suite  de  l'Apocalypse,  planches  en  bois, 

Mosaïaue  du  IX"  siècle,  ou  environ,  repré-  livre  du  xv*  siècle,  intitulé  :  Historia 
sentant  la  Cité  sainte  ou  la  Jérusalem  ce-  sancti  Joannis  evangelistœ  et  visiones  eim 
leste  dont  il  est  parlé  dans  TApocalypse  de  Apoealypsœ,  lleimecken,  [dée-d^unecolfec- 
saint  Jean;  Ciampini,  Fêtera  Monumenta ,    tion  d'estampes,  etc.,  planches  des  p.  554, 

(t)  Gependani  Guichonon  dit  qun  c'est  Thomas  I'%  (2>  Molanus,  Historia  imaginum  sncrnrum^  édilion 

mort  en  i3S'2.  IVauires  pensent  que  ce  serait  plutôt  in-4*,  sur  les  images  apocalyptiques,  p.  22,  fiS,  149, 

celui  d'Humbert  de  Savoie, frère  naturel  du  duc  Amé-  i49, 28i,  348. 
déc  VllJ ,  qui  portail  un  croissant  dans  ses  armes. 
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550 ,  559 ,  565.  Jensens  en  donne  un  faC"    alphabétique  de  noms.  On  le  trouve  dans  la 
simile.  Traité  de  l'origine  delà  g  raçure  sur    collection   des  hommes  illustres,  publiée 


bois,  i.  n,  pi.  iiî,  et  ce  qu'il  en  dit,  p.  90. 

Autre  du  même  livre,  bibliothèque  du  Va- 
tican, xii*  et  xiir  siècles.  D^Agincourt,  Pein- 
ture, pi.  cm,  n°  7,  qui  en  a  publié  plusieurs, 
savoir  :  la  vision  de  saint  Jean,  figure  de  Jé- 
SDS-Christ  avec  le  glaive  à  deux  tranchants. 


par  Thévet. 

APOLLONIE  (Sainte).  —  Tenant  l'instru- 
ment de  son  supplice;  on  n'en  distingue 
pas  bien  la  forme,  qui  doit  être  une  pince, 
peinture  en  bois  du  xv*  siècle;  d'Agincourt, 
Paçneau  immolé  et  les  quatre  animaux,  Ba-    Histoire  de  Vart  (Peinture) ,  pi.  xxvii ,  n**  21 . 

Autre  figure  gravée  dans  la  Grande  Chro- 
nique  de  Nuremberg,  h  la  p.  i20,  on  l'y 
voit  tenant  une  de  ses  dents  dans  une 
grande  pince  en  fer. 


byfone,  la  prostituée  assise  sur  la  béte,  Jé- 
sus-Christ à  cheval,  détruisant  les  impics; 
la  bête  de  l'Apocalypse  jetée  dans  rabimc 
par  l'ange. 

Très-belle  suite  de  quinze  planches  gra- 
Tées  en  bois  par  Albert  Durer,  ou  par  d'au- 


APOLLONIUS.  -  Solitaire;  collection  des 


très  graveurs,  d'après  les  dessins  de  cet  a  r-  saints  du  Cabinet  des  estampes,  à  Paris, 

liste;  il  serait  dimcile  de  trouver  rien  de  i"  série, 
plus  remarquable.  Voir  l'œuvre  de  ce  maî- 

ire.  APOTHÉOSE  CHRÉTIENNE.  -  Quelques 

Les  anciennes  éditions  de  la  Bible  de  auteurs  désignent  sous  ce  nom  (1),  assez  im- 

Royaumont,  in-folio  ou  in-i*',  renferment  propre,  la  cérémonie  de  la  béatification 

aussi  d'assez  curieuses  gravures  de  l'Apoca-  d'un  saint  personnage,  ou  l'enlèvement  de 

iypse,  d'après  des  maîtres  flamands  ou  hol-  Tâme  au  ciel  d'un  évêque,  d'un  empereur, 


d'un  roi,  ou  de  tout  autre  personnage  de 
marque. 

Cette  action  est  ordinairement  représen- 
tée par  une  petite  figure  (2),  sans  sexe,  por- 
tée sur  nappe  et  tenue  par  des  anges,  des 


landais. 

APOLLINAIRE  (Saint).  —  Figure  en 
pied.  Mosaïque  de  l'église  de  ce  nom,  à 
Ravenne,  Ciampini,  Prêtera  Monnmenla, 

t.  Il,  pi.  XXI v,  n^  49;  d'Agincourt,  Histoire  évoques,  diacres,  quelquefois  des  guerriers. 

de  l'art  {  Peinture  ) ,  pi.  xvi ,  n®'  16 ,  17 ,  Une  médaille  citée  par  Baronius,  Anna-- 

18, 19  et  20,  donne  plusieurs  détails  des  mo-  les.,.,  anno  557,  n*  18,  représente  Constantin 

saïques  de  l'église  en  question.  le  Grand  reçu  au  ciel,  où  une  main    fi- 

Eglise  Sainte-Apollinaire  in  classe,  près  gure  Dieu  le  Père.  Molanus,  Historia  ima- 

Ravenne.  Ancienne  basilique  païenne  ap-  ginum  sacrarum,  in-4'',  p.  36,  au  bas  de  la 

pliquée  au    culte    chrétien.    D'Agincourt,  note  D,  1"  colonne,  cite  ce  monument. 

Architecture^  pi.  lxxiîi,  n"  3o,  en  donne  Le  célèbre  monument  gothique,   dit  le 

le  plan  et  plusieurs  détails,  pi.  xxv,  lxv,  tombeau  de  Dagobert,  (jui  est  retourné  à 

n"  13  et  14.  Voir  aussi  Ciampini,  Fêtera  l'église  Siaint- Denis,  après  avoir  élé  dépose 

Monumenta,  t.  II,  planche  de  la  p.  79.  Voir  pendant  longtemps  au  Musée  des  Petils-Au- 

aussi  Beltrami,  //  forestière  instruito  délie  guslins,  offre  l'apothéose  de 


me  notabili  di  Jiavenna,  in-8°,  p.  210, 
Fabri,  Le  sagre  Menwrie  di  JRavenna,  deux 
oo\'niges  avec  planches. 

APOLLINAIRE   (Saint).    —    Figure    en 


l'âme  de  ce 
prince  (3).  Il  est'  publié  dans  V Atlas  du- 
dit  Musée,  par  M.  Alex.  Lcnoir.  Dans  l'ou- 
vrage de  Reville  et  Lavallée  sur  le  môme 
monument.  Biet,  Souvenirs  du  Musée  des 
monuments  français,  etc.,   pi.   xxxvii ,  et 


pied  de  cet  évéque,  provenant  du  portail  p.  37  de  l'explication.  D'Agincourt,  Sculjh- 

(l'une église  d'Auvergne.  Voirie  beau  fron-  ture ,  pi.  xxxv,  n°  13,  donne  un  fragment 

tispice  de  l'Auvergne  publié  par  Taylor,  de  de  cette  sculpture. 

Cailloux,  etc.,  Foyagcs  pittoresques  dans       Apothéose   de   saint    François   d'Assise. 

^ancienne  France,  Fresque  du  Giotto,  xiv*  siècle.' Cette  compo- 

Voir  aussi  dans  la  grande  collection  des  sition  présente  quelques  particularités  sin- 

saints  du  Cabinet  des  estampes,  à  Paris,  en  gulières;  on  y  voit  une  figure  à  deux  visages 

plusieurs  volumes  in-folio,  classés  par  ordre  et  qui  est  couronnée  ;  et  un  centaure  (4)  qui, 

(S)  Émeric  David,  Discours  historique  sur  la  pein- 
ture, p.  45,  entre  dans  le  détail  de  la  légende  qui  a 
donne  lieu  à  cette  sculpture.  Voir  aussi  {Histoire  de 
Vabhayede  Sainl-henis  pardom  Félibien,  in-fol.,  p.38. 
(4)  Ouel  peut  être  le  motif  qui  a  déterminé  le  pein- 
e  h  placer  ici  une  ligure  de  centaure?  nous  l'ignorons 


'î)  OpiJtus  Milivilanu9,  liber  prlnms,  adversnsPar- 
wqw'oneni  cap.  XVI  ;  Pellicia  (Alex.  Aurel.),  de  chris- 
\U»a  Ecclesia  prim.  rnediw,  novissim,  œlatis  poHtla, 
«p.  VI,  p.  317,  in-8*.  Prudence  est  le  premier  qui 
3«  employé  ceue  expression  dans  un  de  ses  ouvrages, 
^Mmhkqite  des  Pères. 

'X  Sur  celte  manière  de  représenter  l'éme,  voir  h 
ce  mot  ce  que  nous  y  indiquons. 


Ire 


, .^. p 'ignorons 

ainsi  qiie  la  présence  de  cette  ligure  qui  rappelle  le 
Janus  de  la  mythologie. 
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placé  au  milieu  des  anges,  assiste  à  ce  qui  se 
passe;  les  nimbes  qui  entourent  Tes  trois 
figures  du  fond  du  tableau  sont  aussi  dignes 
de  remarque  (i).  Cette  peinture,  du  reste 
fort  intéressante,  est  gravée  dans  V Histoire 
de  Part  par  d'Agincourt,  pi.  cxvi,  n*"  4. 

M.  Thibaud  cite  comme  un  autre  exemple 
d^apothéose  chrétienne  ou  de  béatification,  le 
bas-relief  qui  est  sculpté  au  tympan  de  l'é- 
glise de  Hosac  (â).  Voir  la  pi.  i,  figure  2  de 
Touvrage  de  cet  archéologue,  Considéra- 
tions historiques  et  critiques  sur  les  vitraux 
anciens  et  modernes,  etc.,  in-8°,  4842,  et  à 
la  p.  55,  Texplication  (5). 

APOTHICAIRE.  —  Une  miniature  du  ma- 
nuscrit Leges  palatinœ,  xiir  et  xiv"  siècles, 
publiée  par  les  Bollandistes  dans  le  Str  vo- 
lume du  mois  de  juin  (j4cta  sanctoram}^ 
représente  un  homme  de  cet  état  pilant  à 
son  mortier  (4).  Voir  p.  4,  n°  14,  iir  pi.  de 
la  p.  27. 

Autre  dans  le  livre  intitulé  :  De  artibus 
illiberalibus  et  mechaniois,  i  vol.  in^l2, 
dont  les  gravures  sont  de  Jost  Amon.  Voir 
la  pi.  XIII  ;  ce  livre  est  aussi  intitulé  :  Pa- 
noplia.  Toutes  les  planches  de  ce  volume  as- 
sez rare  (5)  se  trouvent  dans  Pœuvre  du 
graveur. 

Jolie  statuette  en  bois  à  Pencoignùre  d'une 
maison  à  Nantes.  Sculpture  du  xv*  siècle, 
cette  figure  est  publiée  dans  le  Magasin 
pittoresque,  année  4859,  p.  248. 

Apothicaire  de  la  ville  de  Sienne,  cos- 
.  tûmes  du  xiir  au  xiv*  siècle;  Uonnart  :  Oo«- 
tumes  du  moyen  âge,  t.  1,  pi.  liv,  d'après 
une  peinture  de  1  hôpital  de  la  ville. 

APOTRES  (6).  ■-  Pour  leurs  figures  par- 
ticulières, voir  aux  noms  de  chacun. 

On  trouve  diverses  compositions  où  les 
apôtres  réunis  forment  un  sujet,  nous  en  ci- 
terons quelques-unes  des  plus  remarquables. 

Mosaïque  de  Saint-Jean  de  Latran,  très- 
bien  gravée  dans  l'ouvrage  de  Nicol.  Alle- 
manus,  De  Picturis  et  Parietinis  lateranenr 

(i)  Sarles  nimbes,  leurs  formes  variées,  leur  signl- 
ficailoQ  mystique,  voir  au  mol  Limbes,  les  docu- 
ments que  nous  y  indiquons. 

(2)  Ou  plutôt  Mauzac,  dans  le  diocèse  de  Clermont, 
dédié  à  saint  Pierre  et  à  saint  Caprais;  Annuaire  du 
eomlté  historique. 

(S)  Une  personne  dont  l'opinion  peut  faire  autorité 
dans  ces  sortes  de  matières,  M.  Tabbé  Cahier,  pense 


Î[u'on  ne  doit  voir  ici  qu'un  donateur  prosterne,  qui 
ail  hommage  de  quelque  fondation  à  la  V ierse. 
(4)  Au  moyen âi;e,  il  était  chargé,  dit-on,  de  fournir 


le  luminaire  â  la  cnapelle  du  roi. 

('5)  Sur  ce  volume  curieux,  voir  le  Catalogue  de  la 
bibliothèque  de  M.  Leber. 

(6)  Sur  rorigine  des  premières  représentations  ou 
images  des  apôtres.  Voir  Molanus,  Hlstoria  imaginum 
sacrarum,  éaition  io-4*>,  p.  si,  i33,  540,  &43,  cic.Ëme- 


sibus  restitutis,  etc.,  1  vol.  in-4<',  p).  ii  et  m, 
et  pi.  Lvi  et  Lxx  (7),  ou  encore  daos  le 
i"  volume  de  la  Fie  dts  Papes,  de  Ciaco- 
nius,  p.  567. 

Autre  de  Poratoire  de  Saint-Venance, 
près  Saint-Jean  de  Latran;  Ciampini,  Ce- 
tera Monumenta,  t.   Il ,    pi.  xxx ,  xxxi , 

CVI,CYIII. 

Les  douze  apôtres  réunis  autour  de  Jésus- 
Christ;  ils  sont  assis  sur  des  trônes.  Aux 
pieds  d^un  des  douze,  est  placé  un  car' 
tarium  avec  des  volumes.  Mosaïque  d'une 
époaue  ancienne ,  dccouverie  dans  la  cata- 
combe  de  la  Via  Salaria,  style  romain. 
Cette  belle  peinture,  qui  a  été  oubliée,  ou 

3ui  était  inconnue  à  Ciampini,  est  publiée 
ans  le  3*  volume  de  Pédition  m-folio 
d^Anastase  le  bibliothécaire,  par  Guillaume, 
bibliothécaire  du  Vatican,  planche  de 
la  p.  25. 

Apôtres  réunis  dans  le.  cénacle  pour  rece- 
voir le  Saint-Esprit.  Fresque  du  cimetière 
ou  catacombe  Sainte-Prisciile,  in  F'ia  Salct- 
ria,  publiée  par  Bianchini,  Demonstratio 
histor,  ecclesiast, ,  tabula  ii ,  sscull  i  , 
n*  25  (8).  On  y  voit  le  mot  ad^intns. 

Au  mot  Cénacle  nous  citons  plusieurs 
compositions  remarquables  oflrant  la  réu- 
nion des  apôtres.  Voir  aussi  les  mots  Credo, 
Funérailles  de  la  Vierge,  Lavement  oes 
PIEDS ,  etc. 

Apôtres  bénis  et  envoyés  en  mission  par 
Jésus-Chist,  miniature  du  ix'  siècle  ;  d'Agio- 
court.  Peinture,  pi.  xxxix,  n**  2. 

Les  douze  apôtres  composant  le  Credo. 
Voir  les  œuvres  de  Goltzius. 

IjBi  Chronique  de  Nuremberg  (1495),  ren- 
ferme une  grande  planche,  au  commence- 
ment du  volume,  qui  représente  les  douze 
apôtres  tenant  chacun  une  banderolle  por- 
tant un  verset  du  symbole. 

Peints  par  Raphaël  dans  son  tcibleau  de 
la  Dispute  du  saint  sacrement  (9).  Voir  Pœu- 
vre  de  ce  peintre  et  de  ses  graveurs. 

On  voit  encore  les  apôtres  réunis,  assis 
sur  des  trônes,  dans  presque  toutes  les  com- 

ric  David,  Discours  sur  la  peintive  au  moyen  àg;  49. 
Raoul  Rochelle ,  Types  primitifs  de  Vart  chrétien^ 
p.  12,  15. 

(7;  Cette  planche  donne  ici  trois  clefs  à  saint 
Pierre,  posées  sur  ses  genoui  ;  Ciampini,  dans  ses  Vê- 
lera Moniuneniat  n'en  donne  pas  du  tout.  On  en  Toit 
deux  dans  la  restauration  faite  de  cette  importante 
peinture. 

(b)  N"  27,  Bianchini  donne  la  vue  du  Uomant^tum 
arcuaium,  où  est  la  peinture  avec  ses  accessoires  et  le 
tombeau. 

(y)  M-  Rio,  p.  297  et  suiv..  dans  son  ouvrage  in- 
tilulé  :  Poésie  chrétienne,  forme  de  l'art,  recarde 
cette  partie  du  tableau  comme  supérieure  à  celle  du 
bas,  et  comme  servant  à  préciser  l'époque  où  Ra- 

r^hael  a  commencé  i  entrer  dans  les  voies  du  sensua- 
ismc. 
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positions  peintes  sur  toile,  sur  bois,  sur  Stataes  des  douze  apôtres,  sculptées  au- 

yerre,  en  miniatures,  etc.,  représentant  le  tour  du  tombeau  deLouisXlI,  à  Saint-Denis, 

jugement  dernier.  Voir  ce  mot.  Histoire  de  Vahhaye  de  SainUDenis,  \  toI. 

Apôtres  endormis  an  jardin  des  Oliviers,  in-folio ,  par  D.  Félibien ,   planche  à  la 

miniatures  du  xii*  siècle,  d^Agincourt,  Peifif  p.  562.  Elles  sont  encore  publiées  dans  Pou- 

ture,  pi.  Lvii,  n**  1.  vrage  intitulé  :  Fnes  pittoresques  des  salles 

Peints  à  fresque  sur  les  piliers  de  Péglise  du  musée  des  monuments  français ,  par  La- 

Saint-Paul  ;  trois  fontaines  à  Rome  (  extra  vallée  et  Reville,  in^olio,  vue  de  la  salle  du 

maros).  Voir  toutes  les  descriptions  des  mo-  xv*  siècle;  et  dans  les  Souvenirs  du  Musée 

Duraents  de  cette  ville,  au  nom  de  cette  des  monuments  français,  par  Biet ,  in-folio, 

église.  pi.  XXI,  XXII  ;  pour  les  détails,  voir  les  textes 

Statues  colossales  des  douze  apôtres,  au  de  ces  deux  ouvrages. 

Dôme  de  Florence.  Cicognara  en  donne  la  Figures  en  pied  des  douze  apôtres  avec 

copie  de  deux  dans  sa  Storia  délia  seul'  Jésus-€hrist ,  et  tenant  les  instruments  et 

tara  in  Italia,  t.  II,   pi.  lxi  du  xiv*  au  autres  attributs  qui  leur  sont  particuliers. 

XV  siècle,  environ.  Bas-relief  d'aune  porte  latérale  de  Téglise 

Représentés  en  pied  avec  les  instruments  des  Mathurins-Saint-Jacques,  à  Paris;  publié 

de  leur  martyre  sur  les  belles  portes  de  par  Millin,  Antiquités  nationales,  t.  III, 

bronze  damasquiné  de  Téglise  Saint-Paul-  n""  32,  pi.  i;  par  Alex.  Lenoir,  Musée  des 

hors-des-Murs,  sculpture  du  xii'  ou  xr  siè-  monuments  français  (  xiv*  siècle  ) ,    t.  11 , 

cle,  environ,  Giampmi,  Fêtera  Monumenta,  pi.  lxxii,  n*"  73. 

t.  I,  pl.   xviii,  de  la  p.  55;  d*Agincourt,  On  voyait  aussi  une  suite  des  douze  apô- 

Sculpture,  pl.  xiv,  xv,  xvi,  en  donne  une  très  tenant  les  instruments  de  leur  mar- 

idée  bien  plus  exacte  que  Giampini.  tyre,  au  beau  retable  en  cuivre  doré  du 

Sculptés  sur  un  diptyque  du  xi' siècle,  maître-autel  de  Téglise  Sain t-Germain-des- 

environ,  Gory,    Thésaurus  diptychorum.  Prés,  détruit  en  93  par  les  vandales  de 

t.  IH,  pars  I,  pl.  xii.  cette  époque.  On  n^n  n'aurait  plus  d*idce 

Statues  des  douze  apôtres  existant  au-  sans  la  gravure  placée  p.  167  et  51i,  de 

trefois  dans  Fintérieur  de  la  Sainte-Gha-  V Histoire  de  l'abhaye  S aint- Germain,  par 

pelle  de  Paris.  Voir  à  ce  nom.  Ges  précieux  dom  Bouillard,  1  vol.  in-folio, 

monuments  de  la  sculpture  française  aux  Nous  citerons  encore  ceux  qui  ornaient 

un*  et  XIV*  siècles ,  sont  pnbliés  d'ans  Pou-  les  deux  grandes  faces  du  magnifique  reii- 

vrage  in-folio,  intitulé  :  f^ues  pittoresques  quaire  de  Saint-Germain-des-Prés ,  gravé 

et  perspectives  des  salles  du  Musée  des  mo'  aussi,  même  ouvrage,  planche  de  la  p.  166. 

numents  français,  par  Reville  et  I^ vallée,  Geux  du  tombeau  de  saint  Sebald,  h  Nu- 

le  texte  par  de  Roquefort,  planche  intitu-  remberg(l),  publiés  dans  l'ouvrage  intitulé  : 

lée  :  Vue  du  cloître,  dans  l'ouvrage  intitulé  :  Armures,  meubles  et  objets  divers  du  moyen 

Souvenirs   du  Musée  des  monuments  fran-  dge  et  de  la  renaissance,  chez  Wieth  et 

fais,  in-folio,  par  Biet,  pl.  xvii,  xx,  xxv.  Uauser,  à  Paris,  t.  Il,  pl.  cl,  cli;  sculp- 

V Histoire  de  la  S ainte- Chapelle,  par  Mo-  tures  allemandes   du  xv*  au  xvi*  siècle, 

rand,  in-^**,  renferme  une  planche,  à  la  environ. 

D.  51 ,  qui  offre  la  vue  intérieure  de  la  Sainte-  Voir  aux  noms  de  chacun  des  apôtres, 

tbapelle,  avec  les  statues  en  question  à  la  toutes  les  figures  peintes  ou  sculptées,  réu- 

f»lace  qu'elles  y  occupaient  avant  la  révo-  nies  d'ans  la  grande  collection  des  figures 

ution  ae  89.  de  saints  du  Gabinet  des  estampes  de  Paris. 

Une  de  ces  douze  figures ,  tenant  un  dis-  Magnifique  église  dite  des  saints  apôtres , 

que  crucifère  d'un  dessin  curieux  a  été  pu-  à  Gologne,  style  roman  du  xr  au  xiii*  siècle, 

bliée  à  part  par  ordre  du  ministre  de  Tinté-  Monuments  d'architecture  du  vu*  au  xiii*  «iV- 

rieur;  nous  en  possédons  une  épreuve  classée  cle,  situés  sur  les  bords  du  Bhin ,  et  publiés 


ipres 

Voir  aussi  \a  Statistique  de  Paris  (Sainte-  2^  élévation  sur  la  longueur;  3*'  élévation 

Chapelle),  publiée  par  ordre  du  gouverne-  de  l'église  sur  la  largeur;  4"*  coupe  sur  le 

nement,sousla  direction  de  M.  Alb.  Lenoir.  même  sens;  S''  cloître,  vue  perspective. 

Sculptés  en  pied  sur  le  tabernacle  de 
Saint-Jean  de  Latran ,    ouvrage  du  xiv*       APPARITIONS  de  Dieu  h  Adam  dans  le 

siècle,  d'Agincourt,  pl.  xxxvi.  paradis  terrestre.  Voir  la  suite  des  Loges  au 

\i)  L'on  a  eu  l'heureuse  idée  de  mouler  ces  belles  chez  les  principaux  mouleurs,  et  surtout  aux  ateliers 

»uiucUes  qu'on  pcui  facileracot  se  procurer  à  Ports,  du  Louvre. 
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Vatican,  par  Raphaël.  Dans  ses  œuvres,  ou  Ranhael  au  Vatican.  Voir  ses  œuvres    et 
celles  de  ses  graveurs;  -  de  Dieu  à  Abraham,  celles  de  ses  graveurs. 
Même  suite;  —  des  trois  anges  à  Abraham.  —    De    saint  Jacques    qui   combat    les 
Mosaïque   de  la   basilique  Libérienne,  ou  Maures.  Voir  au  nom  de  cet  apôtre  les  dé- 
Sainte  -  Marie  -  Majeure  ,    ou    encore   j4d  tails  consignés. 

iVive*,  vers  le  v*'  ou  vr  siècle.  Ciampini,  —  De  saint  Augustin  à  divers  person- 

FeteraM(mumenta,i.  I,  pi.  Li,n°i. — Même  nages.  Voir  la  vie  de  ce  Père  de  PËglise, 

sujet,  peint  par  Raphaël,  au  Vatican.  Voir  publiée  par  Hieron.  Pétrus,  sous  ce  titre  : 

la  suite  des  Loges.  Iconographia   sancti   Augustini,    etc.;  les 

—  De  Dieu  à  Isaac.  Par  le  même.  plancnes,  par  Bolswert.  Voir  les  pi.  xxii, 

—  Des  anges  à  Loth.  Même  suite.  xxvii,  et  Tœuvre  du  graveur. 

—  Des  anges  à  Jacob,  dans  la  vision  dite  «  On  y  remarque  Jésus-Christ,  qui  apparaît 
rÉchelle  de  Jacob.  Même  suite.  a  saint  Augustin  sous  la  figure  d'un  pèlerin, 

—  De  Dieu  à  Moïse,  mourant  sur  le  mont  qu'il  accueille  et  à  qui  il  lave  les  pieds.  Voir 
Sinaî.  Très-belle  composition  de  Benozzo  la  pi.  ix. 

Gozzoli  au  Campo  Santo.  Voir  dans  ce  Dio-  —  De  saint  Paul  et  de  saint  Pierre  à  saint 

tionnaire,  au  mot  Campo  Sxnto,  le  détail  Thomas  d'Aquin.  Vie  du  saint  publiée  par 

que  nous  en  donnons.  Oiho-Vœni us  (^f7a  «S\  TAoitm^  AqaitanU)^ 

—  D'un  ange  armé  à  Josué.  Mosaïaue  de  1  vol.  in-4'';  Anvers,  pi.  xviii,  au  Cabinet 
Sainte-Marjc-Libérienne.  Ciampini,  Cetera  des  estampes.  Voir  l'œuvre  d'Otho-Vœnius 
Monumenia,  t.  f,  pi.  lxii,  et  dans  d'Agin-  et  celle  de  C.  Galle. 

court.  Peinture,  xxviii,  n**  7.  —  D'anges  au  pape  Innocent  III,  au  sujet 

—  D'une  main  qui  écrit  sur  la  muraille,  de  la  fondation  de  Tbôpital  des  Enfants- 
Voir  àBALTiiASARetMAiN.  Trouvés  de  Dijon.  Miniatures  d'un  manu- 

--  De  l'ange  de  l'Apocalypse  à  saint  Jean,  scrit  du  xv  siècle,  à  la  bibliothèque  de  Di- 

—  De  la  femme  ailée  et  de  son  enfant.  —  De  jon,  relatif  à  la  fondation  dudit  hospice, 

l'ange  de  la  mort;  tous  sujets  qui  se  ratta-  publié  parles  antiquaires  de  la  Côte-d'Or, 

chent  à  l'Apocalypse.  Voir  toutes  les  gra-  in-i";  Dijon,  1838.  Voir  les  planches  n'^' 4, 

vures  faites  sur  ce  livre  depuis  les  minia-  8,  11.  Dans  cette  dernière,  on  y  voit  le  lit 

tures  jusqu'aux  gravures  du   xiv  au  xvr  du  pape,  qui  a  une  couverture  brodée  d'or, 

siècle,  que  nous  signalerons  aux  mots  Apo-  sans  doute  d'après  ceux  que  voyait  le  pein- 

CALYPSE,  Babylone,  Dragon,  JÉRUSALEM  CE-  trc  daus  les  châteaux  des  princes  de  son 

LESTE,  etc.  temps. 

—  D'nn  ange  à  la  sainte  Vierge.  Voir  An-  -  D'un  ange  à  un  évêque,  sur  le  mont 
NONCiATiuN  des  augcs  aux  bergers.  Voir  Gprgan(l),  depuis  mont  Saint-Michel.  Voir 
toutes  les  Bibles  et  les  Vies  de  Jésus-Christ,  à  ce  dernier  mot. 

et  le  mot  (>loria  in  excelsis.  —  D'un  ange  au  roi  Sigismond ,  roi  de 

De  Jésus-Christ  à  sa  mère,  après  sa  ré-  Bourgogne,  près  le  mont  de  Saint-Maurice, 

surrection.  Ce  sujet  qui  n'est  pas  commu-  vers  le  vi*"  siècle.  Bas-relief  curieux,  sculpté 

nément  traité  l'a  été  très^-bien  par  Bernard  au  xv  siècle,  et  publié  par  Cicognara, 5/oria 

Passeri,  peintre  romain  du  xvr  siècle,  et  dclla  sciiltura  in  Italia,  in-folio,  t.  Il,  pi. 

gravé  par  Jer.  Wicrix  dans  la  He  de  Jésus-  lxxxïx.  Le  roi  et  sa  femme  portent  aes 

Christ,  1  vol.  in-folio,  publié  par  le  rêvé-  nimbes  ronds  (2). 
rend  père  Jérôme  Natalis,  139o,  pi.  cxxxv. 

Voir  les  œuvres  du  peintre  et  des  graveurs  APPOLINE  (Sainte  ),  vierge  et  martyre.— 

Wierix  frères.  Collection  de  Ggures  des  saintes  au  Cabinet 

De  Jésus-Christ  aux  saintes  femmes,  puis  des  estampes  de  Paris,  série  des  femmes. 

h  ses  apôtres.  Voir  les  mêmes  ouvrages  que  F^lle  y  est  représentée  assez  souvent  portant 

ci-dessus,  et  au  nom  Jésus-Christ,  les  prin-  des  tenailles,  pour  indiquer  le  genre  de  son 

cipales  actions  que  nous  y  signalons.  Voir  supplice. 

aussi  ËMUAUS,  Saint  Pierre  et  Saint  Tho-  C'est  sans  doute  la  sainte  de  ce  nom  que 

MAS.  nous  voyons  représentée  tenant  des  tenailles, 

Apparitions  des  saints.  De  saint  Pierre  et  pi.  xxxv  de  la  suite  des  Peintres  primitifs, 

saint  Paul  protégeant  Rome  et  le  pape  saint  appartenant  à  M.  Artaud,  et  publiée  par  les 

Léon  contre  l'invasion  d'Attila.  Tableau  de  soins  de  M.  Challamel,  éditeur  ;  Paris,  18i2- 
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1813.  Voir  aussi  le  Catalogue  de  cette  pré-  du  mal,  tué  parnin  saint  Georges,  ou  plutôt 
cteuse  collection,  publié  par  M.  Artaud  lui-  par  saint  Micnel,  quoique  la  figure  n'ait  pas 
même;  Paris,  1812,  n°  90.  d'ailes;  p.  407,  baptême  par  immersion  en 


présence  d'un  parrain  et  d'une  marraine  (5), 
du  moins  à  ce  qu'il  nous  a  paru,  et  ce  qui 
n'est  pas  sans  inlércl  ;  p.  408,  baptême  par 
immersion  et  infusion.  Un  diacre  assiste 
l'évéque  (ancienne  peinture);  même  page, 
saint  £rmagoras  baptisant  quatre  jeunes 
vierges,  dont  les  noms  sont  désignés  dans 
la  peinture;  p.  409,  baptême  par  infusion. 
Deux  personnages  assistent  à  la  cérémonie, 
mais  on  n'y  voit  pas  de  marraine;  p.  4il0  et 


APSIDES.  —Voir  Absides. 

AQUILÉE  (Ville  d')  (1),  dans  le  Frioul; 
nommée  la  seconde  Rome  au  moyçn  âge. 

Pour  les  monuments  de  cette  ville,  voir 
Le  antichità  d'Jquilea,  profane  esacre^  da 
Giandomenico  Bertoli,  chanoine,  1  vol. 
in-folio  renfermant  beaucoup  de  planches, 
dont  environ  140  consacrées  aux  antiquités 

chrétiennes,  à  partir  de  la  p.  352  du  volume  411 ,  plan  et  coupe  intérieure  d'une  église  ; 
à  celle  431.  Voir  aussi  l'inscription  p.  440  et  plancnc,  p.  420,  médailles  ou  monnaies  de 
441.  On  y  trouve,  à  travers  beaucoup  d'in-  patriarches  d'Aquilée  ;  planche,  p.  422, mé- 
scriptions  funèbres  consacrées  à  la  mémoire  daiile  d'un  patriarche  de  cette  ville, 
des  fondateurs  du  christianisme,  des  sculp-  Les  pages  suivantes  sont  consacrées  à  ro- 
tures très  -  curieuses,  telles  que  celles  des  tracer  plusieurs  autres  monnaies  et  diverses 
p.  365,  une  bénédiction;  p.  5o4,  saint  Marc  inscriptions  inutiles  à  signaler, 
bénissant  saint  Ermagoras  (2);  p.  5G6,  un  Dans  les  ^c(a  «a^ir/ontm  des  BoUandistes, 
ensevelissement  du  corps  de  ce  saint;  p.  569,  mois  de  juin,  t.  I,  p.  778,  on  trouve  un  tom- 
un  sujet  inconnu  oui  semble  représenter  beau  et  les  reliques  d'un  patriarche  d'A- 
l'offrande  de  la  fonaation  d'une  église  à  un  quilée. 

saint;  p.  370, saint  Ermagoras  avec  plusieurs  Muratori,  dans  le  t.  H  de  son  ouvrage  in- 

personnages,  dont  un  empereur  d'Orient;  titulé  :  Antiquitates,  italicœ,  p.  661,  donne 

une  femme,  sainte  Euphémie;  p.  374,  une  une  suite  de  monnaies  d'Aquilée,  qui  com- 

pierre  tombale.  plètent  celles  que   nous   avons   déjà   si- 

Âutres  du  xr  siècle,  p.  377,  médailles  d'A-  gnalées. 
quilée  du  xii*  au  xiir.siècle;  p.  382,  pierre 

tombale  d'un  patriarche;  p.  o84,  bas-relief  ARABES.  —  Les  plus  beaux  monuments 

du  tombeau  ;  on  y  voit  saint  Marc  assis  au  arabes  sont  publiés  dans  divers  ouvrages, 

milieu,  ou  peut-êtVe  Jésus-Christ  bénissant;  dont  les  principaux  sont  (4)  : 

p.  38S,  un  patriarche,  ou  évèque  d'Aquilée  Les  Fovages  en. Espagne,  par  Swinburne 

sur  sa  pierre-tombeau,  sans  nom,  et  posant  Travels  through  Spain,  etc.;  London,  1779, 

les  pieds  sur  un  dragon  ;  p.  596,  une  sculp-  in-i"",  avec  atlas,  dont  plusieurs  planches 

ture  représentant  un  baptême  par  immer-  sont  reproduites,  par  d'Agincourt,^rcA7<fe- 

sion;  cTun  côté  l'évéque;  de  l'autre,  une  ture,  pi.  lxv,  n'  21  et  22;  pi.  XLii,n"*13, 14 

figure  qui  pourrait  bien  être  le  parrain  du  et  15,  et  pi.  xliv,  n°''dc  1  à  5,  et  n''^26  à  54, 

cathécumcne  ;  p.  598  et  599,  le  baptistère  où  l'on  trouve  tout  le  système  de  l'architec- 

d'Aquilée  vu  en  hauteur;  p.  405,  sont  re-  ture  arabe  développé, 

présentés  deux  anneaux,  ait  du  pécheur,  Voyages  en  Espaane pittoresques  et  histo- 

dont  on  trouve  le  développement  au-des-  riques,  par  Alexanare  de  La  Borde,  2  vol. 

sous. Ony  voitlesnoms  de  PaulusetPetrus.  in-folio,  avec  un  magnifique  atlas;  Paris, 

Quelques  animaux  symboliques  dont  un  re-  1807. 

présente  l'aigle  de  saint  Jean  l'évangélistc.  Monuments  arabes  et  mauresques  compa-- 
le  lion  de  saint  Marc,  etc.;  p.  406,  une  pein-  rés,  à  Cordoue,  Sé^ille  et  Grenade,  vues  ge- 
lure mystique  des  plus  remarquables  par  nérales,  coupes,  plans  et  détails  des  plus 
sa  complication  et  son  importance.  Oh  y  re-  beaux  monuments  de  ces  villes,  tels  que 
marque  l'allégorie  du  poisson,  figure  du  VAlhamhra,  les  mosquées,  les  bazars,  etc., 
chrétien  qui  est  ramené  à  la  vie  spirituelle  1  vol.  in-4°,  avec  plus  de  40  planches,  of- 
par  le  sang  du  Sauveur;  le  dragon,  emblème  frant  ThiStoire  complète  de  1  architecture 


T^nglet  Dufresnoy ,  dans  sa  Méthode  pour  élu-     Augustin  parie  dans  ses  écrits,  comme  d'usages  déjà 
l'histoire,  t.  III,  p.  387;  indique  quelques  au-     lTès-ancieus.Ben%\iain, Origines ecclesiasiicœ,  l.yil, 

■   —  -• ^   -*-   '•-^— :».: uî-.^:!»..--  A^      lib.  XVI,  cap.  X,  §5. 

(4)  Sur  l'origine,  l'histoire  et  rinilucnce  de  Tarchi- 
lecture  et  de  la  décoration  de  ces  peuples,  outre  les 
textes  des  ouvrages  ci-dessu«  ciiés,  voir  encore  l'ou- 
vrage intitule  :  Kouveau  voyaae  en  Espagne,  fait 
en  1777  et  i778,  parle  baron  Dublaisel,  i  roi.  in-8%  à 
Paris  et  à  Londres. 


(I) 

dier ,  - ,     , ,  ,__     

l«ars  f^ui  ont'donné  des  descriptions  historiques  de 
celte  ville. 

f2;  On  Ilermagoras.  Voir  au  Martyrologe  romain, 
12  jailiet ,  année  69  de  l'an  de  grAce. 

(8}  Il  est  réellement  curieux  de  rencontrer,  et  inté- 
ressant de  signaler,  des  monuments  des  origines  chré- 
tiennes qui  se  rattachent  à  son  berceau,  et  dont  saint 
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arabe  et  mauresque  en  Espace,  depuis  le  de  Gaillon.  de  Fontainebleau,  d*Amboise, 

VII*  siècle  jusqu'à  la  destruction  de  ces  peu-  de  Blois,  de  Moret  à  Compiègne,  pour  ne 

pies,  par  M.  Girault  de  Prangey,  et  litho-  citer  que  les  plus  célèbres  ;  —  les  hôtels  de 

graphie  par  divers  artistes:  à  Paris,  chez  Jacques  Cœur, celui  dit  du  Bourgtheleronde, 

Hauser.  à  Rouen  ;  Téglise  de  Saint-Gervais  et  Saint- 

L'ouvrage  de  P.  Coste  intitulé  :  Architec-  Protais,  à  Gisors  ;  détails  intérieurs  et  exté- 

tare  arabe,  ou  monaments  du  Kaire,  deisi^  rieurs,  etc.  Voir  tous  ces  noms  (2). 

/}^«e7»i820«M822,l  vol.  in-folio  de  74  plan-  La  porte  du  Baptistère,  à  Florence  (xv 

ches,  avec  un  texte  historique  et  artistique,  siècle).  D'Agincourt,  Sculpture,  pi:  xli.  Un 

On  y  trouve  des  recherches  savantes  faites  mausolée  de  la  famille  Bonsi,  à  Rome  ;  ib,, 

sur  Torigine  de  notre  architecture,  dite  pi.  xlv.  Portes  du  Vatican.  Voir  à  ce  mot. 

gothique  ou  ogivale.  Les  tombeaux  de  I^uis  de  Brézé  et  de 

Celui  intitulé  :  l'Empire  ottoman  illustré,  Georges  d*Amboise,  Voyages  pittoresques, 

publié  chez  Fischer,  à  Londres  et  à  Paris,  pi.  cxxxiv  et  cxxxv.  Celui  de  Louis  de  Pon- 

Éditions  anglaise  et  française  formant  un  cher ,   à   Saint-Germain-PAuxerroîs.   Voir 

fort  volume  in-l"*,  dont  les  planches  sont  Poncher.  Une  des  portes  de  Téglise  Saini- 

d'une  exécution  achevée.  Maclou,  ib,,  pi.  clii.  La  cheminée^  dite  de 

Celui  intitulé  :  Monuments  anciens  et  mo-  Guillemette  d'A'ssy,  à  Rouen,  ib.,  pi.  clv. 

dernes,  publié  chez  les  frères  Firmin  Didot,  Les  panneaux  inférieurs  de  la  porte  de  Pé- 

et  dirigé  par  Jules  Gailhabaud.  Voir  les  li-  glise  de  Gisors,  ib,,  pi.  cxiii.  La  cheminée 

vraisons  10, 11,  20  et  25.  du  château  de  Villeroy.  Alex.  Lenoir,  Muses 

Excursions  en  Espagne,  par  Edouard  des  monuments  français,  t.  y ^^l.  lxtly. 
Magnien,  illustrées  par  David  Roberts.  de  Pour  les  meubles,  nous  citerons  ceux  pu- 
Londres,  2  ou  3  vol.  in-8'',  avec  des  plan-  bliés  dans  V Atlas  de  M.  du  Sommerard,  pi. 
ches  bien  gravées;  à  Paris,  chez  Weith,  viii,  chap.  Xlil;  pi.  xii,  chap.  XII;  pL  m, 
Hauser  et  Lebrasseur.  chap.  XX  etXXU;  pi.  xiii,  cnap.  XII. 

Cadre  d'albâtre,  pi.  ii,  chap.  V. 

ARABESQUES  (1).  —  Parmi  les  nombreux  La  façade  et  diverses  parties  de  Péglise  de 

exemples  de  remploi  de  ce  genre  dVne-  Rue  sont  k  étudier.  Moyen  âge  monumental, 

ment,  nous  citerons  celles  qui  décorent  plu-  pi.  cxiv. 

sieurs    mosaïques   chrétiennes    des  cata-  En  peinture,  le  vitrail  de  Saint-Denis,  le 

combes,  plusieurs  sarcophages  chrétiens,  seul  qui  soit  conservé  du  temps  de  Suger. 

publiées  dans  les  ouvrages  de  Bosio,  Aringhi,  On  y  voit  un  fragment  de  tige  de  Jessé,  pu- 

Ciampini,  d'Agincourl,  etc.  blié  dans  V Atlas  d'Alex.  Lenoir,  et  la  plan- 

-  De  plusieurs  tombeaux  des  papes,  des  che  de  la  p.  65  du  t.  VI  de  son  Musée,  et 

cryptes   valicanes.    Voir    Cryptes  ,    Tom-  dans  VHistoire  des  beaux-arts,  par  Herbe, 

BEAUX,  etc.  in-4°,  pi.  xiii. 

Celles  qui  sont  sculptées  sur  les  pieds  Autres  tirés  de  manuscrits  du  viir  siècle, 

droits  du  grand  portail  de  Téglise  Saint-  pi.  iii;duix*'siècle,pl.  viiiet  xii.  V^illemin, 

Denis,  en  France,  et  publiées  dans  le  Moyen  Monuments  inédits. 

âge  pittoresque,  chez  Weith  et  Hauser,  à  Autre  d'après  un  tapis  du  ix*  siècle;  ib,, 

Paris,  in-folio,  pi.  cxix.  pi.  xv. 

Les  portails  de  l'église  Saint-Gilles,  Saint-  Vitrail  à  compartiments  imitant  les  dé- 

Trophime  d'Arles ,  ceux  de  la  cathédrale  tails  d'un  tapis.  Monument  du  xiii*  siècle, 

de  Rouen,  sont  à  consulter.  Voir  à  ces  divers  Mêmes  ouvrage,  tome  et  planche, 

noms.  Miniature  d'un  manuscrit  (  xiir  'siècle). 

Divers  exemples  d'arabesques,  en  style  Monum.  français  inédits,  t.  I,  pi.  cxii  et 

byzantin,  sont   reproduits  par  \VilIemin,  cxviii. 

Monuments  inédits^  t.  I,  pi.  xxxiii,  xxxviii.  Autre  du  xv%  ib.,U  H,  pi.  clxxv,  clxxxv, 

XLI,  XLII.  CLXXXVII. 

Aux  XV*  et  xvr  siècles,  les  monuments  Autresduxvi%i6.,t.  ll,pl.ccxxvi,ccxxvii, 
couverts  de  ce  genre  d'ornements  abondent  ccxxviii,  ccxciv,  ccxcv,  ccxcvii  de  la  fou- 
et sont  plus  prononcés  :  le  château  d'Anet,  taine  de  Gaillon.   Musée  des  monuments 

(1)  Sur  l'origine  présumée  de  ce  genre  d'ornements,  dans  le  2*  volume  de  la  Revue  générale  de  VarcMlec- 

voir  MiWln  ^  Dictionnaire  des  beaiLc-arts ,  yerhoAra-  inre,  de  Ces.  Daly,  p.  2to.  Blsioirt  de  la  sculpture 

besque;  cl  ce  qu'en  dii  M.  de  Roquefort,  dans  son  Dis-  d'orntiintni  en  France,  par  Â.lb.  Lenoir.  Revue  gêné- 

cours  ou  IfUroduciion  au  Musée  des  monuments  fran-  raie  de  l'architeciure,  t.  H,  p.  325- 

çais,deM.  Alex.  T.enoir,  in-folio,  p.  14.  La  notesub-  (3)  Ces  monuments  sont  publiés  dans  les  Vouages 

btantieile  de  M.  Langlois  du  Pont-de- l'Arche,  p.  4  de  piUoresques  en  France,  par  Taylor  et  de  Caiileax. 

son  Essai  sur  la  calligraphie,  in-8\  i84i.  La  lettre  de  Voir  au  nom  de  chacun. 
M.  CIcrget  sur  rornemoniation  en  général,  insérée 
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français,  Alex.   Lenoir,   t.  Y,  pi.  clxxiii,    p.  878,  donne  une  planche  représentant  la 
n'*542.  porte   extérieure  de  Téglise  de  ce  nom. 

Arabesques  composées  par  Jean  daUdine.  L^architecture  parait  être  du  viii*  ou  ix* 
D'Agincourt,  Peinture,  pi.  clxxxv,  et  son  siècle,  si  la  gravure  est  exacte,  quoique 
œorre  au  Cabinet  des  estampes.  assez  mal  exécutée.  Au  tympan  de  cette 

La  Chartreuse  de  Pavie  offre  des  détails  de  porte,  un  bas-relief  représente  l'empereur 
ce  genre  d'ornement  de  la  plus  grande  Auguste  adorant  TËnfant^ésus  que  tient  sa 
beauté,  reproduits  dans  l'ouvrage  intitulé  :  mère  (4).  Au-dessus  de  rentrée,  un  agneau 
Afonuments  anciens  et  modernes,  in-4'*,  par  portant  une  croix  et  versant  son  sang  dans 
Jules  Gaibabaud,  15*  livraison.  Voir  aussi    un  vase. 

aux  mots  Chartreuse  et  Pavie.  Sur  la  même  planche  est  la  copie  d'une 

Des  portes  de  ta  bibliothèque  du  Vatican,  grande  mosaïque,  d'une  époque  ancienne, 
Erasme  Pistolesi,  //  Faticano deseritto,  1. 1,  mais  douteuse,  retrouvée  au  xvii*  siècle, 
pi.  x,xi.  Autres,  t,  II,  pi.  iv.  représentant  l'empereur  Auguste,  à  qui  la 

Du  tombeau  d'un  guerrier,  provenant  de  sibylle  de  Cumes  montre  la  sainte  Vierge  te- 
l'abbaye  de  Fécaitip  (xvi*  siècle),  publié  par  nant  l'enfant  entre  ses  bras.  Une  vue  intc-r 
Alex.  Lenoîr,  Monuments  français,  t.  VIII,  rieure  du  couvent  de  Santa-Maria  d'Ara- 
pl.  ccLx,  et  p.  25  du  texte.  Cœli  a  été  exécutée  en  lithographie,  imitant 

Vitrail  en  grisaille,  par  Jean  Cousin,  au    le  dessin  à  la  plume,  par  M.  Schmitt,  pour 

un  album  publié  il  y  a  plusieurs  années,  et 
sur  leauel  l'artiste  n'a  pu  nous  donner  au- 
cun iiétail.  On  en  trouve  une  planche 
dans  la  collection  typographique  du  Cabinet 
des  estampes,  à  Paris.  Italie,  1^' quartier. 
Chapelles  royales  à   l'église  d'Ara-Cœli. 


château  d'Anet,  ib.,  t.  VI,  planche  de  la 
p.  82. 

—  Des  Loges  du  Vatican.  Voir  au  mot 
Loges. 

ARABICO  -  GRECO.  —  L'église  San-Do- 
nato,  dans  une  des  îles  Murano,  lagune  de  Peintures  du  Pinturicchio,  iO  planches  gra- 
Venise,  offre  un  exemple  très-curieux  du  vées  par  Giangiacomo  (1507).  Celte  siiile 
style  arabico-gréco.  Album  du  Sommerard,  fait  partie  de  la  collection  d'estampes  pu- 
pl.  viii  de  la  8'  série.  biiées  par  la  Calcograpkie  romaine,  n"*  805 

du  Catalogue  de  MM.  Mrmin  Didot. 

ARABIE  (1).  —  Plusieurs  monuments  de 
ce  pays  offrent  des  restes  d'antiquités  chré- 
tiennes. 

L'église  Saint-Simon  (vers  le  ix*  ou  x* 
siècle).  D'Agincourt,  Architecture,  pi.  xlv, 
n*  29.  Vue  extérieure. 

Portai]  très-important  de  la  même  église. 
Ib.,  pL'  XXX. 

Façade  latérale  du  même  édifice.  Ib,, 
pi.  xxxui. 

Couvent  de  Sainte-Catherine  et  ses  belles 


ARAGON  (5).  —  Les  monuments  de  ce 
pays  sont  publiés  dans  divers  ouvrages  que 
nous  citons  au  mot  Espagne. 

Nous  indiquerons  plus  spécialement  le 
Foyage  pittoresque  et  historique  de  l'Es- 
pagne, par  Alex,  de  La  Borde,  2  vol.  in-folio  ; 
Paris,  1807.  On  y  remarque  Je  superbe  mau- 
solée des  rois  d'Aragon  dans  l'église  du  cou- 
vent de  Poblet. 
Ce  même  monument  est  encore  publié 
peintures  en  mosaïque.  Ce  beau  monastère  dans  le  journal  la  Mosaïque,  in-^l",  t.  II, 
est  publié  et  gravé,  aHisi  que  les  mosaïques,  p.  267  et  268.  On  y  trouve  des  détails  cu- 
dans  l'ouvrage  de  MM.  Léon  de  La  Borde  et  rieux  sur  les  sépultures  royales  de  cette 
Limant  intitulé  :  Foyagedans  V Arabie  Pé-    église. 

trée,  i  vol.  in^olio  de  planches  et  1  vol.        Voir  aussi  les  planches  de  VEspagne  ar^ 
in-4^ de  texte  (2).  tistique  et  monumentale,  in-folio,  par  une 

société  de  littérateurs  espagnols  et  u'artisles 
ARA-COELI  (5),  à  Rome.  —  Muratori,  dans    français  ;  Paris,  1841-42. 
Antiquitates  Itaiiœ  medii   œvi,  t.  III,       Monnaies  des  rois  d'Aragon.  Lastanosa, 


(i)  Comprise  dans  la  dénominalion  générale  de  Le- 
Tani,  d'après  ce  que  dit  d'Agincourl,  p.  47,  icxle  de 
ion  Uisioire  de  Van, 

f2)  Od  trouve  une  analyse  très-délâilléc  sur  cet 
OQvrage  dans  le  8"  vol.  deSi4iifi.  de  phii.  chrét.,  p.  49  à 
M,  pour  la  description  du  couvent  dont  la  fondation 
cstooeàJustinieuetà  Tbéodorasa  femme;  voir  p.  5t. 

(3)  Sur  cette  église  et  ses  changemonis,  voir  Vlihiâ- 
raire  de  Mar.  Yasi,  p.  99,  t.  I,  et  Mtmorle  iêtorïthe 
ieUa  chiesa  conveni.  dt  Santa-Mariu  d'Àra-Cœli; 
Rome,  1736,  p.  1 1 1 . 

Tome  1. 


(4)  Pour  l'hisloirc  de  celte  célèbre  tradition,  voir 
Touvrage  italien  ci-dessus.  Muratori  y  renvoie,  et  sur- 
tout l'ouvrage  iuiiiulé  :  Rédemption  du  genre  humain 
annoncée  par  les  iHtditiowf,  etc.,  i  vol.  in-8',  par 
H.-J.  Schmitt,  traduit  de  l'allemand  par  M.  Henriun  ; 
Paris,  1817,  voira  la  p.  i44etsuiv. 

(5)  Pour  l'historique  de  ce  pays,  voir  les  ouvrnui-s 
cités  par  Lcnglet  du  Fresnoy,  Méthode  pour  étudier 
l'histoire,  in- i*,  tome  IV,  page  342  et  lome  suppl-, 
p.  201. 
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TraitatodelamoyietadelregnodeArragoiie,  ARBRE   (L')  de   bronze.  —  Nom   d^un 

iti-'i'',  1840.  beitii  candélabre  de  la  cathédrale  de  Milan. 

Voir,  à  son  sujet,  Millin,  f^oyages  dans  le 

ARBALÈTE.  -  On  voit  une  arme  de  ce  Milanais,  t.  i,  p.  34,  et  les  aateurs  qu'il 

genre  sur  une  pierre  tumulaire  chrétienne  ci  le,  où  l*on  en  trouve  une  représentation, 

des  premiers  siècles,  publiée  dans  Touvrage  11  est  à  présumer  qu'on  doit  en  trouver 

de  Luppi  de  Palerme,   in-folio  intitulé:  une  figure  dans  les  oianches  des  divers  ou- 

Epitaphiam  Severœ  martyris,  planche  de  vrages  publiés  sur  la  cathédrale  de  Milan. 

la  p.  127,  d'après  celle  de  Capponi.  Nous  Voir  au  nom  Milan  dans  ce  Dictionnaire, et 

ignorons  si  cette  arme  est  ici  comme  instru-  les  ouvrages   que   nous  citons  à   Particlc 

m<^nt  de  supplice,ou  comme  arme  de  guerre,  de  Péglise  Saint-Ambroise. 


Willomin,  t.  H,  pi.  clxxiv  de  ses  Monu^ 
mente  français,  donne  le  costume  d'un  ar- 
balétrier et  l'arme  en  question  en  usage  au 
XV'  siècle,  d'après  une  miniature  des  Chro^ 
niques  de  Froissard  (1) 

On    trouve   diverses  formes   d'arbalètes 


ARBRES  GÉNÉALOGIQUES  et  autres.  — 
Arbre  de  Jessé.  Voir,  au  mot  Jessé,  divers 
monuments  de  ce  genre  en  peinture  ou 
sculpture. 

Arbre  de  la  généalogie  de  Jésus-Christ 


dans  les  planches  de  l'ouvrage  de  Végèce  entouré  des  sept  esprits  de  Dieu.  Miniature 

intitulé  :  De  arte  militari,  1  vol.  in-foiio.  du  xii*  au  xnr  siècle,  tirée  du  Psautier  de 

Autre   dans    V Album   du    Sommerard  ,  saint  Louis  (bibliothèque  de  l'Arsenal).  /Vir- 

pi.  XXX  de  la  àr  série.  Arbalète  complète.  simile  reproduit  dans  VHistoire  du  nimbe. 

Les  tapisseries  nationales  et  historiques,  de  M.  Didron,  inséré  dans  la  Revue  de  Var- 

publiées  par  A.  JubinalfOiïrent  de  fréquents  chitecture,  t.  I ,  p.  121-122,  et  dans  son 

exemples  de  l'arme   et  de  ceux  qui  s'en  Traité  d^ iconographie  chrétienne,  in-i**. 


servent.  Voir  aussi  les  planches  du  Musée 
d^artillcrie ,  publié  par  M.  Asselineau,  chez 
Hauser,  éditeur,  à  Paris;  de  celui  de  Ma- 
drid, par  A.  Jubinal,  et  les  planches  du  bel 


Autre  sortant  du  corps  de  Jessé  et  ser- 
vant de  croix  h  Jésus-Gnrist,  qui  est  cloué 
sur  les  branches.  Les  têtes  des  rois  de  Judas, 
dont  descend  Jésus-Christ,  sont  attachés 


ouvrage  intitulé  ;  Engra^^ed  illustration  of   aux  branches;  la  sainte  Vierge  est  placée 
ancicrit  arms  and  armôursfromthe  collection    sur  le  sommet.  Planche  très-curieuse  d'un 


ofEteively,  par  Mevrick,  etc.,  3  vol.  in-4°; 
London,  1850,  15Ô  planches.  Voir  aussi 
l'ouvrage  de  G^-B.-L.  Carré,  la  Panoplie  (2), 
in -4*,  avec  planches. 


ouvrage  italien,  intitulé  :  Descrizione  del 

tempio  di  Santa-Maria^Nuova,  par  de  Giu- 

dice,  p.  123. 
Arbre  mystique  portant  Jésus-Christ  et 

ses  apôtres.  Acta  sançtorum  des  Bollan- 
ARBRE  du  bien  et  du  mal.  —  Une  sculp-    distes,  Calendrier  de  V Église  grecque  (30  du 
turc,  provenant  des  cryptes  du  Vatican,  re-    mois  de  juin),  pi.  de  la  p.  xxxi  du  t.  Il  du 
présente  l'arbre  de  la  science  du   bien  et    mois  de  mai. 

du  mal,  et  une  image  symboli(]|ue  du  mal  Arbre  mystique  de  saint  Benoit.  On  y 
qu'il  a  causé;  l'on  voit  derrière  la  lige  voit  un  grand  arbre,  dont  le  saint  est  comme 
un  vase  d'où  sortent  quatre  branches  de  le  tronc  ou  la  souche  de  laquelle  sortent 
lis,  sans  doute  pour  figurer  d'une  manière  les  branches  portant  les  saints  et  hommes 
allégorique  la  sainte  Vierge,  dont  Dieu  a  fait  illustres  de  son  ordre.  Saint  Benoit  est  assis, 
choix  pour  sauver  l'homme.  Cette  sculpture  tenant  une  épée  nue  (3)  ;  une  couronne  d'é- 
est  gravée  dans  l'ouvrage  intitulé  :  Monu-  toiles  est  sur  sa  télé.  Parmi  les  personnages 
m^/i/a  crs^ptaram /^a<<ca/if,  par  Angélus  de  représentés,  on  y  remarque  saint  Ro- 
(iabrielis,  pi.  lxxiii.  muald  (4);  Jean  Gualbert,  abbé  de  la  Val- 

Voir  aussi  l'histoire  d'Adam  et  d'Eve,  dans  lombreuse;  saint  Robert  d'Arbrissel,  abbé 
toutes  les  Bibles  k  miniatures  ou  à  gra-  de  Molesmc,  fondateur  de  Citeaux;  saint 
vures,  les  peintures  du  Vatican,  du  Campo  Guillaume  de  Verceil,  fondateur  du  Mont- 
Santo,  de  l'église  d'Orviette,  etc.,  à  ces  Vierge  (5);  saint  Jean  de  Mcda,  fondateur 
divers  noms.  des  Jlumiliati;  saint  Pierre  Célestin,funda- 


(i^  Page  15  Ou  loxle  de  !*oiivras<>  de  Willemin, 
M.  Pulticr  (]onn<;  des  <lêlajls  liisKA-iquos  (rès-curieux 
sur  I  orrginc  el  la  variaiioii  de  celle  arme  ;  il  cile  une 
ordoniian.-i-  oi  «■'.•Mil  «les  Kiatsàdu  Dauphiiié  qui  fixe 
l'époque  pi.  i*-.  (k-  j'oriuino  des  arbalclriers.  On  dit 
qu'oïl  doii  .!  I.'ir'icenl  lit  I  atiolition  de  celle  arme 
corn  m  '  Irop  mtuirlriere.   Voir  aussi   le  Traiié  de  la 


inilicv /'lançia.se,  par  le  père  Daniel,  l.  I,  p.  407. 
(ij  Oii  iiouve  dans  cei  ouvrage»,  dont  lis  plan 


cites 


sont  généralement  mal  gravées ,  an  Dictionnaire  des 
lerinen  de  guerre,  trés-bien  rédigé. 

(3)  Voir  les  commeniaieurs  de  celte  peinture  pour 
connaître  la  siçnilicalion  de  celle  èpée  qui  nVsi  pas 
rattribui  ordinaire  de  saint  Benoit. 

(4)  Célèbre  fondateur  des  Camaldules,  du  x'  au 
XI*  siècle.  Voir  à  son  nom. 

,5,  Vers  Tan  i3i7. 
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leur  de  Tordre  des  Célcslins;  saint  Bernard  Ton  enfermait  autrefois  les  livres  des  lavan- 
de Sienne,  fondateur  du  Mont-Olivet,  sont  exiles,  représentés  comme  des  rouleaux.  Pour  . 
tous  placés  à  Ja  droite  de  saint  Benoit.  A  sa  l'explication  de  ce  genre  de  meuble/ voir  le 
gauche,  sont  les  fondateurs  des  ordres  mili-  texte  du  savant  antiquaire, 
(aires  soumis  à  sa  règle.  C'est  Alphonse  ]*%  Autre  sur   une    mosaïque  de  Ravennc, 
roi  de  Portugal,  fondateur  de  Tordre  mili-  Ciampini,  Sciera  MonumentaA-  h  pi-  lxvi, 
taire  d'Avis  ;  saint  Rémond,  abbé,  et  dora  et  p.  227.  On  y  voit  quelquefois  deux  figures 
Sanche  de  Gastille,  fondateurs  de  Tordre  de  de  lions  qui  semblent  garder  les  livres, 
la  Calatrava  ;  Gomez,  fondateur  de  Tordre 

d'Alcantara;  Jacques   d'Aragon,  fondateur  ARCADE  (Saint). — Son  martyre  et  celui 

de  Tordre  de  la  Merci;  Guillaume  Eris,  fon-  de  ses  compagnons.  Peinture  du  xvi*  siè- 

dateur  de  Montese;  Denis,  roi  de  Portugal,  de.  Etruriapiltricc,L  I,  pi.  xxxvi. 
fondateur  de  Tordre  du  Christ;  Cosme  de 

Médicis,  grand-duc  de  Toscane,  fondateur  .  ARCADE,  empereur  d'Orient.  —  Figure 

de  Tordre  de  Saint-Ëtienne  (1).    Voir  au  de  ce  prince  sur  les  médailles  ou  monnaie<^ 

nom  de  tous  ces  ordres  les  costumes  et  byzantines^  de  583  à  408.  Voir  toutes  les 

armes  propres  à  chacun.  collections  de  ces  monnaies  indiquées-  au 

Arbre  généalogique  des  princes  et  prin-  mot  Byzantin  (Art),  et  dans  lesFamiliœ  by- 
cesses  de  Bourgogne,  depuis  Tauteur  de  zantinœ  de  Du  Gange,  in-folio,  planche  de 
cette  illustre  maison  jusqu'à  Marie  de  Bour-  la  p.  6i. 
gogne,  tille  de  Charles  le  Téméraire.  Sculp- 
ture du  tombeau  de  Marie  de  Bourgogne  à  ÀRCADFIS.  — Tableaux  d'arcades  compa- 
ia  cathédrale  de  Bruges,  gravé  dans  Tou-  rées ,  à  divers  siècles.  D'Agincourt,  Àrchi- 
vrage  intitulé  :/*/andria(7/uWrato (2 1,2 vol.  Itfc/«r<»,  pi.  xjii,  xui,  xlv. 
in-tolio,  dont  toutes  les  planches  sont  bien  Britlon,  Chronological  history  of  archi^ 
gravées.  Voir  la  planche  p.  227  du  t.  J,  qui  iecture  english,  in-4°;  planche  non  numé-~ 
offre  aussi  la   figure  couchée  de  la    prin-  rotée  à  la  tin  du  volume.  On  y  voit  les  va- 
cesse,  et  sur  lelMis-relief29écus  ou  blasons  riétés  de  l'arcade  dans  l'architecture  chro- 
d'armoiries  des  auteurs  de  sa  famille,  de-  tienne  depuis  la  plus  ancienne  église  eu 
puis  le   roi  Jean  jusqu'à  Marie  de  Bour-  pierre,  celle  de  Brixworlh,  jusqu'à  la  fin  du 
gogne,  morte  sans  entants,  et  qui  termine  xvi''  siècle. 
cette  noble  lignée.  Ducarel ,    Antiquités    anglo-normandes ,  . 

L'on    trouve    plusieurs    représentations  édition  anglaise  et  française,  pi.  xxvii,  xxxi, 

d'arbres  généalogiques  dans  la  grande  CAro-  xxxii.    , 

nique  de  Nuremberg.  Voir  les  planches.  Les  Eléments  d^ archéologie  de  Batissier, 

in-i2,  1845,  p.  390,  594,    418,  419,  420, 

ARG-OUTRE-PASSË,  ou  style  de  transition  459,  440,  459. 

à  Séville,  à  la  mosquée  de  Cordoue,  aux  an-  Albert  licnoir,  Mémoire  sur  Varchitecture 

ciens bains  de  Palma,  à  TAlcazar  de  Séville.  religieuse  pour  le  Comité  des  arts,  etc.,  2' 

Voir  à  ces  divers  noms,  et,  en  particulier,  partie,  p.  40,  41 ,  42,  43,  44,  45,  46,  47 

les  pi.  1,  il,  VI,  n°  1  ;  pi.  xv,  xxvii,  n"  1,  2;  et  48. 

^\.ii\s\\iàeV Atlas àeVEssaisurVarchiteo-  M.  de  Gaumont,  dans  son   Cours  d'anti- 

tare  des  Arabes  et  des  Mores,  en  Espagne^  quités  monumentales;  4*  partie,  p.  69  et  sui- 

en  Sicile  et  en  Barbarie  y  par  Girault  de  vantes,  donne  des  détails  curieux  sur  les 

Prangey,  1  vol.  in-S**;  Paris,  1841.  variétés  de  l'arcade  dans  les  monuments 

depuis  le  V siècle.  Voir,  p.  76, 144, 178, 238, 

ARC  DE  TRIOMPHE.  —  Voir  Arcs.  257  et  287,  ainsi  que  les  planches  qu'il  y 

indique. 

ARCA  ou  ARON.  -~  Buonarotti,  dans  son 

ouvrage  Osservazioni sopra  alcuni  vetri  an-  ARCADES  simulées.  —  Voir  les  exemples" 

tichi,  i  vol.  in-4%  pi.  ii,  n°  3,  donne  des  qu'en  donne  M.  de  Gaumont,  Cours  d'anti- 

fragments  de  verre  sur  lesquels  est  repré-  quités  monumentales  au  moyen  âge,  A'' par  lie  y 

sentée  une  espèce  d'armoire,  avec  ou  sans  p.  155,  et  les  planches;  p.  242,  284,  et  la 

porte,  nommée  ^rra  bu  ^ron,  dans  laquelle  planche  indiquée. 

(I)  Au  1. 1  de  l'ouvra{;c  inlilulé  :  LUjmnn  vUœ  or-  fJ)  Magnifique  ouvrage  publié  h  CologD(x«  en  I64i, 

namentam  et  decus  Ecclesiœ  in  Y  libr   Amotdi  Wio-  par  les  soins  de  Sanderus,  qui,  dii-on.  s'y  esi  ruiné. 

ni9  Bénédictin.  ;  Venise,  15&5,  et  dédié  à  Philippe  II,  Kn  léle  du  i*"'  volume  sont  plusieurs  figures  en  pi  hI 

roi  d'Espagne,  on  irouve  Texplicaiion  de  toutes  les  de  princes  et  princesses  de  la  maison  de  Flandre  et  df.    . 

Ogures  de  celle  curieuse  planche,  cl  des  détails  hisio-  Bourgogne.                                                       " 
riqaes  sur  les  fondateurs  et  généraux  de  ces  ordres. 
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ARCADES  frilobées  romanes,  comme  à  ARCHE.  —  Espèce  de  châsse  de  grande 

"Bourges.  —  Voir  le  porche  de  cette  église,  dimension  ,   portée   dans   les   processions 

Autreexempledonné  dans  les //Mfrac^i'oTif  de    certaines  fêtes    en  usage   dans   quel- 

da  Comité  historique  des  arts,  etc.  Architec-  crues  villes ,  et  ayant  la  forme  de  baldaquin. 

iure  religieuse,  ^  partie,  p.  4â.  On  pourrait  avoir  une  idée  de  ce  genre  de 

décoration  par  la  gravure  représentant  la 

ARCHANGES.  —  Voir  Gabriel,  Raphaël,  procession   de    sainte   Rosalie  à    Naples  ; 

et  aussi  les  divers  exemples  qu'en  donne  Foyages  pittoresques  en  Sicile,  par  Saint- 

M.  Didron,  dans  son  ouvrage  sur  Vlcono-  Non.  Voir  Naples. 

graphie  chrétienne,  1  vol.  in-4°,  avec  plan-  1/on  nomme  aussi  arche  une  espèce  de 

cKes.  coffre,  dont  on  trouve  quelques  représen- 
tations dans  les  Monuments  inédits ,   par 

ARCHE  de  Noé.  — Construction  de  ce  bâ-  Willemin,  pi.  ccxii,  et  sur  lesquels  M.  Pottier 

timent.  Toutes  les  Bibles  à  figures  offrent  fait  des  observations  remplies  de  son  érudi- 

cette  représentation  plus  ou  moins  appro-  tion  ordinaire,  t.  U,  p.  33.  Voir  aussi  le  mot 

chant  de  la  vérité.  Voir  au  mot  Bibles.  Aron. 

Miniature  d*un  manuscrit  grec  du  xiii*  au 

XIV  siècle.  D'Agincourt,  Peinture,  pi.  lxii,  ARCHÉOLOGIE  CHRÉTIENNE.   —   Voir 

n*"  3.  Antiquités  chrétiennes. 

•Entrée  dans  Tarche  (mêmes  peintres  et 

mêmes  ouvrages),  et  sa  sortie.  Voir  au  nom  ARCHERS  DU  ROI  et  autres  (i).  —  Hi- 

de  Noé.  niature  d'un  manuscrit  du  xiir  siècle,  Atlas 

Fresque  de  Buffalmaco,  au  Campo  Sanio  des  monuments    français ,  par  Alexandre 

(xiv*  siècle   environ).  Voir  au  mot  Campo  Lenoir,  1  vol.  in-4olio,  pi.  xxx. 

Santo,  11°  3,  dans  ce  Dictionnaire  où  cette  Autre  à  cheval,  miniature  du  xiii'  siècle; 

gravure  est  analysée.  YfUlemm ^Monuments  inédits,  1. 1,  pi.  102. 

Peinture  des  Loges  du  Vatican,  par  Ra-  Autres  tirés  des  miniatures  de  la  Chro- 

p'hael.  Voir  son  œuvre  et  celles  de  ses  gra-  nique  de  Froissard ,  même  ouvrage ,  t.  H  , 

veurs,  Volpato,  Chaperon,  et  au  mot  I^oges.  pi.  174. 

Trésor  de  la  couronne  de  France ,  diaprés 

ARCHE  D'ALLIANCE.  —  Sa  forme  variée  les  pi.  de  la  Monarchie  française,  de  Mont- 

et  imaginée  par  les  artistes  du  moyen  âge  se  faucon ,  t.  II,  pi.  187. 

trouve  dans  toutes  les  Bibles  gravées  en  Archer    italien,   xiii*  siècle;    Bonnard, 

bois  ou  au  burin,  depuis  le  xv  siècle  jus-  Costumes,  etc.,  t.  I,  pl.  lxviii. 

qu'à  la  fin  du  xvi*",  d'une  forme  approchant  Figure  en  pied,  sculptée  en  1480,  repré- 

de  celle  d'une  armoire  à  deux  battants,  et  sentant  le  capitaine  d'une  compagnie  (Ta r- 

gardée  par  deux  lions  assis;  verre  peint  des  chers;    Willemin,   Monuments    inédits, 

premiers  siècles  du  christianisme;  Boldetti,  pl.  clxi  du  tome  II. 

Osservazion,  sop.  i  Cimeteri  de'  SS.  martiri.  Archers  anglais ,  xiv*  siècle  environ ,  mî- 

1  vol.  in-folio,  pl.  de  la  p.  201,  fîg.  15.  niature  d'un  manuscrit,  publiée  dan^  le 

Miniature  du  vir  ou  viii*  siècle,  repré-  Pictorial  history  of  England,  à  Londres, 

sentant  l'arche  portée  par  les  lévites  à  tra-  t.  II ,  p.  360. 

vers  le  Jourdain;  d'Agincourt,  Peinture,  Autres  d'une  des  tapisseries  de  Berne, 

pl.  xxviii.  pL  m,  publiées  par  A.  Jubinal,  Tapisseries 

L'arche  posée  dans  le  tabernacle.  Autre  hist.,  etc. 
miniature  du  ix' siècle  ;  ib.,  pl.41,  n"*  4 et  5. 

Marche  processionnelle  de  l'arche  au  tra-  ARCHES  DE  PONTS,  remarquables  par 

vers  du  Jourdain.  Composition  de  Raphaël  leur  forme  architecturale  ou  leurs  détails  de 

aux  Loges.  Voir  son  œuvre  et  celles  cle  ses  sculptures.  —  Voir  au  mot  IV)nts. 
graveurs. 

Autre  portée  autour  des  murs  de  Jéricho,  ARCHETS.  —  Ancien  archet  de  violon, 

mosaïque  de  l'église  Sainte-Marie-Majeure,  ou  autres  Instruments  à  cordes  vers  le  xi*ou 

QAdimpxm,,  Fêtera Monumenta,iAy\A.L\\\\,  xir  siècle,  gravé  sur  un   bassin  émaillé; 

Transport  de    l'arche    dans    la    maison  WiWemin  ^  Monuments  français  inédits ,  i.  l^ 

d'Obëdédom,  bas-relief  du  xvi*  siècle.  Ci-  pl.  cxiii.  M.  Poltier  le  regarde  comme  du 

cognara,  Storia  délia  scultura,  etc.,  in-  xiir. 

foli/»,  pl.  XXXV,  t.  H.  Celui  que  tient  une  statue  du  portail  de 

'(f  Sur  l'origine  de  celte  garde,  Toir  Mêlerai,  i4frrrfr/<î  t,  111,  p.  i07;lepôre  Daniel,  lilstoire  delà  milice 

de  l'histoire  de  France,  lable  des  matières  :  Fauchet  française  fJ.-ï.,-li.  Carre,  PanojtUe,  Ifictionnaire des 

bi  Boulainvillien,  Ancien  (jouvememeni  de  France,  termes  de  guerre. 


ARC                         —  85  —  ARC 

Saint-Denis,  ib,,  t.  I ,  pi.  lxxv,  estimée  du  Peinture  sur  Yorrc,  représentant  le  sacre 

xir  siècle.  de  saint  Louis,  publiée  par  Monlfaucon  cl 

Du  bas-relief  d^un   des  chapiteaux   de  quelques  autres.  Voir  au  nom  Saint  Louis  ou 

Saint-Georges,  à  Uocherville,  xr  siècle  ;  ib.,  Louis  IX. 

n"  2,  pi.  LU.  M.  Poltier  pense  qu^il  faut  De  Rouen* (Jean  deMarigny)^rcpréscnlé 

dire  xif.  sur  une  niitr^,  brodée  au  xiir  siècle;  il 

Miniature  d'un  manuscrit  du  xiii*  siècle ,  est  coiiïé  d^une  mitre  conique ,  tenant  une 

appartenant  à  la  ville  de  Reims ,  représcn-  grande  clef ,  et  placé  entre  deux  person- 

tant  d'une  manière  allégorique  la  figure  de  nages  à  genoux ,  Cornélius  et  Dorcas.  Celte 

TAir,  avec  tous  ses  attributs,  dont  la  musi-  figure  curieuse  est  publiée  dans  Touvrage 

que  est  un  des  résultats  les  plus  merveil-  U\i\lu\é:  des  Andelysau  ffavre,  lllufftrationê 

leux.  L'on  voit  plusieurs  figures  tenant  des  de  Normandie ,  ^par  madame  Amable  Taslu  , 

archets;  publié  et  expliqué  par  H.  Didron.  Paris,  1843,  chez  Lehuby,  i  vol.  in-lâ,  pL, 

Voir  Air.  p.  95. 

Autre  entre  les  mains  de  saint  Jacques  (  le  6eaucostumed'unarchevêquedeSens(2). 

Mineur).  Collection  de  figures  des  saints  du  Sculpture  d'une  tombe  de  ii4l;  Willemin  , 

Cabinet  des  estampes  de  Paris.  MonnmenU  inédits,  1. 1,  pi.  lxi.  C'est  la  pre- 

Mémoire  de  M.  Botté  de  Toulmont ,  fai-  mière  figure  désignée  ainsi  dans  cet  ouvrage, 

sant  partie  des  Instructions  du  Comité  his-  De  Cantorbéry,  préchant.  Miniature  du 

torique  des  arts  et  monuments,  in-4*',  plan-  xiii*  au  xw  siècle;  Angleterre  ancienne  de 

ches  n""  v,  vi ,  et  le  texte  de  M.  Pottier,  sur  Strutt ,  pi.  xxiii  de  l'édition  andaise,  i  vol. 

les  planches  de  Willemin.  in-4%    Voir    aussi    l'édition   française,    2 

vol.  in-4'',  même  planche. 

ARCHEVÊCHÉS.  —  Vue  de  l'ancien  pa-  On  trouve  dans  les  Monumenta  eryptarum 

lais  de  l'archevêché  d'Ëvreux,   architec-  Faticani,  in-folio,  par  PA.  Laur.  Denys , 

lure  d'un  grand  effet,  Foyages  pittoresques  plusieurs  planches  représentant  des  tombes 

en  France,  par  Taylor  et  de  Cailleux ,  Nor^  d'archevêques.  Voir  entre  autres  celles  des 

mandie,  pi.  ccxxv.  pi.  xxvi,  xxviii ,  xxix,  pages  5i,  45,  50,  59, 

Vue  extérieure  de  la  belle  galerie  de  Par-  60,  62,  05.  L'une  des  deux  figures  de  cette 

chevêche  de  Liège,  dans  l'ouvrage  intitulé  planche  porte  un  aigle  sur  un  pectoral, 

Fues  de  Jfollanae  et  de  Belgique,  par  Van  pi.  lxvi,  lxviiu 

Kempen  ,  celui  de  Louis  Haghe,  Sketches  Très-rbeau  costume  d'un  évêque  ou  arche- 

in  Belgiam,  eic,,  in-foL;   Collection  d'in-  vêaue,  d'après  une  peinture  du  xvr  siècle; 

térieurs  de  tous  les  genres  et  de  tous  les  Atlas  des  arts  au  moyen  âge,  par  M.  du 

pays',    par    Chapuis,    in-folio,    pi.    viii.  Sommerard,  pi.  vi  du  chapitre  VI;  il  est 

Paris,  1845;  Bulla,  éditeur.  représenté  à  genoux. 

Plan  de  l'ancien  archevêché  de  Paris ,  Costume  d'un  archevêque  d'Italie ,  vers  le 

publié  dans  le  Rapport  de  M.  Lassus  et  xiir  siècle,  par  Bonnart,  t.  I  de  sa  Collée- 

VioUet  le  Duc ,  sur  tes  Réparations  à  faire  tion  des  costumes  au  moyen  âge,  pi.  lxxix. 

à  Véglise  Notre-Dame,  in^**.  Paris,  1845.  On  trouve  dans  le  texte  une  description 

de  l'aube ,  de  la  dalmatique,  crosse,  anneau, 

ARCHEVÊQUES  ou  ÉVÊQUËS(i).  —  Cos-  en  usage  à  cette  époque.  Voir  p.  165  du 

tûmes  d'archevêques  par  siècles  :  texte  de  l'ouvrage  de  Bonnart. 

De  Cologne,  en  costume  de  chancelier  Voir  aussi  les  noms  Ambroise  (Saint), 

d'Italie  vers  le  v*  ou  vi*  siècle,  bas^elief  de  Cantorbéry,  Crosses,  Dédicaces  d'Églises, 

Téglise  de  Monza.  Voir  MoNZA.  Dunstan,  Êvêques,  Mansuy,  Mitres,  Pa- 

De  Trêves  et  de  Mayence,  en  costume  lonh*  triarches.  Sacres,    Thomas  de   Camtor- 

bard,  même  sculpture,  publiés  dans  le  Me-  béry,  Toul. 

morie  éU  Monza ,  par  Frizi  et  Giulini,  in-4*',  La  belle  figure  publiée  dans  les  Antiqui- 

1. 1  et  VIII.  tés  d'Aquilée,  1  vol.  in-folio,  par  Gian. 

Sacrant  un  roi  ou  un  empereur.  Beau-  Bartoli,  planche  delà  page  589,  est  à  con- 

nier  et  Rathier,  Costumes  français,  t.  I,  sulter  pour  l'antiquité  du  costume  ecclésias- 

pl.  cxLix.  tique. 

(i)  Celte  dignité  étant  presque  inconnue  dans  les  (2)  Le  détail  de  toutes  les  parties  du  costume  f*sl 

premiers  siècles  (  ne  commençant  d'une  manièn*  dis-  donné  avec  le  plus  terand  soin,  dans  le  leitc  de  cetle 

tincle  que  vers  te  ti*'  siècle),  en  58i,  il  nous  arrivera  planche,  par  M.  Toilier,  qui  remarc^ue  que  la  niilre 

bien  souvent  de  confondre  dans  nos  désignations  ces  est  d'une  torme  inusitée.  La  chjisiihie  iiifumlibiiliforma 

deoT  dignités  ecclésiastiques,  il  faut  donc  voir  l'ar-  est  bordée  d'orfroi ,  les 

ticle  KvBQUu  pour  compléu.>r  celui  ci.  On  sait  que  crois,  etc. 
pmdant  longtempii  les  papes  ne  portèrent  que  le  sim- 
ple titre  d'êvéques  de  Rome. 


chasuble  infundibuliformA 
sandales  sont  ornées  do 
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\.es  sceaux  offrent  une  mine  curieuse  à  sontcilcs,  cl  au  mot  Inauguration  ou  In- 

exploiter  pour  les  costumes  des  prélats  de  stallation;  le  grand  ouvrage  de  Schrinc- 

France,  d'Angleterre,  d'Allemagne,  et  de  kius,  miiluié Imagines  imperatoram,  arcki' 

bien  d'autres  pays.  ï^s  planches  des  ou-  diacum,etc. ,  1  yoI.  in-folio  magnifique, 
vrages  de  Wrée  sur  ce  genre  de  monuments 


sont  généralement  bien  exéci^lëes. 

Voir  ceux  publiés  par  le  marquis  de  Mi- 
gieux,  Sceaux  des  rois  el  reines  de  France, 
1  vol.  in-4^     . 


AHCHIMËDE  {\)  sortant  du  bain  et  trou- 
vant le  poids  des  deux  couronnes  du  tyran 
de  Syracuse ,  gravure  en  bois ,  peut-être 
d'Alber  Durer,  portant  la  dale  i5t8,  A  vol. 


Toutes  les  pierres  tombales  d'archevêques  in-folio  intitulé  :  de  Architectnra  et  de  si- 

rtd'évêques,  publiées  dans  la  i?a^av/a«acra.  metria  corporis  An/nani,  par  Gualter  Ri  vy. 

Voir  ce  mot.  médecin.  L'ouvrage  est  en  allemand  et  reri- 

L'ouvrage  de  Maillot  et  Marlm,  sur  les  ferme  beaucoup  de  planches,  dont  quel- 

Costames  français,  ^\o\.\n-S°.  ques-unes   représentent    les   mesures    de 

Toutes  les  pierres  tombales  qui  existaient  toutes  les  parties  d'une  construction  gothi- 

autreiois  à  la  cathédrale  de  Paris  et  publiées  que,  la  manière  de  pointer  le  canon,  etc., 

par  Charpentier,  2  vol.  in-folio,  texte  et  et  bien  d'autres  détails  curieux, 
planches  malheureusement  mal  dessinées  et 

mal  gravées  pour  la  plupart.  ARCHIPRÊTRE  (â)  Figure  à  genoux  de 

On  trouve  aussi  de  beaux  costumes  d'évê-  Jacq.  Colofiia,  en  costume  de  cette  dignité 

qucs  dans  l'ouvrage  de  M.  Arnaud ,  sur  les  ecclésiastique,  tirée  d'une    mosaïque   du 


XIV*  siècle  à  la  basilique  de  Sainte-Marie- 
Majeure.  D'Agincourt,  PeinturCy  pi.  xviii,  • 
n*»  18. 

Archiprêtrc  de  l'Église  romaine  recevant 
à  genoux  des  mains  de  saint  Ambroise  un 
livre  de  liturgie,  peinture  du  xiii*  siècle'. 


Antiquités  de  Troyes.  Voir  Aube. 

ARCHIDIACRES.  —  Voir  Adalbertus  et 
la  plabche  de  la  page  44  de  la  Batavia  sa- 
cra,  in-iblio. 

Beau  costume  d'archidiacre  de  Rouen ^ 

Pierre  tombale  du  xiii*  siècle  environ  ,  ù  la  Acta  sanctor.  des  Boliandistes,  mois  de  mai, 

cathédrale  portant  le   nom  d'Etienne  de  t.  VIII,  p.  96. 

Sens.  Elle  est  publiée  avec  soin,  par  M.  De-  Archiprêtre  de  l'église  de  Monza,  sculp- 

ville,  bibliothécaire  de  la  ville  de  Rouen,  ture  de  la  façade  Me  ce  monument  vers  le 

dans    sa    Description   des    tombeaux    de  xi*' siècle,  publié  dans//;  ilf<?mon>  di7lif0/iz(?, 

l'église  en  question.  Voir  la  planche  xi,  par  Krisi.  Voir  la  description  faite  de  celte 

p.  200  et  suivantes,  où  il  donne  la  descrip-  sculpture  par  Millin,  Foyages  dans  le  Mi" 

tion  de  sa  fîgure,  de  son  costume,  del'inscrip-  lanais,  1. 1,  p.  347.  Ce  personnage  a  dans  ses 

tion,  etc.  Au  bas  de  sa  tunique  an  remarque  mains  la  célèbre  couronne  de  fer. 
l'ornement  nommé parara.  Voir  ce  mot. 

ARCHITECTES  ou  SCULPTEURS  (5).  - 

ARCHIDUCSet  ARCHIDUCHESSES.— C'est  Quelques  monuments  offrent  la  représen- 

principalenient  en  Autriche,  en  Allemagne  tation  ou  figure  des  architectes  h  qui  on  en 

et  dans  les  Pays-Bas  que  l'on  trouve  des  doit  la  construction  ou  les  détails, 

monuments  de  cette  dignité.  Voir  la  Flan"  Deux  pierres  tombales  publiées  par  Wil- 

dria  illustrata,  Brabantiœ  antiquitates ,  la  lemin,  Monuments  français  inédits,  repré- 

colicction    des  sceaux   de   Flandre,    par  sentent  les  ligures  en  pied  de  l'architecte  de 

Wrée,  et  aux  noms  Othon,  Marguerite' et  Sainl-Ouen  de  Rouen,  Berneval,  et  de  son 

Maximilien  ;  et  aux  mots  Allemagne  et  Au-  clerc  ,  xv*  siècle  (4) ,  pi.  clix  ,  son  portrait^ 

TRICHE  tous  les  ouvrages  à  planches  qui  y  ib.,  pi.  clx. 


(1)  il  psl  bien  entendu  que  celle  flc^urc  nVsl  ciiée 
que  parce  qu'elle  8e  trouve  dans  un  volume  de  plan- 
ches, du  XVI*  siècle. 

i'i)  L'archiprélre  dans  l'EjxIise  romaine  est  ordinai- 
rement choisi  dans  une  paroisse  par  I  évoque  pour  le 
représenter  dans  tuul  ce  qui  liciil  nu  t^ouvernemenl 
spirituel  cl  temporel  des  enlises  du  diocèse,  Cod. 
eccttit.,  p.  25,  edilion  de  M.  ll(>nrion;  Paris,  i8'24. 
Celte  charge  (ut  créée  par  Léon  Ià,  de  1049  h  loso. 
Voir  les  t'onclions  de  rarcbiprélre  dans  Tliomassin, 
DiëcipUne  ccclésiasiique.  l.  J,  p.  37,  edilion  française. 
Jlle  désigne  toujours  sous  le  titre  de  mclropolilain  . 
Voir  tous  les  canons  el  conciles  cités  à  ce  sujet.  Ib.. 
liv.  VUl,  chap.  IV. 

'3)  Nous  confondons  ici  les  deux  nris,  parce  que 
^r les  monuments  ils  ne  soni  pas  toujours  spéiiliés. 


et  que  nous  ne  voulons  pas  prendre  sur  nous  de  rien 
afiirmer. 

\)  M.  Poltier,  dans  le  texie  de  l'ouvrage  de  Wille- 
min,  donne  les  détails  historiques  sur  ces  deux  artistes, 
victimes  de  leur  Jalousie  d'état  el  de  talents.  Voir 
p.  17  du  i"  vol.  M.  Kmeric  David,  Discours  sur  la 
peinture  au  moyen  âge,  donne  les  noms  d'une  foulo 
d  architectes  et  constructeurs  célèbres  du  xii*  au 
xv!*"  siècle,  parmi  lesquels  figurent  quantité  de  pré- 
lats, d'cvéque;:,  d'abbes,  de  nioines  à  qui  la  France 
doit  une  i;i'ande  partie  de  ses  cathédrales  et  autres 
églises,  les  belles  abbayes,  les  cloîtres,  les  couvents, 
maintenant  détruits  ou  à  peu  prés.  Voir  p.  ftU  à  102, 
et  son  Discours  sur  la  sculpture  française,  1  vul. 
in -8*',  p.  44  Â  49.  Félibicn,  Vie  des  plus  célèbres  ar- 
chitectes, I  vol.  in-4'',  p.  145  à  109.  l.e  9*  n'  du  Bulle- 
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Statuette  de  P.  Yischer,  sculpteur  de  la 
châsse  de  saint  Scbald ,  à  Téglise  de  Nurem- 
berg ,  publiée  dans  la  brochure  inlilulée  : 
J^ie  Upostcl  von  Peters  Bischers  in  zmolf 
Blattern  von  Febert  licindei,  et  reproduite 
à  Paris  dans  la  colicclion  :  Armes,  armurfs, 
meubles  et  divers  objets  du  moyen  âge ,  chez 
AYeilh  et  Hauserj  1  vol.  in-i" ,  pi.  ux  et 
Lx,  par  Asselineau. 

Celle  de  maître  Hugues  Libergier,  mort 
en  131  i,  architecte  de  l'église  de  Saint  x\i- 
caise  de  Reims,  tenant  sa  règle  et  le  modèle 
de  son  église,  à  ses  |)iods  un  compas  d^inc 
forme  singulière.  Cette  belle  pierre  tombale 
représentant  sa  figure  en  pied  est  publiée 
dans  la  Bévue  de  l'architecture  ;  Paris,  t.  I, 
p.  196,  par  César  Daly ,  et  dans  le  Magasin 
pittoresque,  t.  YIII,  planche  de  la  p.  268. 

Celle  du  constructeur  du  jubé  de  la  Ma- 
deleine, à  Troyes.  Voir  Jubés. 

Autre  tenant  une  équerrc  et  un  grand 
compas;  il  est  près  d'un  bâtiment  en  con- 
struction, miniature  du  xiii*  siècle  environ. 
Angleterre  ancienne  ôeSiTulljïn'A'' y  pi.  lxv, 
et  la  traduction  publiée  par  Uoulard,  même 
format  et  même  planche. 

If.  Alex.  Lenoir,  t.  V,  pi.  clxxii,  n*»  1i>8 
de  son  Musée  des  Petits- Augustins ,  a  pu- 
blié un  émail  de  Limoges,  provenant  du 
tombeau  de  Diane  de  Poitiers,  représentant 
un  architecte;  quelques-uns  disent  un  saint 
Thomas  tenant  une  équerre.  Dans  les  salles 
de  ce  musée,  M.  Lenoir  avait  fait  ériger  des 
cénotaphes  à  la  mémoire  de  Jean  Goujon, 
de  Germain  Pelon,  de  Philibert  de  Lorme, 
de  Jean  Cousin  et  de  Jean  Bullant,  et  de 
quelques  autres  artistes  français  célèbres, 
voir  les  pi.  cxvi,  cxvii  dut.  lif,  et  pi.  ccxii  ; 
t.  IV,  n«  253  et  454,  p.  99  et  10. 

ARCHITECTURE.  —  Ouvrages  généraux 
sur  Parchitecture  depuis  la  décadence  jus- 
qu'à la  fin  du  xvr  siècle  (1). 

Les  divers  ouvrages  de  Iiéon  Alberti  sur 
l'architecture,  depuis  1485,  jusqu'en  1550. 
Voir  surtout  l'édition  de  1550,  avec  des 
planches,  \  vol.  in-folio,  à  Florence.  Nous 
Ignorons  s'il  existe  des  planches  dans  Tédi- 
tion  originale  de  1485  (2). 

Seroux  d'Agincourt  les  résume  presque 
tous,  Yoir  le  1"  vol.  de  son  ouvrage  intitulé  : 

tin  mowanenial,  p.  H2.  publié  par  le  Comilé  dt»s  arts 
et  monuments,  «igoale  la  découverte  curieuse  des 
signes  ei  marques  des  areiiilectcs  du  moyen  A^e. 

it^  De  l'art  considéré  comme  symbolisme  du  Véiat 
social,  in-8",  parDuisieux  ;  l^nris.  ik42. 

(2)  M.  Brunet  donne  d'amples  détails  sur  le?;  diver- 
ses éditions  des  ouvrages  d'Alberli,  àlunueldd  libraire, 
tome  1. 

(3)  On  trouve  dans  cet  ouvrage,  t.  I,  p.  45,  une 
sortie  des  plus  singulières  contre  rarchiieciurc  reli- 
gieusc  du    moyen  âge.  Le  savant  académicien  ne 


Histoire  de  Vart  depuis  Ui  décadence,  p\c. 
(seclion  Architecture)',  il  renferme  73  plan- 
ches in-folio,  offrant  plus  de  1 ,200  exemples 
d'architecture  des  divers  siècles. 

L'ouvrage  de  Cualter  Rivy,  avec  planches 
en  bois,  cité  au  mot  Arcnimèdk. 

Le  génie  de  Varchileclure ,  in-i"  avec 
planches  par  J.-A.  Coussin;  Paris,  Didoi. 

y^ies  des  plus  célèbres  architectes  de  France 
et  d'Italie,  parQuatremère,  2  vol.  in-H"  avec 
des  planches  au  trail,  dont  22  sont  consa- 
crées aux  monuments  de  la  renaissance  Çy}. 

Traité  d'architecture  en  France  (4)  pnr 
;ndrouetdu  Cerceau,  ir>59, 1582  à  1607, 
accompagné  de  planches  nombreuses. 

Les  Dix  livres  d'architecture,  par  Phili- 
bert de  Lorme,  1  vol.  in-folio  avec  planches 
bien  exécutées. 

Dictionnaire  d'architecture ,  par  Pugin, 
Clossary  of  ternis  used  in  Crecian,  Bo- 
man,  etc.,  in-S",  avec  planches;  l'autre  par 
Rrilton,  intitulé  :  Dictionary  of  the  archi- 
tecture of  middle  âge,  etc.,  avec  de  belles 
planches,  1  vol.  in-i°. 

Carter  (John)  a  publié  plusieurs  ouvrages 
en  Angleterre  sur  rarchilecture  gothique, 
iu-folio  et  in-4°  avec  planches. 

Histoire  de  l'architecture,  par  M.  Hoppe, 
en  anglais  ou  la  traduction  française  de 
Baron,  2  vol.  in-8**,  planches. 

La  Bévue  générale  de  l'architecture,  etc. , 
par  César  Daly,  publication  périodique, 
in-4°  avec  planches;  il  en  existe  déjà  4  vol., 
et  cotte  publication  est  devenue  européenne. 

Monuments  anciens  et  modernes ,  par  li- 
vraisons in-4° ,  par  Jules  Cailhabaud  et  une 
société  de  littérateurs;  les  planches  sont 
d'une  grande  perfection,  il  doit  y  avoir  180 
livraisons. 

Les  Arts  au  moyen  âge,  par  M.  du  Som- 
merard  {Architecture) ,  4  \o\,  in-S".  Voir 
surtout  les  planches  lithographiées  par 
IL  Victor  Petit. 

*  _ 

Eléments  d'archéologie  de  Batissier,  1843, 

1  vol.  in-18. 

L'ouvrage  de  Cab.  Ramée,  intitulé  il/a- 
nuel  d'architecture   ancienne  et  moderne, 

2  vol.  in-12;  Paris,  1845. 

ARCHITECTURE  RELIGIEUSE.  —  Voir 
aux  mots  Basiliques,  Catacombes,  Cathé- 

veul  y  voir  rien  autre  chose  que  de  la  barbarie  et 
l'an  dans  sa  plus  prolonde  décadence.  Toutes»  nos 
cathédrales  des  xiii',  xiv*  et  x\«-' siècles  sont  impi- 
toyablement rayées  de  la  liste  des  benui  monuments. 
(4)  Sur  les  caractères  de  l'archileclure  en  France, 
voir  les  divers  arlicies  de  M.  Vaudoyer  (ils,  archi- 
tecte, insérés  dans  la  publicalion  intitulée:  Slagusin 
pilloresque,  1839,  i84o,  iMi.  11  traite  de  l'architecture 
delà  renaissance, année  i842,  p.  i?i  etsuiv.  Discours 
sur  rarchiieciurc  (lOlhique,  par  Emeric  David,  cité 
par  M.  de  Caumont,  DuUelin  motuimental,  août  1838. 
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DRALE8,  Cimetières,  Chapelles,  Cryptes,  ARCHITECTURF)    MELITAIRE  tello   qne 

Églises,  Oratoires,  etc.  celle  des  fortifications,  des  châteaux  forts. 

Comme  ouvrages  plus  spéciaux  sur  ce  forteresses,  des  portes  et  ponts-levis,  des 
genre  d^architecture ,  nous  signalerons  en  camps,  bastions,  tourelles,  tours,  rem- 
France  celui  de  M.  de  Caumont,  intitulé  :  parts,  etc.  Voir  à  tous  ces  noms^  ainsi  que 
€oars  d^anUqnités  monumentales,  4*  partie,  la  partie  de  Pouvrage  de  d^Agincourt,  sec- 
avec  planches.  tion  consacrée  à  Tarchitectiire  militaire,  et 

Celui  de  M.  Tabbé  Bourassé,  intitulé  :  de  principalement  la  pi.  lui. 

V Architecture  chrétienne,  etc.,  1  vol.  in-8*'.  Le  traité  spécial  de  M.  de  Caumont  sur 

qui  est  une  espèce  de  résumé  de  celui  de  ce  genre  d'architecture.  Voir  la  5«  partie 

M.  de  Caumont.  de  son  Cours  d'antiquités  monumentales  et 

Le  Manuel  des  connaissances  utiles  aux  V Atlas  qui  s'y  rattaclie. 

ecclésiastiques  dans  la  construction  et  répa-  Mémoires  sur  l'architecture  militaire,  par 

ration  des  églises,  chapelles,  pour  servir  de  M.  Mérimée^  publiés  dans  leà  instructions 

suite  au  Rituel  de  Belay,  1  vol.  in-12.  du  Comité  des  arts  et  monuments;  Paris, 

Celui  de  M.  L.  Batissier,  Eléments  d'ar-  18i5,  i  vol.  in-4*'  avec  des  spécimens. 

chéologie  nationale^  etc.,  1  vol.  in-i8  avec  L'ouvrage  intitulé  :  FaÙo   libre  conti- 

planches:  Paris,  1843,  voir  p.  343  et  suiv.  nente  appertinente  a  capitaneij  ritenere  et 

Celui  de  M.  Ramée,  Manuel  de  V histoire  fortificare  una  citta,  etc.,  par  P.  Raveno,  à 

de  V architecture,  etc.,  2  vol.  in-12;  Paris,  Venise,  1  vol.  in-8",  avec  planches,  1550. 

1843,  avec  planches.  L'ouvrage  de  Baracio,  in-4°,  1572,  avec 

Mémoire  de  M.  Albert  Lenoir,  architecte,  planches, 
intitulé  :  Monuments  fixes.  Civilisation  chré^ 

tienne  (instruction  du  Comité  des  arts  et  ARCHITECTURE  BYZANTINE.  —  Est l'ob- 

monuments),  in-4'',  avec  planches  dans  le  jet  de  divers  ouvrages  spéciaux  parmi  les- 

texte.  quels  nous  citerons  VHistoire  de  Varchltec- 

\ji  bel  ouvrage  de  M.  Boisserée,  intitulé  :  ture  byzantine,  par  M.  Alb.  Lenoir,  Revue  gé- 

Les  trois  âges  de  Varchitecture  religieuse  néralede  l'architecture,  t.l,  1840,  p.  7  à  75. 

en  Allemagne  prouvés  par  l'église  cathé--  C»élm\xi\.\i\i\é:  Monuments  anciens  et  mo- 

drale  de  Ratisbonne,  Saint' Jacques,  Saint'  dernes,  par  Jules  Gailhabaud,  voir  les  livrai- 

Emmeran,  etc.,  1  vol.  in-folio,  dont  les  sons  8,  9,  20,  22,  31 . 
planches  sont  d'une  exécution  parfaite. 

Pour  l'Allemagne,  l'Anglelerre ,  l'Italie,  ARCHITECTURE  ROMANO- BYZANTINE, 

la  Norwége,  la  Suède,  etc.,  voir  aux  noms  Voir  au  mot  Romano-btzantin,  et  aux  noms 

de  chacun  des  pays.  M.  de  Caumont  cite  Bonn,  Saint- Emheran,  Saint -Jacques  de 

plusieurs  ouvrages  dans  son  Cours  d'anti-  Ratisbonne,  Tosganella,  Saint -Vital,  etc. 

Îuités  monumentales,  p.  8  et  suiv.  Voir  aussi 

I.  Batissier,  cité  ci-dessus,  p.  575,578,  580.  ARCHITECTURE  FUNEBRE  (1).  —  Celle 

consacrée  h  l'érection  des  monuments  func- 

ARCHITECTURE  CIVH^E.  —  Savoir  :  celle  raires  a  produit  des  chefs-d'œuvre  incon- 

des  arcs  de  triomphe,  des  châteaux,  palais,  testables.    Nous    en    signalons    un   grand 

hôtels  de  ville,  ponts,  portes  de  ville,  tom-  .nombre  aux  mots  Funérailles,  Mausolées, 

beaux,  hôpitaux,  fontaines  publiques,  chan-  Tombeaux,  etc. 

celleries,  tribunaux,  prisons,  escaliers,  etc.  l^s  tombeaux  des  papes,  ceux  des  grands 

Voir  à  tous  ces  mots.  hommes  publiés  par  Boxhornius.  Ceux  de 

M.  Albert  Lenoir  a  fait  un  résumé  histo-  Palerme,  de  Carbonara,  de  la  Toscane;  des 

rique  sur  ce  genre  d'architecture  publié  églises  d'Angleterre  et  de  France;  ceux  de 

dans  le   Magasin  pittoresque,   19*  vol.,  Dagobert,  de  François  P%  de  Louis XH,  du 

p.  225,  277,  278  et  suiv.  Cette  dissertation  cardinal  d'Amboise;  de  l'église  de  Brou, 

des  Montmorency,  du  maréchal  de  Brèze,  à 
Rouen ,  etc.  ;  sont  tous  célèbres.  Voir  k  tous 


est  accompagnée  de   (quelques  spécimens 
remarquables  de  l'architecture  civile  à  ses 


diverses  époques.  ces  noms. 

Les  instructions  du  Comité  des  arts  et 
monuments  renferment  un  mémoire  sur  ARCHITRAVES  (2).  —  Tableau  compara- 
l'architecture  civile  en  France,  rédigé  par  tif  des  architraves  à  aiverses  époques  de  l'ar- 
MM.  Vitet  et  Albert  Lenoir,  avec  planches  chitecture,  d'Agincourt,  Histoire  de  Vart 
in-4°;  Paris,  1843.  {Architecture)^  pi.  lxv,  n<*  18,  et  p.  69  du 

(O  Ce  genre  d'architectare  pcat  h  la  riffucur  «e  (2)  Pour  lr«  définiiions   théoriques  do  ces   mots 

conrondre  avec  celle  dite  civile,  mais  elle  mérite  ce-  voir  Millin,  DicUowMire  des  beaux-arts  cl  tous  les 

pendant  une  indication  spéciale.  dictionnaires  d'architecture. 
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leite.  Sculpture,  pi.  xxti  do  même  ou-  d'arlillerle  de  Paris,  Madrid;  celui  de  la 

vrage.  Tour  de  Londres.  Voir  Armures,  Musée  d^ar- 

Eiemples  de  la  suppression  de  ce  mem-  tillbrie  ,  Tour  .de  Londres,  etc.  (2). 

bre  dVchitecture ,  d'Agincourt,  pi.  lxt,  Voir  aussi  les  sceaux  représentant  des 

n**  15, 46,  47.  cavaliers,  verbo  Sceaux. 

Voir  aussi  Pugin ,  dans  ses  divers  ouvra- 
ges sur  Tarcbitecture  gothique;  M.  de  Cau-  ARCS.  —  Arme  de  guerre,  de  chasse,  do 
mont,  Cours  éP antiquités ,  etc. ;  et  tous  les  jeu,  etc. 

ouvrages    cités   sur    l'architecture  gothi-  Un  très-ancien  bas -relief  des  catacombes, 

que.  représentant  le  martyre  de  safnt  Sébastien , 

Millin,  dans  le  4*'  volume  de  son  Voyage  offre    plusieurs  hommes   qui   se   servent 

dans  le  Milanais,  p.  408,  cite  Tarchitrave  d'arcs;  Aringhi,  Roma  subterranea,  t.  II, 

de  la  porte  de  l'église  de  Saint -Gelse  (  vers  p.   454;    d'Agincourt,    Histoire  de    Vart 

le  XI*  ou  xir  siècle),  comme  représentant  le  (  Sculpture)^  pi.  viii,  n°  44. 

martyre  du  saint  en  question.  Cette  archi-  Tableau    du    même  sujet,    xv*  siècle, 

trave  si  importante  est  gravée  dans  Pou-  Etruria pittrice,  1. 1,  pi.  xxiv,  étude  des  li- 

vrage  de  Giulini ,  Memorie  di  citta  di  Mi-  reurs,  pi.  xxv. 

iajio^42vol.  in-4%  t.  il,  p.  444.  Voir  aussi  les  diverses  collections  que 

nous  citons,  aux  mots  Armes  de  guerre.    . 

ARCHIVES  (4).  -    Palais  des  archives  à  Arc  à  deux  cordes.  Miniature  d'un  ma- 

Ifilan,  xiir  et  xiV  siècles;  Hope,  if/^loire  nuscrit  du  xiv  siècle;  Willemin,  Monum. 

de  V architecture,  pi.  lvi.  inéd,,  1. 1,  pi.  cxxxii. 

Voir  encore  les  mots  Chasse,  Jeux,  et 

ARCHIVOLTES.  —  Exemples  de  l'emploi  Archers. 
des  archivoltes  aux  diverses  époques  de 

l'architecture,  d'Agincourt,  Histoire  de  Vart  ARCS-BOUTANTS  ou  BUTANTS  (3).  —  De 

(Architecture) y  pi.  xi,  n*  20,  du  m*  au  iV  Tarchitecture  romane,  gothique,  etc.  Voir 

siècle;  pi.  XXIII,  n'»  4 ,  8,  vers  les  xi«  et xir  ]es  exemples  donnés  par  M.  Alb.  Lenoir, 

siècles;  pi.  xxiv,  n*  7,  pi.  xlvhi,  n"  5,  du  Instruction  du  comité  des  arts  et  mo/io- 

xir  au  XV  siècle  ;  pi.  l  ,  n*»"  42 ,  44  ;  pi.  li,  ments,  2*  partie,  p.  59,  60  à  66. 

11*^3, 44;  pi.  Lxx,n*' 35.  Arcs  -  boutants    des    églises  d'Amiens, 

^Villemin,  Monum,  inéd.,  1. 1,  pi.  xxxiii,  d'Auxerre,  de  Reims,  du  Palais  de  Jus- 

XXXV,  xLVii,  XLviii,  Liv,  LXxxi ,  Lxxxii ,  tico,  à  Roucn ,  de  l'église  Saint -Maclou, 

cxxi.  de  l'église  de  Strasbourg  ,  de  la  cathé- 

Mémoire  d'Albert  Lenoir,  Instruction  da  drale   d'Orléans ,    du   dôme  de  Milan ,  de 

comité  des  arts,Jt  partie,  p.  49.  la  cathédrale  de  Cologne.  Voir  à  tous  ces 

L.  Batissicr,  Eléments  d'archéologie  natio-  noms. 

iia/f^in-4 8.  Voir  toutes  les  indications  de  la  De  la  clôture   de  chapelle  funèbre  de 

table,  p.  599,  Paris,  1843.  Henri  VU,  à  Westminster,  xvi*  siècle,  Pugin, 

D.  Ramée,  Manuel  de  V histoire  de  Var-  Spécimen  of  gothic  architecture,  in -4*», 
chitecture,  2  vol.,  Paris,  4842.  Voir  à  la  pi.  lxv  et  lxiii.  Les  planches  sont  toutes  nu- 
table,  mérotées  en  doulile.  Voir  toutes  les  planches 

Moyen  âge  pittoresque  et  monumental,  pu- 

ARÇONS  DE  SELLES.  —  L'on  voit  des  bliées  à  Pans,  chez  Hauser. 
arçons  sur  les  bas-reliefs  de  la  colonne 


grandes  collections   publiques.  Voir  Co-  Montfaucon  (5J,  ^architecture ,  pi.  xlvi, 

LONiiES.  n"*  52. 

Willemin  en  donne  quelques  exemples  Celui  qui  est  élevé  au-dessus  du  tombeau 

curieux.  Voir  surtout  la  pi.  Lxxiii,  1. 1  de  ses  d'un  visir  indien;  architecture  mélangée 

Monum.  inéd,,  français  et  autres;  les  musées  d'ogive  et  de  mauresque  ;  d'Agincourt,  Ar- 

(!)  Sur  eeUe  matière  importante,  voir  rezccllent  Court  d'antiquités  monumentales  de  M.  de  CaamoDl, 

rapport  fait  au  roi  sur  les  archives  déparlemencales  4"  pariic,  p.  237,  238,  294  ei  sod  atlas, 

ei  communales,  depuis  leur  origine,  etc.,  imprimerie  (4)  Sur  rori^ine  des  arcs  de  triomphe ,  voir  Fnbri- 

rojale;  Paris,  j84i  ,    signé  Dacliâlei,  ministre  de  c\\ïs.Bibliotheeaa!iUiquaria,yeTho Arcus triumphalis, 

l'intérieor.  Millm,  Dictionnaire  des  beaux-arts,  3  vol.  in-8*.  Il  ne 

(2>  L'oQvrage  deL  B.  Carré  intitulé  :  fo  Panoplie,  donne  aucun  renseignement  sur  ce  genre  de  monu- 

io-4*;  voir  i  la  table  des  matières.  ment  à  l'époque  du  moyen  Age. 

{2}  Nommés  aossi  contre-forts  ;  voir  à  ce  sujet  le  (&)  Sttppiémenlàri4ii(i9ui(eexp/t<7ii^«^i.III,p].  uv. 
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chitectare,  pi.   xlvi  ,  n*"  57;  altribiié  au  Voir  aussi  les  planches  de  quelques  au- 

XV*  siècle,  environ  (l).  très  ouvrages  de  Pugiu  et  tous  ceux  cités  au 

Arc  triomphal  de  Pempereur  Maximi-  mot  Architectiirr. 

lien  l"  d'Autriche,  l'empereur  d'Allemagne.  L.  Batissier,  Eléments  d'archéologie  natio- 

Grande  composition  gravée  de  45i5  à  1599,  nale,  in-l!2,  p.  4i0. 

par  divers  graveurs  en  bois,  dont  le  princi-  La  i"  partie  d'un  ouvrage  de  Pugin ,  infi- 

pal  est  Jér.Resch,d'après  les  dessins  d'Albert  tulé  :  Forming  to  the  àbove  but  either  may 

Durer,  et  les  idées  de  Maximilien.  Plu»  de  he  (ou  hy)  had  separately,  etc.,  accompa- 

40  planches  in-folio,  formant  un  grand  ta-  gnédc  40  planches  supérieurement  gravées, 

bleau  de  iO  à  12  pieds  de  haut.  On  y  trouve  où  l'on  trouve  tous  les  genres  de  coupes  de 

une  foule  de  fîgures,  de  sujets,  de  batailles,  pierre,  propres  à  l'architeclure  gothique 
des  animaux,  des  oiseaux,  des  plantes,  des 

allégories ,  des  généalogies ,  des  armes,  des  ARGULA.  —  Sorte  de  châsse  publiée  dans 


1799.    L'exemplaire    de    la    Bibliothèque  Hanov.,  autore  Gerardo  Molano  (2).  Voir  la 

royale  de  Paris,  département  des  estampes,  pL  x  ;  ce  monument  est  du  \iv  siècle, 
ne  serait  pas  complet,  d'après  les  inoica- 

lions  données  en  trançais  en  tète  de  la  col-  ARËGONDE.  —  Mère  de  Glotaire ,  vr  siè- 

leclion  des  planches.  Voir,  au  reste,  sur  cle,  figure  en  pied;  Atlas  du  3*  volume  des 

celte  publication  colossale,  la  dissertation  de  Costumes  français,  publiés  par  Maillot  et 

M.  deMurr,  dans  le  2*  volume  du /oor/ia/  Martin,  pi.  m,  n°  8.  Ils  n'indiquent  pas 

de  l'histoire  de  l'art.  Voir  aussi  aux  indica-  Torigine  de  ces  monuments.  Nous  avons 

lions  suivantes  :  Arnoul  (saint),  saint  suaire,  quelque  doute  sur  leur  authenticité, 

trésor,  tailleurs  de  pierre,  drapeaux,  parcs  . 

d'artillerie,  saint  Léapold,  trophées  d'armes,  ARÊTES  DE  POISSOiN.  —  Construction  de 

cosses  de  pois,  griflbns,  sirènes ,  église ,  reli-  ce  nom.  Du  Garel  en  offre  quelques  exemples 

quaire.  trésor  de  la  chapelle,  etc.  <^3ns  ses  Antiquités  anglo-nor mandes,  t.  I , 

Dibdin,  dans  le  1*'  volume  de  son  Biblio-  P*-  xxvii,  n**  7i,  73,  74,  p.  151  (3). 
graphical  decameron,  donne  le  fac-similé 

d'une  des  gravures  de  cette  composition  <]ui  AREZZO  (Toscane).  -^  Église  Saint-Jean- 

représente  un  beau  costume  de  guerrier.  Baptiste,  du  xii*  siècle.  Vue  extérieure  et 

Voir  la  planche,  p.  207,  et  quelques  détails  intérieure,  f^iaggio  pittor.  délia  Toscana, 

sur  celte  belle  gravure.  in-folio,  de  Jac.  Ant.  Fratelli  Terrini,  t.  Ul, 

Celui  élevé  à  Naples  en  l'honneur  d'Al-  planches ,  p.  5r),  57. 

phonsc  d'Aragon,  xv*  siècle,  d'Agincourt,  Pour  les  autres  monuments  de  cette  ville. 

Architecture,  pi.  lui;  d'après  Summonle,  voir  la  grande  Topographie  de  l'Italie,  en 

Uistor.  di  citta  Napoli.  plus  de  80  vol.  in-^otio,  au  Cabinet  des  es- 

Les  médailles  de  papes  offrent  quelques  lampes  de  Paris, 

rares  exemples  d'arcs  ae  triomphe ,  mais  ce  Monnaies  d'Arezzo,  au  moyen  âge,  Mura- 

sont  plutôt  des  ea?-vo{o  que  des  monuments  tori,  Antiquitates  Italiœ  medii  cevi,  t.  II, 

proprement  dits,  aussi  ne  les  désignons-  p  664. 

nous  pas  en  particulier,  mais  comme  signes  ARGATA  (Ordre  de  1'  —  ou  du  Dévidoir  ). 

ou  emblèmes  des   travaux  publics  dus  à  —  A  Naples,  au  xv*  siècle.  Ordres  militaires 

l'administration  pontificale.  Voir  les  plan-  et  religieux,  Scboonebek,  t.  II,  p.  218 , 

ches  publiées  par  Ciaconius,  Acta  et  res  pi.  lxxvii. 
gestœ  pontificum,  etc. 

ARGENTARIUS.  ~  On  trouve  dans  les 

ARCS  EN  TIERS-POINT,  et  autres.  —  Ta-  Acta  sanctorum  des  Bollandistes  diverses 

bleau  comparatif  des  divers  systèmes  de  con-  figures  de  ce  genre  de  fonction  au  xiir  siè- 

struction  des  voûtes  en  arcs,  d'Agincourt,  cle.  Elles  sont  tirées  du  beau  manuscrit  in- 

Architecture,  pi.  lxxi,  et  tous  les  détails  qui  titulé  Leges  palatinœ,  appartenant  aux  re- 

s'y  rattachent.  ligieux,  et  publié  par  eux.  On  y  voit  donc 

(0  Ilodges,  Recueil  d'anUquUés  publié  en  Angle-  iipparlenantAM.Desnovers,  bibliothécaire  du  Jardin 

terre;  Londres.  des  Plantes  cl  membre  de  plusieurs  sociéiés  savanit-s, 

(3)  C'est  au  célèbre  Leibnitz  que  l'on  est  redevable  on  voit  une  ancienne   église  depuis    lon(;tcni|>s  en 

de  connaître  le  véritable  nom  de  l'anteorde  la  Lij»0'  ruines,  dont  quelques  parties  de  fortes  murailles  oN 

noffraphia.  Voir  Prœf.  sive  inirod.  tcriptor.  rerum  freni  un  exemple  de  ce  genre  de  construction,  mais 

Br'nmwie.,  t.  II,  u*  0,  p.  ii.  nous  n'en  connaissons  pas  de  dessin.  L.  Batissier, 

(3)  A  Montmorency,  près  Paris,  dans  une  propriété  Êiémenls  d'archéologie,  m-i8,  p.  4i6. 
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trots  personnages  nommés,  i^  VArgentarius  Monnaies  de  ocUc  ville,  publiées  par  Mu- 

regis  (i).  Voir  ia  planche  page  10,  mois  de  raton,  Antiquitates  Italiœ  medii  œvi,  t.  Il, 

juin,  1. 111  {Act.  sanetor.)^  n»  G;  2°  Argen*  p.  664. 
Uaiui  eoqviiniB  régis,  ib.,  n**  44  (2)  ;  "5^  Ar^ 

geniarias  domesiicoram,  ib.,  n**  14  (5).  ARISTIDE  (Saint).  —  Figure  debout  du 

philosophe  chrétien,  mosaïque  de  Ravenne. 

ARGENTERIE.  — *  Vaisselle  et  toute  es-  Bianchini ,  Bemonstr,   histor,  eccles,   ta- 

pèce  d^objets  qui  s*y   rattachent  pour  le  bala  m,  sœeuli  secundi,  w  8. 
service  de  la  table  ou  de  la  toilette.  Wiile- 


min ,  Monum.  inéd.,  1. 1 ,  pi.  cxlyiii  ;  t.  Il , 

pi.  CCI,  CCII,  CCVIII,  CCLXXXIX. 

Trésor  de  la  courons  de  France,  t.  H, 
pi.  ccLiy,  oITrant  une  table  couverte  de  di- 


ARISTOTE  (5).  —  La  miniature  d'un  ma- 
nuscrit du  XV'  siècle  représente  le  philoso- 
phe grec  assis ,  écrivant  son  Traité  des  ani- 
maux. On  y  voit  divers  objets  imités  de 


verses  pièces  d'argenterie  (xv*  siècle).  Les  Tantique,  reproduits  avec  le  goût  et  les 
planches  de  VAtleu  et  de  VAlbam  des  arts  idées  du  xv  siècle.  D'Agincourt ,  Peinture, 
ws  moyen  dae,  par  M.  du  Sommerard,  et    pi.  lxxvi,  n°  2. 

qui  se  rattachent  au  chapitre  XVII,  qui,  du  Traduction  (la)  du  Traité  d'Aristote^ 
reste,  est  fort  peu  riche  en  monuments  de  ce  présentée  au  roi  Charles  VI,  par  Nicolas 
genre.  Oresmc.  Miniature  du  manuscrit  de  Pou- 

La  Collection  é^objets  d'art  au  moyen  vrage  à  la  Bibliothèque  de  Rouen  (6),  et  pu- 
dge,  publiée  par  Mlle  Caroline  Naudet,  à  bliée  par  Montfaucon.  Monuments  de  la 
Paris,  56  feuilles  in«folio,  sans  autre  texte  monarchie  française,  t.  IH,  pi.  vu,  p.  52, 
que  rindicalion  des  objets  et  leur  époque,  et  le  Trésor  de  la  couronne  de  France, 
Cette  publication  est  généralement    bien    t.  1,  pi.  cxxvi. 

Le  lay  d^Aristote,  ou  ce  philosophe  traî- 
nant une  courtisane.  Sculpture  en  bois 
des  Stalles  de  Rouen,  pi.  i  de  la  Description 
de  ces  Stalles,  par  l^nglois,  in-S"",  n"*  9, 
p.  95.  Sculpture  en  ivoire  du  même  sujet. 


exécutée,  et  offre  quelques  spécimens  de  ce 

Î;enre.  Voir  au  mol  Orfévberie  et  Vaisselle 
e  complément  de  cet  article. 

ARGENTIERS  (4),  ou  fabricants  de  vases. 


instruments,  bijoux,  vaisselle,  et  autres  ob-  publiée  par  Montfaucon,  Antiquité  expli- 

jets  d^or  et  d'argent.  quée,  t.  III,  t  partie,  pi.  cxiv,  p.  556. 

Voir  Touvrage  de  Jost-Amon ,  de  Artibus  A  l'église  primatiale  de  Saint-Jean  ,  à 

illiberalibus  et  mechanicis ,  in-12,  et  les  Lyon,  se  trouve  sur  la  façade  principale  un 

planches  représentant  des  fabricants  argen-  bas-relief  du  xiv*^  siècle,  d'une  sculpture  ad- 

tiers,  planches  des  pages  15,  56.  mirable,  et  qui  représente  le  lay  a'Aristote 

Voir  aussi  aux  noms  Éloi  (Saint),  Bene-  d'une  manière  remarquable,  et  supérieure 

VEKUTO  Cellimi.  Orfèvrerie,  h  toutes  les  représentations  qu'on  en  con- 
naît; ce  bas-relief  est  gravé  dans  le  1"  vo- 

ARïBERTUS,  évoque.  —  Représenté  de-  lume  de  la  JRevue  générale  de  Varchiteclure 

bout,  tenant  une  église,  et  placé  sur  une  barre  et  des  tras?aux  publics,  dirigée  par  Daly  , 

de  fer  fixée  par  deux  grands  clous.  Acta  architecte,  in-4'',  p.  594. 

sanctorum  des  Bollandistes,  mois  de  juin,  Autre  sculpture  du  même  sujet  au  châ- 

t.  VIII,  planche  de  la  page  74.  Cette  ligure  teau  de  Gaillon,  même  volume,  page  596. 

est  sculptée  sur  un  diptyque,  vers  le  xi*  siè-  Ces  deux  'planches  sont  accompagnées  d'un 

de ,  et  qui  existait  au  trésor  de  la  calhé-  travail  très-curieux  de  M.  Fr.  de  Guilhermy, 

drale  de  Milan.  sur  l'introduction  des  fabliaux  dans  la  dé- 
coration des  églises  au  moyen  âge. 

ARIMINI  (ville  d'Italie).  —  Pour  les  mo- 
numents modernes  de  celte  ville,  voir  le  ARITHMETICA,  ARITHMÉTIQUE.  —  Fi- 
Nov.  thesaur.  Italiœ,  in-folio  de  Blaeu,  gurc  allégorique   de   cette  science,    telle 
à  la  table  des  planches.  qu'elle  est  représentée  dans  un  tableau  sys-  ' 

fi)  D'après  les  glossaires,  celte  charge  serait  celle 
(piiiTaii  la  garde  de  la  vaisselle  du  roi,  des  nappes, 
drs  vases  d'or,  d'argent,  dont  il  devait  rendre  compte 
an  camerlingue. 

(}}  D'après  les  mêmes,  ce  serait  Tarr^cnticr  du  roi, 
trésorier,  rexamioaleur  des  comptes,  le  changeur,  etc. 

(3)  Le  préposé  aux  domestiques  du  palais,  à  ceux 
de  rolBce  ou  cuisine  et  chargé  de  les  payer. 

i.i)  Sur  les  argeoliers  au  moyen  Age  et  leurs  œu- 
vres, voir  rexcelleiil  ouvrage  de  M.  l'abbé  Texier, 
«uré  d'Aortat,  iotitulé  :  Essai  sur  les  argentiers  et 


émaUieitrsde  Limoges,  in-s**;  Poiiiers,  184S,  ou  le 
3*  vol.  des  Mémoires  de  la  société  des  antiquaires  de 
FOaesi,  avec  9  planches  bien  exécutées. 

v5)  Il  est  presque  inuliled'avcrlir  que  ce  n'est  pas 
comme  personnaitede  l'antiquité  que  nous  citons  cette 
ligure ,  mais  bien  comme  composition  de  peinture 
d'un  artiste  du  moyen  âge  qui  sous  la  ligure  d'Aris- 
totc,  nous  offre  le  costume  des  savants  de  son  temps> 
et  les  objets  d'cludo  de  son  époque. 

^6)  Sous  le  n°  1,  lettre  t. 
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tématique  des  sciences,  tiré  de  VHortas  de-  remarquables  sont  :  Les  Voyages  en  France, 

//ciaram  (1),  manuscrit  célèbre  de  Tabbesse  par  La  Borde  et  Guétard,  J2  vol.  in-folio 

Herrade  de  Landsberg  (du  xii^  siècle  envi-  dans  toutes   les  bibliothèques    publiques, 

ron),  publié  par  Engelhart,  4  vol.  in-folio  Voir  le  t.  II,  pi.  n°l. 

plat,  pi.  VIII.  Cette  figure  tient  une  espèce  Les  Afo/iament^  de  la  France,  ^r  Alexan- 

de  chapelet  à  grains  ou  olives,  enfilés  deux  dre  de  I^  Borde,  2  vol.  in-folio, 

fois  (â)  dans  leur  épaisseur.  Cette  figure  est  On  y  voit  la  tour  Roland,  xr  ou  xir  siè- 

remarquable.   On  en  trouve  une  gravure  de,  t.  I ,  pi.  lxxxi  ,  et  le  magnifique  ciol- 

assez  bien  faite  dans  le  volume  i9'  des  trede  la  cathédrale,  un  des  plus  impor- 

Annales  de  philosophie  chrétienne,  p.  54.  tants  monuments  du  style  byzantin  (5)  que 

Autre  tirée  du  livre  Marguarita  philoso^  possède  la  France,  t.  II,  pi.  cxxiii.  Celte 

f)hia  nova,  folio  90.  Pour  le  détail  de  ce  planche  est  gravée  avec  le  plus  grand  soin. 

ivre,  voir  Philosopiiià.  Les  détails  de  la  cathédrale  et  du  cloître 

L'on  trouve  encore  une  curieuse  figure  du  sont  publiés  par  M.  Chapuis,  Collection  des 

Tarithmétique  (3}  dans  une  suite  de  pièces  cathédrales  françaises,  voir  Arles,  ainsi  que 

représentant  les  sciences,   composées  par  dans  le  Moyen  âge  monumental,  pi.  lx, 

Francs-Floris,  peintre  du  xvr  siècle,  voir  xcii  (6)  etcxv. 

son  œuvre  et  celles  de  ses  graveurs  les  plus  Le  Moyen  âge  pittoresque,  pi.  lix,  donne 

ordinaires.  un  détail  curieux  des  travées  de  Saint-Tro-^ 

Le  Jeu  à^ arithmétique,  ouvrage  de  1442,  phime. 

avec  planches  en  bois.  Dibdin,  Bihliotheca  La  façade  de  la  cathédrale  a  été  aussi 

spenceriana,  iv^  pi.,  p.  4,  en  reproduit  une  donnée  au  trait  dans  VAtlcLS  des  arts  en 

ou  deux  assez  curieuses.  France,  par  Alex.  Lenoir,  d  vol   in-folio» 

Fieure  allégorique  de  cette  science,  peinte  pi.  xv,  et  dans  V Album  du  Sommerard, 

Par  le  Pinturrichio,  reproduite  par  Ërasme  pi.  ii  de  la  6*  série,  belle  lithographie  de 

istolesi,  dans  sa  Description  au  Vatican,  M.  Victor  Petit.  Voir  aussi  la  Grande  îopo^ 

il  Vaticano  descritto,  etc.,  in-folio,  t.  III,  graphie  en  250  vol.  in-^olio,  classée  par  dé- 

pi.  XLiii.  partements,  au  Cabinet  des  estampes,   à 

Paris,  volumes  des  départements  de  Vau- 

ARIUS.  —  I^  condamnation  de  ce  célèbre  cluse,  des  Bouches-du-Rhône,  des  Basse»- 

hérésiarque,  par  le  premier  concile  de  Nicée,  Alpes  et  du  Var  qui  représentent  Taocienne 

est  représentée  sur  un  triptyque  du  Bas-  Provence. 

empire  (xiir  siècle  environ),  publiée  par  Études  archéologiques  et  historiques  sur 

d^Agincourt,  Histoire  de  Vart,  Peinture,  Arles,  avec  figures,  par  Estrangin, 


à  Arles^ 

in-8°  avec  quelques  planches. 

Sceaux  d^évéques  ou  archevêques,  cha- 
pitres, elc.  Trésor  de  numismatique,  sccomud 


pi.  xci,  n"  7. 

Mort  d'Arius  dans  les  latrines.  Miniature 
du  ménologe  greco-moscorum ,  publié  par 

les  Bollandistes,  Acta  sanctorum,  mois  de  des  communes,  pi.  xxi,  n^^i  à  3. 
mai,  1. 1,  pi.  de  la  page  35.  Les  détails  de  ce 

tableau  sont  assez  curieux,  et  c'est  peut-être  ARMAGNAC  (Bernard  d^).   —  Figurée 

le  seul  tableau  qui  existe  de  ce  sujet.  cheval  du  connétable  de  ce  nom,  sous  Char- 
les y  11^  Monuments  de  la  monarchie  fran^ 

ARLES  (Ville  d')  (4).  —  Les  monuments  çaise,  t.  If,  pi.  clxxv,  et  le  Trésor  de  la 

de  cette  ville,  qui  fut  capitale  du  royaume  couronne  de  France,  t.  II,  pi.  clxxiv. 
de  ce  nom,  pendant  quelques  siècles,  sont 

publiés  dans  divers  ouvrages  dont  les  plus  ARMAGNACS   (les)   (7).  —  Sceaux  de 


'i)  Au  mol  ttortiu  deîiciarum  ou  Seiaices,  nous 
donnerons  les  détails  qui  se  raltachent  à  l'origine  et 
A  IMnlérél  ^ue  préscuie  ce  manuscrit  sous  les  points 
de  vue  calligraphique  et  scienlKique. 

(2  M  Cahier,  dans  la  savante  dissertation  où  il  a 
rendu  compte  de  ce  manuscrit  (  Aunalcê  de  phiios. 
çhréiietme,  t.  XIX,  p.  54  \  dit  que  ce  chapelet  est 
formé  de  grains  noirs  et  blaucs  et  il  nous  semblerait 
sauf  erreur,  que  les  grains  blancs  ne  sont  autre  chose 
que  le  vide  formé  par  les  deux  fils  qui  servent  i 
maintenir  et  faire  couler  les  grains  noirs. 

(3)  Celte  figure  allégorique  de  l'arithmétique  est 
souvent  confondue  avec  celle  des  mathématiques  et 
de  la  géométrie.  Voir  les  mots  GBOnsTniB  et  Mathb- 

MATIQURS. 

(4^  Outre  les  ouvrages  que  nous  citons  plus  parti- 
culièrement è  cause  dus  planches,  voir  aussi  tous 


ceux  qui  sont  désignés  par  Lenglot  du  Fresnoy,  SÊé- 
thode  jiow  étudier  V histoire,  in-4*,  t.  111 ,  p  243. 
Seguin,  AwinuiiéH  d'Arlet,  in -4*.  i687.  Dtscripitoude 
l'église  d'Arles,  par  d'Kstrangiii,  i  vol.  in-tt^  Nous 
ignorons  s'il  renferme  des  planches. 

(5)  Ce  monument  est  un  exemple  parfait  du  style 
byxantin,  i*^*  époque,  suivant  quelques  auteurs,  ou  du 
xir  siécli'.  Voir  loà  textes  des  ouvrages  ciiés  ci» 
dessus. 

(6)  On  y  voit  un  exemple  de  remploi  bizarre  de  deux 
colonnes  formant  un  X  a  croisillons  courbes. 

(7)  Pour  connaître  le  caractère  et  rinfluencede  celle 
maison  sous  les  règnes  de  Charles  V.  VI  et  VI l>  voir 
VHlst,  desdiicsde  Bourgoiftie,  par  D.  Plancher,  ei  celle 
par  M.  de  Itarantc,  t.  Il',  t.  Jll,  t.  IV,  VI,  Vil,  IX. 
Voir  lesdélails'è  la  table  des  matières  que  nousavoos 
réd  igée  pour  la  s*  édition ,  la  seule  qui  soit  complète. 
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onelqnes  seigneurs  de  celle  famille.  7V^<or  ARMÉNIE,  église   do  couvent  dit  des 

ie  la  namismaUqae  {Feadataireê)^  1  vol.  Trois-Églises.  —  Construction  do  xii*  ou 

în^olio,  pi.  XXXI,  u'^S.  xiii*  siècle,  mais  d*un  caractère  tout  parti- 
culier. Cette  église  qui  est  à  Ecmiazzin  (5), 

ARMARIUM   LIBRORUM.   -^  Espèce  de  se  trouve  gravée  dans  un /^oya^e  «/i  P<fr«6 

corps  de  bibliothèque  dont  on  trouve  des  de  Chardin,  t    I,  p.  214.  Une  deuxième 

gravures  en  bois  assez  curieuses  dans  la  iVb-  planche  du  même  volume  offre  le  dévelop- 

titia  dignitatam  imperii  (1) ,  de  Guido  Pan-  pement  de  cet  édifice  dans  sa  longueur, 

ciroli.  Ces  meubles  sont  composés  à  Té po-  Le  Foyaae  en  Arménie  et  autres  lieux, 

que  et  dans  le  goût  de  la  renaissance.  Voir  par  M.  DuBois  de  Montpercux,  en  5  vol. 

fespl.  ccLii],ccLiv.  Quelques-uns  des  objets  in-S*"  avec  atlas,  renferme  quelques  plan- 


Varmarium  ïï*y  est  pas.  l'Arménie  et  la  Mésopotamie,  i  vol.  in^ol., 

à  Paris,  chez  Didot,  frères.  La  magnifique 


corresi 
roi 

lie  ses  armes  et  de  les  tenir  en  état,  est  re-  Arabes  en  fer'à  cheval .  Ce  monument  est 

présentée  dans  une  des  miniatures  du  ma-  publié  en  entier  pour  la  première  fois  dans 

Dttscrit  déjà  cité^  Leges  palatinœ,  publié  le  4'  volume  de  la  Bevae  générale  de  l'ar^ 

par  les  Bollandisles,  dans  leurs  Acta  sancto-  chitectnre,  par  M.  César  Daly.  Voir  les  pi.  m, 

ram,  mois  de  juin,  t.  111,  figure  de  la  p.  27,  iv,  y,  vi  et  suiv.  et  p.  97  et  sniv.^du  texte. 

n'  a.  Pour  le  costume  et  la  liturgie  des  cbré- 

VArmator  régis  pourrait  peut-être  reprd-  tiens  de  ce  pays,  voir  Pouvrage  du  père  liC- 

senter  ce  que  nous  nommons  Pécuyer  du  brun,  Cérémonies  de  la  messe,  in-8%  t.  III, 

roi.  pi.  des  p.  56,  57. 

On   trouve    dans   Pouvrage   précité    de 

ARMEMENT  d'un  homme,  d'un  bâtiment  M.  Texier,  une  planche  représentant  l'inté- 

ou  vaisseau  de  guerre  ;  pour  le  premier,  rieur  d'une  chapelle  sépulcrale  en  Arménie, 
voir  Équipement  ou  Chevalier. 

—  d'un  vaisseau  de  guerre  au  xiii*  siècle.  ARMERIA  (la  )  REAL  on  l'arsenal  de  Ma- 

Une  miniature  de  V Angleterre  ancienne  de  drid.  Voir  Arsenal,  Armes  et  Armures. 
Strult,  en  anglais  ou  de  la  traduction  de  Rou- 

lard,  pourrait  servir  à  donner  une  idée  de  ARMES.  —  Ce  mot  se  prend  souvent  pour 

l'appareil  des  bâtiments  de  guerre  au  moyen  signifier  armoiries  d'une  ville,  d'un  peuple. 

Age,  et  de   leurs  moyens  d'attaque  et  de  d'une  maison  illustre .  Voir  au  mot  Armoi- 

défense  ;  comnient  ils  pouvaient  transporter  bies.  Blason. 
la  cavalerie,  etc.  (â).  Cette  miniature  est  de 

la  fin  du   xiu*  siècle.    Voir  l'ouvrage  en  ARMES  DE  GUERRE  ou  autres,  en  France, 

\  vol.  in-4°,  pi.  XXXI,  xxxii.  en  Allemagne,  en  Angleterre,  etc.  On  en 

Autre  miniature  reproduitedansl'^/i^/e-  trouve  des  suites  représentées  par  ordre  de 

terre  piitoresque,  par  le  baron  Roujoux  ;  siècle,  dans  les  collections  de  sceaux.  Voir 

Paris ^  4835  ou  1836,  t.  I,  p.  92.  ce  mot. 

Armement  d'un  chevalier  aux  xiii'et  xiv*  Les  planches  répandues  dans  les  divers 

sièdes.Miniatured'unmanuscritdeMatthieu  volumes  des  Monuments  de  la  monarchie 

Paris ,  reproduite  dans  la  France  historique  française  par  Rem.  deMonlfaucon,  ou  celles 

et  monumentale,  de  k.Uu^o^  tome  III,  plan-  de  Pouvrage  intitulé  :    Trésor  de  la  cow- 

che  xxxii.  ronne  de  France,  2  vol.  in-folio  qui  ne  sont 

(1)  Le  titro  est  aussi  Commeniarii  in  noiitlam  cintre  et  que  la  forme  ojiive  pure  est  ce  qui  se  fait 
ditfHitaitjan  alrlusque  iutuerii  occidentit  et  oriemis,  remarquiT  partout,  surluul  dons  Irs  ouvvriuros  de 
1608.  portes  Cl  feiiélrrs.  L(*s  construclloiis  iiifericurfs  des 

(2)  A  dire  le  ^rai,  celle  miniature  semble  plutôt  tours  ou  clochers,  montrent  encore  des  restes  de  l'ar- 
rrprésenier  un  vaisseau  qui  débarque  son  armement,  chiteclure  à  plein  cintre.  Sur  l'origine  de  ce  patriar- 

Joe  toute  autre  chose,  mais  faute  de  mieux,  I  un  peal  cal,  voir  les  détails  donnés  par  labbé  de  Gomman- 

oooer  ridée  de  Taulre  et  faire  découvrir  ce  que  nous  ville  dans  son  UUioire  des  évêchés  ei  archevêchés  de 

■e  connaissons  pas.  Vunivers,  i  vol.  in-8*,  d.  335,  et  les  Voyages  de  Taver- 
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que  la  reproduction  de  ceux  de  la  Monar-  Paris,  chez  Delloye,  se  compose  de  ;>  ou  0  vol. 

chie  française.  iu-8'';  les  planches  sont  assez  bien  exé- 

Gomme  ouvrages  spéciaux  sur  celte  ma-  culées, 

■tière,  nous  indiquerons  :  Tous  les  ouvrages  de  chevalerie,  de  tour- 

Le  magnifique  ouvrage  du  docteur  Mey-  nois,  de  pas  d'armes,  etc.,  plus  amplement 

rick,  en  3  vol.  iu-4'',  intitulé  :  Arms  andof  détaillés  à  chacun  des  articles  en  question 

uncient  armour,  etc.,  renfermant  100  pian-  où  Ton  trouve  gravées  les  armes  et  armures 

ches,  classées  par  siècles  depuis  les  temps  propres  à  ces  exercices, 

primitifs  jusqu'au  règne  de  Charles  H,  en  L'ouvrage  du  père  Daniel  sur  la  Milice 

1600.  Les  planches  sont  gravées  par  Skelton.  française,  celui  intitulé:  Maniement    des 

On  trouve  à  la  fin  un  glossaire.  armes,  arquebuses,  mousquets,  piques,  etc., 

Autre  du  même  auteur  ,  intitulé  :  En^  tantà  pied  qu'à  cheval,  représenté  en  figa^ 

graved  illustrations  of  ancient  arms  and  re«,  par  Jacques  de  Ghein,  in-folio;  La  lia  ye, 

armour,  the  Collection  at  Goodrich  Court,  1007.  il  en  existe  des  exemplaires  enlu- 

Hereforshire ,  enffraved  by  Joseph  Skelton ,  minés. 

and  accompanied  by  Ilistorical  and  Criticai  L'ouvrage  de  Skrinckius,  intitulé  :  £ffi- 

disquisitions  by  the  possessor.  Sir  Samuel  gies  virorum  illustrium,   dacum,  princi" 

Rush  Meyrick,'LL.  D.  etc.,  2  vol.  in-4";  pum,  baronum ,  etc.^  i  vol.  in-folio ,  offre 

Londres,  1830.  une  suite  considérable  d'armes  et   armu- 

Le  livre  intitulé  :  de  Re  militari  de  Vé-  res  en   usage  du   xv*"   au  xvi*  siècle^  On 

gèce,  édition  latine  du  xv*'  au  xvi'  siècle,  dit  que  cette  suite  est  une  copie  de  toutes 

avec  gravures  en  bois  et  représentant  une  les  armes  et  armures  composant  la  galerie 

partie  des  armes  en  usage  au  moy<'n  âge.  du  château  d' Ambras,  en  Autriche,  dont  on 

Les  planches  de  la  f^ie   de   l'empereur  a  revêtu  toutes  les  ligures  qu'on  voit  ici 

MaxinUlien,  Voir  au  mot  Maximilien.  On  représentées  comme  si  elles  leur  eussent 

connaît  l'importance  de  cette  suite.  appartenu.  Elles  sont  au  nombre  de  150 

Va  collection  intitulée  :  Objets  d'art  et  de  et  détaillées  par  M.  Duchesne  aine   dans 

rRn'05;7e«,  publiée  à  Paris,  par  mademoiselle  son  Foyage  d*un  iconophile,  ïn-%*,  p.  96. 

Naudet,  gravée  à  Peau-forte,  en  56  feuilles  Les  gravures  de  ce  beau  volume  sont  de 

in-4°,  à  Paris.  Dominique  Custode. 

Celle  intitulée  :  Armes  et  armures,  etc..  Voir  aussi  les  planches  répandues  dans 

du  moyen  âge  et  de  la  renaissance,  dessinées  les  Dissertations  et  éludes  sur  les  armes  et 

d'après  nature  dans  les  principaux  musées  les  armures,  par  M.  AUou,  publiées  dans  les 

et  cabinets  de  l'Europe,  et  lilhographiées  Mémoires  de  la  Société  des  antiquaires  de 

par  Asselineau,  1   vol.  in-folio,  très-bien  France;  t.  X,  p.  287,  357;  t.  XI,  p.  157, 

exécuté,  à  Paris,  chez  Weilh  et  Hauser,  édi-  234;  t.  Xlll,  p.  285,  345;  t.  XIV,  p.  270  et 

leurs.  Voir  les  pi.  xviii,  xix,  xx,  xxii,  xxiii,  suiv.  ;  t.  XV,  etc. 

XXV ,  XXVI ,  XXVII ,  xxviii ,  XXIX ,  XXX ,  XL ,  Voir  encore  aux  roots  Boocliers,  Casques, 

XLVII,  LXI,  LXII,  LXXllI,   XCVU,   CV,   CVI,  CXll.  ChANFREIÎI  ,    ÉpERONS,    ÉpÉES  ,  ËQUITATIO?!  , 

Musée  d'armes  rares  et  orientales  de  sa  Dagues  et  notre  table  des  planches  publiées 
majesté  l'empereur  de  Russie,  par  les  mêmes  dans  V Atlas  et  V Album  de  M.  du  Somme- 
artistes  et  éditeurs,  1  vol.  in-folio.  rard. 

L'ouvrage  anglais  intitulé  :  The  sépulcral  Bénédiction  des  armes.  Cérémonie  reli- 

antiquities  of  Great  Britain,  1  vol.  in-4*',  gieuse    trè&>im portante  au  moyen  âge  et 

par  Bloreet  le  Qcux;  Lond.,  1826,  ouvrage  dont  il  ne  reste  plus  de  trace  que  dans  les 

d'une  exécution  remarquable.    On  y  voit  livres  de  liturgie.  Voir  les  planches  du  jPoa- 

bcaucoup  de  figures  de  chevaliers  couchés  fiscale  romanum  et  au  mot  Bénédictions 

sur  leurs  tombeaux  et  couverts  de  leurs  dans  ce  Dictionnaire, 
armes  et  armures. 

Dans  l'ouvrage  intitulé  :  la  France  histo-  ÂRMET.  -  Sorte  de  coiffure  militaire  en 

rique    et   monumentale    d'A.    Hugo,   l'on  usage  vers  le  xv*  siècle.  Panoplie,  in-4'*, 

trouve  la  plus  grande  partie  des  planches  par  J-B.-L.  Carré,  pi.  xviii,  lettre  E  et 

des  ouvrages  de  Monlfaucon,  d'Alex.  Lpnoir,  p.  403,  lettre  F  (1),  pi.  xix. 
xle  Millin,  de  Willerain,  Horace  de  Viel-Cas- 

tel   et  de  bien  d'autres   représentant  des  ARMlLÎ>i£.  —  Espèce  de  bracelets  d'une 

iirmes  aux  différentes  époques  de  la  mo-  époque  reculée,  mais  douteuse,  conservés  au 

iiarchie  française.   Cet   ouvrage   publié  à  T'r^^or  de  iVar(»niôgr</ et  qui  est  désignée  sur 

(0  Nous  citons  souvent  cet  ouvrage  surloulà  cause  c.ir  les  planchos  sont  dessinées  et  gravées  d'une  ma- 

du  Dictiotmairt  des  termes  </«'  ijHcrrc  qu'on  }'  trouve  ;  iiière  détestable. 
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une  planche  dits  Monumenti  français  de  Parmi  tous  les  ouvrages  publiés  en  France 

Willeniin.  comme  ornement  de  costume,  se  sur  les  armoiries,  nous  signalerons  surtout 

portant  sur  Pépaule  et  sur  un  des  genoux,  celui  Intitulé  :  Catahgue  dei  illustres  ducs 

et  parait  être  formée  d^une  plaque  d'or  ou  et  connétables  de  France ,  depuis  le  roi  Clo^ 

autre  métal.  Willemin,   pi.  xlv;   pour  les  taire  jusqu'au  roi  Henri  II,  in-iolio;  Pa- 

explications,  voir  le  texte  de  M.  Pottier  au  ris,  1555,  chez  Michel  Vascosan,  imprimeur, 

sujet  de  cette  planche,  et  p.  d 5  et  52.  sans  nom  d^auteur;  nons  devons  ajouter 

qu'on  y  trouve  aussi  ce  que  le  titre  a  passé 

ARMOIRES.  —  Ce  mot  armoire  est  peu  sous  silence,  les  armoiries  des  amiraux , 

usité  dans  les  collections  de  curiosités  ;  on  des  maréchaux,  des  chanceliers  de  France, 

les  trouve  comprises  sous  la  désignation  gé-  des  grands  maîtres  et  des  prévôts  de  la  ville 

néraledemeubles.  Cependant,  d'après  l'idée  de  Paris,  dont  les  armoiries  sont  gravées 

qu'on  rattache  au  mot  armoire,  nous  pen*  d'une   manière  remarquable, 
sons  pouvoir  en  signaler  plusieurs,  portant 

dans  les  collections  publiées,  les  noms  va-  ARMOIRIES  DES  PAPES.  —  On  trouve 

Tiés  de  buffets  d'apparat,  quelques  dressoirs,  ce  genre  d'armoiries,  gravé  dans  presque 

des  crédences  à  vantaux,  quelaues  corps  tous  les  ouvrages  qui  donnent  la  vie  des 

de  bibliollièques  fermées  avec  aes  portes,  souverains  pontifes,  tels  que  ceux  de  Cia- 

V Atlas  du  musée  de  M.  du  Sommerard  en  conius,  de  Palatius,  du  pèrcDumolinet,  les 

offre  plusieurs  beaux  modèles,  pi.  m  et  vu  Acta  sanctorumdes  Bollandistes,  et  quel- 

du  chap.  XII,  pi.  VIII,  ix,  xi,  xii,  xiii  ;  pi.  ii  ques  autres  plus  ou  moins  estimés,  et  tous 

du  chap.  XV.  ceux  cités  par  l^englet  du  Fresnoy,  Méthode 

Nous  citerons  aussi  celle  qui  renferme  la  pour  étudier  l'histoire,  article  Papes. 
relique  dite  la  sainte  Larme  de  Vendôme, 

dont  la  façade  est  publié  dans  les  Annales  ARMOIRIES  ÉNIGMATIQUES  DES  PAPES, 

ordinis  sâncti  Benedicti ,  t.  V,  pi.  de  la  publiées  et  expliquées  par  le  père  Menés  trier 

p.  105,  et  par  WiUeminy  Monuments  inéd,,  dans  sa  Philosophie  des  images,  i  vol.in-iâ, 

t.  ],  pl.  Lvi.  d'après  le  livre  de  Malachie  (5). 

Celle  aux  armes  d'Anjou,  xv^  siècle,  Wil- 
lemin, Monum,  inéd.,  t.  II,  pl.  ccix.  ARMOIRIES  DE  VILLES.  —  Janssonius  , 

—  Propres  à  renfermer  l'Ecriture  sainte,  dans  ses  divers  volumes  publiés  sur  la  Tô- 
les livres  liturgiques  et  autres  objets  pré-  pographie  et  géographie  de  V Europe,  donne 
deux  et  sacrés.  Voir  Arca.  toutes  les  armoiries  qui  appartiennent  à 

L'élise  Saint-Clément  de  Rome  en  offre  chaque  ville;  sa  collection  terme  plus  do 

une  assez  curieuse  que  nous  désignons  au  12  vol.  in-folio,  dont  toutes  les  planches  sont 

nom  de  cette  église.  bien  gravées,  et  elles  montent  a  plus  de  500. 

Voir  aussi  les  beaux  ouvrages  publiés  par 

ARMOIRIES  (1).  —  Cette  matière  est  tel-  Rlaeu,  plusieurs  volumes  in-folio,  la  belle 

lement  étendue  que  nous  ne  pouvons  même  Collection  topographique,  formée  par  le 

pas  essayer  d'en  indiquer  ici  les  principaux  maréchal  d'Uxelles,  en  50  vol.  in-folio,  ap- 

ouvrages.  Nous  nous  contenterons  de  ren-  par  tenant  au  Cabinet  des  estampes  de  Pans, 

voyer  aux  grandes  collections  des  biblio-  dont  les  planches  offrent  une  mine  riche  à 

thèques  publiques  qui  en  renferment  plus  exploiter  en  ce  genre. 

00  inoins.  Pour  l'Angleterre,  les  trois  ouvrages  pu- 
Pour   celles    des    grandes    familles    de  bliés  par  VVillement.  Armoriai  insignia  of 

France (2), d'Allemagne, d'Angleterre, d'Ila-  the  english  sovcreigns,  etc.,  du  même,  les 

lie,  etc.,  voir  tous  les  ouvrages  cités  dans  Armoiries  de  l'église  de  Cantorbery  et  autres, 

la  Méthode  pour  étudier  Vhistoire,  par  Len-  Pour  l'Allemagne,  les  Pays-Bas,  la  Suisse, 

glel  du  Fresnoy,  t.  IV,  p.  4â4,  art.  CLXII  et  laNorwége,  la  Saxe,  laSuëàe,  etc.,  voir  aux 

t.  V  ou  supplémentaire,  p.  5.  noms  de  chaque  pays. 

Une  grande  partie  de  ces  ouvrages  sont 

accompagnés  de  planches.    Voir  aussi  les  ARMOIRIES  PARLANTES.  —  On  trouve 

mois  Blason,  Géréalogies.  un  relevé  curieux  de  ce  genre  d'armoiries 

fr  De  l'Origine  des  armoiries  et  de  ses  ornements,  calions  plus  ou  moins  curieuses  A  ce  sujet.  Voir  au 

1  vol.  in-ri.  par  lo  pérn  Mencslricr  Dissertaiion  snr  mol  Devise.  Malachie  élait  au  resle  un  sainl  moine 
lorigine  dts armoiries  en  qénérat ,  dam  le  l.  XX  des  d'Irlande  qui  virail  dans  le  xii*  siècle;  il  élail  li« 
Vémoires  de  l'Académie  des  inscriptions  et  belles-  d'nmilié  a?ec  saint  Bernard  qui  reçut  son  dernier 
leiires  etc.  soupir,  et  qui  n'a  jamais  été  sans  doute  I  auk'ur  du 

f2)  Mémo  ouvrage  et  volume,  p-  579.  livre  que  nous  citons  commt*  une  simple  curiosité 

(3)  Moreri,4lans  son  Dictionnaire  historique,  <e%l  iconographique, 
occupe  aussi  de  ce  livre  singulier  et  donn  .>  di'S  ripli- 
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dans  \e  Magasin  pittoreiqne,  t.  YI,  p.  16,  taire  de  Vahhaye  de  Sainte  Germain-des- 

27, 44,  qui  en  offre  quelques  figures  gravées  PréSy  par  dom  Bouiilart,  in-folio,  p.  266. 

avec  soin ,  accompagnées  de  leurs  expii-  Voir  aussi    les   planches   gravées   dans 

cations.                            #  V Histoire  de  la  Pologne,  par  Vander  Linde. 

Sur  les  caparaçons  de  chevaux,  surtout  f^ua  et  res  gestœ  Joannis  Sobiesky  lll, 

pour  les  tournois,  on  trouve  une  belle  suite  Poloniœ  régis,  in-4*' ;  Ainsterd.,  avec  hgures. 

de   ce  genre  d^armoirie  dans  les  Annales  Dans  Vnistoire  de  la  Pologne,  publiée  à 

Belgicœ  et  BrabanticBy  de  Hœrcus.  Voir  au  Paris,  de  1856  à  1840,  par  MM.  Chodzko  et 

mot  Belgique  et  Brabant  ce  que  nous  en  Stanislas  Grabowski.  On  y  trouve,  p.  140  du 

disons.  Voir  aussi  au  mot  Tournois.  1. 11,  une  planche  représentant  un  ou  deux 

guerriers  avec  des  ailes  à  leur  cuirasse. 

ARMORIQUE. —  Monuments  de  ce  pays.  Ënfm,  on  retrouve  une  figure  avec  la 

Voir    Pouvragc   intitulé  :    Description   de  même  particularité  dans  VHistoire  de  la 

VArmorique,  suivant  les  tables  géoaraphi'  Pologne,  publiée  par  MM.  Didot,  frères, 

Îues  de  Samson,  par  Nicolas  Viaiart  (1),  dans   leur    Univers  pittoresque ,  planche 

vol.  in-S"",  il  est  accompagné  de  sceaux  et  p.  120  et  1 21 . 

médailles.  Voir  au  mot  Pologne  le  détail  des  auteurs 

On  trouve  dans  le  2*  volume  des  Mémoi-  et  des  ouvrages  cités  sur  ce  royaume. 
res  de  la  société  des  antiquaires  de  France , 

p.  291 ,  une  planche  représentant  quelques  ARMURIERS.  —  Pour  ce  genre  dVtat , 

monumentschrétiensque  Ton  pense  remon-  consulter  les  planches  du   livre  de   Jost 

ter  aux  premiers  siècles  du  christianisme  Amon  ou  Amman,  Panoplia,  de  artibus 

dans  TArmorique;  ce  sont  à  la  vérité  des  illiberalibus,  etc.,  4  vol.  iu-12. 

pierres  presqucs  brutes,  sur  lesquelles  sont  La  pi.  xxiii  de  la  suite  intitulée  :  Nos^a 

gravées  en  creux  ou  en  relief,  des  croix  r^p^rta,  composée  par  J.  Stradan,  et  gravée 

plus  ou  moins  grossières,  mais  qui  sont  des  par  Théodore  Galle.  Voir  les  œuvres  du 

monuments  authentiques  de  la  prédication  peintre  et  du  graveur.  Ou  y  voit  un  atelier 

de  PËvangtle  dans  ce  pays.  Voir  à  Tarticle  d^armes,  armures,  canons,  obus,  etc. 

Bretagne.  Voir  aussi  quelques-unes  des  planches  de 

Touvraçe  intitulé  :  Tewerdunck  ou  le  Cke- 

ARMURES.  —  Pour  cet  article  voir  tous  valier  a  la  roue,  qui  n'est  autre  que  les 

les  ouvrages  cités  au  mot  Armes  qui  ne  aventures    chevaleresques   de    l'empereur 

peuvent  guère  se  séparer  du  mot  Armures.  Maximilien ,  déguisé  sous  cette  désignation. 

Parmi  toutes  les  collections  et  ouvrages  1  vol.  in-4%  gravures  en  bois  du  milieu  du 

qui  y  sont  désignés  d'une  manière  générale,  xv«  siècle.  Voir  les  œuvres  d'Albert  Durer, 

nous   rappellerons   surtout    l'ouvrage   de  de  Burgmayer  et  autres  de  cette  école  à  qui 

Schrinckius  et  la  note  qui  y  est  pinte.  l'on  donne  ces  belles  gravures. 

M.  du  Sommerard  donne  plusieurs  belles  - 

armures  dans   son  Album  et  son  Atlas.  ARNAULD  ou  ÂRNOULD(  Saint  ),  évêquc. 

Voir  les  planches  du  chap.   XIU,  et  aux  — «Voir  la  collection  des  saints  du  Cabinet 

noms  suivants,  Chahot ,  Lrançois I"^  GiU  des  estampes,  à  Paris.  Très-belle  figure  en 

les  Mallet,  C.  Meigné,  Bupert,  etc.,  aux  pied,  gravure  en  bois  de  l'arc  triomphal  de 

mots  boucliers.  Cuirasses,  Gantelets.  L'ar-  Maximilien  d'Autriche,  pi.  xiv  de  cette  suite 

mure  si  belle,  dite  aux  lions,  mérite  une  gravée  d'après  Albert  Durer, 
indication  à  part.  Voir  France  monumentale 

d'Ab.  Hugo,  t.  IV,  pi.  XVI.  ARONDEL.  —L'église  de  ce  nom  dans  le 

comté  de  Sussex  (Angleterre),  renferme  des 

ARMURES  AILÉES.  —  Une  tombe  de  Ca-  tombeaux  très-remarquables  de  l'époque  du 
simir,  roi  de  Pologne,  qui  est  dans  la  cha-  xv'  siècle.  Voir  surtout  celui  qu'on  trouve 
pelle  de  son  nom  à  l'abbaye  Saint-Germain-  reproduit  dans  le  Moyen  âge  pittoresque  y 
des-Prés,  à  Paris,  est  ornée  d'un  bas-re-  pi.  cxu. 
lief  représentant  une  bataille  où  les  guer- 
riers polonais  sont  couverts  de  cuirasses  ARQUEBUSES  ET  ARQUEBUSIERS.  — 
ailées.  Ce  bas-relief  (2)  est  gravé  dans  VHis-  Outre  tous  les  ouvrages  à  planches  cites  au 

(1)  Ou  Charles  di;  Saint-Paul,    auteur    très-cs-  ^ue,  par  Gourmclin.  chez  Dumoulin,  libraire -éditeur, 

limé  pour  l'aucieone  géographie'    sacrée;  voir  son  .2)  INousu'ignorons  pas  que  le  bas-relief  en  queslion 

article  dans  le  Diciiontutire  de  biblioi/raphie  ei  le  est  eu  dehors  du  moyen  âge,  mais   nous  le  ciions 

petit  Irailé  de  Uocb  le  Baillif,  médecin  spagirique  ,  comme  mt'm<:n/o  d  un  usage  qui  sans  doute  remonlp 

sur  les  antiquités  de   la   Bretagne   Ârmoriquc  à  la  à  une  époque  plus  aucieunc,  mais  dont  nous  n'avons 

fin  d'un  ouvrage  intitulé  :  ic  namosterion,  in'4%  1578,  pu  retrouver  la  trace. 
rare;  te  Tableau  synoptique  de  la  Bretagne  Armori- 
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moi  jirmes,  nous  indiquerons  Tarquebuse  à  monuments  que  nous  signalons  au  nom  de 

rouet,  vers  1569,  donnée  par  J.-B.-L:  Carré  cette  prinecssc.  Nous  devons  cet  intéressant 

dans  sa  Panoplie,  in-4'',  pi.  xi  et  xii,  et  document  à  M.  Bict,  p.  27  de  son  texte  de 

p.  308.  l^ouvrage  intitulé  :  Souvenirs  dn  Musée  des 

Toir  aussi  la  collection  des  tapisseries  monuments  français,  i  vol.  in-folio, 
publiées  par  M.  du  Sommerard  et  Ach.  Ju- 

binai,  représentant  des  sièges  de  villes.  ARS  MEMORANDI  (2).  —  Livre  curieux, 

petit  in-folio,  sans  nom  d^auteur,  dont  les 

ARRAS  (i).  —  Voir  la  grande  Topogra^  planches  sont  exécutées  dans  le  genre  de 

phie  de  la  France  au  Cabinet  des  estampes  celles  de  la  Biblia  pauperum.  Voir  cette  iii- 

de  Paris  et  la  collection  topographique  du  dicalion  à  son  ordro.  L'on  trouve  des  /ar- 

maréchal  d^Uxelles,  même  cabinet.  simile  de  auelques-unes  des  gravures  de  ce 

Hôtel  de  ville  d'Arras,  Moyen  âge  pitiO'  livre  dansVouvrage  du  baron  deHeinecken, 


resque,  Weith  et  Ha  user,  éditeurs,  i  vol. 
in-folio,' pi.  XIV.  Magasin  pittoresque,  t.  IX, 
p.  ^3Si. 
Monuments  de  la  ville  d*Arras,  lithogra- 


Idée  d'une  collection  d'estampes,  1    voL 
in-8",  p.  396  et  397.  On  y'irouve  aussi  un 
fac-similé  de  récriture  du  livre,  ib. 
Parmi  les  planches  de  ce  livre,  on  re- 


phies  par  M.  Quenton,  Mémoires  de  la  So-  marque  les  quatre  animaux  symboliques 

ciété  des  antiquaires  de  France.  des  évaugélisles,  couverts  de  figures  énig- 

Sceaux  de  rabbaye  de  Saint-Waast  d^Ar-  matiques  dont  le  livre  donne  l'explication . 

ras.  Voir  Waast.     '                             "  Dibdin  reproduit  1rs  quatre  ligures  dans  sou 

ouvrage  Bibliographical  Decameron,  t.  1, 

ARRESTATIONS.  —  Du  roi  de  Navarre,  p.  152  à  155.  IVAgincourt  donne  aussi  une 

en  1556,  par  ordre  du  roi  Jean.  Miniature  de  ces  figures  bizarres,  Peinture,  pi.  clxx. 
publiée  par  Monlfaucon,  Monuments  de  la 

monarchie  française,  t.  11,  pi.  un,  et  re-  ARS  MORIENDI  (5).  —   Autre  ouvrage 

produite  par  Muillot  et  Martin,   Costumes  dans  le  même  goill  et  de  la  même  époque 

français eiaaires^  A tlaséuZ"  vol., pi.  xlviii.  que  le  précédent,  et  pour  lequel  nous  ren< 

—  Des  comtes  de  Horn  et  d'Effmont,  par  voyons  aux  exemplaires  qui  sont  dans  la 

ordre  du  duc  d'Albe,  de  la  suite  des  guerres  Bibliothèque  royale  de  Paris,  de  Dresde,  etc., 

des  huguenots  par  Tortorelleet  Perissin  ,  et  et  aux  ouvrages  ci-dessus  qui  en  reprodui- 

dans  la  collection  de  Phisloire  de  France  sent  également  des /ac-^f'm//^. 

en  estampes,  appartenant  au  Cabinet  des  Toutes  les  éditions  de  ce  livre  ne  sont  pas 

estampes  de  Paris.  Voir  le  règne  de  Char-  également  complètes;  on  reconnaît  les  meil- 

les  IX,  année  1568.  leures,  lorsqu^on  trouve  en   tête  du  livre 

une  planche  représentant  le  sacrement  de 

ARRETIUM  (Italie).  —  Muratori  donne  pénitence  figuré  par  un  jeune  homme  à 

les  monnaies  de  celte  ville,  Antiquitates  genoux  devant  un  confesseur,  assis  dans 

lialiœ,  t.  n,  p.  664.  son  tribunal. 

La  dernière  planche  représentant  la  pe< 

ARRINGHIERI  (Nicolas).—  Savant  de  sée  des  finies  par  un   ange.  Voir  au  mot 

la  Toscane,  représenté  assis  au  milieu  de  Pesée  des  asies. 

ses  auditeurs,  dans  son  école.  Bas-relief  du  Le  baron  de  Heinecken,  dans  son  ouvrage, 

tombeau   de  ce  personnage  à  Téglisc  de  Idée  d'une  collection    d'estampes,  donne 

Saint-Dominique    de  Sienne.    Monuments  quatre  épreuves  delà  planche  représentant 

funèbres  de  la  Toscane,  i  Yol.in'A'* y  p\,LXiUj  la  visite  du  malade    par  ses  patrons  qui 


et  le  texte  de  cette  planche. 

ARROSOIR,  versant  des  larmes  goutte  à 
goutte,  employé  comme    devise  dans  les 


rexhortent  à  bien  mourir.  Voir  les  planches 
p.  402,  406,  4M,  414  de  Touvrage  ci-dessus 
cité. 
Autres  scènes  de  ce  genre,  gravures  en 


armoiries  de  Valentine  de  Milan.  Voiries    bois  du  xv*  siècle,  reproduites  par  Dibdin , 


(I)  Lensict  du  Frcsiioy,  Méthode  pour  éiudler  l'his- 
toire, 1. 1 V,  p.  194,  cile  plusieurs  auteurs  qui  onl  écril 
sur  ceue  ville.  Voir  au!»<ti  les  Chroniques  a'Ârra:(,par 
Balderic,  1  vol-  in-S**,  manuscril  en  (;olhique;  Balde- 
rie,quMl  ne  faut  pas  confondre  avec  un  autre  évéqui; 
de  Dot,  auteur  d'une  Histoire  des  croisades,  était 
évéquede  Noyon.  On  aune  édition  publiée l'U  i6&5  du 
l'ouvrage  en  question^ 

{'2)  Outre  les  ouvrages  à  planches  indiqués  ci  -  des- 
sus voir  sur  les  diverses  éditions  de  ce  livre  le  Èlaniœl 

TOME  L 


du  libraire  et  de  l'amateur,  par  Hrunelf  édiliou  i842 
à  1843,  p  191  du  t.  ]. 

c3)  M.  Duchesne,  dans  le  Catal  raisonné  du  maî- 
tre, de  1466,  donne  des  détails  sur  les  planches  de  ce 
livre  et  s<i  continuation.  Voyage  d'un  icononh.,\n-9', 
p.  304.  Le  Calai,  de  la  hiblioih.  de  M.  I.eber,  in-8*, 
l.  ],  p.  38.Brunci,dansson  Munueldu  libr.,  i843.  con- 
sacre cinq  colonnes  à  donner  tous  les  détaîlsdes  diver- 
ses éditions  de  ce  monument  hibliograjihique  et  des 
ligures  en  bois  qui  s'y  rrnronlrenl,  voir  p.  192  à  i9&, 
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• 

Bibliographical  Decameron,  t.  I,  p.  140^  exemplaire  portant  la  date  ii96.  Sur  ce 

14i,  142.  On  y  voit  la  Mort  assite  au  pieu  livre,  voir  Hïhàm^Fùyages  en  France,  t.  fil, 

du  lit  du  moribond.  p.  5()0  et  les  notes. 

Sur  TArt  de  bien  mourir,  voir  les  compo- 

ARSENAL.  —  Vue  intérieure  d^une  ^ale-  sitionsde  Math.  Gruter  dans  ses  œuvres,  et 

rie  de  ce  genre  en  tête  de  la  collection  inti-  au  mot  Ars  moriendi. 
tulëe  :  Musée  d'armes  rares  et  orientales 

de  Vempereur  de  Jiassie,  dessinées  sur  na-  ARTILLERIE.  —  Le  plus  ancien  livre  où 

ture,  par  Asselinéau,  et  publié,  à  Paris,  par  l'on  trouve  la  représentation  de  pièces  d'ar- 

With  et  Hauser,  1  vol.  in-folio  d^environ  tillerie  est  intitulé:  Cyropedia,  manuscrit 

100 planches.  grec  de  la  bibliothèque  aliéna,  qui  passe 

Autre  vue  de  ce  genre  dans  Touvrage  pour  être  du  xiir  siècle.  On  y  voit  Gyrus 

intitulé:  l'Ârmeria  de  Madrid,  publié  en  en  costume  militaire  du  moyen  âge,  faisant 

2  vol.  inMblio,  de  82  planches,  avec  un  son  entrée  dans  une  ville;  devant  lui  on 

texte  par  Ach.  Jtibinal.  porte  un  canon  (1  ). 

Vue  extérieure  des  bâtiments  de  T Arsenal  Albert  Durer  a  aans  son  œuvre  une  pièce 

de  Paris,  dans  la  suite  des  vues  de  Paris,  capitale  intitulée  :  le  Canon  ou  la  pièce  de 

par  Israël  Sylvestre  ei  quelques  autres,  soit  Ckmon,  Voir  Pœuvre  de  ce  maître  ou  Gabi- 

dans  leurs  œuvres  ou  dans  la  Topographie  net  des  estampes  de  Paris  et  ailleurs,  la 

de  Parts,  formée  au  Gabinet  des  estampes  forme  en  est  singulière, 

de  celle  ville.  L^artillerie  anglaise  au  siège  de  Dieppe 

Voir  aussi  la  collection  topographique ,  en  1442,  est  encore  à  signaler,  et  la  forme 

par  ordre  alphabétique  des  lieux  (France,  des  plus  bizarres,  si  toutefois  le  graveur  a 

Paris) ,  formée  par  rauteur  et  destinée  à  la  bien  rendu  la  miniature  du  manuscrit  des 

bibliothèque  du  Musée  de  Thôtel  de  Gluny.  chroniques  de  Monstrelet. 

I^  tour  de  Londre<^  possédait  un  magni-  Autre  sujet  avec  artillerie  dans  le  Trésor 

fique  arsenal,  détruit  par  un  incendie,  mais  de  la  couronne  de  France,  t.  H,  pi.  clx. 

publié  par  le  docteur  Meyrick  dans  son  ou-  La  Fie  de  Alaœimilien  d'Autriche,  voir  ce 

vrage    intitulé  :   History  of  ancient  ar-  nom,  offre  aussi  Tusage  des  canons  à  cette 

moar^  etc.,  5  vol.  in-4'',  iSO  planches  clas-  époque  et  l'art  de  les  travailler, 

sées  par  siècles.  Le  livre  de  Jost  Amon  ou  Amman,  de  Ar- 

tibus  illiber alibus  et  mechanieis,  contient 

ART  MILITAIRE.  —  Voir  les  mots  Armes,  une  gravure  représentant  un  ouvrier  pcr- 

Armures,  Assauts,  Ratailles,  Gamps,  In-  çant  un  canon.  Voir  à  la  fin  du  volume  la 

STRUHENTS  DE  GUERRE,  FORTIFICATIONS,  FORTE-  HslC  dcS  planchcS. 

RESSES, Guerre,  Machines  de  guerre,  Sièges  Voir  aussi  la  collection  intitulée  :  Nova 

DE  villes.  Tournois,  eic.  reperta,  d'après  Stradan.  On  y  voit  Part  de 

Toutes  les  planches  du  livre  intitulé  :  f7«  travailler  les  canons,  pi.  m.    Les  belles 

de  Maximilien  d'Autriche /Voir  h  ce  nom.  planches   des    Aventures  du  chevalier  de 

Toutes  celles  du  livre  intitulé  :  Tewer^  Tewerdunck  ou  de  la  Roue,  par  les  mômes 
dunck  ou  les  Aventures  du  chevalier  de  la  graveurs  que  de  celles  de  la  Fie  de  Maxi- 
Houe,  Voir  à  ce  nom.  milien,  olrrent  aussi  quelques  sujets  de  ce 

Gelui  de  Végèce  intitulé  :  de  Re  militari,  genre, 
in-folio,  avec  planches  gravées  sur  bois, 

renferme  plusieurs  machines  de  guerre  en  ARTISANS.  -  Costumes  d^artisans,  tirés 

usage  aux  xv*  et  xvr  siècles.  d'un  manuscrit  du  xi*  au  xir  siècle.  Wille- 

min ,  Monuments  français  inédits,    t.    I , 

ART(r]  debien  mourir.  —  Livre  singu-  pi.  xliv  et  lxx,  ils  sont  vêtus  du  sagum 

lier  et  sans  date,  imprimé  à  deux  colonnes  romain  ou  gaulois;  leurs  jambes  sont  re- 

avec  la  grosse  gothique  de  Vérard,  planches  couvertes  du  vêtement  nommé  femoralia 

coloriées.  On  v  voit  des  démons  jetant  des  ou  tibialia,  autrement  grégues  en  vieux 

damnés  dans  des  chaudières.  français. 

Dibdin    reproduit  quatre    sujets  de  ce  Gollection  complète  des  artisans  et  des 

genre  dans  son  livre  intitulé:   Bibliogra-  divers  métiers  connus  aux  xv*  et  xvr  siècles. 

phical  Decameron,  1. 1,  p.  142  et  sui v.,/ac-  Voir  le  livre  de  Schopperus  (Hartm.)  inti- 

#im{7«  de  gravures  du  XV*  au  xvr  siècle.  tulé  :  navon/ca,    de  Omnibus  artibus  Hli- 

La  Ribliothèque  royale  en  possède  un  beralibus,  etc.,  1  vol.  in-12,  renfermant 

(0  Circonmance  qai  rend  asiez  remarquable  l'ap*  Acheri  «  sur  les  bibl»olbèques  et  les  mlniaiurcs  au 

parilion  de  rariillerie  dans  celle  miniature.  i4fifia/i;«  moyen  âge. 
dephilosop.  chrét.,l.  XIX,  p.  i67  de  l'ariiclc  signé 
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130  planches  graTdes  par  Jost  Amman  (1).  ntaturistcs  et  calligraphes,  qui  sont  peîn- 

Les  sculptures  de  la  porte  latérale,  à  gau-  très  dans  leur  genre.  Voir  les  mot^  Calligra- 

che  du  grand  portail  de  Téglise  Nolrc-Dame  pues  ,  Peintres,  etc.  En  léte  de  tous,  ligure 

de  Paris,  représentent  aussi  divers  gens  de  saint  Luc,  ou,  suivant  les  savants  modernes, 

métier  de  ville  et  de  campagnes.  Les  iigu-  Je  peintre  nommé  Luca.  Voir  au  mot  Luc, 

ressont  assez  bien  gravées  dans  un  Mémoire  ce  que  nous  en  disons,  d*après  nos  auto- 

de  H.  Pauris  de  Saint-Vincent  (2),  membre  rites. 

de  plusieurs  sociétés  savantes  et  qui  est  in-  Mosaïste  bénédictin ,  représenté  par  lui- 

séredatisleAfa^a^iAe/icyctop^digoedcsep-  même  sur  son  ouvrage  :  Musée  des  monu- 

tembreiSlS.  ments  français j  par  Alex.  Lenoir,  t.  Il, 

On  trouve  encore  des  ligures  dVtisans  p.  20,  pi.  lix. 
sculptées  sur  des  piliers  de  Téglise  de  Gi- 

sors,  voir  à  ce  nom.  ARTOIS  (Â).  —  Plans,  cartes,  vues  de 

Sur  les  consoles  des  statues  de  la  calhé-  palais,  dVglises,  d^abbayes,  etc.;  voir  la 

drale  de  Rouen,  publiées  par  Langlois  du  grande  Topographie  de  la  France,  du  Gahi- 

Pont-de-rArche,1  vol.  in-8°,  avec  plusieurs  net  des  estampes,  à  Paris.  Département  nu 

planches  accompagnées  d^un  texte  explica-  Pas-de-Calais. 

lif.  Voir  aussi  Stalles.  La  Collection  topographiqae  du  maréchal 

Les  stalles  de  Saint-Spire  de  Corbeil,  of-  d^Uxelles,  en  49  vol.  in-foiio,  au  môme  ira- 

frent  des  figures  de  ce  genre.  Voir  au  mot  binet.  La  division  est  par  provinces. 

GoRBEiL.  Celle  formée  par  Pauteur,  destinée  h  la 

La  collection  des  planches  des  Aventures  bibliothèque  du  Musée  de  Clunv,  h  Paris, 

dttcheçalier  à  la  Roue,  est  encore  à  consul-  classée  par  ordre  alphabétique  de  noms  des 

ter.  On  sait  que  ces  gravures  en  bois  sont  provinces,  des  villes,  des  localités,  etc. 

de  Burgmayer  ou  de  Haus  Schaufllein.  Voir  La  Topographie  française  de  Claude  de 

le  root  Tewerdunck.  Ghastillon,  2  vol.  in-folio,  ouvrage  difficile 

liCS  miniatures  du  manuscrit  intitulé  :  à  trouver  complet. 

Leges  palatinœ,  reproduites  dans  le  3'  vo-  Les  vues  de  France,  réunies  dans  les  ccu- 

lume  du  mois  de  juin,  des  Acta  sanctoram  vres  dMsrael  Silvestrc,  dans  les  bibliolhc- 

des  Bollandistes,  offrent  une  suite  complète  ques  publiques  de  Paris,  de  Dresde,  etc. 

de  tous  les  gens  de  bas  étage,  de  service,  de  Voir  aussi  aux  noms  des  villes  de  TArtois, 

métier,  etc.,  dans  le  costume  du  xiir  au  Arras,  Saint-Omer,  Calais,  Rue,  Cordie, 

xiv  siècle.  Voir  aussi  les  mots  Leges  pala-  Têrouanne  ,  etc. 

TiR.c,  Métiers,  etc.,  où  nous  donnons  des  Princes  et  princesses  de  la  maison  d'Ar- 

explications  pi  us  détaillées,  et  les  mots  For-  tois.  Pour  les  costumes  et  leurs  figures,  voir 

GERONS,  Tailleurs  de  pierre,  Fourbisseurs,  le  t.  III,  pi.  lxiii  de  la  Monarchie  française. 

Horlogers,  Manoeuvres,  Faucheurs,  etc.  de  Bern.  de  Monlfaucon. 

Le  Trésor  de  la  couronne  de  France,  t.  Il, 

ARTISTES.  —  Tels  qu'architectes,  sculp-  ,  pi.  clxxxi;  Millin,  Antiquités  nationales, 

teurs,  peintres  (3^,  représentés  travaillant  t.  IV,  planche  de  rarticle  XXXIV;  leTrésor 

ou  tenant  les  attributs  de  leur  art.  de  numismatique  (Sceaux  des  feudataircs). 

Au    mot   Architectes,    nous    donnons  1  vol.in-folio, pi.  vi,n'"'2et  3,aonnent  plu- 

quelques  figures  de  cette  profession.  sieurs  sceaux  de  princes  et  princesses  de  cette 

Pour    les  sculpteurs.   Voir    Fischer   et  maison.  Livre  au  très^chevaleureux  comte 

Sculpteurs.  d'Artois,  etc.,  public  d'après  les  manu- 

Pour  les  peintres,  peintres- verriers,  mi-  scrits,  par  Barrois,  1  vol.  in-<4'',  orné  de 

(1)  Sur  ce  livre  curieux  et  assez  rare,  voir  les  détails  Dissertation  de  M.J^tronne,  analysée  Âtmales  de  phi- 
son  excclienl  hiscours 
\  donne  les  noms  d  une 
figurent  des  abbés,  des 

le  Catalogue  de  la  bibliothèque  de  Ml  Leber,  tome  J,  évoques,  des  moines,  voir  entre  autres  pages  celles  153, 

11*1313.  156,  'ios,  !i06  et  suiv.  Son  discours  sur  la  sculpture, 

(2)  L'auteur  y  réfute  par  occasion  les  absurdes  oà  il  réfute  les  assertions  du  comte  de  Cicognara,  pré- 
explieaiious  données  parDupuis  sur  les  ligures  d'apô*  sente  aussi  une  liste  de  noms  qui  sans  ce  patient  ira- 
très  qui  se  voient  au  zodiaque  de  la  même  cathédrale,  vail  seraient  sans  doute  oublié»,  voir  les  p.  40,  41  A  53. 
dont  il  faisait  autanide  signes  zodiacaux,  et  delà  vier|[e  r4)  Lenglel  du  Frcsnoy,  Méthode  pour  étudier 
Marie  une  autre  Jsis  allaitant  son  fils  Horus.  Depuis  Vhisioire,  t.  IV,  p.  193,  donne  In  liste  des  principaux 
peu  M-  Letronne  a  fait  justice  de  toutes  ces  inlerpré-  historiens  de  celte  province.  Voir  aussi  PI<;aniol  de 
talions  qui  ont  eu  tant  de  vogue  et  qui  ne  tendent  à  La  Force,  Descriptton  de  la  France,  i4  ou  i5  vol. 
rtpn  moins  qu'à  allégoriser  toute  tradition  biblique  in-i3.  Voir  t.  Il,  p.  109  cl  suiv.,  4 H  et  suiv.  Le  Caïa- 
eià  pagiiniser  tout  le  christianisme.  Voir  au  resie  logue  statistique  dressé  par  le  libraire  Dumoulin, 
p.  37  et  38  du  Mémoire  de  M.  de  Saint- Vincent,  et  la  n*"  3,  p.  9  (Flandre  française  . 
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28  planches  diaprés  les  miniatures  au  ma-  Margarita  philosophia  nota,  Gbammatica, 
nuscril.  \Ai sceau  du  grand  conseil  du  comle  Rhetorica  ,  Logica  ,  Musique  ,  Sciences,  etc. 
d'Artois,  Trésor  de  numiêmatiqae  {Seeaajt  L'ouvrage  de  Jost  Amman  (3),  que  nous 
des  commanes)^p\.  xiii,n"4.  avons  d<^jà  cité,  pour  les  artisans,  repré- 
Noblesse  et  chevalerie  d'Artois,  de  Picar-  sente  aussi  divers  arts  libéraux.  Voir  ce  vo- 
die  et  de  Flandre,  i  vol.  in-8%  publié  par  lumedans  les  bibliothèques  publiques. 
P.  Roger,  antiquaire,  etc.  On  y  trouve  des  Burmann ,  dans  son  grand  ouvrage  in- 
figures, aes  blasons,  un  texte   historique  titulé  :  Antiqnitates  Italiœ,  eh  42  vol.  in- 
sur  leurs  couleurs  héraldiques,  les  cris  de  folio,  a  publié,  t  IX,  pars  6** ,  vers  la  fin  du 
guerre,  ameublements  des  donjons,  des  châ-  volume,  une  suite  de  figures  peintes,  dans 
leaux   forts,  la  liste  des  joutes,  tournois,  le  Scrininm  de  cette  bibliotiiècjue.  On  y  voit 
pas-d'armes,  etc.,  par  années.  Celle  des  représentées  en  figures  allégoriques,  la  Rhé- 
lombeaux  des  chevaliers  existant  autrefois  torique,  la  Poésie,  FAstronomie,  la  Géogra- 
dans  les  églises  de  l'Artois,  etc.  phie,   les  Mathématiques,  l'Architecture, 

l'Histoire,  la  Philosophie  naturelle  et  mo- 
ARTOPHORIUM(i)ouciste— Coffre  ser-  raie,  la  Médecine,  la  Chirurgie,  Scriptura 
vanta  renfermer  les  hosties  consacrées.  On  sacra,  Theologia,  Lex  canonica ,  Lex  ci- 
en  conserve  deux  dans  la  sacristie  de  l'église  vilis;  Tune  de  ces  figures  porte  le  nom  d'^- 
Saint-Ambroise,    de  Milan;    ils  sont  en  rudion, 

ivoire,  et  ornés  de  sculptures  (2).  On  en  Toutes  ces  figures  tiennent  les  attributs 

trouve  la  gravure  dans  un  ouvrage  de  Gori,  de  leurs  fonctions ,  et  sont  l'objet  d^un  eu- 

ffbnrnea  sacra,  1  vol.  in-folio,  pJ.  xxiv;  ou  rieux  commentaire  d'un  nommé  J.-B. Christ, 

dans  son  Thésaurus  diptychorum,  in-folio,  Giard,  capucin  de  la  congrégation  de  Saint- 

I.  lïl,  pi.  XXIII.  Autres.  Voir  les  pi.  xxiv,  Paul,  donné  sous  ce  titre; /ron^* /ift^ra/ium 

x\v  et  XXVI.  f^esl  celui  donné  pard'Agin-  disciplinarum    quœ    scrinie^     hibliotheca 

court,  dans  Y  Histoire  dp  Vart   au  moyen  alexandrina  sub  custodia  mancipatœ  deli- 

âge  {Sculpture)^  pi.  xii ,  n"  2,  5,  4,  dans  les  tnernnt,  in-folio. 

Annales  de  philosophie  chrétienne,   t.  XI,  L'Architecture,  la  Peinture, la  Sculpture, 

planche  de  la  p.  60;  et  dans  V Album  du  et  la  Géométrie,  etc.,  sont  figurées  aliégori- 

Sommerard,   pi.   xxxvii,  5*  série.  Ce  mo-  quement  dans  les  œuvres  de  divers  maîtres, 

nnment  est  du  V' siècle.  tels    que  Jules  Romain,   Raphaël,   Stra- 

dan,  etc.  Voir  leurs  œuvres  en  plusieurs 

ARTOS.  —  Pour  connaître  la  forme  et  vol.   in-folio,   au  Cabinet  des    estampes, 

l'usage  de  celte  espèce  d'instrument,  propre  et  aux  noms  de  chacun  de  ces  arts. 

•A  la  liturgie  de  l'Église  grecque,  voir  la  Un  beau  vase  qui  renfermait   autrefois 

planche  de  la  p.  99  de  VEucologium  Grœ-  le  cœur  de  François  I",  et  qui  était  con- 

eorum  de  Goar,  et  V Hierolexicon  de  Macri,  serve  dans  la  salle  du  xvr  siècle,  à  l'ancien 

verbo  Fermentum.  Musée  des  Petils-Augustins,  fondé  par  A  ïje- 

noir,  à  Paris,  représente  les  quatre  arts  libé- 

ARTS  LIBÉRAUX.  —  Faculté  des  arts  li-  raux ,  sculptés  en  relief  autour  dudit  vase. 

béraux  de  Paris.  Sceau  de  cette  compagnie.  On  le  trouve  gravé  dans  VAtlas  des  arts  en 

en  1515,  publié  dans  l'ouvrage  intitulé  :  de  France ,  de  M.  Alex.  Lenoir,  pi.  xxi  ;  dans 

Patronis  quatuor  nationum  Universitatis ,  Vou\Taç^eixïi\iu\é:f''nes  pittoresques  des  sai- 

1  vol.  in-12,  par  Ces.  Égasse  du  Boiilay ,  Pa-  les  du  Musée  des  monuments  français,  in-fo- 

ris,  1602.  lio,  par  Revilie  et  Lavallée,  texte  par  de 

Autre,  dans  le  Trésor  de  numismatique  Roquefort;  voir  la  planche  de  la  salle  du 

{Sceaux  des  communes)  y  in-folio,  pi    i,  xvi"  siècle,  et  pi.  xxx  etxxxii  des  Â^ooDenir^ 

n°  12.  du  Musée,  par  M.  Biet;  ce  beau  vaseprove- 

En  Angleterre,  en  1590.  Même  ouvrage,  naitde  Saint- Denis  et  y  est  retourne.  11  se 

et  planche  n°  11.  voit  dans  les  caveaux^  au  pied  des  statues 

Plusieurs  ouvrages  oITrent  des  composi-  de  Henri  II  et  de  Catherine  de  Médicis.  IiC 

lions  en  peinture,  en  sculpture,  en  gra-  piédestal  du  vase  en  question  est  également 

vure,  etc.,  où  les  arts  libéraux  sont  person-  remarquable  par  des  bas-reliefs  du  même 

nifiés.  Voir  les  mots  Hortus  deliciarum,  style  et  du  même  artiste  français,  Bontemps. 

(1)  Pour  connaître  louie  la  valnir  de  n?  mol,  qui  (3)  Druncl,  Man^iel  de  la  librairie,  elc  (1842),  1. 1, 

manque  dans  Du  ('ange,  Macri.  Casalius,  Kabricius  et  p.  85,  87.  donne  des  détails  étendue  et  curieux  sur  les 

bien  d'autres,  voir  le  Diciionnaire  de  Calépiuus  ou  divers  livres  ornés  de  gravures,  par  Jost  Ammon  oa 

Goar,  etc.  \  Amman,  ci  signale  cuire  autres  livres  celui  intitulé  : 

[T)  Ces  monuments  sont  cités  par  Millin,  1. 1,  p.  187  Kunsibuchlein  ou  le  petit  livre  d'url  ainsi  que  celui 

de  son  Voyage  dans  le  Milanais,  qui  donne  l'élymolo-  sur  les  Costumes  d^  l'Éfflise  romaine,  i  vol.  iri-4*,  io- 

w'iedu  mol  arfop/iore  dans  la  note  i  de  la  même  pû^Q.  tiiulé  :  Cleri  toiiusromimœEccleslœ.,,*  habitas., . 
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On  y  voit  la  Musique,   rAstronomie,  la  pui  :  noble  alliance  qui  nous  a  valu  lant  de 

Poésie  épique  et  la  Poésie  lyrique.  chefs-d'œuvre,  et  même  de  prodiges,  qui 

Le  peintre  Franc-Fioris  a  aussi  composé  font  Tobjet  inépuisable  de  nos  éludes  et 

à  peu  près  les  mêmes  sujets,  dont  quelques-  de  nos  recherches, 
uns  sont  reproduits  sur  des  vitraux  dont 

nous  parlons  aux  mots  Sciences  et  Arts.  ARTS  MANUELS.  —  Suite  de  figures  de 
Voir,  au  reste,  l'œuvre  de  Franc-Floris  et,  ce  genre  d'états,  représentées  sur  des  vi- 
de ses  graveurs,  et  les  noms  de  chacun  des  traux  de  diverses  églises.  Histoire  de  la 
arts,  cl  des  diverses  sciences  personni-  peinture  sur  verre  en  France,  par  le  comte 
fiées;  voir  Astronomie,  Dialectique,  Grau-  dç  Lasteyrie,  in-folio,  pi.  xii,  xiii,  xxiii 
MAIRE ,  Géographie  ,  etc.  et  xlviii. 

Voir  aussi  les  planches  gravées  par  Jost 

ARTS  (Beaux-).  —  L'architecture,  la  AiViman, pour  l'ouvrage  de Schoppcrus,/'a- 

peinture,  la  sculpture  (1),  et  tous  les  gen-  nopUa  sive  de  artibus  illiberalihus,  etc.,  et 
res  qui  en  découlent,  comme  ciselure,  ta-    aux     mots     Armuriers,     Artisans,     Me- 

pisserie,  damasquinerie ,  émaux,  gravure  tiers,   Monétaires,    Monnayeurs,  etc. 
en  bois,  sur  cuivre,  et  autre  genre  de  métal, 

nielles,  etc.  Voir  à  chacun  de  ces  mots  dans  ARTHUS  ou  ARTUS  (  Le  roi).  —  La  Ri- 
co Dictionnaire;  et  aussi  àDANSE,MusT-  bliothèquc  royale  possède  un  roman  manu- 
OUE,  etc.  scrit  de  ce  nom,  orné  de  miniatures  eu- 
Figures  allégoriques  des  Beaux- Arts,  rieuses,  quoique  mal  dessinées;  il  est 
sculptées  par  Jean  Goujon,  dans  la  cour  du  du  \\v  siècle  et  est  classé  sous  le  n°  (3965.  Il 
Louvre.  Voir  l'ouvrage  de  M.  de  Clarac,  sur  existe  aussi  des  exemplaires  du  roman  de 
le  Louvre  et  les  Tuileries,  in-4",  pi.  xl,  et  ce  nom  ,  avec  planches  en  bois,  du  xiv^ 
l'œuvre  de  Jean  Goujon.  au  xv  siècle ,  sur  lesauels  Dibdin  donne 
Plusieurs  stalles  du  chœur  de  la  cathé-  des  détails  curieux  dans  son  ouvrage  : 
drale de  Rouen  offrent  divers  genres  d'arts,  Foyages  en  France,  t.  III,  pages  203, 
avec  leurs  attributs.  Voir  les  détails  au  mot  204  (2j.  Représenté  assis  avec  les  chevaliers 
Stalles.  de  la  Table  ronde.  Voir  à  ce  dernier  mol. 

Les  Arts  et  les  Sciences  protégés  par  la  Sa- 
gesse :  grande  composition  allégorique,  par  ARUNDEL.  -^  Voir  Arondel. 
Barthol.  Spranger,  gravée  par  E^id.  Sadeler. 

Voir  les  œuvres  du  peintre  et  du  graveur.  AS  de  cartes  à  jouer.  —  Un  des  as  dit  de 

Aux  mots   Architectes  et  Sculpteurs,  lapin  d'un  jeu  de  cartes  passé  du  cabinet 

nous  indiquons  quelques  figures  d'artistes  de  M.  Leber  à  la  bibliothèque  de  Rouen,  est 

tenant  les  attribnis  de  leur  art,  et  même  tra-  publié  en  fac-similé  dans  le  6'  vol  du  Ma^ 

vaillant.   Voir  aussi   Dunstan,  Ëloi,  Or-  gasin  encyclopédique,  [Aauche  de  là  p.  ill"^. 
FÈVRES,  etc.  Au  nom  Saint  Ambroise,  nous 

signalons   une   sculpture   représentant   le  ASCENSION  (3).    -  Miniature  d^un  ma- 

grand  archevêque  de  Milan,  couronnant  un  nuscrit  syriaque  du  vr  ou  vir  siècle,  de  la 

artiste  de  ses  mains  pontificales,  et  cette  iii-  bibliothèque    Laurenlienne  ,    à    Florence. 

dication  est  d'autant  plus  importante  que  D'Agincourt,  d'après   Ciampini,   Peinture, 

Ton  y   trouve  écrit  le  nom  de   Tartisle,  pi.  xxvii,  n"  i. 

et   que  celle  curieuse    composition  nous  Autre  de  la  Bible  dite  de  Saint-Paul,  k 

montre  comment,  aux  âges  de  la  foi,  les  Rome, id.^  pl.jELii,  n""  7. 

arts  et  la  religion  se  prêtèrent  un  mutuel  ap-  Sculpture  d  une  couverture  de  livre,  en 

(i)  Sur  la  pratique  des  arlR  au  moyen  âge  et  leur  notes  el  de  commrntaires  dont  nous  nous  sommes 

marche  progr«>s«ivn  chez  les  divers  peuples,  voir  le  IwHé  d'enricliir  notre  inventaire.  L'ouvrayic  du  moim* 

discours  qui  sert  d  introduction  à  l'ouvrdv'e  de  d'Agio-  Tliéopbile  expose  les  divers  procédés  en  usage  pour 

cour>,  AlA/otre  de    l'art;   les   divers   discours   do  la  pratique  des  diviTs  arts  connus  au  moyen  â>^e,rar- 

M.  Emeric  David  sur  la  peinture,  la  sculpture,  etc.,  chitecture  exceptée.  La  fonte  des  métaux,  la  prépara- 

et  tous  les  ouvrages  que  nous  citons  aux  mois  Ancui-  lion  des  couleurs,  les  divers  enduits,  les  instrument» 

TicTURE,  Pki!ititrk,  SCULPTURE,  ctc.  —  Au  momeut  appropriés  i  chaque  art,  etc.formenl  autant  de  cliapi-  . 

délivrer  notre  travail  A  l'impression,  nous  recevons  très  du  plus  haut  iniérét.  Ce  volume  se  trouve  chez 

an  exemplaire  de  l'ouvrage  intitulé  :  Dlvensarmn  ur-  Toulouse,  Techener,  etc.,  à  Paris.  Sur  le  titre  est 

liumSchedula,  por  \c  moine  Théophile,  qui  écrivait  la  reproduction  d'une   miniature  de   manuscrit  du 

vers  le  x'ou  xi«  siècle.  Ce  précieux  ouvrage,  réditié  eu  xiir  siècle,  représentant  un  calligraplie  travaillant  ; 

latin,  vient  d'être  traduit  ei  publié  par  M.  Charles  de  l'auteur  n'en  indique  pas  la  provenance. 

l.escalopier,  et  forme  un  beau  volume  in-4*,  précédé  (2i  Voir  aussi  les  détails  donnés  sur  ce  livre  dans  li' 

d'une  introduction  sur  le  moine  Théophile  et  son  ou-  Manntlda  libr.etde  l'atnalear,]mT  Bruuet,  I84'i,  p.200. 

vrage,  par  M.  Guichard.  L'ouvrage  est  terminé  par  un  (3)  .sur  la  manière  de  représenter  ce  sujet,   voir 

curieux  glossaire  de  divers  termes  d'art  qui  sont  dans  Jean  Molanus,  Hi«/orfa  imatiin':m  sncrarmn,  eii\\\on, 

Icmanuscrît.  Le  savant  traducteur  en  fait  ro!)jct  de  in-t*,  p.  466  à  47i. 
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ivoire,  siècle  douteux,  planche  delà  p.  i05.  taire  de  Tévéque  de  Metz  an  xnr  siècle. 
LUargia  allemamca,  in-^"",  par  M.  Gerbert.  Voir  le  texte  de  M.  Ch.  Lenorroant  à  ce  su- 
Ce  sujet  est  représenté  dans  toutes  les  Jet,  p.  2i. 
suites  de  la  vie  et  de  la  passion  de  Jésus» 

Christ,  par  presque  tous  les  anciens  maîtres.  ASSAUT  donné   par  les  Vénitiens  à  la 

Voir  les  œuvres  d'Albert  Durer,  de  Lucas  de  ville  de  Constantinople.  —  Tableau  du  Tin- 

Leydc,de  Gollzius,  des  Sadelers,  des  Wierix  «toret  au  palais  des  doges  à  Venise,  cité  par 

d'après  Martin  de  Vos,  et  Bernard  Passeri,  M.Jal,quidonnelaformedelaprooed*unde9 

peintre  romain,  et  bien  d*autres.  vaisseaux  comme  très-remarquable.  Archéo^ 

logie  navale,  2  vol.  in-8'*,  t.  I,  planche  de 

ASCOLI.  —  Les  monnaies  de  cette  ville  la  p.  293.  Pour  le  tableau  entier,  voir  rœu- 

d'Italie  sont  publiées  dans  les  Jntiqaitates  vre  du  peintre. 

iialicœ,  par  Muratori,  t.  Il,  p.  664.  —  Donné  par  les  Français  à  la  ville  de 

Dieppe  défendue  par  les  Anglaia,  peintare 

ASIE  MINEURE.  —  H.  Léon  de  La  Borde  reproduite  dans  le  7*résor  de  la  couronne 

a  publié  un  grand  ouvrage  intitulé  :  Foya-  de  France,  t.  II,  pi.  clx,  d'après  celle  de  la 

ges  en  Orient,  dans  VAsie  Mineure,  en  Syrie  Monarchie  française  de  Montfaucon,  t.  III, 

et  en  Palestine,  2  vol.   in-folio  oniés  de  pi.  xli. 

200  planches;  Paris,  1838,  chez  Didot,  frè-  —  Donné  par  les  Génois  au  fort  de  Castîl- 

res;  au  milieu  de  tous  les  monuments  ren-  lane.  Trésor,  t.  II,  pi.  cxcv;  Montfaucon, 

fermés  dans  l'atlas  de  cet  ouvrage,  on  en  t.  IV,  pi.  vin. 

remarque   plusieurs  qui    appartiennent  à  —  Donné  par  les  Français  au  fort  génois 

l'époaue  qui  nous  occupe.  Voir  la  liste  des  d'Alexandrie  de  la  Paille*,  sous  Louis  XII. 

plancnes  à  la  fîn  du  volume.  On  y  voit  plusieurs  armures  remarquables, 

M.  Charles  Tcxler,  dans  un  ouvrage  inti«  ib,,  pi.  cxcvii  du  Trésor  de  la  couronne  de 
tulé  :  Description  de  VAsie  Mineure,  2  vol.  France,  Montfaucon,  t.  iV,  pi.  ix. 
in-folio^  texte  et  planches;  Paris,  Didot,  Voir  aussi  la  collection  des  tapisseries  na- 
1837,  donne  plusieurs  églises  de  con-  tiona les,  publiées  par  Ach.  Jubînal.  Les  vi- 
struction  byzantine,  d'un  grand  intérêt,  traux de  Saint-Denis,  publiés  par  Montfau- 
parmilesquellesnoussignaleronscelled'An-  con,  et  aux  mots  Saint-Denis,  Batailles, 
cyre,  aujourd'hui  Angora  ;  celle  de  Sainte-  Combats,  Sièges  de  villes,  etc.  Les  planches 
Sophie,  à  Trébisonde ,  et  quelques  autres  de  V Angleterre  ancienne,  de  Strutt,  l'^n- 
dont  on  trouvera  la  suite  à  la  fin  de  l'ouvrage,  aleterre  pittoresque,  par  MM.  Roujoux  eC 

Voir  aussi  les  mots  Constantinople,  Ni-  Minguet,  3  vol.  m-8";  Paris.  1843,  renfer- 

CÉE,  Smyrne,  Terre  Sainte.  mant  une  quantité  de  plancnes,  d'après  les 

anciens  manuscrits.  • 

ASPERSION  de  l'eau  bénite.  —  Le  plus 

ancien  monument  où  nous  ayons  rencontré  ASSEMBLÉES    ECCLÉSIASTIQUES.     — 

la  représentation  de  celte  cérémonie,  est  Réunion  d'évéques.  d'abbés,  de  théologiens, 

une  peinture  des  catacombes,  Bo t tari,  i^co^-  de  religieux  présidés  par  un  pape.  Minia- 

lure  epitture  sagre,  eic.y  pi.  cxlvui,  t.  III.  ture  d'uu  manuscrit  ou  d'une  collection  de 

D'Agincourt  v  voit  autre  cnose que  Bottari,  décrétâtes,    etc.    D'Agincourt,    Peintare, 

Histoire  de  tart  depuis  sa  décadence,  eic. y  pi.  lxxv,  n*"   i.   Cette  miniatore  est  du 

pi.  XII,  n**  16.  XIV*  siècle  on  environ. 

Les  planches  du  Pontifiêale  romanum  Autre,  d'après  une  peinture  du  xv*  siècle, 
offrent  des  cérémonies  d'aspersion  sur  les  ib.,  pi.  clxi,  n**  1.  Plusieurs  médailles  de 
vases,  les  édiûces,  les  personnes  consacrées  papes  offrent  la  vue  de  réunion  de  prélats 
ou  autres.  Voir  les  planches  et  encore  les  et  d'ecclésiastiques,  de  théologiens,  de  moi- 
mots  Consécrations  ,  Dédicaces  ,  Funé-  nés  avec  leurs  abbés.  Voir  Numismatique 
RAILLES,  Sacrements,  etc.  des  papeSj  et  aux  mots  Conciles,  Canonisa- 
tion, Jubilé,  Élection,  Chapitres. 

ASPERSORIUM.  —  Voir  Goupillon.  Le  tableau  de  Raphaël,  dit  la  Dispute  sur 

le  saint  sacrement,  présente  une  réunion 

ASPREMONT(GoBEnTD');—  Trésor  de nu^  magnifique  de  docteurs,  de  religieux,  de 

mismatique.  Sceaux  des  communes,  pi.  xiii,  cardinaux,  de  savants ,  etc.,  ayant  à  leur 

n""  10.  Ce  seigneur  était  le  premier  feuda-  tête  les  chefs  de  l'Église  romaine  (1).  Ce  ta- 

(i)L'on  a  remarque  que,  dans  ce  lableau,  comme  dans  Danie,  SaTonarole.  Pétrarque,  Michel-Ange.  Bapliaef, 

quelques  auireiianicrieurs  à  Hapliaclle  peintre  a  intrO'  qui  s'y  est  représenté  lui-même,  eic-  Voir  A  ce  sujet 

«fuit  des  personnages  contemporains  ou  morts  et  tout  les  réflexions  de  M.  Rio,  Poésie  chréiierme,  forme  de 

M  fait  étrangers  à  la  scène  du  tableau.  On  y  voit  le  l'art,  i  vol.  in-s»,  p.  97,99,  fio,  i3i,  123, 2i3, 296. 
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bleao  est  aussi  désigné  soas  le  nom  de  la 
Théologie. 

ASSEMBLÉES  NATIONALES  (1).  —  Réa- 
nion  des  notables  du  royaume  de  France, 
présidés  par  le  roi,  pour  juger  de  grandes 
causes.  Voir  Lit  de  justice.  Procès. 

IjC  parlement   du  duc    de  Bourgogne. 

Monamentê  de  la  monarchie  française,  de 
Montfaucon ,  t.  III ,  pi.  lxvi.  Trésor  de  la 
couronne  de  France,  t.  II,  pi.  clxxxii. 

Le  colloque  de  Poîssy  en  1561.  Voir  au 
mot  Colloque. 

ASSEMBLÉES  MIUTAIRES.  telles  que  : 
les  conseils  de  guerre,  chapitres dWdre, 
tournois ,  jugement  de  chevaliers,  pro- 
clamations.. La  tapisserie  de  Bayeux ,  la 
Vie  de  Tempereur  Maximilien,  le  cha- 
pitre des  chevaliers  du  Nœud  ou  du  Dé- 
sir, et  quelques  autres  monuments  de  ce 
genre ,  en  offrent  des  exemples.  Voir 
aussi  à  Chapitres  d^ordres,  Maximilien, 
Tewerdcjnck,  Tournois,  Tapisseries  uistori- 
qoes,  elc. 

La  plus  ancienne  représentation  que  nous 
ayons  trouvée  de  ce  ^enre  de  composition 
est  dans  la  suite  des  miniatures  d'un  ma- 
nuscrit ^ec  du  vir  ou  viii*  siècle,  repré- 
sentant rhistoire  de  Josué,  appartenant  à  la 
bibliothèque  du  Vatican, publiée  par  d'Agin- 
court,  Histoire  de  Vart  (Peinture)^  pi.  xxvm, 
n-  17  et  41. 

Assemblée  des  chevaliers  de  Tordre  de 
Saint-Michel,  préside^  par  Henri  II,  Trésor 
de  la  couronne,  pi.  cclvi,  t.  II,  d'après 
Montfaucon,  Monarchie  française,  t.  V, 
pL  x. 

ASSISE  (Italie).  —  Église  de  Notre- 
Dame-des-Anges  (2),  monument  du  xiii* 
siècle.  D'Agincourt  Archiieciare,  pl.xxxvi, 
n<*  30.  Flan  de  Téglise  inférieure,  ib.,  n°59, 
du  chœur  et  du  rond-point,  ih,,  n"*  i5. 

liCS  diverses  parties  de  cette  belle 
église  sont  détaillées  sur  les  deux  pi.  xxxvi 
etxxxii,  et  la  pi.  xlii,  n"  7,  et  une  partie 
de  la  pi.  Lxviii. 

Vue  extérieure  de  Téglise,  Moyen  âge 
pittoresqae,  pi.  cxiii,  et  le  volume  des  villes 
de  rOmbrie  et  de  leurs  monuments  dans  la 


description  complète  de  cette  église,  vue, 
plan,  coupes  et  détails.  Monuments  anciene 
et  modernes,  par  J.  Gailhabaud. 

Peinture  de  cette  église  (3),  où  Pon  re- 
trouve rhistoire  de  saint  François  d'Assise. 
Voir  au  mot  François. 

A  ThôpitaL  de  cette  ville,  la  légende  de 
Tapôtre  saint  Jacques.  Voir  au  nom  Jacques 
les  détails  de  cette  peinture. 

Voir  aussi  Portiuncula. 

ASSISES  (les)  (4) ,  prises  pour  les  séan- 
ces d'un  tribunal. Voir  Assemblées,  Juge- 
ments ,  Tribunaux  ,  Parlement,  Lit  de  jus- 
tice, etc. 

On  trouve  dans  un  ouvrage  de  M.  Pierre 
Victor,  intitulé  :  Aperça  général  sar  les 
monuments  de  la  Scandinavie,  in-S*",  p.  512, 
le  dessin  d'un  monument  découvert  en  Nor- 
vège, propre  à  réunir  une  grande  assem- 
blée, comme  les  Champs  de  Mai  des  Francs 
ou  les  Thing  du  Nord.  On  y  remarque  24 
sièges  en  pierre  qui  entourent  une  espèce 
de  tribunal;  nous  ignorons  l'époque  de  ce 
monument. 

ASSISTANTS.  —  Nom  d'une  certaine 
classe  de  pénitents  dans  les  premiers  siècles 
de  rÉglise.  I^  place  qu'ils  devaient  occuper 
dans  l'église  est  indiquée  sur  quelques 
plans  de  basiliques  chrétiennes.  Voir  la 
planche  de  l'ouvrage  de  Sarnelli ,  Aniiea 
basilicographia ,  reproduite  dans  les  An^ 
nales  de  philosophie  chrétienne,  t.  XIX, 
p.  346,  n- 21. 

ASSISTANTS  DES  GHEVAUERS  dans  les 
tournois  (5).  Voir  Tournois. 

ASSISTANTS  DE  L'ÉVÉQUE.  —  Cérémo- 
nies religieuses  de  Bern.  Picard,  t.  II,  plan- 
che de  la  p.  132,  édition  in^olio. 

ASSISTANTS  DU  PAPE.  —  Costume  de 
deux  officiers  de  ce  nom,  vers  le  xiir  siècle. 
D'Agincourt,  Peinture,  pi.  cxv,  n**  21. 

Une  gravure  intitulée  :  Prospetto  del 
teatro,  etc.,  ou  tableau  de  la  réunion  du 
sacré  collège  pour  la  béatitication  d'un 
saint,  publiée  dans  le  1"  vol.  des  Cérémonies 
religieuses    de   Bern.   Picard ,   in-folio , 


ri)  Sur  Torlgine  de  ces  assemblées  et  celles  dites 
Champs  de  Mal,  Cour$  plénières ,  Landit,  LU  s  dejM- 
tiee.  Etats  ijénéraax,  voir  let}  Mémoires  de  l'Académie 
des  inscriptions,  lomo  WXfpa^fi  587;  et  tome  XLl, 
p.  SS3 

(2)  D*Agincoart  regarde  celte  église  comme  étant 
VD  des  premiers  exemples  de  l'emploi  de  Tare  en 
lierS'poiBt,  du  moins  en  Italie.  M.  Rio,  dans  son  ou- 
Traite  sur  la  Peinture  chrétienne  au  moyen  %e,  donne 
de  nombreux  deuils  sur  les  divers  travaux  de  peiu- 


ture  exécutés  à  Assiseen  l'honneur  de  saint  François, 
I  vol.  in-8%  p.  65, 2'i8. 

(S)  M.  de  Monlalembert  cite  les  peintures  p.  143  de 
son  volume  intitulé  :  di<  Vandalisme  et  du  Caiholicisme 
dam  l'art,  i  vol.;  Paris,  t83'i. 

(4)  Sur  les  assises,  voir  les  Mémoires  de  l'Arad.  des 
inscript,  ei  bellés-lelires ,  i.  XWQ ^  p.  738;  t.  \  XX, 
p.  587.  Assises  d«*s  comtes,  ib.,  t.  XXX  VJJ,  p.&53. 

(h)  Mémoires  de  VAcadèmie  des  inscriptions  et 
beUeS'UUres,U  XX,  p.  624, 655. 
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p.  130,  n«;  2  el  3,  offre  le  costume  cl  le  rang  lo  pain  consacré  dV  adhérer.  Eucologiam 

de  celte  dignité  ecclésiastique.  Grœcorum,  de  Goar,  in-folio ,  planche  de  la 

AccnMunmc        «    *•       j,      u*.-  P*  ^^'  reproduite  dans  le  5«  volume  des 

ASSOMMOIRS. -- Portions  d'un  bâtiment  Cérémonie^  religieuses,  de  Bern.   Picard, 

fortifie.  lialissier,£/emc/ir«  d'archéologie  pi.  de  la  p.  87,  lettre  B,  L'aster  est  aussi 

nationale,  in-18,  j843,  p.  482,  donne  pour  nommé  Pétoile.  Voir  à  ce  sujet  le  père  Le- 

exemple  ceux    de   1  ancienne    abbaye  de  brun,  ^eWmo/M>*  de/a  mewe,  t.  ILp.  389. 

Tournus.  '        '  ^ 

AccAMDTrniM        II      -         .             ...  ASTÉRÏUS  (Saint),  cvéque.  -   Figure 

ASSOMPTION.  —  Mosaïque  du  xir  siècle  debout,  costume  du  xir  siècle,  d'après  tine 

environ,  dans   une  église  de  Jérusalem,  ancienne  mosaïque.  Ciampini,  rc(<?ra  A/o- 

Ciampini,  de  jEdificussacris,  d\.  xxxiv  (1).  numenta,  t.  II,  pi.  xxx.  Bianchini,  Démons- 

Deux  peintures  de  Giunta  de  Pise,  xiii-  tratio  histor,  écoles.,  tabula  m,  sœculiïu 

siècle.  D  Agincourt,  Peinture,  pi.  eu,  n*  3.  n'*  44. 

Autre  composition  du  premier  ordre,  au 

couvent  de  San  Subiaco.   On  y   voil  un  ASTI  (Piémont  ).  — Portail  de  l'église  du 

groupe  d  anges  de  la  plus  grande  beauté,  xr  siècle,  Moyen  âge  monumental,  pi.  xciii. 

D  Agincourt,  pi.  cxxvi,  n;  4.  Vues  extérieures  cl  détails  de  celle  belle 

lableau  du  Corregc  a  la  cathédrale  de  église,  Revue  générale  de  l'architecture,  par 

Parme,  xvr  siècle,  ib.,  pi.  cci,  n*  i,  et  sur-  Daly  t.  TV. 

tout  dans  l'œuvre  du  peintre  et  de  ses  gra-  ' 

veurs,  dans  tous  les  cabinets  d'estampes  de  ASTRES.  —  Création  des  astres.  Suite  de 

Pans  et  de  1  étranger.  bas-reliefs  des  cathédrales  d'Orviette  et  de 

Sceau  de  1  abbaye  de  Langley,  en  Angle-  Rouen   offrant  ce  genre  de  sujet,   rendu 

terre,  4284,  représentant  une  assomption,  d'une  manière  singulière.  A  Rouen,  Dieu  est 

Archeologia  britannica,   t.  XXV,  p.   618,  assis,  il  tient  un  disque  dans  lequel  est  re- 

très-curieux.  présenté  un  des  jours  de  la  création  (2)  ;  de 

Sculpture  des  murailles  extérieures  de  hutre  main  il  bénit  son  ouvrage.  Les  figu- 
Notre-Dame,  coté  de  la  Porle-Rougc,  xiv  rcs  du  Créateur  sont  généralement  belles, 
ou  XV  siècle,  publiée  par  Xa  Moyen  âge  mo-  Mêmes  sujets  peints  à  fresque  à  l'église 
numental,  pi.  xcv.  ^/6om  du  Sommerard,  de  Montréal.  Voir  à  ce  nom. 
pi.  xxxiii,  n«  ô  de  la  v  série.  Dans  ce  der-  Les  Loges  du  Vatican,  par  Raphaël,  sont 
nier  ouvrage,  l  artiste  donne  la  sculpture  surtout  à  étudier.  Voir  les  gravures  de  Vol- 
dans  un  état  de  conservation,  tandis  que  paio  ou  de  Chaperon.  Voir  aussi  l'œuvre  de 
la  flgure  de  la  Vierge  est  cruellement  mu-  ftichel-Ange,  de  Martin  de  Vos.  L'on  trouve 
lilee  ainsi  que  la  majeure  partie  des  orne-  sur  quelques  monuments  peints  ou  sculptés 
ments,  des  anges,  etc.  U  planche  du  Moyen  jg  figure  des  astres  personnifiés.  Voir  aux 
âge  monumental  doit  être  exacte ,  car  elle  noms  Lune  et  Soleil,  Planète,  etc. 
est  le  résultat  du  daguerréotvpe. 

^Sculpture  du  tympan  de  la  grande  porte  ASTRES,  employés    comme   pièces   ou 

de  l  église  San la-Maria^el-Fiore,  xv«  siècle,  meubles  d'armoiries.  Encyclopédie  métho- 

CicognRx^,  Stona  délia  scultura  in  Italia,  digne,  lila^on  {Z\  in-4%  pi.  vu,  fig.  363, 
t.  II,  pi.  XLix,  «M.                                    ,366,  567,  570,  573,  375,  378,  386. 

Autre  composition  du  même  sujet  par  le  i       i       i       i       i 

Donatello,  même  ouvrage,  pi.  viii.  ASTROLABE  (4).  —  Celui  qui  entre  dans 

AOTATTri^n  xr  •    A  '*  composiliou  de  la  grande   horloge  de 

ASTAULtE.VoirATAULFE.  Strasbourg,  est  très-remarquable ,  on  en 

Aom^D        rk    .                       ..    j.  .  trouve  la  description  et  des  gravures  dans 

ASTER.  -  On  trouve  sous  cette  désigna-  ,outes  les  histoires  de  la  cathédrale  de  celte 

lion  une  espèce  de  quatre-pieds  en  métal  y\\\^ 

d'or  ou  d'argent,  servant  dans  la  liturgie  instrument  de  ce  genre  entre  les  mains 

grecque  à  empêcher  le  voile  qui  recouvre  d'une  figure  allégorique  de  rAstronomic, 

(I)  Celle  peinture  est  ciiéw  par  M.  Émeric  David.  (3   Cei  excellenl  dicllonnaire,  rétlUé  par  le  comle 

Discours  8w  iapeiniure,  eic.,ln-8',  p.  23y,  n"  i.  de  Jaucouru  esl  le  résumé  de  tous  les  livres  de  la 


(2^  Nous  ijçnoroiis  si  ces  curieuses  sculptures  sonl  science  héraldique ,  publiés  par  la  Columbière  , 
gravées  ou  liihographiées,  mais  elles  sonl  toutes  mou-  Cbevillard ,  Dubuisson ,  Mencslrier ,  Paillot,  Sa- 
lées el  se  trouvent  chez  Micheli,  mouleur  à  Paris,  rue  goin  ,  etc. 

Guénégand  el  à  l'atelier   de    moulage  du  Louvre.        (4 >  Théorie  de  Pasirolabe,  xvi*  siècle,  citée,  notice 

M.  Rigollot,  d'Amiens,  doit,  dit-on,  en  reproduire  de  M.  Paulin  Vàr'is  iur  [es  Mmutscnis  français,  l.  V, 

quelques  -  unes  dans  son    ouvrage  sur  VHisloire  de  p.  3i2. 
/  urt  en  France,  auquel  il  travaille  depuis  longtemps. 
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gravure  en  bois  d*un  livre  de  1491,  en  télé  ASTROLOGIE.  —  Monaments  dé  celle 
d'un  livre  intilulé  :  Spfiera  ma/ufi>  in-4°,  à  prétendue  science  (1  y  au  xvi'  siècle.  Voir 
Venise.  Voir  Astronomie.  Colonne  de  Catherine  de  Médiçis,  Thème 

Une  roinlalure  du  beau  Psautier  de  saint    astrologique  et  de  nativité. 
Louis,  appartenant  à  la  bibliothèque  de       M.  Lebcr,  t.  I  du  Catalogue  de  sa  biblio- 
P Arsenal,  à  Paris,  représente  un  vieillard    thèque  (appartenant  maintenant  à  celle  de 
consultant  les  astres  au  moyen  d'un  aslro-    Rouen),  n""  1215  et  suiv.^  donne  une  liste 
labe.  Cette  miniature  qui  est  de  la  belle  épo-    d'ouvrages  singuliers  et  curieux  sur  cette  - 
aue  du  xiir  siècle ,  esl   reproduite  dans    science,  dont  plusieurs  offrent  des  planches 
iMbam  de  M.  du  Sommerard,  pi.  xix  de    gravées  sur  bois^  etc.,  voir  p.  184  et  suiv. 
la  8'  série,  mais  horriblement  défigurée  ;  il        Mains  astrologiques  tirées  de  divers  traités 
faut  voir  le  manuscrit  en  question  pour    d'astrologie,  reproduites  dans  le  Bibliogra- 
en  bien  juger.  phical   Decameron,    t.    I ,  p.    144,  147, 

Dans  rœuvre  de  Jacq.  Slradan  esl  une    149, 150. 
suite  de  18  ou  20  pièces  intitulées:  JSova 

reptrtn,  etc.  ;  celle  n**  8  porte  pour  désigna-  ASTROLOGUES.  —  Figure  debout,  reynv 
tion  Aêtrolabiam  ;  on  y  voit  Christophe  sentée  sur  Tune  des  cartes  à  jouer  du  roi 
Colomb  venant  d'aborder  sur  les  rivages  de  Charles  VI.  Atlai  des  arts  en  France,  par 
rAmérique  et  oui  tient  d'une  main  une  es-  Alex.  Lenoir,  pi.  xlii,  n'''^  1  et  2. 
pèce  de  sphère  a  jour  cl  un  compas  de  Pau-  Autre  faisant  partie  des  figures  de  diverses 
Ire,  et  il  semble  examiner  une  croix  en-  danses  des  morts. Voir  celle  d'Holbein,  n"  27. 
tourée  de  quatre  étoiles  qui  apparaît  dans  Autre  dans  l'œuvre  de  Rembrandt  et  dans 
le  ciel,  an  bas  est  écrit  un  vers  latin.  celui  de  Frédéric  Bol.  Sur  l'attribution  de 

Voir  Tœuvrc  de  Stradan  ou  l'œuvre  de  ces  deux  pièces,  voir  les  œuvres  de  ces 
ses  graveurs ,  tels  que  Philip.  Galle  et  de  deux  maîtres  et  ce  qu'en  dit  M.  Duchesne, 
ses  frères.  Foyage  d*un  iconophile,  in-S*»,  p.  113. 

On  trouve  diverses  représentations  d'as- 
trolabes dans  l'ouvrage  intitulé  :  de  Astro"       ASTRONOMES  représentés  travaillant  dans 
labo  catholico  liber,  1556,  in-8'',  par  Gemo-    leurs  cabinets  et  faisant  quelques  expérien- 
nius  Frisii.  Il  esl  dédié  à  Henri   H,  et  est    ces.  Dans  le  livre  de  Jost  Amman  (2),  Par 
orné  de  quelques  figures  gravées  en  bois.        noplia,  de  artibus  illiberalibus ,  etc.,  cité 

Dans  V Histoire  de  Christophe  Colomb,    plus  haut, 
par  Bossi,  1  vol.  in-12.  Autre  dans  son  cabinet,  prenant  des  me- 

Dans  celui  intitulé  :  Astrolabium  planam  sures  sur  la  boussole,  planche  très-curieuse. 
ÎA  tabulis  ascendens,  continens  qaalibet  hora  pour  le  costume  et  tous  les  détails  d'étude, 
atqueminatoequationcsdomoramcœli^eic,^  n''  2  de  la  suite  intitulée:  Novareperta, 
ab  Angelo  John  Fenetiis  et  Joan,  Emeric  gravée  par  Théodore  ou  Philippe  Gall,  d'a- 
Despira,  Alemannus,  1  vol.  10-4",  1494,  près  Jacq.  Stradan.  Voir  leurs  œuvres, 
gothique,  avec  planches  en  bois,  assez  bien  Autre,  d'après  une  vieille  gravure,  repro- 
exécutées.  duite  dans  le  1"  vol.  de  VOrigine  de  la  gra- 

Voir  aussi  les  planches  de  tous  les  livres  vure  sur  bols,  par  Jansen,  pi.  viii,  sous  le 
d'alchimie,  d'astrologie,  de  cabale,  etc.,  que  titre  de  Graveur  plusieurs  figures  d'astro- 
nous  citons  à  ces  divers  titres.  nomes  dans  diverses  danses  macabres,  voir 

On  voit  dans  une  des  salles  de  la  biblio-    à  cette  désignation, 
thèque  Sainte-Geneviève,  h  Paris  fou  du 

Panthéon),  servant  d'entrée  à  celles  des  ASTRONOMIE.  —  Celte  science,  person- 
manuscrits,  un  astrolabe  construit  pour  le  nifiée  et  tenant  ses  attributs,  se  trouve  re- 
cardinal de  Lorraine,  par  Oronce  Fine.  Nous  présentée  dans  une  des  miniatures  du  célèbre 
n'avons  pu  en  découvrir  de  gravures  ;  il  est  manuscrit  Hortus  deliciarum,  par  l'abbesse 
en  cuivre  et  couvert  de  dessins  arabesques  Herrade  de  î^ndsberg,  dans  le  courant  da 
gravés  en  creux,  dans  le  goût  du  xv*  au  xir  siècle,  et  reproduite  dans  le  19^  volume 
XVI*  siècle.  Nous  signalons  ce  meuble  à  l'ai-  des  Annales  de  philosophie  chrétienne , 
tention  des  éditeurs  ou  des  artistes,  qui  fe-  planche  de  la  p.  54,  d'après  la  copie,  faite 
raient  un  vrai  cadeau  aux  curieux  en  pu-  de  ce  manuscrit  et  de  ses  figures ,  par  Ën- 
bliant  ce  beau  meuble.  gelbardt  et  Willemin ,  en  1818,  1  vol.  in- 

{ 1. On  Iroavc  un  résumé  aussi  simple  que  curifiux  sur  in-4*,  par  lo  révérend  père  Léon,  carme  rérormc, 

l'eiai  de  cette  prétendue  science  au  xti*  «iécle,  dans  p-  24 1  et  suiv  Voir  aussi,  par  de  Uilly,  le  Tombeau  de 

VoawBÇie  intitulé  :  le  Portrait  de lasaçesêe  universelle  l'asiroloyie  judiciaire,  t  vol.  in-4''.  Disterlaiion  sur 

avec  Vidée  générale  des  sciences  et  leur  plan  repré-  Vastrologie,  Mémoires  de  l'Académie,  t.  XXII I. 

scDté  CD  100  planche»  avec  des  tableaux  synoptiques,  (.3)  Le  texte  de  ce  petit  volume  est  de  Schoppe- 
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folio  plat.  Cette  Ggure  tient  une  espèce  de  folio,  p.  9i,  pi.  ci,  n*  I  à  S.  Muratori  en 

boisseau  dont  nous  ignorons  la  véritable  donne  aossi  une,  Anttqaitates  Italiw,  t.  If, 

signiGcation  (i).  p.  581. 

Autre  figure  allégorique  de  cette  science, 

assise  sur  un  trône  et  tenant  d'une  main  ATAULFE,  roi  des  Lombards  —  Monnaies 

une  sphère  et  de  Pautre  un  astrolabe.  Gra-  de  ce  prince  au  vu*  siècle  environ  ;  mêmes 

vure  en  tM>is  d'un  livre  imprimé  à  Venise,  ouvrages  que  ci-dessus.  Paruta,  Sieiliades- 

en  i49i,  intitulé  :  ^pAfra  mondi^  dans  le-  eriita  con  medaglie ,  ïn''{oiîo y  page  91  et 

quel  on  trouve  réunis  trois  traités,  savoir  :  pi.  ci. 

OpoêCttlam  sphœricum ,  Joannis  de  sacro  Ce  prince  figure  dans  les  curieux  bas- 

Buêto,  Diêputationeê^  Joannis  de  monte  re^  reliefs  de  Téglise  lombarde  de  Monza,  voir 

giOy  de  Motu planetarum,  etc.,  Georgii  Par-  ce  nom. 
bacMo. 

Autre,  cette  ligure  allégorique  de  TAs-  ATHANASE  (Saint).  —  Une  miniature 

tronomie  accompagnée  de  Ptolémée  qui  d'un  manuscrit  du  xii*  siècle  le  représente 

examine  les  astres  au  moyen  d*une  lunette  en  pied.  D'Agincourt,  Peinture,  pi.  lviii, 

à  quatre  coulants  (2).  Miniature  de  VEisto-»  n*"  1  :  il  est  le  9«  de  la  réunion.  Au-dessus 

ria  scholasiica,  manuscrit  du  xiii*  siècle^  de  sa  tète  sont  écrits  ces  mots  o  aban.... 

reproduite  dans  Vlier  germanicum,  de  dom  commencement  du  nom  Athanase. 

Mabillon  (édition  de  Got.  Fabricius).  Voir  Belle  figure  en  pied  de  ce  père  en  tête  du 

le  frontispice  de  l'ouvrage.  1''  vol.  de  ses  œuvres.  Vpir  l'ouvrage  inti- 

L' Astronomie,  par  Goltzius  et  gravée  par  tulé  :  Collectio  Palrutn,  in-folio,  reproduit 

Cor.  Drebbel  pour  une  suite  de  ligures  des  dans  l'ouvrage  d'André  Tbevet,  intitulé  : 

sciences  et  des  arts.  On  remarque  sur  celte  Galerie  des  hommes  illustres,  in-folio,  15B4, 

planche,  n«  6,  un  homme  tenant  un  instru-  ou  en  8  vol.  in-lâ,  sous  une  autre  date, 

ment    d'observation    astronomique    d'une  Autre  figure  en  pied, peinte  au  xiv*  siècle, 

forme  singulière.  Voir  l'œuvre  de  Goltzius  par  Angelico  Fiesole  au  Vatican.  Chapelle 

ou  du  graveur.  Très-belle  figure  de  l'Astro-  de  Nicolas  V.  Voir  l'œuvre  du  peintre  et 

nomie  accompagnée  de  ses  attributs,  par  d'Agincourt,  Peinture,  pi.  cxlv,  n*"  8. 

Stradan  et  Sadeler,  d'après  Franc-Floris,  Très-belle  tête  de  ce  saint,  gravée  par 

peintre   au   xvi*   siècle ,    reproduite    par  Raphaël  Custode  pour  le  livre   intitulé  : 

M.  Alex.  Lenoir  dans  son  Musée  des  mono-  Jcademia  velus  Christi,  par  Joseph  Spize- 

msnls  français,  à  la  fin  du  6'  volume,  con-  lius,  in-4''.  Voir  l'œuvre  du  graveur, 

sacré  a  la  Peinture  sur  verre,  —  Autre  Plusieurs  figures  de  ce  père  sont  réunies 

sur  l'un  des  bas-reliefs  du  piédestal  du  dans  la  collection  des  saints  du  Cabinet  de» 

beau    vase  de  marbre   ou   d'albÂtre  qui  estampes,  à  Paris ,  et  dans  celle  formée  par 

servait,  à  Saint-Denis,  à  renfermer  le  cœur  l'auteur  de  ce  Dictionnaire,  et  qu'.l  destine 

de  François  P%  gravé  dans  la  planche  re-  h.  la  bibliothèque  du  Musée  de  l'hôtel  de 

présentant  la  salle  du  xvi*  siècle  au  Musée  Cluny,  à  Paris. 

des  Petits-Augustins  (3) ,  publié  sous  ce  Ruines  d'une  ancienne  église  <lédiée  à 
titre  :  Fues  pittoresques  des  salles  du  Musée  saint  Athanase,  à  Alexandrie,  il  n'en  existe 
des  monuments  français,  1  vol.  grand  in-  plus  que  deux  colonnes.  Voir  au  sujet  de 
folio,  par  Lavallée,  Réville  et  de  Roquefort,  ces  colonnes  et  des  signes  qui  s'y  trouvent, 
—  Autre  dans  les  Souvenirs  du  Musée  des  le  texte  de  M.  Lenormant,  Musée  des  anti- 
monuments français,  par  Biet,  architecte,  quités  égyptiennes  (4),  1  vol.  in-folio,  p.  48, 
voir  sa  planche  n*"  32.  Voir  aussi  Cartes  et  au  mot  Alexandrie  dans  ce  Dictionnaire, 
ASTRONOMIQUES.  ce  quo  uous  en  disons. 

Église  dite  de  Saint-Athanase,  à  Rome, 

ATALARIC  roi  des  Goths.  —  Monnaies  de  xvr  siècle  environ.  Voir  V Itinéraire  de  Mar. 

ee  prince,  en  Sicile,  vers  le  V*  siècle,  ^ici/ia  Vas!  et  les  planches  de  la  Description  de 

descritia  con  medaglie,  par  Ch.  Paru  ta,  in-  Jtome  ancienne  et  moderne,  par  Vasi  père» 


rot,  mais  dans  le  Cabinet  d'estampes  n  est  plus  connu 
8009  le  nom  du  Graveur. 

(ij  Quelques  personnes  peoseot  que  ce  boisseau  est 
un  emoléme  de  l'agricullure. 

(2)  Citée  par  Tauieur  des  savants  articles  sur  les 
bibliothèques  du  moyen  Age,  insérés  dans  les  Annales 
de  philosophie  chrétienne,  t.  XIX,  p  53  et  suiv. 

(3)  Ce  va»e  y  Tut  apporté  par  les  soins  de  M.  Lenoir, 
après  la  déTastaiion  de  réglise  Saint-Denis.  Depuis  la 
fiestmciion  du  Musée  qui  lui  avait  donné  rhospitalité, 


ce  beau  vase  a  été  reporté  à  ré};1lsc  Saint- Denis,  od 
nous  l'avons  retrouve  dans  les  caveaux  funèbres  placé 
aux  pieds  de  Henri  H  et  de  Catherine  de  Médicis,  cou- 
ches sur  leur  pierre  tombale. 

(4)  Publié  à  Pans,  par  Leicux,  libraire-éditeur.  Cet 
ouvrage,  destiné  A  servir  de  supplément  à  celui  de  la 
commission  d'Egypte,  est  accompagné  de  4o  planches 
in-folio  et  d'une  table  des  maitéres  rédigée  par  Tao- 
leor  de  ce  Dictionnaire. 
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iS  ToL  in-folio,  et  la  Description  de  Borne  planche  représentant  le  monastère  do  mont 

moderne,  en  plusieurs  toI.  in-folio  au  Ga-  Athos.  Fresque  de  ce  couvent.  Y.  Trinité. 
binet  des  estampes  de  Paris  et  dans  toutes 

les  bibliothèques  publiques.  ATLAS  AU  MOYEN  AGE.  —  M.  Paulin 

Paris,  p.  354,  t.  I  de  ses  Notices  sur  les  mor 
ATHÈNES.  —  Cette  ville  possède  quel-  nnscrits  français,  cite  deux  atlas  du  moyen 
ques  églises  chrétiennes  d^in  grand  intérêt  âge  ou  exécutés  à  cette  époque;  Tunde  1318 
publia  dans  Touvraee  deM.Couchaud,  ar-  est  conservé  à  la  bibliothèque  impériale  de 
cliitecte,  \  vol.  in-l** ,  intitulé:  Églises  Vienne ,  il  est  de  Petrus  Visconti  de  Janua  ; 
lyzantines  en  Grèce;  Paris,  1842.  Nous  si-  l'autre  de  1370,  appartenant  à  la  même  bi- 
gnalerons  celle  de  Saint-Philippe,  celle  dite  bliotlièque,  est  de  Graciosus  Benincasa  Au- 
de la  Grande-Yierge,  celle  de  Saint-Théo-  conitanus;  nous  n^en  connaissons  pas  de 


copie,  quoiquMl  en  puisse  exister;  nous  pen- 
sons bien  faire  en  signalant  Texistencc  de 
ces  deux  précieux  documents. 
Yoir  aussi  aux  mots  Cartes  géographi- 


dose, celle  de  Saint-Jean,  de  Saint-Théo- 
dore, de  Saint-Nicodème,  de  Saint-Taxiar- 
que,  etc. 

Un  plan  géométral  de  Téglise  cathédrale, 

architecture  du  vn'  au  viii*  siècle,  est  pu-  ques,  Gosmogripbie,  etc. 
blié  dans  la  JRevne  générale  de  l'architec^ 

iure,  par  César  Daly  et  ses  collaborateurs,  ATLAS  MARIANUS.  —  Il  existe  sous  ce 

iiKi*",  1840  et  suiv.  Voir  la  planche  de  la  titre  deux  ouvrages  très-curieux  rcnfer- 

p.  11.  mafit  toutes  les  représentations  de  statues 

Vue  de  la  façade ,  planche  de  la  page  15  ou  peintures  de  la  Y ierge  devenues  célèbres 

à  16.  par  quelques  miracles,  et  qui  sont  Tobiet  de 

Façade  de  Péglise  nommée  Panagia-Lico-  la  vénération  de  royaumes,  de  villes,  dVgli- 

dimo  fi),  architecture  du  xi*  au  xii*  siècle,  ses,  pèlerinages,  etc.  L^un  de  ces  ouvrages 

même  ouvrage,  planche  de  la  p.  11  à  12.  est  publié  en  plusieurs  volumes  in -12,  par 

Plan  général  de  cette  église,  ib,,  p.  10.Ce  mo-  Guill.  Gumppenberg,  de  la  Société  de  Jésus; 

nument  est  maintenant  une  bibliothèque.  Munich,  1657,  intitulé  :  de  Imaginibus  Dei- 

M.  Albert  Lenoir,  architecte,  a   donné  parœperorbemchristianummiraculosis, etc. 

aussi  deux  plans  d'églises  de  cette  ville  dans  Les  planches  sont  généralement  bien  gra- 

les  Instr actions  du  Comité  historique  des  vées. 

arts  et  monuments,  1'*  partie,  style  byzan-  L*autre  est  publié  par  Henr.  Scherer,  de 

tin,  p.  115.  la  même  compagnie;  tantôt  comme  un  vo- 

Monnaies  des  seigneurs  français  d^Athè-  lume  séparé,  format  in-4°,  tantôt  comme 

nés,  i  Tépoque  des  crdisades.  Yoir  les  olan-  formant  le  6*  vol.  de  Touvrage  intitulé  : 

ches  des  Mélanges  de  numismatique  et  d'Ms-'  Mlajs   novus  exhibens  orbem  terraqueum 

toire,  par  le  baron  Marchant,  in-8^  ;  Metz,  per  naturœ  opéra,  historiœ  novœ  ac  veteres 

1818,  p.  75.  monumenta,  artisque  geographicœ  leges  et 

prœcepta  hocestGeographia  universa,  etc., 

ATHOS  (  Mo»t).  —  Couvent  de  ce  nom  »  auctore  Henrico  Scherer,  Soc,  Jesu,  Aug, 

autrement  dit  de  Yatopedio  (ou  du  Yoyant)  Findel.,  ete.;  Francf,,  1730  à  1737. 
au  mont  Athos.  Ce  beau  couvent  a  Taspect 

d'une  petite  ville  (2).  11  y  a  22  monastères  ATRIUM.—  Cour  qui  précède  le  por- 

iortifiâ  qui  n'empêchent  pas  les  Arabes  et  tique   dans   les  églises   des  premiers  siè-> 

les  Turcs  de  mettre  de  temps  à  autre  les  clés  (3).  D'Agincourt,  Histoire  des  arts  au 

moines  à  contribution.  Le  développement  moyen  âge,  en  offre  plusieurs  exemples, 

de  cette  immense  thébaîde  se  trouve  gravé  Celui  de  Saint-Clément  de  Rome,  v*  siècle^ 

à  la  fin  d^un  ouvraee  intitulé  :  Laeédémone  pi.  xvi,  n""  3,  donné  par  Yoigt  dans  son  traité 

ancienne  et  nouvelle,  par  Guillet,  ou  dans  de  Altaribus  »  reproduit  dans  notre  Notice 

la  Description  du  mont  Athos,  par  Jean  sur  la  forme  des  anciennes  basiliques  ;  An» 

Comnène,  publiée  par  Bernard  deMontfau-  nales  de  philosophie  chrétienne,  t.  XYII, 

con,  à  la  suite  d^une  des  éditions  de  sa  Po-  p.  419,  celui  qui  accompagne  la  Disser-^ 

iéo^ropAiejrrfcgiif,  à  laquelle  est  jointe  une  tation  de  M.  Tabbé  Cahier,  qui  y  rectifie 


(j)  Sar  celle  dénomioatioD ,  voir  le  texle  de  !'ou> 
Trtf^  ci-dessus  désigné. 

(3)  M.  ChampollioD  Figcac  donae  sur  rinlérteur  de 
ce  coovenl  el  la  vie  de  ses  moines  des  détails  curieux 
dans  sa  Disteriaiioti  sitr  une  sculpture  en  bois,  insérée 
taMtwasin  eneyelopédlque,  àoùi  I8ii.  • 

(3)  Sor  ratrioRi,  voir  Macrl ,  Hierotexlam ,  même 
iodicalioo.  Du  Cange,  Glossaire  eldans  sa  (Umstatui- 


nopolischristiana,  in-folio,  p.  19,  lib.  III,  an.  XX.  Le 
lexle  de  Touvraj^e  de  d'Agincourl  au  sujet  des  plan* 
ches  ci-dessus  mdiquécs.  ï^e  Mémoire  sttr  l'archlteC' 
ture  oncietine  et  au  moyen  âge,  par  M  Alb.  Lenoir 
dafis  les  instructions  du  Comité  des  arts  et  monument^ 

Î».  102,  103  de  la  3*  Kérie.  B& lissier.  Éléments  d'arche» 
ouie,  in-18,  p.  348,  350.  372.  Ànnoles  de  philosopkh 
chrétienne,  U  XVII.  p-  in. 
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plusieurs  de  nos  assertions,  Annales,  etc., 
t.  XIX,  p.  346,  352 ,  553  ;  cl  surtout  le  plan 
de  cette  église  donné  dans  la  7'  livraison  des 
Monuments  anciens  et  modernes,  D^Agincourt 


de  Milan  offre  un  des  plus  beaux  atrium 
à  citer.  Voir  au  nom  de  cette  église.  Voir 
aussi  à  NovARE ,  Sainte-Sophie,  etc. 

ATTAQUE  DE  VILLES,  de  châteaux,  etc. 
Voir  Antioche,  Croisés,  Génois,  Louis  XH, 
Alexandrie  de  la  Paille,  etc.,  et  tous  les 
détails  donnés  au  mot  Sièges  de  villes. 

ATTILA.  —  Attila  arrêté  par  les  représen- 
tations de  saint  Loup.  Vies  des  saints  en 
Cgures  au  Cabinet  des  estampes  de  Paris. 
Voir  aussi  au  nom  Saint  Loup. 

Attila  arrêté  dans  sa  marche  par  saint 
l^on,  pape.  Voir  au  nom  de  ce  pape  dans 
la  Vie  des  saints  en  figures,  même  collection 
et  au  nom  Léon. 

EfTrayé  parPapparition  de  saint  Pierre 
et  de  saint  Paul,  peinture  de  Raphaël  au  Va- 
tican. Voir  son  œuvre  et  celle  de  Volpato 
et  de   Samuel  Bernard  (i). 

Voir  aussi  Pouvrage  intitulé  :  //  Faticano 
descritto ,  etc.,  par  Érasme  Pistolesi,  in- 
folio, t.  II,  pi.  XLIV. 

ATTIQUE.  —  Monastère  et  église  de 
Daphni ,  monument  du  viii'  siècle ,  publié 
dans  Pouvrage  intitulé  :  Églises  byzantines 
en  Grèce,  in-4°,  par  M  Couchaua,  archi- 
tecte; Paris,  48  i2. 


ATTOUCHEMENT  de   reliques    sur    un 


prince  malade,  miniature  du  xir  au  xiii' 
siècle.  Shaw,  Dresses  and  décorations,  etc., 
t  I,  planche  de  la  p.  i4.  Strutt,  dans  sod 
Angleterre  ancienne,  pi.  xxxiii,  n**  â,  donne 
une  miniature  du  xv*  siècle  qui  semble  ren- 
trer dans  ce  genre  de  sujet;  quoiquMl  n'y 
voie  qu'un  roi  administré  au  moment  de 
mourir,  la  petite  croix  pourrait  bien  renfer- 
mer des  reliques,  comme  du  reste  on  ea 
trouve  tant  d'exemples  à  cette  époque. 

ATTRIBUTS  DES  SAINTS  ET  SAINTES.— 
Il  faut  voir  aux  noms  de  chacun,  car  il  serait 
impossible  de  tout  énumérer  ici  en  particu- 
lier (2). Les  plus  usités  sont  ceux  des  évan^é» 
listes, des  apôtres,  des  Pères  de  PËglise  des 
martyrs,  des  vierges,  etc.  Voir  à  ces  divers 
mots,  et  dans  ce  Dictionnaire  aux  noms  de 
chacun  des  attributs,  ainsi  :  Animaux,  Boeuf, 
Livre,  Flammes,  Ii^ée,  etc. 

Attributs  des  villes  (3),  voir  leurs  sceaux, 
leurs  médailles  ou  mounaies  aux  noms  de 
chacune. 

Attributs  des  états,  métiers  et  des  autres 
classes  de  la  société.  Voir  également  les 
sceaux  et  aux  mots  Bannières,  Emblèmes  , 
Devises  et  aux  noms  des  divers  états,  mé- 
tiers, etc. 

—  Envisagés  comme  simples  ornements. 
Voir  Cartouches,  Encadrements,  etc. 

Attributs  des  imprimeurs,  libraires,  gra- 
veurs, du  xiv*  au  xvi*  siècle.  Voir  Devises, 
Imprimeurs,  Libraires,  Marques,  Monogram- 
mes, Rébus  ,  etc. 

AUBE.  —  Aube  ecclésiastique  (4).  Ou 
trouve  sa  forme  primitive  représentée  dans 
Pouvrage  du  père  Lebrun,  intitulé  :  Expli- 
cation des  cérémonies  de  la  messe,  in-S"*  avec 


i)  M.  Emeric  David,  Discours  siir  la  peinture  au  égliso»  do  la  Iraductioii  du  nationale  divinor.officior. 
yyenâge,  p.  9i.'cileun<'  peinlurede  l'aucion  paluis  d6  de  Durandus.  par  J(>an  Goleiu.  qui  y  décrit  les  atln- 
lau'où  CL>  prince  s'élail  Tait  poindre  assis,  recevant     buts  obligés  d'un  grand  nombre  de  saints  et  dr  saio- 

tes.  1/ouvragp  de  Frédéric   liorromée ,  de  Pictura 
sacra,  l  vol.  in-S*.  Ceui  de  Duranli,  Casalius,  Ma- 


moyen* 

Miiau'ou  CL'  prince  s  eiaii  tau  pi 

les  tributs  apportés    par  les  empereurs  qu'il  avdit 

vaincus.  Nous  ne  pouvons  indiquer  de  itravures  de 

cette  peinture,  quoiqu'il  puisse  en  exister.  Marin  Va»i,  iiiachi,  dont  les  ouvrages  sont  si  souvent  ciies  daus» 

Itinéraire  de  Home,  t   II,  p.  68-2,  cite  aussi  un  i>a^-  ce  DicUonnair-.   Celui  intitulé:  Erreur*  dei   peitt- 

relief  de  ^AI^arde,  représentant  le  sujet  ci-dessus  in-  /r<?«,olc.,  2  vol.  in-ri,  par  un  auteur  anonyme.  Ij 

diqné.  Il  vient  de  paraître  dans  la  librairie  un  ouvrage  Théologie  des  peintres,  par  l'abbé  Mery,  i  vol.  in-i'2. 

intitulé  :  ÂUilasous  le  point  de  vue  iconographique.  1/ouvrage  intitulé  :  Lijïsonographia,  par  Gérard  Mo- 

LetlreàM.  le  vicomte  de  Samoi-cm,  par  Pierqiiin  de  lanus,  retrouvé  par  Leibnilz,  i  vol.  in-4»;  Hanovre. 

Gerobloux,  in-8%  ctun  aulreiniilulé:  i4«i7a(W/"<f«(i.i  A  la  suite  de  celui  de  Juiigius,  de  ReUquils.   Voir 

contre  les  iconoclastes,  Roulers,  et  de  Reiffcnbertî,  Lipsokograpuu.                  .    ^  ._  .  .        «,..      . 

parle  même;  Paris,  cbei  Techener  et  Dumoulin,  18*3.  (3)  Sur  cetie  matière,  voir  Fabricius,  Biùhoiheca 


leur  donne  des  explications  que  nous  ne  nous  permet-  .    ^  ,        ,.   . 

tons  pas  d'apprécier.  Cours  d'histoire  monuwentale  des  premiers  siècles  du 

(2)  Sur  le»  attributs  des  saints  personnages,  voir     cluristianisme,  par  Gyprien  Robert,  Université  caiha- 

Molanus,  Hist,  imaq.  sacrar.,  dont  il  existe  des  édi-     ligue,  t.  VI,  p.  34.  Du  Canpe,  Macrî,  Bingham  cl  foas 

lions  do  divers  formata,  et  surtout  celui  in-4''  donné     les  liturgisles  cités  par  Fabricius  dans  sa  Bibliotheea 

'    '    ■  ■    ~     *        antiquaria,yerboAlba,AlbulaAomc\i\lâeVUnivrr-' 

slié  catholique,  p.  67,  note.  On  trouve  que  les  prê- 
tres d'Angleterre,  avant  leschisme d'Henri  V1I1,  |K>r- 
laientlesignedcrunité  sur  leur  aube,  Voir  Iclcxle  cité 
à  ce  sujet. 


parPaquot,  à  Lyon,  i77i.  V.  Pellicia  de  Polilia  Ecele- 
siœ, 2  vol.  in-B*.  M.  Paulin  PAris,p.  65 du  3"  vol.  de  ses 
Notices  sur  les  manuscrits  français  de  la  Bibliothèque 
royale,  indique  comme  très-utiles  pour  ce  genre  d'é- 
tude les  cbapitret  sur  les  peintures  et  ornements  des 
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planches,  voir  les  diverses  éditions.  Celle 
du  Pontificale  romanam,  i  vol.  in-folîo,  du 
Ritwtle  ponUficam,  et  dans  presque  tous  les 
ouvrases  de  liturgie,  tels  que  ceux  de  Rocca, 
Cancellieri,  Mamacbi,  etc.  Voir  aux  tables 
des  matières  de  ces  ouvrages. 

Willeinin,  dans  ses  Monuments  inédits, 
donne  la  copie  d^une  tunique  dite  de  Char- 
lemagne,à  laquelle  on  donne  le  nom  d'aube. 
Yoir  la  pi.  xxi,  et  ce  qu'en  dit  M.  Pottier, 
p.  14  de  son  texte  sur  les  planches  ci-des- 
sos  indiquées.  Voir  à  Costumes  ecclésiasti- 
ques. 


Manuel  du  libraire  par  Brunet,  t.  I,  p.  263, 
et  dans  notre  Dictionnaire  rarticle  Minia- 
tures, etc. 


AUCH.  —  La  cathédrale  de  cette  ville  est 
publiée  dans  Touvrage  de  M  Alex,  de  La 
Borde,  Monuments  français,  in-folio,  t.  H, 
pf.  COL,  et  p.  46.  Le  portail  est  d^un  autre 
style  que  rintérieur  de  Téglise  (2).  Les 
planches  ccli  ,  cclii  à  cclv  sont  consa- 
crées à  reproduire  divers  vitraux  et  détails 
de  sculpture  de  cette  église. 

Les  vitraux  sont  publiés  en  entier  par 
Lettu  dans  un  volume  in-folio,  intitulé: 
AUBE.  —  Les  monuments  de  ce  départe-  Musée  sacré,  renfermant  Si  planches.  Voir 
ment  sont  publiés  avec  le  plus  grand  soin,  aussi  la  grande  Topographie  de  la  France 
texte  et  planches,  par  Arnaud  de  Troyes,  au  Cabinet  des  estampes,  à  Paris,  pour  d'à u- 
i  vol.  in^olio,  intitulé  :  Antiquités  de  la  très  monuments  d'Auch. 
vHie  de  Troyes  (i),  et  cet  autre:  Foyages 

archéologiques  dans  le  département  de  AUCHl  (Saint-Martin  d').  —  Vue  de 
rjube,  à  Troyes  et  Paris.  Voir  surtout  Bar-  Tentrée  de  celte  ancienne  abbaye,  servant 
scR-AuBE,  Bar-sur-Seine,  Trotes,  etc.  présentement  de  porte  à  une  espèce  de 

parc.  On  y  remarque  les  armes  de  Fran- 
AUBIN  (Saint),  évêque  de  ce  nom.  Voir  cois  I".  On  en  trouve  une  très-belle  litho- 
la  collection  des  saints  du  Cabinet  des  es-  graphie  par  le  colonel  Athalin,  dans  les 
tampes ,  à  Paris.  Ancienne  abbaye  de  ce  Voyages  piitor,  et  romantiq,  en  France,  de 
nom,  à  Angers,  construite  vers  le  xi' ou  Taylor,  de  Caillcux,. etc.,  in-folio,  Aorinrm- 
iir  siècle,  aont  on  a  retrouvé  une  galerie  die,  pi.  xcix. 
magnifique  dans  la  cour  de  la  préfecture, 

élevée  sur  les  ruines  de  ce  monastère.  M.  du  AUDEMAHT  (Saint),  évéquc,  représenté 
Sommerard  a  publié  cette  belle  décoration  debout  tenant  une  grappe  de  raisin.  Voir  la 
roman o-bvzanli ne,  style  fleuri,dans  P^^ftam  collection  des  saints  du  Cabinet  des  estam- 
des  arts  au  moyen  âge,  pi.  i  de  la  4'  série.        pes  à  Paris,  on  y  voit  sa  châsse. 

AUBBAC.  —  Abbaye  de  ce  nom ,  remar-  AUDENARDE.  —  L^hôtel  de  ville,  monu- 

qoable  par  sa  belle  construction. /^oya^e«  ment  du  xvr  siècle.  A/oy^/id^^mo/ium^/ita/, 

piitor.  dans  Vanc.  France,  par  Taylor,  de  pi.  xlv.  Voir  aussi  Belgique.   Sceau  d'un 

Cailloux,  etc.,  Languedoc,  t.  I.  pi.  lxxxv,  seigneur  de  cette  ville.  Trésor  de  numisma- 

Lxxxvi.  tique  {Sceaux  des  communes) y  pi.  vu,  n°5. 

AUBUSSON  (Seigneur  d')  —  Sceau  du  AUDIENCES  SOLENNELLES.  —  Diverses 

xiir  siècle.    Trésor  de  numismatique,  vo-  miniatures  du  manuscrit  Leges  palatinœ, 

lume    intitulé  :   Sceaux  des   communes,  publié  par  les BoUandistes.y^cfa^ano^oram, 

pi.  jLXiii,  n**  6.  mois  de  juin,  t.  111. 

Pierre  d^Anbusson,  srand  maître  de  Tor-  Audience  solennelle  donnée  par  le  pape 

dre  de  Rhodes,  reçoit  la  nouvelle  du  siège  Eugène  IV  aux  ambassadeurs  de  PËglise 

de  cette  ville  par'  les  Turcs.  Belle  minia-  d'Orient.  Bas-relief  des  portes  de  bronze 

lure du  xv*  siècle,  reproduite  dans  Pou vrage  de  la  basilique  de  Saint-Pierre;  d'autres  y 

de  M.  le  comte  de  Bastard  intitulé  :  Fein-  voient  un  couronnement.  Trésor  de  glypti- 

tures  et  ornements  des  manuscrits,  etc.  Voir  que,  etc.,  volume  intitulé  :  Ornements  et 

au  sujet  de  cette  publication  colossale  le  oas-reliefs,  ^  partie,  pi.  xxix,  xxxii. 


(i)  Celte  publicalioii  n'ayant  pas  obtenu  l'encoura- 
geoieot  que  mériiait  son  auteur,  M.  Arnaud  a  fondu 
ce  iratafl  dans  Touvrape  intitulé  :  Voyages  archéo- 
logiqneJi, eic.^  renfermant  I90pl.,  dont  quelques-unes 
doubles,  sont  généralement  du  plus  grand  iniérét.  On 
T  troute  une  partie  des  anciens  trésors  des  églises  de 
Champa^îne,  de  belles  pierres  tombales,  des  émaux, 
Tilraux,  châssis,  etc. 

,2)  C'est  à-Jire  qu'on  voit  de  rarchiteclure  com- 
posée plaquée  sur  une  église  du  xiV  au  xv*  siècle,  ce 


que  de  certaines  personnes  admirent  sans  se  rendre 
compte  que  c'est  une  absurdité  dont  M.  Alex,  de  La 
Borne  fait  justice  p.  46  de  son  texte  :  il  y  a  toujours, 
dil-il,  quelque  chose  de  choquant  dont  des  rapproche- 
menus  de  styles  si  différents.  L'église  de  Saini-Ger- 
main-des-Pré,s,  de  Saint-Gervais,  de  Saint-Eustache 
et  de  Saint-Ëiienne-du-Mont,  k  Paris,  offrent  des 
exemples  de  ce  ^eiire  d'anachronisme  ;  il  est  à  croire 
qu'on  ne  se  permettrait  pas  aujourd'hui  ces  insipides 
amalgames. 
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—  Donnée  par  Charles  V,  scène  très-re-  d*oayraffescopoemant  les antiquitéscla  cette 

itiarquable  publiée  diaprés  un  dessin  de  ville.  Plusieurs  sont  accompagnés  de  plan- 

Tépoque,  dans  VMlas  de  M.  du  Somme-  cbes  généralement  faites  avec  soin. Parmi  ces 

rard,  planche  unique  du  chap.  XXVIH  (i).  ouvrages,  nous  citerons  comme  phisremar- 

PlusieUrs  médailles  des  papes  sont  aussi  quables  ceux  dMiartmann,Velde,Vertichiu», 

à  consulter ,   voir  entre  autres  celles  de  et  quelques  autres  plus  ou  moins  estimés. 

Paul  II;  du  pape  Sixte  IV,  n"*  5;  du  pape  L'éfflise  cathédrale d'Au^ourg, archîtec- 

Pie  YIII,  n*  2;  ou  pape  Sixte  Y,  pi.  xxii,  turedu  xv*  siècle,  dédiée  à  saint  Ulric  et  i 

n**  26  ;  du  pape  Clément  VIII  aux  ambassa-  sainte  Afre,  vierge  et  martyre,  est  gravée 

deurs  de  Russie  (1595).  Pour  toutes  ceçmé-  dans  l'ouvrage  intitulé:  Éasilica  Sancii- 

dailles,  voir  les  Vies  des  papes  et  notam-  Udalarici  et  Sanciœ-Afrœ  hUtorica  des- 

ment  Ton vrage  intitulé  :  Numismata  ponti-  cripta,  Augusio^Findelicornm  a  Bernardo 

pcum,  par  le  père  Dumolinet,  1  vol.  in-folio  Hertelfeldero  cam  iconibus,  etc.,  à  Augs- 

auquel  se  rapportent  les  n*"'  ci-dessus.  On  bourg,  i627, 1  vol.  petit  in-folio, 

peut  voir  ces  mêmes  médailles  mieux  gra-  Les    trois  autels   représentés  dans   Jes 

vées  dans  Bonanni  ,  Numiimata  pontifie,  pl.viietviii  sont  d^une  richesse  de  sculp- 

romanor,,  Ciaconius,  Fita  et  aesta  pontifie,  ture  incrovable.  L^un  des  deux  a  80  pieds 

Tomanor, ,  elc.  Les  belles  planches  de  la  de  haut  ;  Pautre  70  environ  et  est  couvert 

Fie  de  l'empereur  Maximilien  offrent  plu'^  d'arabescfues  et  de  figures  de  saints  et  de 

sieurs  sujets  de  ce  genre  (œuvres  d^Albert  saintes  ;  il  serait  difficile  de  trouver  une  dé- 

Durer  et  de  Burgmayer  ).  coration  plus  élégante  et  plus  hardie^ 

Voir  aussi  aux  mots  Assemblées,  Lit  de  L'église  d'Augsbourg  était  riche  en  reli- 

jusTicE,  Màxiiiilien,  PARLEMENT,  ctc,  Ics  oues  ;  SOU  aucieu  trésor  possédait  pins  de 

pièces  que  nous  y  signalons.  50  reliquaires  renfermant  des  cœurs,  des 

entrailles,  plusieurs  crftnes  enchâssés ,  des 

AUDIENTES  (ou  les  Écoutants).  —  Pour  bras,  des  mains  et  autres  portions  de  corps 

connaître  la  place    qu'occupait  dans  les  de  saints  et  saintes.  Nous  donnons  Texpli-  * 

basiliques    de  la   primitive    Église   cette  cation  de  chaque  reliquaire  aux  noms  de 

classe  de  pénitents,  voir  le  plan  a'une  basi-  chacun  des  saints  personnages  désignés  dans 

lique  donné  par  Gotof.  Voigt ,  dans  son  Touvrage  d'Hertelfelderus ,  et  qui  sont  éga- 

livre  intitulé  :   Thysiastereologia  sive  de  leroent  gravés   dans   Touvrage  ci -dessus. 

altaribus  christiania ,  reproduit  dans  notre  Plusieurs  de  ces  objets  peuvent  être  cités 

notice  sur  les  basiliaues  chrétiennes,  Anna-  comme  des  chefs-d'œuvre  d'orfèvrerie. 

les  de  philosophie  ehrétienne,  t.  XVII,  p.  4/iO  Imagines  êonctoram  Augastœ  -  P^indeli- 

à  421,  et  p.  423  du  texte.  Voir  aussi  celui  aorum,  i  vol.  in-4%  sans  nom  d^auteur, 

donné  par  Sarnelli  dans  la  Basilicographia  enrichi  de  belles  gravures  au  burin,  repré- 

ontica,  reproduit  par  l'abbé  Cahier,  uVima/^^  sentant  les  figures  en  pied  et  les  actions 

de  philosophie  chrétienne,  i.WXyp.Ziùy  atx  des  saints  personnages  qui  ont  illustré  la 

sujet  de  sa  notice  sur  les  basiliques  chré-  ville  d'Augsbourg.  On  y  voit  entre  autres 

tiennes  dans  laquelle  il  réfute  plusieurs  as-  curiosités  le  tombeau  de  sainte  Afre  et  un 

sortions  de  notre  travail.  tableau  représentant  un  évéque  traçant  le 

plan  d'une  écrlise. 

AUDITEURS  (auditores).  -  Celte  dignité 

est  représentée  dans  une  miniature  du  ma-  AUGUSTE  (L'empereur).  —  Au  tyippan 

nuscrit  intitulé:  Leges  palatinœ.  On  y  voit  de  l'église  de  l'Ara-Cœli,  à  Rome,  est  un 

un  homme  qui  parait  recevoir  un  placet  bas-relief  rappelant  la  singulière  légende  de 

et  écouter    les  parties   intéressées.    Acta  l'empereur  Auguste  adorant  l'enfant  Jésus 

ionctomm  ,  mois  de  iuin  ,  t.   III  ,  plan-  que  lui  montre  une  Sibylle.  Pour  les  détails 

che  de  la  p.  40,  n°  5.  Voir  au  mot  Leges  de  la  sculpture,  voir  au  mot  Ara-Cceli,  où 

pALATiNiC  ce  que  nous  disons  de  cet  impor-  ils  sont  déjà  expliqués, 
tant  manuscrit. 

AUGUSTIN  ^SAiNT),nomméaussi  saint  Aus- 

AUDOHART.  Voir  Audemart.  tin  dans  les  liturgistes  et  les  martyrologes, 

apôtre  de  l'Angleterre  vers  le  vi*  siècle,  fi- 

AUGSBOURG. — Lenglet  du  Fresnoy,  Mé-^  gure  en  pied,  assise,  tenait  un  livre.  Minia- 

thodepoar  étudier  l'histoire,  t.  III,  p.  299,  turedu  xiii'' siècle  environ,  dans  le  Pic^ondt 

édition  in-4<>,  donne  une  assez  longue  liste  history  of  Englcaud  ;  Londres ,  t.  I,  p.  330. 

(1)  Jusqu'alors  cotte  miniature  n'avait  été  donnée  voir  au  nom  de  ce  prince.  M.  du  Somroerard  a  eu  le 

que  d'une  manière  tronquée,  par  Monlfoucon.  et  dans  bonheur  de  découvrir  une  peinture  de  ce  sujet  commi.- 

1  ouvrage  de  l'abbé  de  Cboisy,  ttittoire  de  Charles  V,  nous  l'indiquons  cinlcssus. 
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1^8  Bollandîstes  dans  le  t.  III  du  mois  de  Très-beaa  portrait  vu  k  tni-eorps,  gravé 

jttin,  Acta  sanctorum,  ont  publié  plusieurs  dans  TouTrage  înlitulé  :  Acaâemia  ChrUti 

monuments  curieux  qui  rappellent  la  mé-  de  Spizelius,  1  vol.  petit  in-folio,  quelque^ 

moire  et   ia  mission  de  saint  Augustin;  foisin-4''. 

p.  431  est  le  plan  géoroétral  de  Téglise  érigée  Fita  et  miraenla  sancti  Augustini  epi- 
en  son  honneur  en  1525,  en  Angleterre.  On  êeopi  ffipponeiuis,  suite  de  25  ou  27  plan- 
retrouTO  ce  même  plan  dans  le  1''  volume  ches  gravées  au  burin  par  A.-S.  Boiswert, 
deMonasticon  Anglicannm,  pi.  xxviii.On  accompagnées  d'un  texte  par  Georges  Mai^ 
y  voit  représentée  la  disposition  intérieure  greto,  1  vol.  in-4*',  à  Louvain.  Voir  aussi 
du  chœur  de  Téglise,  autour  duquel  sont  rœuvre  de  Bolswert.  Une  des  planches  re- 
rangés plusieurs  reliquaires  ou  chAsses  por-  présente  la  célèbre  apparition  ae  Jésus  sous 
tant  les  noms  de  divers  saints.  Sur  Tau  tel  la  figure  d*un  enfant  puisant  Peau  de  la 
sont  quelques  autres  châsses  portant  le  nom  mer  avec  une  coquille,  pour  apprendre  au 
Monctuê  Eihelhertuê;  sur  une  autre  «anctiu  saint  qu'il  faut  savoir  s'arrêter  dans  lesre- 
Leucardus,  et  une  autre  dont  nous  n'avons  cherches  sur  l'immensité  de  Dieu  (3). 
pudéchiffrer  le  nom.  Entre  ces  chAsses  sont  Statue  de  saint  Augustin  exécutée  en 
posés  plusieurs  livres  ou  volumes  au-dessus  marbre  par  ordre  du  pape  Innocent  VIII 
desquels  on  lit  cette  inscription,  digne  d^at-  dans  le  xvi*  siècle,  gravée  dans  les  Monu" 
tention  :  Libri  missi  a  Gregorio  papa  ad  meiUa  cryptamm  Fatic^ni,  i  vol.  in-folio, 
Aagastinam  (i).  Au  bas  de  la  planche  sont  texte  par  Angelo  de  Gabrielis,  à  Rome,  1712. 
deux  inscriptions  qui  indiquent  Tépoque  Voir  la  pi.  xxxi  dudit  ouvrage. 
de  l'érection  des  autels,  leurs  dédicace  et  Église  Saint-Augustin,  à  Rome,  xv*  siècle, 
consécration,  la  translation  des  reliques,  etc.  D'Agincourt,  Architecture,  pi.  lxxiii,  n**  68; 
Puis  vient  une  autre  inscription  qui  con-  pi.  lxvh,  n*"  13  et  pi.  lxviii,  n**  61,  où  l'on 
cerne  la  dédicace  d'un  autel  en  l'honneur  de  trouve  divers  détails  de  ce  monument.  Voir 
saint  Ethelbert;  aux  deux  extrémités  de  aussi  l'atlas  in-folio  en  12  vol.  de  l'/tï/i^rair^ 
l'autel  sont  de  petites  portes  nommées  r^-  de  Borne,  par  y àsï,  et  V Itinéraire,  par  Ma" 
giolœ,  servant  a  présenter  les  linges  et  au-  rin  Vasi,  nls,  2  vol.  in-12. 
très  objets  qu'on  faisait  toucher  aux  reli- 
ques, etc.  AUGUSTINES(les).  —  Pour  le  costume 

de  ces  religieuses,  voir  les  ouvrages  de 

AUGUSTIN  (Saint),  évéque  d'Hippone  et  Heliot,  Fialeiti,  Bonanni  et  Bar. 
Père  de  l'Église  latine  (2),  représenté  de- 
bout près  la  sainte  Vierge,  il  est  vêtu  de  AUGUSTINS  (les).  —  Les  divers  monas- 
l'habit  des  moines  de  sou  ordre  et  couvert  tères  de  cet  ordre  (4),  sont  gravés  dans  l'on- 
de la  cucule.  Peinture  sur  bois  du  xiir  siè-  vrage  intitulé:  CoUectio  scriptor.  reram 


de  environ ,  par  André  Taffi ,  Florentin. 
Etraria  pittrice,  t.  I,  pi.  iv,  et  d'Agincourt, 
Peinture,  pi.  xcvii,  n**  14. 
Très-belle  figure  en  pied,  costume  d'évê- 


historico  -  monastico  -  ecclesiasticor.  varior. 
religioêorum  ordinum,  par  un  auteur  dont 
nous  n'avons  pu  découvrir  le  nom.  Les 
t.  III  et  IV  renferment  13  planches  repré- 


que.  Peinture  à  fresque  au  Vatican  ,  par  sentant  les  monastères  de  l'ordre  des  Au- 

Angelico  Fiesole,  du  xiv^  au  xv*"  siècle.  Voir  gustins,  en  Allemagne. 

VQEuvre  de  Fiesole,  1  vol.  in-folio,  la  même  Dans  VOrbis  Augustinianus,  êive  Conven- 

figure    réduite.    D'Agincourt ,    Peinture  ,  tum  ordin.  eremitar.  Sancti  Auguêtini,  de^ 

pi.  cxLv,  n*"  9.  êcriptio  cum  figuris,  in-4'',  par  le  P.  August. 

Deux  portraits  de  saint  Augustin,  en  pied  Lubin. 
on  assis.  Miniature  du  beau  manuscrit  de  Pour  les  costumes  voir  Heliot,  Fialetti, 
la  Cité  de  Dieu  h  la  Bibliothèque  royale  Bonanni,  Schoonebeck,  etc.  Une  jolie  gra- 
et  de  Sainte-Geneviève,  à  Paris.  Nous  igno-  vure  de  du  Brayet  représente  deux  reli- 
rons s'ils  s6nt  reproduits  dans  quelques  pu-  gieux  de  l'ordre  recevant  de  saint  Augustin 
blications.  leur  règlement  de  vie,  voir  la  planche  de  la 


(i)  Dans  l'appendice  des  osuvri'S  de  Bèdc  le  Yéné- 
table,  publié  par  Smith,  p.  ftW),  on  trouve  le  détail  des 
Ulres  de  ces  divers  volumes.  On  y  dit  qu'un  de  ces 
nannsrrils  qui  datent  du  vi^  ou  vu*  siècfe,  est  passé 
à  la  bibliothèque  du  collège,  Corpus  dominl  ChrisU, 
k  Cambridge,  et  qu'il  renferme  les  quatre  évangiles. 

(2)  L'église  de  Pavie  possédB  les  restes  de  saint  Au- 
gostin,  voir  Pavib.  Millin,  dans  ses  Voyages  dans  le 
NUanais  et  le  Piémont,  2  vol.  in-8*,  donne  une  des- 
cription assez  détaillée  du  tombeau  et  de  sa  décou- 
verte en  1695.  Sur  la  manière  de  représenter  saint 


Augustin,  voir  Jean  Molanus,  Hist.  imaç.  sacr,,  {n-4*, 
p.  338.  341.  Il  y  remarque  que  ce  saint  évéque  est 
quelquefois  représenté  avec  la  cueule  et  le  acapu- 
laire. 

(3)  Voir,  au  sujet  de  cette  petite  figure,  Molanus, 
Hlst.  imag.  sacr.,  verbo  Auqusiinus  (sancius),  p.  339, 
et  la  Théologie  des  peintres,  de  l'abbé  Mery,  in-i2, 
p.  I6d. 

(4)  Lenglel  ôuFrewoy,  M élhode  pour  étudier  l'his* 
îoire,  in-4*,  t.  III,  donne  une  liste  de  nombreux  ou- 
vrages sur  cet  ordre,  voir  p.  t6S,  iM,  iTi,  I73,  iBO. 
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B.  766.  Théâtre  des  antiquitéê  de  Parié,  de  Quantau  costume  de  Tordre,  voir  Mîllin, 

ubreul,  in-4%  1612.  Figures  des  différents  Antiquités  nationales,  l.  Ilf,  arl.  XXV,  pi.  ii, 

habits  des  chanoines  réguliers,  etc.,  par  Cl.  n"*'  i,  2.  Bonnart,  Costumes  du  moyen  âge, 

DamoKnet,  in-4'\  A  Paris,  existaient  avant  donne  un  moine  de  cet  ordre  d'*après  une 

1789  les  couvents  des  Grands  et  Pctits-Au-  sculpture  du  xii*  au  xiir  siècle ,  à  Pégli^ 

^ustins,  pour  Thistoire  et  la  description  de  Saint-Marc  de  Venise  :  il  est  assis  et  tient 

ces  couvents,  voir  les  anciens  plans  de  Pa-  une  école.  Voir  la  pi.  xlvii,  t.  If. 
ris,  avec  la  vue  des  bâtiments  à  vol  d'oiseau 

dans  V  Histoire  de  Paris,  par  M.  de  Saint-  AULNHÏ. -«-Feuillage  de  cet  arbre  employé 

Victor  (1),  les  vues  de  Paris,  par  Israël  Syl-  comqpe  ornement  d'architecture  au  moyen 

vestre  dans  les  œuvres  complètes  de  ce  gra-  fige;  on  en  trouve  un  exemple  dans  le  Bull. 

veur  (2),  et  dans  la  grande  Topographie  de  mo/iain.deM.deCaumont,8'  vol.,  1842,  p.44. 
Paris  au  Cabinet  des  estampes. 

Millin,  dans  le  5*  vol.  de  ses  Antiquités  AUMALE.  -  Porte  à  pont-levis  de  la  ville 

nationales,  en  a  publié  quelques  vues,  voir  d'Aumale,  Foyages  pittoresques  et  roman- 

article  XXV.  tiques  dans  l'ancienne  France,  par  Tayloret 

On  se  rappelle  que  c'^est  dans  les  anciens  de  Cailloux,  et  servant  de  cul-ae-lampe  à  la 

bâtiments  du  couvent  et  de  Téglise  des  Pe-  p.  53  du  texte  de  la  Normandie. 

tits-Augustins,  dans  la  rue  de  ce  nom,  à  Porte  d'entrée  de  Téglise  d'Aumale,  ar- 

Paris,  que  fut  créé  en  1793  le  célèbre  Musée  chiteclure  du  xsv  siècle.  Même  ouvrage, 

des  monuments  français,  par  les  soins  de  pl.c,  détails  de  Téglise,  ib.,  pi.  ci. 

H.  Alex.   Lenoir.  I /église  fut  convertie  en  Voir  aussi  la  collection  topographique  da 

salle  d'instruction,  la  sacristie  (5)  fut  trans-  Cabinet  des  estampes  de  Paris, 

formée  en  salle  dite  du  xiir  siècle,  attendu  Vue  et  plan  générai  de  la  bataille  d*Au- 

que  son  aspect  sombre  et  sévère  rappelait  malc,  par  Dominique  Barrière,  graveur, 

un  peu  les  caveaux  de  Saint-Denis,  devenus  dans  l'ouvrage  de  G.  Dondini,  de  Bebus  in 

déserts  et  dévastés.  Gallia  gestis  ab  Alexandro  Farnesio,  etc.. 

Les  diverses  parties  du  cloître  furent  di-  in-folio." 
visées  en  salles  et  galeries  portant  la  dési- 
gnation d'autant  de  siècles.  Le  jardin  et  les  AUMONES.  -  Distribution  des  aumônes 
cours  reçurent  tout  ce  qui  ne  put  entrer  dans  les  premiers  siècles  de  TÉglise,  parle 
dans  les  bâtiments.  Au  mot  Musée  nous  ministère  des  diacres.  Fresques  de  Fiesole 
donnons  tous  les  détails  qu'on  peut  désirer  au  Vatican,  xv  siècle,  voir  rœuvre  du  pein- 
sur  celui  des  Petits-Auguslins  et  l'indication  tre.  Elles  sont  reproduites  dans  l'ouvrage  de 
des  ouvrages  qui  nous  en  ont  conservé  la  d'Agincourt,  Peinture,  pi.  cxlv,  n~  1 ,  5. 
mémoire  (4).  Figure  et  costume  du  préposé  aux  distri- 

Lcs  plans,  coupes  et  vues  tant  extérieu-  butions  des  aumônes  du  roi  de  Majorque, 

res  qu'intérieures  des  deux  couvents  des  Miniature  du  manuscrit  des  Z^^^^pa/af/n^, 

Grands  et  Petits-Augustins,  sont  aussi  re-  xiii"  siècle,  publiée  dans  les  Acta  sanctorum 

produits  d'une  manière  complète  dans  la  des  Bollandistes,  t.  IIl  du  mois  de  juin, 

Statistique  de  Paris,  exécutée  par  les  or-  planche  de  la  p.  40,  n"  10  et  11. 

drcs  du  gouvernement,  par  les  soins  de  Distribu  lion  d'aumônes  par  la  reine  Blan- 

M.  Alb.  Lenoir,  architecte,  in-folio,  texte  et  che,  dans  son  palais,  vitrail  du  xiii*  siècle, 

planches  ;  Paris,  1843.  Voir  BLANcns. 

(I)  M.  de  Saint- Victor  el  tous  ceux  qui  ont  donné  des  Wemeui  mutilés  et  jetés  aux  gravais,  plusieurs  totale- 
descriptions  de  Paris,  ont  fait  copier  les  planches  de  ment  détruits,  quelques-uns  sont  tombés  dans  les 
leurs  ouvra{.'os  sur  les  gravures  d'Israël  Sylvestre,  et  mains  de  quelques  particuliers,  qui  du  moins  les  ont 
leurs  copies  sont  restéeii  bien  loin  des  originaux.  sauvés  d'une  entière  destruction.  Plusieurs  sont  re- 

(i)  Israël  Sylvestre  n'ayant  pas  eu  l'idée  défaire  cueillis  dans  les  salles  des  Thermes,  où  ils  alleodeni 
une  Topournvhie,  mais  de  donner  simplement  des  une  classillcation  depuis  lon;;temps  proioléc;  quel- 
vues  pour  amuser  li>s  curieux,  il  faut  chercher  dans  uues  autres  sont  passés  au  Musée  de  Versailles,  à 
son  œuvre  pour  retrouver  les  vues  dont  on  peut  (chantilly,  et  ailleurs;  quelques  églises  telles  que  la 
avoir  besoin.  Sainte-Chapelle  y  Saint-Germain-l'Auxerrois,  Saint- 

(3)  11  est  étonnant  que  dans  aucun  des  plans  de  Nicolas-du-Cliardonnet.Saint-Germain-des-Prés^rle.. 

cette  église  donnés  par  Alex.  Lenoir  et  par  Blet,  et  ont  obtenu  des  statues,  des  bas-reliefs  dont  elles 

dans  toutes  les  descriptions  qui  existent  â  ce  Musée,  n'ont  ^as  toujours  su  profiter.  Les  deux  statues  de 

on  ne  trouve  nulle  part  cette  uariicularité  indiauée.  la  famille  des  d'Aligre  gisent  encore  aujourd'hui  {i844) 

(4;  L'un  sait  que  depuis  la  stupide  et  vanJalique  horriblement  dcligurées,  placées  par  terre  entre  deux 

destruction  de  ce  curieux  Musée,  unique  en  Europe,  piliers,  comme  cbosi»  de  rebul,  n'attendant  qu'un  or- 

ics  monuments  sont  passés:!  de  nouvelles  destinations,  dredc  la  fabrique  pour  sortir  de  l'église  dont  ils  furent 

Ceux  qui  sont  retournés  à  Saint-Denis  sont  certaine-  les  bienfaiteurs.   Kspérons  que  nos  faibles  regrets 

ment  bien  placés,  et  c'était  une  justice,  mais  un  grand  seront  enlin  compris, 
nombre  de  ces  monuments  ont  été  dégradés.  borri<r 
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Femme  chrétienne  distribuant  des  nains  et  xv  siècles.  Jeta  sanctorum  des  Bollan* 

ronds  portant  des  croix.  Miniature  a^une  distes,  mois  de  juin,  t.  III,  p.  57. 
Bible  du  xir  ou  xiii*  siècle (1  ).  Willemin,  1. 1, 

ip\,  cïw  des  Monamenis  i/i^di7«.  Cette  figure       AURE  (  Sainte  j,  vierge  et  martyre.  — 

est  remarquable.   Sainte  Elisabeth  dislri-  Collection  des  saints  au  Cabinet  des  esta  m - 

buant  ses  aumônes,  saint  Roch  distribuant  pcs,  à  Paris.  Il  en  existe  plusieurs  du  même 

son  bien  aux  pauvres,  saint  Martin  parta-  nom  dans  le  martyrologe  romain, 
géant  son  manteau,  sainte  Cécile  et  quel- 

Îiues  autres  distribuant  leurs  biens.  Voir  à        AURÉOLE.  —  Voir  toutes  les  figures  de 

eurs  noms.  ^  saints,  saintes  ou  béatifiés.  Sur  la  distinction 

qui  peut  exister  entre  Tauréole  (5)  et  le 

AUM0NIËR£S(2].  —  Celle  d'une  statue  nimbe,  v.Pouvrage  de  NicolausAIlcmannus, 

de  Charles  dit  le  Simple,  collection  de  Du-  de  Nimbis.  Celui  de  M.  Didron  sur  P/cono- 

tiilei,  reproduite  par  nillemin,  Monuments  graphie  chrétienne;  Paris,  1843,  faisant  par- 

inédits  franc,  et  antres,  t.  I,  pi.  xxxii,  et  ii^ûnrecueWàeAjnstructionsdn  Comité  des 

p.  23  du  texte.  arts  et  monuments,  \  fort  voL  in-4'',  rempli 

Celle  de  Thibaut  m ,  dit  le  Magnifique ,  de  planches  tirées  des  meilleures  sources, 
comte  de  Champagne,  xiv*   siècle.  Cette 

aumônière  est  un  chef-a'œuvre  de  broderie.       AURIFLAMME  (6}.  Voir  Oriflamme. 
Willemin,  Mon,  inéd.,  t.  I,  pi.  cxiv.  La 

pi.  il  des  Foyages  archéologiques  dans  le       AURILLAC,  abbaye  de  ce  nom.  —  Belles 

département  de  l'Aube,  publiés  par  M.  Ar-  ruines  de  ce  monument  de  style  roman  ou 

naud  de  Troyes,  in-4'',  par  livraisons.  byzantin,  Foyage  pittor,  et  romant,  dans 

Celles  de  la  pi.  xv  de  V Album  du  Somme-  l'ancienne  France,  Taylor  et  de  Cailleux, 

rard,  O'  série.  Auvergne,  in-folio,  pi.  ccvii. 

AUMl^E.  —   L'aumusse  en  forme  de       AUSCULTANTiUM   LOCUS.  —  U  place 

chaperon  se  trouve  servir  de  coiffure  dès  assignée   dans    les  églises  aux  pénitents 

TépoGue  des  Mérovingiens.  Voir  les  plan-  nommés  oscultantes,  est  ainsi  désignée  sur 

ches  de  costumes  de  Maillot,  ^^^05  du  d^  vo-  les  plans  de  quelques  basiliques  publiées 

lume,  p.  48,  figure  4,  et  planche  de  la  par  divers  auteurs.  On  le  trouve  ainsi  sur 

p.  235.  Voir  Chaperons.  le  plan  gravé  dans  Touvrage  de  Spanheim , 

Espèce  de  camail  en  usage  pour  les  cha-  Historia  sacra  et  ecclesiast,,  p.  861  (7),  re- 

noines  attachés  à  quelques  églises  et  pneu-  produit  par  M.  du  Sommerard,  les  Arts  au 

rés.  Voir  deux  monuments  de  ce  genre  gra-  moyen  âge,  t.  II,  p.  80  à  81.  Dans  le  plan 

vésdans  Pouvrage  de  Lebrun  desChannettes  que  nous  donnons  a  Tappui  de  notre  notice 

ou  le  sieur  de  Moléon,  intitulé  :  F'oyages  sur  les  Èçtsiliques  chrétiennes,  Annales  de 

liturgiques,  1  vol.  in-S*",  planche  de  la  p.  48,  philosophie  chrétienne,  t.  XVII,  p  419,  celte 

fig.  4,  et  planche  de  la  p.  235,  fig.  15.  place  est  assignée  aux   pénitents  dits  au- 

Le   marchand   d^aumusses.    Vitrail    du  aientes  ou  écoutants. 
un*  siècle  à  Téglise  cathédrale  de  Chartres, 


pablié  par  M.  de  Lasteyrie,  Histoire  de  la 
peinture  sur  verre,  pi.  xiii. 

Aumusse  de  chanoine,  xiir  siècle,  Bon- 
narl.  Costumes,  etc.,  1. 1,  pi.  lxxxiii. 

AURE  (Saint)  ,  évéque  (3)  ou  abbé  (4), 
couché  sur  son  tombeau.  Monuments  desxiv 

(t)  M.  pollier,  à  qoi  uous  devons  rexccllent  lexlo 
dfs  planches  de  l'ouvrage  en  question,  fait  remar- 
quer judicieusement  que  le  coslunie  de  celle  figuro 
ei  de  celle  qui  raccompagne,  n'a  aucun  rappori  avec 
ceoi  de  l'époque  du  manuscrit  ;  que  ce  ue^i  qu'un 
eosiome  de  convention,  et  qu'il  serait  bien  de  s'assu- 
i^r  à  quelle  époque  on  pourrait  le  fixer  ;  c'est  peut- 
êlre  on  costume  de  femme  iuive  arranv'é. 

(2  Sur  Tancipunelé  de  1  usage  de  l'aumdniére,  voir 
ceuœ  dit  M.  Pollier,  p.  an  du  texte  de  l'ouvrage  de 
Nillemin. 

.3)  Kous  n'avons  pu  découvrir  de  quelle  ville. 

"4^  Comme  abbé,  Fleurjr  en  indique  un  de  l'abbaye 
de  Uooiolîeu,  eo  1330;  nous  ignorons  si  c'est  celui 
ci-dessus. 

Tome  l. 


AUSTREMOINE  (Saint),  évoque  d'Au- 
vergne. —  Sa  statue  au  portail  de  Péglisc 
d'issoire.  Voir  le  beau  frontispice  du  vo- 
lume de  V Auvergne,  par  M.  Taylor  et  de  Cail- 
leux,  Foyages  pittoresques  dans  l'ancienne 
France,  4  vol.  in-folio. 

On   trouve  dans  le  Monasticon  (mglica-^ 

(5)  Quelques  auteurs  pensent  que  l'auréole,  qui  du 
reste  n'est  pas  ancienne,  esi  réservée  aux  sainls,  ei  le 
nimbe  aux  simples  béaiiflés  encore  vivants.  Los 
monnaies  du  moyen  âpe  fourniilirnt  d'exemples  do 
l'emploi  varié  de  l'aureote  et  du  nimbe  même  pour 
dos  persounagcs  vivants  plus  élevés  en  dignités  qu'en 
sainteté.  Les  planches  de  l'ouvrage  de  Du  Gange, #^a- 
miliœ  byzuniinœ,  in-folio,  peuvent  suffire  pour  en 
avoir  la  preuve. 

(6)  Du  Gange  l'écrit  ainsi  conformément  à  l'originn 
de  ce  mol.  Les  auteurs  français  ledonnent  autrcmeni, 
^ous  avons  pensé  bien  faire  en  donnant  lus  deux. 

(7)  Faisant  partie  de  s:'S  œuvres  en  3   vol.   m 
folio. 
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nam,  une  vue  générale  du  beau  monastère  pini,  de  JSdiûeiiê  sacris,  in-folio,  pi.  xxxiii, 

de  Saint-Âustremoine.    Voir   la  liste   des  lettres  G,  D,  L,  F,  G,  H.  On  y  trouve  Torigine 

planches  qui  ne  sont  pas  ordinairement  des  devants  d^autel  ou  parements,  l^e  même 

numérotées.  Voir  aussi  la  collection  topo-  auteur  en  donne  plusieurs  autres  de  diver- 

eraphique  de  France  formée  au   Gabinet  ses  églises,  mais  si  hial  dessinés  et  si  mal 

des  estampes  de  Paris,  volumes  des  dépar-  grav&  qu'on  ne  peut  rien  en  conclure,  ni 

tements  du  Puy-de-Dôme,  Jura,  etc.  s'en  servir  pour  rélude,  voir  son  texte.  La 

table  des  matières,  verbo  AUare,  en  indique 

AUTELS  [\).  —  Une  mosalaue chrétienne,  35  dont  il  donne  les  vocables  et  les  expli- 

publiée  par  Bianchini  dans  rouvrage ,  DC"  cations. 

monsiratio  historiœ  ecclesiasticœ  compro^  Voir  aussi  dans  ses  Fêtera  Monamenta, 

bâta  monumentis,  tabula  u^sœculi  i\  n'^Sâ,  t.  U  les  pi.  xliii,  xliv,  xlv  et  xlix,  lettres 

représente  la  forme  hiératique  de  Pautel  B,  G; t. Il,  pi.  xv  et  xlvi. 

dans  les   premiers  siècles.  Au-dessous  est  Gelui  de  Téglise  Saint-Glément  qui  date 

écrit  Aliare  ex  masivo  Sixti  III  in  basiliea  du  vitr  siècle.  Voir  au  nom  de  Téglise  les 

lÀberiana,  Sur  cet  autel  est  un  rouleau  ou  détails  que  nous  y  donnons,et  dans  tiampini, 

volumen  d'où  pendent  les  7  sceaux  mys-  Fêtera  Nonumenta,  1. 1,  pi.  xii. 

térieux;  derrière  est  une  espèce  de  trône.  Autels  à  1,  2,  Set  4  colonnes  qui  su  ppor- 

sans  doute  la  cathedra  des  anciennes  basi-  tent  la  table.  Voir  les  planches  données  par 

liques.  Sur  cette  curieuse  figure,  voir  le  Bèveregids  et  Voigt  dans  leurs  ouvrages  sur 

texte  du  savant  auteur,  in-folio,  t.  III,  les  basiliques; ces  autels  sont  curieux, mais 

p.  230  et  suiv.,  n'^ÎSt.  nous  ne  pouvons  en  préciser  la  date. 

Geux  des  catacombes,  dont  l'origine  fut  Sur  une  pierre  portant  une  inscription 
un  tombeau  de  saint,  publiés  et  gravés  de  1250,  publiée  aans  l'ouvrage  intitulé: 
dans  les  ouvrages  de  Bosio,  Aringhi,  Boltari,  Histoire  de  ManeUle,  par  Ruffi,  in-folio, 
d'Agincourt  et  quelques  autres  dont  les  ti-  est  représenté  un  autel  à  une  seule  colonne, 
très  sont  si  souvent  Cl  tés  dans  ce  Dictionnaire.  Voir  fa  planche  p.  128  à  129.  Nous  trou- 
Autel  portatif.  Le  seul  exemple  que  vons  des  autels  supportés  par  une  seule 
nous  puissions  citer  de  ce  genre,  est  celui  colonne  dans  d'anciennes  peintures  &  fres- 
dont  d'Agincourt  donne  une  gravure  à  la  que  gravées  dans  le  Tkeatram  boêilicef 
pi.  VIII,  n**  27  de  son  Histoire  de  Vart,  sec-  pisanœ,  in-foîio,  par  Joseph  Mariano,  plan- 
tion  Scttlptare,  d'après  Aringhi,  t.  I,  p.  519.  chede  la  p.  46  et  suiv.  Pour  l'époque  de  ces 
Bianchini  donne  aussi  ce  curieux  monu-  précieuses  peintures,  voir  le  texte  de  l'ou- 
ment  chrétien,  Demonstratio  historiœ  ee-  vragc  même. 

elesiasticœ,  etc.,  tabala  wi^^sœcnli  i',  n**  28,  Au  w  siècle,  l'autel  de  Saint-Ambroise, 

mais  sous  la   désignation  Lncerna  fictilis  de  Milan,  dit  Paliotto,  Album  du  Somme- 

sans  autre  explication.  Nous  la  reproduisons  rard,  pi.  xviii  de  la  9*  série,  est  des  plus 

aussi  dans  la  planche  d'objets  cl'art  chré-  remarquables. 

tiens  qui  accompagne  notre  notice  sur  ce  Gelui  de  la  cathédrale  de  Sens ,  Albam 

genre  de  monument,  Annales  de  philoso^  du  Sommerard,  pi.  xiii  de  la  9°  série. 

phie  chrétienne,  t.  XI,  p.  60,  voir  le  n°  1  Gelui  de  la  cathédrale  de  BAle,  en  style 

de  cette  planche.  gréco-byzantin,  même  ouvrage,  pi.  xxi  de 

Gelui  de  l'église  Saint-Laurent,  à  Rome,  la  9*  série  (2)  et  au  mot  Éfdle. 

IV*  siècle,  Album  du  Sommerard,  pi.  ii  de  Dans  V Histoire  de  l'abbaye  de  Saint^De- 

la  2*  série;  il  est  orné  d'un  ciborium  avec  nis,  par  D.   Félibien,  in-folio,  en  tète  du 

confession.  D'Agincourt,  Histoire  de  l'ar-  livre  VI,  p.  369,  est  une  vignette  qui  repré- 

chitecture.  Architecture,  en  donne  quel-  sente  un  autel  avec  confession  ou  martyr 

ques  autres  du  m*  au  jv*  siècle.  Voiries  rium;  est-il  authentique  et  de  l'épouue? 

pi.  XII,  xiii,  XVI.  Au  IX*  siècle,  celui  de  c'est  ce  que  nous  abandonnons  à  la  déci- 

réglise  Saint-Ambroise  de  Milan.  Voir  au  sion  des  habiles  en  fait  d'archéologie.  Nous 

nom  Saint-Ahbroise  et  Milan.  l'indiquons  faute  de   mieux  et  au  moins 

Gelui  représenté  sur  la  grande  mosaïque  comme  un  mémento  historique. « 

de  l'église  de  Bethléem  publiée  par  Ciam-  Belleforest  dans  sou  ouvrage  intitulé  : 


(1)  Sur  la  forme  des  autels,  voir  les  Traités  Ulur^  tus,  p.  416.  Y.  aussi  dans  le  19*  toI.  des  ^ima/et  de 

giqaes  de  Bona,  Durandus.  Duranii,  Casalius,  Thit^rs,  philosop.  chrét.,  p.  435,1a  dissertation  signée  Ch.  Oa- 

qui  a  fait  un  ouvrage  spécial  sur  la  forme  et  tous  les  nier,  le  Bulletin  monumei^at ,  de  M.  de  Cauraonty 

accessoires  des  autels.  Macri,  ll|^ro/<;xicon,  Molanus,  t.  Ylll,p.  i  et  suiv.,  le  Cours  d'antiquités  tnonum,, 

Uisl.  imag,  suer,,  in-4*,  p.  45,  ii2  et  suiv.,  Sarnelli,  du  même  auteur,  6*  partie,  p.  112  et  suiv. 
Busilicographla  untiea,  !•  ahricius,  Bibllothtra  oiwi-        (2)  Sur  cette  époque,  voir  l'ouvrage  de  M.  Couchaa» 

guaria,\B'r,  p.  4i2,  cite  une  foule  d'auteurs  sur  cette  Églises  gréco-byzantines,  in  4*. 
importante  matière;  on  y  remarque  Voigt,  de  Attari- 
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I)e$cription  iopoarapKtque  4e  la  France,  nommés  tf^vanlfiTaaftfZ  ou  pareroenls;  il  est 

1  vol.  in-folio,  donne  une  vue  intérieure  décoré  d'un  retable  à  figures.  Albnm  du 

de  relise  ^nt-Denis,   vers  1500.  On  y  Sommerard,  pi.  x  dçla  9'série. 

voit  trois  autels  disposés  Tun  derrière  Pau-  Celui  de  Téglise  Saint-Germain-des-Prés, 

tre  à  des  distances  convenables;  ruù  dans  à  Paris.  Voir  à  ce  nom.  Plusieurs  autels  des 

la  nef,  Pautre  au  bas  du  chœur  et  le  der-  églises  de  Barcelonne  et  Burgos.  Voir  les 

nier  dans  le  chœur  même.  Quoique  cette  planches  de  VEspagne  artistique  et  mono- 

planche  soit   mal    dessinée  et    plus  mal  mentale,  in-folio  ;  Paris ,  1842-43,  et  aux 

gravée,  elle  est  cependant  curieuse  à  signa-  noms  de  ces  villes. 

ler  comme  disposition   primitive  de  celte  Dans  Pou vrage  intitulé:  de  T^rf moderne 

église,  dont  on  n'aurait  aucune  idée  sans  en  Allemagne,  par  le  comte   Raczinski, 

cette  planche.  2  vol.  in-4'',  p.  78,  on  trouve  une  gravure 

Parmi  tous  les  autels  qui  entourent  le  de  Tautel  de  la  cathédrale  de  Cologne, 

rond-point  du  chœur  de  la  même  éfflise,  et  Du  xv*  au  xvi*  siècle,  narmi  tous  ceux 

restitués  par  les  soins  des  divers  architectes  que  nous  avons  remarques,  nous  citerons 

chargés  de  la  restauration  de  ce  monument,  celui  du  prieuré  de  Paray-le-Monial,  Saôiic- 

on  en  retrouve  un  dans  le  stvie  de  ceux  et-Loire  (Bourgogne),  dont  M.  du  Sommc- 

des  catacombes  qui  a  été  publié  dans  le  rard  donne  une  vue,  Albnm  des  arts  aa 

9r  vol.  du  Maaasin  pittoresque,  p.  268.  moyen  âge,  10*  série,  pi.  xi. 

Du^xii*  siècle,  celui  de  Teglise  de  Saint-  Celui  de  Péglise  Saint-NizierdeLvon  (2). 

Germer  (Picardie)^  est  publié  dans  Patlas  Voir  les  descriptions   de  cette  ville   avec 

du  Cours  ^antiquités  monumentales,,  de  planches.  Celui  du  château  d'Écouen.  Voir 

M.  de  Caumont,  6*  partie,  pi.  xciii.  a  ce  nom.  Celui  de  Téglise  de  Bourbon - 

Dans  les  Foyages  pittoresques  en  France,  TArchambault .  Ancien  iourbonnais,   par 

par  Taylor  et  de  Cailleux  (Picardie) ,  1  vol.  Allier  (Achille  )  et  Batissier,  in-folio.  Celui 

m-folio.  du  château  d'Écouen,  ouvrage  de  Jean  But- 

Celui  de  la  chapelle  rovale  de  Palerme,  lant  et  Jean  Goujon,  rétabli  dans  sa  forme 

Album  du  Sommerard,  pi.  xxxdelaS*  se-  primitive  et  placé  maintenant  au  château 

rie,  n**  6.  de  Chantilly,  est  publié  dans  le  Maaasin 

Sur  une  grande  châsse  du  xii*  au  xiii*  pittoresque,  t.  XI,  planche  des  p.'  297  et 

siècle,  couverte  de  tableaux  émaillés,  une  299.  Pendant  plusieurs  années  on  a  vu  cet 

des  peintures  représenté  un  évéque  disant  autel  au  Musée  des  Petits-Augustins,  à  Paris, 

la  messe  devant  un  autel  orné  cl^une  dra-  transformé   en    tombeau.    Voir  Anne    de 

perie  encadrée ,  Album  du   Sommerard ,  Montmorency. 

pi.  XIII  de  la  10*  série,  n?  3,  l'*  bande.  Celui  de  Téglise  Saint-Janvier,  à  Naples, 

Nous  trouvons  un  curieux  autel  du  xiii*  de  Saint-Jean-de-I^tran  ,  de  Saint-Paul- 
siècle,  supporté  par  trois  colonnes,  planche  hors-des-Murs,  de  Saint-Pierre  du  Vatican, 
de  la  p.  321 .  Bulletin  monum,,  t.  Vlll,  re-  Voir  à  tous  ces  noms, 
produit  dans  le  Bulletin  des  séances  gêné-  Celui  de  Téglise  de  Tabbaye  d*OIbeln , 
raleSy  tenues  en  1842,  par  la  Société  fran-  Foyages  pittor.  en  France,  Taylor  et  de 
çaise  pour  la  conservation  des  monuments  Cailleux ,  Franche-Comt^ ,  monument  du 
historiques,  in-8*';  Caen,  p.  120.  xvi*  siècle,  pi.  lviii. 

D^Agincourt  donne  comme  étant  du  xiii*  Celui  du  grand  autel  de  Barcelonne.  Voir 

siècle,  celui  de  Téglise  Saint-Pau l-hors-des-  au  nom  de  cette  ville. 

Murs,  à  Rome,  qui  du  reste  est  d'une  sim-  Celui  de  Téglise  Saint-Menoux  TBourbon- 

plici té  complète.   Sculpture,  pi.  xxiii.  Cet  nais),  est  remarquable  par  sa  disposition 

autel  n^est  remarquable  qu'à  cause  de  son  au  milieu  de  hautes  colonnes  qui  semblent 

beau  ciborium.  lui  servir  de  baldaquin,  et  son  gracieux  reta- 

Nous  citerons  encore  Pautel  représenté  bledestylegothique fleuri. Cecurieuxroonu- 

dans    Pouvrage  intitulé  :  Histoire  de  la  ment  est  publié  dans  P^/M;ieii.^our6on/Mi<>^ 

Sainte- ChapeUe  de  Paris,  par  Morand,  in-4^,  d'Ach.  Allier  et  Batissier.  in-folio  ;  Moulins. 

Slanche  de  la  p.  39;  lequel  est  placé  sur  Voir  les  planches  de  la  localité  de  Saint- 
colonnes,  et  réellement  bien  curieux  Menoux;  on  en  trouve  une  réduction  dans 
s'il  est  de  Pépoque  primitive  de  ce  monu-  la  France  monumentale,  d'Ab.  Hugo,  t.  III, 
ment  (1).  pi.  xliv. 

Du  XIV*  au  XV*  siècle,  celui  de  Péglise  Nous  citerons  encore  ceux  de  diverses 

Saint-Pierre,  à  Caen ,  avec  des  ornements  églises  de  la  ville  de  Zurich,  en  Suisse,  pu- 

(0  Les  chapiteaux  de  cet  aalel  sont  déposés  à  la  (2)  D'après  des  docamenls  assez  certains,  il  est  re- 

Sainte-Cbapelle  et  seront  emplo)  es  lors  de  ta  répara-  conna  que  cet  autel  est  une  restauration  et  mémo 

lion  et  du  rétabliisement  de  ce  monument.  une  construction  moderne. 
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hHrft  dans  Fouvrage  de  John  Arler  ,  inli-  mcnis  de  ce  royaume,  voir  le  6^Aro/i(ro/i  ^o/- 

(nié  :  Sammlang   Bncher  scher  atterthu-  vicense,  eœhibem  faciem  Austriœ  antiqnœ 

mer  nach  verberrestin  in  Baukttnstand  FreS'  et  niediœ,  eic^^  vol.  in-folio,  avec  pfan- 

romalerey,  in-i*;  Zurich,  1837,  dont  les  re-  ches,  c'est  sansdoute  celui  de  Godefridi  ;  la 

tables  sont  remarquables  Voir  au  mot  Re-  grande  Topographie  de  l'AUemagne  au  Ca- 

TARL€s  les  détails.  binet  des  estampes  de  Paris,  en  plusieurs 

Enfin  ceux  de  divers  siècles  et  de  di-  vol  in-folio, 

verses  églises,  publiés  dans  la  6' partie  du  M.  Alex,  de  f^a  Borde  a  publié  sur  ce 

Cours  d* archéologie  monumentale,  de  M.  de  pays  un  bel  ouvrage  en  5  vol.  in-folio,  à 

Caumont,  année  1845,  p.  118  à  14t>;  p.  150,  Paris,  année  1821  à  1825,  il  est  intitulé  : 

165,  166,  ainsi  que  ceux  qui  se  trouvent  Voyages  pittoresques  en  Autriche;   on  y 

dans  Tittlasoblongin-^i**  que  cet  archéologue  trouve  plusieurs  monuments  gothiquesassez 

si  distingué  a  joint  au  volume  en  auestion.  curieux. 

Sur  les  formes  variées  des  auteis,  leurs  Voiraux  mots  Vienne  etNEusTADT  plusieurs 

ornements,  le  symbolisme  de  leurs  décora-  tombeaux  tels  que  ceux  de  Frédéric  et  de 

tions,  voir  les  planches   de  Pouvrage  de  Maximilien ,  dont  le  premier  est  très-re- 

Welby  Pugin,  intitulé  :    the  (rlossary  of  marquable  par  la  richesse  de  ses  sculptures 

ecclesiastical  ornament  and  costume..,  and  qui  datent  du  xv'  siècle,  des  cloîtres  d^un 

a/far /iir/iilttrc,  etc.  (1),  1  vol.  in-4°;  Lon-  bel  effet,  de  belles  pyramides  gothiques, 

dres,  1845,  avec  un  texte  historique  et  des-  des    chapelles  et  cryptes,  des  Das-reliefs 

criptif.  historiques,  fontaines,  etc. 

Cérémonies  de  la  bénédiction  et  consé-  V Univers  pittoresque  de  Firmin  Didot, 

cration  d'un   autel,  Pontificale  romanum,  Autriche,  vol.  in-S**,  renfermant  environ 

édition  in-folio,  de  Paris,  savoir  :  cl   planches   dont    les   principales    sont  : 

l*'  Bénédiction  de  Pautel,  p.  42.  n"  2,  vue  intérieure  d*u ne  salle  à  ogives, 

2^  Scellement  de  la  pierre,  p.  67.  avec  colonnes  sans  chapiteaux;  n**  5,  le  cou- 

5**  Encensement  de  Tautel,  p.  71,  74.  vent  de  Closter-Neubonrg,  vue  du  portail; 

4*  Onction  de  la   pierre  ou  confession,  n'*4,  vue  générale  du  même;  u**  5,  belle  croix 

f).  79.   .  gothique  en  pierre. 

5"  l^s  croix  placées  aux  quatre  coins  de  Voir  aussi  la  grande  collection  du  maré- 

Tautei,  p.85.  chai  d^Uxelles,  plusieurs  vol.  in-folio,  au 

6*'  Du  devant  de  Pautel  on  retable,  p.  95.  Cabinet  des  estampes  à  Paris.   ' 

7"  De  la  croix  gravée  en  creux  sur  la  Médailles  des  nommes  illustres  de  Vem- 

pierre  consacrée.  pire  d* Autriche,  depuis  le  moyen  âge  jus- 

Voir  aussi  les  mots  Consécration  et  Dé-  au'au  xvi'  siècle,  in-4°,  en  allemand,  par 

DiCACE.  in.  Jos.  Bergmann  ,  publié  par  livraisons 

accompagnées  de  texte  et  planches. 

AUTEURS  offrant  leurs  ouvrages  à  des  Pour  Thistoire  de  ce  pays,  outre  les  ou- 

cmpcrcurs,  rois,  reines^  seigneurs,  supé-  vrages  à  planches  que  nous  citons,  voir  tous 

rieurs,  etc.  Voir  Benoit  (saint),  Ore»;mes,  ceux  désignés  dans  la  A/f/Aodf  poar  ^/tt(ii>r 

Trithemius,  Froissard  et  aux  noms  Char-  l'histoire ,  par  Lenglet  du  Fresnoy ,  in-4'', 

LEMAGNE,  CiiARLEs  V,  VI,  VII,  Ëdouard,  t.  III,  p.  291  et  suiv.;  tomc  Supplémentaire, 

iiOuis  XII,  Anne  de  Bretagne,  etc.   Très-  p.  69  et  suiv.  dont   plusieurs  renferment 

belles  miniatures  de  ce  genre  de  sujets  pu-  des  planches. 

bliées  par  Honlfaucon,  Monuments  de  la  Pour  les  costumes  et  figures  des  anciens 

monarchie  française,  t.  Ili,  pi.   lxviii,  ou  princes  de  la  maison  d'Autriche  qui  furent 

dans  le  Trésor  de  la  couronne  de  France  (2),  pendant  le  moyen  âge  maîtres  de  la  Fian- 

t.  Il,  pi.  CLXXxvi.  Montfaucon,  l.  IV,  pi.  m;  dre  et  du  Branant,  voir  les  belles  planches 

Trésor,  t.   Il,  pi.  cxci  ;  Montfaucon,  t.  IV,  gravées  par  Philippe  Galles  et  autres  dans 

pi.  Vil;  Trésor,  t.  II,  pi  c\cvetccix.  Voir  les  divers  ou  vrages  que  nous  citons  aux  mots 

encore  à  Livres,  Présentations.  Allemagne  et  Brarant,  Flandre,  Harsbourg 

et  surtout  celui  de  Schrinckins,  Imagines 

AUTO-DA-FÉ.  Voir  Inquisition.  viroram  illustrium,  etc.,  grand  in-folio. 

AUTRICHE.  —  Sur  les  principaux  monu-  AUTUN.— Vue  et  détails  de  la  cathédrale. 

(0  ^ous  n'osons  assurer  Di  toutes  les  planches  de  sous  co  titre,  à  T^  FLiye.  en  ITI.*»,  sont  composés  de  la 

cet  ouvrage  sont  des  objets  aullientiques  ou  de  siro-  réunion  de  toutes  h^s  planches  des  5  volumes  des  Mo- 

plos  cuniposiiions,  n'ayant  pu  parvenir  à  en  découvrir  ntnnenis  de.  la  monarchie  françulat,  de  Moulfaucoo, 

un  exemplaire  à  Paris.  avec  un  texte  explicatif  des  ligures. 

(■i)  On  sait  que  les  deux  volumes  in-folio  publiés 
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OAUciion  des  cathédrales,  par   Ghapuis,  L'Ancienne  Auvergne  et  U  f^elay,  his- 

in-4'',  avec  un  Icxte  par  M.  de  Joli  mon  t.  toire,  archéologie,  topographie,  1  vol.  iii- 

Vue  de  ce  monument  côté  sud-est,  Moyen  folio  ;  Moulins,  iS43,  par  Ad.  AJicheL 

âge  monamental,  pi.  m.  U  Univers  pittoresque,  publié  chez   Fir- 

Portail  de  la  cathédcale,  Monuments  de  min  Didot ,  frères ,  en  plusieurs  volumes 

la  France,  par  Alex,  de  La  Borde,  t.  II,  in-8'',  offre  aussi  i^usieurs  planches  de  mo- 

pl.  cxLviii,  p.  70,  diverses  portes  de  cette  numents  de  l'Auvergne  aux  diverses  épo- 

ville,  t.  1,  pi.  XXXIV,  Lxvui.   Voir  aussi  la  quesdu  moyen  âge;  quoique  réduites,  elles 

grande  Topographie  de  la  France  au  Cabi-  sont  bonnes  à  consulter, 

net  des  estampes  de  Paris,  en  250  vol.  m-  L'église  de  Notre-Dame-du-Port,  un  des 

folio,  volume  Saône-et-Loirc.  monuments  les  plus  importants   pour  sa 

Figure  d'un  évêque  d'Autun  en  costume  belle  disposition  ;  son  triforium,  ses  voû- 

du  VI*  ou  VII*  siècle,  Bcaunier  et  Kathier,  tes,  etc.,  sont  amplement  détaillés  dans  l'ou- 

Costumes  français,  1. 1,  pi.  xxvii.  vrage  de  M.  le  baron  Taylor,  Voyages  pit- 

Bas-relief  de  la  chapelle  des  fonts  à  la  tor.  en  France,  Auvergne^^ïn-ioUoy  voir  sur- 
cathédrale, donné  en  4520  par  le  capitaine  tout  les  pi.  lix,  lx.  De  La  Borde,  Mona- 
Gharvat.  Voir  sa  description  dans  le  22*  voL  ments  de  la  France,  t.  II,  pi.  cxxxix,  cxl. 
des  Annales  de  philosophie  chrétienne,  M.  Bati^ier  en  donne  une  coupe  transver> 
p.  24  et  au  mot  Sibylles  {nous  n'en  connais-  sale,  ElémenU  d'archéologie ,  etc.,  in-lR, 
sons  pas  de  dessins).  1845,  p.  475. 

Magnifique  sculpture  du  xii*  au  xiu'siè-  Voir  aiissi  Univers  pittoresque,  des  frères 

de,  placée  au-dessus  de  la  grande  porte  Didot, pi.  ccix, ccxii. 

d'entrée  de  la  cathédrale.  Album  du  Sem-  VAuvetgne  au  moyen  âge,  par  D.  Bran- 

merard,  pL  xxi  de  la  3*  série,  on  y  voit  un  chc  et  Etienne  Thibaut,  iii-8*>;  Glcrmont- 

jugement  dernier,  dont  plusieurs  figures  Ferrand,  1842,  avec  atlas  in-4'' (2). 
sont  de  véritables  chefs-d^œuvre. 

AUXERRE.  —  Les  mêmes  ouvrages  que 

AUVERGNE  (4)  (Puy-de-Dôme).  —  BiS"  pour  les  pays,  provinces  et  villes  que  nous 

toire  généalogique  des  seigneurs  de  la  maison  avons  déjà  cités,  sont  toujours  à  consulter. 

à  Auvergne,  par  Baluze,  2  vol.  in-folio,  M.  de  \jk  Borde,  dans  les  Monuments  de  la 

remplis  de  figures  dans  une  desquelles  se  France,  a  publié  le  portail  de  l'église  Sainl- 

trouventreprésentésJeanSluartetsafemme  Germain  dAuxerre,  t.  II,  pi.  cliii. 

Anne  de    La  Tour-d'Auvcrgne;   lui  a  un  Voir  aussi  la   suite  des  Cathédrales  de 

camail,  elle  une  aumusse  au  oras.  Ges  tigu-  France^  par  Ghapuis,  Auxerre,  On  le  trouve 

res  sont  reproduites    sur  des  vitraux  de  reproduit  dans  le  Aloyen  âge  pittoresque, 

l'église  de  Vic-le-Vicomte.  On  y  trouve  des  pi.  lxv.  Sceaux  d'évéques  du  xii*  au  xiii* 

tombeaux,  des  statues  d'évéques,  de  sci-  siècle^  Trésor  de  la  numismatique,  ïn-ioïiOj 

gneurs  et  unefoule  desceaux et  d'armoiries.*  Sceaux  des  communes,  pi.  xii,  n°  7. 

Voyages  pittoresques  dans  Vancienne  Suite  de  14  médaillons  sculptés  au  xiii* 
France,  par  Taylor  et  de  Gailleux  (Auver»  siècle,au  portail  de  Saint-Ëlicnne à  Auxerre^ 
gne)^t  vol.  in-folio,  renfermant  plus  de  représentant  la  suite  de  Tbistoire  de  Joseph 
200  planches  dessinées  et  lithographiées  depuis  sou  départ  jusqu'à  son  triomphe  en 
par  aivers  artistes.  Voir  Aurillag,  Austre-  Egypte  (il  doit  en  manquer  deux).  Album 
MOINE,  Glebmont,  MolssAC,  IssoiRE,  Nantua,  du  bommerard,  pi.  x  de  la 4*  série. 
PuT,KiOM,RoYAT,etc.;  à  chacun  de  ces  noms  Les  cryptes  d'Auxerre  sont  encore  célè- 
ou  localités,  nous  donnons  le  détail  des  plan-  bres;  nous  n'en  connaissons  pas  de  gra- 
ches  qui  s'y  rapportent.  vures  (3).  Voir  cependant  la  collection  topo- 
Sceaux  d'évéques,  de  seigneurs,  de  com-  mphique  du  Gabinet  de^  estampes  à  Paris 
munes.  Trésor  de  la  numismatique,  pi.  xix,  (département  de  l'Yonne), 
n**  3  à  5.  Fragment  d'une  fresque  provenant  d'une 

Essai  sur  les  églises  romanes  et  romano-  de  ces  cryptes;  on  y  voit  Jésus-Ghrist  assis 
,  byzantines  du  département  du  Puy-dânVôme,  au  milieu  des  animaux  symboliques,  près 
i  vol:  in-4'',  par  M.  Maliay, architecte,  1vol.  de  lui  le  chandelier  à  sept  branches,  /co- 
in-folio, avec  planches  très-bien  exécutées,  nographie  chrétienne,  par  Didron,  p.  87,  et 
1837  à  1838.                                    *  dans  la  Bévue  générale  de  l'architecture ,  par 

(n  Lcnglel  ûuYresnoy,  Bléthode pour  étudier  Chu-  mile  des  arts  el  monuments,  voir  le  C*  numéro  du 

loire,  in*4*.  donne  une  liste  analytique  des  meilleurs  BuUttin,  i643,  p.  393. 

autours  qui  ont  écrit  l'histoire  de  celte  pro\iuce,  voir  (3)  Il  existe  d'un  nommé  Dom.  Fournif  r  un  ouvrasc 

t.  IV.  p-  'i2S.  Voir  ausHi  la   statistique  dressée  par  in-i3,  intiiulé:  les  OroUns  d.^ajctfrrc.  Millin,  dans  le 

Dumoulin,  libraire,  pour  les  principaux  ouvrages  à  f^'votumedcses  Voyatfes  dttns  le  midi  de  la  trance, 

consulter  sur  l'Auvergne.  p-  15;),  en  donne  aussi  une  description,  mais  il  n'eu 

^2)  Cet  ouvrage  est  déposé  à  la  bibliothèque  du  Co-  donne  pas  de  gravures. 
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Ces.  Daly  ,  architecte  ;  Paris  ,  1843  >  t.  Il ,  xv*  siècle ,  est  publiée  dans  l'ouvrage  de 

p.  713.  M.  Arnaud,  peintre,  Voyages  archéologie 

Îues  dans  le  départ,  de  VAnhe^  in-i*",  à 
royes,  planche  de  là  p.  91.  La  sculpture 

cette  ville,  voir  la  grande  Topographie  du  enquestionfaitpartied'unegrandescènedu 

Cabinet  des  estampes  à  Paris.  M.  Afillin  a  jugement  dernier,^  dont  on  trouve  d'autres 

publié  dans  le  11*  vol.  de  1810,  Magasin  figures  planche  précédente. 

encyclopédique,  p.  SS8,  une  planche  accom-  Autre  figure  de  Ta  varice,  représentée  par 

pagnée  d'une  dissertation  sur  les  emblè-  un  homme  ayant  aussi  une  bourse  au  cou 

mes  sculptés  autrefois  sur  la  porte  de  cette  et  à  ses  oreilles  des  animaux  immondes, 

ville,  on  y  voit  des  dauphins  et  des  porcs-  Sculpture  d'un  chapiteau  du  xiii*  ou  xif* 

épies.  siècle  environ,  à  l'église  de  Lucheu,  publiée 

dans  un  mémoire  sur  les  monaments  de 

AVÂrX)N.  —  Le  portail  de  l'église  cathé-  DouUens  (Picardie),  par  M.  DuseveL 
drale  de  cette  ville,  qui  date  de  l'an  1001, 

est  publié  dans  VHistoire  de  la  Bourgogne,  AVENEMENT  du  fils  de  l'homme.  —  Cette 

par  dom  Plancher,  1. 1,  p.  514.  désignation  se  confond  ordinairement  avec 

Dans  la  grande  Topographie  du  Cabinet  celle  du  jugement  dernier,  quoique  ces 

des  estampes  de  Paris,  M.  Émeric  David,  deux  actes  soient  bien  distincts.  L/avéne- 

Discours  sur  la  sculpture  en  France,  1  vol.  meut  est  à  proprement  parler  l'instant  où 

in-8'',  p.  46,  remarque  que  les  statues  iésusrChrist  apparaîtra  aux  hommes  assis  sur 

du  portail  sont  absolument  les  mêmes  que  des  nuées  pour  les  juger, 

celles  de  l'église  de  Saint-Bénigne ,  à  Di-  Voir  au  mot  Jugehert  DERRiEit  on  Uni- 

jon,  et  que,  en  cas  de  destruction,  l'une  versel.  (1  nous  semble  voir  le  moment  de 

pourrait  servir  à  remplacer  l'autre  en  les  Pavéneroent  bien  distinctement  représenté 

faisant  estamper.  dans  quelques  mosaïques  publiées  par  Ciam- 

pini.   Fêtera  Monumenta,  t.  1,  pi.  lxxvii  ; 

AVANT-PORCHE  de  quelques  églises.  —  t.  H,  ni.  xm,  xvi,  xvii,  xix,  xxviii,  etc.,  et 

Voir  au  mot  Ante-portique.  Nous  avons  par  a^Agincourt,  Peinture,  pi.  xvi,xvii, 

oublié  d'y  citer  celui  de  l'église  Saint-Clé-  zviii. 

ment  de  Rome  dans  l'ouvrage  Monuments  Miniature  du  xi*  siècle,  d'un  livre  d'heu- 

anci^ns  et  modernes,  par  J.  Gailhabaud,  res  de  l'abbaye  Saint-Sevère,  à  Limoges, 

in-4''  ;  Paris,  1843,  livraison  7«.  reproduite  dans  le  grand  ouvrage  de  M.  le 

comte  de  Bastard,  sur  les  Manuscrits  fran- 

AVARES  et  AVARICE.  —  Supplice  des  P^û^  in-folio  maximo,  4*  livraison, 

avares  dans  l'enfer,  gravure  en  bois  de  l'édi-  _. 

tion  du  Dante,  publiée  à  Venise,  1S64,  édi-  AVENEMENT  (Joyeux).  —  Une  verrière 

tion  dite  du  chat,  de  l'église  cathédrale  d'Évreux  représente 

Figure  de  l'avare  dépouillé  de  son  or  par  ^n  évéque  qui  semble  faire  hommage  de 

la  mort ,  sujet  de  diverses  danses  maca-  ^^  élévation  au  siège  pontifical  à  la  sainte 

bres.  Voir  à  ce  mot  les  indications  particu-  Vierge  ;  il  est  accompagné  de  sainte  Cathe- 

lièrcs.  rine  tenant  la  mitre  et  les  instruments  de 

Ouverture  du  cadavre  d'un  avare,  dont  ^^TnsxiyTe,Histoire  de  la  peinture  sur  verre 

le  cœur  fut  trouvé  dans  sa  cassette.  Tableau  de  M.  le  comte  de  Lasteyrie,  in-^olio,  pi.  l. 

d'une  église  de  Padoue,  xv*  siècle,  Cleo-  Cette  verrière  porte  la  date  1400;  les  person- 

gnara,  Storia  délia  scultura  in  Italia,  t.  II,  nages  sont  placés  sous  des  dais  gothiques 

pi.  VII.  d'une  grande  beauté. 

Figure  allégorique  de  l'avarice,  sculpture 

de  l'abbaye  de  Moissac,  publiée  par  Alex.  AVENTIN  (  Saint),  soldat.  —  Snite  de 

Lenoir,  Atlas  des  arts  en  France,  et  dans  sculptures  du  xir  siècle  environ,  relatives  à 

le  t.  Vil,  p.  80  de  son  Histoire  des  arts  en  la  vie  et  martyre  de  ce  saint.  Mémoire  de  la 

France,  et  dans  les  Voyages  pittor,  dans  Société  archéologique  du  midi,  1. 1,  planches . 

Vancienne  France,  par  Taylor  et  de  Cailloux,  des  p.  243,  244  et  suiv.,  et  la  co{lection  des 

Voir  Moissac.  saints  du  Cabinet  des  estampes,  on  y  voit 

Un  bas-relief  du  tvmpan  de  la  porte  de  unbûclier. 
l'église  Saint-Urbain  Je  Troyes  (Champagne), 

représente  un  homme  ayant  a  son  cou  une  AVERROES,  philosophe  et  médecin  arabe, 
bourse  suspendue.  Cet  homme  est  placé  en-  traducteur  •  des  ouvrages  d'Aristote,  ren- 
tre un  évéque  et  un  roi ,  et  tous  trois  sont  ^ersé  aux  pieds  de  saint  Thomas,  tableau 
enchaînés  et  entourés  de  démons.  Cette  eu-  de  Francesco  Traini,  pi.  xx  de  l'ouvrage  in- 
rieuse  sculpture  qui  semble  être  du  xiv  ou  (ilulé  :  Storia  délia  pittura  italiana  espo^ 
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sia  coi  monamenti ,  in-folio,  t.  I,  par  Gio-  frappées  depuis  i229,  publiées  dans  la  Pe- 

vaniRosini;  Pise,  1839.  vae  namiamatiquê  de  lilois,  année  1859, 

planche  xi  et  xii,  page  237,  259,265,  et  à 

AVEUGLE-NË.  —  La  goérison  miraco-  Schisme. 
lease  de  Payeugle-né  dont  parle  TÊvangile, 

est  représentée  sur  une  boite  sculptée  en  AVIS  (Tordre  d*).  —  Ordre  militaire  de- 

iToire  Ters  le  vr  ou  t*  siècle.  D^Agincourt,  ce  nom,  vers  le  xvi*  siècle;  pour  le  cosiume 

Sculpture,  pi.  xii,  n*  4.  voir  Schodnebeck,  Histoire  des  ordres  mi7i- 

Sur  des  sarcophages  chrétiens,  Aringhi,  taires,  t.  Il,  n**  37,  p.  64. 
HowM  subterranea,  1. 1,  planches  des  p.  i91, 

201,  351;  I.  Il,  pL  lxxi,  lxxiii.  AVITUS  (Saint).  —  Costume  d*évéque 

Mamëchij  Origines  et  antiqait.ehrisUanœ,  du  v*  ou  vr  siècle.  Foyages  pittoresques 

t.  V,  pi.  de  la  p.  520,  donne  une  peinture  dans  V ancienne   France  (Awergne)^  par 

d*un  vase  chrétien  sur  lequel  ce  sujet  est  re-  Taylor  et  de  Cailleux,  t.  f,  pi.  xxvii.  Monu'- 

présenté.  ments  mérovingiens  ,  et  la  pi.  cxlviii  de 

A  la  belle  fontaine  Sertius  À  Aix,  est  un  VHistoire  de  France,  par  M.  l^bas,  faisant 

bas-relief  où  Ton  trouve  une  représentation  partie  de  la  publication  intitulée:  Univers 

de  ce  miracle.  Voir  au  mot  Aix  et  au  mot  pittoresque,  chez  Didot,  frères  ;  Paris,  1837 

FoNTAiMBS.  a  1840. 

AVEUGLES.  —  La  danse  aux  aveugles,  AVOCATS  des  églises  en  costume  du 
poème,  du  xv*  siècle  dont  quelques  éditions  xiv*  siècle,  très-curieux  par  le  mélange  de  dé- 
sont accompagnées  de  gravures  en  bois,  tails  moitié  ecclésiastiques,  moitié  séculiers. 
Voir  le  deuil  donné  par  M.  Peignot,  i7ecA<?r-  Peinture  de  Téglise  Sainte-Maric-de-la-Mi- 
ehes  sur  les  danses  des  morts  ,^  in-S**,  nerve,  à  Rome.  Bonnart,  Cd«<ame«  du  moyen 
p.  136.  âge ,  t.  I ,  pi.  x. 

Avocat  consistorial,  très-beau  costume, 

AVIGNON.  —  Les  monuments  de  cette  vers  1506,  en  Italie.  Tiré  d'une  peinture 

ville  sont  publiés  dans  les  divers  ouvrages  et  du   Pinturrichlo.    D*Agincourt ,   Peinture , 

grandes  collections  que  nous  avons  déjà  pi.  clxxxvii. 

dtés  pour  les  autres.  Avocat  delà  ville  d'Edimbourg.  Scc<iu  de 

Israël  Sylvestre  a  gravé  plusieurs  monu-  cet  ordre  (1292),  xir  siècle,  Archeologia, 

ments  d'Avignon,  qu'on  peut  voir  dans  son  britannica,  t.  XXV,  planche  de  la  p.  607. 
œuvre. 

La  cathédrale  est  publiée  particulière-  AVRANCHES.  ^  Voir  la  Topographie  de 

ment  dans  Pouvrage  de  M.   Alex,  de  La  Vanoienne  France,  au  Cabinet  des  estampes, 

Borde,  Monuments  français,  t.  Il ,  pi.  de  la  à  Paris.  L'abbé  Desroches,  curé  de  Folligny, 

p.   120,  ainsi  qu'une  belle  fresque  peinte  a  publié  en  1838  un  ouvrage  sur  cette  ville 

par  le  Giottoau  xiii*  siècle,  th.,  pl.cxLVii  et  et  sa  cathédrale.  Voir  l'atlas,  pi.  ii. 
(quelques  fragments  de  sculpture  de  divers 

siècles,  pi.  GGXxxii.  AVRIL.  —  On  trouve  des  personnifica- 

Fragments  des  anciennes  murailles  for-  tiens  de  ce  mois,  dans  une  foule  d'heures 
tifiées  du  château  d'Avignon  ,  portant  des  manuscrites  ou  imprimées  depuis  1526  jus- 
figures  delà  croix  sur  les  créneaux.  Univers  qu'en  1557,  et  surtout  dans  celles  publiées 
pittoresque,  de  Firm.  Didot,  frères,  France,  à  cette  époque ,  à  Paris,  par  Jacques  Kerver 
pl.cccxGvii.  et  Simon  Vosire.  Voir  au  mot  Heures  toutes 

Le  magnîGque  palais  des  papes,  à  Avi-  celles  dont  nous  donnons  la  désignation, 

gnon,  monument  d'un  caractère  tout  parti-  Voir  à  ce  sujet  l'^^^ai^nr  la  calligraphie 

cnlier  et  don  ton  ne  trouve  que  peu  d'exem-  au  moyen  âge,  in-8*'  avec  planches,  par 

pies,  ^/^om  du  Sommerard,  pi.  x  de  la  LangloisduPont-de-l'Arche,  p.  127etsuiv., 

4*  série.  Voir  aussi  l'oeuvre  de  Sylvestre  (1),  et  aussi  au  mot  Calendriers    toutes  les 

et  dans  la  grande  Topographie  de  la  France  figures  que  nous  indiquons, 
par  départements  au  Cabinet  des  estampes, 

a  Paris,  vilume  du  département  de  Vau-  AYMON.  —  Célèbre  famille;  des  temps 

cluse.  féodaux  et  chevaleresques;  un  des  membres 

Sceaux  de  la  ville  d'Avignon,  xiii*  siècle,  de   cette  famille ,  le    comte   de  Corbeil , 

Trésor  de  numismatique,   in-folio.  Sceaux  Aymon  \"  du  nom,  représenté  debout,  les 

des  communes,  pi.  xxi ,  n"*  9.    Monnaies  mains  jointes,  armé  de  toutes  pièces,  ex- 

(1^  Un  article  remarquable  sur  ce  monument  est  inséré  dans  le  i*'  Tolume  de  la  France  cat/wliqu^, 
cqI.  B,  p.  167. 
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cepté  cependant  la  tête  qui  est  découverte. 
Celte  belle  fieure  qui  donne  une  idée  exacte 
de  Parmure  d^un  chevalier  du  xiii*  siècle, 

Provient  de  son  tombeau  à  Téglise  Saint- 
pire  de  Gorbeil  sur  lequel  reposait  la 
statue.  Millin,  Antiquités  nationales,  t.  Il, 
article  XXII,  pi.  ii,  p.  17.  Le  tombeau  entier 
est  gravé  pi.  iii^du  même  volume. 

Portrait  et  tombeau  d^Aymon,  comte  de 
Savoie ,  Histoire  de  Provence,  par  Bouche, 
1. 1 ,  p.  385, 395. 

Roman  historique  des  Quatre  ûls  Avmon 
avec  planches  en  bois  du  xv  siècle.  Édition 
de  la  bibliothèque  de  TÂrsenal,  à  Paris, 
in-é",  1583,  imprimée  à  Lyon  par  Benoit  Ri- 
gaud,  texte  à  deux  colonnes.  Le  caractère 
en  romain ,  le  texte  en  grandes  lettres  go- 


thiques. Il  existe  aussi  de  ce  roman  de 
mauvaises  éditions  publiées  à  Troyes  (i)  et 
qui  font  partie  de  la  Bibliothèque  bleue; 
une  de  ces  éditions,  sans  date  est  citée  par 
Dibdin,  Voyages  en  France,  t.  III,  p.  373* 

ÂZEGUÂYE,espèce  de  lance  en  usage  aux 
xiv'et  XV*  siècles.  Panoplie,  de  L.-B.-L. 
Carré,  in-4<',  pi.  m,  lettre  F  et  p.  210  du 
texte. 

AZâY-LE-RIDEÂU.  —  Château  de  ce  nom 
dans  le  département  dlndre-et-l^ire,  ar- 
chitecture du  xvr  siècle.  Album  du  Som- 
merard,  pi.  ix  de  la  5*  série;  et  la  Topo^ 
graphie  de  la  France,  au  Cabinet  des  es- 
tampes de  Paris. 


B 


B.— Lettre  majuscule d^un  manuscrit  du  des  figures  de  la   tapisserie  de  Bayeux. 

VI*  au  vir  siècle.  Astle,   Origine  des  let-  Goliath  est  coiffé  d^un  casoue  à  nasale 

très  et  de  leurs  progrès  dans  tes  divers  siè-  d'une  forme  conique,  orné  Je  bandes  de 

cles^  1  vol.  in-4°,  en  anglais,  pi.  xiv,  p.  96.  couleurs  variées.  (On  en  trouve  de  pareils 

Autre  d'un  manuscrit  du  ix*  siècle.  His-  dans  les  collections  de  vases  étrusques.)  Le 

ioire  de  la  Sainte-Chapelle,  par  Morand,  géant  a  une  cotte  d'armes  nommée  vestis 

in-i"*,  p.  51. — De  850  tirée  de  la  Bible  de  sguammata,  comme  en  portaient  les  guer- 

Charles  le  Chauve,  Manuscrit  de  la  Biblio-  riers  anglais  au  xi*  ou  xii*  siècle.  Au  lieu 

thèque  royale  de  Paris.  Cette  belle  lettre  est  de  grevières  d'airain,  il  porte  une  chaussure 

reproduite  par  le  comte  de  Bastard,  dans  la  lacée  ou  à  bandelettes.  Sa  lance  est  ornée 

1"  livraison  de  son  ouvrage  sur  les  Ma-  d'une  banderole  à  trois  pointes  ou  flammes, 

nuscriis  français  (2).  De  la  même  époque  ou  comme  celle  de  Guillaunie  le  Conquérant 

environ ,  autre  lettre  B    majuscule  d'un  sur  la  tapisserie  de  Bayeux  et  les  sceaux  de 

Pontifical;  d'Agincourt,  Peinture,  plan-  ce  prince.   David  a  une  couronne  k  trois 

che  xxxviii,  n<>  4.  fleurs  de  lis,  il  tient  une  harpe  à  cinq  clefe 

Magnifique  lettre  B  majuscule  d'un  ma-  et  un   instrument  pour  monter   les  cor- 

nuscrit  du  xi*  au  xii*  siècle,  de  la  biblio-  des ,  etc. 

thèque    de    Rouen ,   intitulé  :  Tra^tatus  Plusieurs  lettres  B  de  divers  siècles  sont 

Psaimoram  beati  Augustini  doctoris,  pu-  publiées  par  Sbaws  ,  dans  :  llluminated 

bliée  par  Langlois  du  Pont-de-l'Arche  dans  ornements  selected  from  manuscripts,  etc.; 

sa  Calligraphie  des  manuscrits  du  moyen  in-4<'.  Voir  les  pi.  vu,  xv,  xxv. 

âge;  1  vol.  in-8'';  Rouen,  1821.  Elle  est  B  majuscule   du  xiv*  siècle,  tiré  d'un 

encore  reproduite  dans  la  Co/^é^cf l'on  de^ilf^-  psautier  imprimé  à  Mayence  en  1457,  et 

moires  de  la  Société  d'émulation  de  Rouen  dont  on  trouve  un  fac^imile  dans  l'ouvrage 

de  cette  même  année.  Cette  lettre  a  cela  de  Heinecken^  Idée  d'une  collection  complète 

de  remarquable  qu'on  y  voit,  au  milieu  d'estampes; i  yo\.  en 'deux partieSyp,^GSi,k. 

d'arabesques  byzantines ,  divers   traits  de  Autre  du  xv*  siècle,  d'Agincourt ,  Peinr 

la  vie  de  David  et  de  SaQl  dans  le  style  ture,  pi.  lxxii,  n"*  5. 


(t)  Snr  le  romandes  Qiaire  fils  Àlmonou  Aymon,     y  pârati  avec  une  auréole,  parce  que,  «près  avoir 

)ir  la  Dmertationûe  M.  de  Roquefort,  État  de  la     niia  fin  à  plusieurs  in— —   :i  —  «• 

poésie  en  France,  dans  les  xii*  el  xiii"  siècles,  in-8^     moine  dans  l'abbayt 


voir  la  Ditsertationûe  Kl.  de  Roquefort,  État' de  la  mis  fin  à  plusieurs  aveniures  merveilleuses,  il  se  fit 
poésie  en  France,  dans  les  xii*  el  xiir  siècles,  in-8^  moine  dans  l'abbaye  de  Sainl-Panlaléon,  san&doute  A 
p.  i4i;  il  cite  mémo  un  monument  curieux  A  ce  sujet,     Troyes. 


iine  sculpture  trouvée  sur  la  muraille  d'un  monasi'ére  f3)  Dibdin,  dans  son  3«  volume  des  Voyages  en 
de  filles,  A  Coloffne.  représentant  les  quatre  chevaliers  FrancetO.  i25,  cite  cette  lettre  cl  en  parle  comme 
montés  sur  le  cbeval  Bayard,  Raynauld  de  Moniauban     d'un  cbef-d'ouvre  calligraphique. 
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Plusieurs  lettres  tirées  de  manuscrits  des  Anne ,  leurs  patronnes.  On  ▼  voit  un  éleo- 

bibiiothèques    d^Amiens    et    d^Abbeville,  teur  de  Trêves.  Au  bas  de  la  planche  sont 

IX' siècle,  pi.  IV,  n""'  5,16;  du  xii%  pi.  xiii,  les  noms  des  personnages.  La  gravure  est 

n*  33.  Majuscules  du  xiii%  pi.  xxiii,  j4tl<u  signée  du  nom  de  Weis,  et  est  tirée  de  la 

de  Vetêai  $ar  les  arts  en  Picardie,  par  Pinacothecade Bade,  v.  aussi  Pœuvrc  du 

M.  Rjgollot;  Amiens,  i840,  2  vol.  in-S"*;  et  graveur. 

dans  les  Mémoires  de  la  Société  des  anti^  Consulter  Touvrage  intitulé  :  Généalogie 

quaires  de  Picardie,  1. 111.  des  familles  de  Bade  et  de  Holstein;  in-8*>. 

Lettre  majuscule  du  xii*  ou  xiu*  siècle  Francfort,  en  allemand,  sans  nom  d^auteur, 

de  la  Bible  de  Souvigny,  publiée  dans  Tou-  belles  planches  gravées  par  Math.  Mérian. 

vrage  du  Bourbonnais  et  reproduite  dans  Voir  enfin  les  divers  volumes  de  la  grande 

le  Magasin  universel,  tom.  Vl ,  p.  321 .  Topographie  du  Cabinet  des  estampes  de 

Du  XIII*  siècle,  belle  majuscule  B,  tirée  Paris  (  article  Ailemlgne). 
des  Heures  manuscrites  de  saint  Louis,  ap- 


partenant à  la  bibliothèque  de  PArsenal,  à 
Paris.  Voir  le  folio  170  recto.  Cette  lettre 
est  d'une  belle  conservation,  et  la  forme  en 
est  simple  et  gracieuse.  Du  reste ,  c'est  une 
inspiration  byzantine. 


BAGUES.  -  Voir  Anneaux,  Ëvêques  ,  Bi- 
joux, Gants. 

BAHUTS  ou  GRANDS  COFFRES.  —  xiv 
siècle.  Un  des  plus  imnortants  est  celui 

Autre  d'un  magnifique  antiphonaire  du  oui  se  voyait  autrefois  oans  la  sacristie  de 
XTi*  siècle,  appartenant  à  la  Société  archéo-  1  église  Saint^Aignan  d'Orléans,  et  qui  est 
logique  de  Toulouse,  publié  dans  les  déposé  depuis  quelaues  années  dans  une 
Voyageê  pittoresques  et  romantiques  dans  des  salles  du  Musée  a'Orléans. 
V ancienne  France,  par  Taylor  et  de  CaiU  La  sculpture  de  la  face  représente  le  sa- 
leux  {Languedoc)x  tom.  I,  pi.  xxxiii.  cre  d'un  roi.  Ce  meuble  a  été  publié,  avec 

Autre  du  xvr  siècle  environ,  Album  des  un  texte,  par  M.  JoUois,  inspecteur  des 
arts  au  moyen  âge,  de  M.  du  Sommerard,  ponts  et  chaussées;  brochure  in-S*";  Or- 
planche  XXI,  6'  série.  léans,  1822. 

Autredu  xvi*  siècle  environ.  Bahut  trouvé 

BABEL.  --  Construction  de  la  tour  de  dans  la  basse  Bretagne,  Willemin,  Monu^ 
Babel,  d'après  les  procédés  et  les  moyens  ments  inédits,  t.  II,  pi.  ccx. 
de  construction  connus  aux  xiir  et  xiv*  siè-  Du  xvr  siècle,  publié  dans  la  Collection 
clés  (1).  Peinture  à  fresque  du  Campo  de  meubles  et  objets  divers  du  moyen  âge 
Santo.  Voir  au  mot  Campo  Santo  dans  ce  et  de  /a  re/iai««a/ic0  ;  chez  Weith  et  Hauser, 
Dictionnaire,  le  détail  des  peintures  de  ce  à  Paris;  1  vol.  in-4^  avec  texte,  pi.  xvi  et 
monument.  autres. 

Le  mémiï  sujet,  mosaïque  du  xiii*  siècle,  De  la  même  époque,  Willemin ,  plan- 
de  l'église  de  Montreuil.  Voir  à  ce  nom  les    che  cclxxvi. 

divers  ouvrages  dans  lesquels  ce  beau  mo-        Plusieurs  bahuts  assez  curieux  du  xiv*  au 
nument  a  été  publié.  xvi*  siècle,  entiers  ou  en  fragments.  Musée 

Voir  aussi  à  Orviette  et  Chapelle  Pala-    de  M.  du  Sommerard,  pi.  xiv  et  xx  de  VM- 

bum,  3*"  série. 
Voir  aussi  le  mot  Buffets  et  Crédences. 


TINB. 

BADE  (2)  (Allemagne).  -  Costume  des 
princes  ou  seigneurs  de  cette  maison  au 
XV*  siècle.  Une  planche  gravée  intitulée  : 
Familia  Badensis,  représente  un  tableau 
votif,  où  plusieurs  personnages  illustres, 
on  évéque ,  un  cardinal,  des  guerriers, 
abbés,  aotiesses,  dames  et  chevaliers  sont  à 
genoux  aux  pieds  de  la  Vierge  et  de  sainte 

(1)  Od  Mit  que  diven  tavanls,  tels  qae  dom  Cal- 
met,  Kircber,  Lamy  el  quelques  autres  ont  essayé  de 
nous  faire  conuallre  la  forme  de  eet  édifice,  mais  les 
gravures  pabliéi*s  à  cet  effet  ne  nous  apprennent  rien 
que  des  systèmes  eonçus  avec  une  vaste  érudition. 
Ouaniaoi  artistes,  ils  peuvent,  en  s'étayantdu  texte 
de  la  Bible,  approcher  plus  ou  moins  de  la  vraisem- 
blance, mais  ce  genre  cle  monument  restera  toujours 
dans  le  douMioe  de  l'hypothèse  et  de  l'arbitraire  ;  ce 
que  nous  eo  citons  n'est  que  sous  le  point  de  vue  de  la 
peinture. 


BAILUAGES  DES  VILLES  (Sceaux  des).- 
Trésor  de  numismatique.  Sceaux  des  com^ 
munes;  in-folio,  pi.  i,  n*"  iZ. 

De  Corbie,  sceau  du  xiv*  siècle,  ib,,  pi.  xi, 
n~  9,  6  et  13. 

BAINS  (3). — Sculpture  de  l'époque  du 

(2)  Pour  rhisloire  civile  ou  ecclésiastique  de  celte 
ville  les  divers  ouvrages  cités  dans  la  Méthode  vour 
étudier  l'histoire,  par  Lenglet  du  Fresnoy ,  t.  IJl , 
p.  399,  et  le  volume  supplémentaire,  p  71  du  Catalogue, 
sont  à  consulter. 

^3)  Fabricius,  dans  sa  Biblioiheea  tmtlgumia, 
p.  1006  et  suiv.,  donne  une  liste  fort  détaillée  des  di- 
vers auteurs  qui  ont  traité  de  l'usage  des  bains  chez 
les  anciens  et  les  modernes  ;  il  y  cite  entre  autres 
celui  do  Paciaudi,  de  Balneit  chriitianorum  ;  il  existe 
du  même  savant  un  ouvrage  in-folio,  plat  ^  intitu- 
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Ras-Empire,  et  très-importante,  repré9e.n- 
tant  le  supplice  des  quarante  chrétiens, 
connu  sous  le  nom  des  martyrs  de  Sébaste. 
Au-dessus  du  sujet  principal,  vers  la  droite 
de  la  gravure,  le  sculpteur  a  figuré  un 


Autres  à  PAlhambra.  V.  à  ce  nom. 

Très- beaux  bains  arabes  k  Tordeslllas 
(Espagne),  Univers  pittoresque,  chez  Fir- 
min  Didot,  pi.  xliv,  o^après  celle  de  Bacler- 
d'Albe  ,  Souvenirs  d'Espagne  (  royaume  de 


petit  bâtiment  d*uii€  forme  singulière,  de  Léon). 

style  byzantin,  dont  la  porte  est  fermée  (1);  Salle  de  bains  de  femmes  à  Céfalu,  en  Si- 

c'est  le  bain  préparé  pour  recevoir  ceux  des  elle.  Construction  sarrasine  i  ogives,  pi.  ▼ 

martyrs  qui  succomberaient  à. la  violence  de  Ton vrage  intitulé  :  Monuments  des  Nor^ 

du  supplice.   Cette  sculpture  est   gravée  mands  en  Sicile,  en  anglais;  in-8*,  par 

en  tète  d'une  dissertation  intitulée  :  Ta-  Gally  Knight. 

bula  Riccardiana  ebçrea ,    certamen  40*  Salle  de  bains  de  la  reine  Elisabeth  d*An- 

martyrum,  etc.,  1  vol.  in-4'',  par  Jean*  gletcrre,  dont  ^architecture  est  en  ogives 

Baptiste  Passer!.  et  d'un  grand  effet.  On  en  trouve  une  gra- 

Paciaudi ,  dans  son  excellente  dissertation  vure  dans  VArcheologia  britannica,  t.  XXV, 

intitulée  :  de  sacris  christianorum  Balneis,  pi.  lxvi. 

in-é"*,  a  publié  une  miniature  représentant  11  existe,  dans  la  Topoaravhie  française, 

une  salle  de  bains  oA  Ton  voit  plusieurs  i  vol.  in-folio,  par  Claude Ctiaslillon ,  une. 

hommes    prenant  le  bain  dans  le  tnême  représentation  d'une  salle  de  bains^  con- 

bassin.  En  haut  de  cette  salle,  dont  le  style  struite  dans  le  courant  du  xv*  siècle ,  au 

d'architecture,  du  reste  assez  mal  rendu,  milieu  du  parc  d^un   palais,  à  Ghflteaa- 

accuse  le  xiv*  siècle,  on  voit  deux  figures  neuf-sur-Loire ,  sur  lequel  on  ne  donne 

d'évéques  et  deux  autres  d'abbés,  séparés  malheureusement  aucun  détail.  Voir  plan- 

par  une  fenêtre  à  plein  cintre.  La  miniature  che  lxiii  (2),  exemplaire  du  Cabinet  des 

en  question  provient  d'un  manuscrit  de  la  estampes,  à  Paris.  C  est  la  seule  représen- 

bibliothèque  dite  de  Saint-Paul,  à  Naples.  tation  de  ce  genre  et  de  cette  étendfue  que 

Abside  d'une  salle  de  bains  dite  Nym^  nous  ayons  rencontrée.  Le  même  Chaslil- 

pheum,  construite  par  ordre  du  pape  For-  Ion,  dans  la  planche  qui  suit  celle  ci-dessus, 

mose  (  9*  siècle  ),  avec  une  belle  peinture ,  donne  le  plan  géométral  de  ces  mêmes  bains, 

dont  nous  donnons  le  détait  au  mot  Nth-  mais  refaits  dans  le  courant  du  xvi*  siècle, 

PHEUM.  Voir  aussi  la  pi.  i  du  traité  de  Bal^  à  en  juger  par  les  détails  d'architecture. 

neis  sacris  christianorum,  in-^"",  par  P.  Pa-  Lambecius,  dans  la  Bibliotheca  Cœsarea 

ciaudi.  Findebonensis  (ou  Wenne  en    Autriche), 

Le  palais  del'Alhambra,  la  ville  de  Girone,  donne,  dans  le  t.  II,  part.  2,  p.  751,  le 

le  palais  du  Généraiife  à  Grenade ,  possè-  fac-similé  de  deux  miniatures  d'un  ma- 

dent  des  salles  de  bains  dans  le  style  arabe  nuscrit  du  xiv*  au  xv*  siècle,  représentant  le 

ou  mauresque,  qui  sont  publiées  dans  l'on-  roi  de  Bohème  Winceslas  sortant  du  bain  et 

vragede  M.  Alex,  de  La  Borde,  intitulé  :  sefaisantfrictionner  par  deux  femmes,  dont 

Foyages   pittoresques    et    historiques   de  une  l'avait  fait  sortir  de  sa  prison,  et  qu*il  a 

l'Espagne,  2  volumes  in-folio ,  et  dans  l'on-  ensuite  épousée. 


vrage  de  M.  Girault  de  Prangev,  intitulé  : 
Architecture  des  Maures  et  des  Arabes; 
in-folio,  savoir  : 

Bains  mauresques  en  ruines,  à  Cordoue  ; 

/6. ,pl.  Il; 

Bains  à  Palma.  Voir  ce  nom  ; 

A  Céfalu,  en  Sicile.  Voir  ce  nom. 


lé  :  de  ilonumenils  tacris  ëbitmeii ,  dans  lequel  11 
donne  aussi  la  description  da  même  monamenl, 
mais  on  n'y  trouve  pas  la  plancher  en  question. 

(i)  Celte  porte  fermée  indique,  suivnnt  Passeri,  que 
personne  de  tous  ceux  qui  sont  sur  l'étang,  ne  doit 
succomber,  et  cependant  la  Vie  des  saints  dit  qu'un 
des  martyrs  succomba,  mais  il  fut  aussitôt  remplacé 
par  un  des  soldats  charsés  de  la  garde  de  ces  mortvrs. 

(2}  Comme  les  plancnps  de  l'ouvraffe  de  Cbasiillon 
pe  sont  pas  numérotées,  voir  à  la  table  do  ce  volume, 
verbo  Chàieaaneuf.  Les  planches  de  l'ciemplaire  du 
Cabinet  des  estampes  de  Paris  sont  numérotées  A  la 
main. 

(S)  Sur  l'antiquité  de  cette  cérémonie,  voir  Angelo 
fie  GabritAh,  Uommemacryptarum  Vaiiami, m-iolio, 


BAISEMENT  DES  PIEDS  (3).  -  Ciaconins, 
dans  le  1"'  volume  de  sa  Vie  des  Papes,  in- 
folio, intitulée  :  nta  et  res  gesiœ  pontifie, 
romanor.,  etc.,  t.  !•',  p.  47,  50,  donne  une 
planche  représentant  une  statue  de  saint 
Pierre  qui  paraîtrait  être  celle  qui  sert  au 

S.îO;  Mura'orî,  Renan  Halicanan,  I.  III,  p.  439; 
oseph.  Stt'phanus  'Valentinus.  de  Oscultaiione  pe> 
d.tm,  Rom»,  i5b8:Macri,ffiero/«jr<coii^  verbo  Oscuh' 
taiio:  la  lettre  ou  Dissertation  du  cardinal  Fuanca- 
doro,  sur  la  question  de  savoir  si  le  baisement  delà 
mule  a  précédé  la  représentation  de  la  croix  sur  cette 
chaussure.  Cet  ouvrage  curieux  et  savant,  dont  les 
éditions  sont  rares,  est  cité  dans  le  Catalogue  de  la 
bibliothèque  de  M.  Lcber,  sous  le  n*  31 59  ;  il  est  sans 
doute  inutile  de  dire  que  ce  n'est  pas  la  chaussure 
même  du  pape  que  les  chrétiens  ont  l'intention  de 
baiser,  mais  bien  la  figure  de  la  croix  qui  est  placée 
sur  cette  chaussure  C'est  donc  un  hommage  que  l'on 
rend  à  «Tésut- Christ  et  non  aa  pape. 
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Vatican  pour  la  cérémonie  du  baisement  catalogue  de  ce  cabinet,  par  M.  Dachesne 

des  pieds.  On  y  voit  des  pèlerins  qui  yien-  aîné. 

nent  honorer  la  statue  de  saint  Pierre.  Nous  Le  grand  bal,  ou  le  gala,  donné  à  Mu- 

ignorons  si  c^est  un  monumenr^  et. sa  date,  nich  au  xit'  siècle;  on  y  roit  le  duc  d'Au-> 

ou  si  c'est  une  pure  composition.  Dans  Tou-  triche  jouant  aux  cartes  avec  une  dame  de 

vrage  d^Angelo  de  Gabrielis  intitulé  :  Mo-  sa  cour;  les  antres  dansent.  Pièce  capitale 

nmmeiUacfyptarumFatieani,\xk4iï\\ù^\A.\\^  de  Martin  Zagel  ou  Mathieu  Zasinger,  en 

on  trouve  la  statue  antique  qui ,  dit-on  ;  au  1500.  Sans  doute  la  même  qui  est  reproduite 

moyen  d'une  tête  et  d'un  bras  ajouta,  est  dans  VAtloê  du  3*  volume  des  Costumée 

devenue  une  figure  de  saint  Pierre,  et  qui  français,   publiés  par  Maillot  et  Martin, 

sert  au  baiiement  des  pieds  dans  la  basilique  pi.  lxxviii  ,  et  dont  les  auteurs  ignoraient 

du  Vatican.  la  provenance. 

Médailles  de  divers  papes,  représeptant  Autre  composé  et  gravé  par  Jean  Wiss- 

le  baisement  de  la  mule  du  pape,  ou  plu-  cher,  xv*  siècle.  Pièce  capitale  de  cetar- 

t6t  de  la  croix  qui  y  est  représentée;  savoir  :  tiste  au  Cabinet  des  estampes ,  à  Paris , 

de  Paul  II,  Nttmismaia  pontifieum ,  par  le  Toir  au  catalogue, 
père  Dumolinet,  i  vol.  in^olio,  n'^i,  p.  i3; 

d'Innocent  VIII,  p.  23,  n^"  4i  ;  Paul  IV,  BALAAM  et  son  ânesse.  --  D^Agincourt, 

p.  65 ,  n*  iO.  Médailles  rares  des  papes ,  du  Histoire  de  l'art  (Peintare) ,  pi.  xli  ,  n*  51 , 

cabinet  de  sainte  Geneviève,  par  le  même  a  publié  une  miniature  du  i\*  siècle,  repré» 

auteur,  in^olio,  planche  delà  page  154,  sentant  ce  sujet. 

n*  3.  Une  planche  publiée  dans  Vffierolexi^  Voir  aussi  toutes  les  Bibles  du  xv*  an 

eonde  Macri,  p.  542,  représente  la  forme  xvi*  siècle,  avec  planches  en  bois  et  au 

de  la  mule  ou  chaussure  du  pape  qui  sert  à  burin, 
celte  cérémonie. 

Cette  cérémonie  est  reproduite  dans  tous  BALANCE. — Forme  du  xiii*  au  xiv*  siècle. 

ses  détails  dans  Pouvrage  de  Bernard  Picard,  Angleterre  ancienne  de  Strutt,  ou  Patlas  de 

intitulé  :  Cérémonies  religieuses  des  divers  la  traduction  de  cet  ouvrage ,  par  Boulard  , 

peuples,  —  Voir  les  diverses   éditions  in-  in-4'*,  pi.  xxiv. 

folio  ou  in-4\  Du  reste,  les  planches  données  Fabricants  de  balances;  planche  de  la 

par  B.  Picard  sont  copiées  sur  celles  du  p.  70  de  l'ouvrage  de  Schopperus,  Panop/îa 

Ceremorûale  pontifieum,  publié  à  Rome  à  de  artibus  illiberalibas ,  etc.,  in-12,  août 

diverses  époques.  Voir  surtout  la  belle  édi-  Icsgravures  sont  de  Jost  Amman  ou  Ammon. 

lion  del595,  2  vol.  in-iblio.  Livre  très-curieux  et  recherché;  fin  du 

XV*  siècle.  V.  aussi  MonNAYEURS. 

BAISER  DE  JUDAS.  —  Ce  sujet  est  repro-  Balance  entre  les  mains  de  Dieu.  Minia- 

daii  dans  toutes  les  suites  de  la  Passion,  turedu  siècle  reproduite  dans  VleonogroF' 

peinte  ou  sculptée.  Voir  PA^sl0K.  phie  chrétienne  de   M.  Didron ,  in-folio , 

Nous  citerons  comme  remarquables  deux  p.  576.  Cet  ouvrage  important  fait  partie  des 

sculptures,  l'une  du  xiv*  siècle ,  publiée  par  instructions  du  Comité  des  arts  et  moniH 

M.  Kigollot  d'Amiens,  dans  son  Essai  sur  ments. 

fart  en  Picardie,  atlas,  pi.  xxvii;  l'autre  — Entre  les  mains  d'anges.  Voir  Pesée 

du  xvi%  publiée  par  d'Agincourt^  Histoire  des  âmes ,  Jugement  dernier,  etc. 

de  Vart  an  moyen  dge  (Sculpture) ^  pi.  xuii,  —  Comme  symbole  de  la  justice.  Voir  à 

n**  3.  ce  mot. 

M.  du  Sommerard  donne  une  peinture  —  Figurant  comme  pièce  de  blason.  Die^ 

de  ce  sujet  dans  son  Atku  des  arts ,  etc.,  tionnaire  du  blason ,  Encyclopédie  méth., 

pi.  II ,  chap.  XI.  in-4'',  pi.  x ,  figure  546. 

Voir  aussi  au  mot  Retables. 

BALEINE  (la).  —  Le  poisson  qui  a  avalé 

BALS.  — Israël  Van  Méchein  a  composé  le  prophète  Jonas  est  ordinairement  nommé* 

et  gravé  une  très-belle  et  capitale  plaqche,  baleine,  et  sur  les  sarcophages  des  cata- 

lepr^nlant.  dans  le  fond  rhistoire  d'Hé-  combes* c^est  toujours  une  espèce  de  dra-' 

rodiade  <][ui  fait  trancher  la  tête  'k  saint  gon  quelquefois  ailé  qui  est  représenté ,  et 

Jean-Baptiste  et  l'apporte  à  sa  mère.  Sur  le  non  une  baleine.  Voir  au  mol  Jonas  les  sar- 

devant  est  représenté  un  bal,  exécuté  par  cophages  indiqués, 

toute  la  famille  d'Hérode  costumée  en  per-  La  baleine'  est   cependant  représentée 

sonnages  du.xiv*  siècle.  I^e  Cabinet  des  es-  placée  d'une  manière  conforme  à  l'idée  que 

lampes,  à  Paris,  en  possède  une  magni-  nous  nous  faisons  de  ce  poisson  sur  une 

fique  épreuve ,  encadrée  sous  le  n**  23  du  verrière  de  Péglise  Saint  Jean  de  Lyon*  Ce 
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curieux  monument  est  Dublié  dans  la  dis*  Le  frontispice  ou  portail  de  cette  église 

sertation  de  M.  Tabbé  (Gabier  Sar  qaelqaes  est  encore  public  dans  la  37*  livraison  des 

poinU  de  zoologie  mystique,  in-é*";  Paris,  Monuments  (anciens  et  modernes^  par  Gai  1- 

4843.  Voir  la  pi.  v  et  dans  le  grand  ouvrage  habaud ,  in-4'',  Paris ,  cbez  Didot  ;   dans 

Monographie  de  Bourges,  pur  M}IL,CMer  et  V  Univers    pittoresque    des    frères    Didot, 

Ârth.  Martin,  prêtres,  planche d^étude  viii ,  Suisse,  pi.  lxxv. 

et  toutes  celles  indiquées  dans  VUniversité  Porte  de  Saint-Paul  ;   architecture   go- 

catholique.  Cours  a*  hiéroglyphique  chré-  thigue  militaire.  ^/pe«pi7  tore^çue^,  publi- 

li>/i/if ,  par  Gyprien  Robert,  t.  YII,  p.  113.  cation  in-folio  avec  texte.   Rocca  sculp- 

sit. 

BALGONS,  BALUSTRADES,  etc.  —  Pour  Autre  dite  Saint-Jacques,  monument  de 

ce  genre  de  décoration ,  voir  aux  mots  Mai-*  la  bataille  de  ce  nom.  Grebert  sculpsit. 

so!is,  GiBORiuM,  Escaliers,  Fenêtres,  Jubés,  Vue  de  la  cathédrale  dans  le  Moyen  âge 

Orgues,   Palais  ducal  a  Nancy,  PoRcnss,  pittoresque,  pi.  l. 

Tours,  Tribunes,  etc.  Dans  rouvrage  de  Quaglio  ,  peintre  de  la 

cour  de  Munich ,  intitulé  Monuments  remar- 

Les  palais  de  Venise  en  offrent  de  beaux  quahles  du  moyen  âge,  en  allemand;  Mu- 
modèles.  Voir  Venise.  nich,  1822—1828, 1  vol.  in-folio;  les  plan- 

liC  mot  balcon  pouvant  se  confondre  aussi  ches  ne  sont  pas  numérotées.  Voir  la  table 

avec  ce  qu'on  nomme  balustrade,  voir  ce  des  vues. 

mot  où  nous  essayons  de  compléter  ce  genre  L'hôtel  de  ville  se  trouve  dans  le  même 

d'indication.  ouvrage. 

Fontaine  gothique  du  xiv*  au  xv*  siècle , 

BALDAQUINS.  —  En  pierre,  en  marbre ,  d'un  style  ires-éléganlct  couverte  de  statues 

en  bois ,  etc.  de  saints  personnages  placés  dans  des  niches 

Voir  les  mots  Giborium ,  Ostensoirs,  Au-  à  jour.  Moyen  âae  pittoresque,  pi.  xxxiv. 

TELS  ,    Tombeaux  ,     Tribunes  ,    Gh aires  ,  Autel  d'or  de  la  cathédralel  Voir  Autels. 

Niches  a  sïatues.  Reliquaires,  Guasses,  Sceau  de  la  ville,  gravé  dans  Fouvrage 

Ghaises  dites  Guaiaires,  Dressoirs,  Pierres  intitulé  :  de  Sigillis  Germanorum,  in-folio, 

tombales  ,  Meubles,  Stalles  ,  Diptyques  ,  par  Heinneccius ,  pi.  xv,  n*"  2.  On  le  trouve 

Triptyques,  etc.  .  aussi  à  l'article  Bàle,  dans  l'ouvrage  de 

Voir  aussi  dans  les  Monuments  inédits  de  M.  de  La  Borde,  Tableaux  topographiques 

Willemin,  pi.  ccxiv,  p.  159.  et  pittoresques  de  la  Suisse,  in^olio. 

Album  du  Sommerard,  1"^*  série,  pi.  xxxv,  Pour  les  autres  monuments  de  Bâic ,  voir 

p.  17.  la  collection  topographique  du  Gahinet  des 

Mlas  du  même,  pi.  ii,  chap.  V,  VI,  XI;  estampes,  à  Paris  ,  en  plusieurs  volumes 

pi.  IV,  chap.  V;  pt.  x,  chap.  XII,  pi.  v  du  in-folio, 
même  chapitre. 

D'Agincourt,  Histoire  de  l'art  (Architeo-  BALIA  (tribunal  de).  —  Voir  Triwnal. 
ture)^  pi.  Lxi,  n°  6.  Sculpture,  pi.  xxiii, 

XXIV ,  XXVI ,  n°  13  ;  pi.  xxxiv,  xxxvi ,  xxxix.  BALLETS.  —  Danses  à  grands  costumes. 

Voir  le  volume  in-folio  intitulé  :  Toarnoi9>, 

BALE  (Ville  de). — Description  complète  carrousels,  ballets,  etc.,  au  Gabinct  des 

de  l'église  cathédrale ,  1  vol.  in-foiio  ;  Bâle ,  estampes ,  à  Paris ,  sous  le  n"  21 16    339. 

1843,  chez  Hasier  et  compagnie,  texte  allô  L'on   trouve  des  représentations  de  ce 

mand  et  français,  17  planches;  on  y  re-  genre  de  divertissements  dans  les  œuvres  de 

marque  le  jubé ,  les  sculptures  de  la  crypte,  Labelle  et  de  Gallot  li). 

style  byzantin;  la  porte  dite  de  Sainl-Gal ,  Voir  aussi  Bal  et  Danse. 
la  roue  de  Fortune  du  tympan ,  la  chaire 

gothique ,  suite  de  bas-rêliets  représentant  BALTHASAR. -r- Voyant  une  main  écri- 

i'histoire  des  martyrs  saint  Vincent  et  saint  vaut  sa  sentence  sur  la  muraille.  Planche 

Laurent;  les  stalles^  les  travaux  champêtres,  en  bois  du  livre  intitulé  :  Spéculum  saUa- 

des  rosaces  sculptées  en  bois,  le  baptistère  tionis ,  xiv*  siècle,  lleinëcken.  en  a  donné 

en  forme  de  coupe,  colonnade  et  chapi-  un  fac-similé  dans  son  ouvrage  :  Idée  d^ane 

teaux ,  crypte,  un  tombeau  de  l'impératrice  collection  d'estampes,  t.  Il ,  p.  443. 

Anne  d'Autriche,  le  cloitre' de  la  cathé-  Voir  aussi  ce  suiet  dans  les  diverses  Billes, 

drale;  mélange  de  pleins  cintres  etd'ogives.  soit  manuscrites  a  miniatures,  soit  grav^ 

(I)  Quoiaue  les  œuvres  de  ces  deux  arlistf.*  soient  rappellent  une  époque  plus  rcdulée  ^ue  celle  mémo 

du  siècle  de  Louis' XIII,  cependant',  comme  on  y  où  ils  travaillaient,  nous  avons  pensé  bien  faire  en  les 

trouve  des  sujets  dont  les  usages  et  les  coslumes  citant  quelquefois. 
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en   bois    depuis    le   xiv*   siècle  jusqu'au  par  Taylor  et  de  Cailleux  (Normandie), 

x?r  siècle.  pi.  cxxyiii. 

—  D'une  des  chapelles  de  la  même  église, 

BALUSTRADES.   —  Un    des    plus   an-  ift.,  pi.  lxxiv. 

ciens  modèles  que  nous  puissions  citer  de  —  De  Tescalier  de  la  Bibliothèque,  près  la 

ce  genre  de  décoration  se  voit  sur  une  des  cathédrale  à  Rouen,  ib.,  pi.  cxxix. 

faces   d'un  des  bas-reliefs  de  Tobélisque  —  D'un  tombeau  de  Guillaume  Longue- 

éleTé  par  Théodose  dans  l'hippodrome  de  Ëpée,  ib.,  pi.  cxl. 

Gonstantinople  ;   iv   siècle,   d'Agincourt ,  -  De  l'escalier  de  l'église  Saint-lfaclou,  à 

Sculpture  y  pi.  X,  n**  4  à  7.  Rouen;  de  celles  de  Quimper-Corentin, 

—  Des  églises  primitives ,  nommées  aussi  de  Lambader ,  etc.  Voir  ces  roots. 
cancelli  pour  leur  forme  et  leur  place.  Voir  —  De  l'escalier  de  l'Audiencia  reale ,  à 
les  plans  de  basiliques,  publiés  dans  les  Barcelonne.  ilfoyen  d^e pi7{ore«^af,  pi.  eu, 
ouvrages  de  Samelli,  Beveregius,  Voigt  et  même  époque  environ. 

Spanheim  ,  sur  les   antiquités   ecclésias-  Le   Moyen  âge  monumental,  pi.  xvii , 

liques  (i).  xxxviii,  xliii,  xlv,  lvii,  lxiv,  lxv,  lxxxviii. 

Les  planches  du  Menologium  Grœcorum,  cy,  cyii,  cviii,  cxxv,  cxxxvi,  clii,  clv, 

dont  nous  donnons  diverses  indications  au  clxiii  ,  clxvi  ,  clxxxviii  ;  le  Moyen  âge  pit- 

mot  Autels.  ioresque,  Paris ,  Hauser,  renferme  aussi  une 

Celle  de  l'église  Saint-Clément  de  Rome  fouled'exemplesdeceçenre  de  construction 

(  V*   siècle  ) ,  d'Agincourt ,   Architecture  ,  à  diverses  époques.  Voir  les  planches  citées 

pi.  XVI.  du  portail  extérieur  de  l'église  de  Nurem- 

—  D'une  forme  très-remarquable.  Style  berg.  La  pi.  Lvest  des  plus  remarquables  et 
byzantin ,  xi«  siècle.  Tirée  d'une  miniature  des  plus  gracieuses.  On  y  remarque  des 
de  PExultet.  D'Agincourt  en  donne  une  gra-  écussons  aux  armoiries  des  princes  de  l'Al- 
Ture,  Historique  de  Vart,  (Peinture)^  pL  lv,  lemagne  qui  ont  possédé  cette  ville. 

n^  i.  Elle  entoure  une  trioune  où  est  placé  Les  tableaux  comparatifs  d'architecture 

un  lévite  faisant  une  lectnre  aux  fidèles.  publiés  dans  le  cours  de  M.  de  Caumont , 

— Divers  motifs  de  balustrades  ou  bal-  4*  part.,  p.  285  et  298,  et  les  planches  qui 

eons des  xii%xni* et  XIV* siècles, dans  l'Jïiff-  y  sont  indiquées,  Mémoire  de  M.  Albert 

toire  de   P architecture,  de  Hope,  in -8'',  Lenoir,  inséré  aux  Instructions  du  Comité 

pi.  XLV,  XLVi,  XLix  bis,  Lxxxiii,  Lxxxvi,  xc.  dcs  arts,  etc.,  ^  série,  figure  de  la  p.  58. 

—  De  la  chapelle  royale  de  Messine ,  xv* 

siècle  environ.  Voir  Messine.  BAMBERG  (2).  Église  cathédrale  de  cette 

—  Autres  du  xiv  au  xv'  siècle,  à  l'église  ville,  dédiée  h  saint  Pierre  et  à  saint  Georges. 
Saint-Nicolas  de  Zerbst  (Saxe).  Voir  Zerbst.  Architecture  du  xi«  au  xii«  siècle.  Voir  l'ou- 

—  Très-belles  de  la  cathédrale  de  Colo-  vrage  intitulé  :  P^ues  originales  des  princi^ 
gne,  xiir  siècle.  Monum.  anc.  et  mod.,  paux  monuments  de  l'Allemagne,  par  les 
de  J.  Gailhabaud.  Livraison  AO*.  frères  Lange,  i  vol.  in-folio;  dans  l'C/hi- 

—  De  la  tribune  ou  pupitre  du  baptistère  vers  pittoresque  des  frères  Didot,^//ema^R«, 
de  Pise,  xiii*  siècle  environ.  D'Agincourt,  t.  Il,  pi.  lxii  ,  p.  459. 

Sculpture,  pi.  xxxii ,  n"*  9.  Vue  magnifique  et  des  plus  pittoresques, 

—  D'une  fenétre-balcon ,  sur  le  flanc  de  prise  dans  l'intérieur  d'une  galerie  de  cette 
la  Sainte-Chapelle.  Voir  toutes  les  représen-  église.  Moyen  âge  monumental,  pi.  cxvi.  On 
tationsde  ce  monument  au  mot  Sainte-Cha-  y  voit  la  statue  colossale  du  dernier  prince 
FELLE.  évéque.  Une  foule  de  statues  et  de  sculptures 

—  De  l'escalier  de  la  chaire  gothique  de  décorent  celte  galerie.  Au  nom  Henri,  n*  du 
la  cathédrale  de  Strasbourg.  Voir  les  vues  nom,  dit  le  Boiteux,  nous  donnons  un  tom- 
que  nous  en  indiquons  au  nom  Strasbourg,  beau  qui  se  voit  dans  cette  belle  église. 

—  De  la  galerie  supérieure  du  palais  des  Portraits  des  évéques  de  cette  ville,  dans 
doges  à  Venise.  Voijr  tes  planches  des  monu-  l'ouvrage  iniiiu\é: /cônes  et  imagines  episco- 
roents  de  Venise ,  au  mot  Venise.  porum  Bambergensium  ,  gravés  en  taille- 

— Celle  de  plusieurs  jubés  en  bois  ou  en  douce.  Voir  aussi  le  1. 1  de  la  collection  de 

pierre.  Voir  au  mot  Jubés.  Ludwig ,  Novum  volumen  scriptor.  rerum 

—  Celle  de  la  sacristie  de  la  cathédrale  de  germaniearum,  2  tomes  en  un  volume, 
Rouen.   Foyages  pittoresques  en  France,  avec  planches. 

(f)  Ces  plans  sont  reproduits  dans  le  I9*  vol.  des  f2)  LenglctduFresnoy.  i.  \W,  Méthode  pour  étudier 

Anmates  de  phitosophle  ehrélienne,  p.  346,  articles  Vhlsiolre,  p.  297,  doiiniï  un  catalogue  d'ouvrages  cu- 

•i^nés  Achert'  Pour  les  divers  ouvrages  cités  ici,  voir  rieux  sur  les  antiquités  des  diverses  villes  du  cercle  de 

Fabricius,  Blbliolheca  ontiquaria.  Francooie,  dont  plusieurs  sont  ornés  de  planches. 
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BANGOR  ou  BANGHOR.  Célèbre  monas-  BANDES.  Espèce  d'oraement  plus  com- 

tère  d'Irlande ,  vers  le  vi*  siècle ,  rebâti  au  munément  nommé  parement.  Voir  quel- 

xir,  et  dont  il  n^existe  sans  doute  plus  ques  exemples  de  ce  genre  au  mot  Paee- 

rien ,  pas  même  dans  le  Monasticon  angli^  ment. 
cannm,  Muratori  a  publié  un  fac-similé  du 

fragment  d^un  antipbonaire(l)  de  ce  couvent  BANDOUR  (  Sainte  ) ,  ou  Bathilde,  femme 

dans  le  4*  volume  de  ses  Anecdota  biblio^  de  Clovis  II ,  très-belle  statue  du  xiv*  siècle, 

ihecœ  Jmbroêianœ.  Ce  monument  de  litur-  provenant  de  Téglise  de  Corbie.  Elle  porte 

gie  du  vii*  siècle  est  attribué  à  saint  Go-  une  couronne  et  tient  le  modèle  de  relise 

Ipmban.  fondée  par  elle;  publiée  dans  les  Foyages 

pittoresques  du  baron  Taylor  {Picardie  )y 

BANGS  en  pierre  ou  en  bois ,  dans  les  m-folio.  Voir  les  planches  du  chapitre  cle 

églises,  manoirs  et  autres  habitations.  Gorbie. 

Pour  ceux  en  pierre,  voir  Gradins.  Cette  statue  est  reproduite  dans  Poiivrage 

On  trouve  quelques  exemples  de  bancs  intitulé  :  Eglises,  Châteaux,  Beffrois  de  la 

•en  bois  sculptés  dans  les  Monuments  inédits  -  Picardie  et  de  V Artois,  par  Dusevel.  Volume 

de  Willemin ,  pi.  cxxix,  cxxx,  cxliv,  etc.  in-S"",  Amiens,  184243. 

On  en  trouve  quelques  rares  exemples  Autre  statue  provenant  de  son  tombeau 

dans  les  églises  de  France,  d'Angleterre  et  à  Pabbaye  de  Ghelles.  Elle  est  couronnée, 

d'Allemagne ,  et  même  d'Italie ,  du  xiv*  au  mais  vêtue   de   Thabit   d'une~  religieuse. 

XVI*  siècle.      ^  Maillot  et  Martin,  Recherches  sur  les  cos- 

Bancs  en  pierre  dans  Tintérieur  d'une  tûmes,  eic.y  in-4%  t.  III,  pi.  vi.  Cette  figure 

fenêtre  de  château  féodal.  Voir  au  mot  Fe-  n'a  plus  le  caractère  de  l'époque,  ce  qui 

hAtre.  est  le  défaut  général  de  l'ouvrage  cité. 

A  réglise  de  Sefton  dans  le  Lancashire 

on  trouve  des  bancs-pupitres.  Voir  les  suites  BANNKRETS  (Chevaliers). — Ordre  de  ce 

de  vues  publiées  par  Altom  et  W.  Lowry  en  nom.  Costume  du  xv*  siècle.  Sclioonebeek , 

Angleterre.    Les  monuments  de  l'histoire  Histoire  des  ordres  militaires ,  i,  1,0^*17, 

d'Angleterre,  dans  les  nombreuses  publica-  planche  de  la  page  100. 
tiens  des  églises  de  ce  pays  par  Britton , 

Lekeux,  Byrne,  Hearne,  etc.,  sont  aussi  à  BANNIÈRES ,  ÉTENDARDS  (2),  etc.,  ec- 

consulter.  Voir  au  mot  Sièges,  le  complé-  clésiastiques ,  civils  et  militaires,  de  per- 

ment  de  cet  article.  sonnages  marquants,  de  communes,  a'ab- 

Bancs  en  pierre  dans  une  fenêtre.  Voir  bayes ,  confréries ,  etc. 

Fenêtre.  On  en  tro'uve  de  diverses  formes  aux  noms 

des  chevaliers,  des  communes,  des  abbayes, 

BANGS  -  D'OEUVRE  D'ÉGLISE  pour  les  des  confréries,  cités  dans  ce  Dictionnaire, 
marguilliers  et  le  clergé.  Celui  de  l'église  de  Le  plus  ancien  monument  où  nous  trou- 
Strasbourg,  gravé  par  Jacq.-B.  Brunnius,  ou-  vions  une  bannière  ou  étendard~est  une  mo- 
Trage  de  menuiserie  du  xv*  siècle,  est  très-  salque  de  l'église  de  Saint-Jean-de-Latran  à 
remarquable.  On  y  voit  VA^^e  Maria  sculpté  Rome.  On  v  voit  un  pape  remettant  la  ban- 
en  relief  dans  la  balustrade  supérieure,  nière  de  l'Eglise  à  Chariemagne;  gravé  dans 
Voir  les  anciennes  gravures  de  cette  église  Pouvrage  de  Nicolaus  Allemanus,  de  Pictu- 
réunies  au  Cabinet  des  estampes  à  Paris,.7'op.  ris  Lateranensibus  restitntis ,  1  vol.  in-4^; 
de  V Alsace,  et  encore  à  Strasbourg.  Ciampini,  Fêtera  Monumenta,  t.  Il,  pi.  xl. 

La  planche  de  Nicolas  Allemanus  est  préfé- 

BANDEROLES  (Le  Maître  aux).  —  M.  Du-  rable  sous,  tous  les  rapports, 

chesne  aîné ,  dans  sou  Foyage  ^un  icono*  On  voit  plusieurs  étendards  ou  bannières 

phile,  donne  la  désignation  de  plusieurs  dans  la  tapisserie  de  Bayeux  ou  de  la  reine 

pièces  de  ce  maître.  Voir  la  table  des  ma-  Mathilde.  Voir  ce  monument  soit  dans  les 

tières  jointe  au  volume.  Voir  aussi  son  ca-  Monuments  de  la  monarchie  française,  soit 

lalogue  du  Cabinet  des  estampes  &  Paris.  dans  Stolhard,  Description  de  la  tapisserie 

Et  le  mot  Phylactères.  de  Bayeux,  in-folio,  ou  Jubinal  (3), ^Tapîf- 


(I)  Cité  dans  les  Intlituiiont  liturgiques  de  dom 
Prosper  Guéranger,  abbé  deSoJesmes,  1. 1,  p.  1S4. 

(3)  Sur  la  forme  et  la  signification  des  divers  genres 
de  figures  symboliques  des  bannières.  Toir  la  Biblio- 
ttuca  anliquaria,  de  Fabricins,.in-4*,  p.  827;  Legen- 
dre.  Mœurs  des  Français;  le  Glossaire  de  Du  Gange; 
t'ouvrage  de  Bonnetou  sur  les  Bamiières  et  dramaux  ; 
celui  de  Gailand,  des  Enseignesei  étendards  en  France; 


M.  Pottier  sur  les  planches  de  Willemin,  pour  les  plan- 
ches que  nous  citons  ci -dessus  :  les  Musées  d'armes 
et  arnllerie  ;  l'ouvrage  de  M.  Key,  sur  les  Enseitjnes, 
drapeaux,  etc.,  des  diverses  nations,  2  vol.  iii-4*.  Go- 
lein  cité  par  Paulin  Pans  ^  Notices  sur  les  manuseriis 
français,  etc.,  t.  IT,  p.  66. 

(3)  Jubinal  n'a  fait  que  faire  reproduire  les  belles 
planches  deStothard^nous  doutons  que  celle  reproduc- 
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uries  historiques  et  nationales,  in-folio,  dans  les ^i>/oire#  de  cette  célèbre  institu- 

Un  beau  vitrail  de  Chartres  représente  tion.  Voir  Inquisition. 

la  remise  de  la  bannière  de  Tabbaye  Sainte-  —  De  Ja  confrérie  du  Saint-Sacrement , 

Denis  (1)  à  un  chevalier.  Willemin,  Manu-  portée  en  tête  d'une  procession.  Vitrail  du 

ments  inédits,  t.  I,  pi.  xcviii;  autres,  même  xvr  siècle.  Histoire  de  la^peinture  sur  verre, 

ouvrage  ,  pi.  xcvi ,  xcvii  ;  Ducarel ,  ^/i/i-  du  comte  de  Lasleyhe ,  in-folio,  pi.  lxiii. 

Îuités anglo^normandes, éiïiiions  anglaise  et  —  Royale  de  France,  bénie  par  Tabbc  de 

raneaise,  représente  aussi  des  étendardsou  Saint-Denis.  Cette  bannière  est  carrée  (5). 

bannières,  pi.  i,  n«  2.  Voir  aussi  la  curieuse  Montfaucon,  Monarch,  franc.,  t.  III,  pi.  m. 

médaille  qu'il  donne  p.  xx,  même  planche,  -  De  la  confrérie  dite  de  la  Mère  folle. 

n""  3  (2)  ;  Heinnecius,  dans  son  ouvrage  de  Monument  singulier.  Mépioire  de  du  Tillet , 

Sigillis  Germanoram,  in-folio,  p.  199,  donne  1  vol.  in-i2  et  Quelquefois  inni'',  pour  servir 

une  suite  chronologique  des  diverses  formes  à  V Histoire  de  2a  fête  des  Foux.  Lausanne, 

des  bannières,  avec  un  texte  qui  en  offre  i74i. 

la  description.  Il  existe  au  Cabinet  des  estampes  de  Paris 

Celle  aite  des  Bourguignons ,  enlevre  par  une  collection  de  bannières ,  réunies  en  un 

Jeanne  Hachette  en  4472  au  siège  de  Beau-  portefeuille  in-folio  sans  numéro  ni  lettre, 

vais;  ou   y  voit  le  briquet  de  fusil    qui  Voir  le  catalogue  du  Cabinet ,  et  aux  mots 

figure  dans  les  armoiries  des  ducs  de  Bour-  Batailles,  Combats,  Sièges  de  villes,  Ta- 

gogne.  Willemin,  Monuments  inédits,  t.  II,  pisseries  nationales,  etc. 

pi.  clxxvii.  Des  lettres  d^une  forme  singu-  — En  forme  de  tête  4*oiseau.  Voir  Tête 

lière  forment  le  commencement  du   mot  d^oiseau. 
Bnrgundia. 

Autre  portée  par  un  héraut  d'armes, règne  BANQUETS ,  REPAS ,  etc.  (4).  —  Les  plus 

de  Louis  XII,  ib,,  pi.  clxxxiii.  Ce  n'est  ici ,  anciennes  représentations  de  banquets  sont 

sans  doute ,  qu'un   simple  guidon.  Voir  les  agapes  chrétiennes.  Voir  le  mot  Agapes. 

à  ce  sujet  Texpucation  donnée  par  M.  Pottier,  —  De  seigneurs  normands.  Miniature  du 

p.  17  du  texte  de  Willemin  ,  t.  II.  xii*  siècle  environ,  tirée  de  V Angleterre 

On  trouve  une  ample  collection  de  ban-  ancienne d%  Strutt,  i  vol.  în-4'';  reproduite 

nières,  étendards,  guidons,  enseignes,  etc.,  dans  V Angleterre  pittoresque  du  baron  Bou- 

dans  la  suite  des  quarante  et  quelques  plan-  joux,  3  vol.  in-^**;   Paris,  4835  ou  36, 

ches  représentant  les  obsèques  ou  tuné-  planche  du  1. 1",  p.  165  et  166. 

railles  du  duc  Charles  de  Lorraine,  1  vol.  Banquet  allégorique,  tiré  de  la  suite  des 

in-folio  oblong.  Voir  Funérailles  ,  dans  les  Tapisseries  historiques  et  nationales ,  pu- 

1>elles  planches  de  la  suite  des  chars  de  bliees  par  Ach.  Jubmal ,  plusieurs  volumes 

triomphe  de  Maximilien  d'Autriche,   par  in-folio,  pi.  i,  ii,  m,  iv,  7'apiMfn>  dito  de 

Albert    Durer   et    autres.    Voir   au    mot  Nancy, 

Triomphes.  Une  de  ces  planches  offre  une  table  sur 

Les  suites  nombreuses  des  médailles  des  laquelle  est  un  surtout   représentant  un 

papes,  et  sceaux  des  rois  de  France  et  d'An-  navire  avec  ses  agrès ,  dans  un  bassin  ;  des 

gleterre,  des  empereurs  d'Allemagne,  des  vases  curieux  par  leurs  formes;  des  musi- 

princes  et  seigneurs  de  ces  divers  pays,  etc.,    ^'        ' '~"' " *  '" 

sont  à  consulter  pour  les  bannières,  etc. 
Voir  aussi  au  mot  Jeanne  d'Arc  et  Pé- 


lONIIE. 

—  Publiées  dans  VArmeria  real  de  Ma- 
drid,  par  X.  Jubinal,  tome   I,  pi.   xiii; 


ciens  avec  leurs  instruments  amusent  les 
convives. 

Dans  la  Grande  Chronique  de  Froissard , 
ort  trouve  au  t.  II,  feuillet  03  verso,  la 
description  d'un  banquet  royal  donné  après 
un  tournoi;  on  y  voit  le  roi  Charles  VI 


tome  II  y  pi.  viii.  On  y  voit  un  Saint-Chris-    ou  VII ,  accompagné  de  prélats  et  seigneurs^ 
tophe.  servi  par  quatre  barons  à  cheval,  à  savoir 

—  Du  tribunal  de  l'inquisition ,  publiées    le  sire  de  Coucy,  le  sire  de  Qisson ,  le  siro 


Uon  taille  celles  de  l'édilear  anglais,  mais  si  l'artiste 
a  faibli,  en  revanche  le  texte  de  Jubinal  est  rédigé 
arec  le  plos  grand  soin,  surtout  l'iniroduci ion  géné- 
rale de  sa  publication  des  lapisseries  nationales. 

(1)  M.  PoUier  fait  A  ce  sujet  des  observations  d'une 
critique  judicieuse  et  répond  A  diverses  objections 
STaneées  par  un  archéologue  qui  conteste  le  sujet  re- 
présenté sur  le  vitrail  de  Chartres.  Voir  p.  M  du 
texte  des  planches,  1. 1- 

(3)  C*esi  la  médaille  d'Harold.  On  y  voit  les  trois  es- 
pèces de  lanières  attachées  à  la  pique  comme  dans 
la  peintura  d'Uarald  gratée  sur  la  même  plancha 


n^  3,  dont  la  figure  est  du  plus  grand  Intérêt  sous  le 
point  de  vue  du  costume,  du  Irène,  etc. 

(3)  Nous  devons  cette  observation  A  M.  Paulin  PA« 
ris,  MauuëcrUt  franc,  de  la  Bibliot.  royale,  t.  IV^ 

p.  !•&. 

^4)  Sur  l'ordonnance  des  festins  au  moyen  Age,  Toir 
rouTrage  intitulé  i  ThU  U  ihe  boke  of  Cokeru,  etc.» 
par  M.  jD.,  in-4*;  Lond.,  i&oo.  Dibdin  en  parle  fort  aa 
lon|;  dans  ses  Tupographleal  antiquiUet,  1. 1\\  p.  430. 
\oir  aussi  le  Grand  cérémonial  français  de  Denis 
C^defroy  et  le  nouveau  cérémonial,  par  son  fils, 
1  vol.  in-4*;  Paris»  1746,  depuis  1430  jusqu'en  iirv. 
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Guy  de  la  Trimouille  et  un  amiral  (  dont  le  crypte  souterraine;   ib.,   pi.  xuii,  n**  3. 

nom  n^est  pas  désigné).  Cette  curieuse  ce-  — Tirée  d'un  ménologe  grec;  ib.,  pi.  xxxi. 

rémonie  est  représenté^  dans  une  iithogra-  n""  24. 

phie  exécutée  par  M.  Deveria,  qui  s'est  sans  Sculptures  du  même  sujet.  Porte  sculptée 

doute  inspiré  d'après  quelques  anciennes  en  relief  à  l'égljse  Saint^ean  de  Florence, 

Gravures  ou  miniatures.  Voir  cette  planche  xv*  siècle.  Cicognara,  Storia  délia  scaltura 

ans  le  journal  V Artiste,  t.  VI.  in  Italia,  t.  II,  pi.  lxii. 

N'ayant  pu  découvrir  de  monuments  au-  Divers  diptyques  de  ce  sujet ,  publiés  dans 

thentiques  de  ce  curieux  usage ,  nous  citons  l'ouvrage  ue  Paciaudi ,  Aniiqmiates  chris^ 

cette  composition  faite  dans  le  style  de  tianœ ,  1  vol.  in-4''.  Voir  les  planches  des 

l'époque  et  qui  peut  en  donner  une  idée.  p.  58 ,  63,  69. 

Voir  encore  les  mots  Cème,  Festins,  Re-  Dans   Touvrage   intitulé  :  Antiqaitates 

PAS ,  Roi-BOiT ,  Gâteau  des  Rois.  Aqnileœ,  plusieurs  sujets  de  ce  genre,  peints 

ou  sculptés,  dont  nous  donnons  les  détails 

BANQUIER.  —  Le  banquier  aux  prises  au  mot  Aquilée. 

avec  la  SiorU Danse  des  morts  de  BAle  (1441),  Saint  Jean  baptisant  une  femme  nommée 

gravée  par  de  Merian,  n**  21.  V.  son  œuvre.  Drusiana.  Planche  en  bois  d'un  livré  des 


BANQUIERS  (1).  —Voir  Sièges. 


premiers  temps  de  la  gravure ,  intitulé  : 
Jffistoria  sancti  Joannis  ejasqae  visiones 
apocalypticœ ,  in-folio  ,  Heinecken.  Idée 

BAPTÊME.  -  Pris  au  sens  figuré,  ou  au  d'ane  collection  d'estampes,  etc.,, p.  334, 

sens  historique  ou  littéral  sous  le  premier  350,  359,  365,  qui  donne  diyers  fac-similé, 

point  de  vue   Nous  lisons  dans  les  épîlres  On  y  voitdes  idolâtres  qui  veulent  enfoncer 

de  saint  Paul  aux  Corinthiens,  cap.  X,  la  porte  de  l'église  où  se  fait  la  cérémonie, 

vers.  1  :  Baptisati  snnt  in  nnbe  et  in  mari  Autres  exemples  dans  V Atlas  de  la  6"  par- 

Rubro  ;  c'est-à-dire  que  la  mer  Rouge ,  à  tie  du  Cours  d'antiquités  monumentales  de 

travers  laquelle  les  Israélites  passèrent ,  est  M.  de  Cauroont,  pi.  lxxxix,  figure  i  ;  et  le 

indiqué  dans  les  Écritures  saintes  comme  texte  à  l'appui,  p.  1  à  21. 

figure  du  baptême  ,  ainsi  que  la  nuée  à  la  Baptême  de  l'eunuque  de  la  reine  de 

lumière  de  laquelle  ils  marchaient.  Pour  Gandaçe,  en  Ethiopie.  Miniature  da  x*  au 

cette  allégorie  ramenée  au  sens  historique  xr  siècle;  d'Agincourt,  Peinture,  pi.  xxxi, 

ou  littéral ,  voir  Mer  Rooge  ,  Noée  ,  Pas-  n*"  27.  Ce  sujet  se  trouve  dans  toutes  les 

SAGES ,  etc.  Bibles. 

Le  plus  ancien  exemple  de  baplênie  (â)  Baptême  de  Constantin ,  représenté  dans, 

est  celui  que  saint  Jean  administrait  aux  une  suite  de  fresques  concernant  la  vie  de' 

juifs  oui  venaient  le  trouver.  Voir  toutes  ce  prince,  et  dont  nous  donnons  les  détails 

les  collections  de  sujets  du  Nouveau  Testa-  par  numéros  au  mot  Constantin. 

ment ,  soit  compositions  détachées,  soit  en  Baptême  d'un  roi  ou  empereur  et  de  sa 

collection  ou  suite  historique.  Presque  tous  femme,  par  immersion  et  administré  par  un 

les  anciens  maîtres,  tels  qu'Albert  Durer,  laïque  en  costume  militaire  (4).  Iter  itali' 

Lucas  de  Lcyde,  Martin  de  Vos  et  ses  gra-  cumde  dom  Mabillon,  i  vol.  in-4'',  planche 

veurs  ordinaires,  les  Sadelers,  les  frères  delà  p.  72. 

Galle,  les  Wierix  et  bien  d'autres  ont  traité  Autre  représentation  d'un  baptême  en- 
ce  sujet.  Voir  au  nom  Jean-Baptiste.  core  ad  ministre  par  un  laïque,  mais  par  infu- 

Baptéme  de  Jésus-Christ  par  saint  Jean  ;  sion,  quoique  les  fonts  de  baptême  soient  à 

très-ancienne  peinture  des  catacombes ,  pré-  deux  pas.  11  serait  assez  difficile,  d'après  les 

sumée  du  v  au  vnr  siècle  (3) ,  d'Agincourt,  costumes,  de  dire  sll  se  trouve  un  ecclésias- 

Peinture ,  pi.   x,    n*"  8  ;   Bianchini ,   De-  tique  dans  rassemblée,  rien  ne  l'indique. 

monstratiohistoriœ  ecclesiasticœ  ;  tabula  i*  On  remarque  dans  cette  dernière  composi- 

sœculi  V ,  n°  49.  On  y  voit  le  parrain.  tion  une  main  sortant  du  ciel  et  tenant  un 

Autre  sur  les  murs  d'une  chapelle  ou  objet  dont  nous  n'avons   pu    préciser  la 


(1)  Ce  mot  esl  signalé  par  M.  PoUier,  p.  28  da  2«  vo- 
lume de  Willeroin,  Monuments  inédits, 

(2)  Sur  les  diverses  manières  d'administrer  le  bap- 
tême et  les  règles  que  doivent  suivre  les  peintres  en 
représentant  ce  sujet,  voir  Molanus,  Oisioria  imag. 
sacr.,  édition  in-4*,  pages  297  et  suivantes,  &95  et  sui- 
vantes. 

{'i)  D'Agincourt  remarque  que  cette  crypte  a  dû 
servir  de  lieu  ordinaire  de  baptistère,  puisqu'il  s'y 
trouvait  encore  A  l'époque  où  il  en  Ql  l'exaroeD  une 


source  d'eau  dont  l'existence  semblait  venir  appuyer 
tout  naturellement  sa  conjecture. 

(4)  Ce  qu'il  y  a  de  bien  singulier  dans  celte  com- 
position, c  csiquc  le  laïque  qui  ne  peut  donner  le  bap^ 
léme  que  dans  l'absi'nce  d'un  ecclésiastique,  est  ici 
accompagné  de  troi$  ou  quatre  personnages  en  cos- 
tume de  moines  ou  religieux.  Autre  particularité  dif- 
ficile à  cxfiilquer,  c'est  que  le  baptême  se  donne  ici  à 
la  fois  par  immersion  et  infusion,  car  le  UTçue  verse 
l'eau  sur  la  tète  du  prince  qui  a  gardé  son  diadème. 
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forme.  Même  ouvrage,  Iter  italicam ,  p.  73;  tient  ie  linge  pour  essujcr  le  néophyte  en 

et  dans  Giampini,  Prêtera  Monum-,  pi*  iv  sortant  de  Teau.  La  miniature  se  trouve  en 

et  V  du  t.  II ,  et  le  texte  p.  i6.  tête  d^un  discours  de  saint  Grégoire  de  Na- 

Beux  autres  sujets  de  baptême;  le  pre-  zianze  sur  le  baptême, 

mier  par  immersion.  On  y  voit  encore  un  Autre  de  ce  genre.  Sculpture  d^un  des 

homme  et  une  femme  nus  plongés  dans  le  chapiteaux  de  portail  de  Saint-Trophime 

même  vase.  Giampini,  VeieraMonum,,  t.  H,  d^Arles.  Millin  ,  Foyage  dans  le  midi  de  la 

pi.  VI  (i).  France,  in-8*,  t.  III,  p.  592.  Le  père  et  \a^ 

Le   deuxième    tableau    représente    un  mère  sont  présents;  le  Saint-Esprit  descend 

homme  baptisé  par  infusion ,  et  présentant  sur  Tenfant  en  forme  de  colombe.  Voir 

an  prêtre  un  vase.  Voir  p.  20  du  texte  les  VAtloê  de  Touvrage  cité  ci-dessus,  pi.  lxx  , 

explications  de  ce  sujet.  et  au  mot  Arles,  toutes  les  représentations 

Baptême  de  Glovis.  Un  diptyque  en  ivoire,  que  nous  citons  de  ce  monument, 
sculpture  du  x*ou  xi«  siècle ,  représente  cet  Gérémonie  du  baptême  du  fils  de  Ghar'* 
événement  méniorable.  Ge  précieux  monu-  les  V,  roi  de  France.  Miniature  des  Chro- 
ment appartient  à  H.  Rigollot,  à  Amiens ,  niques  de  Saint-Denis;  Bibliothèque  royale 
membre  de  plusieurs  sociétés  savantes ,  qui  de  Paris;  manuscrit  n°  8395 ,  37,  folio  447  ; 
en  a  publié  une  gravure  très-bien  faite  en  reproduite  dans  VUni^'er$  pittoresque  des 
lête  ou  Mémoire  dans  lequel  il  établit  d^une  frères  Firmin  Didot ,  France,  pi.  ccclv  (4). 
manière  incontestable  les  preuves  de  son  Baptême  d*un  fils  de  l'empereur  d'Alle- 
interprétation  (2).  Brochure  in-S"";  Amiens,  magne.  Voir  la  pi.  cxix  de  Touvrage  inti- 
i832;  et  le  t.  lïï  des  Mémoires  de  la  société  tulé  :  Fie  de  Maximilien  d'Autriche,  1  vol. 
des  antiquaires  de  Picardie,  pages  290  et  in-4'* ,  planches  de  Burgmayer  oU  d^Albcrt 
suivantes.  Durer.  Suite  très-recherchée. 

Baptême  administré  par  saint  Thomas  de 

Gantorbëry,  miniature  du  xiii*  siècle,  pu-  BAPTISTÈUES  (5).  —  Les  baptistères  sont 

bliéedans  le  Pictorial  history  ofFngland;  moins  nombreux  que  les  fonts  de  baptême. 

Londres,  1. 1,  p.  553.  Parmi  tous  ceux  qui  sont  gravés,  nous  ci- 

—  De  Jésus-Ghrist ,  miniature  du  béiiédic-  terons  quelques-uns  des  plus  remarquables 

tionnaire  d'^tbelwold  (  dans  le  courant  du  en  les  classant  par  ordre  alphabétique  de 

X*  siècle).  On  y  voit  un  fleuve  avec  des  nom  de  lieux  ou  du  saint  dont  ils  por- 

coroes  dorées.  Archeologia ,  t.  XXIV,  et  la  lent  le  vocable,  pour  éviter  les  erreurs  de 

pL  11  de  VEssai  sur  la  calligraphie  au  dates. 

mov^n d^re par I^nglois du  Pont-de-r Arche,  Baptistère  de  Péglise  Saint-Sauveur,  à 

in-fr,  p.  10.  Le  ^int-Esprit,  qui  plane  au-  Aix  (Provence).  Foyages  pittoresques  ou 

dessus  de  Jésus-Ghrist,  tient  quelque  chose  Description  de  la  France,  par  Benjamin  de 

dont  personne  ne  parle,  et  qui  sans  doute  Laborae,  t.  II,  Bouches^du-Rhône,  n"*  3. 

pourrait  bien  être  soit  le  sceau,  soit  des  Baptistères  de  Bologne  et  de  Ganosa,  voir 

ampoules.  aux  noms  de  ces  deux  villes. 

Le  père  Lebrun,  dans  le  2'  volume  des  Gelui  dit  de  Constantin ,  près  Saint-Jean- 

Praiiques  superstitieuses,  p.  392,  a  donné  ^de-Ijatran(6).  D'Agincourt  ,  Architecture  ', 

une  planche  assez  curieuse  représentant  le  pi.  lxiii,  n"  8;  reproduit  plus  en  grand 

baptême  conféré  par  immersion.  D'après  par  Gally  Knigbt,  dans  Pouvrage  <^  6cc/e- 

une  miniature  d*un  manuscrit  (3)  apparte-  siastical  Architecture  of  Italy/in-io\iOy  pi.  v; 

nant  à  la  Bibliothèque  royale  de  Pans,  près  Londres,  1843. 

du  catéchumène  est  un  personnage  ecclé-  Gelui  de  Téglise  Saint-Jean ,  à  Florence, 

siastique,  peut-être  aussi  le  parrain  qui  D^Agincourt,  ^rcftitecfare,  pi.  lxii,  n*Ml, 

(1)  Le  même  auteur,  p.  18,  dit  que  celte  peinture  rique;  cl  cependant  celle  miniature  présente  des  dé- 

représcDic  la  rejpe  Tbéodelmde  baptisée  avec  son  tans  de  cérémonial  et  de  costumes  des  plus  intéres- 

mari,  et  pourquoi  le  bapléme  eut  lieu  comme  nous  le  sanls  :nou8  sommes  donc  forcé  de  renvoyer  au  manu- 

voyons.  scrit  même. 

(3)  M.  do  Sommerard,  dans  son  teite  du  2*  volume  (.<*)  Plusieurs  confondent  le  baplisièrc  avec  les 
de  VArt  au  moyen  âge,  p.  289,  cite  ce  monument  cl  fonts  baptismaux,  ce  qui  cependant  est  bien  distinct, 
eonlirme  la  savante  mterprétaiion  qu'en  a  donnée  son  puisque  l'un  esl  un  bàtimeni  et  l'autre  un  vase,  une 
heureux  possesseur  ;  r,iononce  d  une  nouvelle  rc-  cuVe.  Pour  connaître  l'origine  des  baptistères  dans 
production  dans  son  Allas  des  aris  au  moyen  âge,  les  anciennes  églises,  voir  Paciaudi,  AniiquU.  chrlt^ 
ou  dans  les  séries  de  VAlbum.  n*a  pas  eu  lieu.  lianœ,  in-4%  p.  47  et  suiv.  ;  Macri ,  Hierolexicon , 

(3^  Malheureusement  le  style  de  la  miniature  est  verbo   Baplisierlum  ;  Annales  de  philosop.  chrét., 

peu  fidèlement  rendu.  t.  X1,p.  44. 

(4)  Au  moment  de  livrer  notre  manuscrit,  nousap-  .  (6)  Sur  ce  baplislëre,  voir  Giampini,  de  ^dificil^ 
prenoosquerartiste  est  forcé  de  supprimer  son  dessin,  aacris  a  Constantino  construciis,  in-folio,  p.  23;  Ba-> 
atlendu  que  Tédiieur  qui  ne  comprend  rien  au  moyen  thsicr,  Élém.  tl'archéoL,  in-i8,  p.  352. 

ige,  préfère  qpelque  sujet  pittoresque  à  un  fait  liisto- 

Tome  I.  9 
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12;  publié  aussi  plus  en  grand  par  Ruggicri,    tien,  destinée  à  la  bibliothèque  du  Musée 
Sceha  di  architetture  ai  Firenze ,   t.  IV ,    de  Thôlel  de  Gluny. 

pi.  xvii.  Ce  inonunientest  du  v'  au  w  siècle.        Millin ,  Voyages  dans  le  Piémont-,  t.  II , 
Autre  d'une  église  de  Parenzo  en  Istrie.    p.  545,  cite  le  baptistère  de  la  cathédrale  de 
D^Agincourt ,  section  Architecture,  plan-    Verceil  (Italie),  d'une  construction  très- 
che  LXii,  n'^MS,  14.  ancienne,  lequel  oiïre  la  particularité  de 

Autre  à  Nocera  de^  Pagani ,  autrefois  deux  sièges,  Tun  pour  le  prêtre,  Tautre 
temple  païen.  DMigincourt,  jérchitectare ,  pour  le  parrain.  I|  n'en  indique  pas  de  gra- 
pi.  Lxiii ,  n""*  9, 10.  vure.  Voir  les  descriptions  de  cette  église , 

Baptistère  de  la  cathédrale  de  Padoue.    et  au  mot  Verceil  dans  ce  Dictionnaire. 
XII*  siècle;  Uope,  Histoire  de  l'architecture,       Simpson  jeune,  dans  un  ouvrage  intitulé  : 
in-S'*,  pi.  VIII.  ji  Séries  ofancient  baptismal  fonts,  1  vol. 

Autre  à  Téglise  Saint-Jean ,  à  Parme.  D'A-  in-4°  (London),  reproduit  plusieurs  curieux 
gincourt,  Architecture,  pi.  lxiii;  Hope,  baptistères  des  églises  d'Angleterre,  mais 
Histoire  de  (^architecture ,  pi.  vu.  qu'il   parait  confondre  avec  ce  que  nous 

Celui  de  l'église  de  Pesarese,  publié  par  nommons  fonts  baptismaux.  Aux  pages  21 
Olivieri  de  Abbatibus  dans  l'ouvrage  inti-  et  26 ,  il  donne  un  catalogue  alphabétique 
tulé  :  delP  antico  Battistero  délia  santa  de  toutes  les  églises  d'Angleterre  qui  pos- 
chiesa  Pesarese ,  1  vol.  in-i"".  sèdent  des  baptistères  ou  des  fonts  baptis- 

Celui  de  la  ville  de  Pise  ;  magnifique  mo-    maux, 
nuroent,  le  plus  important  de  ce  genre.        \o\t  SiXï^sWe  Cours  d'antiquités  monumen- 
D'Agincourt,  Architecture,  pi.  xxv  et  lxiii,    taies  de  M.  de  Caumont,  b*  partie,  et  les 
n**'  20,  21.  Construction  de  1153.  Publié  en    planches  qu'il  cite  pages  27,  28,  29. 
grand  par  M.  du  Sommerard,  Album  des       Les  savantes  recherches  sur  ces  mon u- 
arts  au  moyen  âge,  pi.  i  de  lai'*  série,    ments  par  Duranti,  dans  son  traité  de  Riti- 
fragments  et  détails  de  sculpture;  3/oy«/»d^e    busEcclesiœ,i  vol.  in-8%  p.  95  à  98;  Ciam- 
monumental,  pi.  lxxxiii;  vue  générale  de    pini,  de  jEdificiis  saeris.  Voir  à  la  table. 
l'intérieur ,  pi.  cxci;  vue  extérieure  de  la    Foyages  liturgiques à%yio\èoii^\  y q\.\xï'^% 
porte  d'entrée  du  baptistère,  pi.  lxxxiii.        le  Mémoire  de  M.  Albert  Lenoir,  pour  les 
Celui  de  Téglisc  de  Pistoia  (xiir  siècle),    Instructions  du  Comité  des  arts  et  mona- 
gravé  dans  le  Fiaggio  pîttor.  délia  Tosca-    ments,  voir  p.  108,  1"  série. 
na,  etc.,  par  Jac.-Ant.  Fratelli  Terreni  ;  in-       M.  Raoul  Rochelte  en  retrouve  l'origine 
folio,  planche  de  la  page  117.  sur  des  sarcophages  chrétiens,  Tableau  des 

Celui  de  la  catacombe  Saint-Pontien ,  à    catacombes,  p.  210.  Cette  remarque  est  des 
Rome ,  des  premiers  siècles  du   christia-    plus  capitales. 

nisme.  L'intérieur  est  orné  d'une  peinture  Le  prétendu  baptistère  de  saint  Ix>uis,  à 
à  fresque  représentant  le  baptême  de  Jésus-  Poissy,  est  mal  désigné  par  Millin  dans  ses 
Christ.  D'Agincourt,  Architecture,  pi.  lxiii,  Antiquités  nationales,  article  Poissy .  Ce  ino- 
II''  5.  nument  est  tout  simplement  un  bassin  que 

Celui  de  la  cathédrale  de  Ravenne,  vers    nous  signalons  au  mot  Fonts  de  baptême. 
le  V*  siècle.    D'Agincourt,    Architecture, 

pi.  lxiii,  n"*  18, 19.  BAR-SUR-AUBE.  —  Monuments  de  cette 

M.  Albert  Lenoir  a  publié  plusieurs  mo-  ville  publiés  dans  les  Foyages  archéolo- 
numents  de  ce  genre,  sans  aucune  autre  giques  dans  le  département  de  l'Aube,  de 
désignation ,  dans  son  Mémoire  sur  Parchi-  M.  Arnaud  de  Troyes,  1  vol.  in-4*,  avec 
lecture  chrétienne.  Instruction  du  Comité  10  planches.  Pour  celte  localité,  voir  aussi 
des  arts  et  monuments,  in-4'',  p.  108 ,  109.  la  Topographie  de  la  France, slm  Cabinet  des 
Celui  de  la  page  110  est  d'une  forme  très-  estampes,  à  Paris,  plusieurs  volumes  in-folio, 
remarquable  ;  il  est  copié  d'après  une  gra- 
vure in^oiio ,  pour  un  ouvrage  dont  il  nous  BAR-SUR-SEINE.  —  Mêmes  indications, 
a  été  impossiole  de  découvrir  le  titre.  On 

volt  autour  du  couronnement  du  baptistère  BARBE  (  Sainte  ).  —  Sainte  Barbe,  repre- 
nne inscription  latine,  dans  lac^uelle  on  lit  sentée  avec  une  tour  près  d'elle  ou  entre 
le  nom  Calixtus,  qui  est  celui  d'un  pape,  ses  mains  (1).  Peinture  de  Francesco  Fran- 
On  y  voit  des  poissons  sculptés  et  les  quatre  cia  (1450-53)  citée  par  M.  le  comte  de  Mon- 
animaux  des  évangéiistes.  Nous  possédons  talembert  (du  Catholicisme  dans  Vart , 
un  calque  de  la  gravure  en  question  dans  in-8*,  p.  147).  Cette  figure,  gravée  parLéo- 
notre  collection  de  monuments  d'art  chré-    nard  Galter  ou  Gaultier,  se  trouve  dans  son 

(i)  Sur  les  divers  atlribuls  donnés  i  sainte  Barl)6    mamacrarum,  in-4%  p.  38T.  Théologie  des  peintres, 
par  les  ariisies,  voir  Jean  Molanus,  ir<>/or/a  (mayi-     par  l'abbé  Bilery,in-13,  p.  i89.  , 
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ceurrc.  Voir  aussi  les  diverses  vies  des  saints  siècle  ;  môme  planche  que  pour  le  maltrc- 
eomposées  par  les  Wierix,  Valdôr,  Cnspin  autel.  La  figure  du  roi  est  aonnée  en  pied, 
de  Pas,  Martin  de  Vos,  etc.  pL  m.  Voir  le  texte,  p.  19. 

Figure  très-curieuse  de  sainte  Barbe,  gM-       Diverses  tombes  s*y  faisaient  encore  rê- 
vée sur  une  cuirasse  du  xv*  siècle.  Elle  est    marquer.  Millin  en  donne  les  principales 
vêtue  comme  une  dame  de  cette  époque;    flgures,  savoir  :  n""  2,  Thibaut  de  Sancerre; 
elle  tient  un  livre  et  une  palme.  De  sa  taille    n"*  3,  Jean  de  Sancerre;  n"  4,  Evrard  Polet; 
descend  une  cordelière  d^lne  forme  singu-    n*  5,  Émeline  de  Montmor  ;  n"  6,  une  reli- 
lière  et  d^une  longueur  démesurée.  Â  côté    gieuse  béguine;  n""  7,  Le  Maire  de  Fresnoy  ; 
d^elte,  une  tour  dans  laauelle  est  une  niche,    n""  8,  Jeanne  sa  femme, 
où  est  placé  un  calice  a'où  s^élève  une  hos- 
tie. Sa  coiffure  est  des  plus  singulières,  et       BARBEROUSSE.  —  Fragment  d*un  palais 
terminée  vers  les  tempes  par  des  bossettes    de  ce  prince,  à  Geinhausen,  d^une  arcnitec- 
en  form^  de  colimaçons.  Cette  figure  eu-    ture  romane  du  xi*  et  xii*  siècle.  Hopc,  Bis* 
rieuse  est  gravée  dans'le  22*  volume  de  T^r-    toire  de  l'architecture ,  in-S"*,  pi.  xxxiv,  xliii, 
cheologia  britannica,  pi.  vu.  xlvii,  lxxi.  . 

Autre,  en  bois,  publiée  dans  la  Collection       Autres  fragments  de  la  chapelle,  ib. 
d^objets  d^art,  etc.,  par  Joliment,  gravée       Trône  de  Barberousse,  ib.,  pi.  lxxii. 
par  M"'  Naudet,  in-folio,  pi.  xxv  (1837),  sta-       L'empereur  de  ce  nom  aux  pieds  du  doge, 
tuette  du  xv*  siècle,  Album  du  Sommerard,    à  qui  il  fait  soumission.  Peinture  à  fresque 
10*  série,  pi.  xv.  du  xv*  siècle,  an  palais  du  doge,  à  Venise, 

Église  oe  Sainte-Barbe,  h  Rome  (xvi«  siè-    publiée  dans  Pouvrage  intitulé  :  Denise, 
de].  Voir  les  planches  de  JRome  moderne,    1  vol.  in-folio;  à  Paris,  chez  Delpech ,  et 
par  Vasi,  12  vol.  in-folio,  et  les  Topogra^    dans  la  Mosaïque,  2*  année,  planche  de  la 
phies  de  Borne,  au  Cabinet  des  estampes  de    pi  49. 
Paris,  de  Dresde,  Berlin,  etc. 

BARBETTE.  —  Hôtel  de  ce  nom,  à  Paris. 
BARBE.  —  Sur  Tusagede  porter  la  barbe  Millin,  Antiquités  nationales,  t.  I,  pi.  i  du 
aux  divers  siècles  du  moyen  âge,  voir  les  n<*  vi ,  a  publié  quelques  détails  de  cette 
planches  des  Monuments  de  la  monarchie  habitation.  La  petite  statue  de  Vierge,  pla- 
française  (i)^les  Costumes  du  moyenâge,  par  cée  dans  une  niche  et  gravée  sur  la  môme 
Bonnart,  les  Recueils  de  sceaux,  cités  dans  planche,  a  été  l'objet  de  quelques  recherches 
ce  Dictionnaire,  verbo  Sceaux,  les  Portraits  archéologiques  dans  le  21*  volume  des  Mér 
des  papes,  aux  noms  de  chacun.  Voir  m>oires  de  l'Académie,  p.  M9. 
aussi  Papes  (2). 

BARBIER  dans  sa  boutique.  —  Vitrail  du 
BARBEAU.  —  Abbaye  célèbre,  dont  on    xvi*siècle,-d'un  artiste  suisse,  ^/^nmde^arf^ 
trouve  des  représentations  dans  les  Antiqui"    au  moven  âçe  de  M.  du  Sommerard,  pi.  xxxiv 
tés  nationales,  par  Millin,  t  II,  article  XIII.    de  la  8*  série. 

On  y  remarque  les  anciennes  stalles  d'un  Sceau  de  cette  corporation,  à  Bruges,  xiv* 
travail  admirable,  ib,,  pi.  i  dudit  n"*  3,  p.  1 .  siècle.  Trésor  de  numismatique,  vol.  in-foiio  ; 
(Ouvrage  du  xv*  siècle.j  Sceaux  des  communes,  pi.  ix,  n*"  8. 

Lemaitre-autel  est  Œune  architecture  bi- 
zarre mêlée  de  deuils  sacréset  profanes.  Ou-  BARCELONNE  (  Espagne  ).  —  Les  monu- 
vrage  de  la  fin  du  xvi'  siècle,  ib.,'p\.  ii,  p.  3.  ments  de  celte  ville  sont  publiés  dans  Tou- 
Les  nudités  et  la  mythologie  font  tous  les  vrage  de  M.  Alex,  de  La  Borde,  Voyages 
frais  de  rornementation  de  cet  autel  d^une  pittoresques  et  historiques  en  Espagne,  et 
manière  absurde  et  comme  affectée.  dans  tous  les  ouvrages  désignés  au  mot  Es- 

Devaqt  Pautel  est  placé  le  tombeau  du  roi    pagme. 
Louis  VII,  dit  le  Jeune.  Monument  du  xvi*       La  cathédrale  de  cotte  ville  est  un  monu- 


(t)  On  trooTe  dans  l'ouvrage  du  moine  Théophile,  1. 1.  rerbo  Barbe,  M.  du  Sommerard  nous  apprend 

iniiialé  :  Sehedula  divers,  ariium,  ou  Essai  sur  les  di-  que  les  fashionables  du  xv*  ou  xti«  sîèclB,  pour  cm- 

versarts,in'A*,  traduit  et  publié  par  M.  Charles  de  pécher  leur  barbe  de  se  défriser  la  nuit,  l'enfermaient 

Lescalopier,  Paris,  1843,  p.  i8  et  lO.  des  ré^^les  ira-  dans  un  petit  sac  nommé  bigolelle.  Notice  sur  l'Bôiel 

cée«  sur  la  manière  dont  les  artistes  doivent  représen-  de  Cluny,  m-V*,  p.  77. 

ter  la  harbe  aux  divers  âges  de  Thomme.  Sur  l'usaae  (2)  Ciampini.  Vêlera  Monumenta,  1. 1,  p.  U9,  donne 

déporter  la  barbe  en  France  ou  de  la  raser,  depuis  le  des  détails  curieux  sur  la  manière  dont  plusieurs  papes 

rè|;ne  de  Clovis  jusqu'au  xvi*  siècle,  Alex.  Lenoir,  portèrent  la  barbe.  Voir  aussi  A  ce  sujet  Molanus. 

Uisioire  des  arts  en  France,  io-S*";  Paris,  1800,  p.  i23,  Histor.  imag.  sacr.,  in-4*,  p.  302  et  suiv.  Ces  détails 

I2S,  128, 132, 136,  M4.  Oistoirede  la  barbe  en  France,  ne  sont  pas  sans  intérêt  pour  les  artistes  chargés  de 

par  on  anonyme;  Paris,  in'i2,  ou  le  DicHonmiire  des  représenter  les  personnages  historiques. 
origines,  par  une  société  de  gens  de  Iclires ,  in-8*, 
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nienl  important  de  style  mélangé.  On  y  re-  Tobiesen  Duby,  2  vol.  in-folio  ;  Paris,  1790, 

marque  le  mailre-autel,  décoration  magni-  ou  5  vol.  in-4'',  même  année.  Ouvrage  rem- 

lique  à  jour  exécutée  dans  le  xv*  siècle  en-  pli  de  planches  très-bien  gravées,  et  celles 

viron.  publiées  pour  le  xir  siècle,  et  Revue  numi»- 

Le  Moyen  âge  monumental,  pi.  clxxix,  matiaae   de  Blois,  année  1839,   pi.  vu, 

donne  un  ancien  autel  de  cette  église,  re-  p.  129.  . 

marquable  par  son  beau  retable  et  ses  co-  Sceanœ.des grands  feudataires  de  France, 

lonneties  aisposées  pour  recevoir  les  ri-  \  vol.  in-folio,  publié  par  les  éditeurs  du 

deaux  qui  se  fermaient  sur  le  prêtre  lors  de  Trésor  de  la  numismatique;  Paris,  1837, 

la  consécration  suivant  Tancien  rit.  renfermant  plus  de  t$0  planches  avec  un 

Palais  nommé  Real  andiencia.  Monument  texte  par  M.  Charles  I^normanl ,  conserva- 

du  XV' siècle,  entremêlé  de  détails  gothiques,  teur  clu  Cabinet  des  médailles  (3). 

moresques  et  de  renaissance.  Le  baronaae  et   noblesse  d'Angleterre; 

r^a  vue  intérieure  de  ce  monument  est  pu-  Londres,  1675,  S  volumes  in-^olio  remplis 

bliée  dans  le  Moyen  âge  pittoresque,  pi.  cl,  de  figures,  publiés  par  Guillaume  Dugdale. 

et  dans  le  Moyen  âge  monumen{al,  pi.  cvii.  f^etasta  Alonumenta.  Magnifique  ouvrage 

Dans  une  des  salles  de  VAudiencia  sont  publié  en  Angleterre  depuis  plusieurs  an- 

conservésles  portraits  de  tous  les  anciens  nées,  et  dont  nous  parlons  avec  quelques 

comtes  de.Barcelonne  (1).  détails  à  Tarticie  Angleterre.  Voir  ce  mot. 

Porte  du  cloître  de  la  cathédrale.  Moyen  On  y  trouve  beaucoup  de  sceaux  et  de  figures 

âge  monumental,  pi.  cxlix.  de  seigneurs  et  barons  d^Angleterre. 

Jarisprudentia  heroica^  sivejure  Belgarnm 

BÀRDOCUCULLUS. —  Manteau  des  anciens  circa  nobilitatem  et  insi^nia,  etc.;  camfigu- 

Francs.  On  en  voit  un  curieux  exemple  dans  ris,  par  Chrystinœus ,  m-folio;  Bruxelles, 

une  miniature  d'un  manuscrit  du  xi*  siècle  1668. 

ou  environ.  WiUemïn,  Monuments  français.  Et  tous  les  ouvrages  sur  les  généalogies 
1. 1,  pi.  XLV.  des  grandes  familles  de  rEurope,dont  beau- 
Toutes  les  statues  placées  aux  porches  des  coup  renferment  des  planches.  Voirie  cata- 
anciennes  églises,  telles  que  Saint-Denis,  loguequ^en a  donné  LengletduFresnoy, dans 
Chartres,  Moissac,  Boscherville,  Saint-Gilles  sa  Méthode  pour  étudier  l'histoire,  t.  IV, 
d'Aix,  Saint-Trophime  d'Arles,  etc.,  offrent  p.  428,  429,  430,  432,  434,  444,  446  et 
des  exemples  multipliés  de  ce  genre  de  vê-  454. 
tement. 

BARQUE.  — Celle  de  saint  Pierre,  image 

BABETTE.  —  Pour  la  forme  de  ce  genre  de  TÉglise.  Une  des  plus  anciennes  repré- 

de  coiffure,  voir  les  mots  Docteurs,  Méde-  sentationsdece  genre.  L'on  voit  saint  Pierre, 

ciNS,  Magistrats,  Savants,  etc.  avec  ses  compagnons,  qui  pèchent  un  gros 

Les  médailles,  dites  des  Plsans,  publiées  poisson  dans  un.  filet.  lH>saîque  du  v*  ou  vr 

dans  le  l'^résor  de  numismatique  et  de  glyp*  siècle.  Ciampini,  Fêtera  Monamenta,  t.  Il, 

tique,  1  vol.  in-^8'',  intitulé  :  Médailles  ita-  pi.  xxvii  et  p.  95  du  texte.  Cette  peinture 

tiennes  des  xv*  et  xvi*  siècles,  en  offrent  de  provient  de  Téglise  Sainte-Apollinaire,  dite 

fréquents  exemples.  la  Neuve,  àRavenne. 

D'Agincourt,  Histoire  de  l'art,  section 

BARONS  CHRÉTIENS  en  Orient.  —  Mon-  Peinture,  pi.  xvi,  n°  9,  reproduit  la  même 

naies  de  ceux  d'Achaïe  et  de  Morée  à  Tépoque  peinture. 

des  croisades.  Mélanges  de  numismatique  et  Autre  sujet  à  peu  près  semblable,  publié 

d'histoire,  par  le  baron  Marchand,  in-S"*,  avec  dans  les  Origines  et  antiquitates  christiano- 

planches;  Metz,  1818.  rum de Mamachi,  1. 1,  planche  de  la  p.  240, 

avec  cette  indication  :  Ex  ebnrneo  antiquo. 

BARONS  ET  BARONAGE.  —  Outre  les  di-  Autre,  t.  IIC,  planche  des  p.  93, 101.  Cette 

vers  recueils  de  sceaux  de  France  et  d'An-  dernière  porte  une  colombe, 

gletcrre,  d'Allemagne,  eic,  qui  représentent  Barque  de  TEglise,  représentée  dans  la 

les  seigneurs  portant  ce  titre,  et  qui  soni'nom-  célèbre  fresque  peinte  par  Giotto,  en  1340, 

breux,  voir  surtout  les  ouvrages  suivants  :  à  l'église  du  Vatican.  On  y  voit  saint  Pierre 

Le  7>aité  des  monnaies  des  barons  (â)  et  péchant.  En  face  de  lui,  un  pape  ou  évêque 

possesseurs  des  grands  fiefs  de  France,  par  de  Rome. 

(0  Voir  le  t.  T,  p.  43  d'un  Nouveau  voyage  en  Espa-  voir  Revue  numismatique ,  par  MM.  Cartier  et  De  La 

gne,  par  un  anonyme  (le  baron  Oublaisel),  3  vol.  Saussaye,  année  1840,  p.  39. 

in-s";  Londres,  1777-78.  (3)  Ou  sait  qu'on  doit  à  ce  savant  la  majeure  partie 

{2)  Sur  ['Origine  desmonnaies  baronales  en  France,  de  la  publication  du  Trésor. 
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Même  sujet  sur  une  trè»>belle  lampe  chré*  ches. 

tienne,  publié  par  Pietro  Santo  Bartoli  et  y oir  aussi  Vjingleterre  pittoresqae  du  ha- 

par  Bellori,  dans  le  volume  in-4''  intitulé  :  ron  Roujoux  et  Hinguet,  3  vol.  in-S*",  4836 

Luoernœ  sépulcrales  collectœ  ex  cavernis  et  et  1844.  V.  les  planches  des  deux  éditions. 

specubussuoterraneiSttrbisJiomœ,p\.TXTLii,  Montfaucon,  Monarchie  française,  t.  I, 

suivant  les  éditions;  Boldetti,  Osserv.  sop.  pi.  xxii,  représentant  saint  l^uis  allant  en 


çimeteri,  pi.  de  la  p.  366. 

Bas-reliefs  chrétiens,  publiés  par  Boldetti, 
Osseivazioni,  etc.,  p.  373;  Mamachi ,  Ori^ 


terre  sainte  (3). 

Voir  aussi  la  France  monumentale  d'Abel 
Hugo,  t.  II,  pi.  LV  ;  V Univers  pittoresque  des 


gines {intiguitat,  christianor Ji) y  i.  \ll^  p. 99y  frères  Didot,  France,   pi.   ccii,  cclxxxvi, 

i(M  ;  ou  encore  d^Agincourt,  Histoire  de  Vart  cccxxxiv,  ccclix,  cccLXXin. 
(Sculpture),  pi.  viii,  n*"  44.  On  y  voit  un  petit 

vaisseau  avec  deux  rames.  Enûn  on  trouve  BARRIÈRE.  —  Champ  clos  ou  enceinte 
dans  Vltalia  sacra  d^Ugelli,  t.  Il,  p.  769,  réservée  pour  des  combats  à  outrance  ou 
un  sceau  curieux  provenant  de  auelque  de  chevalerie.  Voir  aux  mots  Joutes,  Pas- 
cou  vent  d^Italie,  sous  (e  vocable  de  saint  d^arhes.  Tournois,  etc. 
Etienne  de  peccatoribus  sancti  Pétri ,  où  Dans  Tœuvre  de  Jacques  Callot,  on  trouve 
Ton  voit  saint  Pierre, dans  sa  barque,  tenant  nne  pièce  intitulée  :  Combat  à  la  barrière. 
la  rame  ;  ses  clefs  sont  attachées  au  mflt.  Voir  son  œuvre; 

Barque  oq  navire,  figure  de  Tl^glise  por- 
tée sur  le  dos  d'un  gros  poisson.  Pierre  gra-  BARTHÉLÉMY  (Saiïit).  —  Figure  de  ce 
vée  et  publiée  dans  la  Jloma  subterranea  saint,  à  mi-corps,  sur  un  diptyque  grec 
d'Aringhi,  t.  II,  planche  delà  p.  475,  édition  du  viii«  ou  ix*  siècle,  publiée  par  Paciaudi, 
de  Venise,  et  p.  i44  de  Tédition  de  Paris,  yintiquitaUsehristianœ,  etc. ^  i  vol.  in-4% 
1659.  planche  de  la  p.  389.  Il  tient  à  la  main  un 

Ce  sujet  se  trouve  beaucoup  mieux  gravé  instrument,  aonl  Paciaudi  ne  parle  pas, 

dans  un  ouvrage  du  père  Jér.-Alex.  Le-  mais  qui  pourrait  bien  être  celui  de  son 

ieune ,  intitulé  :  Navis  Ecclesiœ  symbo»  supplice.  C'est  une  espèce  de  couteau  ou 

lam,  etc.,  1  vol.  in-4*'.  de  scalpel. 

Une  médaille  du  pape  Nicolas  V,  publiée  Statue  de  saint  Barthélémy,  réprésenté 

dans  la  Numismata  pofitificum  du  père  Du-  écorché  (4}.  Sculpture  de  l'église  du  Dôme,  h 

molinet,  n*"  4,  représente  une  barque  con-  Milan  (xvi*  siècle),  sravée  dans  l'ouvrage  de 

duite  par  un  évèque  ;  une  croix  surmontée  Cicognara,  Storia  délia  scultura  in  Italia, 

d'un  drapeau  aux  armes  du  pape,  sert  de  t.  II,  pi.  lxxx.  Voir  aussi  le  grand  ouvrage 

mât  et  de  voile.  publié  par  Rupp,  Sur  les  sculptures  de  cette 

église,  au  Cabmet  des  estampes  de  Paris, 

BARQUES  de  pèche,  de  guerre  ou  de  com-  sous  le  n"  5,  F,  n*  7572. 

merce  (2).  —  Les  plus  anciennes  représen-  Statue  de  cet   apôtre  au    tombeau   de 

talions  que  nous  en  trouvons  sont  celles  de  Louis  XII,  à  Saint-Denis^  mais  sans  attribut 

la  tapisserie  de  Bayeux.  Montfaucon,  Afo^  bien  distinct.  Voir  les  gravures. 

aarchie  française,  1. 1,  pi.  xl.  Mémoire  de  la  translation  de  saint  Barlhé  • 

Quelques  chapiteaux  descaveauxde  Saint-  lemy .  Miniature  d'un  calendrier  grec,  Jeta 

Denis  représentent  des  soldats  dans  des  bar-  sanctorum  des  Bollandistes,  mois  de  mai, 

ques.  Voir  les  détails  de  cette  église  à  son  1. 1,  planche  de  la  p.  39, 14  du  mois, 

nom.  On  trouve  diverses  figures  de  cet  apôtre 

On  voit  des  barques  dans  la  sculpture  du  dans  te  grande  collection  des  saints  du  Ca- 

tombeau  du  roi  Dagobert.  Voir  Dagobert.  binet  des  estampes,  à  Paris. 

Barque  du  Temps.  Voir  Temps,  etc.  Voir  aussi  au  mot  Apôtres. 

On  trouve  diverses  formes  de  barques  Eglise  Saint-Barthélémy,  à  Rome  (xvr 


(I)  Voir  ce  que  dit  M.  Gyprien  Robert,  t.  YI,  p.  433 
de  VViUversUi  catholique,  de  celte  sculpture. 

(7'>  Sur  celte  matière,  voir  Touvrage  iniilalé:  Ar- 
ehéotwfle  navale,  in-V*^  avec  planches;  Paris,  i832, 
par  RI.  Jal,  membre  de  plusieurs  sociétés  savantes. 

(3'  Cet  intéressant  vitrail  vient  d'être  reproduit 
avec  la  plus  grande  exactitude  par  les  soins  de  m.  De- 
hret,  et  replace,  ainsi  que  ceux  qui  en  font  partie,  à 
réalise  Saint-Denis,  dans  une  des  grandes  fenêtres  de 


la  galerie  du  transept  bras  gauche  de  la  croix. 
Le  Vieil,  dans  son  Traité  de  la  peinture  sur  verre, 
édition in-4«. p.  6i,  signale  ces  vitraux  historiques, 
mais  sans  aucun  détail. 

(4)  Sur  rinronvenance  de  ce  genre  de  sujet,  comme 
tableau  de  piété,  voir  ce  que  JitVasari,  Vie  de  Michel- 
Ange,  au  sujet  du  saint  Barthélémy  représenté  dans 
le  ciel  tenant  sa  peau.  Molanus,  Histor.  imag,  tacr.» 
verbo  Bartholomeus. 
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siècle).  lykâncouTiyjirchitectare,  pi.  xxviii,    par  Chapuis,  chez  H.  Jeannin  ;  Paris,  1843. 
ir»  19,  SO,  Si.  La  vue  f>erspecliTe  d'un  bas  côté  de  Té- 

Von  trouve  encore,  à  Rome,  deux  églises    dise  de  Saint-Denis  se  trouve  dans  la  Col- 
de  ce  nom,  publiées  par  Vasi  (Borne  mo-*    Uction  des  cathédrales  de  France,  par  Cha- 
derne,  12  vol.  in-folio;;  Tune  d'elles  date  du    puis.  Voir  Saint-Denis. 
xvi*  siècle.  Voir  V Itinéraire  de  Marin  Vasi  à       Celle  d'un  bas  côté  de  l'église  de  Gisors 
la  table.  est  donnée  dans  les  Foyages  pittoresques  et 

romantiques,  par  Taylor,  etc.,  Normandie, 
BARTHOLE  de  Sasso  Ferrato,  célèbre  ju-  pi.  cciv.  Cette  vue  offre  des  voûtes  ornées 
risconsulle  du  xiv  ou  xv*  siècle.  Son  tom*  de  culs-de-lampe  détachés  et  des  piliers 
beau,  avec  sa  ûgure  couchée  en  costume  du  contournés  très-remarquables, 
temps,  publié  dans  les  Monumenta  illus^  Les  bas  côtés  des  églises  cathédrales  de 
trium  virorum,  1  vol.  petit  in-folio,  par  Westminster,  Lincoln,  Salisbury,  Cantor- 
Boxhornius,  planche  de  la  p.  103.  béry,  d'Ely,  etc.,  offrent  de  fréquentes  dé- 

corations de   tombeaux   gothiques   placés 
BARTHOLOMÉE.  —  Voir  Bartbélent.        entre  les  arcades,  et  qui  produisent  un  bel 

effet.  Voir  ces  divers  monuments  reproduits 

BAS.  —  Montfaucon  donne  une  figure  de    dans  les  ouvrages  publiés  par  Britton  (1), 

Charlemagne  portant  des  bas  entoura  de    Clark's,  Lekeux  et  quelques  autres. 

bandelettes.  Voir  au  nom  de  ce  prince.  —  De  l'église  Saint-Pierre  de  Caen,  xv*  et 

Une  miniature  de  manuscrit  du  xi*  au  xii*    xvi*  siècles.  Album  des  arts  au  moyen  âge, 

siècle,  représente  les  mages,  dont  un  porte    série  9%  pi.  x. 

des  espèces  de  bas  retenus  par  des  jarretières  Un  des  bas  côtés  de  l'église  de  Rosnay 
avec  rosettes.  Archeologia  britannica,  in-4'*,  (Aube),  architecture  mélangée  du  xii*  et 
t.  XXIV,  pi.  XVI,  p.  60.  xiii*isiècle,  est  doublement  curieux.  On  y 

Nous  citerons  comme  très-remarquables  voit,  à  main  gauche,  une  colonne  tronquée 
ceux  du  moine  Ingon,  abbé  de  Saint-Ger-  et  dont  le  fût  rentre  dans  la  muraille  en  ma- 
main-des-Prés  vers  le  xiii*  siècle.  Ils  sont  nière  d'un  coude  de  tuyau  de  poêle.  Cette 
en  soie  et  or,  couverts  de  figures  d'oiseau  et  singularité,  qui  date  de  l'époque  même  de 
d'arabesques.  Atlas  des  arts  en  France,  la  construction,  serait  curieuse  à  expliquer, 
in-folio,  pi.  IV.  Voir  aussi  pi.  xxi  de  la  Des-'  Voir,  au  reste,  la  planche  publiée  par  M.  Ar- 
cription  au  Musée  des  monuments  français,  naud,  dans  son  Voyage  archéologique  du 
par  Alex.  Lenoir,  t.  1,  et  dans  le  7*  vol.,  département  de  VAube;  Rosnay,  n*"  4. 
pi.  de  la  p.  8â.  '  —  De  l'église  Notre-Dame,  a  Diion  (xni* 

Voir  aussi  au  mot  Haut-de-chaosses.  siècle  ou  environ); —  de  l'église  ae  Stras- 

bourg;— de  la  cathédrale  de  Milan.  Voir  à 
BAS  COTÉS  des  églises.  —  Nommés  aussi    ces  divers  noms, 
quelquefois  nefs.  Voir  aux  mots  Basiliques, 

Eglises,  Cathédrales,  etc.  BAS-EMPIRE.  —  Voir  sur  le  caractère  de 

Willcmin  a  publié  un  des  bas  côtés  de  la    cette  époque  et  de  ses  monuments,  l'ou- 

calhédrale  de  Reims.  Monuments  inédits,    vrage  de  d'Agincourt, /fi^toir^  de  l'art  (Ar- 

1. 1,  pi.  cm.  ehitecture, Peintureei Sculpture,)  Pour  l'his- 

Un  des  bas  côtés  de  la  cathédrale  de  la    torique,  voir  les  discours  qui  précèdent  cha- 

ville  d'Eu  est  publié  dans  les  Foyages  pitto*    que  section  et  les  planches  qui  s'y  rattachent 

resques  et  romantiques  en  France,  par  Tay-    indiquées  dans  les  tables  de  matières  placées 

lor,deCailleux,etc.,iVorinamlie,pl.Lxxxviii.    à  la  fin.  de  chaque  volume  de  cet  ouvrage. 

Cette  vue  est  très-pi ttorescjue.  M.  du  Sommerard,  VArt  au  moyen  âge,  1. 1, 

En  tête  de  son  ouvrage  intitulé  :  Les  ca-    p.  93,  et  les  planches  qui  y  sont  indiquées. 

thédrales  de  France,  l'abbé  Bourassé  donne 

une  planche  représentant  un  des  bas  côtés       BASES  DE  COLONNES.  —  Tableau  com- 
de  l'église  Notre-Dame  de  Paris.  paratif  de  leurs  formes  variées  depuis  la  dé- 

On  trouve  plusieurs  vues  de  cegenre  dans    cadence  jusqu'à  la  fin  du  xvi*siècle.  D'Agin- 
la  Collection  des  cathédrales  françaises,  pu-    court.  Architecture,  pi.  lxix  et  lxx. 
bliée  par  Chapuis  et  de  Jolimont,  1  Vol.       Pugin,  dans  divers  ouvrages  sur  l'archi- 
in-4'*;  Paris,  1825.  tecture,  a  également  publié  des  rapproche- 

Voir  aussi  la  publication  intitulée  :  //if^-    ments  semblables. 
rieurs  de  tous  les  pays  et  de  tous  les  genres ,       Voir  aussi  les  planches  publiées  dans  l'ou- 

(i)  On  doit  à  cet  infatii^able  auteur  la  publicalion  savoir  :  celles  de  Bristol,  Canterbury^Exeter,  Gloces- 
de  plus  de  30  ouvrages  sur  les  antiqiiitcs  de  l'Angle-  1er,  Hereford,  Uchlieid,  Norwich,  Oxford,  Pcterbo- 
terre  au  moyen  âge,  dont  13  à  1 4  églises  caibédrales,     rough,  Salisbury,  Wels,  Winchester,  York,  etc. 
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Trage  intitulé  :  new  Farallel  of  the  ordert  in-^olio),  publiée  par  les  bénédictins.  Voir  le- 

of  architecture, —  et  cet  autre  ;  Fiewê  jl/oa-  volume  des  œuvres  de  saint  Basile. 
trativeof  Pagin's  Example*  ofgothic  archi'       Buste  du  même,  d'après  celle  ci^essus. 

lecture,  d'après  nature,  par  Joseph  Nash  et  Acta  sanctorum,  mois  de  juin,  t.  II,  p.  956. 

gravées  par  Pugin  (Augustin).  Exampleê  of  Très-bien  gravé. 

gothie  architecture  setected  from  various       Autre  gravé  par  Raphaël  Custode,  pour 

ancient  édifice*  inEngland,  2  parties  ou  se-  Touvrage  intitulé  :  Academiavetu*  Chritii,. 

ries,  illustrées  par  Wilson,  architecte.  par  le  révérend  père  Spizelius,  1  volume 

Mémoire  *ur  l'architecture  à  »e*  diver*e*  in-4**,  rempli  de  ngures  de  Pères  et  de  doo- 

époque*,  par  iSI.  Albert  Lenoir,  inséré  dans  teurs. 

les  iMtruction*  du  Comité  des  art*  et  monur       Figure  de  saint  Basile.  Camée  de  deux 

ment*,  2*  série,  p.  27,  28, 29,  51.  Batissier ,  couleurs; style  grec.  J>*\gmeouTi, Sculpture,. 

Élément*  d'architecture,  i843,in-12,  p.  422  pi.  xlviii,  n''  80. 
et  425.  Statue  en  marbre  ou  pierre,  d'une  belle- 


rons 

du  m —  ,^  , « — 

de   ce  monument,  à  Paris,  chez  Basset,  tura  del  Campo  Santo,  in-4";  à  Florence, 

in-4'',  et  la  Topographie  du  Cabinet  des  es-  1825,  par  Lansini,  pi.  lxxxiii,  n*"  6i.  Toutes 

tampes,  France,  sup'plément.  celles  réunies  dans  la  collection  de  saints  du 

Celle  d'une  colonne  de  l'église  Saint-Lau-  Cabinet  des  estampes,  à  Paris, 
rent,  à  Gènes,  xvr  siècle.  Moyen  âge  month 

mental,  pi.  clxviii.  Ornement  en  damier,  BASILE  (  Ordre  de  Saint).  —  Voir  les 

rinceaux,  etc.  Hietoire*  ék*  ordre*  religieux,  par  Fialetti, 

—  Des  colonnes  du  cloître  de  Montréal ,  Héiiot,  Bar  et  quelques  autres  (1),  aux  ta- 
en  Sicile.  Moyen  âge  pittore*que,  pi.  cxxxv.  blés  des  matières,  à  la  fin  des  ouvrages. 

—  Des  colonnes  et  pilastres,  h  la  Char- 
treuse de  Pavie.  Afo/iam^n/^  a/ici>/w  et  mo-  BASILICE  (Sainte).  —  On  trouve  dans 
derne*,  in-4°,  pi.  ii,  par  J.  Gailhabaud.  les^martyrologcs,  quatre  saintes  de  ce  nom 

vierges  et  martyres,  à  Rome,  à  Nicomédie 

BASILE.  n«  du  nom,  recevant  les  hom-  ou  à  Antioche. 

mages  de  la  terre  et  les  bénédictions  du  ciel.  Voir  la  ligure  d'une  de  ces  saintes  dans  la 

—  Miniature  d'un  manuscrit  grec  du  xi*  grande  collection  des  saints  au  Cabinet  des 

siècle  environ.  D'Agincourt,  Peinture,  plan-  estampes,  à  Paris,  par  ordre  alphabétique 

che  xLvii,  n**  4.  de  noms.  (Série  des  femmes.) 

Du  Cange,  dans  ses  Familiœ  ^yzantinœ,  a 

public  plusieurs  figures  de  princes  de  ce  BASILIQUES.— Pour  la  disposition  (2)  des 

nom.  Voir  1. 1,  p.  159,  de  l'édition  ancienne  basiliques  grecques,  voir  l'ouvrage  de  Bévé- 

en  5  vol.  petit  in-folio.  régius,  dans  son  traité  intitulé  :  Pandeetœ 

canonum.  On  y  trouve  un  plan  reproduit 

BASILE  ( Saint).  —  Père  de  l'Église  grec-  dans  les  Annale*  de  philo*ophie  chrétienne^ 

que  (iv  siècle),  évoque  de  Césarée.  Figure  en  t.  XVII,  p.  419  (5). 

pied.  Miniature  grecque  du  XI*  au  xii«  siècle  M.  Raoul  Rochette,   Taibleau  de*  cata^ 

environ  ;  la  8*  de  la  suite  des  figures.  D'A-  combe*,  p.  216,  pense  qu'on  peut  retrouver 

gincourt.  Peinture,  pi.  lviii.  l'origine  et  la  forme  des  basiliques  chré- 

Très-belle  figure  en  pied,  d'après  d'an-  tiennes  déjà  pourvues  de  leur  abside  et  bap- 

ciennes  peintures  grecc[ues,  gravée  par  Léo-  tistères  et  de  leurs  tentures,  sur  quelques 

nard  Gafter,  pour  servir  de  frontispice  aux  bas-reliefs  de  sarcophages  des  catacombes, 

œuvres  des  Pères.  {Opéra  omnia  Patrum,  dont  il  donne  une  gravure,  n"*  8, de  ses  plan- 

'  (I)  Sar  rorigifip  el  les  statut»  de  cet  ordre,  voir  les  connaissant  pas  asseï  le  terrain  sur  teqoel   noua 

divers  auteurs  cités  par  Leiiglet  du  Fresnoy,  Méthode  marcliions»  nous  nous  sommes  fou|voyé  deui  ou  iroia 

pour  étudier  l'hialolre,  t.  III,  p.  i33.  .  fois  en  confondant  les  usages  de  1  La  i*e  .grecque  avoc 

'2)  Outre  les  divers  ouvrages  à  planches  que  nous  ceux  de  l'Eglise  la ime ,  dont  les  liturgies  différent, 

citons  ci-dnasoa,  voir  aussi  pour  la  disposition  des  ainsi  que  les  dispositions  intérieures ,  comme  noua 

basiliques  primitives.  Eusébe,  Hinoire  ecclésiastique,  l'a  prouvé  eatégonqvemeot  I  auteur  de  la  disserUlion, 

Fleury,  Histoire  de  V Enlise.  Binsham  (  Jo8.\  Aniiqui'  faite  de  main  de  roultre,  et  insérée  dans  les  Amateë 

taies  sive  origines  ecélesïaslicœ ,  in-4%  1. 111.  M.  du  précitées,  t.  XIX,  p.  344.  Le  olan  curieux  qui  y  esi 

Sommerard,  les  Ans  au  moyen  âge,  t.  II.  p.  8i  el  annexé  est  tiré  de  I  ouvrage  deSarnel  i,  ^7'^<^«  *"*«J- 

suivantes  »      -»  r  cograpMa,  el  simplifie  singulièrement  toutes  les  diffl- 

(5)  Ce  plan  se  rattache  A  la  notice  que  nous  avons  cultes  que  faisaient  éprouver  les  descriptions  don- 

essayée  sur  la  forme  des  anciennes  basiliques  chré-  nées  par  Eusébe,  Fleury  cl  autres, 
tiennes  ;  mais,  noua  devons  Tavouer  franchement,  ne 
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chcs,  d'après  celle  d^Aringhi,  Borna  subter^  sion,  son  pupitre,  ambon,  chandeliers.  Voir 

ranea.  Ce  que  dit,  à  ce  sujet,  ce  savant  aca-  aussi  aux  noms  indiqués, 

démicien,  est  d'un  grand  intérêt  pour  Pétude  Celle  Saint-I^urent,  vue   intérieure  et 

de  l'antiquité  chrétienne.  coupe  dans  sa  longueur,  ambon ,  sièges  en 

D'Agincourt,  Histoire  de  Vcurt  aa  moyen  marnre,  chaire  avec  son  pupitre,  etc. 

âge,  section  dî* Architecture,  a  publié  divers  Celle  Saint-Jean^e-Latran.  Ciboriam  ma- 

plans  d'anciennes  basiliques,  savoir  :  gnifîque;    mosaïque    du    triclinium.   Voir 

Celle  de  Saint-Jean-de-Latran,  pi.  lxxiii,  Sa int-Jean-de-Latrxn,  dans  ce  Dictionnaire, 

n""  22.  pour  les  détails. 

Celle  de  Saint-Clément,  le  modèle  le  mieux  Basilique  Sainte-Marie-Majeure.  Plan  géo-* 

conservéde  la  disposition  d'une  basilique  pri-  métrai;  développement  de  son  beau   pa« 

mitive,pl.  xvi.  Voir  au  nom  de  celte  église,  vage;  vue  intérieure;  plafond  en  caissons; 

Celle   de   Sainte -Agnès -hors-dcs-Murs ,  ciborium;   mosaïque  de  l'abside.   On  n^y 

pi.  VIII.  trouve  pas  celle  de  la  façade  intérieure. 

Celle  de  Saint-Paul-'hors-des^Hurs,  pl.iv.  Pour  les  détails,  voir  au  nom  de  l'église, 

Voir  aussi  toutes  celles  qui  sont  groupées  dans  ce  Dictionnaire, 

et  gravées  d'après  une  échelle  comparative  Celles  Sainte -Praxède,  Saînte-Marie*in- 

sur  la  pi.  LXXIII^  du  même  ouvrage,  et  qui  Cosmedin,  vue  intérieure,  ambon,  plan  géo- 

oQre  un  tableau  récapitulatif  de  la  marcne  métrai,  campanile,  etc. 

progressive  de  l'architecture  religieuse  de-  L'ouvrage  de  Gerbert,  intitulé:  Veiuâ 

puis  le  IV'  siècle  jusqu'à  la  fin  du  xvr.  litargica  allemanica,  i  vol.  in-4*,  formant 

On  y  remarque  celle  de  Parenzo  et  celle  deux  parties,  renferme  un  plan  très-inté- 

de  Ravenne,  aeux  des  éçlises  les  plus  eu-  ressaut  à  consulter  d'une  basilique  ou  église 

rieuses  pour  leur  disposition  très-ancienne  primitive  d'Allemagne.  Voir  p.  18i,  où  est 

et  assez  bien  conservées.  Voir  Parenzo  et  la  planche  que  nous  d tons. 

Ravenne.  Fontana,  Recueil  des  plus  belles  églises  de 

Quant  au  plan  de  la  basilique  Saint-Jean-  Borne,  4  vol.  in-folio ,  année  1833 ,  texte 

de-Latran,  il  faut  voir  celui  qu'en  a  donné,  en  italien. 

engrand,Nicolaus  Allemanus,  dans  son  sa->  Valentini  (Aug.j,  Les  quatre  principales 

vant  ouvrage  De  picturis  et  parietinis  La*  basiliques  de  Borne,  in-folio,  4  vol.  Voir 

teranensibas  restituas,  1  vol.  in-4<',  orné  de  aussi  aux  mots  Églises  de  Rome ,  etc. 

belles  planches  de  mosaïques,  et  surtont  de  Du  Cange,  Constantinopolischristiana,iU' 

celle  de  l'abside  de  Saint-^ean,  bien  autre^  folio, 

mentrendueauedans  Ciampini.  Spanheim,  Historia  ecclesiastica,  in^o« 

Les  plus  belles  basilioues  chrétiennes  de  lio,  avec  planches. 

Rome  sont  publiées,  in-iolio ,  par  Knapp  et  Paléotinus,  Antiquitates  sive  origines  ec- 

Gutensohn ,  par  livraisons ,  à  Rome,  4832,  clesiasticœ,  1  vol.  in-4®,  qui  reproduit  ceux 

24,  25,  27;  gravées  au  trait  avec  soin.  Le  de  Goar,  Allatius,  etc. 

titre  est  en  allemand ,  en  français  et  en  Les  deux  ouvrages  de  MM.  Batissier  et 

italien.  Gab.  Ramée,  Éléments  d^ archéologie,  etc.. 

On  y  trouve  les  basiliques  Sain  te -Agnès,  et  Manuel  d'architecture,  etc.  Les  Instruc- 

plan,  coupe  et  vue  intérieure;  celle  Sainte-  fions  du  Coïnité  des  arts  et  monuments,  etc., 

Croix,  celles  Saint-Martin  et  Sainte-^Marie  sont  également  à  étudier, 
de  l'Ara-Cœli,  comparées;  voir  les  planches. 

Celle  de  Sainte-Marie-Transtibérine  avec  BASOCHE.  -  Évéque  de  Soissons,  sacrant 

son  beau  ciborium,  ses  grands  chandeliers  saint  Louis  ;  curieux  vitrail  de  l'église  de 

en  forme  de  colonnes  torses,  ses  belles  mo-  Poissy,  qui  n'existe  plus  depuis  longtemps, 

saïques  dont  nous  donnons  l'explication  au  reproduit  par  Beaunier  et  Rathier,  Chstu- 

nom  de  l'église. Voir  dans  ce  Dictionnaire  au  mes  français,  etc.,  in-^olio,  pi.  cxix. 
mot  Marie-Transtibérlne. 

La  basilique  Saint-Paul -hors -des -Murs,  BASOCHE  (Société  de  la  ).  Voir  Bazoghe. 
avec  ses  mosaïques,  les  portraits  des  papes, 

sa  belle  charpente,  etc.  Voir  pour  les  dé-  BAS-RELIEFS  (!].  —  Comme  il  serait  im- 

tails,  au  nom  de  l'église.  possible  de  tout  inaiquer  dans  une  pareille 

Celle  Saint-Nérée  et  Achillée,  dont  l'au-  matière,  nous  désignerons  seulement  quel- 
tel  est  tourné  suivant  l'ancienne  liturgie  ques  ouvrages  où  il  s'en  trouve  un  choix  as- 
Iromaine.  On  y  voit  un  ciborium,  une  confes-  sez  multiplié  pour  les  études  ordinaires. 

'O  Sur  l'an  de  sculpter  le  bas-relief,  voir  le  DicUonnaire  des  beaux-arts  de  Millin,  le  Dictionnaire  ie 
H>.  Qualremére. 
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Avant  tout«  nous  devons  citer  ceux  des  BASSINETS  A  VANTAIL.   —  Espèce  de 

sarcophages  des  catacombes,  publiés  par  casaue  en  usage  vers  les  xiv*  et  xv*  siècles. 

Bosio,  Aringhi,  Bottari  et  quelques  autres.  *  Willemin  en  donne  deux  exemples,  1. 1"  de 

Voir  au  mot  Gàtacoiibes.  ses  Monuments  inédits,  pi.  cxxxviv,  cixxvii, 

D^Agincourt  :  toute  la  section  Sculpture,  et  le  texte  de  M.  Pottier,  qui  s^y  rapporte, 

dans  son  Histoire  de  l'art  depuis  la  déca*  Voir  aussi  à  Tarticle  Casques. 

dence  jusqu'à  la  renaisssance.  Autres  du  xvi*  siècle;  Collection  d'armes 

Cicognara  :  Storia  délia  scultara  in  Ita'  et  armures,  publiée  par  Hauser,  d'après  les 

lia,  3  vol.  in-folio.  Les  sculptures  du  Ga m po  dessins  de  divers  artistes,  in-foliOé  Voir  la 

Santo,   recueillies  et  publiées  par  Lasini  pi.  cxiii. 
fils,  i  vol.  in-4*'. 

Les  divers  volumes  de  la  Description  du  BASSINOIRE.  —  Le  seul  ustensile  de  ce 

Fatican,  psLT  Erasme  Pistolesi,  très-bien  nom  que  nous  puissions  citer  comme  remar- 

exécutés,  8  vol.  in-fol.  quable,  est  celui  publié  par  Shaw,  dans Tou- 

Lc  Musée  des  monuments  français,  par  vrage  intitulé   :  Ancient  furnUures,   etc., 

Alex.  Lenoir,  8  vol.  in-8°,  remplis  de  plan-  in-4*';  il  passe  pour  être  un  ouvrage  du 

ches ,  et  son  Atlas  in-folio.  xvr  siècle.  Voir  la  suite  des  planches  à  la 

L'ouvrage  de  M.  Biet,  intitulé  :  Souvenirs  6n  du  volume. 
du  Musée  des  monuments  français,  petit  in- 
folio. BASSINS.  —  Pour  laver  les  pieds  ou  les 

Le  volume  du  Trésor  de  numismatique  mains,  pour  faire  des  ablutions  ou  telles  aiv- 

et  de  glyptique,  intitulé  :  Recueil  général  très  cérémonies  dont  nous  ne  pouvons  pré- 

de    bas-reliefs,  ou   Mélanges   typoglypti-'  ciser  Pindication.  Bassin  de  forme  byzan- 

9Bef,  in-folio,  dont  le  texte  est  de  M.  Lenor-  tine,  tiré  d'une  miniature  du  xiv  siècle, 

mant ,  conservateur  du  Cabinet  des  mé-  d'Agincoutt,  Peinture,  pi.  lix,  n*'  5.  On  y 

dailles.  voit  la  nativité  de  saint  Jean,  dont  on  lave  le 

Dans    l'Album  et    Vatlas  des   arts  au  corps. 

moyen  âge,  deM.  du Sommerard, divers  bas-  Autre,  publié  par  Montfaucon,  Monarchie 

reliefs  en  pierre,  marbre,  bois, cuivre,  albâ-  française,  t.  I,  pi.  xxxii. 

tre,  ivoire,  etc.  Voir  Adtun,  Diptyques,  Mêu-  Deux  beaux  oassins  incrustés  d'émail  sur 

BLES,  Stalles,  Sièges,  etc.  cuivre  doré,  xui*  siècle,  Willemin,  Monu- 

L'ouvrage  de  Muller,  publié  en  Allema-  ments  français,  t.  I,  pi.  ex,  cxi,  cxii,  cxiii. 

gne  sur  l'art  dans  ce  pays.  Voir  Allema-  M.  Pottier,  p.  66  du  texte  du  i"  volume  de 

G5E.  cet  ouvrage,  donne  des  détails  curieux  sur 

Celui  de  M.  de  Clarac,  intitulé  :  Le  Xoa-  le  travail  de  ces  bassins,  et  sur  leur  origine 

vTtf  et  les  Tuileries.  présumée. 

Voir  aussi  les  mots  AIausolées,  Tombeaux,  Bassin  du  xiii*  siècle,  en  cuivre  émaillé, 

Devants  d'autels,  Retables,  Maisons  en  orné  des  armoiries  des  comtes  de  Champa- 

fiois.  Portes,  etc.     '  gne,  et  provenant  de  leur  chapelle;  publié 

dans  les  Antiquités  de  la  ville  de  Troyes  et  de 

BASSE -ŒUVRE.  —  Église  de  Beauvais,  ses  environs  (1),  par  Arnaud,  peintre  et  anti- 
célèbre par  son  ancienneté,  très-^bien  pu-  quaire  à  Troyes,  1841,  in^olio,  planche  non 
bliée,  vue  extérieure  et  intérieure,  dans  numérotée.  Le  bassin  en  question  est  cité  à 
l'ouvrage  de  M.  Eng.-J.  Woillez  :  Archéo-  la  page  lil  de  l'introduction;  il  n'est  pas  re- 
logie  des  monuments  religieux  de  Vancien  produit  d^ns  la  publication  du  même  au- 
Beauwisis ,  in-folio,  Paris  et  Clermont,  leur,  intitulé  :  Fbyages  archéologiques 
1842,  pi.  i.  II,  m,  de  la  p.  5etsuiv. ,  où  s'en  dans  le  département  de  l'Aube,  in-4<'. 
trouve  la  description  détaillée  et  le  texte  de  Autres  de  divers  siècles,  publiés  dans  T^'- 
Pottier  sur  l'ouvrage  de  Willemin,  t.  (,  p.  7.  hum  des  arts  au  moyen  âge,  de  M.  du  Som- 

Ce  curieux  monument,  qui  passe  pour  merard,  pi.  xiii  delà  7« série,  et  xxv  de  la 

être  du  virsiècle,  est  également  publié  dans  même  série;  dans  l'atlas  du  même,  pi.  ii  du 

le  curieux  travail  de  M.  Jubé  de  La  Perelle:  ch.  XVII. 

Stades  synoptiques  sur  la  chronologie ,  la  Bassins ,  bénitiers  de  fontaines ,  piscines , 

géographie,   l'archéologie  de  V histoire  de  lavabo,  etc.  Voir  à  ces  divers  mots  et  à 

France,  i*'  tableau  in-fol.  ;  Paris,  1844.  Gaillon,  Nuremberg,  Vasques,  etc. 

/O  Celle  première  poblicalioD  n'a  pas  élé  conlinuée  lie.  Architecture  militaire.  Voir  V Atlas  dont  les  plan- 

n  ayant  pas  élé  encouragée,  on  en  trouvée  à  7  livrai-  ches  sont  loin  de  répondre  au  mérite  du  texte.  On 

sons  avec  un  commencement  de  texte.  Voir  au  mot  dit  que  M.  de  Caumonl  serait  dans  j'intention  défaire 

TftoTEs  de  plus  amples  détails  sur  celte  publication,  faire  d'autres  planches, 
ei  encore  le  Coure  ^anliquités  momanenialeSt  (*  par- 
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Bassins  d^aiguières,  vases.  Voir  h  ces  di-  dèles ,  même  époque,  ib.,  pi.  ltxi,  n'^S.  Des 

vers  mots,  et  eacore  à  Patènes  ,  Plats  ,  Sa-  femmes  attendent  leur  délivrance. 

cro-Gatimo.  —  Des  croisés  contre  les  infidèles.  Anciens 

vitraux  de  Péglise  Saint-Denis,  Montfaucon, 

BASSUS  (Juifius).  —  Le  tombeau  qui  Monuments  de  la  monarchie  française ,  i,  l  ^ 

porte  ce  nom  aux  caucombes,  est  célèbre  pi.  li,  lii,liv. 

pour  la  beauté  de  ses  sculptures.  Aringhi,  L'atlas  de  VHistoire  'des  arts  en  France, 

Roma  suhterranea,  t.  I,  planche  de   la  par  Alex.  Lenoir,  pi.  xxiii,  n'en  donne  que 

p.  177.  Il  est  reproduit  par  M.  du  Somm^*  deux.  Voir  aussi  à  Croisades. 

rard,  ^/5am  d^i  arto,  pi.  II  de  la  1**  série.  •  BaUille  de  Rosebecque;   miniature  da 

XV*  siècle.  Monuments  de  la  monarchie  fran- 

BASTIONS.  —  Plusieurs  exemples  de  con-  çaise,  par  Bernard  de  Montfaucon,  t.  III, 

structions  de  ce  genre,  du  xiv*  au  xv*  siè-  pi.  xxi. 

de,  en  Italie,  d^Agincourt,  Architecture,  Autres  tirées  de  miniatures   de  mana- 

pl.  LUI,  n'*  13, 14, 15, 16, 17.  scrits  français,  et  publiées  dans  VJibum  des 

Voir  aussi  aux  mots  Forteresses  ,  Cha-  arts  au  moyen  âge,  de  M.  du  Sommerard, 

TEAUX  FORTS,  clc.  pi.  XIV  de    la  4' série;  pi.  xxxviii    de   la 

De  la  maison  des  Nassau.  Faes  originales  5«  série ,  tirée  du  manuscrit  des  Histoires  ro- 

des  principales  villes  de  V Allemagne,  etc.,  maines. 

in-folio,    par  Lange  et  Rauch,   1833;  et  Toutes  les  batailles  gravées  dans  la  f'itf  <fo 

El.   Lxxiv   de  VUnivers  pittoresque,  chez  Maximilien  d^Autricne,  Voir  ce  nom,  et 

lidot,  frères,  Allemagne,  t.  If,  dans  la  Collection  des  tapisserie  nationales 

Voir  tous  les  exemples  de  bastions  donnés  et  historiques,  par  A.  Jubinal. 

dans  le  Mémoire  de  M.  Alb.  Lenoir,  sur  Bataille  de  Poitiers  perdue  par  le  roi 

Parchitecture  militaire.  Instructions  du  Co-  Jean,  miniature  des  chroniques  de  Froissard, 

mité  des  arts  et  monuments,  in-4°,  Paris,  1843.  xiv*  siècle,  Trésor  de  la  couronne  de  France, 

1. 1,  pi.  cix;  Montfaucon,  Jl/onam.  delamo^ 

BATAILLES.  —  U  grande  baUille  des  narchie,  t.  II,  pi.  liv,  et  V Atlas  de  M.  Al, 

anges  rebelles  contre  Dieu  et  ses  anges.  Lenoir,  pi.  xxxviii. 

Peinture  à  fresque  de  Spinello  Aretino,  de  Bataille  de  Palay,  où  figure  la  Pucelle 

1328  à  1400,  dans  Péglise  du  couvent  de  d'Orléans,  et  où  Chandos,  célèbre  cheva- 

San  Miniato ,  près  Florence.  Voir  les  des-  lier  anglais,  fut  tué.  Miniature   des  Chro^ 

criptions  de  ce  couvent,  avec  planches,  niques  de  Monstrelet ,  publiée  par  M.  Sil- 

verbo  Miniato»  vestre,  dans  son  ouvrage  intitulé  :  Paléogror- 

Autre,  par  un  graveur  du  xiv  siècle,  dans  phie  universelle,  etc.,  t.  II,  pi.  xii.V.  le  texte 

le  Spéculum  humanœ  sahationis,  dont  le  ba-  par  MM.  Champollion. 

ron  de  Heinecken  donne  quelques /ac-fimi70  Batailles   de  Cerisolles  et  de  Marignan, 

dans  le  t.  ï  de  son  ouvrage  :  Idée  â^une  coU.  gagnées  par  François  I".  Sculpture  du  tom- 

lection  complète  d'estampes,  p.  442.  beau  de  ce  prince,  à  Péglise  Saint-Denis. 

Grande  composition  du  même  sujet  par  Bas-relief  publié  par  M.  Imbard,  dans  sa  De#- 

Pierre- Paul  Rubens,   gravée  par  divers,  cription  du  tombeau  de  François  I",  et  p^r 

Voir  son  œuvre.  M.  Lenoir,  Musée  des  monuments  français, 

—  Des  Israélites  contre  les  peuples  élran-  t.  III,  pi.  cm,  n"  448  du  Musée  et  p.  73. 

gers.  Miniature  d'un  manuscrit  du  vir  siècle.  Grande    bataille    de    Sampach,    gagnée 

au  Vatican,  d'Agincourt,  Peinture,  pl.xxvii,  en  1486  par  les  Suisses  sur  les  Allemands, 

n*"  11, 13, 19.  On  y  voit  de  belles  armures  de  fer.  Pour  les 

Autre  du  xv*  siècle ,  ib. ,  planche  lxii  ,  détails  au  mot  Suisses. 

n"*  6,  Ciampini,  Cetera  Monumenta,  tome  I,  Batailles  navales.  Miniature  du  xiv*  siè- 

pl.  lxiv.  cle  environ,    Trésor  de  la   couronne  ds 


Miniature  d'un  manuscrit  de  la  Genèse, 
XI*  siècle  environ,  publiée  dans  VArcheolo^ 
gia  britannica,  t.  XXIV,  pi.  lv. 


France,  t.  I,  pi.  ci. 

Atlas  des  arts  en  France,  Alex.  Lenoir; 
in-folio,  pi.  xxxvii,  n°  1 ,  d'après  une  mi- 


Mêmes  sujets  aux  Loges  du  Vatican,  corn-    niature  du  grand  Froissard. 


posées  par  Raphaël.  Voir  son  œuvre. 

Bataille  de  Constantin  contre  Maxence, 
par  le  même.  VoirPœuvre  du  peintre. 

—  Des  Bulgares  contre  des  chevaliers,  mi- 
niatures du  XII'  au  xiii«  siècle,  d*Agincourt, 
Peinture,  pi.  Lii,  n"  5. 

— De  chevaliers  chrétiens  contre  les  infi- 


Bliniature  de  manuscrits  de  1S45.  Ar^ 
cheologia  britannica,i,  xxiv,  pi.  l  et  cm. 

Grande  composition  de  Jules  Romain, 
gravée  par  le  Mantouan.  Voir  les  œuvres  du 
peintre  et  du  graveur. 

Autre  diaprés  une  miniature  du  xiii*  ou 
XIV*  siècle.  On  y  remarque  un  abordage 
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au  moyen  d'un  crampon,  AngUterre  au-  de  ce  genre,  dont  plusieurs  sont  accompa- 

eienne^  de  Strutt  ;  iD-é**,  pi.   xxxi ,  n*  9.  gnés  de  planches.  Voir  aussi  Belgique. 
L'atlas  de  la  traduction  de  cet  ouvrage, 

par  Boulard,    mêmes  format  et  numéro;       BATEAUX. — Forme  du  x*  auxi*  siècle, 

mais  la  copie  est  loin  de  roriginal.  Beaunier  et  Ralhier,  Recueil  de  eoêtumet 

Pour  la  conquête  de  la  Bretagne,  grande  françaU,  etc.;  in-folio,  t.  I,  pi.  cciv.  La 

et  petite,  voir  la  suite  des  TapUterie$  nor  forme  en  est  assez  gracieuse. 
tionales  et  historiques,  publiée  par  A.  Jubi-       Un  bas-felief  de  Péglise  de  Décize,  dans 

oal,  surtout  celles  de  E^me,  pi.  IV.  le  Nivernais,  représente  un  bateau  dans 

lequel  est  couché  un  évêque  mort.  Cette 

BATALHA.  —  Murphy's    plans ,    éleva-  sculpture,  dont  la  date  nous  est  incon- 

•lions,    sections,   and  views  of  the   wur  nue  (2),  est  publiée  dans  V Album  histO' 

dent  church  of  Bataiha ,  in  the  province  rique  du  Nivernais,  chez  Bussières,  libraire- 

of  Estramadnra,  in    Portugal,  with  ils  éditeur,  à  Nevers  (  i838),  in-4%  p.  9. 
history  and    description  by  F.    Luis    de       Les  légendaires  donnent  le  nom  d'Are  ou 

Sousa,  and  an  introductory  Discourse  on  Arégius  a  Tévéque  (3)  ;  et,  suivant  les  chro- 

Î[othic  Architecture ,  by  Murphy,  impérial  niqueurs  que  nous  avons  consultés ,  son 

olio,  illustrated  by  27  fine  copper-plates,  pontificat  remonterait  au  vi*  siècle  ;  mais  la 

engraved  bv  Lowry  (punlishea  at  él  6«),  sculpture  est  moins  ancienne. 
eleg<intly  hf.  bd.morocco,  gilt  top,  with       Une  frise  de  la  chapelle  du  roi  Edouard 

glazed  paper  to  the  plates,  Il  Ss.  le  Confesseur,  à  Péglise  de   Tabbaye    de 

*>The  royal  monastery  of  Bataiha  is  one  Westminster,  offre  quelques  sujets  de  per- 

ofthe  most  celebrated  édifices  in  Europe,  sonnages  portés   sur  des    bateaux.   Cette 

Its  beautiful  arches  are  fretted  and  pinna-  frise,  dont  la  sculpture  date  du  xiv*  siècle, 

cled  and   crocketed  in  the  best  style  of  est  assez  bien  gravée  dans  Touvrage  inti- 

gothic  at  its  best  period,  and  the  graceful  tulé  :  V Angleterre  mttoresaue,  par  le  baron 

arching  of  the  roof,  unsupported  by  console  Roujoux  et  Charles  Nodier,  v*  édition,  vol.  I, 

orcolumn,  is  unequalled.  Every  object  so  p.  i21,  d'après  la  planche  donnée  plus  en 

pure  in  taste,  so  harmoniousincolour;  and  grand  dans  l'ouvrage  de  John  Carter,  inti- 

the  Plantagenet  cast  of  the  whole  building  tulé  :  Spécimens  of  ancient  sculpture  and 

conveyed  home  to  my  bosom  a  feeling  so  painting,  in-folio,  t.  I,  pi.  li  à  lv. 
interesting,  so  coogenial,  that  I  could  hardly       Miniature  représentant  le  plan  d'un  com- 

persuademyselftomoveaway." — Beckford.  bat   naval  ou  l'attaque  d'un  château  de 

mer.  On  y  voit  deux  navires  ou  bateaux 

BATAVIA  SACRA  (1).  —  Sive  res  gestœ  de  forme  singulière.  hdXisV Angleterre  an-' 

viromm   apostolicorum   qui    ûdem   primi  cienne  de  Strutt,    in-4°,  pi.  ii;  consulter 

intaerunt    in   duos  partes    Juvisa  ,    cum  aussi  la  tapisserie  de  Bayeux  ,  et  aux  mots 

typis  œneis  industria  et  studio  T.  S.  F.  H.  S.  Barques,  Songe  de  Dàgobert,  Navigation. 
T.  L.  P.  V.  T.  Imprimé  à  Bruxelles,  en  1 

vol.  in-folio,  ou  3  vol.  in-4''.  Curieux  ou-       BATELEURS.— Faisa^it  des  tours  de  passc- 

vrage  représentant  en  pied  les  figures  des  passe,  un  autre  faisant  danser  un  ours,  et 

saints  personnages  de  la  Belgique.  Tou-  quelques  autres  amusements  de  ce  genre, 

tes  ces  planches  sont  généralement  bien  — Gravures  en  bois  du  xv*  ou  xvr  siècle, 

gravées.  dont  le  docteur  Dibdin  donne  un  fac-similé 

Batavia  illustrata,  seu  de  Batavia  insula,  dans  le  l*'  volume  de  son  Bibliographical 

Bollandia,  Zelandia ,  Frisia ,  etc.  ;  \  vol.  Decameron,  p.  cxcviii  de  l'Introduction. 
in-4'',par  P.  Schriverius.  Lugdun.-Batav.,       Voir  aussi  Jeux,  Monuments,  Théâtres,  etc. 
Elzevir,  avec  planches  et  portraits. 

Athenœ  Bata»iœ,  sive  de  urbe  Leidensi       BATELIERS  et  BATELIÈRES.  —  Minia- 

^lejde)etacademiaviror,clarissim.,iyoU  tureduxiii*  ou  xiv  siècle.  Strutt,  Angle* 

m-l*".  Lugd.-Batav.,  orné  de  figures,  sans  terre  ancienne,  in-4°,  pi.  xxxii,  ou  dans 

nom  d'auteur.  Lenglet  du  Fresnoy,  dans  sa  l'atlas  de  la  traduction  française  de  ce  livre, 

Méthode  pour  étudier   V histoire  ^  t.   III,  par  Boulard.   \a  copie  est  bien  loin  de 

p.  426,  427,  donne  une  liste  des  ouvrages  l'original,  qu'il  faut  voir. 

(i)  Noas  avons  dé|à  dit  plusieuri  fois  que  dous  dans  un  bateau  aveo  des  croix  cl  des  cierges,  et  livré 

donnions  des  Indications  latines,  grecques,  etc.,  pour  ainsi  au  courant  du  fleuve  ;  le  bateau  remontant  tout 

conserver  les  anciens  documents,  écrits,  etc.,  con-  seul  contre  le  courant,  de  Nevers  A  Décize,  s'arrêta 

sacrés.  devant  cette  dernière  ville  où  le  corps  fut  rMU  par  la 

(3)  Cependant  la  forme  de  la  mitre  pourrait  peut-  clergé  â  la  vue  de  tout  un  peuple,  oui,  frappé  de  cetta 

étreaider  à  fixer  l'époque  de  la  sculpture.  translation  miraculeuse,    suivait  le   saint  corps  çii 

;3}  Le  corps  de  l'évéque,  dit  la  légende,  fut  déposé  chantant  des  psaumes  et  portant  des  cierges  allumés, 
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Voir  aussi  Pintéressante  légende  de  Saint-       Bâton  du  grand   maître  de  Tordre  de 

Julien,  qui  s^estfait  batelier  par  charité,  au  Saint- Jean- de- Jérusalem  ,  surmonté  d^an 

mot  JoLiEM  L^AuHÔNiER.  disoue  crucîfère,  Monasiicam  anglicaimm, 

Wiliemln  ,  Monuments  français,  plan-  t.   Vil,   planches  de  costumes  ae  divers 

che  ccxLvii,  a  donné  quelques  costumes  ordres,  non  numérotées, 
de  cette  profession  vers  le  xvi*  siècle,  co-       Bâton  cantoral    ou   de  grand  chantre, 

pies  diaprés  un  Titrai!  de  Téglise  de  Pont-  gravé  dans  V Histoire  de  la  Sainte-Chapelle, 

dc-l'Arcne  àt\di  France  monumentale,  par  par  Morand;  1   vol.  in-4'',  pi.  xii,  p.  57. 

A.  Hugo,  t.  IV,  pi.  l;  Paris,  chez  Delloye.  Ce  bâton  représente  un  boste  de  Tempe- 

Les  descriptions  de  Venise  sont  ordinal-  reur  Valentinien  III,  tenant  une  couronne 

rement  accompagnées  de  vues  de  la  mer  dMpines ,  de  Pautre    une  croix   grecque, 

avec  des  gondoles  conduites  par  des  bâte-  Voir  aussi  Banduri,  iVomû.  imper.,  in-folio,^ 

liers  dont  le  costume  est  assez  recherché.  2"  partie,  p.  503,  n*"  1. 
Voir  Gondoliers  et  Venise. 


BATHILDE  (  Sainte  ).—■  Voir  Bandour. 


Celui  de  Guillaume  de  Chesy,  grand 
chantre  de  Péglise  de  Morlam,  mort  en 
1309.  Wiilemin,  Monuments  françaiSr  t.  I, 
pi.  cxviii,  et  le  texte  de  M.  Pottier  sur  cette 

BATONS  {\)  d^évéaues,  d'abbés,  de  chan-  planche.  — Celui  d'un  prévôt,  voir  ce  mot. 

très  et  de  diverses  dignités  ecclésiastiques,  Bâtons   de   confréries ,    surmontés-   de 

civiles  ou  militaires. — Une  des  plus  an-  niches    de^   saints.   Musée   de   l'hôtel    de 

ciennes  formes  que  nous  ayons  rencontrée,  Cluny,  Atlas  des  arts  au  moyen  âge,  du 

est  le  bâton  pontifical  donné  au  pape  Gélase,  Sommerard,  pi.  v,  chapitre  H  (â}. 

et  qui  ressemble  à  un  sceptre.  On  le  trouve  Bâton  de   pèlerin  avec  le  bourdon,  est 

représenté  dans  une  peinture  du  \*  ou  vi*  donné  ordinairement  à  saint  Alexis,  saint 

siècle,  publiée  dans  divers  ouvrages,,  dont  Jacques,  saint  Roch.   Voir  c^s  noms  et  la 

les  principaux  sont  :  Une  Fie  du  pape  Gé-  pi.  ccLxxvdu  2*  vol.  des  Monuments  inédits 

iflse  II,  par  le  cardinal  Cajetan  ;  les  Acta  de  Wiilemin,  et  au  mot  Pèlerins. 

sanctorum  des  BoUandistes ,  mois  de  mai,  Fosbroke,  dans  son  ouvrage  Encyclopedia 

t.  I,  ou  vol.  supplémentaire  intitulé  :  Pro^  of  antiquities  ;  in-^",  t.  II,  planche  de  la 

pylœum,  p.  90  et  208.  page   804  ,    donne    plusieurs    figures   de 

Dans   IHierolexicon  de  Macri,  au  mot  pèlerins  avec  leurs  bâtons  de  voyage. 

Baculds.       ,  Bâton  de  la  Mère-Folle.  Singulier  monu- 

Dans  l'ouvrage  de  Muratori,  Berum  itali"  ment  de  folie,  de  i482,  Mémoire  sur  la  conr 

car.  scriptores,L  II,  d.  360.  frérie  dite  de  la  Mére^Folle,  par  du  Til- 

Celui  de  l'évéque  Ansalon  llulde,  vers  le  let,  in-4'*,  1751,  pi.  iv. 

XIII*  siècle,  publié  par  Jean  Ollgerus,  dans  B&ton    péri,    terme   de  blason.    On  le 

le   Musœum   reais  Norvegiœ   et   Daniœ ,  trouve  servant  de  brisure  dans  Pécu  de 

1  vol.  in^olio,  pi.  XIII.  France  (Bourbon),  jusqu'à    la    mort    de 

Ceux  de  deux  abbés  d'une  époque  incer-  Henri  111.  Voir  les  armonaux  de  France  (3). 

taine,  mais  qui  accuse  le  xii'  ou  xiii*  siècle.  Bâtons  noueux,  meuble  d'armoiries,  ^n- 

L'un  des  deux  est  ^rmonté  d'une  petite  cyclop,  méthod.,  \rï'4°  (Blason),   pi.  viii, 

figure  foulant  un  dragon  sous  ses  pieds,  fis.  401.  On  voit  deux  bâtons  de  ce  genre 

Actasanctor.  des  BoUandistes,  mois  de  sep-  placés  en  sautoir  dans  le  collier  de  l'ordre 

tembre,  t.  Il,  p.  725.  de  la  Toison  d'or  et  dans  les  étendards  de 

Celui  d'un  évéque  de  Dijon,  au  portail  de  Bourgogne  (4). 
la  cathédrale.  Voir  la  planche  de  ce  portail 

dans  VHistôire  générale  de  Bourgogne^  par  BATTEUR  D'OR  à  son  atelier.  Voir  le  livre 

dom  Plancher  et  au  mot  Bénigne  et  Dijon,  intitulé  :  Panoplia,  de  artibus  illibercUi' 

Bâton  de  confrérie  au  xvi*  siècle  Album  bus,  etc.,  par  Schopperus,  les  planches  par 

des  arts  au  moyen  âge,  par  M.  du  Som-  Jost  Amman;  1  vol.  in-12,  très^recherché , 

merard,  pi.  xxxiii  de  la  1"  série.  On  y  voit  pi.  xxxi,  intitulé  :  Bractearius. 
sculptée  une  fuite  en  Egypte. 

Deux  autres   bâtons   des   confréries  de  BATTEURS  EN  GRANGE  représentés  dan» 

Saint-Michel  et  de  Saint-Nicolas,  ib.  un  des  médaillons  du  zodiaque ,  exécuté  en 

(0  Sur  rasage  et  Torigine  da  bflion  pAsloral,  voir  thodlque,  édition  in-4*,  verbo   Bâton  péri,  M.  da 

Du  Cango  au  raoi  Baculus,  Disseriatio  hisiorica  on  SommeTàTâfBôieldeClimy,p.  Si. 

romantu  poniifex  baculo  paslorali  uiniur,  iD-4*,  à  {4)  M  de  Baranie,  Hitlolre  des  ducs  de  Boitrgogtie, 

Rome.  Jean  Molanus.  in-4%  p.  549  et  suiv.  t.  II,  p.  389,  parle  du  bAton  noueux  et  du  rabot  des 

(2)  Kt  le  texte  sur  Iwfe/ oe  Cltmy,  par  le  môme,  étendards  du  duc  d'Orléans  pour  abattre  les  nœuds  du 
p.  49  et  50.  une  brochure  in-8*;  Paris.  bAton  de  son  rival. 

(3)  Et  le  DleiionHaire  du  blason,  Encyclopédie  mé- 
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mosaïque  au  xu'  siècle,  et  qui  existait  au-  ccxxxiv ,  donne  diverses  représentation?  de 

fois  à  réalise  de  Saint-Denis  avant  sa  dévas-  baudriers. 

tatîon.  M.  Lenoir  Ta  fait  graver  dans  son  Bonnart,  Costumes  du  moyen  âge,  plan- 
Atliu  des  arts  an  moyen  âge  en  France,  ches  xxx,  xlvi  du  t.  l"j  et  celles  iv,  ix, 
pi.  XXI.  Ce  médaillon  porte  le -titre  de  xl,  lxxxiii  du  t.  II. 
Augusias  (août  ).  Voir  aussi  toutes  les  collections  de  sceaux, 
Un  chapiteau  provenant  de  Téglise  de  de  tombeaux  représentant  des  chevaliers, 
Montivilliers,  représente  des  hommes  te-  et  surtout  les  planches  du  Sepulchral  efjî" 
nantdes  fléaux.  Il  se  pourrait  que  ces  figu-  ^ies  monuments  of  Great  Britain,  en  5  vol. 
res  fussent  celles  de  batteurs  en  grange,  m-folio  ou  in-4°.  Magnifique  ouvrage  pu- 
mais  la  sculpture  est  trop  mutilée  pour  blié  à  Londres  en  178^,  par  Gough;  celui 
pouvoir  rassurer.  Voyages  pittoresques  en  publié  par  Stothard,  i  vol.  in-i*",  intitulé  : 
/VoAce,  par  Taylor  et  de  Cailloux,  iVorman-  Monumental  effigies  of  the  Great  Sri" 
die,  pi.  Lxiu.  tain;  Londres,    voir  surtout    les  pi.  lv, 

LXI,   LXIV,   LXIX,   LXX,   LXXI ,    LXXII,   LXXV , 

BATTEURS  DE  LAINE.  Sceau  de  cette  cor-  lxxvii,  lxxx,   lxxxv,  xciv,  cxi,  cxxix, 

poration  à  Bruges  (xw  siècle),  Trésor  de  cxxx.  Elles  sont  toutes  tirées  en  couleurs 

numismatique  (Sceaux  des   communes  ) ,  et  d'une  exécution  qui  ne  laisse  rien  à  dési- 

p1.  IX,  n^il.  rer,  chaque  détail  d'ornement,  de  brode- 

Voir  aussi  Mabchànds  DE  LAINE.  rie,  ciselure,    etc.,   étant  reproduit   en 

grand. 

BAUDOUIN,  P'dunom.  —  Voir  les  mé-  , 

dailles  et  sceaux  des  princes  français ,  pu-  BAYARIA    SANCTA.  —  Magnifique    ovl^ 

ï\\é&àsLïïs\^  Trésor  de  la  numismatique,,  et  vrage  dans  lequel  on  trouve  supérieure- 

Pouvrage  de  M.  Lelewel  sur  les  Monnaies  ment  gravés  tous  les  saints,  les  évéques, 

des  croisades.  les  martyrs,  les   pénitents,    les   femmes 

Baudouin,  II*  du  nom.  Empereur  fran-  saintes,  célèbres  par  leurs  vertus,  dans  la 

çais  de  Constantinople  (xii*  siècle).  Sceau  Bavière,  depuis  rorigine  du  christianisme 

de  ce  prince.  Style  du  Bas-Empire.  HiS"  jusqu'au  xvr  siècle  ;  5  volumes  in-^o]io , 

toire  de  la  Sainte-Chapelle  de  Paris,  par  publiés  par  le  révér.  père  Math.  Ruderus  ; 

Morand,  \  vol.  in-4%  p.  68.  Baudouin  y  Ihgolstadt,1581;et encore  1615, 1624. L'édi- 

cst  représenté  à  cheval,  et  au  revers  assis  tion   de    1645  est   très -belle    pour    les 

sur  son  trône.  I^s  monnaies  publiées  par  épreuves. 

Du  Gange  (  Familiœ  byzantinœ) ,  in-folio,  Salaria  pia.  Cette  suite,  également  cu« 

p.  216;  et  rouvrage  de  M.  Lelewel  intitulé  :  rieuse,  fait  ordinairement  suite  à  l'ouvrage 

Monnaies  du  moyen  âge,  etc.  ;   et  encore  ci-dessus  et  comme  une  deuxième  partie, 

Mélanges  de   littérature  et  é^histoire  ,i^Hr  ne  formant  qu'un  seul  volume.  L'ouvrage 

Marchant;  1  vol.in-S**,  Monnaies  des  princes  entier  renferme  environ  200  planches  gra- 

croisés.  Voir  aussi  l'atlas  des  premières  édi-  vées  par  les  Sadeiers  ou  autres   de  celle 

ditions    de   V Histoire  des  croisades ,  par  école ,  d'après  les  dessins  de  Mathias  Ka- 

Michaud.  I^  médaille  donnée  par  Du  Ganse  ger.  11  en  existe  une  édition  sous  la  dalc 

a  cela  de  remarquable  €|ue  le  cheval  du  de  1704,  dont  les  épreuves  sont  retouchées 

prince   porte    des  genouillères  très -bien  d'une  manière    maladroite;  les  planches 

marquées.  sont  généralement  gAtées. 

Baudoin  V,   comte    de    Flandre.    Belle 

figure    en  pied  ,    armée   de    toutes   piè-  BAYEROLLE.  —  Pièce  d'étoffe  altachée  à 

ces.   Flandria   iUustrata,    de    Sanderus,  latrompette  de  guerre  etformant  une  espèce 

2  vol.  in-folio,  planche  de  la  page  53  du  de  ^uïaon.WiWemm  ^  Monuments  français , 

tome  i.  t.  II ,  pi.  CLxxiii;  et  le  texte  de  M.  Potlier 

Voir    aussi     la    belle     collection'   des  au  sujet  de  cette  planche, 
sceaux  des  comtes  de  Flandre,  publiée  Voir  au  mot  Tbohpettes. 
par  Wrée ,  in-^olio,  éditions  latine  et  fran- 
çaise. BAVETTE.  —  Ornement  d'un  costume  de 

Et  au  mot  Forestiers  (Grands).  cérémonie.  On  en  trouve  un  exemple  dans 

une|miniature représentant  le  roi  Gharles  Vil. 

BAUDRIERS  (1).  —  Willemin ,  1. 1 ,  des  Wiliemin ,  Monuments  français,  t.  II,  pi.  xvi 

Monuments  franc,  inéd,,  pi.  xxiii,  cxlvii  ,  et  p.  9  du  texte. 

(1)  Onirouvedansle2*  vol.detir^mQfref  de  V Académie  des  irucriptions,  p.  353,  une  dissertation  «ur des 
baudriers  dorés  et  constellés. 
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BAVIÈRE  (i).  —  I^es  monuments  de  ce  collection  topographique  du  Cabinet  des 

pays  sont  publiés  dans  divers  ouvrages,  estampes,  à  Paris, 

dont  les  principaux  sont  :  Vue  intérieure  de  cette  église ,  Prinei- 

Topographia  Btwariœ,  avec  des  figures  pales  églises  de  VEarope,  par  Goetgebuer 

de  Math,  jferian  ,  in-folio ,  Francfort;  en  et  Eckerlin;  Milan ,  chez  A.  de  Romanis, 
allemand  par  Zeiler  (Martin). 

Beprœsentationes  et  imagines  principum  BAYARD.  —  Statue  du  célèbre  cheTalier 

JBavariœ,  oh  Ton  trouve  les  princes  et  sei-  sans  Peur  et  sans  Reproche  couché  sur  son 

Î;neurs  de  Bavière  figurés  en  pied,  avec  tombeau,  à Téglise  Saint-Denis.  ifiXoir^ de 

eurs  armures ,  insignes ,  armoiries ,  etc.  Vabbaye  de  Saint^Denis ,  par  D.  Félibien , 

Bel  ouvrage  de  WolfangKilian;  les  planches  planche  de  la   page  555;  lettre  D  et  la 

sont  de  Sprener  et  de  quelques  autres  bons  page  537  du  texte. 

graveurs  du  xvi*  siècle.  Le  texte  est  en  aile-  Dans   les   œuvres   de  Thomas   de  Lea 

mand ,  1  vol.  in-folio ,  Augusta  -  Vindeli-  (xv*'  siècle  ) ,  il  existe  un  portrait  de  Bayard 

corum.  très-bien  gravé.  Voir  Tœuvre  qui  appartient 

Le  ChrorUcon  salisbnrgense ,  in-4<'  avec  au  Cabinet  des  estampes,  h  Paris,  t.  I, 

figures,  par  Jean-Baptiste  Mayem,  texte  folio  125 ,  et  dans  toutes  les  grandes  coUec- 

allemand.  tiens. 

Chronicon  schirense  ou  Annales  schi-  Voir  aussi,  au  même  Cabinet,  la  coUec- 

renses ,  e  sœculo  wiV  cum  addit.  Stephan.  tion   générale  des  portraits  des  hommes 

et  Jos.  A  vaniino,  etc. ,  in-4'*;  Argentina,  cum  célèbres  ;  dans  la  grande  collection  de  Fevret 

figuris ,  1716.  Ouvrage  estimé.  de  Fontelle  la  France  en  estampes,  apparte- 

Le  Cabinet  des  estampes,  k  Paris ,  possède  nan t  au  même  Cabinet  ;  règne  de  Charles  VII 

un  grand  dessin  sur  vélin  et  colorie  repré-  et  Louis  XQ.  Très-belle  figure  en  pied  ,  cou- 

sentant  les  princes,  seigneurs,  ducs,  etc.,  verte  de  son  armure,  planche  in-iblio,  Por^ 

de  ce  pays,  depuis  Bavarus  et  Noris-Re^ens-  traits  des  hommes  illustres  français,  publia 

)urg ,  fondateurs  de  la  maison  de  Bavière,  par  Wulson  de  la  Colombière,  diaprés  les 

;  usqu'à  Sigismond.  Il  est  cité  dans  le  cala-  peintures  de  la  galerie  du  Palais4^rdinal  ; 

ogue  du  Cabinet ,  par  M.  Duchesne  aîné ,  Paris,  1650.  Voir  à  la  fin  du  volume  la  liste 

sous  les  n**'  564  et  365 ,  édition  1857,  et  sous  des  planches.  Cette  planche  est  également 

le  n""  206  de  Pédition  de  i 823.  Ce  monument,  gravée  in-i2 ,  mais  moins  bien, 
exécuté  dans  le  xv*  siècle ,  a  environ  dix  ou 

douze  pieds  de  long  et  est  encadré  (2).  BAYEUX  (3).  —  La  cathédrale  de  cette 

Saints  personnages  de  la  Bavière.  Voir  ville,  dédiée  a  saint  André,  reconstruite 

Ba VARIA  PiA  ET  SANCTA,  cltéc  plus  haut.  vcrs  1205  (seule  époque  que  Ton  puisse  citer 

comme  certaine  pour  ce  qui  existe  des  an- 

BAVON  (Saint). — Très-belle  église ,  ca-  ciennes  eonstructions ).  Monuments  de  la 

thédrale  de  la  ville  de  Gand  ;  architecture  France,  par  Alexandre  de  La  Borde,  t.  II, 

du  xiv*  siècle  environ.  On  en  trouve  une  vue  pi.  clvii  ,  glviii.  Développement  du  portail, 

dans  la  Flandria  illustrata  de  Sanderus,  Moyen  âge  monumental,  xii*  et  xv«  siècles', 

1. 1,  p.  239.  Vue  intérieure  de  cette  éelise ,  pi.  xci;  vue  intérieure,  pi.  cxlvi. 

lithographiée  par  Devasme  diaprés  le  ta-  Voir    aussi  la  grande    Topographie  de 

bleau  de  P.-F.  de  Noter,  et  publiée  dans  France,  réunie  au  Cabinet  des  estampes  de 

les  Annales  du  salon  de  Gand,  1  vol.  in-S"*,  Paris  par  départements.  Voir  Calvados. 

E.  108;  h  Gand.  Sous  cette  église  est  une  Détails  des  arcades  de  la  nef  inléri'eure , 

elle  crypte,  qui  date  de  1228,  ornée  de  ^îWemïn^  Monuments  français,  Ll^  pLu] 

quinze  chapelles  et  de  plusieurs  sépultu-  et  le  texte  de  M.  Pottier.  On  y  voit  Pexemplé 

res.  On  v  remarque  le  tombeau  de  Mar-  de  remploi  de  colonnes  jumelles  servant  de 

guérite  de  Ghisielle,  monument  de  1451 ,  support  aux  grands  cintres  et  en  avant  des 

dont  les  sculptures  sont  généralement  admi-  pieds-droits. 

rées.       '  BasHTcliefs  des  angles  inférieurs  des  ar- 

Voir  la  Topographie  de  Gand,  dans  la  cades,  publiés  par  Lambert,  Mémoires  de 

(1)  Lcnglet  du  Fresnoy,  dans  sa  Méthode  pour  étU" 
dier  l'histoire,  t.  III,  p.  294,  donne  la  liste  des  ouvra- 
({esdesiinés  A  faire  connaître  l'histoire  do  Bavière,  et 
plusieurs  sont  enrichis  de  planches. 

(2)  Depuis  quelque  temps  ce  curieux  dessin  a  passé 
du  Cabinet  des  estampes,  où  il  figurait  si  bien,  dans 
une  grande  pièce  servant  d'entrée  i  la  bibliothèque, 
où  il  est  comme  perdu. 

(3)  Ancienne  basse  Normandie.  Voir  Bayrux,  nis- 


M.  Dumoulin, é  Paris,  librairie  départementale-  Len- 
glet  du  Fresnoy  ,  Méthode  pour  étudier  Vhistoire 
t.  IV,  p.  202,  est  aussi  à  consulter.  Cette  ville  est  en- 
core célèbre  par  sa  belle  tapisserie  dite  de  la  reine 
MalhilUe.  V.  Tai*isbbrip.s. 
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ta  société  des  aatiquaireê  de  Normandie ,  celui  de  Teiior  danâ  PAsle  Mineure  :  tous 

Tolunic  de  Tannée  1857.  Ces  bas-reliefs  re^  ouvrages  avec  planches. 

présentent  des  sujets  de  PAncien  Testament. 

Voir  V Atlas.  BAZAS.  —  Cathédrale  de  cette  ville.  Mo- 

Bas-reliefs  et  clef  de  voûte  de  la  cathé-  nument  des  xii*  et  xiii*  siècles.  Voir  les  Col- 

drale.  Moyen  âge  monamental ,  pi.  cxxxii.  lections  topographiques  que  nous  citons  aux 

M.  de  Gaumont,  Cours  d* architecture  reli"  mots  Topograpui^  et  France. 
giettse,  4*  partie ,  p.  5i0,  cite  les  tours  de  Sculpture  du  tympan  de  cette  église,  re- 
cette église  comme  très-remarauables.  Par-  présentant  la  mort  et  la  glorification  de  la 
tie  de  Tentablement  de  la  net,  Willemin,  sainte  Vierge,  dessinée  et  liihographiée  par 


t.  I,  pi.  LU,  Monuments  inédits, etc. 

Sceau  de  Tévéque  de  Bayeux,  Odon 
(xii*  siècle),  comte  de  Kent;  il  est  monté 
sur  un  cheval  de  bataille  et  armé  de  toutes 
pièces,  excepté  la  tète  qui  est  nue. 

Antiquités  angto^normandes ,  par  Duca- 
rel ,  traduction  de  TËchaudé  d'Anisy ,  i  vol. 


P.  Lacour,  et  publiée  dans  le  journal  la 
Gironde;  à  Bordeaux  ,  1823. 

Console  bastillée.  Même  monument.  Ib. 

Figure  allégorique  de  Téglise  Saint-Pierre 
de  Rome  dans  les  mêmes  sculptures.  Ib, 

Suite  de  dix  sculptures  admirables  re- 
présentant rhistoire  d^Adam  et  Kve ,   de 


în-8%  planche  de  la  page  xxij  de  rintroduc-  Càîn   et  d'Abel ,  provenant  de  la  même 

lion ,  n*"  ?.  éçHse  ;  elles  sont  publiée^  à  la  fin  du  2'  vol. 

d  un  ouvrage  Intitulé  :  Eloïm  ou  les  dieux 

BA YONNE  (1).  —  Sceau  de  la  commune  de  Moïse,  par  P.  Lacour,  professeur  de  des- 
de  ce  nom  au  xiii*  siècle ,  Trésor  de  numis--  sin  ;  Bordeaux ,  1839. 
matiqne  et  de  glyptique,  i  vol.  in-folio  inti- 
tulé :  Sceaux  des  communes,  etc.,  pi.  xx,  BAZOCHE  (2). — Sceau  de  celte  compagnie 
n"*  2;  et  dans  V Univers  pittoresque  des  frères  ou  confrérie  et  portant  la  date  de  1545.  On 
Didot,  France ,  pi.  ccxxvii.  On  y  voit  un  y  voit  un  roi  de  la  bazoche  (Anthoniuspri- 
lion  couronné  et  une  ville  fortifiée.  mus  Burgondie  iuuentutis  et  bazochie  rex 

Pour  les  monuments  de  cette  ville,  voir  optimus),  assis^  tenant  un  sceptre  à  fleur  de 

la  grande  Topographie  de  France  au  Cabi-  lis.  Sur  cette  pièce  dont  Torigmal  appartient 

net  des  estampes,  à  Paris,  en   plus   de  au  Musée  de  Besançon,  voir  les  dissertations 

2S0    volumes    in-folio.   Département    des  de  MM.  Goste,  Miliin,  Baudot ,  Girault  et 

BasseS'Py rénées.  Pouyard  sur  ce  sceau  remarquable ,  dans  le 

Magasin  encyclopédique,  années  1808   et 

BAZARS.  —  D^ Alexandrie.  Voir  les  di-  1809  (5).  Nous  ignorons  s'il  en  existe  quel- 
vers  ouvrages  publiés  sur  les  monuments  de  que  gravure.  M.  Rigollot  d'Amiens  le  cite 
cette  ville,  et  surtout  le  grand  ouvrage  aussi  dans  son  ouvrage  sur  les  A/onnaie^  d^« 
de  la  commission  d'Egypte,  article  Alexan-  évéques  des  Foux,  in-8'>,  p.  211.  Le  sceau  de 
DRiE.  la  oazoche  a  été  moulé;  il  en  existe  des 

Celui  d'A thènes  moderne,  ^{/a« do  t?oyaj|r6  épreuves    dans    divers  cabinets    de  cu- 

en  Orient  du  comte  de  Forbin,  pi.  m,  par  neux  (4). 
Hipp.  Lecomte. 

Celui  de  Saint-Jean-d'Acre.Mêraçouvrage,  BÉATIFICATION    DES    SAINTS    (S).  — 

en  1817  et  1818.  PI.  ii ,  par  Fragonard  ;  et  Quelques  médailles  de  papes  nous  ofl'rent  ce 

dans  la  ^ri>i7/a«lre>,  par  Barlett  et  Carnes;  genre  de  cérémonie,  savoir  :  une  médaille 

à  Paris,  chez  Ficher,  in-4^ L'atlas  du  Voyage  du  pape  Grégoire  XV,  Numismata  pontifi- 

à  Constantinople  et  autres  pays,  du  mare-  cum  (1622)^  publiée  par  le  P.  Dumolinet, 

chai  duc  deRaguse,  offre  une  ou  deux  vues  1  vol.  in-folio,  planche  n**  7. 

intérieures  de  bazars;  chez  Abel  Ledoux ,  Autre  du  pape  Paul  V,  ib,,  pi.  xxviii,  n'"9 

éditeur,  à  Paris.  et  12.  Ce  dernier  représente  la  canonisation 

Voir  aussi  les  ouvrages  sur  l'Espagne  ;  de  saint  Charles  Borromée.  —  D'Alexandre 

celui  de  M.  Léon  de  l^borde  en  Orient;  VU,  pi.  xxxiii,  n*"  26 ,  même  ouvrage. 


(1)  Poar  l'historique  de  celte  tIIIo,  rofr 

»ai  hislor.  sur  Bayonne,  i  vol.  iii-8%  el  dans  la  JUé- 


Massein, 
Estai 

tkode  pour  étudier  l'histoire,  de  Lengict  du  Fresnoy, 
U  IV,  p.  232,  édition  in-4*. 

(2)  Basoche  ou  Bazoche.  Lachenaie  des  Bois,  Die- 
tioimaire  des  mœart  et  usages  des  Français,  entre 
dans  des  détails  assez  étendus  sur  celle  institution, 

aul  date  de  l'an  I303;  il  ne  dit  rien  du  sceau  ci-dessus, 
ne  parle  que  des  armoiries,  dont  du  reste  il  ne  donne 
aocttoe  description. 


(3)  Voir  les  tables  de  cette  collection  par  Sajou  en 
4  vol.  ln-8*. 

(4)  L*auteur  de  ce  Dictionnaire  en  possède  une 
énreuYe  destinée  comme  le  reste  de  sa  collection  au 
Musée  de  Cluny,  h  Paris. 

(5)  Sur  celle  raaliére,  voir  Angélus  Rocca ,  de 
Canonisaiione  ianciorum,  dans  ses  œuvres.  Fabricius, 
Bibliothecaaniiquaria,'in-i'',p.  368,  375, .377,  et  tous 
les  auteurs  qui  y  sonl  cités,  tant  pour  l'Eglise  latine 
que  grecque. 
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Médailles  du  pape  Clément  '  IX ,  n""  10,  muniqné   par   Fauris   de  Saint -Vincent, 

représentant  la  canonisation  de  saint  Pierre  Voir  la  pi.  xli,  Atlas  des  voyages  éUms  le 

d'Àlcantara et  de  sainte  Madelaine  de^  Pazzi;  midi  de  ta  France,  Millin  en  donne  Texpli- 

canonisation  de  sainte  Thérèse.  Gomposi-  cation,  p.  288,  2*  vol,  de  son  ouvrage.  Gui- 

tion  de  G.  Dossi,  xv*  siècle,  gravures  de  chenon ,  dans  son  Histoire  généalogique  de 

Ph.  Kilian.  On  y  voit  les  fondateurs  de  la  maison  de  Savoye ,  t.  i,  planche  de  la 

rÉglise.  p.  264,  donne  un  autre  tomoeau  existant 

Voir  aussi  les  planches  du  Pontificale  ro»  autrefois  au  château  de  celte  famille.  Il  était 

manum,  édit.  de  Rome  et  de  Paris ,  titre  de  entouré  de  vingt-deux  statues  de  seigneurs 

Beatificatione,  avec  leurs  armoiries.  Ge  magnifique  monu- 

Gérémonie  de  la  béatification  d'un  saint,  ment,  dont  il  ne  reste  plus  que  Ja  gravure 

à  Rome.  Médailles  du  pape  Paul  V  et  d'Ur-  en  question ,  a  été  détruit  au  xvi*  siècle, 
bain  Vin.  Bonanni,  Dumolinet,  iViim?>ma- 

tique  des  papes;  Trésor  de  la  numisma-       BÉATRIX  D'EST,  femme    de    Louis  le 

iiqae;  Médailles  et  monnaies  des  papes,  More.  Gurieux  costume  du  xrv*  siècle.  Elle 


Voir  la  table  des  planches. 

BÉATRICE. -^ La  bien-aimée  du  Dante, 
représentée  dans  les  diverses  éditions  de  ce 

Ïioëte  avec  planches  gravées,  et  surtout  dans 
e  tableau  de  Raphaël ,  intitulé  :  la  Philo^ 


est  coiffée  de  longues  tresses  de  cheveux 
nattés  qui  lui  descendent  jusqu'aux  talons. 
Bonnart,  Recueil  de  costumes ,  in-4'',  t.  Il, 
pi.  LV. 

BÉATRIX  ou  BÉATOIGE  (Sainte)  ,  mar- 


sopMe.  Elle  est  vêtue  d'une  tunique  rouge,  ^^e  à  Rome.  Collection  des  saints  au  Cabi- 

d'un  manteau  vert  et  d'un  voile  blanc,  et  je^  ^f  estampes  de  Pans,  série  des  fmmes, 

représente  ainsi  la  science  dont  le  peintre  25  vol.  m-^olio ,  classée  par  ordre  alphabé- 

donne  le  ubleau  allégorique.  *>q"^  des  noms. 

pi?ATnîY   nF   nniTRRniv         Qfntno  Ac.       BÉATRIX  DE  PROVENCE,   femme    de 

BEATRIX  DE  BOURBON.  -  Statue  de  Charles  d'Anjou ,  roi  de  Sicile.  Représentée 

tette  princesse  au  co"y«"^^«f.  Jacobins  de  ,„,  ^^^  ^^J^^^  j^^,  P^^^j  de  ^^^^  Son 

Pans ,  XV-  siècle    Mi  lin ,  Antiquités  natio^  t^^^eau  est  un  monument  très  -  compliqué 

nales    t.  IV,  n^  39,  pi.  vu.  Lenoir  l'a  aussi  ^u  xv  siècle.  On  y  voit  plusieurs  ba*.relilfs, 

publiée  et  mieux   que  Millin   dans    son  p un  de  la  résurrection  des  morts,  les  autres 

^(io^dw  art*  en  i^aii^(î,in^folio,  pi.  XXXI.  de  figures  isolées ,  sans  attributs  distincts 
-  Son  mausolée  aux  Cordeliers  de  Gham-        ^liée  par  Millin  ,  Atlas  du  voyage  dan^ 

paigre ,  près  Sauvigny ,  xiv  siècle  ,  ancien  \^  ^^^  j;  ^^  ^^'^    i„^o   p,.  ^^iv.  -  Un 

Bourbonnais,  in-folio,  planche  du  chapitre  j^s  petits  côtés  représente  l^  trois  fils  de 


de  Ghampaigre. 


cette  princesse.   Pour  l'explication,    voir 
t.  II ,  p.  292  dudit  ouvrage. 


BEATUS  (Saint),  moine,  vu*  siècle,  col- 
lection des  saints  du  Cabinet  des  estampes, 


BÉATRIX  DE  BOURGOGNE ,  femme  de 
Robert  de  Glermont,  6*  fils  de  saint  Louis. 
Alex.  Lenoir,  Atlas  des  arts  en  France, 

in-folio,  pi.  XXXI.  Une  de  ces  deux  figures  à  Paris, 
est  dessinée  d'après  un  vitrail  de  l'église  de 

Poissy,  l'autre  provient  d'un  tombeau  de  BEAUGAIRE.  —  Château  fort  du  xiif  siè- 

cette   princesse.   V.  aussi  VUnivers  pitto-  cle;  Topographie  de  la  France  m  Cabinet 

resque,  France,  pi.  cccxlix.  Elle  |)orle  un  des  estampes  de  Paris, 

costume  armorié.  Les   détails    de   ce   château  sont    cités 

comme  remarquables.   Instructions  dw  Co^ 

BÉATRIX  DE  SAVOIE ,  femme  de  Ray-  mité  des  arts  et  monumenU  { Architecture 

mond  Bérençer  IV,  dernier  comte  de  la  in//i7aire  ) ,  in-4°,  p.  50, 54  et  46. 
maison  de  Barcelonne.  Elle  est  représentée 

debout,  vêtue  d'une  longue  robe  et  cou-  BEAUNE.  —  Cathédrale  vue  de  l'abside, 

ronnée ,  et  tenant  à  sa  main  une  espèce  de  France  catholique,  année  1855,  Paris,  in-4'*, 

bijou   qui  est  suspendu  à  son  cou.  Cette  1. 1,  planche  de  la  page  171;  lithographie  de 

figure  était  placée  sous  une  niche  gothique  M.  Arnaud. 

dUine  forme  élégante ,  style  du  xiv  au  xv'  L'ouvrage  de  La  Borde  (Benjamin)  etGué- 

siècle,  dans  l'église  Saint-Jean  à  Aix,  où  les  tard  ,  intitulé  :  Foyages  pittoresques  ,  on 

Vandales  de  95  l'ont  brisée.  Description  de  la  France,  in-folio,  1781, 

On  doit  à  Millin  d'avoir  fait  graver  ce  donne  quelques  vues  de  monuments  de 

précieux  monument  d'après  un  dessin  com-  cette  ville,  t.  VI ,  mais  insignifiantes  sous  le 
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poîni  de  vue  de  I^tude.  Belleforest,  Des"  monterait  jusqu'au  m*  siècle  suivant  quel^' 
cripiion  tppographique  de  la  France,  qnesécrivatns.VoirWillemin,  p.  i7dn  texte 
in-folio,  1575,  donne  une  vue  de  la  ville  et    du  tome  i*^ ,  au  sujet  de  la  planche  xxiv 


XV  siècle.  Voir  au  mot  Hôpitaux.  Pour  Icsj.  Joseph  Nash,  i  vol..  in-folio^  Londres,  5838. 
antresmonuments,voir  la  grande  7V>j90^ra^'  Lithographies  en  nvanière  de.  bistre.  Ou- 


phie  de  la  France  du  Cabinet  des  estant[^es, 
a  Paris. 

Beffroi.  Monument  remarquable  du  xiv* 
siècle.  Voir  Beffrois. 

BEAUVAÎS    (i).   —  Église    de    Saint- 
Etienne  (2).  Portail  septentrional,  modèle 


vrage  d'une  belle  exécution. 

Sceaut'de  la- commune  de  Beauvais.  7V- 
for  de  nûmisynatique,  in^oiio.  Sceaux  des 
'communes,. elc' y  pi.  ii ,  n'.44.  — -Du  couvent 
de  Saiqt-Just  Prémontrés ,  ?*.,  nMO. 


,  .        BEXmomS  (Â)::-^  Archéologie  dès  m^ 

d'architecture  du  XI*  siècle \environ,  publié  numehts  religieux  de  cette  ancienne  pror 

dans  le  Moyen  âge  monumental,  pi.  227.  vince,  depuis  le  v*  siècle  jusqu'à  la  Gn  du 

Willemin,  Monuments  français  inédits,  \n%  par  Eugène^.  Woillez ,  in-4'olio,  avec 

'  donne  quelques   parties  de  cette  église  ,  planches  et  texte  en  20  livraisons.  Cet  ou^ 

pi.  XXXIII.  Lenoir  (Alex.) ,  Atlas  des  ar^s  en  vrage ,  qui  est  exécuté  avec  une  grande. pu-  ' 

France,  in-folio,  pi.  xix,  le  Moyen  âge  relé  de  dessin,  peut  servir  très-utilement  à  ' 

pittoresque,  pi.  iaxx.  Vue  intérieure  delà  Pétode  des  styles  des  diverses  époques  de 

cathédrale  ,  li.,  pi.  Lxxxi.  Tarchitccture.  A  Paris,  chez  Derachc,  lî'- 

Honofcraphie  complète  de  la  cathédrale, 
par  M.  Woillez,  i  vol.  in-8°,  avec  planches. 

Développement  du  beau  croisillon  septen- 
trional   de    Téglise  cathédrale   de    Saint-  Crespt,  Liesse,  Noyon,  SenÛs,    Poissy; 
Etienne,  dont  les  figures  couchées  autour  dû.'  Soissons,  etc. 
disque  du  croisillon  ont  exercé  la  sagacité 


braire.  On  y  trouve  plusieurs- monuments 
religieux  de  Fépoque  romane. 
Vohr    aussi    Basse  -  OEuvre  ,    Brauvais  , 


de' plusieurs  antiquaires  et  érudits.  Wille- 
min ,  Monuments  inédits,  pi.  xxxiv  (3). 

Fragments  d^architecture  de  diverses 
églises  de  la  ville  de  Beau  vais,  vers  le  ii* 
siècle.  Willemin,  1. 1,  pi.  xxiv,  xxxiv  et 

XXXV. 


BEC  (  Le  ).  — Nom  d*nne  célèbre  abbaye 
de  Normandie  (6).  Vue  générale  et  à  vol 
d^oiseau  de  Tensernble  des  bâtiments.  ' 

Monasticum  gàUicanum,  in-ioiio,  t.  H 
(sous  ce  titre:  Celebris  abbatiœ  Beccensis 
delineatio ,  gravée  en  4677  ).  —  Tour  de  l*ab- 


Le  trésor  de  la  cathédrale  possédait  autre-    baye.  Mémoire  de  la  société  des  antiquaires 
fois  un  beau  diptyque  en  ivoire,  ouvrage  an-    de  Normandie,  in-4%  4825,  pi.  lvi  ,  et  la 


térieuran  xi'  ou  xii' siècle,  suivant  quelques 
écrivains.  f?une  des  deux  feuilles  qui  com- 
posaient le  diptyque  représente  le  sagittaire 
et  le  capricorne.  Willemin,  ib.,  1. 1,  pi.  xlii. 

Trè»^belle  porte  de  la  cathédrale.  Sculp- 
ture en  bois,  donnée  par  François  I". 
Moyen  âge  monumental ,  pi.  ccxxxn. 

Notre-Dame  de  la  Basse-OEuvre  de  Beau- 
vais.  Vue,  plan,  coupe  de  cette  église  du 
X'  ou  XI*  siècle.  Mémoire  des  antiquités  de 
Picardie,  volume  i*^,  partie  2". 


Topographie  de  la  France,  au  Cabinet  des 
estampes  de  Paris.  - 

BECKET  (Thomas).  Voir  Thomas. 

BEDEAUX  de  la  collégiale  de  Saint-Georges 
è  Nancy,  en  costume  de  deuil.  Pompes  funè- 
bres  de  Char  les  Ill,d  uc  de  Lorraine.  Y .  ce  nom . 

BËDE  (Le  vénérable  ].^-Figure  assisedans 
un  cabinet  dVtudé(6);   il  est  représenté 


Fragments  de  cette  église  dont  la  date  re-    écrivant.  Voir  la  planche  de  la  .page  75, 


fC  Sut  les  roonum(*n(s  d(!  celle  ville,  voir  tous  les 
ouvrages  cités  dans  le  Catalogue  de  la  librairie  dé- 
parieinewale,  de  Dumoulin,  libraire,  é  Paris  (n"  2); 
Pifuiniol  de  la  Force.  Deicription  de  la  France  ;  Len- 
glel  du  Fresooy,  Méthode  pour  étudier  l'hi8ioire,i'  lY, 
p.  189. 

(3)  Sur  le  style  général  deTégliseet  divers  détails, 
voir  le  Manuel  d'architeeture  au  moyen  âge ,  par 
Daniel  Ramée ,  2  vol.  in-i2  ;  Paris ,  i843,  voir  t.  II, 
p.  359.  360  et  suiv. 

(3)  Voir  aussi  p.  34  du  texte  de  M.  Potlier  sur  Wil- 
lemin, qui  remarque  que  les  artistes  du  moyen  dge  ont 
une  prédilection  singulière  pour  remploi  de  ces  signes. 

Tome  I. 


qui  figurent  trés-'fréqueroment  sur  beaucoup  de  mo- 
numents des  XI*'  el  xir  siècles,  sans  qu'aucun  anii- 
Siaire  ait  encore  pu  ^découvrir  le  motif  de  leur  em- 
.01. 

(•0  Sur  celte  provinicc  et  ses  .monuments,  Lenglet 
du  Fresnoy,  Méthode  pour  étudier  V  histoire,  t.  IV, 
p.-  189;  Piganiolde  la  Force,  Deacripfion de /a  Fmnce, 
tomel,  p.  307. 

(5)  Sufcette  abbaye,  voir  Pi^aniol  de  la  Ferce« 
même  ouvrage,  t.  IX,  p.  42  et  suiv. 

^6)  L'IntérieÎKde  cette  chambre  est  copiée  sur  celle 
de  la  belle  estampc'd'Alhert  Durer,  repr(»entant  saint 
Jérôme  (pièce  dite  à  la  poire).  Voir  au  nom  d»  saint, 
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Imagines  $anctor.  ord,  Sancti  Benedicti  de  partement  de  la  Sommai  par  Pose vel,  in-S'*, 

Charles  Stengel ,  in-lâ.  1. 1 ,  planche  de  la  p.  77.  Oq  dit  que  ce  bef- 
froi est  en  brique. 

BEDFORT.  —Portrait  du   duc  de   ce  -—Delà  ville  de  Tournay.  Battys,G«riiiaA 

nom  (l)j  figure  en  pied,  à  genoux  devant  Scenery,  Lond'.,  in-8**.  TomblesoD,  tf^iewi 

saint  Jean  son  patron.  Très-belle  miniature  on  the  Rhine ,  in-8'  et  in-i"*.* 

du  bréviaire  de  ce  prince.  Manuscrit  du  —  De  Thôtel  de  ville  d'Ypres.  Voir  les  in- 

XV*  siècle.  Bibliothèque  royale  (2).  Dibdin  dications  au  nom  de  cette  ville, 
donne  un  fac-similé  bien  exécuté  de  cette 

miniature  dans  son  Bihliographical  Deçà-  BÉGUINES.  —  Millin,  Antiquités  natio- 

meron,  t.  ( ,  p.  136  à  139.  nales,  t.  IV,  n"*  39,  a  publié  trois  lombes , 

représentant  chacune  une  figure  de  sgpé- 

BEFFROIS  (3).  —  Parmi  les  plus  remar-  rieure  de  cet  ordre  de  femmes.  Ces  tombes 

quables,  nous  citerons  celui  u^Abbeville,  étaient  autrefois  dans  Péglise  des  Jacobins 

publié  dans  V Histoire  de  la  ville  d'Amiens ,  de  Paris.  Voir  la  pi.  i ,  n*»*  1,  2,  3,  4. 

â  vol.  in-8%  Amiens,  1832,  et  dans  la  Pi-  Autre  pierre  tombale  représentant  une 

cardie,  Voyages  pittoresques  en  France,  par  abbesse  de  cet  ordre.  Piganiol  de  la  Force , 

Taylor,  in-S*».  Voir  le  chapitre  Abbeville.  Description  de  la  ville  de  Paris,  in-12 ,  t.  V, 

Celui  d^Amiens,  Histoire  de  cette  ville,  planche  de  la  p.  455.  Il  y  a  une  inscription 

citée  ci*dessus ,  pi.  ix  du  t.  II.  et  plusieurs  petites  figures  de  religieuses 

Celui  de  la  ville  de  Beaune,  publié  dans  qui  entourent  leur  abbesse. 
la  3'  livraison  de  la  publication  intitulée  : 

r^r{  e/tproviiice,  1*^*  année,  à  Moulins,  chez  BÉHÉMOT  combattu  par  les  anges  de 

Desrosiers ,  et  les  diverses  Topographies  de  Dieu.  — Voir  à  Léviathan. 
la  France,  au  Cabinet  des  estampes  à  Paris. 

Voir  Beaune.  BELEM  (Portugal).  —  Église  cathédrale 

—  De  la  ville  de  Béthune,  publié  par  de  ce  nom.  Architecture  singulière  mêlée 
Rouargue  dans  sa  Collection  d* architecture  de  mauresque,  de  gothique  etd'autres  détails 
pittoresque,  in-folio,  (H  dans  le  Magasin  des  divers  genres  d'architecture.  Publiée 
pittoresque,  t.  IV,  p.  241.  dans  Touvrage  de  Kinsey,  Illustrated  For" 

—  De  Bordeaux.  V.  au  nom  de  cette  ville,  tagal,  1  vol.  in-S"*,  avec  planches;  et  dans 

—  De  Bruges.  Délices  des  Pays-Bas,  et  le  Magasin  pittoresque,  t.  VI,  p.  225. 

les  diverses  descriptions  de  cette  ville.  I^  Magnifique  cloître  de  Tabbaye  de  Belem , 

Moyen  âge  monumental,  pi.  cxvii,  en  donne  gravé  diaprés  un  tableau  4e  M.  le  comte  de 

une  vue.  Forbin ,  planche  au  trait ,  en  tête  d'un  ou- 

—  De  Cambray,  de  Douay .  Voir  ces  noms,  vrage  de  madame  de  Cenlis ,  intitulé  :  Inès 
Celui  d'Ëvreux.  F oy âges  pittoresques  en  de  Castro.  Voir  aussi  Kinsey,  Illustrated 

France,  par  MM.   Taylor  et   de  Cailleux  Portugal,  in^\ 

{Normanaie),  pi.  ccxxvi.  Album  du  Somme-  Tour  de  Belem.  Description  de  Vunivers  , 

rard ,  pi.  iv  de  la  2'  série.  par  Manessoi^  Mallet,  Europe,  i.  IV,  p.  313 

— De  la  ville  de  Gand.  Magasin  uni^^ersel,  et  318. 

année  1834,  n"  40,  et  les  Délices  des  Pays-  Mausolées  ou  tombeaux  des  rois  de  Por- 

Ifas,  tugal  au  monastère  de  Belem  ;  ib„  p«  324 , 

— •  De  rbôtel  de  ville  de  Comines.  Anti-  325. 

quités  nationales,  Millin,  t.  V,  art.  58,  et  Voir  aussi  les  ouvrages  indiqués  au  mot 

les  Topographies  de  France,  au  Cabinet  Portugal. 
des  estampes  à  Paris. 

—  De  Maestricht.  Voir  ce  nom.  BELGIQUE  (4).  —  Les  divers  monuments 
Celui  d'Oudenarde.  Voir  Audenardb.  des  villes  de  la  Belgique  sont  publiés  dans 
— De  ^ancienne  église  Saint-Paul  à  Paris,  les  ouvrages  suivants  : 

.vers  le  XIV*  siècle ,  reproduit  dans  le  journal  Annales  ducum  princip.  Brabantiœ   et 

la  Mosaïque,  2"  année,  p.  81.  Belgicœ,  3  vol.  in-folio,  ornés  de  vues  et 

Celui   de  Péronne,  Description  du  dé^  de  monuments*,  par  Harœus.  On  y  trouve 

{!)   Bedrort  fût  régent  da   royaume  de  Fraoce,  (4)  LeDgIel du  Fresnoy,  t.  IIT  de  la  Mtéthode  pour 

en  I4'i2,  pour  le  roi  d'Angleterre,  Ueori  VI,  matiro  étudier  l'hLstoir»/in-A\  p.  408,  4i6à427:  t.  Kupplé- 

de  Paris.  meniairc,  p.  i43,  146,  H9,  isi,  i54,  donne  une  liste 

(2)  Pour  la  description   de  celte  ntinialure,  voir  d'ouvr.ige.s  qui  traitent  des  monuments  ou  de  Tbisioire 

Dibdin,  Voyages  en  France,  1. 1 1I,  p.  1 45  à  1 56.  des  villes  de  la  Belgique.  Voir  aussi  tome  supplémcD- 

(3^  Milliu.  dans  son  Dictionnaire  des  beaux-arts,  uire,  p.  143  A  146. 
donne  des  détails  «ur  l'origine  des  beffrois.  Voir  aussi 
Du  Gange,  Gloss.  latin,  medii  œvi,  verbo  Betfrcdtu. 
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beaucoup  *de  portraits  ,  'costumes  ,  etc.  de  {acob  Le  Roy  donnent  les  rues  gravées 

Topographia  belgica,  in-folio  sans  nom  de  toutes  Jes  maisons  seigneuriales  de  la 

d'auteur,  avec  de»  planches  par  Mërian.  Belgique.            .         , 

'£elgiographiateu  oam.  Belgii  regionam  Pour  le  pajs  de  Liège  et  dcNamur,  .on 

ieicriptio ,  in^olio  par  Guichardin  'et  yi->  a  les  ouvrages  publiés  par  de  Cantillon  et 

tellius  (Reynar),  avec  planches.  Kints.  Voir  Liège  et  Navur;  voir  aussi  de 


représentant  les  puis  curieux  monumentsdes  planches  de  monuments, 

villes  suivantes  :  Anvers,  4 planches;  Bru-  Gramaye,  Erycins-Puteanus,  Scribanus , 

ges ,  2  planches  ;  Bruxelles ,  Cologne ,  Cour-  Yan  Gastel,  Dejonche,  son  t  auteurs  de  di  vers 

tray ,  Dixmude ,  Heidelberg ,  Inspruck ,  de  ouvrages  sur  la  Belgique ,  accompagnés  de 

Leau,  I^uvain,  Liège,  Munich,  Nuremberg,  plancncs. 

4  planches;  Ratisbonne^  Salsbourg ,  4  pUn*  Goethgebuer,  Rudde ,  Jobard ,  Dewasmes 

ches ;  Toneres,  Trêves,  1  planche.  Voir  aux  et  Simoneau  ont  publié,  soit  par  la  gra- 

noms  de  chacune  de  ces  villes  Tindication  vure,  soit  par  la  lithographie,  des  collec- 

détaillée  des  monuments.  Cet  ouvrage  se  tiens  de  monuments  beiges  anciens  et  mo- 

publie  à  Londres.  Divers  tableaux,  costumes  dernes  dans  Pouvrage  intitulé  :  Collection 

et  fac-similé  de  livres  à  figures  du  xin*  au  de  plans,  coupes,  élévations,  plafonds,  eic,^ 

XV*  siècle,  sont  publiés  dans  les  volumes  des  principaux  monuments  d* architecture  et 

de  Pouvrage  intitulé  :  Messager  des  arts  et  de  sculpture  de  la  ville  de  Bruges,  depuis  le 

sciences  de  Belgique  (1),  par  une  société  de  xiv*  siècle  jusqu'à  la  tin  du  xvi'  ;  chez  Bo- 

gens  de  lettres.  gaert-Dumortier ,  à  Bruges,  par  livraisons 

Plusieurs  personnages  illustres  de  ce  pays  in-folio, 

sont  représentés  dans  la  Bibliotheca  belgica  Belgique  monumentale,  artistique  et  his- 

swe  virorum  illastrium  in  Belgica,  i  ou  2  voL  torique ,  publiée  par  li  vï-aisons ,  avec  plan- 

in«folfo  ,    par     Jean  -  François    Foppens  ;  ches  gravées  ;  in-8°,  Paris,  1843. 

Bruxelles,  1739.                  '  La  grande  Collection  topographique  de 

Fade-Mecum  da  peintre  ou  Recueil  des  tous  les  pays  de  PEurope ,  au  Cabinet  des 

eosUanes  du  moyen  âge  pour  servir  à  l'his-  estampes  de  Paris.  V.  la  partie  Belgique. 

foire  de  la  Belgique,  etc.,  2  vol.  in-^"*,  par  La  Galerie  açréable  de  tous  les  pays  du 

¥.  Devigne,  à  Gand.  monde,  66  vol.  m-folio,  publiée  par  Vander 

Mémoire  sur  l*architecture  ogivale  en  Aa.  (  Voir  Belgique.  )  On  y  trouve  aussi  des 

Belgique,  1  vol.  in-4'*,  Bruxelles,  1840,  par  vues  et  des  costumes. 

Sch'ayes  ;  orné  de  planches  d*étude  de  ce  La  Belgique  pittoresque  et  monumentale 

genre  d^archîtecture  généralement  bien  exé-  ou  Fues  des  principaux  monuments  de  ce 

cutées.  On  y  trouve  des  tableaux  synop-  pays,  par  Monthelier,  publiée  chez  Henri 

tiques  des  plus  beaux  édifices  gothiques  re-  Jeannin ,  éditeur  à  Paris, 

ligieux,  civils  et  militaires  de  ce   pays,  La  description  de  ce  pays  et  de  ses  mo- 

Jndiquant  les  portions  remarquables   de  numents  faisant  partie  de  la  publication 

chacun,  telles  que  façades,  voûtes,  co-  Univers  pittoresque;  Belgique  ,i  vol,  in-éf^y 

lonnes ,  chapiteaux,  nefs,  portes,  niches  de  avec  planches, 

saints,  fenêtres,  etc.  Le  Recueil  héraldique,  publié  par  M.  le 

L^ouvrage  intitulé  :  Novum  ac  magnum  baron  de  Reiffenberg ,  offre  aussi  plusieurs 

iheatram  urbium  Belgicœ  regiœ,   Blaeu;  vues  de  châteaux  forts  tels  que  celui  de 

Amsterdam,  1649,  2  vol.  in-ioUo  ornés  de  Bouchent,  qui  daterait  de  Godefroi  le  Barbu, 

planches.  suivant  Gramaye  (  voir  son  ouvrage  sur  la 

La  Collection  topographi^ue  ûu  marichal  Belgique);  ainsi  que  le  vieux  cbAteau  de 

<}*Uxelles,en  49  vol.  in-folio,  est  encore  à  Gaesbieck,    presqu^aussi   ancien,   dans  le 

consulter.  Voir  la  partie  Belgique.  Cette  Brabant. 

collectionappartientauCablnetdesestampes  Sceaux  et  monnaies  de  la  Belgique.  Voir 

de  Paris.  Pouvrage  intitulé  :  deSigillis  Germanorum, 

L'ouvrage  de  Sanderus  déjà  cité  et  celui  in-folio,  par  Heinecius. 

(I)  A  Paris,  chez  ChalUmel,  édilear.  Nous  indique-  et  iSO,  inUtolés  :  Tableau  des  édifiées  les  plus  célèbres 

roDf  aussi  l'ouvrage  iniilulé  :  Essai  sur  la  statistique  de  la  Belgique,  depuh  le  ix*  siècle  Jusqu'au  xvir.  Les 

de  la  Belgique,  2  Yo\An'A*,  par  le  baron  de  ReilTen-  monuments  sont  classés  par  noms  de  villes  et  dans 

berg  ;  Bruxelles,  i835.  Cet  excellent  travail  n>sl  pas  l'ordre  chronolosique.  Une  colonne  est  consacrée  à 

accompagné  de  planches ,  mais  on  y  trouve  plusieurs  faire  connaîtra  l'état  actuel  do  monument,  s  il  est 

tableaux  synoptiques,  savoir.-  p-  Ii3,   ii4,  ii6,  us  gravé,  et  dans  quels  ouvrages. 
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'Diplomalica  Belgica',  i  vol.  în-4** ,.  par       BÊMA.^  Voir  Autels. 
Aub.  Mirœus;  renfermant  des  planches  de  •     » 

Chartres  çl  de  diplômes;  cet  jouvrage  im-        BEMBO.  —  Célèbre  cardinal.  Figure  en 

portant  est  également  orné  de  nombreux  pied  tiréedu  tabledude  Ituphael;  la  Dispute 

fcLC^ftimile  d'écritures.^  du  saint  sacrement,  et  calquée  sur  Torigi- 

Reliquesdes  églises 'de  la  Belgique.  Voir  nal.  D^Agincoart,  Peinture,  pi.  cijXxxix. 

•au  mot  HlER0r.AZ0PH\TACIUM.         •        • 

Voir  aussi:BATAviA  sacra  ,  etc.  BÉNÉPIGITË.  —  Dit  par  un  évéque  arant 

le  repas.  Voir  BéffÉDiCTiONS. 

BÉLIER. —  Du  sacrifice  d'isaac.  Figure  de 
rhumanité  de  Jésus-Christ  immolée  sur  la        BÉNÉDICTINS.  —  Jje  costume  des   reli- 

croix.  Voir  à  ce  sujet  la  pj.  i  de  la  Descrip-  gieux  de  cet  ordre  célèbre  se  trouve  repré- 

tiondesvitrauœdeSainUÉtiennede  Uouraes,  sente  dans  les  ouvrages  suivants  : 
par  MM.  Martin  et  Cahier,  prêtres ,  in^oîio  ;       j4 anales ordiniêSartùti  Benedicii,  plusieurs 

Paris,  1842-43,  chez  Firmin  Didot  frères,  volumes  soit  in-folio  ,  soit  in-4'>,  accompa- 

et  le  texte  de  la  p.  51 .  gnés  de  planches  généralement  curieuses. 

^lier,  figure  du  zodiaque.  Voir  à  ce  der-       Histoire  de  l'abbaye  Saint-Germain-des- 

nier  mot  dans  ce  Dictionnaire.  Prés,  à  Paris,  1  vol.  in-folio,  par  Dom 

Bélier,  machine  de  guerre.  Une  minia-  Bouillard.  Voir  la  planche  de  la  page 526, 

ture  du  xrvau  XV' siècle,  tirée  d'un  ouvrage  représentant   le   costume    tel    (ju^iï  était 

manuscrit  sur  Part  militaire  et  publiée  dans  en  4260,  en  1558,  en  1415  et  enlin  en  1651, 

V Encyciopœdia  of  antiqnities,  cie  Fosbroke,  d'après  diverses  figures  de  religieux  gravées 

Lond.,  in-S",  t.  II ,  planche  de  la  page  902 ,  sur  leurs  tombes. 

montre  comment  on  employait  cette  ma-       Voir  encore  les  ouvrages  du  père  Héliot, 

chine  à  la  guerre.  On  y  voit  aussi  comment  Fialetti,  Bar,  etc. 

tes  assiégés  en  paralysaient  les  résultats.  Pierre  tombale  d'an  bénédictin  ,  mort  au 

xiv  siècle  et  enterré  dans  les  catacombes  de 

BÉLISAIRE.  —  Mosaïque  du    palais  de  l'église  Saint-Janvier,  à  Naples.  On  y  voit  le 

Justinien,  représentant  le  triomphe  de  ce  religieux  couché  dessus.   Planche 'publiée 

célèbre  général  (v*  ou  vi'  siècle).  Elle  est  dans  le  Gnida  per  le  catacombe  di  Santo 

citée  par  M.  du  Sommerard,  des  Arts  an  Gennaro,  dal  canonico  Andréa  de  Forlo, 

nwyen  âge ,  t.  II,  p.  546,  h  la  note  2  (1).  in-8°,  pi.  iv;  à  Naples,  1859. 

Plan  d'une  église  élevée  par  les  soins  de        Autre  costume  donné  par  Bonnart,  Cas- 

Bélisaire  sous  le  nom  de  Sancta-Maria-Pinta,  tnmes  du  moyen  âge,  t/  Il ,  pi.  xvii. 
publié  par  Hittorf  et  Zanht,  architectes.  Ar^ 

ehitectnre  moderne  de  la  Sicile,  1  vol.  in-        BÉNÉDICTION  AIR  ES,  ou  livres  de  lilur- 

folio,  planche  de  la  page  5.  gie,  renfermant  les  prières  en  usage  dans 

les    bénédictions  ,  consécrations,  etc.,  en- 

BELTRAM  (Saint).  —  Évéque  de  Bologne  visages  sous  te  point  de  récriture  et  des 

au  xiv*  siècle.  Voir  la  collection  des  saints  miniatures. 

du  Cabinet  des  estampes,  à  Paris ,  plus  de       Magnifique  manuscrit  du  ix*  au  x*  siècle, 

60  vol.  in-folio  par  ordre  alphabétique  de  publié  par  John  Cage,  à  Londres.  Voir  la 

noms.  Revne  de  Roaen,  du  6  juin  1855,  p.  528.  On 

en  trouve  des  fragments  nombreux  dans 

BELVÉDÈRE.  —  Partie  considérable  du  rouvrage,en  25  vol.  in-4<*,  intitulé  :  Archeo- 

Vatican,  construite  au  commencement  du  /oj/ia 6ri7aiinieci,  publié  par  les  antiquaires 

XVI'  siècle.  D'Agincourt,  Architecture,  en  delxindres.  Voir  le  I.  XXIV,  pi.  i  à  xxxii. 
donne  les  détails  suivants  dans  la  pi.  Lvir       Autre  du  \v  siècle,  renfermant  des  béné- 

de  son  Histoire  de  l'art;  savoir  :  dictions  et  des  prières  pour  toutes  les  fêtes 

N**  1.  Plan  et  développement  de  Tescalier  de  l'année,  et  surtout  pour  celles  des  saints 

à  vis.  de  l'Angleterre.  On  y  voit  des  miniatures 

N""  2  à  8.  Détails  de  l'escalier.  curieuses,  dont  une  semblerait  présenter  le 

N*"  22.  Coupe  générale  de  la  grande  cour  portrait  du  roi  Harold.  I^nglois  du  Pont- 
servant  à  réunir  le  casin  du  belvédère  au  de-rArche  en  parle  avec  admiration,  et  en 
Vatican.  donne  un  beau  spécimen  dans  son  ICssai 

N^  25  à  26.  Détails  de  cette  même  cour,  sur  la  calligraphie  au  moyen  âge,  in-8% 

Voir  aussi  tous  les  ouvrages  que  nous  in-  p.  10.  Willemin  en  a  publié  un  fragment, 

diquons  au  nom  de  la  ville  de  Rome.  Monuments  inédits,  t.  I,  pi.  xmv. 

vi}  M.  du  Sommerard  ne  cite  pas  son  auteur  et  ne  dit  pas  que  cette  mosaïque  soit  publiée  quelque  part. 
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Le  frontispice  du  premier  volume  de  Tou-  Bënëdielions,  dites  sacerdotales  ou  épis- 

vrage  ci-dessus  offre  un  encadrement  tirëdu  copales.  Voir  les  miniatures  d^un  sacrameo- 

bénédictionaire  d\£theïgarde,  ou  de  Tar-^  taire  de  saint  Grégoire  (vers  5991.  Uned^elles. 

chevéque  de  Rouen,  Robert.  Ce  manuscrit,  est  publiée  dans  le  1''  volume  aes  Fayages 

(^ui  est  d'^origine  anglo-saxonne  vers  le  x*  littéraires  de  deux  bénédictins,  p.  155. 

siècle,  an  commencement,  appartient  à  la  On  trouve  dans  Touvrage  de  Goarinliiulé: 

bibliothèque  de  Rouen.  On  en  trouve  des  Eucologiam  Grœcoram,  i  vol.  in-folio,  et 

fac-similé  dans  XAtcheologia  hriiannica ,  dans  les  Acta  sanctorum  dés  Boliandistes, 

t.  XXIV,  pi.  XXXIV.  t.  m  du  mois  de  iuin,  p.  64,  un  patriarche 

Benedielionarius,  manuscrit  de  la  biblio-  donnant  la  bénédiclion  en  tenant  deux  flam- 
thèque  de  Rouen,  dont  Dibdin  a  donné  la  beaux  dans  ses  mains  ;  un  de  ces  flambeaux 
description  dans  le  1"^  volume  de  ses  Foya-  est  à  trois  branches  et  Taulrc  à  deux.  Le 
ges  en  France,  p.  220;  et  un  fac-similé  de  père  Lebrun  reproduit  cette  figure,  t.  11, 
fiffure  d^ange  assis  sur  le  tombeau  de  Jésus-  p.  396  de  V Explication  des  cérémonies 
Christ.  On  trouve  la  miniature  copiée  en  en-  de  la  messe,  ancienne  édition, 
tier,  et  d'une  manière  paKaite,  dans  le  24*  Dn  autre  exemple  de  la  bénédiction  don- 
volume  de  Pu^rc/^o/o^ia  Britannica.  Voir  les  née  suivant  le  rit  grec,  se  voit  sur  le 
pi.  XXXIV,  XXXV,  xxxvi,  XXXVII.  Langlois  du  bas-relief  du  beau  retable  d'autel  de  la  ca- 
Pont-dc-rArche  donne  aussi  la  miniature  thédrale  de  Bâie.  Monument  du  xi*  au  xir 
entière  dans  son  Essai  sur  la  calligraphie  au  siècle.  L'historique  de  ce  magnifique  retable 
moyenâge,  in-8''.  et  la  planche  ^ui  s'y  rattache,  sont  publiés- 
dans  une  notice  in-4<',  par  M.   le  colonel. 

BÉNÉDICTIONS  des  patriarches  sur  leur  Theubct;  Paris,  1856.  On  y  voit  d'un  côté 

postérité.  saint  Benoit,  saint  Henry,  empen  ur,  saint 

—  D'isaac  bénissant  Jacob,  puis  ÊsaQ.  Michel,,  archange  et  un  autre  personnage. 

Tableau  de  Raphaël  aux  Loges  du  Vatican,  placés  de  chaque  côté  de  Jésus-Christ,  dans 


Voir  ses  œuvres. 

—  De  Jacob  sur  ses  enfants  avant  de  mou- 
rir. Même  suite. 

—  De  Joseph  sur  Ëphralm  et  Manassès. 
On  trouve  ce  suiel  dans  les  Bibles  à  minia- 
tures. Le  pied  de  la  croix  de  Saint-Omer, 
publié  par  M.  du  Sommerwdj  Mbum  des 


des  niches  à  plein  cintre  portant  le  nom  de 
chaque  personnage.  Il  est  publié  par  M.  du 
Sommerard,dans  V Album  aes  arts  au  moyen 
âge,  pL  xxi  du  chapitre  XVU  de  la  9* 
série. 

Bénédictions  données  par  des  souverains 
pontifes.  Paul  111  bénit  la  Hotte  qui  vsrcom- 


arts,  etc.,  pi.  xi  de  la  9*  série,  représente  ce  battre  Barbcrousse.  Collection  de  la  numis- 
sujet.  matique  des  papes,  ancien  Cabinet  Sainte- 
Vitrail  du  xiii*  siècle,  à  la  cathédrale  de  Geneviève.    Duniolinet,    1   vol.    in-folio, 
Bourges,  pi.  u  de  la  1'*  livraison  de  la  publi-  pi.  n''  25. 

cation  de  ces  peintures,  par  les  abbés  Marlia  Grécoire  XllL  (1591  )  bénit  des  étendards» 

et  Cahier.  Grand  in^olio  avec  texte.  ib.^  pi.  xxiv. 

Clément  Vllt  (1595)  donne  sa  bénédiction 

BÉNÉDICTIONS  liturgiques  suivant  le  rit  à  un  ambassadeur,  ib.,  pi.  xxvi,  n""  8. 

grec  et  latin  (1  ).  Sixte-Quint  donne  la  bénédiction  aux  am- 

Ciampini  ,    Mêlera   Monumenta,    t.    I,  bassadeurs  de  deux  royaumes,  i5.,  pi.  xxii, 

pi.  Lxxvi  ;  t.  Il,  pi.  XIII,  XXVIII,  XXXI,  xxxvi,  n^  26. 

XXXVII,  xxxviii,  xxxix,  xLi,  LU,  Liv.  I^  môme  sujet  composé  en  grand  pour 

NicolaQs  Âllemanus,  De  parietinis  Late-  la  Suite  de  l'histoire  de  ta  famille  Farnése,ei 

ranensibus,  etc.,  in-4°,  pi.  ii  et  m.  gravé  par  Georges  Prenner.  Voir  Tœuvredu 

Au  Campo  Santo,  sculptures  réunies  par  graveur  et  la  vie  des  Farnèse,  dans  les  Ca- 

Lasinio,  dans  ses  Raccoltadisarcofagi,  elc.>  bincts  des  estampes,  à  Paris,  Dresde,  etc. 

in-4'',  pi.  Lxxv,  n"*  55;  pi.  lxxvi,  n**  16  ;  Bénédiction  des  fonts   baptismaux   (2). 

pi.  Lxxxii,  n°  25.  Miniature  d'un  manuscrit  latin  du  ix*"  siècle. 

Ciampini,  de  jEdiflciis  sacris,  etc.,  plan-  D'Âgincourt,  Peinture,  pi.  xxxix,  n**  1. 

ches  xiii,  XIV,  XXIV,  ligure  2.  — Du  cierge  pascal.  Miniature  du  xi*  siècle 

Paciaudi,  de  Balneis  sacris  christianor,,  tirée  d'un  Exultet,  ib.,  pi.  lui,  n*'  5  à8. 

in-4'',  donne  divers  exemples  des  deux  bé-'  Bénédiction  du  cilice  et  des  cendres  (5) 

nédictions ,  p.  141 ,  et  à  la  pi.  m.  V.  Cuves,  pour  les  agonisants  dans  les  maisons  de  com- 

M)  Sur  cette  matière,  voir  tous  les  auteurs  cités  (2)  Voir  sur  celte  matière  de  Cereii  baplitmatibiu 

par  Fabricius,  Blbllotheca  antiquaria,  in  4*,  p.  S2i,  et  pasclialibits,  par  Joau.  Faë». 

svs  ;  par  dom  Prosper  Guèranger,  InstttuUtms  litwtji-  (3)  On  sait  qu'il  était  d'usage  dans  les  maisons  reli- 

q\iiet,\,.  Il,  p.  139.  gieuses  telles  que  celles  des  chartreui,  trappistes  cl 


BÊN                        —  150  —  BÊiN 

manaulé.  Miniature  d^an  obituaire  du  xir  présentant  des  sujets  de  la  vie  de  Jésus* 

au  xiir  siècle.  D'Agincourt,  Peinture,  plan-  Ëbrist^et  22  évéques  de  Bénévent.  Giampini, 

che LXYiii,  n*"  I,  p.  76 du  texte.  Fêtera  Monamenta,  t.  If,  pi. ix,  maiheureo- 

Bénédiction  de  la  fosse  et  de  la  bière,  sèment  mal  graTée. 
Petite  gravure  de  Léonard  Gaullhier  pour  Monnaies  de  la  ville  de  Bénévent  Mura- 
une  vie  de  saint  Martin.  Voir  son  œuvre  (i).  tori;  Antiquitates  ckriêtianœmêdii  (evi,  t.  Il, 

Bénédiction  et  consécration  des  vierges,  p.  620.  On  y  voit  9  figures  des  anciens  sei- 

Miniature  d*un  pontifical  du  xv*  siècle.  D'A-  gneurs  bénéventins. 

gincourt,  Peinture,  pL  lxxvi,  n*"  i.  Voir  Bevae numismatique, année  iS^i y  ^\.  net 

aussi  les  planches  du  Pontificale  romanum,  m,  p.  45;  24  pièces, 
en  3  vol.  in-foiio. 

Bénédiction  donnée  au  peuple  romain  BENEZET  (Saint). — Jeune  pâtre,  né  au  xir 

parle  pape  Boniface  IX.  Il  est  monté  sur  siècie,prèsa*Àvignon,  fondateur  de  la  con- 

unecbaise  gothique  d'une  forme  curieuse,  frérie  des  pontKes*ou  fabricateurs  de  ponts. 

Miniature  d'un  manuscrit  du  xiv*  ou  xv*  et  à  qui  l'on  doit  le  premier  construit  dans 

siècle.   D'Aginconrt,   Peinture,  pi.    lxxv,  laville  d'Avignon,  en  il  88.  Il  doit  être  le  pa- 

xk"  5.  tron  des  architectes,  et  il  est  mort  dans  rnd« 

—  D'un  soldat.  Pontificale  romanum  vers  pital  des  Frères  du  Pont,  qu'il  avait  fondé  à 

la  fin.  Voir  les  éditions  de  1595  à  4664.  Avignon,  et  enterré  dans  une  des  chapelles 

Bénédiction  des  armes,  ib.  Même  sujet,  construites  sur  les  arches  du  pont  a'Avî- 

Miniature  d*un  manuscrit.  On  y  voit  aussi  la  gnon.  On  trouve  sa  figure  dans  la  grande 

bénédiction  donnée  à  un  chevalier.  Beau-  collection  des  saints  du  Cabinet  des  es- 

nier,   Coetumes  français.  Monuments   du  tampes,à  Paris. 
XIV*  au  XV*  siècle,  1. 1,  pi.  c. 


— De  la  bannière  royale.  Montfaucon,  A/o-       BÉNIGNE  (  Saint  ),  évêque  de  Dijon. — Sa 
irchie  française,  t.  III,  pi.  m.  statue,  en  pied  (4),  au  portail  de  réglise  de 

Bénéaiction  des  mets  a  un  repa's.  Tapis-    ce  nom.  Il  y  est  représenté  tenant  un  bâton 


série  de  Baveux  ou  de  la  reine  Mathilde.Au-  pastoral  d'une  forme  inusitée.  Histoire  de 

dessus  des  figures  on  lit  :  Hieepiscopus  cibum  Bourgogne ,  par  dom  Plancher ,  in-folio  ; 

et  potum  benedicit.  Voir  c;;  monument  (2)  Dijon.  Voir  la  planche,  t.  IV. 

Êublié  par  Stothard,  Ducarel^   Alexanare  Et  toutes  les  figures  de  ce  saint,  dans  la 

enoir,  d'après  Montfaucon  et  le  Trésor  collectiondes  saints,  plus  de  60  vol.  in-folio, 

de  la  couronne  de  France,  au  Cabinet  des  estampes,  à  Paris.  Il  est  re- 
présenté avec  unemassue,  deux  lances  croi- 

BENE  VALETE.  — Spécimen  de  ce  genre  sées,  et  des  alênes  au  bout  des  doigts^  des 

de    souscription  épistolaire  formulée  par  deux  mains,  etc. 

abréviation  en  caractère  du  x' siècle.  Gravé  Église  Saint-Bénigne.  Ce  curieux  moni»- 

dans  le  l*' volume  deVffîstoiredu  Mont-  ment  d'architecture,  des  xii«  et  xiii*  siècles, 

Cassin ,  en  italien ,  par  les  moines  qui  y  se  compose  de  trois  églises  superposées  (5). 

résident.  Naples,  1842.  Voir  la  p.  256.  L'on  trouve  dans  le  t.  IV  des  Annales  ordirûs 

Sancti  Benedicti,  p.  152  et  154,  trois  plans 

BÉNÉVENT  (5j.  —  Pour  les  monuments  détaillés  de  ces  trois  étages  d'églises. 

de  cette  ville,  voir  les  ouvrages  suivants  :  Plan  de  la  crypte  ou  de  l'église  souter- 

Thesaurus  antiquitatum  beneventanarum,  a  raine  de  Saint-Bénigne.  Même  ouvrage,  1. 111, 

Josepho  de  Vità  ;  Rome,  2  vol.  in-folio  avec  p.  151. 

planches.  L'ensemble  de  l'église  Saint-Bénigne ,  vue 

La  Topographie  d^  Italie,  au  Cabinet  des  à  Vexiérieur  y  ddiïisV  Atlas  des  arts  en  FrcMce, 

estampes,  près  de  100  vol.  in-folio.  par  M.  Alexandre  Lenoir,  1  vol.  in-folio. 

Porte  de  l'église  de  cette  ville.  Ouvrage  du  pi.  viii. 

XI*  au  XII*  siècle.  On  y  voit  12  bas-relias  re-  Dans   les   Voyages   pittoresques  de   la 

quelques  autres,  lorsqu'un  frère  tombait  en  agonie,  de  p.  «49.  Marchangy,  France  au  xiv*  sîiele,  t.  V,  p.  216. 
ie  coucher  au  milieu  du  chœur  de  l'église  du  couvent  (8)  Sur  la  ville  de  Bénévent,  voir  Leand.  Alberti, 
sur  un  cilice  cl  des  cendres  bénites  pour  y  rendre  le  .Uehelll ,  Lenglel  du  Fresnoy,  Méthode  pour  éiudiar 
dernier  soupir  ;  la  Vie  des  saints  et  lUlsioire  ecclé-  l'histoire,  in-4",  volume  supplémentaire,  p.  ii5,  ii6. 
siastique  oflVent  souvent  de  ces  sortes  de  scènes  (4)  M.  Poiiier,  p.  34  do  texte  des  planches  de  Wil- 
pieuses.  L'on  a  vu  des  princes  vouloir  mourir  dans  ce  lemio,  Monuments  français,  1. 1,  cite  cette  belle  statue 
sévère  appareil  pour  expier  leurs  péchés;  saint  Louis  en  preuve  d'une  coiffure  de  Torme  inusitée  qu'il  dési- 
en est  un  exemple.  gne  sous  le  nom  de  Miire  à  côtes  de  melon. 

(1)  Voir  A  ce  sojet  Molanus,  Bisloria  imaginum  (5)  Le  Voyatje  littéraire  de  deux  bénédictins  donne 

sacrarum,ïn-V^  p.  94,  9S.  la  description  do  ce  monument  singulier,  p.  143  du 

(3)  Voir  la  dissertation  à  ce  sujet.  Mémoires  de  1. 1,  et  le  texte  de  M.  du  Sommerard,/»  ifi-ct  ou  moyen 

l'Académie  des  inscriptions  et  belles- lettres,  i.  VIII,  âge,  1. 1,  p.  358;  t.  Il,  p.  483,  5i8;  t.  III,  p.  I9tf. 
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France,  par  de  La  Borde  et  Gaétard,12  vol.       Bénitier  gothique,  pièce  remorquable  et 

in-folio.  Voir  rarticle  Dijon.  rare  de  l'œurre  de  Van-Meehelin  (Israël), 

Voir  aussi  la  Collection  des  cathédrale$  cité  par  M.  Duchesnc,  dans  son  Foyage  d^nn 

françaises,  par  Chapuy,et  la  description  des  iconophile,  in-8'',  p.  348.  Voir  Tœuyre. 
Monuments  de  la  ville  de  Dijon,  par  M.  T.-        Bénitier  portatif  du  xv'  siècle,  publié  par 

N.  de  Joliment,  i  vol.  In-i*".  Voir  Dijon.  Shaw,  dans  le  1^  volume  de  son  ouvrage  in- 
titulé :   Dresses   and  décorations  of  the 

BÉNITIERS ;{i).  —  Un  des  plus  anciens  middle  âge,  in-S*»;  Londres,  <84i.  Voir  la 

que  nous  ayons  rencontrés  est  un  bénitier  de  planche  iv  représentant  Tintérieur  d^une 

sculpture  allemande  portant  la  date  du  vni*  chambre  mortuaire  (15â0). 
siècle.  On  en  trouve  une  gravure  assez  bien        Tous  ceux   publiés  dans  la  6*  partie  du  ^ 

faite  dans   le    f^oyage   en  Autriche,  par  Cours  d'antiquités  monumentales,  et  dans 

M.  Alexandre  de  La  Borde,  t.  II,  p.  43.  Patlas  qui  s'y  rattachent,  par  M.  de  Cau- 

Bénitier  romande  Téglise  deWeichselburg,  mont;  l^aris  et  Rouen,  1843. 
Denkmaale  der  baukunst  der  mittelalters  in       Autre,  sculpture  de  style  antique,  prove-  . 

Sachsen,  in-4%  par  Puttrich  et  autres.  Voir  nant  de  Péglise  d'EInc  ou  de  son  cloître, 

la  livraison  de  H^ekhselburg,  f^ovages  pittoresques  en  France,  par  Taylor 

Divers  bénitiers  de  formes  variées  depuis  et  de  Gai  lieux,  Houssillon.  in-folio,  pi.  cl. 
les  premiers  siècles  du  christianisme  jus-       Beau  bénitier  en   marbre  sculpté  (xvi* 

qu*au  XVI*  siècle  environ ,  se  trouvent  gra-  siècle),  cathédrale  de  Hessine.  Voir  a  ce- 

Yés  dans  VAnqleterre  ancienne,  par  Strutt,  nom. 
i  vol.  in-4'',  édition  anglaise.  On  trouve  on  gracieux  bénitier,  de  forme- 

V Angleterre  pittoresque,  édition  illostrée  do  xiv*  au  xv'  siècle,  dans  une  gravure  re- 
par  le  baron  Roujoux  et  Charles  Nodier,  présentant  un  intérieur  de  Saint-Jcan-de- 
ornéc  de  beaucoup  de  planches  gravées  en  Latran,  ffravée  par  Frédéric  Londersel,  d'a- 
bois. 3  vol.  in-8°.  Voir  les  deux  premières  près  Frédéric  Arts;  en  Hollande,  Wischer 
pages,  qui  offrent  aussi  plusieurs  exemples  excudit.  Voir  Tœuvre  des  graveurs, 
de  bénitiers. 

Autres  dans  Touvrage  de  Pugin  intitulé  :        BENNON  (Saint). —  Deux  saints  de  ce^ 

Baptismal  fonts,  a  séries  ofancientchronolO'  nom,  Tun  évéque  de  Metz.  Voir  dans  la  col* 

giçally  arranged;{^)  London,   1828,  40  leclion  des  saints  du  Cabinet  des  estampes, 

plancnes  in-4''.  Voir  surtout  la  pi.  xxii.  à  Paris. 

Histoire  de   Varchitecture  anglaise,  ou       L'autre,  évéque  de  Meissen  (dans  la  Mis- 

Architecture  of  Great  Britain,  par  Britton,  nie),  représenté  assez  souvent  tenant  un 

1  vol.  (en  anglais)  in-4°,  pi.  xxx.  (Ouvrage  gro^  poisson,  de  la  tête  duquel  pend  une 

publié  à  Londres.)  clef  ;  il  est  ainsi  représenté  dans  les  Acta 

Autres    très-curieux    dans  l'ouvrage  de  sanctoram  des  Bollandistes,  t.  Ili,  du   mois 

Britton,  in-folîo,  intitulé  :  Ancient  architec-  de  juin,  p.  ^50.  Ici  la  figure  est  accompagnée 

ture  ofEngland,  pi.  xxiv,  t.  I  et  II  réunis.  d'une  espèce  de  sceau  surmonté  d'une  tète 

Bénitier  de  l'église  de  Quimpercorentin  desaint  Jean-Baptiste.  Sur  les  pieds  de  l'évé- 

en  Bretagne.  Willemin,it/onainf/if#/raA.cai«^  que  est  posé  un  écusson  aux  armes  de  la 

t.  II,  pl.  ccxiv,etp.  35  du  texte,  par  M.  Pot-  ville  dont  il  était  pasteur.  Cette  figure  est 

lier.  On  trouve  ce  même  bénitier  dans  r^r/a«  une  des  plus  singulières  que  nous  ayons 

de  M.  Alexandre  Lenoir,  Histoire  de  l'art  en  rencontrées  de  ce  personnage,  et  est  assez 

France,  pl.  ccxlvii,  et  t.  vu  de  son  Musée,  bien  gravée, 
p.  421. 

Deux  bénitiers  de  forme  assez  curieuse  BENOIT  (Saint).  — Très-ancienne  figure 
dans  deux  églises  de  Provins,  publiés  dans  de  ce  saint,  debout,  tenant  une  longue  croix 
le  Foyage  de  Provins,  fait  par  M.  du  Som-  de  forme  singulière,  et  sur  laquelle  est  tra- 
merard  en  compagnie  avec  plusieurs  ar^  cée  une  inscription  latine, 
tistes,  i  vol.  in-4°.  Voir  les  planches  de  l'é-  Dans  l'autre  main  une  légende  ou  ban- 
glise  Saint-Gildas,  monument  curieux  de  derole,  avec  une  inscription  en  lettres  go- 
sculpture  romano-byzantine,  publié  dans  thiques.  Cette  figure,  dont  les  traits  sont  des 
le  9*  vol.  du  Magasin  pittoresque,  p.  312.  plus  austères,  et  le  costume  très-exact  sans 

(i)  Sur  l'origine  et  Tuiago  des  bénilien  |H>rUiiifM,        (2)  ^^ous  avons  déjà  prévenu  qu'il  Tallaii  ne  con- 

t.  riotéressante  dissertation  de  l'abbé  Pooyarddans  sa  sulier  les  belles  publications  de  cet  architecte  qu'avec 

lettre  â  M.  Milltn,  Magasin  encyclopédique  ;  août  i8io,  beaucoup  de  précaution,  attendu  au'il  ne  donne  pas 

p.  2S  et  suit-  Vpir  aussi  reicellenie  table  des  roatiè-  ordinalremeni  les  origines  des  objets  qu'il  metsoui 

res  du  tiagaMin  encyclopédique,  par  Sajou,  4  fol.  les  yeux,  et  que  beaucoup  sont  de  sa  composition. 
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doute,  est  gravco  dan»  le  ThesuBras-  novas  .  Outre  toutes  les  figures  que  nous  indi- 

OMCdotarumde Pezius,5 vol.in-fol.,  t;  I,p.50.  qùons  dans  notre  inventaire,  voir  aussi  tou- 

Nous  citerons  aus^i  une  irès-belic  ligure  du  tes  celles  qui  sont  réunies  dans  la  grande 

saint  abbé,  représenté  assis  sur  une  espèce  collation  des  saints  du  Cabinet  des  estampe», 

de  trône  et  tenant  le  lirre  de  sa  règle  dVne  à  Paris,  au  nom  de  saint  Benoit. 

ipain  et  une  crosse  de  Tautre.  Tirée  d'un 

tableau  sur  bois  conservé  dans  .Kéglise  de  BENOIT  (Ordre  de  Saint-).  —  Les  bflti- 

San. Benedetto  in  Piseinola,  à  Rome,  et  pu-  ments  claustraux,  et  le  costume  des  reli- 

bliéc  dans  Vlier  italicum  de  dom  Mabillon,  gieux,  se  trouvent  reproduits  dans  les  oti- 

i  vdl.  in-40,  p.  147.  (  La^  cbite  nous  est  in^  yrages  suivants  : 

connue.)  AMialesor^mê  êanciiBenedicti,i^9x}àar 

Autre -représenté  assis  bénissant  le  livre  billon,  Thierry  et  Ruinart,  où  Ton  trouve 

de  sa xègleqiie  lui  présente  un  de  ses  reli-  plusieurs  planches  de  monuments,  telles 

gieux.  Miniature  d'un  manuscrit  du  Mont-  qu'églises,  abbayes,  tombeaux,  costumes  de 

Cassin ,  reproduite  p.  i^  du  volume  sup-  religieux,  etc. 

plémentairé  du  mois  de  mai  (1)  des  ^da  Dans  les  Acta  sanctoram  ordinis  sancti 

ionetpram  aies  Boilandistes.  Saint   Benoît  Benedicti,  par  Luc  Dacheri,  9  vol.  in-folio, 

porte  le  nimbe  rond  et  le  religieux  le  nimbe  avec  quelques  planches  qui  ne  se  trouvent 

carré.  Derrière  saint  Benoit  est  un  ange  ou  pas  dans  toutes  les  éditions, 

peut-être  Jésus-Christ,  car  on  n'aperçoit  pas  Dans  V Histoire  de  Vahhaye  Saint-Denis, 

d'ailes.                                            *      .  par  Félibien,  in-folio.  Voir  les  planches  des 

Cotte  nnifiialuce,  qui  est  du  x'  au  xi*  pages  1,  ij 4, 150, 151,294  et  4*9. 

siècle,  çst  aussi  donnée  par  d'Agincourt,  Dans  V Histoire  de  l'abbaye  Saint- Ger- 

Peinture  (2),  pi.  Lxviii,n''  5.  Cette  miuia-  maiii-de«-i^re#,à Pari^, in-folio, par B.Bouil- 

ture  si  importante,  à  cause  des  costumes  de  lard.  Y.  la  planche  de  la  p.  526,  dont  4  cos- 

cette  époque,  vient  d'être  reproduite  de  la  tûmes  des  divers  degrés  de  l'ordre, 

grandeur  de  l'original  dans  l'ouvrage .  intl-  Le  Monasticam  gallicanam  oiïre  la  repré- 

tulé  :  Storiû  délia  badia  di  Monte- Cassino,  sentation  de  plusieurs  abbaye  de  l'ordre  avec 

in-S",  publiée  par  les  moines  du  Mont-Cassin  -toutes  leurs  dépendances. 

(1812),  1. 1,  p.  100,  et  les  auteurs  du  savant  Le  Cabinet  des  estampes  de  Paris  possède 

ouvrage  qiie  nous  citons, déclarent  que  leur  diverses  collections  de  costumes  et  portraits 

planche  est  bien  autrement  fidèle  que  celle  de  religieux  que  l'on  peut  consulter  avec 

donnée  par  le  père  Mabillon  et  sans,  doute  fruit.  Une  d^elies  renferme  une  suite  de 

celle  donnée  par  les  Boilandistes  dans  leurs  moines  artistes  de  l'ordre. 

Àcta  sanctorum,  dont,  au  reste,  ils  ne  par-  Voir  aussi  Héliot,  Bar,  Fialetti,  etc.,  sur 

lent  pas.  les  ordres  religieux. 

'  Figure  en  pied  tenant  un  livre  et  une  Ëglises  en  l'honneur  de  saint  Benoît.  A 

crosse.  Sculpture  qu  ronde  bosse  du  beau  Rome,  celle  dite  Saint-Benoit-in-Piscinola. 

retable  d'autel  de  la  cathédrale  de  BAle.  Monuments  de  Borne  moderne,  par  Vasi^  en 

Monument  du  xi»  siècle,  publié  par  M.  du  plusieurs  volumes  in-folio.  Voir  aussi  la  To- 

Sommerard,  pi.  x&i  de  VMbum,  9*  série.  pograpkie  de  Jiome,  au  Cabinet  des  estam- 

Apparition  de  saint  Benoit  à  Tempereur  pes,  à  Paris,  celle  publiée  par  Millin  dans 

saint  Henri  H,  en  1024.  Bas-relief  du  tom-  ses  Antiqaités  nationales,  t.  III,  n''29,  pi.  1. 

beau  de  ce  prince.  Voir  Hekri  (saint).  Cette  église,  changée  en  spectacle,  vient 

Vie  de  saint  Benoît.  Fresque  du  Giotto,  à  d'être  publiée,   dans  tous  ses  détails,  dans 

Saint-François-d'Assise.  Etruria  pittrice ,  h  grande  Statistique  de  Paris ^  publiée  par 

1. 1,  ul.  xiu.  On  trouve  cette  suite  réduite  et  M.  Albert  I^noir ,  architecte  du  gouverne- 

gravee  dans  d'Agincourt,  Peinture,  pi.  gxvi,  ment.  Plusieurs  planches  in-folio  avec  un 

n*»  12.  texte. 

Figure  en  pied.  Sculpture  de  Majano  (xv*  A  Saint-Benoit-sur-Loire  (lx)iret)  est  une 

.siècle)  pour  la  chaire  ou  tribune  de  !^inte-  église  de  ce  nom,  construite  vers  le  x*  ou 

Croix,  à  Florence.  Cicognara,  Storia  délia  xi*  siècle,  dont  les  détails,  plans,  coupes, 

scaltara  in  lialia,  t.  II,  pi.  xxv.  vues,  etc.,  sont  publiés  par  MM.  Marchand 


anges. 

Gî 

celle  du  graveur.  '  bas-reliefs  historiques,  tels  que  l'exhumation 

(i)  Pariiii  intitulée  :  Cvnattu   chroiuco-hUtoii-  itwi,  donne  avec  détails  la  forme  des  vêtements  de 

eus,  eic.  l'abbé  cl  la  désignation  des  couleurs  qui  s'y  font  rc' 

(!i)  D'Agincourt,  p.  77  de  son  ourràgc,  Uiàioirc  de  niarqOfr. 
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du  corps  de  saint  Benoit  an  Hont-Cassin, 
uoe  ffiiérison  miraculeuse,  une  translation 
de  reliques  et  leur  réception  par  les  moines. 

VAloam  du  Sommerard,  pi.  xvii  de  la  5* 
série,  offre  une  suite  de  curieux  chapiteaux 
de  celte  église  à  sujets  et  ornements. 

C'est  dans  cette  église  que  se  trouvait  le 
tombeau  du  roi  Philippe,  l''  du  nom,  mort 
au  xr  siècle.  Pour  ies  détails  du  tombeau, 
Toir  au  nom  Philippe  I'^ 

Les  deux  Mémoires  ciléssont  accompagnés 
de  planches. 

Le  p<Nrche  dé  cette  église,  stvle  roman 

{)ur  (1),  vient  d'être  publié,  en  1840,  dans 
'ouvrage  intitulé  :  V Art  en  province;  à  Mou- 
lins, 5*  année,  p.  89. 


Pabbé  Morard.  Alex.  Lenoir,  Musée  des  mo' 
numents  français,  pi.  xx,  n*"  424,  et  p.  158 
du  1. 1. 

Ces  béquilles  sont  reproduites  dans  la 
Statistique  de  Paris  (église  Saint-Germain- 
des-Prés),  par  M.  Albert  Lenoir. 

Autre  représentée  sur  la  tombe  de  l'abbé 
Isarn,  à  Marseille.  Millin,  Atlas  du  voyage 
dans  le  nUdi  de  la  France,  in-4'*,  pi.  xxxvi  ; 
n«  4. 

Hommes  marchant  avec  des  béquilles, 
bas-relief  du  tombeau  de  Henri  11  et  de  Ca- 
therine de  Médicis  à  Saint-Denis.  Sculpture 
de  Germain  Pilon ,  publiée  par  Alexandre 
Lenoir;  Musée  des  monuments  français , 
t.  III ,  pi.  cvi ,  nM()2 ,  à  la  page  86. 


BENOIT   V  ,  pape.  —  Couché  sur  son  BERCAIL.  —Figure  de  Péfflise.  Ciampini, 

tombeau  à  Hambourg.  Ce  monument  dans  Fêtera  Monumenta,  t.  I,  pi.  xlix,  lxvii; 

le  style  gothique  du  xiii*  ou  xiv*  siècle  est  t.  Il,  pi.  xvi,  xxiv,  xxxvii,  xlii  ,  lu.  Même 

entouré  de  niches  à  pavillons  découpés,  sujet  sur  une  belle  médaille  du  pape  Paul  11. 

renfermant  les  douze  apôtres ,  un  cruciGe-  V.  la  Numismatique  des  papes  et  leurs  Fies, 

ment ,  Jésus-Christ  assis  entre  les  quatre  au  nom  de  Paul. 
animaux  svmboliques.  Au  deux  extrémités 

sont  des  sujets  de  chasses  d'hommes  à  che-  BERCEAUX    D'ENFANT.    —    Miniature 

val. — Ce  monument  est  gravé  dans  le  vo-  d'évangéliaire  du  xii*  ou  xiii*  siècle  ,  de  la 

loroe  supplémentaire  du  mois  de  mai  des  bibliothèque  du  Vatican ,  représentant  la 

i^ctajane^orom^  p.  164  de  la  1'*  partie  de  nativité   de    Jean-Baptiste.   D'Agincourt , 

ce  précieux  volume ,  qui  renferme  plus  de  Histoire  de  l'art  (Peinture) ,  pi.  lix,  n*"  5. 

deux  cents  planches.  Autre  provenant  d'un  bas-relief  de  la  ca- 
thédrale de  Chartres.  Sculpture  du  xii'  au 

BENOIT  XI.  —  Sa  statue  à  l'église  Saint-  xiii*  siècle.  Willemin,  MonumenU  français, 

Dominique  de  Pérouse.  Cioognara ,  ih.,  1. 1 ,  pi.  lxxiv.  Ce  petit  meuble  a  cela  de  particu- 

pl.  XXI.  lier  qu'il  est  flxé  au  pavillon  du  lit  de  la 

mère  de  l'enfant.  On  y  remarque  très-dis- 

BENOrr  XII. — Statue  en  marbre,  pi.  xvii  tinctement  les  lanières   ou  courroies  qui 

de  l'ouvragé   Crypta   basilicœ  vaticanœ ,  entouraient  l'enfant  et  l'empêchaient  de 

in-folio,  par  Dyonisius  de  Angelis;  1  vol.  tomber. 


iibfolio. 

Tombeau  de  ce  pape  (  xv«  siècle  )  &  Saint- 
Dominique  de  Pérouse.  Cicognara,  Stor. 
êcuU.  in  ItaL,  1. 1,  pi.  xxi. 


Autre  du  xvi*  siècle.  Willemin ,  t.   I , 

pi.    CXLVIII. 

Autre  tiré  d'une  miniature  de  la  même 
époque ,  publié  dans  la  Pictorial  history  of 
England,  l^ndres ,  in-8<',  t.  I ,  planche  de 

BÉQUILLES.  Reclinatorium  ou  Tau.  —  la  p.  634. 
Comme  1res -remarquable ,  nous  citerons  —  De  prince,  gravé  dans  la  belle  suite  de 
et\\e^\M\étàdLïisV  Allais  des  arts  en  France,  la  Fie  de  Maximilien  d'Autriche,  par 
par  Alexandre  Lenoir,  in-folio,  pi.  xxi  Burgmair,  d'après  Albert  Durer,  t.  Il, 
et  pi.  ccxxxi  du  7'  vol.  de  son  Musée  des  planche  de  la  p.  55.  Y.  l'ouvrage  et  l'œuvre 
monuments  français,  texte ,  p.  72:  Ce  mo-    ou  graveur. 

nument  date  du  x*  ou  xi«  siècle.  On  y  voit  —  De  Henri  V,  roi  d'Angleterre.  Ouvrage 
une  inscription  en  caractères  curieux  et  de  1400.  Shaw,  Spécimen  of  ancient  mim'a- 
qae  M.  Lenoir  donne  à  part.  Cette  béquille  tares.  V.  la  liste  des  planches  à  la  fin  de 
est  également  publiée  par  M.  du  Somme-    l'ouvrage. 

T^iA^t  Album  des  arts  en  France,  pi.  xvi<i  Le  berceau  de  l'évêque  des  fous.  Mé- 
de  la  10  série,  mais  sans  l'inscription;  ce  dallle  ou  monnaie  du  xv«  siècle,  publiée 
qui  est  une  lacune  dans  cet  ouvrage.  dans  l'ouvrage  de  M.  Rigollot ,  intitulé  : 

Autre  entre  les  mains  du  squelette  de    Monnaies  inédites  des  évéques  des  fous  et 

1)  Sur  les  caraciércs  disUnctifs  de  ce  style,  voir  le  Cours  d'arcltéoloçln  monumentale,  de  M.  de  Cauraont, 
Architecture  religiwte,  p.  39,  4"  partie. 
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dei  UmocenU,  m-8%  pi.  xiiii,  rv"  58,  et  Gottailies  variés  et  curieux  de  bergers  do 

p.  97  du  texte.  xiv*  au  xvi*  siècle,  tirés  des  grarurcs  em 

Les  tableaux  ou  gravures  représentant  bois  du  Calendrier  des  bergerg,ïn^%  go- 
des saintes  Familles  par  les  anciens  mal-  thique  (â).  Éditions  de  diverses  époques,  au 
très  offrent  des  formes  de  berceaux  plus  ou  folio  a.  ij.  On  voit  le  berger  de  la  grande 
moins  variées ,  rappelant  des  meubles  de  Montagne  qui  instruit  d^autres  bergers  sur 
Pépoque  des  artistes.  les  phénomènes  du  ciel  et  la  manière  de 

connaître  les  constellations  et  compter  le 

BÉRENGËRË.  —  Une  des  femmes  de  Ri-  temps.  Composition  très-simple,  mais  co- 

chard  Cœur  de  Lion.  Statue  coloriée  prove-  rieuse  par  sa  naïveté.  On  y  remarque  on 

nantde  son  tombeau.  Elle  tient  un  livre  sur  instrument  rustique  destine  à  prendre  la 

la  couverture  duquel  elle  est  représentée  hauteur  des  astres, 

couchée  sur  sa  bière,  entre  deux  chandeliers  Bergers  en  costumes  du  xiv*  au  xv*  siècle, 

funèbres.  Stothard,  the  monumentcU  Effigies  tirés  des  miniatures  de  cette  époque.  Wil- 

of  Gréai  Britain,  in-4<',  pi.  xvi.  Cette  figure  lemin,  Monuments  français,  t.  II,  pi.  clxxiv, 

a  une  aumônière  à  longs  cordons.  et  page  15  du  texte. 

Autres  publiés  dans  les  Costumes  français, 

BERGÂME  (i).  —  L'on  trouve  plosieurs  de  Beaunier  etRalhier,  1. 1,  pi.  lxiv.  On 

monuments  de  cette  ville,  dans  le  Codex  trouve  aussi  des  bergers  sur  le  coffret  eo 

diplomaticus  ecclesiœ  bergamatis  ,  Mario  ivoire    publié   dans   V Atlas  d'an  voMoe 

Lupo  ^Berg.,  1781),  in-folio,  avec  planches,  dans  le  nUdi  de  la  France,  par  Miliin.  Y.  la 

et  cile  par  d'Agincourt  dans  son  Histoire  de  pi.  x  a  et  x  b. 
Part ,  et  qui  en  a  publié  quelques  fragments 

dans  son  volume  sur  V Architecture,  pi.  xxiv,  BERLIN  (5).  —  Église  cathédrale  de  Frie- 

0^5.  drichs-Werder.  Monument  du  xiv*  au  xv* 

Église  Sainte-Marie-Majeure  y  xiir  et  xiv«  siècle ,  d'une  assez  belle  disposition;  deux 

siècle  environ.  Son  porche  est  des  plus  été-  tours  pareilles;  fenêtre  du  porche  remar- 

gants.  On  y  voit  deux  lions  assis.  Bope,  quable  par  sa  prodigieuse  hauteur;  style 

/listoire del'architecture,  pl.xcY.  ogival  simple.    Univers  pittoresque,   de» 

Portail  de  cette  église  .avec  figures  de  lions  frères  Didot,  pi.  xxxviii ,  d'après  celle  pu- 

debout,  XV*  et  xvi*  siècle.  Album  du  Som-  bliée  par  Plattner,  Monuments  de  la  ville  de 

merard ,  pi.  xui  de  la  2*  série.  Berlin  ;  in-4". 

Éfflise  Saint-Thomas- in -Umine.  Style  Voir  aussi  la  grande  6!t>/(ecl/oii  lopo^ra- 

lombard.  Gally   Knigbt,  the  eccUsiastieal  pA/gra«  de  fa  ProMe  du  Cabinet  des  estampes 

Architecture  of  Italy,  in-ïolio ,  Lond .,  1843,  a  Paris. 

pi.  XVII. 

Les  monnaies  de  cette  ville  sont  publiées  BERNARD  (  Saikt  ).  —  Parmi   tous  les 

dans  le  t.  Il ,  p.  669  des  Antiquitates  Italiœ,  portraits  publiés  de  ce  célèbre  docteur  de 

deMuratori.  TÉglise,  nous  citerons  les  suivants  :  celai 

BERGERS.— Plusieurs  mosaïques  publiées  qui  est  au  Musée  de  Versailles,  portrait  à 

dans  les  ^(Slera  Monumenta,  de  Ciampini,  et  mi-corps,  peint  sur  bois  par  Andréa  Sacchi, 

représentant  dessujets  de  TAncienetduNou-  publié  par  Gavard  dans  Touvrage  intitulé  : 

veau  Testament  offrent  des  ligures  de  bergers.  Galeries  historiques  de  Fersailles,  série  10*, 

de  pasteurs ,  pAtres,  etc.,  et  des  scènes  pa-  section  2,  sous  le  n**  325  du  catalogue.  La 

triarcales.   V.   les  pi.  l,  un,  liv  ,  lvi,  figure  est  d'une  grande  beauté. 

1. 1.  Autre  à  genoux ,  au  milieu  d^nne  lettre 

Un  sarcophage  chrétien  du  Bas-Empire ,  majuscule,  tirée  d*un  manuscrit  du  xiv*  siè- 

au  Musée  d^Arles,  et  publié  par  Miliin,  de.  V.  la  lettre^. 

Foyage  dans  le  midi  de  la  France ,  t.  III ,  Figure  à  mi-corps ,  tenant  un  modèle  de 

pi.  Liv,  n*"  7,  représente  un  berger  trayant  Téglise  de  Cluny  ou  deClairvaux,  jolie  gra- 

sa  chèvre.  Est-ce  un  symbole  chrétien?  vure  de  Valdor.  V.  son  œuvre. 

Miliin  n'ose  Passurer.  On  remarque  dans  les  mains  de  saint  Ber- 


fi)  Voir  sor  celte  ville  le  eaialecue  d'aotears  pa- 
blié  par  Lenslei  du  Frennoy,  Méthode  pour  éiuàier 
l'histoire,  t.  Iil,  p.  385  et  3M. 

(2)  Sur  ce  singulier  livre,  Toir  ce  qu'en  dit  Dibdin, 
Tffpoqraphical  antlquMee,  2  forls  vol,  in-4**  avec 
planches.  V.  t.  I,  p.  594,  595, 597  et  suiv.,  et  loas  les 
oavraaes  que  nous  citons  au  moi  Galbkdrurs. 

(S)  celte  ville  ne  possède  pas  de  Cabinel  d'estampes 
proprement  dit,  sons  le  double  point  de  vue  historique 


et  topographiqnc,  comme  ce«ix  de  Paris  onde  Dresde. 
Y.  cequeail  àce  sujet  M.  Ducbesnc,  aloé,  Vogage 
d'un  iconophlle,  in-8%  p.  2 1 8.  Il  serait  bien  é  desinrr» 
dil-lK  que  le  beau  cabinet  d'estampes  de  M.  Maxier 
fat  acheté  quelque  jour  par  le  (Bouvemement,  qui 
commencerait  ainsi  un  ftenre  de  collections  iodispeo- 
sable  dans  les  grandes  villes.  Le  même  ouvrage,  p.  221 
A  226,  en  signale  quelques  pièces  remarquables. 
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Mrd  une  crosse  qui  est  Traiment  on  bijou  Figure  do  saint,  dessinée  après  sa  mort, 

iTorféTrerie.  Dans  le  crosseron  est  repré*  et  reTélu  de  son  costume  de  reli(peux,  ^cfo: 

sente  une  Salutation  angélique  ou  peutnôtre  sanctorum  des  Bollandistes ,  mois  de  mai, 

saini  Bernard  aux  pieds  de  la  Vierge.  t.  Vif f,  p.  822  ;  au  tome  supplémentaire  in* 

Antre  figure  du  même  personnage  dans  titulé  :  Propylaum. 

les  (rarres  de  Wierix  et  servant  d'ornement  Figure  en  pied,  tenant  nn  lirre  onrert,  et 

au  titre  du  livre  intitulé  :  Us  Coneepiions  un  nom  de  Jésus-Christ  entouré  de  rayons  ; 

théotogiqueM,  in-12.  à  ses  pieds,  trois  mitres  d^évéque,  comme 

Deux  portraits  de  saint  Bernard  en  téie  ayant  refusé  trois  fois  les  honneurs   de 

deTouvrage  intitulé  :  SancU  Bernardi  vita  Tépiscopat.  Tableau  de  Pierre  Laurati,  de 

konibuê  iUustrata,  parD.  Bandeloo,  inci^  i327  à  1342,  n^  6,  Collection  des  peintres 

titaie  Gandavensis,  i  vol.  10-4",  1633.  primitifs,  de  M.  Artaud  de  Monter,  publiée 

Saint  Bernard  changeant  le   diable  en  par  Challamel ,  Faris ,  1843;  cette  peintmre 

roue  de  char  ;  légende  représentée  sur  nn  est  sous  le  n**  71  du  1"  catalogue, 

vitrail  de  l'église  Sainte4î*oix  de  Couches  en  Église  de  Saint-Bernardin-de-Sienne,  k 

Normandie.  V.  au  mot  Roux  les  détails  sur  Rome  (1).  V.  VAtlas  de  Vasi,  et  Vltiniraire 

cette  peinture.  de  Rome,  par  Marin  Vasi,  lils,  à  la  table  des 

La  collection  des  saints  rénnis  au  Cabinet  matières,  à  la  fin  du  2*  volume, 

des  gravures,  à  I%ris,  offre  plusieurs  figures  A  l'article  concernant  la  ville  de  Sienne, 

de  saint  Bernard.  Ton  trouvera  de  plus  amples  détails  sur 

Le  petit  sceau  de  saint  Bernard ,  pnblié  divers  monuments  élevés  à  la  mémoire  de 
dans  le  Magcuin  pittoresque,  t.  VI,  352,  le  saint  Bernardin,  son  patron, 
représente  assis ,  tenant  sa  crosse.  Ce  pré- 
cieux monuntent  a  été  retrouvé  en  1839,  ou  BERNARDINS.  -^  Ordre  des  Bernardins  y 
iSiO,  par  M.  Deville;  bibliothécaire  de  la  ville  xni«  siècle.  V.  les  histoires  des  ordres  reli- 
de  Rouen.  V.  à  la  page  ci-dessus  indiquée,  gieux,  par  Bar,  Héliot,  Fialetti,  etc.,  avec 
les  détails  de  cette  précieuse  découverte.  planches. 

Églises  dédiées  à  saint  Bernard.  A  Chiara-  On  trouve  dans  les  oeuvres  d'Israël  Sil- 

valle,  d'Agincourt,  Architecture,  pi.  xxxvi,  vestre  une  suite  des  vues  de  Paris,  dont  une 

a*"  23  et  24.  Arcades  de  cette  église,  pi.  xlii,  des  planches  représente  l'église  des  Bernar- 

B*  5.  Colonnes,  pi.  lxviii,  n*"  33.  Bases  et  cha-  dins ,  à  cette  époque,  déjà  en  ruine, 

piteaux,  pi.  lxx,  n~10,  11.  Plan,  coupe,  Autre  vue  de  coté,  et  admirablement gra- 

êlévation  générale,  pL  lxxiii,  n**  17,  31, 43.  vée  dans  Tceuvre  de  Jean  Marot ,  avec  cette 

Portail,  pi.  Lxiv,  n"*  13.  L'ensemble  de  ce  àé^fga^Moïk  :  Tne  de  V église  des  Bernardins, 

moDument  parait  être  du  xir  siècle.  oà  est  une  vis  double,  unique  en  son  espèce,  et 

Église  de  ce  nom  à  Rome.  V.  les  planches  universellement  admirée,  n""  231  de  fa  suite 

do  grand  ouvrage  de  Vasi,  Rome  ancienne  des  F'ues  de  Paris.  M.  de  Saint-Victor  a  re- 

^moder/ie,  en  12  volumes  in-folio,  et  r/(;R^  produit  ces  gravures  dans  son  Histoire  de 

^re  de  Marin  Vasi,  2  vol.  in-12,  à  la  table.  Faris,  en  4  vol.  in-4*.  V.  aussi  la  Topogra- 
phie de  Paris  au  Cabinet  des  estampes,  et 

BERNARDIN   DE  SIENNE    (  Saint  ).  —  surtout  les  planches  publiées  sur  ce  cou- 
Préchant  un  auditoire  nombreux,  fresque  vent  (2),  dans  la  grande  Statistique  de  Pa- 
du  xv*  siècle,  à  Téglise  Saint-François,  à  Bo«  ris,  dressée  par  ordre  du  gouvernement ,  par 
logne,  actuellement  détruite,  d'Agincourt,  les  soins  de  M.  Alb.  Lenoir,  architecte,  plan- 
Ptinture,  pi.  cxxxvi;  mort  et  obsèques  du  ches  accompagnées  d'un  texte  descriptif  et 
saint,  grande  peinture  à  fresque  au  cou-  historique, 
ventde  l'Ara  Cœli,  à  Rome;  chapelle  de  la  fa- 
mille Bufalini ,  exécutée  au  x v«  siècle ,  par  le  BERNE  (  Suisse  )  (3) .  —  Église  cathédrale,, 
PÎDtorrichio  :  tout  y  est  admirable,  lesfigu-  Moyen  âge  pittoresque,  publié  chez  Weitl^ 
Tes  des  religieux,  la  disposition  des  ffroupes,  et  Hauser,  pi.  xxxi  :  ce  monument  est  du 
la  riehe  variété  des  fonds ,  ornés  de  fabri-  xiv*  siècle ,  et  d*un  beau  gothique, 
qaes  de  la  plus  grande  beauté  :  d'Agincourt  Voir  aussi  les  planches  du  grand  ouvrage 
en  donne  une  assez  bonne  réduction  dans  publié  par  &1.  Benjamin  de  La  Borde,  eu 
son  Histoire  de  l'art  au  moyen  âge  (Pein*  4  vol.  in-folio,  intitulé  :  Foyages  pittores- 
^«],  pi.  CLXXxvii.  ques  en  Suisse. 

(0  Maria  Yasl  n'iodlqae  pas  l'époqae  de  ta  con-  erUfques  et  historiques  sur  Pari«»o*XVft  quartier  de 

BtroeUoo,  il  donne  seulement  les  noms  des  divers  la  place  Maubert. 

artistes  qui  ont  fait  les peintores.  (3)  Pour  l'histoire  particoliére  de  celte  ville,  voir 

(I)  Pour  l'histoire  de  ce  couvent,  de  ses  origines  et  les  ouvrages  cités  par  Lenglet  du  Freanoy,  Ëléihodô 

vKissitodes ,  voir  l'ouvrage  de  Jaillot,  Recnerehes  pour  étudier  Phi$tolre,i,lUtp  40T  el  suivantMi 
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L'ouvrage  intitulé  :  Délices  de  la  Saine,  BERRY  (Gilles  Bonnier  dit).  —  Héraut 

et  la  grande  Topographie  du  Cabinet  des  d'armes  offrant  son  livre  des  toumob  an 

estampes,  à  Paris,  article  Saisse.  roi  Charles  Vî,  miniature  de  Tépoque  pu- 

La  collection  du  maréchal  d'Uxelles,  au  bliée  par  Montfaucon,  Monarchie  françaiu. 

Cabinet  des  estampes,  à  Paris,  en  49  vol.  in-  t.  IH,  pi.  lv,  n"*  1,  dans  le  Trésor  de  la  coo- 

folio,  est  également  à  consulter ,  ainsi  que  ronnede  France j  in-folio,  1. 1,  p.  cxxxv. 


V Univers  pittoresque,  publié  chez  Diaot, 
frères,  à  Paris,  in-8'. 

BERRT.  —  Monuments  de  cette  pro- 
vince (1).  y.  les  ouvrages  suivants  :  His^ 


BERS.  —  Vieux  mot  employé  pour  ex- 
primer un  lit  d'enfant.  Y.  au  mot  Bcb- 

CEAUX. 

BERTHE  (  La  reine  ).  —  Dite  aussi  la  reine 


toire  da  Berry^  contenant  l'origine,  les  an-  Pédauque,  ou  au  pied  d'oie  (2).  Sa  statue, 

tiquités,  etc.,  par  J.  Chaumeau ,  in-folio,  provenant  de  portails  de  diverses  églises,  est 

avec  planches  de  médailles,  armoiries,  etc.,  publiée  dans  V Atlas  des  monuments  fraih 

4566.  çais,  par  Alex.  I^enoir,  pi.  i\;  dans  les  An- 

Histoire  monétaire  et  philologique   du  nalesordinis  S ancti  Benedicti,  planche  deh 

Berry,  1  vol.  in-4%  avec  planches,  par  p.  46,  et  dans  le  1"  volume  des  AfoAomeafi 

M.  Pierquin  de  Gembloux,  Bourges,  1839.  delà  monarchie  française,  pi.  xv. 

Topographie  de  la  France,  au  Cabinet  des  Autre.  Femme  de  Raoul^duc  de  Norman- 
estampes,  département  du  Cher.  V.  aussi  die.  V.  ce  nom. 
aux  mots  Bourges  ,  Chateauneuf,  Chateau- 
Meillant,  etc. 

Le  Blason  des  familles  seigneuriales  de  BERTHE  (Sainte),  martyre.  —  Abbesse. 

Berry,  1  vol.  in-12,  parle  Père  Labbe,  avec  Les  martyrologes  n'indiquant  pas  de  sainte 

figurés.  dece  nom,  ce pourraitétrequelque  princesse 

Le  Grand  armoriai  de  France,  in-folio,  ou  reine  de  France,  qui  se  serait  retirée 
est  aussi  à  consulter.  dans  un  monastère,  comme  il  arrivait  si  son- 
Princes  et  princesses  de  la   famille  de  vent  au  moyen  âge.  Nous  ne  pouvons  rien 
Berry.  '  décider;  voir,  au  reste,  la  figure  de  cette 

Le  duc  de  Berry  et  sa  femme.  Montfaucon,  femme,  dans  la  grande  collection  des  saintes, 

Monarchie  pançaise,  année  1416,  t.  IH,  duCabinet  des  estampes,  à  Paris  (série  des 

pi.  LUI.  femmes,  lettre  B );  elle  tient  une  église,  qui 

I^  duc  de  Berry,  assis  près  du  trône  de  désigne  assez  souvent  une  fondatrice  d'ab- 

son  père,  costume  du  xiv*  siècle,  Mona^  baye  royale;  dans  l'autre  main  une  crosse; 

ments  de  la  monarchie  française,  Montfau-  elle  est  couronnée, 
con ,  t.  IH,  pi.  LV,  n*"  2  ;  ou  le  Trésor  de  la 

couronne  de  France,  t.  H,  pi.  clxxiv.  BERTIN  (Saint).  (3)  —  Nous  trouvons 

Sceaux  des  ducs  de  Berry.  Y.  les  ouvra-  deux  abbés  de  ce  nom  :  le  premier,  repré- 

ges  de  Wrée  et  de  Tobiésen  Duby  sur  les  sente  dans  une  gravure  du  1«^  volume  des 

sceaux  de  France;  celui  du  marquis  de  Annales  bénédictines,  ou  Annales  ordinis 

Migieux,  1  vol.  in-^",  plat,  avec  quelques  Sancti  Benedicti,  p.  528. 

feuilles  de  texte,  assez  rare  à  trouver.  Le  L'autre,  dans  le  ^  volume  du   mois  de 

Trésor    de   numismatique    (  Sceaux    des  septembre  des  Acta  sanctorum,  p.  5S5.  Ce 

grands  feudataires  de  France,    des  corn-  saint  est  quelauefois  représenté  tenant  an 

munes)y  etc.  V.  aux  tables  des  planches  des  petit  vaisseau  dans  ses  mains, 

deux  volumes.  C'est  ainsi  qu'il  se  trouve  figure  snr  une 

Il  existe  dans  une  crypte  de  la  Sainte-  gravure  appartenant  à  une  collection  d'or- 

Chapelle  à  Bourges,  un  magnifique  tombeau  ares  religieux,  au  Cabinet  des  estampes,  de 

de  Jean  I",  duc  de  Berry,  dont  le  socle  est  Paris ,  sous  la  désignation  N,  61,  x  ;  la  gra- 

entouré  de  petites  figures  placées  dans  des  vure  est  de  J.  Gollzius  ,    d'après  Vander 

niches  gothiques ,  représentant  divers  per-  Borcht.  On  y  voit  un  grand  arbre  dit  généa- 

sonnages  saints  et  autres.  V.  Jean  P^  logique ,  dont  les  branches  portent  diverses 

figures  des  personnages  illustres  de  l'ordre. 


(1  /  Lenglel  du  Fresnoy,  Méthode  pour  étudier  l'his- 
toire, t.  IV,  p.  215,  ciie  sur  celle  province  plusieurs 
ouvraues  avec  ou  sans  planches. 

(3)  Il  extsle  de  savantes  dissertations  pour  Texplica- 
t ion  de  cette  singularité  qui  est  attribuée  à  deux  prin- 
i'osscs.lf  J«/otfed«  Vabhaye  de  Saint-GermaiU'dea'Prés, 
par<Jom  Bouillard,  infol.,  p.  309;  Piganiol  de  la  Force, 
Dencripiion  de  la  France,  t.  III,  p.  327;  Mémoires  de 


V Académie  des  inscriptions,  etc.,  1.  XXIIT;  Montfan- 
con.  Monuments  de  la  monarchie  franc.,  1. 1,  p.  iK. 
(3)  L'abbaye  de  ce  nom  est  célèbre  et  a  élérohjei 
do  plusieurs  contestations  littéraires  consignées  dans 
un  ouvrase  intitulé  :  IHssertation  historique  sur  Vori- 
tjine  et  l  mtcienneté  de  V  abbaye  de  Saint-Berlin,  sir 
f église  de  Saini-Omer,  in-i3,  par  Devienne,  auteur 
d'une  Histoire  de  l'Artois,  en  1737. 
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Église  Sainl-Bcrlin,  à  Saipt-Omer>  magni-  BERTRUDE ou  BERTÂDE.  -  V.  Beatrade. 
fiqae  nime   d'une  belle  églwe  bAtie  du 

XIV*  au  XV*  siècle.  Moyen  âge  pittoresque,  BESANÇON  (Franche-Comté).  —  V.  les 

pi.  XXXVIII,  divers  monuments  de  cette  vtlle,  anciens 

Description  de  Vancienne  abbaye  ie  Saint'  plans  et -détails  qui  s'^v  rattachent,  dans  la 

Berlin^  à  Saint- Orner,  par  Em.  Wallet.  grande  To^o^rap Aie  du  Cabinet  des  esta m- 

Dooai,  Warez,  i854;  texte  et  ^fto«,  în-fo-  pes,  a  Pans;  et  dans  la  Franche-Comté, 

\\o  maximo.                  .  publiée  par  le  baron  Taylor,  Foyages  pitr 

Il  existe  aussi  deux  grandes  lithographies  toresques  dans  l'ancienne  France,  i  vol.  in- 
dessinées par  Blanchard,  dont  nous  ignorons  folio,  pi.  cv,  et  suiv.';  et  la  collection  topo-^ 
la  provenance,  publiées  à  Paris,  chez  Len-  graphique  sur  la  France,  formée  par  Pau- 
gluinë  (1).  teur  de  cB  Dictionnaire,  et  destinée  à  la  bi- 

V.  aussi  :  France  catholique,  in-4'',  t.  I,  bllothèque  du  Musée  du    Sommerard,  à 

p.  121  ;  une  vue,  et  une  notice  historique  Paris, 
sur  ce  monument,  Paris,  i 843,  signée  Clavé. 

BÊTES  FÉROCES.  —  Combattues  par  des 

BËRTRADE  ou  BERTRUDE.—  Femme  hommes  :  sculptures  de  diptyques  consulai- 

de  Clotaire  n,  vu'  siècle;  sa  statue  est  à  res.  V.  au  mot  Diptyques. 

Saint-Denis,  publiée  dans  les  .^n^igoi^^^  de  Martyr  Livré   aux  bétes.  Bas-relief  très- 

PariSj  par  Dubreuil  et  Bonfons,  i  vol.  petit  important  du   Musée  du  Vatican  ;  publié 

in-S",  p.  37;  et  V Atlas  des  costumes  fran-  par  Érasme  Pistolesi,  il  Faticano  descritto, 

fais.  Maillot  et  Martin,  Jtias  du  3'  volume,  8  vol.  in-folio,  t.  NI,  pi.  lxxxi. 
pi.  V  II**" 2  3. 

BETHLÉEM.  —  Église  de  la    Nativité, 

BERTRAND  (  Saint  ).  —  Patriarche  d'A-  ir   siècle  ,     d'Agincourt ,    Architecture  , 

quilée;  sa  statue  et  sa  figure  couchées  sur  pi.  xxvii,  n°5,  et  pi.  lxxiii,  n**  23. 

son  tombeau  j  plus,  un  bas-relief  de  son  mar-  La  suite  des  planches  gravées  par  Jacques 

tyre,  etc.  Il  tient  une  petite  église  et  sa  Cal lo t ,  pour  le  l^oyaaé?  en  ^errf  mainte  ^  par 

crosse  :  on  voit  sur  le  bas-relief  une  espèce  Bernardo  Amico,  coraelier,  ami  du  graveur, 

de  tribunal  qui  pourrait  bien  être  un  confes-  i  vol.  in-é"".  Y.  les  planches, 

sionnal  d'une  forme  curieuse.  Le  monu-  Église  de  Bethléem,  telle  qu^elle  était 

ment  et  la  statue  paraissent  un  ouvrage  du  vers   le   iv*  au  v*  siècle  ;    lithograpbiée 

ivr  siècle,  Acta  sanetorum  des  Bollan-  dans  V Atlas  du  voyage  de  M.  de  Forbin 

distes,  mois  de  juin,  1. 1,  p.  778  dans  le  Levant  {t).  i  vol.  in4olio,  pi.  xx. 

Autre,  publiée  dans  la  Syrie  illustrée,  par 

BERTliAND  (Saint)  de  Comminges.  —  Carn  et  ïosson,  in-4'' ,  d après  celles  des 

Vues  extérieure  et  intérieure  de  réalise ,  Vues  de  la  Palestine  et  de  la  Caramanie, 

du  chœur  et  du  cloître  de  cette  ancienne  par  Mayer,  in-folio;  Lond.,  1804,  t.  L 

abbaye.  Mosaïques  de   cette   église,  xii*  siècle, 

Voyages    pittoresques    dans    Vancienne  Ciampini,  Vetera  Monumenta,  i  vol.  în- 

/'ramre^  par  le  baron  Taylor  (Languedoc),  folio,  pi.  xxxin ,  d*Agincourt,  Peinture, 

t.    II  y    première     partie  ,  pi.   clxxxiv,  pi.  xviii,  n^'S;  elles  sont  un  ouvrage  du 

cLxxxv,  CLXxxvi,  CLXxxvii.  On  trouve  une  moine  Éphrem. 

vue  générale  du  chœur,  publiée  dans  Pou-  Le  même  Ciampini,  dans  une  mosaïque  de 

vrage  intitulé  :  Le  salon,  ou  exposition  Péglise  du  Vatican,  ou  de  Saint-Pierre  du 

des  tableaux  au  Musée  du  Lon»re,  in-4*',  Vatican,  pi.  xiii  de  Pouvrage  de  jEdificiis 

t.  Il,  salon  de  1842,  Paris,  chez  Challamel,  sacris,  etc.,  donne  une  vue  de  Bethléem, 

éditeur  ;  sur  ce  monument  et  les  faits  histo-  prise  d'une  manière  allégorique  :  des  bre- 

riques  qui  s'y  rattachent,  V.  Pouvrage  du  ba-  bis,  figures  des  chrétiens,  sortent  de  la 

ron  Taylor ,  intitulé  :  les  Pyrénées,  in-S*",  porte  pour  aller     aux     pâturages  spiri- 

p.  4(M3,  et  suiv.  tuels  (3)  ;  pour  Pexplication,  voir  p.  47  du 

texte  de  Ciampini. 

BFJITRAND  DUGUESCLIN.  —  V.  Du  Gues- 

CLin.  BÉTHUNE.— Ville  et  château  de  ce  nom. 

(1)  L'anleur  de  ce  Diclionnairo  possède  un  exem-  d'Orient,  oar  Mîcbaad  et  Poujouln!  :  le  Voyage  de  Mo- 

pUire  de  ces  planches  dans  s<i  CoUeciloniopogra"  ri«onen /erre  <am/e^  i  vol.  in-4%  ei  tous  ceux'que  nous 

p%ue  qu'il  destinée  la  bibliothèque  du  Musée  de  citons.A  l'article  Tbrrb  Saiictb. 

i  Héiel  de  Clunv,  formée  par  M.  du  Sommerard.  ^3)  Emeric  David,    Discours  sur  la  peinture  au 

! 2*  Voir  aussi  l'on V rage  de  Franciscus  Quaremius,  moyen  âge,  i  toI.  tn-6*)  p.  238,  parle  de  cette  pein- 

Ikeidaiio  terrœ  saneiœ,  2  sol.  \n-fo\io.  Le  letic  du  ture. 
Voyage  de  31.  le  comCt  de  Forbin,  la  Correspondance 
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Topographie  de  fa  France  an  Cabine  t  ds  D'Âgincourt,  dans  s6n  Histoire  de  tort 

«stanipes  à  Paris.  oo  moyen  âge,  a  publié  divers  fac-similé  de 

Histoire  généalogique  de  cette  '  famille ,  miniatureset  de  gravures  en*  bois  de  quel- 

par  Atidré  Duchesne,  m*^olio;  Paris,  1639,  ques  Bibles  anciennes,  section  Peinture, 

avec  figures,  très-bieù gravées,  de  plusieurs  pi.  xl,i:li,  xlii,  xliiI,  xliv,  xlv.-  On  en 

seigneurs  de  Béthune.  trouve  quelques-unes  dans  ie  volume  de  ce  ^ 

bel  ouvrage,  consacré  à  reproduire  les  spé- 

BÉZIERS. — Cathédrale    de   cette  ville,  cimens  des  gravures  en  bois  les  plus  cu- 

âédiée  à    Saint -Nicaise.   Architecture  du  rieuses  et  les  plus  "rares.  V.  le  t.  vl,  plan- 

XIV*  siècle ,  tours  cari'ées  et  massives  avee  ehes  des  xiv*  et  xv*  siècles. 

créneaux ,  tourelle  crénelée,  etc.  Univers  Lambecius,  dans  sa  Bihliotheca  Cœsarea, 

pittoresque  des  Frères  Didot.  France^  plan-  en  li  vol.  in-folio ,  y  compris  les  supplé- 

che  cccLxxxiv.  ments,  donne  beaucoup  de  fac-similé  de 

Pour  les  autres  monuments,  Y.  la  grande  miniatures  d^une    Bible   du   xi*  au   xit* 
Topographie  de  la  France  au  Cabinet  des  siècle, 
estampes  par  départements;  290  vol.  in- 
folio.  BIBLIOTHÈQUES  (2)  envisagées  sous  le 

Et  les  planches  des  Voyages  pittoresques  point  de  vue  monumental ,  ou  de  Parchi- 

dans  l'ancienne  France,  par  Taylor  et  de  tecture,  des  décorations,  sculptures,  pein- 

Cailloux,  Languedoc,  t.  II.  tures,  etc. 

Celle  d^AIexandrie.  Y.  Arts  libéraux. 

BIBIANE. — Deux  églises    de  ce  nom  à  Celle  delà  ville  de  Césène.  Architecture 

Rome.  ÏJk  première  date  du  iv*  siècle;  la  du  xv*   siècle  ou   environ.    D^Agincoort, 

deuxième  du  xiir  siècle.  V.  Pouvrage  de  Architecture,  pi.  lxxii,  n**  i4. 


estampes  à  Paris.    '  "  numents  de  Florence,  eïtiisWiiïk^  qui  donne 

toutes  ces  planches  en  grand. 

BIBLES  avec  gravures  en  bois,  en  taille-       Bibliothèque  de  Saint-Marc  à  Venise.  Yœ 
douce,  etc.  ex  ter.  Monuments  anc,  et  modernes,  par  1. 

Le  baron  de  Heinecken,  dans  son  ou-    Gailhabaud,in-4<'.  Paris,  livraison  39*. 
vrage  Idée  d^une  Collection  complète  d^es»       Bibliothèque  de  la  cathédrale  de  Sienne 


On  en  trouve  beaucoup  dans  les  divers  Famm ,  et  reproduite    dans    Vltinéraire 

volumes  publiés  par  Dibdin,  savoir  le  ^i-  d'/ta/f>^  publie  à  Paris,  chez  Audot,  in-8*, 

hliographical  Decameron,  en  5  vol.  in-4<',  pi-  xxii. 

dont  le  1"  volume  renferme  plusieurs  copies  Bibliothèque  de  la  ville  de  Leyde  (vne 

de  gravures  en  bois  des  premiers  temps  de  intérieure) ,    gravée  in  -folio ,   en  1610, 

cette  invention.  par  Yondanus ,  intitulée  :  Iconographia 

Les  Typographical  antiquities  j  2  forts  hiblioihecœ  Lugduni  -  JBatavorum,   Y.   les 

vol.  in<4<'.  Y.  surtout  le  i*'  volume.  Descriptions  des  villes  de  la  Hollande  au 


i  qae  celte  collection  n'est  «otre  que  le  Reorei  oe  aoeamenu,  let  aatcon  et  les  Dombieax 

i  aVsunnpes  de  Dresde,  dont  le  sa?ant  ouvraiees  qui  y  sont  eiite,  rérodilion  allemande  y  fi- 

a  fait  le  calalopie,  qao  nous  citons  son-  gore  d'une  manière  remarquable.  On  doit  i  M.  Bmnet 

Mit  aussi  consulter  rouvrace  de  Janson.  un  etcellent  travail  sur  les  Bibles  et  antres  livres 


(i)  On  sait  que  celte  collecUoii  n*est  sotre  qoe  le  Reores  de  doeamenU,  les  aatcors  et  les  Dombienx 
beiau  cabinet 
conservateur  ; 
vent.  L'on  peut 

de  l'Orlyine  de  la  gravure  sur  bol9,  etc.,  2  vol.  in-8%  Avce  gravures  sur  bois,  insérés  à  la  lin  de  son  KoMptwi 

u  II.  p.  J7, 71.  Celui  de  M.  Duchesne  aîné,  conserva*  manuel  de  Ubralrie;  Paris,  i8i2,  I84S.  2  vol.  in-«*. 
teuruu  Cabinet  dos  estampes,  et  qui  est  intitulé:        (3)  Les  principaux  ouvrages  à  consulter  sur  l'ori- 

Foy/ifje  ffi/nfcoiM>p/k//e,  voir  à  la  table  des  matières  Jo  Rineet  I  histoire  de  la  formation  des  bibliothèques, 

mot  Bible.  Le  travail  de  M.  Guichard,  sur  les  vieux  «ont  M.  Petil-nadel,  Dcbure.  Sardé,  Bmnet,  Fonmîer. 

livres  avec  Kravurcs  en  bois,  et  publié  dans  le  Bulletin  Marin  Vasi,  romain, dans  son/«ii^rofre  de  Rome,  t-  II. 

dtt  bibliophile,  est  aussi  à  consulter.  V.  la  note  au  P*  738  et  suiv. ,  donne  une  description  déuillée  d^ 

mol  Livrei  xuloqruphiq ne»,  rîous  ne  pouvons  passer  toutes  les  parties  de  celle  du   Vatican,  non-senie- 

sous  silence  les  savantes  recliercbes  sur  les  Bibles  À  nient  pour  la  disposition   des   livres,  mais  encore 

miniatures  consignées   dans  les  divers   articles  de  poor  tous  les  détails  de  Ta rchi tecture,  des  scuip- 

M.  l'abbé  Cahier  sur  les  bibliothèques  et  les  manu-  iures,  peintures,  etc.  On  trouve  dans  la  Biblioiheca 

scT\i*ùumo\euA%cM«nalesdephilosophie chrétienne,  ùutiquaria  de  Fabricius,  in-4*,  p.  053.  et  surtout 

t.  XIX,  où  il  cite  plusieurs  Bibles  historiées,  p.  50,  ^^^*  1®  Dicilonnaire  de  bibliographie  de  Peignot. 

211,  213,  808,  309.  Le  beau  travail  de  cet  eccléslasti-  >•  U  P-  58  h  108  ;  supplément,  p.  38  à  73,  les  deuils 

que  offre  une  mine  riche  à  exploiter  pour  fous  les  les  plutétendus  sur  la  formation  des  bibliothèqves. 
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Cabinet  des  estampes  ;  la  Topographie  des  description  de  cette,  église.  V.  OaviETTE. 

P€tyM'Basi  même  collection ,  et  l'œuvré  du  Presque  tous  les  tableaux  deJugemeDtder^. 

graveur.  nierQffrentcesujet,quiepestco£mela  con- 

.  Bibliothèque    Ambroisienne.   Yue  inté-  séquence  nécessaire..  Y.  Jugement  deriiiee. 


(de  origine  et  statu  peut  voir  ce  ^nre  de  sujet  dans'lcs  scuipl^ 

Bibliothecœ  AmJbrosiana)\  i  vol.  in-i"" ,  res  d'un  des  chapiteaux  de  la  nef  de  Tab- 

1672,  avec  planches.  baye  de  Saint-Austremoine' à  rssoire  (Au- 

Bibliolhèque  de  lord  Spencer  à  Londres,  verghe).  Histoire  des  arts  du  desêin,  t.  VU 

Yue  intérieure  de  la  principale  salle,  déco-  de  sou  Musée  des  mona,  fran.,  pl.ccxxxiiy 

rée  en  sculpture  en  Dois(xvi*  siècle).  Yi-  p.  75,  n*"  5  (Sculpture   du  x'  siècle), 

guettes  en  télé  des  t.  I  et  II  de  Touvrage  Une  des  sculptures  du  portail  de  Sainte 

intitulé  :  Bibliotheca  Spenceriana,  Trophiroe  d'Arles,  représente  un  ange  rece- 

Celte  du  Cabinet  du  roi  René  d'Anjou,  vaut  les  élus  à  la  porte  du  paradis.  V.  au  mot 

Miniature  du  xiv*  siècle,  Willemtn,  Monu-  Trophime  (Saint)  et  au  nom  Saint  Pierre. 
ssents  français,  t.  Il,  pi  cxcvi. 

Celle  des  ducs  de  Bourgogne.  Yue  inté-  BIËRE.  Y.  CERCirRii.. 
rieure ,    d'après    une  miniature   publiée 

dans  le  Catfàogae  de  cette  bibliothèque,  par  BIJOUTIERS  à  leurs  ateliers.—  Y.  le  li- 

Barrois,  in-4^  Paris,  1830;  planche  p.  259.  vre  intitulé  :  deArtibus  illiberalibus ,  etc., 

Y.  aussi  le  mot  Armorium  Libroruh,  Li-  par  Schopperus,  gravures  de  Jost  Amman  ; 

VRE8  EHCHAiNÉs.  i  vol.  in-i2,  très*recherché ,  pi.  xxvii ,  lvi  , 

Lxvi,  Lxvii.  L'un  fait  des  bagues,  l'autre 

BICHE.  — Cet  animal  est  donné  comme  des  bracelets,  des  vases  précieux,  etc. 
attribut  assez  ordinairement  à  Saint-Leu, 

&  Geneviève  de  Brabant,  à  saint  Egidius,  BIJOUX. -^Comme  exemple  d'objets  d'art 

solitaire.  Y.  aux  noms  de  ces  divers  per-  de  ce  genre,  nous  citerons  ror^f ntoria  d'une 

sounages.  matrone  chrétienne  du  iv*  siècle.  D'Affin- 

court.  Sculpture,  pi.  ix,  n"*  i  à  3.  Album 

BIENFAITEURS  des  églises,  hôpitaux.  —  des  arts  au  moyen  âge,  pi.  x  de  la  i"  série. 

Ub  curieux  diptyoue  portant  la  date  de  Montfaucon,  Monuments  de  la  monarchie 

4464,  et  publié  dans   le   2'   volume  du  française,  1. 1 ,  pi.  v,  donne  plusieurs  bi*> 

mois  d'avril  (des  Acta  sanetoram),  don-  joux  trouvés  dans  la  tombe  du  roi  Chilpé-> 

nant    les    noms  des   divers    bienfaiteurs  rie,  à  Toumay. 

d'un    monastère    de    Saint -Maximin   de  Willemin,  Afonomente  in^ï^,  pi.  ccxvi. 

Trêves.  Les  bijoux   provenant  de    la  tente  de 

Sous  le  titre  d*Antathemata,  nous  citons  Charles  le  Téméraire,  trouvés  à  la  bataille 

un  monument  de  ce  genre  publié  dans  de  Granson,  sont  publiés  dans  le  volume 

l'ouvrage  de  Paclaudi  :  Antiquttates  chris-  de  la  Biblioiheca  eessarea  de  Lambecius, 

tUma,  sive  de  eultu  Joannis  Baptistœ,  et  în-folio. 

reproduit  par  Maflei ,  t.  I,  p.  54.  Ferona  On  en  trouve  plusieurs  dans  la  Collection 

Ulustraia,  V.  au  mot  Antathemata.  d^objets  d'art ,  publiée  par  MM.  Joliment 

Nota.   Les  personnages  tels  que  rois ,  et  Coignet,  gravures  de  mademoiselle  Nau- 

reines ,  empereurs  ,  princes ,   chevaliers ,  det  ;  in-folio  oblong. 

•bbés,  etc.,  bienfaiteurs  des  églises,  sont  Dans  les  «auvres  de  Yoiriot,  de  Michaelis 

ordinairement  représentés  en  sculpture  ou  Blondus,  de  Stephanus  de  Laulne,  Théo- 

peinture,  tenant  un  modèle  d'église  dans  la  dore  de  Brie ,  Winceslas  Hollard;  dans  les 

main  ou  un  volumen  déroulé.  Les  porches  œuvres  d'orfèvrerie  de  Benvenuto  Cellini. 

des  anciennes  églises  en  offrent   de  fré-  Album  du  Sommerard,  pi.  xxv  de  la 

qoents  exemples.  Y.  aussi  Charlemagne,  iO«  série  ;  pi.  xxiv  et  xxv,  même  série,  et 

Louis  IX ,  Philippe  Auguste,  Rorert,  etc.  l'atlas,  pi.  i,  ii  et  m  du  chap.  XXII. 

Y.  encore  les  mots  Anneaux,  Agrafes» 

BIENHEUREUX,    ou  ÉLUS. —Leur  ré-  Bagues,  Bourses,    Boucles   ou    Pendants 

ception  dans  le  ciel  par  les  anges  après  le  d'oreilles,  Bracelets,  Cachets,  Colliers, 

jugement  dernier.  Fresque  du  xv*  siècle ,  Ceintures   de    femmes,   Couronnes,    Dia- 

par  Signorclli ,  à  la  cathédrale  d'Orvielte.  mants,  Épingles  de  tête^  Fermail,  Pierres 

IVAgincourt,  Peinture,  pi.  clvi,  n*"  i  ;  et  les  précieuses,  Reliques,  etc. 
planches  de  toutes  les  peintures  de  cette 

église,  publiées  dans  l'ouvrage  consacre  à  la  BIRAGUE  (le  chancelier,  puis  cardinal). 
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—  SUtue  de  ce  pepsonnage  représenté  à  souQgraphia ,  iwe   thesanras  reliquianm 

.genoux  devant  un  prie-Dieu  (i88d),  publiée  daciê  Branêvicensiê'LttmbêrtgeMis,  in-4''. 

dans  Touvrage  Jniitulé  :  f^ues  pittoresques  V.  aussi  les  ligure  de  ce  saint  'dans  la 

des  salles  du  Musée  des  monuments  jrar^  grande  collection  du  Cabinet  dès  estampes, 

çais,  in-folio,  parLavallée  et  Réville;  Paris,  en  plusieurs  volumes  in-foljo  et  par  ordre 

1814,  pi.  IX,  et  dans  l^ouvrage  intitulé:  .fou-  alphabétique.  Il  est  ordinairem.eht  repré- 

vènirs  du  Musée  des  monuments,  français,  par  sente  guérissant  un  enfant  (2)  d^une  angine; 

Biet,  in-i"",  pi.  iv.  Ce  monument  estdeCer-  près  de  lui  un  peiene  de  fer  qui  Indique  le 

main  Pilon',  qui  y  représente  la  femme  du  genre  de  son  supplice.  'G*est  ainsi  qu^on  le 

chancelier  dans  son  état  .ordinaire  et  en  voit  sur  un  tableau  de  Louis   Carrache. 

costume  de  Pépoque,  et  dans  son.  état  de  V.  son  œuvre. 

mort ,  comme  un  cadavre*  Autre  saint  Biaise ,  solitaire.  V.  la  Collée- 

Autre  Birague  (Daniel),  archevêque  de  tion des  ermites ,  par  Sàdeler^  d'après Mar- 

Mitylène,  xvi*  siècle.  Son  tombeau ,  conservé  tin-  de  Vos,  et  la  Siha  sacra.  Dans  ses  œu- 

à  Milan,  est  publié  par  le  comte  Cicognara,  vres,  il  est  aussi  représenté  avec  un  tau- 

Storia  délia  scultura,  t.  U ,  pi.  xlix.  reau  (3). 

BIRON  (Armand  de).  -^  Maréchal  de  BLAISE  (ordre  Saint-).— D'une  origine 

France,  représenté  en  pied ,  couvert  de  son  très-ancienne  et  même  inconnue.  V.  toutes 

armure.  Y.  la  France  en  estampes ,  par  Fe-  les  histoires  des  ordres  de  chevalerie,  telles 

vret  de  Fontette ,  au  Cabinet  des  estampes,  que  celles  de  Héliot,  Bar,  Fialetci,  Schoone- 

Règne  de  Henri  IV.  beck.  V.  le  Dictionnaire  du  blason  de  VEn- 

La  belle  suite  des  planches  in-folio  pour  cyclopédie  méthodique,   in-4*' ,    pi.    xxv, 

Pouvrage  intitulé  :  Portraits  des  hommes  figures  58,  61 ,  qui  en  donnent  les  insignes, 
illustres  fronçai* ,  publiés  par  Wuison  de  la 

Colombiere;  Paris,  1650.  D'après  les  pein-  BLANCHE  DE  CASTILLE.  -  Une  minia- 
tures de  la  galerie  du  Palais-Cardinal.  ture  d'un  manuscrit  de  V Histoire  des  croi- 
La  collection  historique  de  France ,  for-  sades ,  xv*  siècle ,  Bibliothèque  d'Amiens , 
mée  par  l'auteur,  destinée  à  la  Bibliothèque  parait  représenter  cette  princesse  k  genoux 
du  Musée  du  Sommerard.  Même  Ogure ,  près  du  lit  de  saint  Louis  malade.  Mlas  d$ 
format  in-12.  l'Essai  sur  les  arts  en  Picardie ,  par  M.  Ri- 
La  collection  des  maréchaux  de  France  gollot d'Amiens, 3  vol  in-S".  >^<to«,  pi.  xxxin, 
au  Cabinet  des  estampes ,  à  Paris.  n*"  85  et  p.  168  du  texte. 

La  reine  Blanche  sortant  de  son  palais  et 
BLAISE  (Saint).  —  Figure  de  ce  saint  faisant  distribuer  des  vivres  et  des  aumônes 
évéque  de  Sébaste ,  en  Arménie ,  martyr  aux  pauvres.  Vitrail  du  xiii*  siècle  prove- 
dans  le  iv  siècle,  se  trouve  peinte  &  fresque  nant  du  réfectoire  de  l'abbaye  SaintrGer- 
sur  la  façade  de  l'église  qui  lui  est  dédiée  à  main-des^Prés ,  à  Paris ,  et  reproduit  dans 
Rome.  Cette  peinture  est  d'André  Sacchi,  l'ouvrage  de  Laval lée  et  Révilie:  Fuespit- 
au  XVI*  siècle.  V.  son  œuvre  (1).  ioresques  des  salles  du  Musée  des  mono- 
Église  de  ce  nom  à  Rome.  Monument  du  ments  français,  et  dans  lesi^oot^enlr^publiés 
XIV*  au  XV*  siècle.  V.  les  planches  du  grand  par  Biet,  architecte,  in-folio,  pi.  xv. 
ouvrage  de  Vasi,  i2  vol.  in-folio,  et  toutes  Figure  en  pied  tirée  des  vitraux  de  la 
les  descriptions  de  Rome  qm  sont  au  Cabinet  Sainte-Chapelle  de  Paris  et  de  l'abbaye  de 
des  estampes  à  Paris  et  ailleurs.  Maubuisson.  Atlas  des  monuments  français, 

Très-belle  û^ure  de  saint  Biaise ,  évéque  ,  par  Lenoir,  in-folio,  pi.  xxvii. 

représenté  assis,  tenant  sa  crosse;  mitre  Autres  fig.  dans  la  collection  des  CSo^^omei 

très-basse.  Sculpture  en  vermeil  (xiii*  au  des  divers  peuples ,  Atlas  du  3*Tolume(cos- 

XIV*  siècle)    d'une    couverture   de  livre  lûmes  français),  par  Maillot  et  Martin, 

d'heures.  Il  est  accompagné  du  duc  Othon  pi.  xxxiv,  n*"'  6,  7,  8.  Une  des  trois  porte 

de  Brandebourg  et  de  sainte  Agnès ,  sa  fille,  deux  sceptres ,  ce  qui  mérite  explication. 

Dans  l'un  des  écoinçons  du  cadre  est  un  V.  à  ce  sujet  le  texte, 

chien  dressé  sur  ses  pattes,  tenant  dans  sa  Funérailles  de  cette  princesse.  Miniature 

gueule  un  marcassin  qu'il  semble  présenter  des   grandes    Chroniques   de  Saint- Denis 

au  saint  évéque.  V.  la  pi.  xiv  et  p.  40  de  (xiv*  siècle),  publiée  dans  le  3*  volume  de 

l'ouvrage  de  J.-H.  Jungius,  intitulé  :  Zip-  l'ouvrage   de  M.  Silvestre  :  Paléographie 

(i)  Oq  doit  trouver  sa  této  représentée  sur  les  mon-  (2)  Fabricins,  Blbliotheea  ant'tqnaria,  in-4*,  p.  MS. 

naies  de  la  république  de  Raj^use.  dont  il  est  le  saint  ;3)  Goromc  prolecteur  des  troupeaux, 
titulaire  ou  patron.  V.  à  ce  sujet  Ant.  Macedo,  de  Dits 
liUeiaribas  orbfs  chrlstlani. 
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universeUe,  etc.,  planche  de  la  page  178, 
in-folio;  Paris,  18Ï3,  chez  Didot  frères. 

Tombeau  dit  (i)  de  la  reine  Blanche.  Salle 
d'introduction  du  Musée  des  Petits-Augus* 
lins.  Y.  les  planches  gravées  par  La  vallée 
et  Réville,  ou  la  pi.  ccxi  du  5'  volume  de 
la  Description  du  Musée ,  par  Alex.  liCnoir. 

BLANCHE,  nile  de  saint  r.ouis.  —  Statue 
provenant  de  Tabbaye  de  Royaumont  (xiii^ 
ou  XIV*  siècle).  Alex.  I^noir,  Atlas  des  mo- 
numents français,  in-folio, pi.  xxx. 

Blanche  de  France  et  Blanche  de  Navarre, 
dens  statues  de  ces  princesses.  76.^  pi.  xxxix. 

• 

BLAQUERNES.  -  L'église  des  Blaquer- 
nes  (2) ,  située  près  du  palais  de  ce  nom ,  à 
Byzance  ou  Constantinople,  est  mentionnée 
souvent  dans  les  historiens  de  la  Byzantine, 
et  VHistoire  des  croisades,  lia  seule  trace 
que  nous  puissions  en  citer  comme  forme , 
est  une  miniature  du  calendrier  grec  publié 
par  les  Bollandistes,  Acta  sanctornm,  mois 
de  mai ,  i"  volume,  planche  de  la  page  55, 
donnant  une  vue  intérieure  de  cette  église 
que  nous  indiquons,  faute  de  mieux,  du 
moins  à  notre  connaissance.  On  v  voit  la  cé- 
lébration de  la  fête  de  la  robe  de  la  sainte 
Vierge  par  le  patriarche  Gennadius,  en  pré- 
sence de  Tempereur  liéon  1*'  ou  le  Grand. 
Cette  fête  de  la  robe  de  la  Vierge  tombe  le 
2  juillet  dans  la  liturgie  grecque. 

BLASON.  —  Comme  il  nous  serait  impos- 
sible de  faire  le  travail  nécessaire  pour  indi- 
quer seulement  les  ouvrages  élémentaires 
sur  cette  science  si  étendue  et  presque  sans 
limite,  nous  nous  contenterons  de  renvoyer 
aux  principaux  ouvrages  indiqués  dans  la 
Méthode  pour  étudier  r histoire,  par  Len- 
glet  du  Fresnoy,  t.  IV,  p.  424,  pour  la 
France  seulement;  p.  428  et  suiv.  sont  in- 
diqués tous  les  ouvrages  qu'on  peut  con- 
sulter sur  cette  science  pour  l'Allemagne, 
l'Italie,  les  Pays-Bas,  la  Flandre,  l'Espa- 
gne, etc.  Voir  aussi  le  tome  supplémentaire 
de  même  ouvrage,  p.  179,  i80, 2,>l  h  239. 

Les  auteurs  de  V Encyclopédie  méthodique 
ont  consacré  une  portion  de  leur  i"  volume 
(histoire)  à  la  publication  d'un  dictionnaire 
de  la  science  héraldique  où  tous  les  termes 

(i)  Ce  prétcndo  mausolée  n'a  jamais  appartenu  à 
ocite  nrinces»e .-  la  statue  n'est  même  pas  celle  de 
Blanche  de  Castille,  mais  bien  celle  d  Adélaïde  de 
Gourienay.  V.  la  notice  de  M.  Debret  sur  le  monument 
de  Ttelise  de  Saint-Denis.  La  statue  de  Blanche  do 
Gastilie  qui  ornait  ce  tombeau,  a  disparu  depuis  long- 
temps, on  n>n  trouve  plus  de  trace  que  dans  V Histoire 
de  V abbaye  de  Maubulison,  par  l'abbé  Lebeuf  ou  do 
Hortault.  V.  ce  qu'en  dit  M.  Lenoir,  5luxée  des  moiui- 
men'.ê  fronçai*,  t.  V,  p.  33i,  232  %  il  y  parle  d'une  sta- 

Tome  I. 


du  blason  sont  classés  par  ordre  alphabéti- 
que, et  suivi  d'un  Atlas  in-4**  de  700  planches 
environ.  On  trouve  dans  ce  dictionnaire 
l'indication  et  le  renvoi  aux  planches  de 
tous  les  signes,  figures  cl  devises  qui  entrent 
dans  la  composition  des  armoiries.  Nous 
avons  fondu  une  partie  de  ce  travail  dans 
notre  Dictionnaire. 

Outre  ces  ouvrages  généraux  ,  v.  aux 
noms  de  chaque  provinces  les  recueils  d'ar- 
moiries et  de  blasons  qui  leur  appartiennent 
et  au'il  serait  impossible  de  signaler  ici. 

Blason  des  villes  et  provinces  du  terri- 
toire français  ou  Armoriai  national  de 
France,  recueil  complet,  etc. ,  par  H.  Tra- 
versier ,  Ia-ou  VaKsc  et  A.  Bailly  ;  à  Paris , 
chez  Challamel,  éditeur ,  18i5-44;  ouvrage 
in-4''  publié  par  séries;  planches  in-8'*eten 
couleur ,  avec  un  texte  historique. 

BLASPHÉMATEUR.  —  Lapidé  chez  les 
Hébreux.  Sculpture  d'un  coflre  du  xvi*  siè- 
cle. Musée  des  monuments  français,  par 
Alex.  Lenoir,  pi.  cxxxv,  n"  fitiO,  t.  111.   ' 

Voir  aussi  les  anciennes  Bibles,  avec 
figures  en  bois  ou  au  burin. 

M.  Lenoir  s'est  mépris  dans  son  texte  en 
désignant  cette  sculpture  comme  représen- 
tant la  lapidation  desaint  Ëtienne(v.  p.159;. 
Ici  l'on  voit  un  homme  vêtu  comme  un  mi- 
litaire, et  saint  Etienne,  comme  nous  le 
savons,  était  diacre. 

B1X)CAGE  (construction  en).  —  I^es  murs 
de  l'église  et  de  la  crypte  de  l't^glise  de 
Memlcben,  en  Thuringe  (Saxe),  en  ofl'rent  un 
curieux  exemple.  Vers  le  xirou  xiir  siècle. 
Pi.  m  et  IV  de  Touvrage.  Denkmaalc  der 
baukunst  des  mittelalters  in  Sachsen  ou  /le- 
cueil  de  monuments  du  moyen  âge  m  Saxe , 
in-4%  par  D.-L.  Puttrichet  («eyser;  Leipsick, 
io37. 

BLOIS.  -  Pour  les  monuments  de  cette 
ville,  v.  les  ouvrages  suivants  : 

Topographie  de  la  France  par  déparlei- 
ments,  au  Cabinet  des  gravures,  250  vol. 
in-folio  ;  voir  le  département  du  Loiret. 

Monuments  de  la  France,  par  Alex,  de 
La  Borde ,  t.  Il ,  pi.  ccxxi ,  ccxxii. 

Plusieurs  vues  de  Blois  et  de  son  château 

tue  de  la  reine  Blanche,  en  marbre  noir ,  et  celle  du 
monument  primitif  était  en  cuivre. 

{'2)  On  en  trouve  une  description  dans  la  Coti- 
stantinopolis  chriaiiana  de  Du  Cange,  i  vol.  in-folio 

5  83.  Celte  é>(lise  fut  bâtie  au  Yi'siécle  par  l'empereur 
ustio,  et  suivant  quelques  auteurs  par  l'impératrice 
Pulchérie;  elle  avait  la  forme  d'une  croix  grecque- 
Zonare  et  Cedrenus,  p.  SO;  Histoire  des  croisades  mC- 
chaud,  t.  m,  p.  187, 188,  18S). 
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dans  les  œuvres  (Tlsrael  Silvestre,  dans  tous  monographie  spéciale  publiée  par  M.  Devillc, 

les  cabinets  et  collections  publiques.  intitulée   :  Essai  sur  l'église  et  Vabbaye 

Y.  aussi  les  deux  ouvrages  de  Claude  de  Saint-Georges  de  JUocherville ,  1  vol.  io-8** 

Chastillon  et  d'Androuet  du  Cerceaux,  celui  avec  planches. 

de  Blancheton,  de  J.  Rigaud ,  etc.,  sur  les  Vue  générale.   Moyen  âge  pittoresque , 

châteaux  de  France.  pi.  xi  et  xcvii. 

Description  da  château  de  Blois,  par  Un  des  chapiteaux  de  Pancien  cloître  est 

M.  De  La  Saussaye,  1  vol.  in-4°,  avec  8  pi.  publiéavec  beaucoup  de  soin  dans  Touvraffe 

Vue  générale  du  château,  sous  divers  ûey^WiemmiMonuments  français  inédits) ^ 

points  de  vue,  dans  la  France  monumen-  1. 1,  pi.  lu.  On  y  trouve  une  réunion  d^in- 

taie,  publiée  par  Chapuis,  chez  Jeannin,  struments  de  musique  connus  à  cette  ép(h 

in-folio  ;  Paris ,  1843-44.  que  ^5).  Heproduit  encore  dans  un  Mémoire 

Vue  intérieure  du  château, ^t/a5  de  fil.  du  sur  la  musique  au  moyen  âge ,  par  M.  Botté 

Sommerard ,  pi.  vu  ,  chap.  IV.  de  Toulmont,  pour  le  Comité  historique  de 

Vue  intérieure  de  la  chambre  de  Marie  de  France,  i  vol.  in-4'*.  V.  à  la  fin  ,  et  dans 

Médicis  dans  ce  château.  Choix  de  vues  pri'  VHncyclopedia   of  antiquities ,    par    Fos- 

ses  en  France,  i  vol.  in-folio,  par  MuUer.  brocke,  in-8",  1. 1,  planche  de  la  page  i. 

Londres,  1841  (i).  Fonts  de  baptême  de  Téglise  (xi'  siècle 

Escalier  du  château.  Moyen  âge  pittO"  environ),  gravés  dans  le  2o*  volume  de 

resque,  pi.  iv.  VArcheologia  britannica,  pi.  x,  n**  4. 

Princes  et  princesses  de  la  maison  de 

Blois,  leurs  portraits  et  costumes,  it/ona-  BOËCE,  sénateur.  —  Célèbre  philosophe 

ments    de   la    monarchie  française  ,    par  chrétien  au  vi*  siècle.  Représenté  sous  la 

D.  Montfaucon,  t.  H ,  pL  li  et  lu;  et  le  figure  d^un  Père  de  TËglise,  dans  uiiefres- 

Trésor  de  la  couronne,  t.  I,  pl.Lxxi.  que  à  Téglise  Santa-Maria-Novella ,  à  Fio- 

Sceaux  de  Thibaut  VI ,  comte  de  Blois ,  et  rence,  exécutée  par  Taddeo  Gaddi.  D^Agin- 

de  Louis  de  Sancerre.  Univers  pittoresque  court  y  Histoire  de  l* art  {Peinture) y  pi.  c\iu, 

des  frères  Didot,  France,  pi.  ccxlv.  n°  3. 

Le  Trésor  de  numismatique ,  volume  inti-  Et  dans  V Etruria  pittrice  (4),  1. 1,  pi.  xi. 

tulé  :  Sceaux  des  grands   feudataires  de  Le  tableau  d*où  est  tirée  celte  belle  tigure 

France,  pi.  xi ,  reproduit  plusieurs  sceaux  est  publié  en  entier  dans  la  Storia  délia pit' 

de  comtes  et  comtesses  de  Blois.  tura  italiana,  in-folio,  par  Giov.  Rosini, 

t.  I,  pi.  XIII. 

BOAB-DIL.  —  Armure  de  ce  général  sar-  Boèce  assis  et  enseignant  la  philosophie  à 

rasin  vers  le  XIII' siècle,  au  Musée  de  Madrid,  plusieurs  auditeurs.  Miniature  d'un  ma- 

Publié  dans  VArmeria  real  ou  Musée  d'ar-  nuscrit   du    xv   siècle.    Bibliothèque    de 

tillerie  de  Madrid,  in-folio,  par  Ach.  Jubi-  Glascow.  Dibdin  ,  Bihliographical  antiqui- 

nal,  1. 1,  pi.  X.  lies,  in-8%  l.  H,  p.  735. 

Boèce  consolé  par  la  philosophie  chré- 

BOCHERVILLE  (basse  Normandie)  (2).  —  tienne,    miniature  in-folie  du  xv*  siècle. 

L^église  de   Saint-Georges,  à  Bocherville,  ^/^a/n  du  Sommerard  ,  pi.  xxiv  et  xxx  de 

monument  du  x'  au  xv  siècle  environ ,  est  la  8*  série. 

publiée  avec  détails  dans  les  Foyages  pittO'  Son  tombeau  se  voit  dans  Téglise  sontcr- 

resques  dans  Vcmcienne  France ,  par  Taylor  raine  de  Saint-Michel-au-Ciel-d'Or ,  à  Pavie, 

et  de  Cailleux  ,  Normandie,  pi.  ex,  cxi ,  et  cité  par  M'iWin  ,  Foyage  dans  le Mileuiais, 

cxii ,  cxiii ,  cxiv ,  cxvi  à  cxxii;  dans  une  t.  H,  p.  22.  Il  ne  dit  pas  s'il  est  gravé  (5). 

(t)  Le«  planches  n'élant  paît  numérotées,  il  faut  baaicuretla  hardiesse  de  ses  voûtes  A  uerTures  seul- 

yoirla  lisle  au  coinmcnceinenl  de  ce  beau  volume,  plées  avec  une  habileté  inconiesiable.  Les  statues. 

Le  titre  anglais  est  Piciuresqne  skeiches  of  ilie  oye  les  portes,  doivent  être  consultées  pour  la  véritable 

of  Francis,  etc.,  par  William  Muller.  forme  du  costume  au  xu'  siècle. 

(2)  L'église  de  I  abbaye  de  ce  nom,  dit  M.  de  Cau-  (3^  Voir  au  sujet  de  ces  divers  instruments,  les 

moiit.  Cours  d'aniiquités  monumentales,  est  une  des  explications  données  par  M.  Pollier,  p.  36  du  texte  de 

plu«  capitales  du  nord  de  la  France,  comme  monu-  l'ouvrage  de  Willemin,  1. 1. 

ment  du  style romnn  du  x*auxir  siècle;  elle  pourrait  .4,  Publié  A  Florence,  en  2  vol.  In-folio,  en  I79i, 

sufBre  presque  seule,  h  défaut  de  celles  de  Saint-  sans  nom  d'auteur,  cet  ouvrage  offre  l'histoire  de  la 

Trophime  d  Arles,  de  IVotre-Dame-du-Port  et  autres  peinture  en  Toscane  depuis  le  x*  siéclt^  jusqu'au  xvi'. 

pour  étudier  à  fond  te  style  monumental  de  celle  épo-  (5)  Mais  en  revanche  il  donne  rinscription  du  tom- 

3ue.  Ce  beau  monument,  construit  avant  la  conquête  bcriu  cl  dit  que  l'on  en  trouve  une  autre  plus  ancienne 

e  i'An^k'lerre,  était  achevé  avant  l'an  io66.  La  mâle  dans  le  traiié  de  Sepulcris  christianor.,  par  le  père 

rudesse  de  son  architecture  n'exclut  pas  cependant  Alleuranza,  p.  48,  et  qui  provient  d'un  manuscrit  de 

une  certaine  délicatesse  dans  les  sculptures  des  frises  la  biblioihèque  Ambrosienne  ;  cette  inscription  pour- 

et  des  arêtes.  La  sallo  capitulaire  se  fait  remarquer  rait  peut-éire  aider  à  fixer  l'époque  du  mausolée, 
pardesflgurcs  qui  décorent  les  trois  arcades,  parla 
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On  trouve  la  figure  de  Boèce  sur  un  dip- 
tyque de  Monza ,  publié  dans  le  2'  volume 
du  Thesanrag  dipiycorum  de  Gori  ,  pi.  viii, 
et  par  Frisi ,  Àiemorie  di  Monza ,  t.  II , 
pi.  Xlll  (i), 

BOEUF.  —  T^  plus  ancienne  figure  du 
bœuf  de  saint  Luc  (2)  que  nous  connaissions 
gravée  est  celle  de  VArs  memorandij  repro- 
duite dans  le  Magasin  aniversel,  5*  vol., 

p.  400  (3).  y.  ÂR8  MEHORAIIDI. 

On  trouve  le  bœuf  employé  comme  figure 
héraldique  dans  les  armoiries  de  quelques 
papes,  tels  qu^Alexandre  VI  et  Calixte  III  (4). 
Y.  leurs  écussons. 

On  sait  qu'il  est  comme  Paccessoire  obligé 
de  tous  les  sujets  de  Nativité  V.  à  ce  mot. 

On  le  donne  comme  attribut  à  saint  Hé- 
dard,  évéque  de  la  ville  de  Tournay. 
V.  Tourkày  et  au  nom  de  Tévéque. 

BOEUF  GRAS,— Un  vitrail  du  xvr  siècle, 
à  Péglise  de  Bar-sur-Scine,  publié  dans  les 
f^oyages  archéologiques  dans  le  départe^ 
ment  de  VAube ,  par  Arnaud  [de  Troycs)  , 
représente  la  marche  de  ce  bœuf  au  car- 
naval ;  in-4' ,  pi.  I  de  l'article  Bar-sur- 
Seine. 

Bœufs  des  tours  de  la  cathédrale  de  Laon. 
V.  au  nom  de  cette  église. 

BOHÊME  (5).  —  Les  principaux  monu- 
ments de  ce  pays  se  trouvent  publiés  dans  la 
Topoaraphia  jBohemiœ,  par  Martin  Zeiller, 
avec  figures,  par  Mathieu  Merlan.  Franco- 
fort.,  in-folio,  iGSO  (en  allemand.  ) 

Dans  la  Collection  topographique  da 
maréchal  d'Uxelles,  appartenant  au  Cabi- 
net des  estampes  de  Pans. 

Dans  celle  lormée  au  même  cabinet ,  et 
faisant  partie  de  la  grande  Topographie  de 
l'Europe. 

Les  sceaux  des  princes  de  Bohême  sont 
publiés  en  partie  dans  l'ouvrage  d'Heineccius 
de  Sigillis  Germanorum,  in-folio,  p.  120. 
V.  aussi  les  planches  de  l'ouvrage  deTenzel, 
Intitolé  :  Supplément  d  l'histoire  des  Goths, 

(i)  Voir  ee  q*ie  dit  Millin  à  ce  sujet,  p.  367  du 
i"  volume  de  ses  Voyages  dans  le  Milanais. 

(2)  Molanus  n'en  eut  rien  dans  son  Hisioria  imag, 
jocr.,  a  Tarticle  de  saint  Luc,  p.  37 1.  V.  à  ce  sujet  les 
auteurs  elles  ouvrages  cités  par  Fabricius.  Bibliotheca 
antiqnarla,  p.  soo,  de  Ânimalibus,  n  p.  ti53,  de  Evan- 
yelistU.  Uupin  .  Dissertations  préliiniuaires  sur  la 
Bible,  t.  n,  S  3  ;  Saurin,  Discours  sur  lesqwiire  évan- 
géllstes  avec  leurs  symboles.  M.  Feignot,  Recherches 
sur  les  quatre  animaux  symboliques  donnés  aux  évan- 
géllsies,  brochure  in-4'. 

(2)  Cet  animal  est  désigné  ici  comme  attribut  de 
saint  Marc.  On  peut  Justifier  celle  aUribulion  cbn- 
traire  a  cHle  reçue  depuis  longtemps,  eu  se  rappelant 
qu'avant  le  xvr  siècle  on  a  varié  longtemps  sur  la  vé- 
ritable attribution  de  ces  animaux  symboliques.  V. 


p.  S97,  et  dans  les  Miscellanea  Bohemiœ  de 
Balbinus. 

Costume  d^uil  roi  de  Bohême  vers  le 
xnr  siècle,  Willemin,  Monuments  inédits, 
t.  H,  pi.  XIV,  tiré  d'un  manuscrit  allemand 
de  Tépoquc  :  Effigies  virorum  eruditorum 
atq.  artificum  Bohemiœ,  etc. ,  una  cum 
brevi,  vilœ  ooerumque  eorum  enarratione  , 
auct.  Ign.  deBorn.Prags,  2  vol.  in-S",  avec 
portrait. 

Y.  aussi  au  mot  Dalmàce. 

BOHÉMOND,  I''  du  nom  (6).  — Prince  de 
Tarente.  Sceau  d^un  prince  de  ce  nom 
dans  la  Sicilia  descritta  con  medaglie  de 
Philippe  Paruta,  1  vol.  in-folio,  i689,  plan- 
che cvi.  Il  y  est  représenté  à  cheval,  tenant 
un  étendard;  nu  revers  de  la  pièce  sont  les 
têtes  de  saint  Pierre  et  de  saint  Paul. 

Dans  le  F'oyagc  pittoresque  de  Naples  et 
de  Sicile,  par  Saint-Non,  t.  H,  une  planche 
n*"  51  â  représente  la  petite  église  de  la 
Chiesa  Madré,  près  Ganosa,  dans  laquelle 
existait  encore,  au  xvir  siècle,  le  tombeau 
d'un  Bohémond,  prince  d'Anlioche,  enterré 
là,  en  Tan  \\\h. 

Consulter  aussi  Pouvrage  de  Lelewel  sur 
les  Monnaies  du  moyen  âge,  en  2  vol.  avec 
atlas,  qui  offre  quelques  médailles  ou  mon- 
naies aux  effigies  des  Bohémond. 

BOIS  MORT.  —  Le  bois  mort  a  été  quel- 
quefois employé  par  les  artistes  du  moyen 
Age,  surtout  dans  le  xv*  siècle,  comme 
un  objet  d'ornement  autour  de  pierres 
tombales ,  de  miniatures  «  de  titres  de  li- 
vres, etc. 

L'ouvrage  intitulé  :  Thuringia  sacra,  of-  ' 
fre  plusieurs  pierres  tombales  ainsi  enca- 
drées avec  beaucoup  de  goût. 

Encadrement  d'un  tableau  d'autel  de 
l'église  de  Dantzick,  attribué  àVan-Eyck,et 
publié  dans  V Histoire  de  l'art  moderne  en 
Allemagne,  par  M.  le  comte  de  Raczinscki, 
t.  I,  planche  de  la  page  86  et  87 ,  in-i*". 
Paris,  1836,  chez  Renouard. 


Pt'ignot.  Hecherches  sur  les  animaux  symboliques  des 
évangélisies,  in- 4"  ;  Dijon,  I8i9- 

(4)  Voir  sur  cet  attribut  Meoestrier,  Philosophie 
des  images,  in-i2,  p.  329etsuiv.;  l'ouvrage  intitulé: 
Prophettœ  saneti  Malaehiœ  in  summis  poniiftcibus , 
1524,  cité  par  le  même  auteur,  p.  24s,  et  l'analyse 
qu'il  en  donne. 

^S)  Sur  l'histoire^et  les  institutions  de  la  Bohême, 
voir  tous  les  ouvrages  cités  par  Lenslet  du  Fresnoy, 
Uéthodepour  étudier  l'histoire,  t.  ]f,  p.  486  ;  1. 111, 
p.  393  à  325  ;  t.  supplémentaire,  p.  8t. 

(6)  Dans  l'Histoire  des  croisades,  il  est  question  de 
sept  personnages  de  ce  nom,  tous  princes  de  Tarente 
depuis  1085  Jusqu'en  i275.  I.e  premier  du  nom  i^iaîi 
fils  du  célèbre  chef  des  Normands,  Robert  Ouisrnrd, 
et  l'un  des  chefs  des  arnica  croisées. 
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BOÏSERU-S  SCULPTÉES  des  églises  (1), 
chapelles,  oratoires,  etc. 

V.  Autels,  AmboNs,  Orgues,  Confession- 
naux, Clôtures  de  choeur,  Escaliers,  Lu- 
trins, Pupitres,  Prie-Dieu,  Sièges  ponti- 
ficaux, d'Abbés,  etc.;  Ostensoirs,  Retables, 
Chaires,  Tribunes  Jubés,  Stalles,  Char- 
pentes DE  VOUTES  sculptées,  CtC. 

— De  monuments  civils,  tels  que  châteaux, 
manoirs  ,    maisons ,  hôtels  de  ville  ,    pa- 
lais, etc. 
V.  les  mots  Buffets,  Cheminées. 
Dressoirs.    Meubles    de   toute    espèce, 
Escaliers,    Panneaux  ,     Plafonds  ,    Salle 
*  A    HANG^,    Salles    de    conseil,    Tribu- 
naux ,  etc.    V.  à  ces  divers  mots. 

Parmi  les  nombreux  spécimens  que  nous 
indiquons  à  ces  divers  mots,  nous  devons 
signaler  comme  très-remarquable  la  belle 
décoration  gothique  placée  autrefois  dans 
réglise  cathédrale  de  Dijon  (2),  et  servant 
de  siège,  dit -on,  pour  Tofliciant  et  ses 
acolytes.  Aujourd'hui  dans  une  des  salles 
du  Musée  de  Dijon  ;  elle  est  publiée  dans  le 
Moyen  âge  pittoresque,  pi.  xvii. 

Boiserie  sculptée  de  Téglise  de  Caudebec, 
Moyen  âge  monumental,  pi.  lxiii.  Celles 
du  Château-Gaillon.  V.  ce  nom. 

Celle  provenant  de  la  Sainte-Chapelle,  et 
placée  sur  le  tombeau  de  Charles ,  dans  la 
salle  du  xiV"  siècle.  Musée  des  monuments 
français  de  Lcnoir,  t.  Uf,  pi.  xc,  n"  60. 

Le  couronnement  de  la  belle  boiserie  qui 
sert  de  fond  h  la  chapelle  haute  de  Cluny, 
j4lbum  du  Sommerard,  i'*  série,  pi.  xxxv. 

Celui  d'une  sculpture  intitulée  :  la  Mère 
de  Douleur,  ou  la  Prière  sur  les  ruines  de 
Jérusalem,  Atlas  du  Sommerard,  pi.  iv  du 
chap.  V. 

Les  pyramides  à  jour  du  chœur  de  la 
cathédrale  d'Amiens.  V.  à  ce  nom. 

Les  belles  portes  de  Téglise  Saint-Maclou 
à  Rouen.  V.  le  détail  de  ces  sculptures  au 
mot  Portes. 

La  belle  sculpture  qui  surmonte  le  siège 
épiscopal  publié  dans  V Album  du  Somme- 
rard, i"  série,  pi.  XVII. 

Admirable  sculpture  du  xv^  siècle,  avec 

(i)  Sur  les  boiseries  sculptées  dos  églises,  v.  Cours 
d'antiquités  tnonum.,  de  M.  de  Ca amont,  6*  partie, 
p.  r>93  et  suiv. 

(2)  Voir  le  texte  du  Moyen  Age  pittoresque,  sur  ce 
beau  fragment. 

(3)  C'est  par  erreur  qu'eu  parlant  de  cet  ouvrage 
dans  le  16*  volume  des  Annales  de  philosophie  chré- 
tienne, p.  4S3,  on  ne  porte  le  nombre  des  volumes 
qu'à  43. 

(4)  Toutes  ces  pianehes  sont  loin  d'ôtre  bien  exécu- 
tées, mais  elles  offrent  en  revanche  des  doeumenis 
historiques  du  plus  haut  intérêt,  dont  il  n'existe  plus 
de  trace  que  dans  les  gravures.  Nous  devons  prévenir 

Sue  nous  avons  fait  notre  dépouillement  sur  Védiiion 
'Anvers  de  16S3  à  1658  et  i685,  et  non  sur  celle  de 


niches,  arcades,  découpures,  galeries,  ro*- 
saces,  trèfles,  fenestrelles,  clochetons  et 
statuettes,  pouvant  former  un  beau  mon- 
tant de  stalles;  décoration  d'une  église  d*Al- 
lemagne.  Hope,  Histoire  de  V architecture, 

pi.  LXXXVI. 

BOITES.  — V.  Coffrets. 

BOITEUX.  —  Guérison  du  boiteux  à  la 
porte  du  temple.  Beau  bas-relief  du  Vati- 
can, publié  dans  les  Monumenta  cryptaram 
Faticani,  par  Angélus  de  Gabriçlis,  in-folio, 
pL  Lxxix,  n"  3. 

Tableau  de  Raphaël.  V.  les  les  cartons 
dits  d'Hamptoncourt. 

Autres  sculptés  sur  un  beau  vase.  V.  Bé- 
quilles. 

BOLLANDISTES.  Nous  avons  déjà  dit  quel- 
ques mots  sur  la  célèbre  collection  des  Acta 
sanctorum  due  à  la  société  dessavanLs  reli- 
gieux, connu  sous  le  nom  de  Bollandistes. 
Cette  collection  comprend  53  (3)  volumes 
in-foL,  consacrés  à  retracer  la  vie  des  saints 
de  tous  les  pays  et  de  toutes  les  époques. 
Nous  allons  essayer  d'analyser  toutes  les 
planches  (4),  du  moins  les  plus  importantes 
de  chaque  volume,  et  nous  espérons  qu'on 
nous  saura  quelque  gré  de  ce  travail,  qui 
nous  donnera  Poccasion  de  faire  remarquer 
plusieurs  monuments  du  plus  grand  intérêt. 

Les  premiers  volumes  du  mois  d'avril  of- 
frent divers  fac-similé  de  chartes  et  de  di- 
plômes accordés  par  plusieurs  rois  des  pre- 
mière etdeuxième  races.  V.  les  planches  des 
p.  14  et  37-  Les  noms  des  princes  qui  y  figu- 
rent le  plus  fréquemment  sont  Othon,  Da- 
gobert,  Lothaire  et  Charlemagne. 

On  y  trouve  un  martyrologe  attribué  à 
saint  Jérôme  (5),  dont  on  donne  un  fac-si- 
milé du  manuscrit  ({ui  passe  pour  être  du 
VIII*  ou  IX*  siècle.  V.  au  commencement  du 
volume. 

Un  fragment  de  diptyque  provenant  du 
monastère  de  Saint-Maximin  de  Trêves  (6), 
sur  lequel  sont  écrits  les  noms  des  bien- 
faiteurs du  monastère  (7)  ainsi  qu'il  se  pra- 

1742,  publiée  à  Venise,  dont  les  planches  sont  géné- 
ralement dénaturées. 

(5)  Sur  ce  monument  imporlant,  voir  les  auteurs 
ecclésiastiques  et  tous  les  historiens  de  la  vie  de  saint 
Jérôme,  cités  dans  le  volume  précité. 

^6)  r^a  plus  ancienne  abbaye  de  bénédictins  en 
Allemagne  et  fondée,  dit-on,  par  Constantin.  V.au 
mot  Trkvrs  dans  ce  Dictionnaire.  Il  existe  d'un 
nommé  ?ficol.  Zillesius,  un  ouvrage  intitulé:  Defensio 
abbatiœ  Sancti  Maximlni  Trevir.,  in-folio,  1638. 

(7)  Voir  au  sujet  de  ce  pieux  usage,  Paciaudi,  Anti- 
qaiiates  christiunœ  sive  de  eultu  Joannis  BapCistœ, 
1  vol.  in-4*,  p.  265,  cap.  X  ;  Donaria  pretiosa  templis 
constant issime  oblata. 
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tiquait  si  souvent  à  cette  époque.  L'écriture  V.  a  ce  nom;  p.  128,  136,  140,  Hi,  148, 

de  ce  fragment  est  de  964.  V.  au  commence-  158,  160,  suite  de  têtes  de  papes,  placées 

ment  du  livre.  quatre  par  quatre,  avec  leurs  armoiries; 

Le  volume  supplémentaire  du  mois  de  mai  p.  161,  une  peinture  de  Téglise  Saint-Jean- 
est  le  plus  riche  en  planches.  Ce  volume  est  de-lidtran,  représentant  le  pape  Jean  XII  eu- 
intitulé  :  Propylœum  ad  acta  sanctorum,  dossantla  casaîa.  Y.  à  ce  mot;  p.  162,  têtes 
maii  (1),  etc.  il  renferme  plus  de  200  plan-  de  plusieurs  papes  ;  p.  164,  tombeau  dans 
ches,  dont  nous  allons  essayer  de  donner  le  style  gothique,  du  pape  Benoit  V,  avec 
le  détail,  du  moins  pour  les  plus  impor-  bas-reliefs  de  châsses  et  cle  saints  personna- 
tantes.  ges  (5),  et  les  douze  apôtres.  On  y  voit  aussi 

Page 27 de  VApparatus ad chronol. ponii-  le  crucifiement,  et  Jésus-Christ  assis  entre 

(\c.  sont  deux  petites  planches  représentant,  les  animaux  symboliques  des  évangélistes  ; 

'une  la  Nativité,  TAnnonce  aux  bergers  et  p.  168, 170,  178, 182,  suite  de  portraits  de 

TAdoration  des  anges  et  des  bergers;  rautre  papes;  p.  186.  bas  relief  d'un  tombeau  du 

représente  TAdoration  des  mages.  Ces  deux  pape  Clément  II ,  dans  Téglise  de  Bamberg  ; 

planches  sont  reproduites  d'après  deux  mi-  p.  188, 197,  200,  suite  de  douze  têtes  de  pa- 

niatures  de  ménologes  grecs,    vers  le  ix*  pes;  p.  208,  figure  du  pape  Gélase,  dont 

siècle.  nous  donnons  le  détail  a  son  nom ,  et  la 

Puis  vient  la  partie  de  l'ouvrage  intitulée  :  planche  de  la  l)elle  mosaïque  de  la  chapelle 

Conatuê  chronico-historicus  ad  catalogum  du  pape  Nicolas  V,  et  le  portait  de  ce  pon- 

pontificum  (2) ,  où  nous  trouvons ,  p.  20,  tife.  Nous  donnons  l'explication  de  cette 

quatre  portraits  des  papes  (5) ,  depuis  saint  belle  composition  au  nom  du  pape  Nico« 

Pierre.  las  V  qui  l'a  fait  exécuter  (6)  ;  p.  209,  figure 

Autres  portraits  des  papes,  p.  22, 25,  29,  et  tombeau  de  saint  Disibode,  évêque;  au- 
34,  59,  40,  46,  51,  63.  P.  66  est  une  gravure  dessous  est  la  figure  couchée  du  pape  Boni- 
représentant  le  pape  saint  Léon,  tel  qu'il  face  IX,  sur  son  tombeau;  p.  210,  diptyque 
fut  trouvé  dans  son  cercueil  de  pierre,  placé  représentant  le  consul  Anastase,  avec  la 
sous  un  autel  de  la  basilique  vaticane  (4).  date:  DXVH,  et  troisstatucs  de  papes,  tirées 
P.  65,  est  la  description  de  la  découverte  du  de  leurs  tombeaux,  savoir  :  celle  d'Ho- 
saint  corps,  l'épitaphe  qui  s'y  rattache  et  noré  IV,  celle  de  Martin  V,  et  celle  de  Boni- 
d'autres  détails  du  plus  haut  intérêt;  sur  le  face  IX.  Sur  cette  même  planche  sont  repré- 
linceul  est  tracée  une  petite  croix  ;  cette  in  -  sentées  deux  autres  figures  debout,  l'une  de 
dication  est  capitale  pour  ceux  qui  étu-  l'empereur  Constantin,  en  costume  d'empe- 
dient  les  antiquités  chrétiennes.  reur  grec,  l'autre  de  Constance  Chlore. 

Suite  de  portraits,  p.  68,  77,  83;  p.  88,        Conatus,  pars  2«.  —  P.  10,  quatre  por- 

portraits  en  pied  de  saint  Grégoire  le  Grand  traits  de  papes;  p.  18,  très-belle  mosaïque 

et  de  ses  père  et  mère;  p.  90,  portrait  de  de  l'absioe  de  l'église  Sainte-Marie-Transli- 

saint  Grégoire,  en  pied ,  avec  un  bâton  pas-  bérine.  V.  sa  description  au  nom  de  l'é- 


iLsprii;  p.  bz,  quaire  leies  ae  papes,  ainsi  rcgiise ae r errare.  r.n  iiauiae  deux  uesco- 

qu^aux  p.  98,  105,  106, 110, 112, 120, 124  ;  lonnes,  sont  placées  des  reliques  dont  la  dé- 

p.  123,  fragments  de  la  belle  mosaïque  de  signation  est  inscrite  dans  les  deux  inscrip- 

Saint-Jean-de-Latran;    p.  223,    édition   de  lions  données  dans  le  texte;  p.  30  et  31. 

Venise,  1742;  p.  126,  saint  Benoît,  abbé,  portraits  de  papes;  p.  54,  ornes  funèbre  de 

n)  Ce  volume  estasses  difficile  à  analysep,aUendu  vulgairement  une  image  de  la  rue  Saint- Jneques. 

qu'il  renferme  plusieurs  parties    distinctes  dont  la  Vi)  L'on  sait  que  tous  les  portraits  ne  sont   que 

pacinaiion  recommence  trois  ou  quatre  fois.  On  y  des  mémento  liisioriqui's  cl  formant  une  série  chro- 

irouvo  d'abord  le  Conatiis  chroiUco-histoncug,  divisé  noiogique,  un  caialoiiue  propre  à  classer  dans  la  mé- 

Ini-méme  en  para  i  et  pars  2,  puis,  suivant  les  èdi-  moire  les  noms  pluiôi  que  les  ligures  des  anciens 

lions  vient  après  la  partie  intitulée:  Paralipomena  papes.Surla  suite  des  léles^pon^iUicales  voir  le*  ol.ser- 

ad  ^  -.»  .._„i.i_-      .....  !..  -» 1       -.»     «...     r,.         ., 

L 

CPt 

planches  sont' détwlablës  et  presque  toute»  déna-  {A    Papebroch' nous  apprend  que  la  chapelle  Saint- 

turées.  Maurice  où  fut  trouvé  ce  cercueil,  servait  A  conférer 

^2^  Nous  ne  mentionnons  pas  la  figure  de  Jésus-  auxempercurselaux  impératrices  lesonctions  sacrées. 

Christ  çravée  page  16,  attendu  qu'elle  ne  leproduit  (5)  Difliciies  à  désigner  d'après  la  Rravure. 

aucun'desanciens  types  quil  eût  été  si  intéressant  de  (6)  Ccsl  sur  cette  mosaïque  que  se  trouve  une 

donner  ici,  et  dont  les  basiliques  de  Rome  ofTrenl  figure  delà  sainte  Vierge  tenant  une  croix  grecque  qui 

plusieurs  beaux  exemples.  V.  ceux  que  nous  signalons  est  penl-ôlre  la  seule  figure  de  ce  genre,  du  moius 

au  nom  Jésijs- Christ.  Celle  ci-dessus  est  une  image  c'est  la  seule  que  nous  ayons  jamais  rencontrée.  Y.  à 

de  dévotion  dans  le  genre  de  celles  qu'on  nomme  la  p.  320 d'une  édition  de  i7 42,  à  Anvers. 
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trois  papes  réunis ,  morls  à  Pérouse  :  Inno«  rieuses,  dont  nous  donnons  rexplicalioa 
cent  II(,  Urbain  IV  et  Martin  IV;  p.  36,  48,  aux  mots  Chantres,  Chape  ,  Chasubles, 
55,  suite  de  douze  portraits  de  papes;  p.  55,  Bulle,  Publications,  etc. 
tombeau  gothique  de  Clément  V,  à  Viterbe,  Cette  partie  ne  se  trouve  pas  dans  toutes 
dans  l'église  Sain  te -Marie  ad  (/radii«ordim«  les  éditions  des  Acia  sanctorum,  ainsi  que 
Prœdicatorum ,  depuis ,  porté  à  la  cathé-  nous  en  avons  eu  la  preuve  par  Pédition 
drale;  p.  57,  tomneau  de  Grégoire  X,  à  d'Anvers,  1685,  où  elle  manque. 
Aretium,  architecture  gothique  d^assez  bon  Tel  est  l^ensemble  des  richesses  monu- 
goût,  vers  le  xiir  ou  xiv'  siècle;  p.  58,  tom-  mentales  que  renferme  cet  important  vo- 
beaux  des  papes  Adrien  V,  et  de  révéquc'Vi-  lume,  et  qui  peut  servir  à  donner  une  idée 
cedominus,  à  Viterbe,dansréglise  des  Frères  des  autres.  Nous  indiquerons  cependant  en- 
Mineurs;  p.  59,  tombeau  de  Jean  XXI,  dans  core  le  i«'  volume  du  mois  de  mai ,  renfer- 
régllse  Saint-Laurent  de  Viterbe;  p.  60,  mant  là  à  14  belles  planches  d'un  Cai«iuiri>r 
quatre  portraits  de  papes;  p.  66,  un  tom-  grœco-  moscoram.  Le  3*  vol.  du  mois  de 
beau  de  Pierre  Cclestin ,  à  Aquilée,  dans  le  juin ,  où  se  trouvent  reproduites  les  belles 
couvent  de  son  ordre.  On  y  voit  la  statue  miniatures  du  manuscrit  :  Leges  palati/uB. 
du  pape  Célestin  V;  p.  68,  suite  de  quatre  V.  à  ces  divers  mots  et  encore  à  Chasses, 
portraits  de  papes  (renaissance);  p.  70,  Reliquaires,  dont  on  trouve  plusieurs 
tombeau  de  Benoit  XI,  gothique  du  xv'  siè-  beaux  modèles  répandus  dans  les  divers  vo- 
cle,  colonnes  torses:  la  dispd^ition  est  assez  lûmes,  et  dont  nous  donnons  Tindication 
élégante  ;  ce  monument  se  voit  à  Pérouse,  détaillée  dans  ce  Dictionnaire.  V.  surtout 
dans  Tégiise  des  Frères  Mineurs;  p.  74,  tom-  celle  de  saint  Gaugéricus,  à  ce  nom.  A  celui 
beau  de  Clément  V,  dans  Téglise  d'Uzès  :  un  de  Saint  Augustin,  nous  présentons  le  détail 
dragon  est  sous  ses  pieds;  p.  79,  tombeau  très -minutieux  d'une  planche  offrant  un 
de  Jean  XXH,  monument  gothique  à  Avi-  plan  d'église  remplie  de  châsses ,  d'inscrip- 
gnon ,  dans  la  cathédrale  :  la  planche  est  mal  lions,  de  figures  du  plus  grand  intérêt.  V. 
gravée  ;  p.  85,  tombeau  de  Benoit  XII,  dans  aussi  à  Saint  Paul  et  Saint  Pierre. 
la  cathéarale  dUvignon,  en  1542,  planche 

mal  gravée;  p.  86,  suite  de  quatre  portraits  BOLOGNE  (1).  —  Plusieurs  anciens  plans 

de  papes;  p.  89,  tombeau  de  Clément  VI,  de  cette  ville  sont  gravés  dans  la  Collection 

brisé  par  les  calvinistes;  p.  90,  tombeau  topographique  du  maréchal  d'Uxelles,  au 

magnifique  du  pape  Innocent  VI,  aux  Char-  Cabinet  des  estampes,  à  Paris, 

treux  de  Villanova ,  près  .\vignon  ,  au-des-  Voir  aussi  la  grande  Topographie  de  Vlta^ 

sous,  sa  statue  coucnée  sur  son  tombeau,  lie,   près  de  100  portefeuilles,  in-folio, 

xvr  siècle  ;  p.  92,  reliquaire  de  saint  Pierre  au  Cabinet  des  estampes,  volumes  de  l'État 

et  saint  Paul;  d'Agincoùrt  a  aussi  publié  ce  de  l'Église. 

monument    dans    son    Histoire   de   l'art  L'ouvrage  de  Pierre  Burmann,  Thesaaruê 

{Scalptttre)y  pi.  xxxvii  ;  p.  93,  magnifique  antiquitatutn  Italiœ,  etc.,  en  45  vol.  in-fol., 

tombeau  d'Urnain  V,  à  Saint-Victor,  abbaye  t.  VU,  2*=  volume. 

de  Marseille;  Ciaconius,  Fita  pontificum.  Église  dite  de  Saint-Pétrone,  ou  de  Sainte- 

t.  II,  p.  574,  dit  que  ce  fut  à  Avignon,  style  Pétronille.  Vue  intérieure  de  la  nef,  et  des 

du  XIV*  siècle,  gothique  très-riche;  p.  04^  fenêtres  d'un  des  bas  côtés.  Willis,  i?f mari!» 

auatre  portraits  de  papes;  p.  103,  tombeau  on  the  architecture,  etc.,  in-8'',  Cambridge, 
u  pape  Clément  VII,  aux  Célestins  d'Avi-  1755,  pi,  vi. 
gnon,  gothique  du  xiv  au  xv  siècle,  au-  D'Agincoùrt,  Histoire  de  l'art  (Archi" 
tant  qu  on  peut  en  juger  par  la  gravure  qui  tecture)^  pi.  xxviii,  donne  les  détails  de  plu- 
est  faiblement  dessinée  (  beaucoup  de  sta-  sieurs  églises  de  Bologne, 
tues);  p.  109,  quatre  portraits,  et  le  tom-  Celle  dite  des  six  églises  réunies  sous  le 
beau  du  pape  Alexandre  V,  à  Bologne,  res-  nom  de  Saint-Ëtienne ,  vers  le  xiii'  siècle, 
taure  en  1672;  p.  118,134,146,156,158,  nM,/*. 

160, 161, 162  et  168,  suite  de  trente-six  por-  Église  souterraine  de  Saint-Laurent,  bâ- 

traits  de  papes,  placés  quatre  par  quatre,  tie  dessous •  celle  ci-dessus  désignée,   ib., 

avec  leurs  armoiries  ;  p.  163,  le  tombeau  n**  2,  elle  sert  de  confession, 

d'Urbain  VIII.  Celle  du  Saint-Sépulcre,  regardée  comme 

I^  volume  est  terminé  par  une  partie  in-  la  première  église  de  Bologne,  ib.,  n'*  5. 

titulée  :  Paralipomena  ad acta  sanctorum.  Celle  dite  de  la  cour  de  Pilate,  avec  son 

renfermant    plusieurs    planches    très-cu-  grand  bassin,  ib,,  n*  4. 

(0  Sur  l'histoire  de  Bologne,  voir  les  auteurs  cilés  108  et  138;  Lalande  (Jérôme  ),  Voyatjc  en  Italie,  9  vol. 

par  lienaleldu  Frcsnoy,  !aéthode  pour  lUadier  iliLs-  in-l2. 
(nirtif  I-IJI,  p.  3i5,  cl  au  t.  tiipplemenlaire,  p.  107, 
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Celle  de  la  Trinité,  qui  lui  est  conli-  rerses  villesderitalie.  V.  p.  146,  i47, 148; 

guê,  ib.,  n**  5.  on  y  remarque  les  nombreuses  compositions 

Celle  de  Saint-Pierre  et  Saint  -  Paul ,  n""  6  de  Francesco  Francia  ^  et  celles  de  Marchesi. 
et  iO,  même  ouvrage. 

Cloître  de  Sain t-Ê tienne,  h  Bologne,  ib,,  BOLSËNE. —  La  Messe  ditedeBolsène  (2). 

n**  12.  Composition  de  Raphaël  au  Vatican.  V.  son 

Grand  vase  ou  bassin,  dit  le  CSafiAOjPi/a^o,  œuvre  et  celle  de  ses  graveurs.  Messe  de 

ib,y  n°  13.  saint  Martin  ,  de  Bolsènc.  V.  au  mot  Messe. 

D*Âgincourt  donne  en  outre  divers  dé- 
tails de  chapiteaux,  de  colonnes,  et  de  cou-  BOMBES.  —  De  formes  singulières,  en 
pes  variées  des  églises  désignées.  usage  vers  le  xiv*  siècle  (5).  Végèce,  de  JRe 

Église  cathédrale  de  Saint-Pétrone,  mo-  militari ,  in-folio,  1558,  Paris,  planche  de  la 

nument  dn  xiv*  au  xv**  siècle,  d'Agincourt,  p.  128. 

pL  xLvi,  n^'ââ.  Autre  d^une  forme  compliquée,  dont  on 

Baptistère  de  Téglise  du  Saint-Sépulcre,  voit  les  charnières.  Volturius ,  de  Re  mili- 

xiir  siècle,  i^.,  pi.  xxviii,  n'^S,  9.  tari,  in-folio,  1472,  gravure  en  bois,  repro- 

Bourse  de  la  ville,  dite  Forodei  Mercanti.  duile  dans  le  4'  volume  de  la  BWliotheca 
Ce  monument  qui  date  de  1294,  est  un  mo-  Spenceriana,  pi.  de  la  p.  50. 
dèle  d'architecture  gothique  à  cette  épo- 
que, ib.,  pi.  Lxxiii,  n»  ÇO.  BONAVENTURE  (Saint).    —  Figure  en 

Très-belle  cheminée  du  xiii'  ou  xiv«  siè-  pied,  peinture  à  fresque,  xv*  siècle,   par 

cle,  i^.,  pL  LXxii,  n"  5.  On  doit  remarquer  Jean  Fiesolc,  au  Vatican  ;  chapelle  de  Nico- 

qu'elle  est  isolée  de  tous  les  côtés  de  la  las  V.  V.  Toeuvre  du  peintre  dans  les  grandes 

pièce  qu'elle  est  destinée  à  chaulFer.  bibliothèques  de  Paris,  Dresde,  Londres,  etc.; 

Cimetière  de  Bologne.  V.  les  planches  de  d'Agincouri,  Peinture,  pi.  cxlv,  n°  9;  et  la 

Touvrage  intitulé  :  Collezione  dei  monumenti  grande  collection  des  samts,  réunie  en  plu- 

e  sepolchidel  cemeterio  di  Bologna,  in-8%  sieurs  volumes,  in-folio,  au  Cabinet  des  e»- 

Bologne,  1815,  par  Zecchi.  tampes,  à  Paris. 

Tombeau  de  ^int  Dominique  fi) ,  orné  de  Autre  figure  en  pied ,  dans  le  tableau  de 
bas-reliefs  ayant  rapport  a  Tnistoire  du  la  Dispute  du  saint  sacrement,  par  Ra- 
saint;  ce  monument,  qui  est  du  xvr  siècle,  phael.  Y.  toutes  les  œuvres  du  peintre, 
est  à  la  cathédrale,  derrière  le  maître-au- 
tel. V.  la  Topographie  de  Bologne,  au  Ca-  BONIFACE  (Saint].  —  Martyr  représenté 
binet  des  estampes  de  Paris.  debout,  temint  un  glaive  et  vêtu  en  guer- 

Monnaies  de  Bologne.  Muratori,  Antiqui*  rier  (4).  Peinture  à  fresque  dans  la  crypte 

taies  Italiœ  medii  œvi,  t.  Il,  p.  669,  in-  de  Téglise  Saint-Alexis  et  Saint-Boniface  du 

folio.  Mont-Aventin.  V.  les  pi.  vu  et  viii  de  Fou- 

Les  cinq  saints  patrons  de  Bologne  en  ado-  vrage   intitulé  :  Nistoria  basiUcœ  Sancti 

ration  de  vaut  le  corps  de  Jésus-Christ,  étendu  Bonifacii  et  Mexii  urbia  Aventini ,  in-4% 

mort  aux  pieds  de  la  Vierge  et  de  deux  par  Félix  Nérénius.V.  la  collection  des  saints 

anges.  Tableau  du  Guide,  gravé  par  Rosa-  du  Cabinet  des  estampes,  à  Paris,  dassés 

pina.  V.  Pœuvre  du  peintre  et  du  graveur,  par  ordre  alphabétique  de  noms. 
ou  encore  le  Pitture  di  Bologna,  où  l'on 

trouve  toutes  les  peintures  qui  font  l'or-  BONIFACE  (Saint). —  Evéque  de  Fulde 

nement  de  Bologne,  par  Pietro  Zanotti.  Sto-  (Allemagne),  figure  en  pied ,  couché  sur  la 

ria  délia  academia  Clementina  di  Bologna,  pierre  tombale  dans  ses  vêtements  ponliti- 

in-4*',  avec  beaucoup  de  planches.  Ouvrage  eaux  (ix'  siècle).  Acia  sanctornm  desJBol- 

du  même  auteur.  landistes,  mois  de  juin,  t.  I,  p.  4^8. 

École  catholique  de  peinture,  à  Bologne,  ^    Autre  figure  et  sceaux  de  cet  évéque ,  ib,  ; 

M.  le  comte  de  Montalembert,  dans  le  vo-  et  les  planches  des  pages  165, 164,  165  de 

Inme  intitulé  :  da  Catholicisme  dans  Vart,  Touvrage  intitulé  :  Thésaurus  antiguitatum 

1   vol.  in-S",   Paris,  1839,  donne   un  Ta-  fuldentium  de   Broverus ,   in-4*.  Anvers , 

bleau  chronologique  des  peintres    et   de  1612. 
tous  leurs  ouvrages ,  qui  existent  dans  di- 

d'  Mor(>ri.  dans  son  grand  Dictionnaire  historique,  (z)  Voir  le  Dictionnaire  dea  termes  de  guerre  dans 

verbo  Bo/o</Ne ^ donne  une  description  de  ce  monu-  \b.  Panoplie,  i  vol.  in-4%  de  J.-B.-L.  Carré, 

ineoi.  (4)  Ce  Boniface  fui  intendant  do  la  maison  d'Aglaé, 

(2;  Sur  le  miracle  dece  nom,  voir  les  détails  donnés  célèbre  courtisane,  devenue  une  sainte  et  une  martyre 

parM.  Duchesneainé,  surce  tableaujt.  III,i>l.  cLxxv  «près  le  martyre  de  Boniface,  dont  elle  reçut 'les 

du  Musée  de  peinture  et  de  sculpture,  par  MM.  Audot  restes, 
et  Réveil.  V.  aussi  Musée  Landon,  œuvre  de  Bvphacl. 
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BONIFACE  (Saint).  —  Ëvéquc  de  la  ville  (xv«  siècle),  ses  bras  sont  entourés  du  pal- 

d'Utrecbt,   représenté  debout,  tenant  un  liura  comme  d*un  lien;  la  mitre  est  à  trois 

livre  percé  d'un  glaive ,  unfouet  et  une  crosse  couronnes.  Palatius ,  Fita  et  aesia  pontifia 

en  forme  de  croix  du  pied  de  laquelle  sort  cam  romanorum,  in-folio,  t.  Il,  planche  de 

une  source.  Batavia  sacra  y  in-folio,  p.  57.  la  page  697. 

Sa  statue  est  aussi  publiée  dans  les  jécta 

BONlFÂCE  de  Savoie,  évéque. — Son  tom^-  sanctorum ,  mois  de  mai ,  tome  supplémen- 

beau  ,  monument  du  xiir  siècle';  sa  crosse  taire  intitulé  :  Propylœum,  planctie  de  la 

a  lahampegarniede  velours  ou d^une  longue  page    209.    Conatus    chronico^hUtoricas  , 

garniture  d'éloffe.  Guichenon ,  Histoire  gé-  pars  1'.  Ici  la  mi  ire  a  la  forme  d'un  B  ren- 

néràie  de  la  maison  de  Savoie,  1. 1 ,  planche  versé, 
de  la  page  262.  Derrière  sa  tète  est  un  petit 

autel.  BONN  (Allemagne).  —  Vue  extérieure  de 

la  cathédrale  de  cette  ville  (du  vu*  au 

BONIFACE  Vm  (1294).  —  Son  buste  se  \JV siècle),  Tombleson, Fiews onihe Bhine, 

trouve  gravé  dans  les  divers  ouvrages  sur  London.  Autre,  plus  en  grand,  dans  Mo- 

la  vie  des  papes  par  Ciaconins,  Palatius  et  numents  anciens  et  modernes,  par  (lailha- 

autres,  dans  les  Mta  sanctorum  des  Bol-  baud,  9*  livraison,  in-4°;  Paris,  avec  un 

landisles,  mois  de  mai,  PropHœum ,  pars  texte.  Univers  pittoresque  des  frères  Didot 

secundaj  p.  68.  Cette  figure  porte  ici  la  tiare  [Allemagne)  ^  t.  II,  p.  4d8,  pi.  liv  ,  lv. 

à  trois  couronnes  (Ij.  Vues  intérieures  de  Péglise.  La  statue  qui 

Autre  tigure  en  pied  et  couchée  sur  son  est  à  genoux  est  celle  de  sainte  Hélène, 

tombeau.  On  voit  encore  ici  la  tiare  à  trois  V.  les  mêmes  ouvrages.  On  trouve  une  vue 

couronnes,  mais  d'une  hauteur  démesurée  plus  en  grand ,  Moyen  âge  monumental;  Pa- 

et  diflicile  à  expliquer.  Monumenta  cryp^  ris,  chez  Hauscr;  pi.  ccxix.  Ëtude  de  Tab- 

tarum  Faticani,  1  vol.  in-folio,  par  Angélus  side.  Hope ,  Histoire  de  V architecture,  in-8*, 

de  Gabrielis,  pi.  xv.  trad.  franc.,  pi.  u. 

Statue  de  ce  pontife.  Cicognara,  ^for.  délia  Très-beau  sceau  de  cette  ville,  gravé  en 

scult,  in  Italia,  1. 1,  pi.  xix.  tétc  d'un  livre  intitulé  :  Niederheinis  ches 

—  Déclarant  le  jubilé  de  l'an  1300.  Pein-  Jahrbuch  fur  geschichte  kunst  und  poésie. 
turc  du  Giolto  à  l'église  Saint-Jean-de-La-  Zum  besten  der  Bormer  munsterkirche  he^ 
tran.  D'Agincourt  ( Peinture)^  pi.  cxv ;  Cia-  rausgegebon von  V.  Laurenx  Lerschj  Boni», 
coni us ,  ^lYa  pon^Z/îcam^  t.  Il ,  planche  de  1845,  in-^ 2. 

la  page  305.  Ce  sceau  représente  la  vue  des  tours  et 

Médaille  de  Boniface  YIII.  Ciaconius,  Fita  clochers  de  la  cathédrale  dans  un  style  qui 

pontificum  romanorum;  ib.,  planche  de  la  semblerait  prouver  que  cette  église  fut  pri- 

pagc  504.  mitivement  construite  d'un  autre  style  que 

Beau  mausolée  du  même  pontife  placé  celui  que  nous  voyons.  Devant  le  monument 

dans  l'église  Saint-Pierre  du  Vatican.  Mo-  est  placé  un  guerrier  debout,  les  pieds  posés 

nument  du  iivr  siècle.   Palatius  (Joan.),  sur  une  biche.  11  tient  une  pique  ornée  d'un 

Gesta  pontificum,  t.  Il,  planche  de  la  p.  74;  étendard.  Sa  main  gauche  est  appuyée  sur 

ou  Ciaconius,  Fita  pontificum,  t.  II,  planche  un  bouclier,  portant  un  aigle  en  armoirie. 

de  la  page  517.  Le  tombeau  seul.  V.  l'on-  Sa  tête,  oui  paraît  sans  casque  ,  est  coiffée 

vrage  intitulé  :  Monumenta  cryptarumFa-  d'un  nimoe  qui  semble  suspendu  au  moyen 

ticani,  in-folio,  pi.  xli,  par  Angélus  de  Ga-  d'une  petite  traverse  en  croissant.  A  côte  du 

brielis.  personnage  sont  ces  mots  :  Pias  Cassius. 

On  remarque  sur  les  bords  du  sceau  les  cré* 

BONIFACE  IX.  — Portrait  de   ce   pape  ncaux  delà  ville.  Autour  est  écrit  :  5i^i7- 

dans  toutes  les  histoires  des  papes,  par  Inm  :  Antique  :  Ferone  :  Nunc  :  Oppodi  : 

Ciaconius,  Palatius,  Acta  sanctorum  des  Buniensis. 

Bollandistes ,  mois  de  mai.  Volume  supplé-  A  la  fin  de  ce  volume  sont  trois  planches 

mcntaire   ou  Propylœum,  planche  de  la  donnant  des  coupes  et  des  détails  du  beau 

p.  210-94,  pars  2».  cloître  roman  placé  derrière  l'église.  On  y 

—  Donnant  la  bénédiction  pontificale,  voit  sept  spécimens  de  chapiteaux ,  dont  un 
Miniature  du  livre  des  Décrétâtes.  V.  Béné-  est  orné  d'une  palmette  qui  sent  l'antique. 
DICTIONS,  n"  12.  Enfin ,  sur  les  deux  feuilles  de  la  couver- 

Sa  statue  est  couchée  sur  son   tombeau  ture  du  livre  sont  représentés  :  une  vue 

(n  Au  sujet  de  ces  irois  couronnes  qui  scmblrraienl  sur  la  fondation  de  l'hôpital  de  Dijon,  in-1%  p.  68  ;  Di- 

rontredirc  ce  que  disent  les  hisiorirns,  voir  la  note  jon,  \ZZ^.  Collection  des  mémoires  des  miliqitaires  dt 

du  Mémoire  de  M.  Pcignoi  à  roccu^ion  d'un  ro-inusi  rit  ia  C^lô^'Or. 
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de  Tabside  de  la  cathédrale ,  on  yremaraue  dire  que  cette  planche  est  bien  mal  exécutée 

le  bAtiment  renfermant  le  cloître  cité  plus  et  ne  peut  servir  à  rien, 

haut;  plus  quatre  monnaies  de  la  ville,  uont  Vitrail  représentant  Gilles  Mallet  dans  son 

une  représente  Tabside  en  question.  armure  du  xiv*  siècle,  ainsi  que  sa  femme 

également  très -remarquable,    gravé   par 

BONNET  de  maille. — Coiffure  militaire  Hyacinthe  Langlois  du  Pont-de-l'Ârche  dans 

du  xir  au  XIII*  siècle.  Daniel,  Traité  de  la  son  Essai  sur  la  peinture  sur  verre,  1  vol. 

milice  française,  1. 1 ,  planche  de  la  p.  590 ,  in-8° ,  à  Rouen  et  dans  toutes  les  biblio- 

lettre  D;  Angleterre  ancienne  de  Strutt ,  ou  thèques  de  Paris  et  de  Rouen. 
V Angleterre  pittoresque  du  baron  Roujoux, 

t.  II ,  planche  de  la  page  99 ,  et  toutes  les  BONS-HOMMES.  —  Couvent  de  ce  nom 

collections  de  sceaux  de  cette  époque.  V.  près  Chaillot.  Monument  du  xv*  au  xvi*  siè- 

aussi  aux  mots  Aèmobes  et  Casques.  cle.  Millin  dans  ses  Antiquités  nationales, 

t.  Il ,  art.  XII,  p.  15  et  suiv.,  en  donne  di- 

BONNETS,  ou  coiffures  de  papes,  d*évé-  verses  vues,  savoir  :  le  portail,  pi.  i.  On  y 

ques,  d^abbés ,  rois ,  empereurs ,  doges,  etc.  voit  une  statue  de  saint  François  de  Paule  en 

V.  à  chacun  de  ces  noms,  et  encore  à  MiTttE,  costume  de  minime. 

Tiare,  CoiFFCRES,  Costumes,  etc.  Chapelle  funèbre  d^une  dame  d^ Arbouse 

(i507),  ib. 

BONNEVÂL  (Abbaye  de).  —  Ruines  de  Les  autres  monuments  étant  du  xvii*  siè- 

cette    abbaye,    architecture   du    xiii'  au  cle,  ne  peuvent  figurer  dans  ce  Dictionnaire, 

iir  siècle ,  copiées  par  divers  artistes.  Une  M.  Lcnoir,  dans  le  6*  volume  de  son  Mu- 

lithographie  de  M.  Renoux,  peintre,  publiée  sée  des  monuments  françuis  ,  a  publié  auel- 

eu  i^7  ou  28,  représente  une  vue  prise  ques  portions  de  la  porte  d'entrée  et  (Tune 

dans  les  ruines  de  ce  monument.  Topogra-  chapelle  détruite  de  ce  monument.  Y.  la 

pAi>  de  France  du  Cabinet  des  estampes,  à  planche  de  la  page  29  de  son  épître  dédica- 

Paris.  toire.   Dans   les  écoinçons  de  rarchivolte 

il  en  existe  une  épreuve  dans  la  Collée^  sont  deux  belles  figurés  en  ronde  bosse , 

tion  topographique  de  la  France,  iormée  par  Tune  de  David  ,  Fautre  d'un  prophète  sans 

Tauteur  de  ce  Dictionnaire,  laquelle  doit  attribut  distinct, 
passer  avec  toutes  ses  gravures  et  ses  livres 

d'art  à  la  bibliothèque  du  Musée  de  Thôtel  BONZI.  —  Tombeau  ou  mausolée  de  la 
de  Cluny,  à  Paris.  famille  de  ce  nom  dans  Téglise  Saint-Gré- 
Tombe  provenant  de  cette  abbaye,  sur  goire,  à  Rome,   xvr  siècle.  D'Agincourt , 
laquelle   est  couché  un   guerrier  couvert  Sculpture,  pi.  xlv,  n"»  5. 
d'une  cotte  de  mailles.  Beaunier ,  Costumes 

français,  t.  l,p\.L\yii.  BORDEAUX.  — Les   principaux    monu- 
ments de  cette  ville  sont  réunis  dans  la 

BONNIVET.  —  Magnifique  château  élevé  grande  Topographie  de  la  France  au  Cabi- 

par  l'amiral  de  ce  nom,  en  Poitou.  Archi-  net  des  estampes,  à  Paris,  in-folio  (dépar- 

tecture  du  xvi*  siècle.  On  le  trouve  gravé  tement  de  la  Garonne),  et  toutes  celles  de 

dans  l'ouvrage  de  Claude  de  Chastillon  inti-  la  Collection  topographique  de  la  France , 

tulé  :  Topographie   française,  etc.  Il  en  formée  par l'auteuret destinée  par  lui  à  la bi- 

existeune  épreuve  dans  la  grande  Topo-  bliothèqueduMuséeduSommerard,àParis. 

graphie  de  la  France  du  Cabinet  des  es-  Dissertation  sur  les  anciens  monuments  de 

tampes,  à  Paris  (i).  cette  ville,  in-4%  4754 ,  par  Venuti.  Beau- 
coup de  planches,  figures  et  monnaies. 

RONPORT.  —  (Abbaye  de)  (Eure).  La  cathédrale  dédiée  à  Saint-André  et  sa 

Vue  générale  des  bâtiments.  Topographie  tour.  Moyen  âge  pittoresque,  pi.  clxix  ,  et 

«k  France  du  Cabinet  des  estampes,  à  Paris,  Moyen  âge  monumental,  pi.  cxxxv. 

plusieurs  volumes    in-^olio;  les   Voyages  Le  beau  cloître  de  Sain t-Séverin  (iv'ou 

pittoresques  en  France,  par  Benjamm  de  v  siècle),  est  publié  dans  l'ouvrage  d'Alex. 

ÏA  Borde.  V.  aux  tables  de  cet  ouvraf;e.  de  La  Borde,  Monuments  de  la  France,  t.  II, 

Rosace  de  l'église  (xiir  et  xiv  siècles),  pi.  ccxxi,  n®  2. 

^MWemïn,  Monuments  inédits,  U  \jp\,  CJiMi.  Costume   d'un    juge    de    Bordeaux    au 

Détails  et  vue  générale  de  l'abbaye.  Mil-  xiv«  siècle.  Bonnart,   Costumes  du  moyen 

lin,  Antiquités  nationales,  t.  IV,  planche  de  âge,  t.  II,  pi.  lui. 

Tart.  XL,  n"^  6  et  7.  Nous  sommes  forcé  de  Monnaies  et  autres  monuments  de  Bor- 

H  Sur  r«  châlMu,  voir  la  noie  insc^réc  dans  l'ou-  inlilulé  :   Kabckiis  et  l'archileclnre  de   la   reuais^ 

'rage  de  M.  Ch.  Lenormant,  membre  de  rfostitul,  4owc«;,  elc,  in-8» ;  Paris,  I840,p.  34clsuiv. 
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deaux.  Venuli,  Dissertation  sur  les  anciens  M.  du  Somtnerard  en  donne  quelques  foc- 
monuments  de  cette  ville ,  in-4*  rempli  de  similc  dans  VMbum  des  arts  aa  moyen  âge, 
planches.  V.  aussi  Guienne.  pi.  xxix  et  xxx  de  la  8*  série. 


BORDURES.  —  De  vêtements  ecclésias- 
tiques et  civils,  tels  que  chapes,  manteaux, 
tuniques,  dalmatiques,  etc.  V.  à  ces  divers 
noms- 

Voir  aussi  Chemises  de  Charlemâgne  , 
Clergé,  Évêqdes,  Papes,  etc. 

—  D'étoffe,  de  tapisserie,  tentures,  voiles 
du  IX' siècle.  Willemin,  Monuments  français, 

t.  I,  pi.  II,  III,  VIII,  IX,  XII,  XV,  LXIX. 

—  De  robes,  manteaux;  ib,,  pi.  xi,  xviii, 

XIX,  XLIII. 

Autres.  Même  ouvrage,  pi.  xxxvii,  xcvii, 

XCVIÎI,  Cl,  CVIIl,  CXVII ,  CXX,  GXXVIII  ,  CXXXIII. 

Une  partie  de  ces  planches  sont  consacrées  à 
des  ornements  de  vitraux  d'églises. V.  aussi 
au  mot  Vitraux. 

Sculpture  d'une  église  de  Chartres.  WiU 
lemin,  ib.,  pi.  cxiv ,  cxviii. 

— De  l'encadrement  des  portes  de  Péglise 
Saint-Denis;  i^.^pl.  lvii. 

—  D'une  église  de  Périgueux;  ib.,  pi.  lui. 
-  De  Poitiers;  ib.,  pi.  l. 

—  D'un  diptyque  (xi*  siècle),  ornement 
très-remarquable  ;  ib.,  pi.  xlu,  lxxxii. 

—  D'une  tombe  du  xiii'  siècle,  ib., 
pi.  xci,  xcii,  XCIII. 

—  De  fleurs  autour  des  miniatures. 
V.  Fleurs  ,  Fruits. 

BOSGHERVILLE.  —  V.  Bogherville. 


BOTTES  ou  BOTTINES.  —  Fiçures  de 
princes  d'Orient,  portant  ce  genre  de  chaus- 
sure. Coffret  sculpté  en  ivoire  apporté  de 
Constantinople.  Foyages  archéologiques 
dans  le  département  de  l'Aube,  etc.,  par 
Arnaud  de  Troyes,  in-4'',  planche  non  nu- 
mérotée. V.  p.  120  du  texte,  chapitre  de 
Troyes. 

Un  sceau  de  Baudoin ,  empereur  françai» 
de  Constantinople,  le  représente  à  cheval 
chaussé  de  bpltcs  avec  des  éperons.  Du 
Cange,  Familiœ  byzantines,  planche  de  la 
page  21(>. 

Figure  de  Charles  H ,  tirée  d'une  minia- 
ture de  la  Bible  du  monastère  Saint-Calliste 
à  Rome.  Willemin,  Monamenls  français, 
t.  I,  pi.  VI  bis. 

Charles  VII,  figure  en  pied.  Les  bottine» 
montent  jusqu'aux  cuisses  et  paraissent 
être  à  revers.  Lenoir,  Atlas  des  monuments 
français,  pi.  xliii  ,  V Univers  pittoresque, 
{France}.,  pi.  gcccxix,  d'après  celle  publiée 
par  Montfaucon,y\fomircAie  française,  l.  IN, 
pi.  xlvii.  V.  aussi  les  figures  en  pied  de 
Lesdiguièrcs  et  de  Montmorency,  cnaussés 
de  bottes  fortes  festonnées  et  avec  éperons. 
Portraits  des  illustres  Français,  publiés 
par  Wulsonde  la  Colombière ,  1  vol.  in-fo- 
lio ,  d'après  les  .peintures  du  Palais-Car- 
dinal. On  les  trouve  aussi  in-12. 


BOTANIQUE  figurée.  —  Un  des  plus  an-  BOTTIER  ,  CORDONNIER.  -  Représenté 

ciens  ouvrages  faits  sur  cette  matière  est  le  à  son  comptoir,  dans  une  halle  aux  cuirs, 

Manuscrit  de  Dioscoride  (vi*  siècle).  D'Agin-  miniature  du  xv*  siècle.  Willemin ,  Monu- 

court  en  a  doi^né  quelques  fragments,  PeiA-  ments  français,  t.  n,  pi.  glxx.  V.  encore 

tare,  pi.  xxvi,  n°  4.  aux  mots  Chaussetier  ,  Cordonnier. 

On  trouve  encore  une  curieuse  suite  de  ce 
genre  peinte  en  marge  des  heures  ma-  BOUCHER.  —  Travaillant  de  son  état, 
nuscrites  d'Anne  de  Bretagne.  Plus  de  miniature  d'un  manuscrit  du  x'siècle.5f oria 
500  espèces  différentes  de  fleurs,  de  plantes,  délia  badia  di  Monte-Cassino ,  in-8'',  t.  I , 
fruits,  arbustes  sont  représentées  avec  une  p.  289.  Cet  ouvrage  est  des  moines  du  Mont- 
finesse  ,  une  délicatesse  de  couleurs  et  de  Cassin.  Même  scène  au  bas  d'un  vitrail  de  la 
forme  qui  surprennent.  Chaque  plante  est  cathédrale  de  Bourges  ,  représentant  This- 
désignée  par  des  noms  latins,  français  et  le  toire  de  l'Enfant  prodigue.  V.  au  mot  En- 
nom  vulgaire  usité  au  moyen  âge.  fant  prodigue. 

Ce  manuscrit  célèbre  appartient  à  la  Bi-  — Tuant  un  bœuf,  vitrail  d'une  église 

bliothèque  royale  de  Paris  et  est  placé  sous  du  xv*  siècle.  Histoire  de  la  peinture  sur 

le  n"  655.  M.  du  Sommerard  a  reproduit  verre  en  France,  par  le  eomte  de  Lasteyrie, 

quelques-unes  de  ces  belles  miniatures  avec  in-folio,  pi.  xiv.  Le  bœuf  a  la  tête  couverte 

leurs  fleurs,  fruits,  plantes, arbustes,  etc.,  d'un  voile  rouge.  Autre  publié  par  Millin, 

Album  des  arts,  etc.,  pi.  xxxvi ,  xxxvii ,  Foyages  dans  le  midi  de  la  France,  Atlas , 

xxxviii,  lx  de  la  9*  série.  pi.  xiii ,  n"'  3  et  6. 

Nous  citerons  aussi  les  grandes  miniatures  Sceau  de  la  corporation  des  bouchers  à 

du  manuscrit  de  la  Bonne  et  mauvaise  for-  Bruges,  au  xvr  siècle.  Trésor  de  nanUsma- 

tune,  composé  pour. Philippe  de  Commine,  tique ,  Sceaux  des  communes,  pi.  ix,  n*  2. 
i  vol.  in-folio  d'une  magnifique  exécution. 
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BOUCIGAULT  »  maréchal  de  France.  Fi-  BOUFFONS  oii  FOUS.  -  Figare  de  la 

{Ture  en   pied  ,  couvert  de   son   armure,  danse  des  morts,  de  Merian,  n*"  50.  Autres, 

Planche  in-folio.  Wulson  de  la  Colombière ,  traînés  dans  un  char  attelé  de  deux  ânes. 

Portraits  des    illustres  Français ,  diaprés  I>e  la  suite  des  chars  de  triomphe  de  Maxi- 

les  peintures  de  la  galerie  du  Palais-Cardi-  milien  d'Autriche,  par  Albert  Durer.  V.  son 

Dal,  Paris,  1630.  Reproduit  aussi  dans  un  œuvre  ou  la  pi.  cxxiv  de  cette  suite  publiée 

format  ia-12.  dans  V Univers  pittoresque  des  frères  Didot 

(Allemagne)^  t.  Il ,  p.  4o7. 

BOUCLIERS.  —  Pour  Tépoque  du  Ba»-  Voir  aussi  an  mot  Fous. 
Empire,  voir  les  monnaies  publiées  par  Du 

Gange ,  Famili/B  byzantinœ ,  etc.  ;  pour  le  BOUGEQUIN.  —  Ce  qu'on  nomme  ordi- 

moyen  âge,  à  ces  diverses  époques,  Heinec-  naircment  Tescarcelle  ou  aumônière.  Wil- 

cios,  de  Sigillis  Germanorum ,  in-folio,  lemin  en  offre  un  exemple,  Monuments 

p.  335.  français,  t.  IF,  pi.  clxvih,  et  le  texte  de' la 

La  tapisserie  de  Bayeux.  V.  au  mot  Ta-  p.  12,  et  au  mot  Aumônières. 

PIS8ERIES. 

Les  divers  Musées  d'artillerie  dont  nous  BOULANGERIE  DE  BRUXELLES.— Très- 

donnons  les  détails  aux  mots  Armes  et  Ar-  beau  bâtiment  d'architecture  du  xv*  au  xvi* 

HiiRBS«  siècle ,  nommé  Panariam,  V.  la  planche  de 

L'ouvrage  de  Meyrick ,  History  of  ancient  la  p.  lîO  de  Touvrage  intitulé  :  Bruxella 

armour,  3  vol.  in-i*".  descripta,  par  Éric  Puteanus ,  1  vol.  in-4'*. 

L'ouvrage  de  H.  AWon^  Mémoire  sur  l'ori" 

gine  et  la  variété  des  boucliers,  1  vol.  in-8**,  BOULANGERS.  — Sceau  de  cette  corpora- 

accompagné  d'une  suite  de  planches.  tion  à  Bourges  (xiv*  siècle).  Trésor  de  /m- 

— Lombard,  portant  aussi  le  monogramme  mismatique  (  Sceaux  des  communes  ),  pi.  xi, 

do  Christ,  bas-relief  de  l'église  deMonza.  Du  n*"  6. 

Cange,  Familiœ  byzantinw,  1  vol.  in-folio ,  Voir  aussi  les  figures  de  métiers  du  livre 

p.  S^.  de  Jost  Amman  ,  de  Artibus  illiàeralibus , 

—De  deux  guerriers  du  ix*  siècle.  Sculp-  1  vol.  in-12,  et  au  mot  Métier. 
ture  de  la  porte  de  Vérone.  —  L'un  clés 

deux  passe  pour  Roland ,  l'autre  pour  Oli-  BOULE  DU  MONDE  entre  les  mains  de  la 

vier.   D'Agincourt,   Sculpture,  pi.   xxvi,  sainte  Vierge.  Sceau  du  xiv*  ou  xv*  siècle 

n**  14  bis,  environ,  publié  dans  les  Analecta  academiœ 

—  De  Geoffroy  le  Bel,  comte  du  Maine  Friburgensis ,  in-S**,  par  Ruggieri,  à  la  fin 

(1150).  Figure  tirée  d'une  table  émaillée  de  du  volume, 

la  cathédrale  du  Mans.  Trésor  de  la  cou^  Voir  aussi  Père  Éternel. 
Tonne  de  France,  1. 1,  pi.  lxvii,  n"  7,  d'après 

celle  de  Ber.  de  Montfaucon ,  Monarchie  BOULES  DE  FEU.  V.  Globes  enflahmés. 
française,  1. 1,  et  dans  le  Musée  des  monu- 
ments français,  d'Alexandre  Lenoir,  t.  IV,  BOULOGNE.  — Comtes  et  comtesses  de  ce 
pi.  cclxxxv  ,  et  t.  VII,  pi.  ccxxxvii ,  p.  85.  nom.  Vitrail  de  Chartres.  Willemin,  Monu^ 
On  y  voit  quatre  lions  debout.  Album  du  menis  français ,  t.  Il,  pi.  vu. 
Soromerard ,  pi.  xii ,  10*  série.  Divers  personnages  de  cette  maison.  Beau- 
Bouclier  du  célèbre  Oger  le  Danois  et  de  nier  et  Rathier ,  Costumes  français ,  t.  I , 
son  compagnon  d'armes ,  morts  sous  l'habit  pi.  cxi ,  cxii. 

de  moine  dans  l'abbaye  de  Saint^Faron.  Collection  des  sceaux  de  cette  maison, 

V.  Faron  (Saint)  et  Oger.  publiés  dans  les  divers  ouvrages  que  nous 

Plusieurs  boucliers  pu bJiés dans  l'^rm^ria  citons  au  mot  Sceaux. 
reale,  ou  Musée  royal  d'artillerie  de  Ma^ 

irid,  in-folio,  par  Ach.  Jubinal.  BOURBON.  —Princes  et  princesses  de  la 

Ceux  publiés  dans  la  collection  d'armes  maison  de  ce  nom,  vers  le  xiv*  siècle.  Mo^ 

et  d'armures ,  par  Asselineau ,  in-folio ,  chez  numents  de  la  monarchie  française ,  U  111 , 

Weith  et  Hauser ,  à  Paris.  pi.  xxxiii ,  p.  100;  pi.  xxxiv,  ib,;  pi.  l,  ib.. 

Autres  dans  V Atlas  et  Album  de  M.  du  p.  262  ;  pi.  xxxii,  t.  IV,  p.  240 ;  pi.  xliv,  i^., 

Sommerard ,  et  dont  on  trouve  le  détail  et  ou  le  Trésor  de  la  couronne  de  France,  t.  II, 

l'indication  dans  notre  table  des  matières  pl.CLxyiii;  Antiquités  nationales,  de  ÛlUm^ 

de  l'ouvrage  les  Arts  au  moyen  âge.  t.  IV,  n»  59 ,  pi.  vi ,  vu ,  viii ,  ix ,  x.  Beau- 

yok  aussi  \e  Traité  de  la  milice  française,  nier  et  Rathier,  Costumes  français,  t.  I, 

parle  père  Daniel,  in-S",   planches  des  p.  157.  On  y  voit  la  fieure  en  pied  de  Louis 

pages 590,  591  et  suiv.  de  Bourbon,  comte  de  Clermont,  pair  de 
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France ,  grand  chambrier  sous  Charles  V  et  vol.  in-folio ,  et  surtout  dans  Pou v rage  în- 

Charles  vL  titulé  :  V Ancien  Bourbonnais  (i) ,  2   vol. 

Sceaux  des  princes  de  cette  maison.  7Ve-  in-folio,  à  Mou1ins>  chez  Desrosier,  ornés  de 

SOT  de  numismatique,  vol.  intitulé  :  Sceaux  quantité  de  planches,  soit  gravées  ,   soit 

des  grands  feudaiaires ,  pi.  xxiii.  lithographiées,  généralement  avec  beaucoup 

Le  prince  de  Bourbon  prêtant  serment  de  de  talent.  — Les  plus  curieux  monuments 

foi  et  hommage  entre   les  mains  du  roi  d^architecture ,  de  sculpture ,  de  peinture , 

Charles  Y  pour  le  duché  de  Clermont ,  mi-  soit  murale,  soit  des  manuscrits  ;  de  magni- 

niature   d'un    manuscrit   du    xiv*  siècle.  Tiques  tombeaux,  des  sceaux,  des  /ac-«i- 

Trésor  de  la  couronne  de  France ,  d'après  mile  d^écritures,  et   bien   d^autres  objets 

Montfaucon ,  t.  III,  pi.  xi.  d^art  impossibles  à  signaler  ici  en  détail. 

Cette  composition   est   reproduite  avec  font  de  cet  ouvrage  une  publication  des 

bien  plus  de  détail  dans  VAtlas  de  M.  du  plus  importantes  et  Tune  des  plus  remar- 

Sommerard,  les  Arts  au  moyen  âge,  pi.  i  quables  parmi  toutes  celles  qui  surgissent 

du  chapitre  XX VIII ,  diaprés  un  dessin  mé-  chaque  jour  sur  lès  monuments  du  moyen 

dit  et  ae  Tépoque.  flge. 

Cette  planche  est  d^autant  plus  curieuse  Parmi  les  seigneurs ,  ducs ,  duchesses  du 

à  signaler,  qu^elle  représente  le  sujet  se  Bourbonnais  qui  y  sont  représentés,  nous 

passant  dans  les  bâtiments  d'un  château  signalerons  Louis  II ,  dit  le  Bon  ,  Pierre  II , 

(^u^on  croit  représenter  Thôtel  Saint-Paul,  Jacques  de  Chabannes,  Pierre  de  Brosse, 

SI  célèbre  autrefois  à  Paris  par  son  étendue  Adhémar,  Aymond  I ,  ArchambauU  I  et  II, 

et  sa  singulière  disposition,  et  dont   on  La  Palisse,  le  connétable  Charles  de  Bour- 

trouve  la  description   dans  VHistoire  des  bon  ,  et  Anne  de    France ,  la    duchesse 

ducs  de  Bourgogne,  par  M.  de  Barante  ;  de  La  Palisse,  Béatrix  de  Bourbon,  Anne  de 

voir  à  la  table  des  matières  de  cet  ouvrage,  l^vieux.  V.  ces  divers  noms  dans  ce  Dic^ 

4*  édition ,  et  dans  Tristan  le  voyageur,  par  tionnaire. 

M.  de  Marchangy,  t.  IV,  p.  52,  57,  45,  59,  et  L^on  trouvera  le  détail  et  la  description 

aux  notes,  ih.,  p.  525,  528»  des  planches  aux  noms  des  villes  et  des 

Un  prince  de  Bourbon  en  chasseur.  Y.  monuments   les  plus  remarquables  ,   tels 

Chasseurs.  que  Chàmpigny,  Ciiampaigre,  Moulins,  ljh 

Procès    d'un    connétable   de   Bourbon.  Palisse,  Bourbon-l^Archambault,  Souvigny, 

Montfaucon,  Monarchie  française,  t.   IV,  Saint-Menoux,  Germicny,  Cluny,  etc.  On  y 

pi.  XXXII,  p.  240,  et  au  mot  Procès,  où  remarque  plusieurs  tombeaux  du  plus  granà 

nous  donnons  les  détails  de  cette  planche  intérêt  sous  le  point  de  vue  de  rarchilec- 

importante.  ture  et  des  sculptures,  savoir  :  ceux  de 

Béatrix  de  Bourbon  et  du  duc  Louis  II ,  de 

BOURBON  -L'ARCHAMBAULT.  —  Divers  Bourbon,  de  la  Dauphine  Anne,  de  Jacques 
monuments  de  cette  ville  se  trouvent  dans  la  de  Chabannes  et  sa  femme,  de  Pierre  de 
publication  intitulée:  V Ancien  Bourbonnais,  Brosse  ;  du  m^aréchal  de  La  Palisse  et  de  sa 
2  volumes  in-folio.  femme.  Ce  tombeau  est  orné  de  quatorze- 
Vue  du  beau  portail  de  la  Sainte-Chapelle  figures  allégoriques  (xvi*  siècle), 
de  cette  ville ,  monument  du  xv  siècle  en- 
viron et  publié  par  le  journal  l'Artiste,  BOURDON  (2)  de  pèlerin.  —  V.  au  mot 
Paris,  année  1845.  Cette  planche  se  rattache  Pèlerins. 
au  tome  XVI^  Elle  est  lithographiée  par 
M.  Durand.  BOURG    (Anne  du).   Son  supplice.  — 

Voir  ci-après.  V.  Anne  du  Bourg. 

BOURBONNAIS.  —  Les  principaux  monu-  BOURGEOIS.  —  Costumes  de  notables, lin 

ments  de  cette  province  sont  publiés  dans  du  xiir  au  xiv*  siècle.  V.  le  règne  de  saint 

la  grande  Topographie  de  France,  du  Cabi-  Louis.  Willemin,  Monuments  inédits,  pi.  ci, 

net  des  estampes  à  Paris,  plus  de  250  vol.  en. 

in-folio  ;  dans  les  Foyages  pittoresques  en  Les   bourgeois    d'Amiens,   présentant  à 

France,  par  de  La  Borde  et  Guétard,  12  Louise  de  Savoie  le  manuscrit  des  Chants 

en  Celte  importante   publication  fut  commencée  /ogieno/iono/e,  i  vol.  in-ri;  Paris,  1843,  cfaetLeleiiit 

en  1837,  par  Achille  Allier,  jeune  homme  d'un  grand  éditeur. 

talent,  à  qui  il  ne  fut  pas  donné  de  terminer  ce  beau  ^2)  Sur  Torigine  de  celle  dénomination,  Toir  ce  que 

monument  élevé  à  la  gloire  de  son  pays  iialal  ;  il  a  élé  jn  m.  Potlier,  p.  Gl  du  texte  de  Touvragc  de  M.  NN  il- 

tirminé  par  M.  Datissier,  son  ami  et  son  compatriote,  lemin,  Mommi.  franc,  inéd  ,  1. 11. 
à  qui  l'on  doii  un  livre  înlilulc;  Étémenls  d'archéo- 
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roiaux.  Albam  du  Sommerard,  9*  série,  trouve  dans  ia  grande  Topographie  de  la 

pL   XXXII.    V.  aussi   Pari.ouer   aux  bour-  France,  en  250  volumes  environ,  in-folio, 

GEOis.  classés  par  département.  V.  les  volumes  du 

—  Vers  la  fin  du  xiv*  siècle.  Willemin,  1. 1,  département  au  Cher,  aux  noms  de  chaque 
pi.  cxxiv.  On  y  voit  le  sieur  Derbice  et  sa  localité. 

femme,  jadis  Dourgeois  de  Troycs,  couchés  L^ouvrage  intitulé  :  Notices  historiqaes  et 

1»  oiains  jointes  sur  leur  pierre  tombale,  archéotogiqaes  de  Bourges  et  du  départe- 

sculptée  avec  beaucoup  d^élégance.  Quant  au  ment  du  Cher,  par  M.  Pierquin  de  Gembloux, 

costume,  on  y  remaraue  le  surcot,  de  forme  i  vol.  in-S*^,  avec  planches, 

ample  et  à  capuce  ;  c  est  le  mantel  dont  il  Éloge  de  la  ville  de  Bourges,  notice  histo- 

est  souvent  question  dans  les  anciens  inven-  rique  de  son  hôtel  de  villes,  suivie  de  Tin ven- 

laires.   Le  mari  porte  aussi  la  robe  longue  taire  de  la  Sainte-Chapelle,  notice  de  Labou- 

nommée  cotte,  ou  gonne,  ou  garnache  (i).  drie,  in-8'',  avec  figures  et  plans. 

Autres  tirés  d'une  miniature  du  manuscrit  I^  cathédrale  est  travée  par  J.  Rançon- 

de  Nicolas  Flamel.  Études  synoptiques  de  nette  dans  TouvragedeM.  Alexandre  dé  I.a 

Vhistoire  de  France,  par  M.  Jubé  de  la  Pe-  Borde,  Monuments  de  la  France,  t.  II, 

resse.  Tableau  Y  du  xiir  au  xiv*  siècle.  pi.  clxxi  et  clxxii. 

Costumes  du  xiv'  siècle.  Willemin,  t.  I,  Autre  vue  du  portail  de  la  cathédrale  li- 

pl.  cxxxv  ;  Bonnart.  V.  la  table  des  planches  thographiée  en  manière  de  gravure  en  bois, 

à  la  6n  du  2*  volume.  d'après  un  dessin  grand  in-folio  fait,  en  1858, 

Costumes  du  xv*  siècle.  AVillemin,  t*  II,  par  M.  Hazéc,  peintre,  et  publié  à  Bourges  et 

pi.  CLxvi,  ccxLVi  etccxLViii.  a  Paris,  chez  Bénard  et  compagnie. 

—  Du  commencement  du  xvi*  siècle,  i^.^  Vue  intérieure  et  extérieure.  Album  de 
pi.  cxti.  Ces  costumes  sont  d'une  forme  M.  du  Sommerard,  5*  série,  pi.  iv,  parCha- 
assez  heureuse  et  présentent  des  types  inté-  puis. 

ressauts  à  étudier  pour  les  artistes.  Divers  détails  de  colonnes  avec  figures  et 

Millin,  dans  les  divers  volumes  de  ses  An-  de  chapiteaux  du  xi'^  siècle  environ. ^oy^n 

tiquités  nationales  offre  plusieurs  costumes  âge  pittoresque,  chez  Weith  et  Hauser,  (kli- 

debourseois  aux  xin*  et  xiv  siècles.  V.  les  teurs,  à  Pans,  pi.  cxxiv. 

tables  de  matières  qui  terminent  les  vo-  Porte  latérale  découpée   d'une  manière 

lûmes.  gracieuse  et  inusitée  dans  le  gothique,  pu- 

Sceaux  de  diverses  corporations  des  bour-  bliéc  dans  le  5'  volume,  p.  172,  du  Magasin 

geois  de  quelques  villes  de  France  (2).  7V«'-  pittoresque, 

sor  de  nunUsmatiqatf,  Sceaux  des  communes.  Bas-relief  d'un  des  tympans  des  petites 
in-fol.,  des  bourgeois d'Alost  (1296),  pi.  vi;  arcades  du  soubassement  du  grand  portail. 
n''6;de  ceux  de  Damme  (1328),pl.  i6.;n*^8.  On  y  voit  deux  ou  trois  femmes  ren- 
des bourgeois  d'Ypres  (1328),  ib.;  n**  9,  de  versées,  ib. 

ceux  de  Bergues-Saint-Winox  (1399), pi.  vu.,  Calendrier  des  travaux  rustiques,  sculpté 

n*  9;  de  Middelbourg  (1335),  ib.;  ïi°  10,  de  sur  un  des  montants  d'une  des  portes  de  la 

la  ville  de  l'Écluse,  pi.  vin  ;  n"  9,  de  Bruges,  cathédrale,  dessiné  et  lithographie  par  l'abbé 

pi.  IX;  n"*  i,  de  Strasbourg,  pi.  xiv,  n"  2.  Arthur  Martin. 

L'auteur  de  ce  Dictionnaire  en  possède  une 

BOURGES (BerryÏÏ3).-Lesmonumentsde  planche  non  publiée,  qui  se  trouve  dans  sa 
cette  ville  sont  publiés  dans  divers  ouvrages,  collection  topographique  de  la  France,  ar- 
dent les  plus  remarquables  sont  :  ticle  Bourges.  (Cette  collection  est  destinée 

Les  Voyages  pittoresques  en  France,  par  à  la  bibliothèque  du  Musée  du  Sommerard, 

de  La  Borde  et  (i uétnrd,  12  volumes  in-folio,  à  Paris.) 

remplis  de  planches  classées  par  provinces  Vitraux  de  la  cathédrale,  dessinés,  en  1840, 

anciennes,  et  dont  la  majeure  partie  se  re-  par  M.  l'abbé^  Arthur  Martin,  et  expliqués 

(i)  Sur  tous  les  détails  de  cecoslame,  voir  le  texte  remarquer  dans  la  table  des  matières  des  sceaux  à  la 

de  M.  Pollier,  p.  72  du  i**'  vol.  de  l'ouvrage  de  Wille-  fin  du  volume,  où  ils  sont  complélemeni  passés  sous 

min.  M.  Alex.  Lenoir  donne  des  détails  assez  dévciop-  silence. 

pés  sur  les  costumes  civils,  dans  son  Uuaée  des  moimm,  (  S)  Sur  l'hisloire  de  cette  ville  et  de  ses  monuments, 

(ranç. ,  t.  1  ,  p-  187,  ibS;  t.  11,  p.  121 ,  144  ,  158;  Toir  tous  les  ouvrages  cités  par  Lenglei  du  Fresnoy, 

t.  III,  p.  81.  82;  t.  IV,  p.   133,   135  à  198;  l.  Y,  p.  33  Uélhodepour  étudier  l'histoire,  i.  IV,  p.  215  et  216; 

et  suiv.  y.  aussi  le  Dictionnaire  des  mœurs  et  usages  Catalogue  n*  2  de  la  librairie  départementale,  ôe  Du- 

français,  de  Lachaina^o  des  Bois,  3  vol.  in-8*;  celui  moulin,  article  Berry.  L'excellente  notice  de  M.  Gil- 

des  Origines  françaises,  3  vol.  in*8*,  par  une  société  bert,  intitulée  :  Remarques  sur  plusieurs  montim.  du 

de  Kens  de  lettres.  moijen  âge  et  de  la  renaissance,  observés  dans  un 

i'i)  Nous  avons  mis  d'autant  plus  de  soin  &  donner  voyage  fait  en  1829.  Mémoires  de  la  société  des  anii- 

le  détail  de  ces  divers  sceaux,  que  notre  travail  pourra  guaires  de  France,  i.  XII,  p.  247  et  suiv.  M.  Gilbert 
suppléer  en  ce  point  à  la  (dchenso  lacune  qui  se  fait  \  joint  à  sa  notice  des  indications  d'autres  ouvrages. 
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par  M.  Tabbé  Cahier,  1  vol.  grand  in-folio,  L'abbaye  de  Sainte-Seine;  an  beau  por- 

avec  planches  coloriées  ;  Paris,  1842-43,  chez  tail. 

Poussielgue  et  Didot  frères..  Cette  savante  et  Le  puits  de  Moïse  à  Dijon, 

splendide  publication,  dont  le  prospectus  a  Le  porche  de  l'abbaye  de  Flavîgiiy,  xiii' 

été  inséré  en  entier  dans  le  27*  volume  des  siècle  ou  environ. 

Annales  de  philosophie  chrétienne,  p.  505  et  Notre-Dame  d'Auxonne,  porche  à  trois 

suivantes,  doit  renfermer  plus  de  50  plan-  baies. 

ches  in-f*.  On  trouve  une  analyse  raisonnée  L'église  de  Saint-Michel,  avec  une  porte, 

de  cet  ouvrage  dans  les  Annales  de  philoso^  style  de  la  renaissance,  qui  tient  de  celui  de 

phie  chrétienne,  t.  XXVII,  p.  66  et  sui-  Saint-Eustache,  à  Paris, 

vantes.  La  cour  intérieure  de  l'hôpital  avec  les 

C'est  la  seule  publication  de  ce  genre,  et  galeries  construites  en  bois  sculpté ,  xt* 

c'est  à  deux  ecclésiastiques  qu'on  en  doit  la  siècle. 

pensée  et  l'entière  exécution.  L'abbé  Cahier,  Les  beaux  tombeaux  de  Jean  sans  Peur  et 

chargé  de  la  rédaction  du  texte,   y  traite  de  sa  femme  où  se  voit  un  beau  lion  sculpté, 

d'une  manière  complète  ce  qui  se  rattache  Celui  de  Philippe  le  Hardi,  etc. 

au  symbolisme  chrétien.  Le  grand  armoriai  de  liourqogne,  1  vol. 

in-folio,  par  Jacques  Chevillard,  avec  beau- 

BOURGOGNE  (1).  -  Pour  cette  province ,  coup  de  planches, 

nous  indiquerons  l'iTûfoire^eWra/e  de  cette  Le  parlement  de  Bourgogne,  on  Recueil 

province,  par  dom  Plancher, 4  vol.  in-folio;  des  olasons  de  présidents,  ^^nseillers,  etc., 

Dijon,  1759.  Beaucoup  de  planches,  assez  1  vol.  in-folio,  par  Pai Ilot.    ' 

bien  gravées,  quoique  faiblement  dessinées,  Portraits  en  pied  des  ducs  et  duchesses  de 

et  dans  lesquelles,  comme  dans    presque  Bourgogne,  gravés  avec  leurs  armoiries  et 

toutes  celles  des  ouvrages  de  cette  époque,  costumes  dans  les  Annales  de  Brabant,  avec 

on  a  de  la  peine  à  retrouver  le  caractère  ou  planche  in-folio,  par  Harsus.  V.  aussi  le 

le  style  des  monuments  du  moyen  âge.  Les  Trésor  de  la  couronne  de  France,  t.  H, 

détails  d'ornementations  gothiques  sont  sur-  p|.  clxxxii  ;  Antiquités  nationales  de  Miliin, 

tout  altérés,  et  souvent  méconnaissables;  t.  V,  art.  LIV,  pi.  vi  et  p.  64.  Montfaucon, 

du  reste,  on  y  trouve  beaucoup  de  monnaies,  Monuments  de  la  monarchie  française,  t.  III, 

de  tombeaux,  de  sceaux,  d'inscriptions,  de  pi.  xxix. 

costumes,  et   bien  d'autres  curieux  frag-  Alexandre  Lenoir,  dans  son  Atlas  des 

roents  dont  on  peut  voir  le  détail  dans  Pou-  monuments  des  arts  en  /Vanc^^  in-folio, 

vrage  même.  pi.  xli,  donne  les  costumes  et  ligures  en 

De  l'origine  des  Bourguignons,  et  anti^  pied  de  dix-neuf  princes  et  princesses  de  la 

quités  des  Etats  de  Bourgogne,  savoir,  AU"  maison  de  Bourgogne,  sculptés  autour  du 

tun,  Chdlons,  Amiens,  màcon,  l'abbaye  de  tombeau  de  Louis  le  Mâle,  duc  de  Flandre. 

Tournus,  1    vol.    in-folio ,  par  Pierre  de  On  en  trouve  les  noms  à  la  p.  44  du  texte. 

Sainct-Julien  de  la  maison   de   Balleure;  Les  tombeaux  des  ducs  de  Bourgogne  à  la 

Paris,  1581 ,  orné  des-anciens  plans  et  vues  Chartreuse  de  Dijon,  sont  publiés  dans  VHii* 

des  villes  et  abbaye  susdite  gravés  en  bois,  loire  générale  de  Bourgogne  de  dom  Plan- 

Foyages  pittoresques  en  Bourgogne,  ou  cher,  et  dans  les  Foyages  pittoresques  en 
Description  historique  et  vues  des  manu-  France,  par  de  La  ^rde  et  de  Guéfard. 
ments  du  moyen  âge,  divisés  en  2  parties ,  V.  Dijon  ;  voir  aussi  Marie  de  Bourgogne  et 
Côte  d'Or  et  Saône-et-Loire;  â  vol.  in-folio;  aux  mots  Généalogies,  Jean  sans  Peur. 
texte  rédigé  par  MM.  Peignot,  Boudot  et  La  bannière  des  Bourguignons,  enlevée 
Chambure  ;  les  planches  sont  exécutées  d'une  par  Jeanne  Hachette  lors  du  siège  de  Beau- 
manière  satisfaisante.  On  trouve  cet  ouvrage  vais,  en  1472.  Willemin,  Monuments  fran» 
h  Dijon,  chez  la  veuve  Jobart;  à  Paris,  chez  çais  inédits,  t.  II,  pi.  clxxvii. 
Dumoulin,  libraire.  On  y  voit  un  saint  Laurent  avec  son  gril 

On  y  remarque  les  églises  Saint-Béninie  et  le  nom  Burgundiœ  écrit  en  belles  lettres 

de  Dijon  avec  ses  jaquemarts;  la  cathé-  gothiques, 

drale  de  Beaune  ;  l'église  de  Semur.  Sceaux  des  ducs  de  Bourgogne  et  des 

Le  palais  de  justice,  ancien  palais  des  ducs  princesses  de  cette  maison.  V Histoire  géné^ 

de  Bourgogne,  avec  un  beau  péristyle.  raie  de  Bourgogne,  de  dom  Plancher,  citée 

La  jolie  chapelle  de  Pagny,  vue  du  portail,  ci-dessus,  les  donne  tous.  V.  aussi  la  Colr 

(1)  On  trouve  un  grand  nombre  d 'ou vragei  histori-  le  Catalogue  r*2  de  la  librairie  départementale,  de 

ques  sur  celle  province  dans  la  Mélhode  pour  étudier  Dumoulin,  libraire,  â  Paris,  arlicle  Roîirgogne. 
l'hhioirc,  de  Lengleidu  Fresnoy,  (.  IV^  p.  2i7,cldaiii 
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leciion  des  sceaux  des  dacs  et  comtes  de  ceinturedesdamcsouchâtelaines.V.&ceinot. 

Flandre,  in-4'',  publiée  par  Oliv.  de  Vrée^  en  Bourses  à  poignard,  xiv"  siècle,  Bonnart, 

ktin  et  en  français.  t.  II,  pi.  x,  xx.  Album  du  Sommerard  , 

Voir  aux  noms  Charles  le  Téméraire,  pi.  xxr,  10'  série. 
Philippe  le  Hardi,  etc. 

Sceaux  de  seigneurs,  du  parlement,  des  BOUSSOLE.  — Jacques  Stradan,  dans  une 

communes^    de    chapitres    d^'ordres    reli-  suite  de  sujets  variés  portant  pour  titre: 

^eox,  etc.  Trésor  de  namismatique,  i  vol.  Nova  reperla,   représente  un   navigateur 

intitulé  :  Sceaux  des  communes,  pi.  xiv,  et  consultant  une  boussole.  V.  Pœuvredu  gra- 

celui  intitulé  :  Sceaux  des  grands  fewta'  veur  Théodore  Galle,  pi.  xvi  de  la  suite  en 

taires,  pi.  xiy,  xv,  xvi,  et  le  texte  expli-  question.  Y.  aussi  à  Navigation. 

caUf.  

BOUTEILLES  portées  par  le  chambellan. 

BOURGTHÉROULDE ,   hôtel    célèbre   de  Miniature  d'un  manuscrit  de  la  chambre  des 

Rouen.  — La  belle  galerie  et  ses  bas>reiiefs  comptes  de  Paris,  publiée  dans  VHistoire 

historiques  du  camp  du  Drap  d'Or,  sont  pu-  du  roi  Charles  V,  par  Tabbé  de  Choisy, 

bliés  dans  les  Voyages  pittoresques  en  France,  in-i*",  pi.  de  la  p.  207  ou  208. 

par  Taylor  et  de  Caiiieux;  Rouen,  in-folio,  — De  diverses  formes  représentées  dans 

pi.  CLTii,  CLViii  ;  par  M.  du  Sommerard,  Al-  VAlbum  et  V Atlas  de  M.  au  Somm'erard. 

hum  des  arts,  etc.,  pi.  ix  de  la  10*  série  ;  par  Y.  aux  mots  Dressoirs,  Repas,  etc.  Y.  aussi 

M.  de  la  Querière,  dans  Pouvrage,  Descrip^  la  coiieclion  des  meubles  et  vases,  publiée 

Uon  des  plus  belles  maisons  de  Rouen,  in-S**,  par  M.  Âsselineau  et  J^  Peyre,  chez  Weith  et 

t.  Il,  pi.  r*  (Rouen,  1841).  Hauser,  à  Paris. 

Bouteilles  placées  près  d'un  évéque.  Y. 
BOURSES.  —  Comme  bâtiments  propres  Willibrordus. 
à  ce  genre  de  destination,  et  d'une  archi- 
tecture remarquable,  nous  signalerons  celle  BRABANT  (4).  —  Les  principaux  monu- 
de  la  Tille  de  Bologne,  vers  le  xiii*  siècle,  ments  de  ce  pays  se  trouvent  dans  les  ou- 
Faeade  de  ce  bâtiment  de  la  belle  époque  .vrages  suivants  : 

gothique.   D'Agincourt,  Histoire  de   Vart  Topographia  historica  gallo-brahantia , 

{Architecture),  pi.  lxxiii,  tï"  60.  in-folio;  Amsterdam  ,  4693,  par  Jacq.  Le- 

Gelle  de  la  ville  de  Palma,  dans  l'ile  de  roy.  Plans  et  vues  de  châteaux,  de  maisons, 

Majorque.Sadélicieusefaçade  donne  assez  ri-  places  fortes  de  ce  pays,  etc.,  du  même. 

déed'uneéglisefortiGéed'uxnrauxiv'siècle.  Castella  et prœtoria  nobiliam  Brabantiœ, 

Elle  a  été  publiée  dans  le  Magasin  pitto-  canobiaque  illustriora  ad  vivum  delineata , 

re«9ii0,année1838.(Y.àlatableduvolume.)  4696,  Anvers.  Ce  sont  les  plans  et  profils 

Plus  en  grand  dans  le  Moyen  âge  monumenr  des  châteaux,  des  monastères  et  maisons  de 

tal,  n<*  483.  Malheureusement  bien  mal  exé-  campagne,  répandus  dans  le  pays, 

cutée.  B revis  synopsis  rerum  Brabantiœ  et  duci- 

Celle  d'Amsterdam,  architecture  du  xiv'  bus,  etc.,  par  Loyens,  in-4°;  Bruxelles, 

siècle,  t.  lY  des  Délices  des  Pays-Bas,  et  la  4672.  Cet  ouvrage  est  rempli  de  planches  et 

topographie  dé  ce  pays  au  Cabinet  des  es-  de  portraits. 

tampes,  à  Paris.  Chronographia  sacra  Brabantiœ,  Sanderi 

Celle   d'Anvers,  architecture  du    même  (Anton.);  Bruxelles,  grand  in-folio  avec 

siècle  ou  environ,  par  Nashe,  dans  l'ouvrage  figures  de  personnages  et  de  monuments, 

intitulé  Shetches  in  Belgium  and  Germany,  Autreéditionen3vol.in-folio./ra^«p-Comiï., 

4  vol.  in-folio;  à  Paris,  chez  Weith  et  Hau-  également  avec  figures, 

ser.  Arcades  de  ce  monument,  Hope,  Bis-  Les  Trophées  du  Brabant,  4  vol.  in-^olio, 

loir«  de  l'architecture,  pi.  lxxxii,  n*  6.  par  Butkens ,  avec  de  belles  planches;  La 

Palais  de  la  bourse,  a  Yalence;  archilec-  Haye.  Cet  ouvrage  est  rempli  de  monu- 

ture  du  xv*  siècle,  mélangée  de  gothique  et  ments,  de  tombeaux  (généralement  dessinés 

de  mauresque,  publié  dans  divers  ouvrages  et  gravés  sans  art^;  beaucoup  d'armoiries, 

sur  l'Espagne.  Y.  ce  nom  dans  la  Mosaïque,  de  sceaux  ,  parmi  lesquels  nous  citerons, 

^  année,  p.  424,  età  Yalekce.  dans  le  1. 1,  ceux  des  p.  42,  47^67, 80.  On  y 

voit  la  bannière  à  trois  pointes ,  autres  rao- 

BOURSES  à  argent.  —  Bonnart,  Costumes  numents  p.  83,  92, 407,  440,  422,  443,  464, 

Aï  moyen  âge,  t.  Il,  pi.  ix,  lix.  Y.  aux  mois  475,  497,  207, 209,  240, 224. 

AuHÔNiÈRES ,  Escarcelles  suspendues  à  la  Le  grand  Théâtre  sacré  du  Brabant,  par 

(i)  Ceux  qui  voudraient  plus  de  détails  peuvent  noy.  Méthode  pour  étudier  l'histoire ,  in-4*,  t.  III  , 

consulter  tous  les  ouvrages  cités  par  Lènglet  du  Fres-  p.  4i4,  et  suppK,  p.  14&. 
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le  même ,  3  vol.  in-^olio  en  2  tomes  ;  La 
Ilayc;  ornés  d'une  grande  quantité  de 
planches. 

Annales  ducum  et  phncipum  Brabantiœ  et 
Belgiœ,  par  Francls-Harœus,  3  vol.  in-folio. 
Magnifique  ouvrage  rempli  de  planches  re- 
présentant les  iigures  en  pied  des  princes 
de  la  maison  ae  Bourgogne,  ceux  d'Es- 
pagne et  d'Allemagne  possesseurs  de  ce 
pays. 

Millin,  dans  ses  Antiquités  nationales, 
t.  y,  art.  LIV,  pi.  VII,  a  publié  une  suite  de 

Ë rinces  et  princesses  de  la  maison  de  Bra- 
ant,  tous  accompagnés  de  leurs  armoi- 
ries, telles  qu'elles  étaient  sculptées  autour 
d'un  tombeau  de  la  collégiale  de  Saint- 
Pierre  de  Lille.  Montfaucon,  Monuments  de 
la  monarchie  française,  t.  III,  pi.  xxix,  a 
également  publié  ce  monument.  V.  aussi 
l'ouvrage  intitulé .'  Délices  du  Brabant,  suite 
de  volumes  in^''  sans  nom  d'auteur,  dans 
toutes  les  bibliothèques  publiques. 

Sceaux  des  seigneurs  de  ce  pays.  Y.  l'ou- 
vrage Trophées  du  Brahofit ,  aéjà  cité  plus 
haut. 


tenir  de  l'antique,  tirée  d'une  miniature 
d'évangéliaire  du  xii»  siècle.  Bibliothèque 
du  Fatican;  d'Agincourt  (Peinture)^  pi.  lix, 
n°  5. 

Autrn  dans  une  composition  de  Jacobus 
Florenlinus  représenUnt  la  nativité  de  saint 
Jean.  Gravure  de  150(),  par  Jules  Bonazone. 
V.  les  œuvres  de  ces  deux  maîtres. 

BRASSARDS.  —  De  forme  mauresque, 
au  Musée  de  Madrid.  Publié  par  A.  Jubinal 
dans  la  Armeria  real,  2  vol.  in-folio.  V.  la 
pi.  XXV  du  1. 1  reproduit  dans  V Univers  pit- 
toresque  des  frères  Didot,  £'«pa^/ie,  pi.  xlvi, 
et  toutes  les  collections  d'armures  publiées 
soit  à  Londres ,  soit  à  Paris,  amplement  dé- 
signées au  mot  Armures. 

BREF  d'indulgence.  —  Accordé  à  un  su* 
périeur  d'ordre.  Fresque  du  xiv^'au  xv*  siè- 
cle, par  un  peintre  de  l'école  du  Giotto.  Oa 
y  voit  le  pape  Martin  V  remettant  le  bref  au 
recteur  cie  l'hôpital  de  Santa-Maria  de  Flo- 
rence. Etruria  pittrice ,  1. 1,  pi.  xv  de  d'A- 
gincourt (Peintare)y  pi.  cLxui,n"  6. 


BRAQUEMART.  —Espèce  d'épée  dont  le 
père  Daniel  donne  un  exemple  dans  son 
Traité  de  la  milice  française ,  in-4",  t.  I , 
planche  de  la  page  415. 


BRÈME  (2).  —  M.  Emeric  David ,  dans 
son  Discours  sur  la  gravure  en  France, 
1  vol.  in-folio,  p.  33,  dfit,  d'après  le  baron 
de  Heinecken  (Idée  d'une  collection  d'es^ 
tampes)^  que  Ton  trouve  encore  dans  l'église 
BRANDEBOURG  (1).  —V.  l'ouvrage  inti-    cathédrale  de  Brème  divers  bas-reliefs  qui 
tulé  :  Thésaurus  Brandeburgensis,  par  Be-    sont  exactement  dans  le  même  style  que  les 
ger,  3  vol.  in  folio,  avec  planches.  planches  de  la  Biblia  pauperum,  et  que  ces 

Othon,  marquis  de  Brandebourg ,  jouant  bas  reliefs  sembleraient  être  les  originaux 
aux  échecs.  Miniature  du  xiir  siècle.  VVille*  des  compositions  des  gravures.  On  en  attri- 
min.  Monuments  français  inédits,  t.  II,  bue  l'invention  à  saint  Anscharius ,  évéque 
pi.  XIV.  de  Brème ,  vers  le  i\'  siècle. 

Autre  à  genoux  au  pied  de  saint  Biaise ,  Chronicon  urbis  Brœmœ  etprœfecturarum^ 
évéque  (xur  ou  xiv«  siècle).  Couverture  de  cum  figuris  œneis,  in-4%  par  W\  Deiichius! 
livres  d'heures  en  vermeil.  PI.  xiv  de  la 

Lipsonographia  de  Ger.  Molanus.  BRESCIA  (3).  —  Le  Dôme- Vieux,  église 

du  XI*  au  xu*  siècle.  Vue  de  l'abside.  Hope, 
meuble  d'ar-    Histoire  de  V architecture,  in-8^,  pL  ix. 


BRAS.  —  Employé  comme 
moirie.  Encyclop.  méthod,,  in-4**  (  Diction- 
naire du  blason)^  pi.  viii,  figures  437,  438, 
440,  44i,  412,  443,  444;  pi.  ix,  figures  448, 
449,  450  à  455. 

BRAS  COIX)SSAL  tenant  une  épée.  — 
V.  Dextrochère. 


Monnaies  de  cette  ville  au  moyen  Age,  pu- 
bliées par  Muratori,  Antiquitates  Italiœ 
medii  œvi,  t.  H ,  p.  672. 

L'ouvrage  d'Octave  Rossi ,  Af^morie  bres- 
ciane,  in-4°,  1616,  avec  des  figures. 


BRETAGNE.  —  Pour  l'étude  des  monu- 
ments religieux,  civils  ou  militaires  de  cette 
BRASIERS.  —  Fourneaux  ,    trépieds  à    province ,  voir  VHistoire  générale  de  Bre^ 
foyers,  etc.  tagne ,  par  Dom.  Morice,  5  vol.  in-folio. 

Forme  du  vu*  siècle  environ ,  qui  semble    auxquels  il  faut  joindre  les  deux  volumes  de 

(1)  Lenfflet  du  Fresnoy.  Méthode  pour  étudier  Vhis-        (3)  1^  même,  p.  385.  Cette  ville  prit  part  au  xii*siA- 
toire,  t.  III,  p.  330;  tofuroe  supplémentaire,  p.  70,     de  dans  la  guerre  dite  de  la  Ligue  lombarde,  ou  bas- 

77ct8uiT.  relief  en  fait  foi.  MIIIin,roi/flgc  cfaw/«ll</a»ala,i.l, 

^3)  I^nglet  du  Fresnoy,  Méthode  pour  étudier  Ihis-     p.  39. 
toire,  t.  l\i,  p.  26T,  313. 
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Lobineau  et  de  ses  collaborateurs.  Ouvrage 
dans  lequel  on  trouve  une  quantité  ae 
planches  de  tombeaux,  de  pierres  tombales, 
portraits  de  seigneurs,  des  sceaux  et  mon- 
naies du  temps  (i), 

Antiquités  de  la  Bretagne ,  par  le  cheva- 
lier de  Fréminville,  i  vol.  in-4*'  en  deux 
parties  ;  Brest ,  i828.  Accompagné  de 
planches. 

Recherches  historiques  sur  la  Bretagne , 
d'après  ses  monuments  anciens,  1  vol.  in-i"*, 
par  Penhouet.  Ouvrage  accompagné  de 
planches. 

La  Bretagne  et  ses  monuments,  par  M.  Po- 
tel  de  Nantes,  i  vol.  in-folio  de  50  planches, 
avec  un  texte,  1841  (2). 

La  Bretagne  faisant  partie  de  la  grande 
publication  des  Voyages  pittoresques,  etc., 
dans  l'ancienne  France,  par  le  baron  Taylor, 
de  Cailleux,  etc.,  1  vol.  in-folio. 

On  y  remarque  le  château  de  Fougères , 
belle  construction  féodale  du  xiv*  siècle. 

Le  cloître  roman  de  Daoulas,  plusieurs 
planches. 

La  cathédrale  de  Quimper,  Tégllse  Sain  to- 
Croix,  presque  ronde. 

La  belle  crypte  romane  de  cette  église , 
coupe  longituainale. 

Les  ruines  de  Pabbaye  de  Landevenner , 
construction  romane. 

La  grande  croix  avec  figures  du  cimetière 
de  Penerun. 

L^ossnaire  roman  de  Saint-Pol-de-Léon , 
monument  très- curieux. 

L'église  et  Tossuaire  de  Téglise  de  Lan- 
de viseau. 

Les  châteaux  de  Josselin  et  de  la  Roche- 
Mézaingers. 

1^  magnifique  tombeau  de  François  FI ,  à 
Nantes. 

Fonts  de  baptême  d^une  forme  singulière, 
monument  du  xi*  siècle  environ. 

La  belle  crypte  de  Saint-Méiair,  construc- 
tion romane. 

L'église  ronde  de  Lanseff,  avec  son  os- 
suaire et  ses  cryptes  souterraines. 

L'église  cathédrale  de  Tréguier ,  monu- 
ment du  XV*  siècle,  etc. 

Voir  aussi  dans  ce  Dictionnaire  aux  roots 
Clisson,  Ghateau-Giron  ,   DE    GizE,   Ren- 

(1)  Cet  ooTrage  jastement  eitimé  a  été  publié  de 
Doaveao  A  Paris,  en  1837,  en  8  oa  lO  vol.  in-8*,  avec 
an  atlas  lithographie  dont  les  planches  sont  loin 
d'avoir  le  mérite  de  la  plaparl  des  planches  gravées 
au  burin  dans  Touvrage  original. 

(3)  Cet  ouvrage  se  trouve  A  Paris,  chez  Dumoulin, 
libraire. 

(3)  Pour  bien  connaître  ces  livres  et  les  étudier 
avec  quelque  profit,  voir  les  divers  traités  liturgi- 
ques de  doni  Devert,  du  père  Lebrun,  du  sieur  de  Mau- 
léon  ;  Touvrage  intitulé  :  Beautés  littéraires  de  l'office 
divin,  t  vol.  in-8*,  par  Salgues;  le  Dictionnaire  de 

Tome  I. 


NES,  Redo?!  ,  Saint-Malo,  Tours  DE  Sou- 
DOR ,  etc. 

Soit  dans  les  divers  ouvrages  que  nous 
désignons  dans  notre  inventaire ,  soit  dans 
la  grande  Topographie  de  la  France,  au 
Cabinet  des  estampes  de  Paris ,  dépar- 
tement d*llle-et-Yilaine. 

Princes  et  princesses  de  la  maison  de 
Rretagne,  figures  en  costumes  du  xiii*  au 
XIV*  siècle  environ.  Monuments  de  la  mo^ 
narchie  française ,  par  Montfaocon  ,  t.  Il , 
pi.  XXX,  xxxii,  xxxviii;  t.  III,  pi.  li,  lu, 
Lix ,  ou  le  Trésor  de  la  couronne  de  France, 
t.  Il ,  CLXix.  Reaunier  et  Rathier,  Costumes 
français,  reproduisent  aussi  diverses  statues 
ou  miniatures  représentant  des  princes  et 
princesses  de  cette  maison.  V.  les  plan- 
ches. 

Sceaux  des  divers  princes,  seigneurs,  etc., 
de  cette  maison ,  publiés  par  dom  Maurice 
dans  son  Histoire  générale  de  Bretagne. 
Autres  publiés  dans  Beaonier  et  Rathier, 
Costumes  français ,  1. 1,  pi.  clvi,  et  encore 
le  Trésor  de  numismatique ,  volume  des 
Sceaux  des  grands  feudataires,  des  com* 
munes,  etc.,  2  vol.  in-folio.  V.  les  tables 
placées  à  la  fin  de  chaque  volume. 

Outre  tous  les  ouvrages  généraux  que 
nous  indiquons  ici,  voir  les  mots  autel 

DE  FOLL-GOAT  ,  BrIEUX  (SaINT-),  BÉNITIERS , 
ClISSON  ,   GORENTl.N  ,    DreUX  ,    GONEZNON    OU 

GouENNOif,  Lambadère,  Mathieu  (Saint),  Mi- 
chel (Saint),  Morbihan,  Nantes^  Ossuaires, 
Plestin,  Quimper,  etc. 

BRETONS.— JLe  combat  des  trente  Bre- 
tons contre  trente. Anglais.  Y.  Trente. 

Tableau  des  mœurs,  usages ,  armes,  ha^ 
billements ,  etc.,  des  anciens  Bretons ,  etc., 
par  Strult,  2  vol.  in-l**,  avec  j^tlas, 

V.  aussi  Armorique  et  Bretagne. 

BRËyiAIRES(3).— Dit  de  Saint^Denis  (i), 
manuscrit  du  xiii*  siècle,  orné  de  très-belles 
miniatures  unies  deux  à  deux  dans  des  mé- 
daillons; deux  de  ces  miniatures  représentant 
le  Jugement  dernier  et  la  séparation  des  élus 
d'avec  les  damnés,  sont  reproduites  avec 
soin  dans  VUnii^ers  pittoresque  des  frères 
Didot  {France)^  in-S*",  pi.  cccxxxiii. 

Bergier,  et  surtout  l'ouvrage  récemment  publié  en 
1840,  par  D.  Guéranger,  abbé  des  bénédictins  de  So- 
lesmes,  InsiHulions  liturgiques,  plusieurs  volumes 
iu-8». 

(4^  C'est  à  tort  si  Ton  désigne  ainsi  ce  manuscrit 
dans  l'ouvrage  de  Didol,  frères.  Ce  monument  ne  porte 
pas  ce  litre  ainsi  que  nous  on  avons  eu  la  preuve 
plus  lard,  dans  le  texte  de  M.  du  Sommerard  et  dans 
celui  des  Vitrattx  de  Bourges,  |Mir  MM  Arthur  et 
Ch.  Cahier,  prêtres,  qui  mieux  informés  rendent  à 
ce  manuscrit  sa  vérilable  désii^nalion.  V.  Psautier. 

12 
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Celui  dit  de  Grimanî^  parfaitement  con-  M.  de  Freminville,  chez  Dumoulin,  à  Paris, 
serve  et  appartenant  à  Tune  des  bibliolhè-  Les  planches  réunies  dans  la  grande  To- 
ques de  Venise.  Il  est  relié  magnifiquement  pographie  de  la  France,  au  Cabinet  des 
en  or  et  pierreries.  Les  miniatures  sont  de  la  estampes  à  Paris ,  sont  aussi  à  consulter, 
belle  époque  de  Pécole  de  Sienne  ;  elles  sont 

de  Memmelink  (  de  Bruges  ),  de  Gérard  (de  BRIGANDfNË.— Espèce  de  plastron  léger 
Gand  ) ,  et  de  Livien  (  d^Anvers  ).  Ce  beau  qui  se  mettait  sous  le  hoqueton  ou  pour- 
missel  est  un  ouvrage  du  xv*  siècle  (1).  point.  Willemin ,  Monuments  français  iné- 

Celui  dit  du  duc  de  Bedfort ,  célèbre  livre  dits,  t.  II,  p.  15,  au  sujet  de  la  pi.  glzxit. 

d'heures  du  même  siècle,  appartenant  à  la  V.  aussi  Touvrage  de  J.-L.-B.  Carré,  Pono- 

Bibliothèque  royale  de  Paris ,  orné  de  belles  plie,  i  vol.  in-i"*,  avec  planches, 
miniatures  et  en  grand  nombre.  Dibdin , 

dans  son  Bibliographical  Decameron,  in-4'',  BRIGITTE   (  Sainte  ).  —  Représentée  de 

1. 1 ,  p.  136  à  139,  donne  une  description  différentes  manières.  Suite  de  planches  en 

très-aétailiée  de  ce  manuscrit  avec  quel-  bois,  dans  lestyle  d'Albert  Durer  ou  de  Lucas 

ques  fac-similé  de  miniatures.  V.  aussi  Cranach,  1  vol.  in-folio, Nuremberg,  1521. 

au  nom  Bedfort  (â).  Volume  assez  rare  intitulé  :  JRevelationes 

Celui  dit  de  Belleville  (3),  2  vol.  in-8%  Sanctœ  Brigittœ  (5). 

qui  date  de  1380.  Ce  livre  a  appartenu  suc-  Voir  plusieurs   figures   de  cette  sainte 

ccssivement  à  Charles  VI,  à  Richard  II,  roi  dans  la  collection  des  saints  et  saintes  for- 


porte  la  signature 

colas  Flamel ,  secrétaire  du  roi  Charles  VI.  d'elle  un  bœuf. 

Il  appartient  maintenant  à  la  Bibliothèque  Figure  de  cette  sainte,  tenant  une  croix, 

rovale  de  Paris.  V.  encore  sur  ce  manuscrit  une  chancélière  et  un  bonnet  placé  au  bout 

Diodin ,  Foyage  en  France,  t.  III ,  p.  142  d'un  bâton.  Chronique  de  Nuremberg ,  in- 

etsuiv.  folio,  1493. 

—  A  cheval,  voyageant  avec  une  nom- 
BRÉZÉ  (T..OUIS  de).  —  Le  maréchal  d^  ce  breuse  compagnie.  V.  les  planches  de  Pou- 
nom  et  sénéchal  de  Normandie ,  représenté  wagelievelationes  sanctœ  Brigittœ,  ci-dessus 
à  cheval  et  dans  l'état  de  mort.  Sculpture  cité. 

de  son  mausolée  à  la  cathédrale  de  Rouen,  La  sainte  donnant  à  un  religieux  et  à  des 

monument  du  xvi*  siècle.  Foyages  pitto-  religieuses  le  livre  de  %t^ Révélations. y .  les 

resques  dans  l'ancienne  France  (IVormandie)^  planches  dudit  ouvrage. 


Sar  Taylor ,  etc.,  1. 1 ,  pi.  cxxxiv,  et  dans  le 
fagasin  pittoresque ,  t.  XI ,  p.  301. 

BRICE  (Saint).  — Évêqne  de  la  ville  de 
Tours   au  iv*  siècle.  V.  la  collection  des 


Chevaliers  de  l'ordre  de  Sainte-Brigitte. 
Histoires  des  ordres  militaires.  V.  Schoone- 
beek ,  t.  n ,  p.  202 ,  et  dans  Bar,  Héliot,  etc. 

BRIOUDE.  —  Monuments  romains  et  au- 


saints  du  Cabinet  des  estampes  à  Paris,  plu-  'très  de  cette  vide.  Foyages  pittoresques  en 
sieurs  volumes  in-folio,  par  ordre  alphabé-  France,  par  Taylor  et  de  Cailleux  (^ocer- 
tique  de  noms.  Très-belle  figure  en  pied  de    ^a^),  pi.  cxl. 

cet  évéque  deux  fois  représenté  sur  des  ro-       Porche  de  l'église  Saint- Julien  ,  monu- 
ses  de  la  cathédrale  de  Bourges.  V.  aussi    ment  du  xii'  siècle,  pi.  cxlii. 
la  pi.  xxviii  delà  Description  des  vitraux  de       Abside  et  bas  côtes  de  cette  église ,  ib.^ 
la  cathédrale  de  Bourges,  par  MM.  Cahier    pi.  cxli. 

et  Martin ,  prêtres ,  in-folio ,  Paris,  1844.  Vue  générale  de  l'église,  ib,,  pi.  gxliii  bis. 

Détails  de  sculpture,  pi.  cxuv. 
BRIEUX  (Saint-)  (4).  —  Les  Antiquités  de       Voir  aussi  la  grande  Topographie  du  Ca- 
cette  ville,  1  vol.  in-8  *,  avec  planches ,  par    binet  des  estampes  à  Paris  par  département. 


(1}  Voir  sur  ce  beau  livre  les  détails  curieux  donnés 
par  M.  Rio  dans  le  f  volume  de  son  ouvrage.  Poésie 
chrétienne,  forme  de  l'an,  in-s",  p.  183. 

(2)  Voir  aussi  le  texte  de  i'ouvrage  de  Dibdin , 
Vouage  en  Frotice^  in>8%  t.  )  II,  p.  i46  et  suiv.;  ou  dans 
réailion  anglaise.  Tour  in  France  and  Germany. 

(S)  Même  ouvrage  de  Dibdin,  t.  III,  p.  142. 

(4;  Les  Atmalesde  philosophie  chrétienne,  t.  XVIT, 
page  160  ont  annoncé  l'ouvrage  suivant:  Modèle 
d'une  statistique  des  monitments  religieux  du  dio- 
cèse de   Saint  -  Brieux ,  par   M.    l'abbé  Souchet 


chanoine.  Nous  ignorons  s'il  renferme  des  planches. 
(5)  Il  est  étonnant  que  pas  un  des  nombreux  cata- 
logues de  bibliosraphie  que  nous  avons  consuiiés , 
pas  itaéme  celui  cfe  Mctter  et  Panser  en  ii  vol.  iD>4*, 
ne  parle  nullement  des  planches  curieuses  que  noo^ 
citons  ci-dessus,  et  qui  sont  cependant  très-reuMr- 
quabics  et  peut-être  plus  importantes  que  Touvrage 
même.  Le  catalogue  de  Métier  et  Panser  est  intitulé: 
Annales  typographiei  ah  asmo  1 500  ad  oMuim  i606, 
et  classé  |Mr  noms  de  villes  et  dans  l'ordre  chroDO- 
graphique  des  éditions. 
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BRIQUES.  —  L'église  Saint  -  Vincent  et  BROCARD  (Saint  ),  —  Abbéda  Ifont^lar- 

Anastase  ad  Aquas  Salvias ,  près  Rome ,  et  mel  au  xiv*  siècle  environ.  Collection  des 

dont  on  fait  remonter  la  construction  an  saints  au  Cabinet  des  estampes  à  Paris, 
règne  de  Cbarlemagne,  offre  un  exemple 

de  ce  genre  d'appareil.  D'Agincourt,  Jrchi-  BRODEQUIN  de  Tévéque  saint  Bertrand 

tecture ,  pi.  xxi ,  lxi,  n<>  9  (1)9en  donne  de  Comminges.  —  Broderie   très-curieuse 

une  reproduction.  du  xr  ou  \\v  siècle.  Foyagetpiiioresques 

Le  beffroi  de  Péronne  est  un  autre  exem-  àam  Vancienne  France,  par  Taylor  et  de 

pie    curieux   de   monument   entièrement  Cailleux  (Langaedoc)^  pi.  clxxxvih  bis.  Ce 

construit  en  briques.  monument  est  conserve  au  Musée  de  la  ville 

Voir  Beffrois  et  Péronne.  de  Toulouse. 

M.  de  Caumont  donne  aussi  quelques 

exemples  de  constructions  et  pavages  en  BRODERIES  (3). — Fragment  de  broderie 

briques  aux  v*,  vr  siècles  et  sniv.,  Cours  d'une    étole  conservée   dans   la   sacristie 

^antiquités  monumentales,  4«  part./ p.  74,  de  Saint-Pierre  de  Rome  et  qui  représente 

92, 9S,  95,  96, 97,  99.  un    évêque  grec   en    babits    pontificaux. 

—  Armoriées.  La  découverte  de  ce  genre  D'Amncourt.  Peinture,  pi.  cv,  n«  49  (xir 

de  curiosité  du  moyen  âge  est  signalée  par  siècle  environ  ). 

Ducarel  (2) ,  Jntiquités  anglo-normandes ,  La  tapisserie  de  la  reine  Matbilde  peut 

p.  101,  1. 1.  Édition  française  de  PÉcbaudé-  sans  doute  passer  pour  un  monument  de 

d'Anisy,  S  Yol.  in-8«.       *  broderie  et  peut-être  comme  un  des  plus 

anciens  exemples  de  ce  genre  de  travail. 

BRIQUETIER  à  son  ouvrage.  — Sculpture  Voir  à  ce  sujet  toutes  les  oissertations  faites 

du  XVI*  siècle  sur  un  des  piliers  de  l'église  sur  ce  célèbre  monument  d'art  du  x*  au 

àtQ\sor%{Normandié)^Voyages]nttoresques  xi*  siècle,  au  mot  Tapisseries. 

et  romantiques  dans  ^ancienne  France,  par  Tableau  brodé  en  or  et  argent  (xiii*  et 

Taylor  et  de  Cailleux,  pi.  ccxi.  —  Autre  xiv*  siècle),  ex-voto  curieux  dans  lequel 

dans  l'ouvrage  intitulé  :  Fanoplia  de  arti'  on  voit  figurer  plusieurs  grands  person- 

bus  illiberalibus ,  eic,y  in-12,  pi.  lxxxix  ,  nages,  tels  que  Charlemagne,  saint  Louis,  etc. 

par  Jost  Amman.'  V.  à  Ex-Voto. 

Miti*e  du  xir  siècle,  de  saint  Bertrand 

BRISSAC.  —  Vue  intérieure  du    vieux  de  Comminges.   Foyages  pittoresques  en 

château  de  ce  nom  au  xv*  siècle ,  gravée  France  {Languedoc)^  par  Taylor  et  de  Cail- 

dans  Pouvrage  anglais  inixixïXé  iSketches  in  leux,  pi.  clxxxiv  bis. 

Selgium,  etc.,  1  vol.  in-folio,  publié  à  Mitre  du  xiii*  siècle.  Musée  de  l'hôtel  de 

Londres  en  i84i  par  Fred.Muller,  planche  Cluny,  pi.  i  du  chapitre  XIX  de  V Atlas, 

du  m  xii.  On  y  voit  représenté  une  Salutation  ange- 

René  de  Cossé  Brissac  et  sa  femme.  Mo^  lique  ;  la  bordure  est  formée  de  petites 

numents  de  la  monarchie   française ,   de  niches  renfermant  des  figures  de  saints  et 

Montferucon ,  t.  IV,  pi.  l  ,  p.  566.  de  saintes.  Jésus  -  Christ  y  est  représenté 

deux  fois.  Le  revers  de  cette  mitre ,  avec 

BRISTOL. — Description  de l'éfflise cathé-  d'autres  figures,  est  donné  dans  VMbum 

drale  de  cette  ville,  ÂntiqrUties  oftkehistory  de  M.  du  Sommerard  ,  planche  xix  de  la  10* 

of  Bristol  ccUJiedrale,  1  vol.  in-4%  par  série. 

Jn.  Britton,  orné  de  plusieurs  planches  bien  —  Des  bas  du  moine  Ingon.  V.  Bas. 
gravées  au  burin.  Londres, 'J»42,  etc.  On  y  -^D'un  voile  dit  de  la  Sainte  -  Vierge. 
remarque  la  planche  ii  qui  représente  la  Willemin ,  Jl/o/iame/i^^  français,  1. 1,  plan- 
vue  extérieure  d'un  vestibule  ou  porche,  che  xvi. 
d'architecture  romane  d'un  grand  effet.  —  De  deux  tuniques  dites    de  Charle- 

Seeauxdelaville  de  cenomau  xiirsiècle  magne,  même  ouvrage,  t.  I,  pL  xxi. 

environ.  Archeologia  britann,,  t.  XXI,  p.  86.  -  -  Des  vêtements  impériaux  dits  du  Saint- 


Ci)  D'Agincourt,  dans  sod  texte,  p.  84,  n**  o,  2«,  'iS, 
Si,  donne  quelques  détails  sur  la  manière  de  fabri- 
qper  les  briques  et  parle  des  marque*  servant  à  les  dé- 

(2)  Dacarel«  p.  lO)  et  103  du  teitede  son  ouvrage; 
on  y  trouve  diverses  remarques  de  l'abbé  de  La  Rue 
sur  les  tuiles  et  briques  armoriées  provenant  des 
raines  de  l'abbaye  de  Saint-Klienne  de  Caen  et  de  la 
salle  des  gardes  de  Guillaume  le  Conquérant,  loco 
ciiat^.  M.  de  H€incckcn,à  Londres,  a  donné  sous  la 


forme  de  lettres  un  Travail  sur  les  briques  de  Saint- 
fMeTme,2*  édition,  17S7. 

(3)  Sur  l'art  de  la  broderie  dans  les  temps  anciens, 
Y.  le  Diseoufs  historique  sur  la  peinture  au  moyen 
Age,  par  M.  Eroeric  David,  in-8*,  p.  83,  126,  136, 147 1 
198, 303,  204,  222,  223.  Le  Liber  pontificalis  d'Anas- 
tase  parle  de  voiles  brodés  en  or,  de  parements  d'au- 
icl  formés  de  tissus  d'or  et  de  pierrenes  représentant 
la  Nativité.  V.  la  vie  du  pape  Zacbarte. 
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Empire,  ou  de  l*cin{>ereur  Sigismond,  ib.,  bus  illiberalibus,  etc.,  1  vol.  in-12,  Schop- 

t.  I,  pi.  x^Liii.  perus,  gravures  de  Jost  Amman. 

'  A  entrelacs,  ouvrage  du  xyi*"  siècle, 

ib.,  t.  II,  pi.  ccxLvii.  BROU  (Ancienne  Franche -Corn  té),   — 

Voir  les  diverses  planches  de  Touvrage  L^église  de  ce  nom  est  remarquable  comme 

de  Shaw  intitulé  :  Dresses  and  décoration  monument  d^architecture  du  xiv*  au  xv^siè- 

oftke  middie  âge,  plusieurs  volumes  in -8",  cle  (1),  et  encore  plus  par  ses  magnifiques 

publiés  ^  Londres  avec  le  concours  de  plu-,  tombeaux  des  seigneurs  de  Brou, 

sieurs  artistes  anglais  et  français.  M.  Alex,  de  La  Borde  a  donné  une  vue  gé- 

VMbum  de  Touvrage  de  M.  du  Somme*  nêrale  de  Tabbaye  dans  ses  Monuments  de 

rard,  de  l'Art  au  moyen  âge,  offre  plusieurs  la  France,  t.  II,  pi.  ccxlhi;  cette  vue  est 

curieux  spécimens  d  étoffes  brodées.  V.  au  également  donnée  dans  les  Foyages  pitUy- 

mot  Tapisseries   les  pi.   xxviii  et  xxix ,  resques  en  Frcmce,  par  Benj.  de  La  Borde, 

10*  série,  représentant  diverses  étoffes  trou-  i^  volumes  in-^folio.  V.  la  table  des  plan- 

vées  dans  la  tente  de  Charles  le  Téméraire,  ches. 

Une  vue  du  portail  de  Téglise  est  publiée 

BRODEUR  A  li^AIGUILLE  à  son  métier,  dans  les  Foyages  pittoresques  et  romanii- 

Voir  la  pi.  xxvi  du  livre  de  Jost  Amman  et  qaes,  par  MM.  Taylor  et  de  Gaillcux,  Fran^ 

Schopperus,  intitulé  :  Panoplia  de  artibus  che^Comté,  pi.  xxv. 

illiberalibus ,  etc.,  1  vol.  in-12.  Deux  magnifiques  vues  intérieures  de  Té- 

glise,  lithographiées  par  M.  Louis  Courtin, 

6R0NSWIG. — Lenglet  du  Fresnoy,  dans  sont  également  publiées  dans  le  même  ou- 
ïe S**  volume  de  sa  Méthode  pour  étudier  vrage,  pi.  xxvi  et  xxvii. 
l'histoire  (Catalogue  des  historiens),  p.  310,  Vue  des  tombeaux  des  princes  et  princes- 
édition  in-4'',  donne  la  liste  de  plusieurs  ses  de  Savoie,  enterrés  dans  l'église  de  Brou. 
ouvrages  où  Pon  trouve  Tbistoire  de  ce  Voyages  pittoresques  et  romantiques  dans 
duché;  quelques-uns  renferment  des  plan-  V ancienne  France,  par  le  baron  Taylor  et 
ohes  de  monuments.  de  Cailleux,  pl.xxvii  et  xxx.  On  les  trouve 

On  n'y  trouve  pas  cité  un  ouvrage  très  -  aussi  gravés  dans  VHisioire  de  la  maison  de 

curieux  intitulé  :  Thésaurus  reliquiarum  Savoye,  par  Guichenon,  in-folio,  t.  I, 

capelLducisbrunswicensis,^dxl^,Suii^n%^  planche   de   la  p.  60d  et  suiv.  On  y  voit 

1  vol.  iii-i",  accompagné  de  plusieurs  plan-  la  statue  de  la  princesse,  et  p.  612,  le  tom- 

ches  très-curieuses  de  châsses,  reliquaires,  de  beau  de  son  mari,  Philibert  de  Savoie,  dit 

vases,  crosses  et  autres  ornements  consa-  le  Beau,  p.  616,  et  celui  de  Marguerite, 

crés  à  Pusage  de  ladite  chapelle.  Le  magnifique  tombeau  de  Fiiilibert,  un 

Voir  pour  les  monuments  de  ce  pays  la  des  plus  beaux  monuments  funèbres  de 

Topographie  du  maréchal  d'Uxelles,  au  Ga-  France ,  au  xvr  siècle ,  est  publié  par  le  ba  - 

binet  des  estamnes,  et  dans  la  belle  Topo-  ron  Taylor,  ouvrage  ci-dessus  cité^  pi.  xxxi, 

graphie  de  VAllemagne^  formée  au  même  et  dans  la  France  historique  et  monnmen" 

cabinet,  en  plusieurs  volumes  in-folio.  taie,  par  M.  Abel  Hugo,  tome  IH  ,  plan- 

Topographia  brunswicensis ,  in-folio,  de  che  c  ;  le  prince  y  est  représenté  dans  rétat 

Mart.  Zeillero,  in-folio,  1«^2,  en  Allemagne,  de  mort. 

ouvrage  rempli  de  planches  assez  bien  exé-  M.  Alex,  de  La  Borde ,  Description  des 

cutées.  monuments  de  la  France,  donne  deux  frag- 

Antiquitates  eeclesiœ  inclyt.  urb.  Bruns-  ments  de  vitraux  de  Téglise  de  Brou,  t.  II, 

wigœ,  in-4'',  parRehtmeyer  (Ph.  Jul.),  ou-  pi.  ccxlii;  on  y  remarque  quatre  figures, 

vrage  orné  de  planches  a  objets  sacrés.  dont  deux  de  aonateurs;  les  deux  autres 

L'église  de  Sainte-Gatherinc,  xv*  siècle,  sont  des  patrons, 

celle  de  Saint-Georges,  dont  le  clocher  est  Plusieurs  planches  consacrées  à  divers 

remarquable,  xv*  siècle;  Saint- Martin,  et  détails  et  monuments  de  celte  belle  église, 

un  autre  bâtiment  très-curieux,  la  jolie  fon-  dans  la  France  monumentale,  d'Abel  Hugo, 

laine  en  bronze  de  la  ville  de  Bronswic,  t.  III,  pi.  xcix,  ci,  en. 

sont    publiés   dans   VUnivers  pittoresque ,  Le  Moyen  âge  monumental,  pi.  v,  xiv  et 

(  Allemagne),  pi.  lxii,  lxiv,  lxv,  lxvi.  lu,  donne  divers  détails  de  cette  église.  La 

pi.  LU  offre  la  vue  du  beau  retable  du  mai- 

BROSSIERS.  —  A  leur  atelier.  V.  la  plan-  tre-autel,  tout  couvert  de  figures  sculptées 

che  de  la  p.  79  du  livre  intitulé  :  de  Arti--  en  bois,  vers  le  xv*  siècle;  magnifiques  dé- 

(1)  Il  existe  une  Descrlj^tion  de  l'éiflise  de  Brou,  in-i2,8ansplanche8;  les  vitraux  y  soot  déuiillés  feoê- 

faite  avec  beaucoup  de  soin  de  toutes  les  parties,  par  tre  par  fenêtre,  ainsi  que  le»  sculptures. 
lepérePacinqueRousselct,  augusiiu  réformé,  i  vol. 
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tails  du  portail  occidental.  Mbum  du  Som-  BRUNECHILDE  (  La  reine),  ou  BRUNE- 

merard,  pi.  xxiii  de  la  5'  série.  HAUT.  —  Le  tombeau  de  cette  reine  est  pu- 
blié dans  VAtUis  de  V Histoire  de»  arts  en 

BROUETTES.  —  Dans  une  pièce  capitale  France  par  les  monuments  (2),  Âiex.  Lenoir, 

gravée  en  1544,  par  Van-Staren,  et  repré»  1  vol.  in-fol.,  pi.  vi. 

sentant  le  déluge,  on  voit  un  homme  qui  em-  Voir  aussi  la  collection  intitulée  :  Histoire 

I>orte  son  trésor  sur  une  brouette  (1).  V.  de  France  par  figurées,  au    Cabinet    des 

'œuvre  du  graveur.  estampes  (3;. 

On  trouve  aussi  Tusage  de  la  brouette  Quant  aux  portraits  de  Brunehaut,  on 

sur  une  sculpture  d'une  des  stalles  de  Saint-  n'en  connaît  pas  d'authentiques ,  mais  bien 

Spire  de  Gorbeil,  qui  datent  du  xv"*  siècle,  une  monnaie  publiée  par  Bouteroue,  repro- 

Y.  le  détail  de  ces  stalles  au  mot  Corbeil.  duite  dans  V Atlas  du  5*  volume  des  Costa" 

On  voit  encore  la  brouette  figurer  dans  mes  français  et  étrangers,  pi.  m ,  n"*  19, 

une  belle  miniature  représentant  la  recon-  par  Maillot  et  Martin ,  in-4'*,  à  Paris.  Qucl- 

struction  d'une  ville  par  Priam  sous  la  fi-  qucs  monnaies  de  cette  reine,  publiées  dans 

gurc  de  Louis  XII,  Atlas  de.  l'art  au  moyen  la  Revue  numismatique  de  Blois,  tome  II , 

dge  de  M.  du  Sommerard,  pi.  i  du  ch.  VIII.  p.  157. 

BRUGES.  —  Les  monuments  les  plus  re-  BRUNEHAUT.  —  V.  Brunechilde. 
marquables  de  Bruges  sont  publiés  dans  la 

Flandria  illustrata,  t.  I,  p.  190  et  suiv.  ;  BRUNO  (Saint).  —  L'histoire  de  ce  célè- 

dans  l'ouvrage  intitulé  :  Délices  des  Pays^  bre  fondateur  des  Chartreux  au  xr  siècle,  est 

Ba*^  plusieurs  volumes  in-12,  avec  plan-  représentée  dans  le  cloître  de  la  Chartreuse 

ches.  de  Paular  en  Espagne.  V.  les  Topographies 

Dans  l'ouvrage  anglais  intitulé  :  Shetches  de  l'Espagne,  indiquées  à  ce  nom.  V.  aussi 
inBelgium  and  Germany,  par  MuUer,  1  beau  les  collections  des  ligures  de  saints,  recueil- 
vol,  in-folio ,  magnifiquement  exécuté;  dans  lies  au  Cabinet  des  estampes,  de  Paris, 
cet  autre,  également  anglais,  Architecture  du  Chacun  connaît  la  vie  de  saint  Bruno,  par 
motfen âge { Architecture ofmiddle âge, eic.)^  Eust.  Le  Sueur,  gravée  par  Chauveau. 
publié  à  Londres  par  J.  Nash  et  compa-  V.  l'œuvre  du  peintre  et  du  graveur  (4)» 

Snie,  1  vol.  in-folio,  lithographie  en  manière 

e  dessins  bistrés,  d'une  très -belle  exécu-  BRUNSWIC.  —  Y.  Bronswic. 
tion. 

On  v  remarque  une  vue  intérieure  de  la  BRUXELLES  (5).  —  Pour  les  monuments 

cathédrale.  Y.  la  liste  des  planches  au  coni-  les  plus  remarquables  de  cette  ville ,  voir 

mencement  du  volume.  les  Délices  des  Pays-Bas  ,  plusieurs  vol. 

Chapelle  dite  du  Précieux  Sang  :  monu-  in-12,avec  planches  assez  bien  gravées, 

ment  du  xvi'  siècle.  Moyen  âge  pittoresque,  Shetches  in  Belgium  and  Germany  y  par 

pi.  XIII.  L.  Haghe,  in-fol.,  à  Londres,  1840.  On  y 

Le  befifroi  de  cette  ville  est  célèbre  ;  on  le  trouve  une  vue  intérieure  de  l'église  Sainte- 
trouvé  représenté  dans  la  Flandria  illus-  Gudule;  mais  l'artiste  parait  s'être  plus 
trata,  et  dans  les  Délices  des  Pays-Bas,  dans  occupé  de  donner  une  étude  particulière 
la  collection  des  vues  de  la  Flandre,  réunie  du  beau  confessionnal  que  de  l'église 
au  Cabinet  des  estampes,  à  Paris.  même.  Y.  au  nom  Gudule. 

Autre   vue  de  ce  monument,  dans  le  L'Hôtel  de  Yille ,  monument  du  xv' siè- 

Moyen  âge  monumental,  pi.  cxvii.  cle,  vue  extérieure.  Moyen  âge  pittoresque. 

Sceaux  des  écbevins  et  des  bourgeois  de  pi.  clvii. 

Bruges ,  Trésor  de  numismatique  (  Sceaux  Yue  extérieure  de  la  cathédrale  :  même 

des  communes)^  in-folio,  pi.  ix,  p.  15.  ouvrage,  pi.  clviii. 

(1^  Ce  qui  prouve,  dit  M.  Dacbesoe,  ({ue  l'on  a  tort  lampes  formé  par  Fevret  de  FouteUe,  qui  a  passé  ati 

d'aUribuer  è  Pascal  l'honneur  de  celle  invenlîon.  Cabmet  des  gravures  prés  la  Bibliothèque  royale,  à 

(2;  Sur  ce  prétendu  monument  ou  tombeau  de  Bru-  Paris,  où  chacun  peut  le  consulter. 

Dehaul«  voir  le  leite  de  l'atlas  ci-dessus  indiqué,  p.  9,  (4j  Nous  n'ÎKnoroos  pas  que  les  tableaux  de  Le  Sueur 


a  ai  nous  apprend  qu'il  a  été  restitué  oar  un  cardinal  sont  en  dehors  de  l'époque  dont  nous  faisons  l'iuven- 

oUin,  abne  du  monastère  de  Saint-Martin-lès-Au-  taire,  mais  saint  Bruno  ayant  vécu  au  moyen  âge, 

ton,  sans  préciser  la  date;  mais  cette  restitution  sem-  nous  avons  pensé  bien  faire  en  citant  celle  belle 

ble  accuser  le  mauvais  jsoût  du  xvii*  siècle,  à  moins  de  suite. 

supposer  que  le  dessinateur  n'ait  pas  su  rendre  le  (^  Outre  les  ouvrages  à  planches  cités  ci-dessus, 

vrai  caractère  du  monument  qu'il  copiait.  voir  tous  ceux  cités  par  Len(ilel  du  Fresooy,  Uéihode 

(3)  Ce   monument  s'y  trouve  dessiné  sous  la  date  pour  iiuditr  t^hisioire,l.  111,  p.  4i4,  4i5,  et  au  mot 


de  613  à  615,  et  est  cité  dans  la  Bibliothèque  historique     Brabam. 
de  France,  t.  IV,  p.  I5  de  la  table  d'un  recueil  d  es 
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La  Topographie  des  Pays-Bas,  SinCMnei  pi.  viii,  xiii  du  ch.  XII,  Album,  2*  série, 

des  estampes,  a  Pans,  plusieurs  volumes  in-  pi.  xv. 

folio,  et  la  Topographie  de  la  collection  Les  collections  d^objetsdVt,  publiées  par 

du  maréchal  d'Uxelies,  même  cabinet.  Pugin  et  Shaw,  sont  aussi  à  consalter,  et 

L'Univers  pittoresque ,  publié  par  Didot,  surtout  l*ouyrage  intitulé:  Dresses  cmd  de^ 

frères  {Belgique)^  1  vol.  in-S^",  plusieurs  corations  of  the  middle  âge,  2  yoI.  in-S*". 

planches  de  monuments.  Y.  aussi  à  Dressoir. 

Armoiries  des  sept  nobles  familles  de  cette 


ville,  formant  une  espèce  de  sceau,  au  mi- 
lieu duquel  est  représenté  Fange  saint  Mi- 


BUFFETS  D'ORGUE.  —V.  Orcubs. 


chel  tenant  des  balances.  Autour  est  écrit  :  BUIRES  ou,  BURETTES.    —  Willemin , 

InsigniaseptemnobiliumfamiliarumBruxelr  Monuments  inédits,  donne  quelques  exem- 

lis,  Y.  la  planche  de  la  p.  éi  de  Touvrage  pies  de  ce  genre  de  vase,  1. 1,  pi.  cxlvii. 

d'Éric  Puteanus  intitulé:  Bmxella  des-  T.  H,  pi.  ccxvi,  quatre  objets  de  ce  genre 

cripta,  1  vol.  in-^"*.  qui  daleût  du  xv«  siècle. 

Album  du  Sommerard,  7'  série,  pi.  xxxiv, 

BUGENTAURE.  —  On  sait  que  c'est  le  et  aux  mots  Buffets  et  Dressoirs. 
nom  d'un  vaisseau  qui  servait  autrefois  pour 

de  certaines  cérémonies,  à  Yenise,  dans  ses  BUISSON  ARDENT.  •—  Un  vitrail  du  xiii* 

temps  de  splendeur.  au  xiv*  siècle,  tiré  d'une  église  de  Wimpfen- 

On  le  trouve  représenté  dans  le  Theatrum  in-Thal,  ou  la  Yille  Basse,  en  Allemagne,  et 

urbium  Italiœ,  in-folio,  Blaeu ,  pi.  xliii  ;  déposé  au  Musée  de  Darmstadt,  repmente 

dans  le  Foyage  de  Misson  en  Italie,  1. 1,  ce  sujet.  On  en  trouve  une  copie  bien  exécu- 

p.  249.  Y.  surtout  l'édition  de  1746.  tée  dans  l'ouvrage  de  F.  Huiler ,  allemand. 

Autre  dans   le  Thésaurus  antiquitatum  intitulé:  Beitrage  zur  teutsehen,  etc., ou  ' 

Italiœ,  de  Burmann,  en  45  vol.  in-folio.  Matériaux  pour  l'histoire  de  Part  au  moyen. 

Y.  la  planche  en  tête  de  la  dissertation  inti-  âge  en  Allemagne,  i  vol.  in-4*',  jpl.  tviii. 

tulée  :  de  Desponsatione  maris  Adriatici,  Un  tableau  attribué  au  roi  René  porte 

par  Jos.  Laurentius,  dans  le  4*  volume  du  aussi  le  titre  de  Buisson  ardent.  Moïse  y  fi- 

t.  Y  de  cet  ouvrage  (1).  gure  Ôtant  sa  chaussure;  mais  par  une  sin- 

OnletrouveaussigtavédanstoAfo«aïgoe»  gularité  dont  nous  ignorons  le  motif,  au 

année  1833-1834,  p.  393,  avec  une  notice  lieu  d'une  figure  du  Père  Étemel ,  placé  au 

sur  le  nom  de  ce  bâtiment.  Enfin,  nous  in-  milieu  du  buisson,  on  y  voit  la  vierge  Marie 

diquerons  l'ouvrage  de  M.  Jal,  intitulé  :  Ar-  assise,  tenant  sur  ses  genoux  reniant  Jé- 

chéologie  nof^ale,  2  vol.  in-S^".  Y.  les  plan-  sus  (3).  Ce  tableau,  qui  estplacé  maintenant 

ches  du  t.  n ,  et  aussi  le  mot  Yenise.  à  la  cathédrale  d'Aix,  dans  la  nef,  a  été 

gravé  dans  V Atlas  de  l'Histoire  des  arts  en 

BUFFETS.— A  dessert,  avec  sa  touaille  (2)  France,  d'Alex.  Lenoir,  in-folio,  pi.  xliv, 

ou  nappe ,  tiré  d'une  miniature  du  xv*  siè-  et  expliqué  avec  beaucoup  de  détails  dans 

cle,  Willemin,  MonuihenU  français,  t.  11,  le  3*  volume  de  V Histoire  de  René â^ Anjou, 

pi.  cxcvii.  par  H.  Yilleneuve-Bargemont,  p.  238  et  suiv. 

Autre    avec   une    riche   vaisselle,    ib.,  Millin  a  aussi  publié  ce  sujet,  Atlas  de 

1)1.  cxcviii;  on  y  remarque  deux  portes  avec  son  Foyage  dans   le  midi  delà  France, 

eurs  ferrures.  pi.  xux  (bis)  de  la  2*  partie.  Y.  le  texte 

Autres  transformés  en  autels  ou  oratoi-  du  t.  H,  p.  344. 

res,  ib,,  pi.  cc,'CGi,ccii.  Raphaël  a  peint  ce  sujet  aux  Loses  du 

Buffets ,  XVI*  siècle ,  Willemin  ,  tome  II ,  Yatican.  Y.  son  œuvre  et  celles  de  ses 

pl.cGLXXvii.  meilleurs  graveurs.  Y.  aussi  les  anciennes 

Autres  de  divers  siècles,  publiés  dans  la  Bibles,  avec  planches, 
collection  de  meubles,  publiée  par  Asseli- 

neau,  chez  Weit  et  Hauser;  1  vol.  in^olio.  BULGARES.  —  Diverses  circonstances  de 

Y.  les  planches;  et  dans  V Atlas  des  arts  ce  peuple,  tirées  des  peintures  d'un  manu- 

au  moyen  âge,  par  M.    du  Sommerard,  scrit  du  xnv  au  xiv  siècle,  d'Agincourt, 


ide  collection  historique  fisare  de  \a  sainte  Vierge  et  de  renfant  Jésus,  voir  Tex- 
lies  divisées  en  volumes,  plication  donnée  au  xiu*  siècle  par  Richard  de  Saint- 
ssex  difficiles.  Victor  dans  ses  OBovres  et  reproduite  par  l'abbé  Thuet« 


(1)  On  sait  que  cette  grande 
se  compose  de  tomes  ou  parties 

ce  qui  rend  les  indications  assex  difficiles.                '  Victor  dans  ses  œuvres  et  reproduite  par  l'abbé  Thuet, 

(3)  Sur  la  signification  de  ce  vieux  mot,  voir  le  texte  vicaire  de  Saint-Médard,  dans  son  ouvrage  intitulé  : 

de  M.  Pottier,  p.  26  du  t.  II  et  le  GtoMaire  de  Du  Moyens  eonvenablet  pour  passer  saintement  le  temps 

Cange.  de  VAvent  et  une  expUeaiton  des  Ode  l'Avent .-  Paris, 

(a)  Au  sujet  de  ce  buisson  ainsi  accompagné  d'une  1780,  în-i3,  p<  56. 
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Peinture,  pi.  lxi,  n*^  2  à  5.  Fonds  du  Vati-    gravée  dans  la  Fie  des  papes,  par  Giaconios, 


can,  n""!. 

Divers  sujets  tirés  d^ane  chronique  bul- 
gare (1),  manuscrit  runique  du  xiii*  au 
XIV*  siècle,  savoir  :  l*"  Jésus-Christ  en  croix  ; 
on  y  voit  un  jeune  prince  bulgare  admis  au 


t.  Il,  planche  de  la  p.  505,  et  dans  les  Acta 
sanctorum,    mois   de    mai,  Propylœam, 
p.  102  de  la  partie  intitulée  :  Faralipomena 
ad  Acta  sanctorum. 
Bulle  de  fondation  d'un  hôpital  des  En- 


paradis,  à  la  recommandation  d'Abraham  fants  trouvés,  à  Dijon,  donnée  par  le  pape 

et  de  la  Vierge  assise  sur  son  trône,  pein-  Innocent  III,  xiv*  siècle,  au  duc  de  Bourgo- 

ture  dans  le  style  des  monuments  bulgares,  gne,  Philippe  le  Bon  ;  miniature  d'un  ma- 

2^   Couronnement  d'un  prince  bulgare  nuscrit  de  la  bibliothèque  de  Dijon,  publiée 

près  d'une  église..  Le  prince  est  coiffé  d  une  en  1818  par  les  antiquaires  de  la  Côte-d'Or, 

couronne  dans  le  style  de  l'époque.  1  vol.  in-4**,  pi.  xvii. 

5^  Assassinat  d'un  prince  bulgare  près  La  même  nulle,  remise  par  le  duc  aux 

d'une  église  qui  est  d'une  forme  singulière  religieux  de  l'hôpital  du  Samt-Esprit.  Dans 

et  tout  à  jour.  le  fond  de  la  planche  on  voit  l'intérieur  du 

4*"  Baptême  suivant  le  rite  slave  ou  ruthé-  dortoir  des  religieux,  d'Agincourt,i&.,  n"  20. 

nien.  Le  cathécumène  ou  néophyte  est  au  Bulle  de  déposition  de  Richard  II ,  roi 

bord  d'une  rivière  ;  toutes  ces  miniatures  d'Angleterre ,  lue  en  chaire  par  nn  pape, 

sont  gravées  dans  V Histoire  de  Vartde  d'A-  Miniature  du  xiv«  siècle.  Archeologia  brir 

gincourt  (  Peihture)^  pi.  lxi.  tannica ,  t.  XX. 

Mort  a'un  roi  des  Bulgares.  Miniature  Même  sujet.  Miniature  du  xiv*  siècle ,  pu- 

d'un  manuscrit  slave  du  xiv*  siècle,  Paléo*  bliée  dans  le  Picturial  history  ofEngland; 

Îraphie  universelle,  etc. ,  par  Silvestre  et  Londres,  1. 1,  p.  709. 
IM.  Champollion,  planche  de  la  page  105, 

tome  lY.  BULLES  des  papes.  —  Ou  sceau  en  plomb 

2ui  sert  à  sceller  les  actes  de  la  cour  ponti- 
cale. 

par  Charles  IV,  empereur  d'Allemagne,  avec  On  trouve  des  bulles  gravées  dansl'ou- 

un  sceau  qui  le  représente  assis  sur  son  vragedeFicorini,/pîoin&îaAfi(;Ai^pl.xxiii, 

trône,  et  au  revers  une  porte  de  Rome.  Dé-  p.  71 ,  75.  L'un  de  614,  l'autre  de  657.  La 

posé  aux  archives  de  Toul,  mentionné  au  première  de  ces  planches  offre  la  figure  du 

£ulletin  du  Comité  historique  des  arts,  n*"  6,  bon  Pasteur, 
p.  276, 

Le  livre 

pereur  d'Allemagne.  Gravure  en  bois  du  XV*  Bulles  aux  tètes  de  saint  Pierre  et  de 

au  xvr  siècle,  £ins  un  livre  allemand ,  in-  saint  Paul  (5).  Mabillon,  de  Re  diplomatica, 

folio,   intitulé  :  Klagspiegel,   Layenspie^  suppl.,  p.  142,  in-folio. 

^el  (5),  Strasbourg,  1550,  chez  Knoblouck,  Bulles  avec  des  notes  numérales.  V.  dans 

imprimeur;   on  en  trouve  deux  ou  trois  les  vies  des  papes  celle  de  Léon  IX.  Heinec* 

gravures  dans  le  volume.  cius,  de  Sigillis,  in-^olio,  pi.  xi,  n""  5. 

Bulles  de  Victor  II  (1055).  On  y  voit  une 

BULLES  données  ou  reçues  (4).  —  Une  figure  à  mi-corps  recevant  une  clef  du  ciel, 

fresque  du  xii*  au  xiii*  siècle,  du  couvent  de  au  rêvera  la  figure  de  Rome,  rita  pontipcum 

San  Subiaco,  représente  le  pape  Innocent  III  de  Ciaconius;  de  Palatius,  He  de  Léon  IX, 

donnant  à  un  abbé  une  bulle  en  faveur  de  Nicolaus  Allemanus,  de  Picturis  lateranen- 

son  couvent,  d'Agincourt,  Peinture,  pi.  c,  sibus  restituas  »  en  a  publié  plusieurs  de  ce 

n"*  4.  genre ,  1  vol.  in-4°.  V.  la  fin  du  volume. 

Bulle  de  jubilé,  donnée  par  Boniface  VIII,  Bulle  du  pape  Etienne  IX,  où  il  est  repré- 

en  1300,  d'Agincourt ,  Peinture,  de  Giotto,  sente  sous  la  figure  du  bon  Pasteur.  Ciaco- 


S  Rapuort  de  M,  Vabbé  Delalle  (2).  Dans  Heineccius,  de  Sigillis  Germanoram, 

[ivre  ae  la  Bulle  d'or  présenté  à  1  em-    1  vol.  in-folio,  p.  60  et  142. 


(1)  Allemani,  préfet  de  la  bibliothèque  du  Yatican,  a 
donné  des  détails  carieux  et  savants  sur  ce  roaoascrit 

2 ai  appartient  an  Vatican  ;  voir  son  ouvrage  intitulé  : 
cdenaaria  ecetesiœ  iffiii;er<(c>Roniia,iT55. 6  vol.  in-A*, 

{2)  Nous  ignorons  si  ce  curieux  sceau  est  gravé  ; 
en  le  citant  nous  espérons  attirer  l'attention  des  des- 
sinateurs sur  ce  monument  pour  le  publier. 

(t)  C'esl-A-dire  le  Guide  des  laïcs, 

(4)  Des  balles  sous  le  point  de  vue  diplomatique, 
voir  le  Diciionnaire  de  diplomatique,  par  les  bénédic- 
tins, 6  vol.  in-4*;  Nouveati  dictionnaire  de  diploma- 
tique,^r  dom  Devaines,  2  vol.  in-8*  ;  Re  diplomatica 
d«  dom  Mabillon;  le  DictionMoire  de  diplomatique. 


pablié  par  M.  Bonelty  dans  les  divers  volumes  des 
Annaies  de  philosophie  chrétienne,  voir  les  t.  XI V  à 
XIX  et  suiv.;  Du  Gange  et  Macri,  Fabricius dans  sauf- 
bliotheca  aniiquaria,ei  tous  ceux  qu'il  y  cite,  p.  846. 
(5)  C'est  au  pape  Paul  l****  que  commence  rusage 
de  ce  genre  d'image  sur  les  bulles.  Léon  IX  ne  fait 
que  restituer  cet  usage  en  io49.  Heinnecius  déjà  cité 
p.  142}  Foggini,  de  àniiquls  sancti  Pétri  imaginibus, 
p.  464,  dit  que  souvent  la  figure  de  saint  Pierre  est  à 

Saucbe  et  saint  Paul  A  droite.  V.  à  ce  sujet  ce  que  dit 
labjllon,  de  Re  diplomatica,  p.  i30;  deMarca,  de 
Primatu  Pétri,  n*  2i  ;  Molanus,    Hist,  imag.  tuer. 
édition  in'4*,  verbo  Peirus  et  Paulus.  ' 
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nius,  Fita  pontipcnm  romanorum,  p.  591.  Anndles  de  philosophie  chrétienne,  voir  la 

Bulle  du  pape  Alexandre  II  (  1061  ) ,  por-  planche  de  la  p.  60,  n**  2,  trouvée  aux  cata- 

tant  Teffigie  de  ce  pontife;  c'est  le  premier  combes,  et  publiée  pour  la  première  fois 

exemple  de  ce  genre.  Ciaconi'us,  F'ita  pon^  dans  le  Musœum  ehristianum,  du  Vatican, 

tif.,  p.  407.  d'où  elle  a  été  copiée.  Sur  Ja  panse  du  vase 

D'Agincourt,  Histoire  de  l'art ,  en  a  ]Su-  est  une  figure  en  ouste  de  saint  Pierre, 

blié  deux  du  xiir  siècle  (Sculptare)^  pi.  cxv.'  ^  Celles  dites  de  saint  Andoche ,  conser- 

Les  BôUandistes  en  donnent  plusieurs  vées  au  couvent  de  ce  nom.  Elles  sont  en 

dans  les' ^da^^a/ictoram^  volume  supplé-  bronze,  et  publiées  dans  Touvrage  intitulé  : 

mentaire ,  mois  de  mai ,  Propylœam,  p.  87,  Voyages  littéraires  de  deux  bénédictin» , 

106, 110.  t.  I,  p.  159.  A  en  juger  par  le  nom  du  per- 

Voir  aussi  le  Trésor  de  numismatique ^  sonnage,  ces  vases  seraient  du  v**  siècle; 

Sceaux  des  commun^^»  in-folio,  pi.  xxiv ,  et  saint  Andocbe  vivait  vers  cette  époque. 

les  j4ntiquitatés  Italiœ  de  Muratori,  t.  V,  Celle  publiée  par  Pugin,  dans  son  ou- 

p.  556  et  576.  vrage  sur  V  Orfèvrerie  des  églises  au  moyen 

âge,  1  vol.  in-4'',  pi.  xxii;  ce  vase  est  d'une 

BUREAU  ou  secrétaire.  —  Meuble  de  ce  forme  très-gracieuse, 

genre  du  xiv*  siècle,  publié  dans  l'ouvrage  Willemin  ,  dans  ses  Monuments  français 

intitulé  :  Collection  ae  meubles  et  autres  inédits,  en  donne  de  diverses  formes  dans 

objets  d^art  au  moyen  âge,  pJàT  XsseWneau;  une  planche   représentant  des   dressoirs, 

chez  Weith  et  Hauser,  à  Paria,  in-folio,  pi.  cci.  Y.  aussi  au  nîot  Autels,  dans  ce 

pi.  XXIV.  Dictionnaire. 

Les  vues  d'intérieurs  que  nous  signalons  Cérémonie  de  la  Consécration  ou  l)énédic-^ 

au  mot  Cabinet  d'étdde  offrent  aussi  quel-  tion  des  vases  sacrés,  parmi  lesquels  se  trou- 

ques  meubles  de  ce  genre.  vent  des  burettes.  V.  le  Pontificale  roma^ 

num,  édition  in-folio,  1564,  planche  de  la 

BUREAU  DE  LA  RIVIERE.  —  Ministre  p.  171,  pars  2-.  V.  aussi  au  mot  Ampoule. 
de  la  guerre  sous  le  règne  de  Charles  VH, 

représenté  près  du  trône  de  ce  prince.  Mi-  BURGOS.  —  Entrée  de  cette  ville  par  le 

niature  du  xi  v*  siècle.  Monuments  français  pont,  et  vue  d'une  porte  militaire,  avec  sculp- 

m^di7«,  par  Willemin,  t.  H,  pi.  cLxiv.  tures.  Foyages  pittoresques  en  Espagne „ 

Statue  de  ce  personnage,  sculpture  de  par  Alex,  delà  Borde,  in-folio,  t.  II,  pi.  liv, 

la  cathédrale  d'Amiens,  xiv*  siècle,  publiée  reproduite  dans  l'ouvrage  intitulé  :  Excur'- 

par  M.  Rigollot,  dans  V Essai  historique  sur  #ion«é;fi^«pa^/ie,parE.  Magnin,3vol.  in-8^, 

Xes  arts  en  Picardie,  Amiens,  1840,  1  vol.,  et  dans  la  Mosaïque,  Journal,  t.  II,  planche 

pi.  XXX  de  V Atlas,  et  p.  14  do  texte.  Cet  es-  de  la  p.  596. 

sai  se  trouve  aussi  publié  dans  le  5*  volume  Cathédrale,  monument  do  xv*  siècle,  d'A- 

des  Mémoires  des  antiquaires  de  Picardie,  gincourt.  Architecture,  pi.  xli;  Moyen  âge 

Très-beau  portrait  en  buste,  de  ce  person-  monumental,  pi.  cexxv. 

nage,  gravé  par  Grignon,  et  publié  dans  Vue  générale  et  en  grand.  Espagne  ar^ 

Vnistoire  de  Charles  Fil,  roi  de  France,  tistique  et  monumentale,  par  deux  Tittéra- 

par  J.  Charlier,  sous-chantre  de  Saint-Denis,  leurs  espagnols ,  et  une  société  d'artistes 

et  par  Denys  Godefroy,  1  vol.  in-folio.  français,  in-^olio,  planche  de  la  4*  livraison. 

Paris  1 H4^  phpz  Tldiiser 

BURETTES,  dites  Ampullœ  vel  Phiallœ.  La 'chapelle  de  la  PrésenUtion,  où  l'on 

—  Il  serait  difficile  d'indiquer  pour  ce  genre  voit  un  tombeau  d'évêque,  xvr  siècle,  cnvi- 

de  vases  sacrés  quelque  chose  de  plus  impor-  *ron ,  dans  la  cathédrale,  Espagne  artistique 

tant  que  les  deux  belles  burettes  provenant  et  monumentale,  in-folio,  5*  livraison, 

de  la  collection  de  Casalius,  et  publiées  dans  Vue  intérieure  de  la  chapelle  dite  du  Con- 

le  2'  volume  de  l'ouvrage  d'Anastase  :  de  Fi-  nétable,  dont  on  voit  le  tombeau,  même  ou- 

fis  pontificum  romanorum,  édition  de  Guil-  vrage,  l' livraison, 

laume,  bibliothèque  du  Vatican,  in-folio,  Porte  du  cloître  de  la  cathédrale,  Moyen 

planche  de  la  p.  178.  Sur  l'une  est  repré-  âge  monumental,  pi.  cxlii. 
sente  le  miracle  de  l'eau  changée  en  vin,  et 

des  agneaux,  symboles  des  fidèles;  sur  l'au-  BUTANTS  (  Arcs-  ).  —  V.  Arcs-boutants. 
tre ,  les  tètes  des  douze  apôtres ,  et  des  co- 
lombes. Les  figures  sont  dans  le  style  de  BUTRO  ou  BUTTO.  —  Nom  d'un  vase  à 
la  belle  antiquité.  V.  le  texte  h  la  page  in-  l'usage  des  cérémonies  chrétiennes,  et  cité 
diquée.  Nous  citerons  encore  :  dans  quelques  lilurgistes.  Pçur  sa  forme, 

l""  Celle  gravée  dans  le  11*  volume  des  voir   Histoire  de  l'art,   de   d'Agincoort, 
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(  Seuîpture)y  texte,  p.  58  ;  et  dans  les  Jnna"  arts  et  monuments  (jirchitecture)^  i"  par- 

les  de  philosophie  chrétienne^  t.  XI,  planche  tie,  p.  ii5  et  suiv. 

de  la  p.  60,  D''  3.  Macri,  Hierolexicon^  Dans  la  Revue  générale  de  Varchitectare, 

planche  de  la  p.  94,  et  les  explications  qui  in-4°,  Paris,  i840,  t.  I,  i"'  époque  du  it* 

s'y  rapportent.  au   vi*  siècle,   p.  7,  67,  69;   T  époque, 

du  vr  au  xiii*  siècle,  p.  9,  i2,  43,  66; 

BYZÂNCE  (1). —  Du  Gange, dans  sa  Con^  3*  époque,  p.  15  à  75.  On  y  trouve  des  plans 

siantinopolischristiana,\n-{ol\Oy  donne  un  de  diverses  basiliques,  des  façades,  des 

{ilan  de  cette  ville,  telle  qu'elle  était  vers  coupes ,  etc.             / 

'an  1422.  Nous  ignorons  la  source  d'après  Monuments    cuiciens  et   modernes,    par 

laquelle  ce  savant  a  fait  faire  la  gravure  qui  J.  Gailhabaud,  in-4'*,  livraisons  8, 20, 22, 31 . 

existe  à  la  page  marquée  au  bas,  de  -{~H',  et  Le  Cours  d^ antiquités  monumentales,  de 

d'après  laquelle  il  donne  ses  documents  his-  M.  de  Caumont,  in-S"",  4*  partie,  p.  ii5  et 

toriques.  suiv.,  et  les  planches  de  l'atlas  qui  s'y  rap- 

On  trouve  un  soi-disant  plan  de  la  ville  portent, 

de  Byzance,  dans  la  grande  Chronique  de  L'ouvrage  de  L.  Batissier,  Eléments  d^ar- 

Nuremberg,  1493,  voir  f**  63,  mais  sur  le-  théologie    nationale ,    in-12,   pages  411 

Î|uel  on  ne  peut  faire  saus  doute  aucun  à  438. 

ond.  Nous  le  signalons  comme  monument  VoirsurtoutlebelouvragedeM.Gouchaud, 

de  la  science  topographique  de  cette  épo-  architecte ,  Eglises  byzantines  de  la  Grèce, 

que.                                                             -  in-4<^,  avec  des  planches  très-bien  exécutées. 

En  France,  nous  indiquerons  la  belle  cale- 

BYZANTIN  (Art).  — Architecture,  sculp-  rie  de  la  préfecture  d'Angers;  magnilique 

ture  ,  peinture,  monnaies,  etc.  Les   mi-  construction  publiée  par  M.  du  Sommerard, 

niatures  du  Menoloaium  Grœcorum,  de  Album^  pi.  ide  la  4*  série;  la  cathédrale 

l'empereur  Basile  le  Jeune,  offrent  çà  et  là  d'Aix-la-Ghapelle;  Téglise  Saint-Trophime 

quelques  vpes  d'intérieurs  ou  de  façades  de  d'Arles;  de  Saint-Gilles,  dans  la  ville  de  ce 

monuments,  d'églises,  de  chapelles,  de  dot-  nom,  en  Languedoc.  Y.  Gilles;  le  cloître 

très,  ciborium,  etc.,  pouvant  donner  l'idée  de  Mont-Majeur,  près  Arles;  la  cathédrale 

de  ce  genre  d'architecture,  sous  le  point  de  de  Toulouse;  Notre-Dame  de  Poitiers;  voir 

vue  hiératique  ou  Ifturgique.  aussi  aux  mots  Cloîtres,  Gryptes,  ceux  de 

Ciatnpini,  de  ASdificiis  sacris  a  Constan-  cette  époque. 

tino  eonstruetis,  donne  plusieurs  planches  Pour  les  autres  pays,  voir  Allemagne, 

d'églises  byzantines,  mais  dont  la  gravure  Autriche,  Alsace,  Saxe,  Suisse,  etc.,  tous 

est  si  mauvaise  qu'on  ne  peut  rien  appren-  les  monuments  byzantins  que  nous  y  indi- 

dre  avec  elles  sous  le pointde  vue  artistique  quons. 

ou  architectural,  sauf  cependant  l'ensemble  Peinture    de    l'époque    byzantine    (3). 

qui  est  sans  doute  exact;  mais  en  revanche,  V.  les  miniatures  du  Menologium  Grœco^ 

le  texte  est  savant.  rum,  à  ce  mot,  ou  dans  V Histoire  de  l'art,  . 

Voir  aussi  les  planches  du  KaUndarium  de   d'Agincourt,  qui  en  donne  quelques 

Grmcor,  et  Moscor.,  publié  par  les  Bollan-  fac-similé ( Peinture) ^  pi.  xxx^,  xxxii,xxxiik 

distesdans  le  1"  volume  du  mois  de  mai  Celles  du  Calendrier  de  l'Eglise  grecque; 

de  leurs  w^^cla^anctoram.  On  y  trouve  quel-  voir  au  mot  Calendriers,  les  détails  que 

ques  spécimens  qui  ne  sont  pas  sans  m  té-  nous  donnons  sur  les  miniatures  de  ce  ma- 

^t;  ce  que  nous  indiquons  aux  mots  Amphi-  nuscrit.                                      ^ 

théâtres,  Blaquernes,  peut  donner  une  Plusieurs  grandes  peintures   d'absides, 

idée  decegenre  d'indications  monumentales.  T.  au  mot  Mqsaîques. 

D'Agincourt,   Histoire  de  Vart  (Archi-  Willemin  a  publié  quelques  spécimens  de 

fedor^),  donne  quelques  exemples  de  cette  ce  genre.  Monuments  inédits,  pi.  vi,  vu, 

époque  (2),  pi.   xvii,  xviii,  xxiii,  xxvii.  viii,  ix,  x,  xi,  xiii,  xxvii,  xxviii. 

Y.  aussi,  dans  son  texte  historique,  en  tête  D'Agincourt,  Peinture,  xxxi,xxxiii,xxxiv^ 

de  la  section  d'architecture.  xlvii,  lviii.* 

Voir  aussi  les  Instructions  du  comité  des  Autres  dans    V Album    du  Sommerard, 

(I)  Sur  cette  Tille,  pour  la  partie,  historique,  voir  M.  de  Caumont,  cité  ci-dessus  page  ii6  etsuivautes. 

tous  les  auteurs  cités  par  Lenplet  du  Fresnoy ,  Mé-  (3)  Sur  la  peinture  de  celle  époque,  voir  ce  que  dit 

tkodepour  étudier  l'histoire,  t.  III,  p.  240  A  25i.  M.  Rio,  Poésie  chrétienne^  forme  de  Vart,  p.  39,  43, 

(3)  Outre  son  teite  historique  et  les  spécimens  à  482  ;  M.  Raoul  Rochelle,  Type^pimifi/'x  de  rare  c/tré- 

l'appoi,  yoir  aussi  la  hibliograpbie  des  ouvrages  écrits  tien,  in-s**,  p.  39,  39  ;  Emeric  David,  Discours  sur  la 

sur  cette  matière,  p.  57S.  M.  ou  Sommerard.  les  Arts  peinture,  iH-8%  p.  45,  I6i,  I63  et  itt7  ;  M.  Rigollot, 

au  moyen  âge,  tome  II,  page  90  A  97;  M.  Vitet,  d'Amiens,  Mémoires  ds  la  société  des  antiquaires  de 

Résttme  sur  l'urchiiecture  oyzaniine,  reproduit  par  Picardie,  m'^"*^  t.  III,  p.  393. 
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pl/xLdela7*9érie;pl.x,xi,xiidela8*  série;  Voir  d'Agincourt  (^calplar^)  (l),pl.  m,  x, 

pi.  XIII,  xiv,  XY  de  la  méine  série  ;  pi«  xii,  xvi  xi,  xii,  xiii,  xxi ,  xxii  ;  et  les  mots  Gharle- 

de  la  9* série;  pi.  xv,  xxxiii,  xxxvii  de  la  magne,  Constantin.  Toutes  les  statues  des 

10'  série.  églises  byzantines,    telles   que   celles   de 

Tous  les  spécimens  donnés  par  M.  Didron,  Saint-Gilles,  en  Languedoc,  de  Saint-Trophi- 
dans  son  Iconographie  chrétienne,  in-i**,  Pa-  me ,  et  de  son  cloître,  de  Semur,  de  Serra- 
ris,  1844,  p.  9,  24,  48,  93,  154,  157,  184,  bonne;  celles  du  tympan  de  Péglise  d'Aa- 
laquelle  est  capitale,  192,265,288,  419,440.  tun,  dont  M.  du  l^ommerard  donne  un  si 

Voir  aussi  les  mots  Gharlemagne  et  Ghar-  beau    développement,    Album,    5*  série, 

LES  LE  Ghauye.  pi.  XXI  ;  Saint-Éenoît-sur-Loire,  etc. 

Les  étoffes,  tentures,  vêtements  de  cette  Outre  la  sculpture  proprement  dite ,  il 

époque  sont  aussi  très-curieux  à  étudier,  y  a  aussi  celle  des  médailles  ou  monnaies. 

Aux  mots  Empereurs  et  Impératrices  d^O-  données  par  Du  Gange,  dans  ses  Familiœ  by^ 

rient,  nous  citerons  d^une  manière  plus  jzanti/kP/par  M.  Leiewel,  MM.  Gartieret  De 

spéciale  les  belles  Ggures  gravées  dans  la  La  Saussaye,  JRevae  numismatique;  par  le 

Bihliolheca  Coisliana  ou  Seguieriana,  par  baron  Marchand,  dans  ses  Mélanges  de  lit" 

Montfaucon.  Willemin,  Afo/wmentf  in^dit^^  térature  et  de  numismatique;  par  M.   de 

El.  VI,  viii,  XIII,  XIV,  XV,  XXV,  XL,  XLV.  Saulcy,  Essai  de  classement  des  monnaies 

^Agincourt  (Peinture),  pi.  xlvii,  xlix,  li,  byzantines  (2],  etc. 

Liv,  Lv,  Lvi,  Lvii,  Lviii  ct  suiv.,  Album  des  M.  Didron  aonne  quelques  spécimens  de 

arts  au  moyen  âge,  de  M.  du  Sommerard,  sculptures  byzantines  importantes  dans  son 

pi.  X,  XIV,  8*  série;  pi.  xi  de  la  3'  série  ;  Iconographie  chrétienne,  in-4'*,  Paris,  4843, 

pi.  xxxix  de  la  T  série.  voir  p.  366,  378. 

Les  émaux    byzantins    sont  également  Pour  la  ciselure,  voir  les  mois  Groix, 

à  consulter  pour  les  costumes  et  les  étoffes.  Grosses,  Grasses»  Reliquaires,  Fermails, 

V.  Émaux.  Vases,  etc.  V.  tous  les  objets  de  ce  genre 

Pour  la  sculpture  byzantine ,  consulter  que  nous  indiquons  comme  étant  de  celte 

toutes  les  collections  de  diptyques  dont  nous  époque,  diaprés  nos  autorités, 
donnons  une  ample  désignation  à  ce  mot. 


C 


lettre  majuscule  d'un  manuscrit  du  vi*  from  manuscripts,   etc.,    ourrage    d'une 

au  vir  siècle ,  Astles ,  On()fiA  and  pro^r^jf  magniGque  exécution,  pi.  vii. 

jof  writing  (Origine  des  lettres,   caracté»  Majuscule  d'un  très -bel  an  tipbonaire  da 

res,  etc.),  en  anglais,  1  vol.  iB-4'',  pi.  xiv,  xiv  siècle,  environ,  appartenant  à  la  société 

p-  96.  archéologique  de  Toulouse,  publiée  dans  les 

Autre,  pi.  XV,  p.  98.  Foyages  pittoresques  et  romantiques    en 

Autre  tirée  d'un  manuscrit  du  ix'  siècle ,  France,  par  Taylor  et  de  Gailleux  (  Langue- 

d'Agincourt,  Histoire  de  Vart  (Peinture)y  doc),  1. 1,  pl.xxxiii. 

pi.  XXXVIII,  n*  4.  -  Diverses  autres  d'alphabets,  des  x\v  et 

Autre  trèâ-omée,  tirée  d'un  manuscrit  du  xv*  siècles;  Shaw,  pi.  xv  et  xxv  ,  d^une 
xir  siècle ,  d'Agincourt ,  Histoire  de  l'art  finesse  d'exécution  remarquable. 
(Peinture),  avec  des  corps    d'animaux,  — D'un  alphabet  formé  de  corps  de  pois- 
pi.  L  et  LXix.  sons,  manuscrit  du  xiv*  ou  xv*  siècle,  f^in- 

Autre  tirée  d'un  livre  d'offices,  le  Passion-  demiœ  litterariœ,  de  Schannat ,  in-folio. 

nel,  manuscrit  du  même  siècle,  reproduite  —  Formée  de  figures  d'hommes  entre- 

par  Shaw  :  Ornements  illustrated,  selected,  lacées,  alphabet  du  xv* siècle,  d'Agincourt, 

(1)  DUcourssur  la  sculpture,  Émeric  David,  p.  30,  Vart  en  Picardie.  Dans  le  S*  voL  des  Mémoires  de  la 

3l«  23;  l'introdacUon  A  l'ouvrage  de  d'Agincourt,  société  des  antiquaires  de  Picardie,  ci -dessus  cité, 

celle  du  Musée  des  monuments  français,  par  de  Ro-  mêmes  indications.    . 

quefort;  les  observations  si  Judicieuses  de  M.  Pottler  (3)  Sur  ce  beau  travail,  voir  la  Revue  manismatique 

sur  les  planches  de  Touvrage  de  Willemin.  voir  p.  8,  de  Blois,  t.  II,  p.  334. 
9,  36,  37  ;  celles  de  M.  Rîgollot,  dans  son  Eual  sur 
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Histoire  de  Part  [ Peinture),  planche  xlix.  sainte  (î) ,  restituées  par  M.  Tabbé  Cahier» 

^D'an  alphabet  de  lettres  dites  tournures  in-S**,  Paris,  1844.  On  y  voit  une  espèce  de 

ou  toumeures,  Album  des  arts  an  moyen  discipline^  et  un  curieux  meuble  dit  lave- 

âge,  %*  série,  pi.  xvi.  mains,  dans  une  niche  gothigue. 

Parmi  toutes  celles  reproduites  par  le  Willemin,  Monuments  inédits,  pi.  cxcvi 

comte  de  Bastard  dans  son  ouvrage  sur  les  dut.  II,  a  publié  une  miniature  du  xiv«  slè- 

Manaserits  français,  nous  citerons  deux  G  cle.  Cette  miniatare représente  le  roi  René, 

d^un  manuscrit  du  ix*  siècle ,  publiés  dans  qui  travaiUe, entouré  de  ses  livres,  dans  son 

la  i**  livraison.  cabinet. 

Autre  d'après  une  miniature  de  i49i,  re- 

CABALE  (i  j.  V.  Alcbimie  ,  Astrologie.  présentant  rintérieur  d'une  chambre,  ou  ca- 

Dinet,  où  un  jeune  homme  est  occupé  à 

CABASSET  (  Le  ).  —  Espèce  de  coiffe  ou  écrire  près  de  son  lit.  Sur  la-  table  est  un 

calotte  de  fer ,  placée  par-dessus  le  capu-  miroir  servant  à  réfléchir  la  lumière  d'un 

chou  de  mailles  de  fer,  et  à  l'usage  des  sim-  flambeau  placé  sur  un  des  bras  du  siège.  Di- 

ples  soldats.  Wiliemin ,   Monuments    iné^  vers  objets  propres  au  travail  sont  sur  le  bu- 

dits,  t.  I,pl.  CI,  et  à  la  p.  62  du  texte, et  dans  reau.  On  y  remarque  un  grattoir  ou  canif, 

l'ouvrage  de  J.-B.-L.  Carré,  la  Panoplie,  Unwers  pittoresque ,  publié  par  Firmin  Di- 

in-i",  le  texte  et  les  planches.  dot,  frères  (jàngleterre)^  pi.  lxxxix. 

Cabasset  à  ventail.  V.  Bassinets.  Cabinet  de  l'antiquaire,  représentant  ce- 
lui de  M.  du  Sommerard ,  meublé  de  divers 

CABESTAN.  —  Employé  comme  instru-  objets  de  curiosité  qui  formaient  la  première 

ment  de  construction,  v.  la  miniature  ti-  collection  de  cet  amateur  célèbre ,  Album 

rée  d'un  manuscrit  du  xiii«  au  xiv  siècle,  des  arts  au  moyen  âge,  pi.  xxxix  de  la 

publiée  dànsle Spécimen  ofancient  sculpture,  série. 

pttiniing,  etc.,  in-folio,  Londres,  par  John  Voir  aussi  aux  mots  Alchimistes,  Anne  de 

Carter,  pi.  xxviii,  t.  I.  On  y  voit  un  cou-  Bretagne,  Saint  Jérôme,  Caxligkaphes,  etc. 
vent  ou  une  église  en  construction. 

Supplice  du  cabesun  pour  torturer  les  CABOCHONS.  —  Sorte  de  pierre,  taillée 

chrétiens.  V.  à  ce  sujet  les  planches  de  Pou-  ou  simplement  polie,  employée  si  fréquem- 

vrage  de  Mamachi ,  Origines  et  antiquitates  ment  an  moyen  flge,  pour  l'ornement  des 

ehristianœ,  t.  III,  plancnes  de  la  p.  182.  Ce-  châsses,  des  crosses,  des  couvertures  de  li- 

lui  de  Gallonins ,  ae  Cruciatib.  cnristianor.  vres,  des  croix,  des  reliquaires,  etc.  A  cha- 
cun dé  ces  mots ,  on  en  trouvera  de  nom- 

CABINETS.  —  Grands  meubles.  Album  breux  exemples.  Les  pi.  xiv,  xxx,  xxxiv  et 

du  Sommerard,  xv*  siècle,  pi.  xxxv  de  la  xxxvi  de  la  10*  série  de  V Album  de  M.  du 

3'  série.  Sommerard ,  la  pL  xxxvii  de  la  5*  série  peu- 
vent suffire  pour  donner  une  idée  de  rem- 

CABINET  de  travail.  —  Garni  de  meu-  plôi  des  cabochons  (5). 
blés  et  autres  détails  d'étude. 

Intérieur  d'un  cabinet  d'étude,  avec  tous  CACHETS.  —  Outre  les  monuments  que 

les  accessoires  de  tables,  pupitre,  biblio-  nous  citons  au  mot  Anneaux,  nous  indique-^ 

thèque,  livres,  sablier,  encrier,  etc.,  pein-  rons  encore  comme  cachets  chrétiens,  celui 

ture  du  xiv'  siècle,  d'Agincourt ,  pi.  cxxxii.  publié  par  le  père  Dumolinet,  le  Cabinet  de 

On  y  voit  saint  Jérôme  ôtant  une  épine  de  la^ibliothéque  Sainte-Geneviéve ,  1  vol.  in- 

la  patte  de  son  lion.  fouo,  planche  de  la  p.  5,  n**  5. 11  pense  que 

Autre,  dans  lequel  on  voit  saint  Ambroise  ce  cachet  a  dû  appartenir  à  une  dame  chré- 

écrivant  sur  un  livre.  Gravure  sur  bois  d'un  tienne  (à), 

livre  intitulé  :  Opéra  sancti  Ambrosii,  pu-  Autre  très-remarquable,  publié  par  Bel- 

bUé  à  Bâle,  en  1491,  par  J.   Amerbach,  lori  et  Pietro  Santo  Bartoli ,  dans  son  ou- 

et  reproduite  dans  le  livre  des  Légendes  des  vrage  sur  les  Lampes  chrétiennes. . .  (de  lam^- 

(1  )  Hechercheê  sur  l'origine  de  la  cabale ,  Mémoireê  (3)  Sar  oe  genre  d'onemeiit  nommé  par  les  anciens 

de  r Académie  des  inscriptions,  t.  IX,  le  Tombeau  de  auteurs  Electrum,  Yoir  la  noté  p.  2S7,  288  de  VEssai 

tastroloi/ie  judiciaire,  voir  au  mot  Astrolooib.  sur  divers  arts,  par  le  rootne  Théophile,  traduit  et 

(2^  A  dire  le  vrai,  au  moment  où  nous  éorivous  ces  publié  par  M.  Charles  de  l'Escalopier,  in-4*  ;  Paris, 

lignes,  ce  eurienx  travail  n'est  pas  encore  publié,  i848. 

mais  noas  nous  permettons  de  le  citer,  parce  que  nous  (4)  Les   cachets  chrétiens,    dit   saint   Clément 
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paUbttS  antiq,  et  christianor.)  (i),  i  vol.  du  texte  de  Touvrage  d'Alexandre  Lcnoir. 

in-i*",  pi.  xxvii  de  la  2*  partie.  Il  représente  Les  belles  statues  de  François  l^  et  de  sa 

saint  Pierre,  debout,  tenant  le  monogramme  femme,  couehées  sur  leur  tombeau, à  Péglise 

au  nom  du  Christ.  On   le  trouve    aussi  Saint-Denis.  V.  les  planches  de  Thistoire  de 

publié  dans  Pouvrage  de  Mamachi,  Origi^  cette  église,  déjà  citées,  et  celles  du  Musée 

nés    et    antiquitates    christianoram,  i,  V.  des  Petits^'AugasUns,  par  hiel;  el  celles  de 

V.  à  la  table  des  matières.  Lavallée  et  Réville,  ou  encore  les  planches 

Cachet  des  Yisconti,  portant  un  dragon  du  tombeau  de  François  P%  publiées  au 

ou  serpent  ailé  (la  guivre),  publié  par  Giu-  trait,  avec  un  texte,  par  M.  ImWd,  1  vol. 

lini  dans  ses  Memorie  di  Milano,  t.  XII,  grand  in-folio,  et  les  planches  de  la  Descrip- 

planche  de  la  p.  553.  tion  da  Musée  des  monuments  français,  par 

Voir  aussi  le  complément  de  cet  article  Alex.  Lenoir,  t.  Flf,  pi.  cm. 

aux  mots  Tes8ères  et  Sceaux.  Figure   en  pied  de   Philibert   Lebe^u  , 

prince  de  Savoie,  seigneur  de  Brou,  cou- 

CADAVRES.  —  Plusieurs  monuments  fu-  cbée  dans  Tétat  de  mort,  sous  son  tombeau, 

nèbrcs  très-remarquables  offrent  des  repré-  à  Téglise  de  Brou.  V.  Brou. 

sentations  de  personnages  à  Tétat  de  cada-»  Le  tombeau  des  Scaliger,  à  Vérone»  offre 

vres;  nous  citerons  comme  exemples  de  ce  aussi  une  figure  de  ce  genre  couchée  sur  an 

genre  de  figures,  une  pierre  tumulaireou  socle.  V.  Scaliger. 

epitaphe  placée  depuis  bien  longtemps  Cadavre  couché  sur  un  tombeau ,  et  dé- 
dans la  muraille,  à  main  gauche  en  entrant  voré  par  les  vers,  sculpture  du  xvi*  siècle, 
dans  Téglise  Notre-Dame  de  Paris  (2).  V.  les  à  Téglise  de  Moulins,  Ancien  Bourbonnais, 
diverses  descriptions  de  Téglise  Notre-  chapitre  et  planches  de  Moulins.  On  y  lit 
Dame,  désignées  à  son  article.  une  inscription  latine  ainsi  conçue  :  Olih. 

Celle  enclavée  dans  la  muraille  du  bas  Formoso.  Fueram.Qoi.Corpore.  Pijtri.Nunc. 

côté  droit  de  la  petite  église  Saint-Julien-le  Sun.  Corpore.  Lector:  Eris.  i557. 

Pauvre,  à  Paris.  V.  également  les  descrip-  Figures  de  Henri  II  et  de  Catherine  de 

tiens  de  cette  église  dans  les  topographies  Médicis ,  couchées  dans  l'état  de  mort,  sur 

de  Paris,  et  au  mot  Julien.  leur  tombeau,  autrefois  à  la  chapelle  des 

Les  statues  de  Louis  XH  et  de  sa  femme,  Valois,  gravées  dans  le  Musée  des  mono- 
sur  leurs  tombeaux,  à  Saint-Denis,  publiées  ments  français,  de  Lenoir,  t.  IH,  pi.  cvi, 
dans  V Histoire  de  l'abbaye  de  Saint-Denis,  n"*  i02  du  catalogue,  et  encore  pi.  cxi  et  c\ii, 
par  dom  Féllbien,  et  les  planches  du  Musée  même  volume  ;  et  pi.  xxxi  des  Sowenirs  du 
des  Petits-Augustins  (salle  du  xv*  siècle).  Musée,  etc.,  in-folio,  parBiet,  architecte, 
publiées  par  Blet,  Souvenirs  du  Musée  des  L'ouverture  d'un  cadavre  dans  lequel 
monuments  français,  in-folio;  et  par  Laval-  on  ne  trouve  pas  de  cœur;  composition  de 
lée  et  Résilie,  Fues  pittoresques  etperspec-  D.  Contarini.  V.  son  œuvre,  et  aux  mots 
ti9es  des  salles  du  Musée,  etc.,  in-folio.  Avare  et  Coeur. 

La  statue  du  maréchal  de  Brézé,  sur  son  Voir  aussi  aux  mots  Chirurgie  et  Chirur- 

tombeau ,  à  l'église  cathédrale  de  Rouen,  gien. 
Foyagcs  pittoresques   et   romantiques  en 

France,  par  Taylor  et  de  Cailloux  (Nor-  CADENAS  ou  NEFS.  —  Espèce  de  petit 

mandie)^  pi.  cxxxiv,  par  M.  Deville ,  oiblio-  vase  en  forme  de  vaisseau,  avec  un  couver- 

thécaire  de  Rouen  ;  Description  des  tom^  cle  à  charnière ,  servant  à  renfermer  le  sel 

beaux  de  la  cathédrale ,  i  vol.  in-8%  y-  et  la  serviette  des  seigneurs,  vers  le  xiir 

vrage  savant,  dont  les  planches  sont  bien  ou  xiv*  siècle.  WiWemin,  Monuments  inédits 

exécutées.  français,  pi.  cxxxii  du  t.  I,  donne  un  roeu- 

Voir  aussi  l'ouvrage  in-fol.  intitulé  :  Les  me  de  cette  forme.  V.  aussi  le  texte  de  M. 

cathédrales  de  France,  lithographiées  par  Pottier,  qui  se  rattache  h  cette  planche, 
divers  artistes ,  d'après  les  dessins  de  Cna- 

puis,  Paris,  i 843.  CADOUIN  (Dordogne).  —  Le   cloître  de 

La  femme  du  chancelier  de  Birague,  dans  l'église  de  ce  nom ,  monument  du  xiir  siè- 

l'état  de  mort,  placée  au-dessous  de  sa  figure  cle,  environ,  menacé  si  longtemps  d'une 

à  eenoux,  représentée  en  grand  costume,  destruction  complète ,  et  acheté  par  le  gou- 

et  lisant,  sculpture  de  Germain  Pison,  Afo-  vernement,  a  été  décrit  et  dessiné   par 

sée  des  Petits-  Augustins,  n""  35,  et  page  37  M.  l'abbé  Audierne;  les  dessins  sont  dépo- 

(1)  Il  est  étonnant  que  ce  cachet  soit  publié  dans  bert  sur  Noire-Dame,  extrait  du  Mageuin  encyclO' 
un  volume  consacrée  reproduire  une  collection  de  pédique,  novembre,  i8ii,p  32.  Cette  sculpture  est 
lampes.  de  il67. 

[2)  Voir  au  sajei  de  cette  pierre  l'ouvrage  do  U.  Gil- 
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ses  aux  archives  du  ministère  de  rintérieur.  le  même  volume,  de  plusieurs  cncadre- 
Sulletin  da  comité  des  arts  et  monuments^  ments  riches  et  curieux  de  divers  féli- 
ne 4,  p.  4771.  Il  en  existe  une  description  quaires. 

avec  planches ,  chez  Dupont,  imprimeur,  à  — De  diverses  sculptures  duGampoSanto, 

Paris,  hôtel  des  Fermes.  publiées  dans  la  description  de  ce  monu- 
ment, par  Ijasini,  1  vol.  in-folio.  Y.  les 

CADRANS  (solaires  et  autres).  —  Les  pi.  des  n-  75,  76,  85,  103,  148,  151, 162. 

planches  de  la  Description  de  la  cathédrale  —  De  plusieurs  tombeaux  publiés  dans 

de  Strasbourg,  qui  se  trouvent  dans  tous  les  Vita  pontificam  romanoram,  par  Ciaconius, 

eabinels  de  gravures ,  et  dans  toutes  les  bi-  4  vol.  in-folio.  V.  les  planches  de  ces  divers 

biiothèques,  offrent  diverses  représentations  volumes. 

de  ce  genre.  Ou  encore  celles  de  la  Fie  des  papes,  par 

Les  livres  d^allégories  et  d'emblèmes,  que  Palatins,  2  forts  vol.  in-folio,  aui  ou  reste, 

nous  citons  en  grand  nombre,  à  ces  deux  ne  sont  que  la  copie  des  plancnes  publiées 

désignations,  doivent  aussi  être  consultés,  dans  Pouvrage  de  Ciaconius. . 

lie  sujet  de  la  maladie  du  roi  Ëzéchias,  Les  ornements  qui  entourent  les  tom- 

qul  se  trouve  représenté  dans  toutes  les  an-  beaux  d'Anne  de  Montmorency,  de  Louis  de 

ciennes  Bibles ,  offre  encore  des  formés  eu-  Pencher,'  de  Yiniers-de-rilc-Adam,  et  de 

rieuses  de  cadrans  en   usage  à  l'époque  quelques  autres,  au  Musée  des  Petits- Augus- 

de  ces  gravures.  tins,  publiés  par  M.  Alex.  Lenoir,  dans  les 

Autres  dans  l'ouvrage  intitulé  :  f^ia  vitœ  divers  volumes  de  son  ouvrage.  V.  à  ces  di- 

œternœ,  du  révérend  père  Sucquet,  1  vol.  vers  noms.  Biet,  Souvenirs  du  Musée  des 

in-12,  pi.  V.  monuments  français.  Ou  encore  par  Laval- 

Piadesideria,  du  révérend  père  Herm.  lée  et  Ré  ville,  Fues  pittoresques  et  perspec- 

Hugon,  1  vol.  in-12,  pL  iiii,  x^xiv.  tives  des  salles  du  musée,  etc.  Y.  aussi  les 

mots  Cartouches,  Frontispice,  Couver- 
CADRANS  ASTRONOMIQUES  de  bergers,  tores  de  livres.  Titres,  Miroirs,  Stal- 
—-  Pour  ce  genre  d'instruments  que  nous  les,  Yolets,  Tableaux,  Tombeaux,  Triptt- 
nti  saurions  expliquer.  Y.  les  deux  planches  ques,  etc. 
du  Grand  calendrier  des  bergers,  dans  les  di- 
verses éditions  de  1511  à  1519,  dans  toutes  CAEN  (basse  Normandie].  —  Les  princi- 
Ics  bibliothèques  publiques.  Dibdin  repro-  paux  monuments  de  cette  ville  sont  publiés 
duit  cette  planche,  gravée  en  bois  dans  le  oans  les  diverses  monographies  citées  dans 
1"  volume  de  l'ouvrage  :  Typographical  le  4"  volume  de  la  Méthode  pour  étudier 
antiquities,  p.  51.  l'histoire,  par  Lenglet  du  Fresnoy,  p.  205, 

dont  plusieurs  renierment  des  plancnes.  Et 

CADRES  ou  ENCADREMENTS.— Ouvrage  dans  le  Catalogue  n'aide  la  librairie  dépar- 

du  xr  siècle;  ciselure  en  argent,  d'Agin-  tementale,  de  Dumoulin,  à  Paris  (article 

court,  Peinture  (i),  pi.  lxxxiii.  Normandie)^  p.  15, 46, 17. 

Cadre  singulier  composé  d'incrustations  lyiinsXsigrande  Topographie  de  la  France, 
d'argent,  d'ivoire,  d'émaux,  Atlas  du  Som-  au  Cabinet  des  estampes ,  à  Paris.  Y.  le  dé- 
oierard,  pi.  ii  du  ch.  Y,  ouvrage  du  xvi*  siè-  parlement  du  Cakados, 
de.  V Univers  pittoresque  (  France,  Norman- 
Cadre  ou  encadrement  renfermant  une  die),  publié  chez  Didot,  frères,  à  Paris,  plu- 
prière,  xv*"  siècle,  Willemin  ,  Monuments  sieurs  vol.  avec  planches  généralement  bien 
français  inédits,  pi.  xcvii,  t.  II.  exécutées. 

~  De  diverses  peintures  en  émail,  ^^ftont  La   Description  des    monuments   de  la 

du  Sommerard ,  6* série,  pi.  xxvii;  7"  série,  France,  par  Alexandre  de  La  Borde,  in- 

pl.  XX,  XXV,   xxxviiï;    Atlas,   pi.  v  du  folio,  t.  II,  pi.  cxxxii. 

ch.  IX .  U Atlas  des  monuments  des  arts  en  France, 

Des  retables  magnifiques  de  quatre  ou  par  Alex.  Lenoir,  pi.  xix. 

cinq  autels  de  l'église  cathédrale  de  Ham-  Le  Moyen  âge  pittoresque,  chez  Weit  et 

bourg,  publiés  dans  l'ouvrageintitulé:  Des-'  Hauser,  à  Paris,  pi.  xix. 

criptio   historica    basilicœ    Sancti- UdaU  -  l/is  Antiquités  anglo-normandes ,  mr  î^u^ 

riei  et  Sanctœ-Afrœ,  1  vol.  in-^olio,  à  Ham-  carel ,  traduction  de  L'Échaudé-d'Anisy  , 

^arg,  par  Bernard  Harlfelderus.Y.  aussiles  pi.  xvi  et  xxxi,  n*»  82,  et  les  p.  109  et  191  du 

planches ,  au  nombre  de  50  au  moins,  dans  texte. 

(1)  Ce  geore  de  travail  devrait  natarellement  être  mais  comme  c'est  le  tableau  qui  est  l'objet  principal 

ebisé  à  la  ciselure,  une  des  brauches  de  la  sculpture,  pour  d'Agincourt,  il  Ta  classé  à  l'article  Peinture. 
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kh\ïà^eàe\^TnïXï\éy  Moyen  âge  pittore^  Oo  y  remarque  la  cathédrale,  le  beau 

qae,  pi.  xix.  cloitre  de  cette  éelise,  etc.  Le  cloître  est 

Abbaye  des  Hommes,  Moyen  âge  monw'  très-bien  réduit  dans   le  Guide  da  voyor 

mental,  tour  des  gendarmes,  î6.j  pi.  gxl.  genr  en  France,  chez  Didot,  frères.  Y.  dé- 
partement de  Lot-et-Garonne. 

GAGE.  —  Formée  par  un  berceau  de  ban-  Voir  aussi  la  grande  Topographie  de  la 

des  de  fer,  au-dessus  d'un  chevalier  cou-  France ,  au  Gabinet  des  estampes  de  Paris 

ché  sur  son  tombeau  en  signe  de  captivité,  (  Département  du  Lot  ). 
monument  du  xiv*  ou  du  xv'  siècle,  publié 

dans  le  1*'  volume  de  VEncyclopedia  of  an-  GAIFE  (GrandtPrêtre):— Interrogeant  Je- 

ligaitje^,  de  Fosbroke,Lond.,in-8'*,  planche  sus-Ghrist.  Tableau  de  Duccio  de  Sienne^ 

de  la  p.  2â8.  xiir  ou  xiv«  siècle,  Storia  délia  piitura  ita- 

fiC  bel  ouvrage  de  Stothard,  ikfonumentof  Uana,  de  Giovanni  Rosini,  in-folio,  Pise» 

effigies,  in-^"",  en  oflfre  d'autres  exemples.  1859, 1. 1,  pi.  ix. 

V.  aussi  au  nom  Richard.  Le  costume  et  le  siège  du  grand-prétre 

sont  curieux.  V.  aussi  toutes  les  suites  de  la 

GAGE.  —  Supplice  de  la  cage  de  fer  sous  Passion  de  Jésus-Ghrist,  que  nous  citons 
Louis  XI;  le  Magasin  pittoresque,  t.  IX,  à  ce  mot. 
p.  572,  donne  celle  où  fut  enfermé  le  cardi- 
nal La  Balue.  GAÏN.  —  Inspiré  par  un  mauvais  génie  on 

démon  :  belle  sculpture  quoique  mutilée, 

GAGES  A  OISEAUX.  —  Au-dessous  d'un  du  xii*  au  xiii*  siècle,  à  la  cathédrale  de 

casque,  et  une  autre  placée  sur  Técu  d'un  Bazas,  et  publiée  avec  plusieurs,  autres  à  la 

chevalier,  miniature  au  xiii' siècle,  pi.  xc  fin  du  2*  volume  de  l'ouvrage  intitulé  : 

du  1"  volume  de  Y  Histoire  de  VAliema-  OEloXm,  ou  les  Dieux  de  Moïse,  par  P.  La- 

gne,  dans  la  collection  de  Y  Univers  pitto-  cour,  Bordeaux,  4859  (i). 

resque,  publiée  par  Didot,  frères.  Gain  est  assis,  derrière  lui  est  un  dé- 

\jk  plus  curieuse  que  nous  puissions  citer  mon  ayant  une  jambe  d'animal ,  et  une 

à  cause  de  sa  forme  et  de  quelques  accessoi-  d'homme.  Pour  le  texte,  voir  à  la  p.  575. 

res,  est  celle  qui  est  gravée  dfans  un  livre  Gain  cultivant  la  terre  :   bas-relief  des 

intitulé.  Menus  propos  de  Gringor,  petit  portes  du  baptistère  de  Florence,  par  Ghi- 

in-4%  Gilles  Gouteau,  année  ioSi,  avec  norti,  d'Agincourt  (^co/pfara),  pi.  xli. 

planches  en  bois;  le  livre  n'est  pas  folioté.  — Offrant  un  sacrifice  réprouvé  de  Dieu, 

Willemin,  Monuments  inédits  français,  et  tuant  son  frère.  Outre  ces  divers  sujets 

1. 1,  pi.  Gxxxiii,  miniature  du  xiv*  siècle,  déjà  signalés  au  nom  d'Abel,  voir  encore 

Autre,  t.  Il,  pi.  GLxix.  les  belles  sculptures  des  portes  du  baptis- 

On  trouve  une  grande  réunion  d'objets  tère  de  Florence,  et  les  mosaïques  publiées 
de  ce  genre,  rem plb  de  divers  oiseaux,  dans  par  Lambecius,  Bihliotheca  Cœsarea, 
un  ouvrage  allemand  intitulé  :  Trostpiegel  Lasini  a  aussi  publié,  dans  son  Recueil 
in  Gluck  und  Ungluck  Francici  Petrarcna^  des  peintures  du  Campo  Santo ,  un  de  ces 
ou  de  Remediis  utriusque  fortunœ,  i  vol.  sujets.  V.  la  planche  n**  2  du  volume,  voir 
in-folio ,  sans  nom  d'auteur,  ouvrage  orné  aussi  toutes  les  Bibles  à  figures,  au  mot  Bi- 
de gravures  en  bois,  très-bien  exécutées  blés;  ces  mêmes  sujets  sont  également  très- 
dans  le  style  de  Luc,  Granach ,  Albert  Du-  bien  sculptés  à  l'église  cathédrale  de  Ba- 
rer,  et  autres  de  cette  école.  zas^;  voir  l'ouvrage  indiqué  ci-dessus,  par 

Dibdin  en  donne  deux,  dont  une  assez  eu-  P.  Lacour. 
rieuse,  dans  la  suite  des  Marques  et  devises 

des  imprimeurs,  aux  xv*  et  xvr  siècles.  Bi-  GAIRE  (Le  Vieux).  —  Des  monuments 

bliographical  Decameron,  in-é*",  t.  II,  plan-  les  plus  curieux  de  cette  ville  sont  publiés 

ehe  des  p.  109  et  148.  dans  le    P^oyage  en  Orient ,  de   Richard 

Worsley,  par  le  comte  de  Forbin,  Atlas  de 

GAHORS.  —  Les  principaux  monuments  son  P^oyage  dans  le  Levant,  1  vol.  in-folio, 

de  cette  ville  sont  publiés  dans  le  grand  ou-  pi.  xlix,  l,  li,  lxxii,  lxxiv,  dans  le  grand 

vrage  du  baron  Taylor  et  de  Gailleux,  etc.,  ouvrage  de  la  commission  d'Egypte. 

P^oyages pittoresques  dans  l'ancienne  France  Voir  encore  les  mots  Bazas,  Mosqoées, 

(  Quercy  J,  in-folio,  avec  planches.  Nilohètre,  etc. 

(I)  Nous  avons  déjà  siffoalé  cet  oavrage  comme  n'en-  l'Egypte  et  de  l'Indostao.  Y.  Annales  de  philosophie 

vjsageanl  les  faits  bibliques  que  comme  aotaol  do  chrétienne,  les  mots  Biblei,  Création,  Egypte :\  la 

figures  symboliques  Urées,  dit  rauteur,  des  fables  de  table  des  matières. 
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/Le  beau  château  du  Caire  est  l'objet  d  Les  Foyageê  de  Saint  "Non  (Richard) 

deux  planches  de  VMlas  de  M.  de  Forbin,  dans  les  diverses  parties  de  la  Sicile,  5  vol. 

Voyage  dans  le  Levant,  Paris,  pi.  ui  et  lv.  in-folio,  renfermant  plus  de  400  planches. 

Les  divers  monuments  de  cette  ville  sont  généralement  bien  exécutées,  depuis  1781 

publiés  d^une  manière  remarquable  dans  jusqu'en  1786,  dans  toutes  les  bibliothèques 

le  magniûque  ouvrage  de  Owen  Jones,  et  publiques. 

Jul.  Goury,  in-folio,  View  on  the  Nile,  yoïr  aussi  la  grande  Topographie  de  V  lia- 

Lond.,  io4olio,  1843.  Le  texte  est  de  Birch.  lie  {royaume  de  Calabrejy  au  Cabinet  des 

estampes,  à  Paris,  magninque  collection  en 

CAISSONS  de  PLAFONDS.  •—  Le  cloître  de  plus  de  90  portefeuilles  in-folio  ;  consulter 
l'église  Saint-Audré-le-Bas  (Vienne  en  Dau-  également  la  Collection  topographigae  du 
phiné),  monument  carlovingien ,  offre  un  maréchal    d'Uxelles,   au  même    caDinet, 
exemple  de  ce  genre  d'ornement.  Y.  au  mot  49  vol.  in-folio,  divisée  par  pays. 
Saint -André.  Reste  à  savoir  si  la  partie  Tombeau  d'un  duc  de  Calabre ,  1328,  Ci- 
de  ce  cloître,  indiquée  ici,  est  bien  de  Té-  cognara,  Istoria  délia  scultura  in  Itatia, 
poque  carlovingienne,  ou  si  elle  ne  serait  1. 1,  pi.  xl. 
pas  une  reconstruction.  La  planche  indi- 
quée est  reproduite  dans  Vifnwers  pitto^  CALAKUS.  —  Ou  le  chalumeau  en  or,  ar- 
rtsqne\  de  Didot,  frères  (France  ),  pi.  cxci.  gent,  ou  toute  autre  matière,  servant  à  com- 

L'église  Saint-Jacques,  à  Liège,  très-re-  m  unier  sous  l'espèce  du  vin. 

marquable,  du  xv*  siècle,  environ,  publiée  ^  On  trouve  trois  sortes  de  ces  instruments 


genre  d'ornement  en  usage  au  xvi*  nica,  \  vol.  in-4*',  formant  deux  parties, 

siècle.  Histoire  de   Vart  {Architectare)^  V.  la  pi.  v  de  la  p.  226  (2),  et  au  mot  Fis- 

pl.  Lix,  n"  16  ;  pi.  Lxv,  n*  9  ;  pi.  lxvi,  n*»  1 ,  tula. 

'  Diverses  parties  de  l'Hôtel  de  Ville  de  Pa-  CALANDRE.  -—Oiseau  employé  d'une  ma- 
ris. V.  les  topographies  de  Paris.  nière  mystique  ou  allégorique  sur  quel- 
Une  belle  salle  du  Consistoire  de  Tou-  ques  monuments,  peints  ou  sculptés  au 
louse,  publiée  dans  les  Voyages  pittores-  moyen  flge.  V.  les  planches  et  les  détails 
ques  et  romcmtiqaes  dans  l'ancienne  France,  donnés  à  ce  sujet  par  l'abbé  Cahier,  dans 
par  Taylor  et  de  Cailleux  {Languedoc)^  là  Description  des  vitraux  de  Bourges,  in- 
i.  I,  pi.  XXIII  (  lis  ).  folio,  p.  127  et  suiv.,  et  sa  Dissertation 
Diverses  parties  des  châteaux  de  Cham-  *nr  quelques  points  de  zoologie,  du  moyen 
bord,  de  Fontainebleau,  offrent  ce  genre  de  âge,  iiM**,  Paris,  1843. 
décoration.  V.  les  planches  publiées  par  On  trouve  la  calandre  figurant  dans  une 
M.  du  Sonimerard ,  dans  V Album  et  l'Atlas  des  planches  d'un  vieux  livre  intitulé  :  His- 
des  arts  au  moyen  âge,  aux  mots  Cham'-  toria  beatœ  Mariœ  Virginie  ex  evangelistis 
BORD   et  Fontainebleau  ,  et  aussi  à   Pla-  et  Patribus,  excerpta  et  per  figuras  démons-- 
FONDS.  trata,  cité  par  M.  Debure,  dans  son  Cata- 
logue de  M.  de  Gaianat  (  livres  mystiques), 
CAISSONS.  —  D'artillerie;  on  en  trouve  et  par  le  baron  de  Ueinecken, /d^e  d'an^ 
un  assez  cprieux  dans  les  Tapisseries  his-  collection  d'estampes,  etc,^  p.  381,  n""  8,  B. 
toriques,  publiées  par  A.  Jubinal,  pi.  m  de  On  y  lit  ;  Calandrius  si  facie  œgrum,  etc. 
la  suite  des  Tapisseries  de  Dijon,  xv*  siècle 

ou  environ.  CALATRAVA  (Ordre  de). —  Pour  con- 

^  naître  le  costume,  les  insignes  et  armes  de 

CALABRE  (1).  —  Les  principaux  monu-  cet  ordre  de  chevalerie ,  voir  V Histoire  des 

mentsde  ce  pays  sont  publiés  dans  les  ou-  ordres  militaires  et  religieux,  par  le  père 

vrages  suivants  :  Héliot ,  plusieurs  vol.  in-^'',  les  tables  de 

Celui  de  Mayer  (Marc),  intitulé  :  De-  chaque  volume. 

scritto  regno  di  Calabrie,  1  vol.  in-folio,  L'ouvrage  de  J.  Ch.  Bar,  intitulé  :  i7«CBei< 

Ljfon,  1717,  avec  planches.  de  tous  les  costumes  des  ordres  religieux 

(1)  Pour  l'histoire  de  ce  pays,  Toir  Moreri,  Dictions  p.  18S  et  suit.;  Voyages  liturgiques  de^oléon,  in-8*» 
wdre  historique i  Lenglet  da  FresDoy,  Méthode  pour  p.  i49;  Casalias,  iehitibus  Ecclesiœ,  in-4%  p.  108  et 
étudier  l'histoire,  t.  Ill,  p.  364  ;  yolume  supplémcn-  la  note  p.  39i  de  VEssai  sur  divers  arts,  par  le  moine^ 
taire,  p.  1 14  cl  suir.  Théophile,  traduit  et  publié  pair  M.  GharUs  l'Escalo^ 

(2)  Sur  cet  aociea  usage,  voir  Maeri,  Hierolexieon,  pier,  10-4*  ;  Paris,  1843. 
verbo  Calamus;  Bocqaillot,  Traité  de  liturgie^  in-t*. 
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et  militaires,  etc.  <,ioTmsini  6  vol.  in-folio,  xiv*  siècle),  le  caractère  est  anglo-sax^yn  ; 

Celui  de  Schoonebeek,  Histoire  de  tous  nous  n*en  connaissons  pas  de  copie. 
les   ordres   militaires,    en  2  vol.  în-i2,        Calendrier  chrétien,  peint  dans  un  manur 

S*  partie,  pi.  xxxviii  ;  il  existe  de  cet  ou-  scrit  exécuté  de  774  à  784,  intitulé  Bveuiae^ 

vrage  des  éditions  in-S**.  listariumCaroli  magni,  appartenant  à  la  bi- 

Au  Cabinet  des  estampes  de  Paris,  près  bliothèque  du  Louvre,  à  Paris,  cité  par  Dib- 

la  Bibliothèque  royale,  on  trouve  plusieurs  din,  Foyages  en  France,  t.  IV,  p.  50.  Le 

collections  sur  les  ordres  religieux  et  mili-  manuscrit    est   terminé    par  le   nom    do 

taires,  qui  sont  indiouées  sur  le  catalogue  moine  Godescalcus;  ce  monument  sera  sans 

des  estampes  de  ce  caDinet.  doute  reproduit  par  le  comte  de  Bastard 

dans  son  grand  ouvrage  sur  les  manu- 

CALENDRIERS.  —  Civils  et  religieux  ,  scrits. 
manuscrits  ou  gravés  sur  bois,  sur  métal.       Les  Bollandistes  ont  publié  dans  le  4*' 

sur  pierre,  etc.  volume  du  mois  de  mai  de  leurs  Acta  saœ- 

Calendrier  romain.  Ce  carieux   monu-  toram,  un  calendrier  dont  nous  ne  pou* 

ment  est  gravé  dans  le  4*  volume  de  l'on-  vous  préciser  la  date  puisqu'ils  ne  Pont  pas 

YTàge  iniiiulé  : Bibliotheca  Cœsarea  vinde-  fait  eux-mêmes,  mais  dont  le  manuscrit 

bonensis,  et  sa  continuation  par  Neyssel,  et  les  miniatures  accusent  Part  byzantin  ; 

ii    vol.   in^olio,  qui  forme  le  Catalogue  il  est  gravé  en  là  planches  in-folio,  une 

latin  de  la  bibliothèque  impériale  de  Vien-  pour  chaque  mois,  et  est  intitulé  :  Èphe- 

ne ,  par  Lambecius,  d'après  une  peinture  merides  Ôrœcorum  et  Moscoram,  etc.  ;  il 

de  manuscrit  du  iv*  siècle  environ;  ce  pré-  serait  assez  difficile  de  donner  une  idée 

cieux  calendrier  paraît   avoir  été  exécuté  exacte  de  ces  gravures  qui  représentent 

vers  Tan  554  de  Jésus-Christ,  sous  Cons-  une  foule  de  saints,  de  patriarches;  des 

tantin,  fils  de  Constantin  le  Grand,  et  dédié  docteurs  de  PÉglise  grecque  et  latine;  les 

à  un  nommé  Yalentin  (1).  Pères,  des  contre versistes,  des  empereurs. 

Il  est  question  de  ce  calendrier    dans  des  saintes  honorées  par  Tune  et  Pautre 

Pouvrage  de  M.  Schwartz,  Z^i^pB^atto  prima  liturgie,  des  édifices  religieux,  des  scènes 

de  ornata  librorum,  in-4^,  â*  édition  sans  de  conciles,  des  translations  et  inventions 

date,  p.  24.  de  reliques,  et  bien  d'autres  sujets  avec 

Pour  Pexplication ,  voir  le  texte,  t.  n,  une  foule  d'accessoires  curieux  pour  Pé- 

p.257.  tude  des   mœurs,  des  usages,  des   fêtes 

Calendariam  romannm  sub  Liberio  papa  chrétiennes. 
confectam,  précieux  monument  de  la  chro-       Voir  les  mots  Commémoration,  Concile, 

nologie  ecclésiastique,  au  v  siècle,  publié  Onctions,  Translations  ,  Exaltations  ,  Nes^ 

dans  les  Acta  sanctorum  des  Bollandistes,  torids.  Synodes,  Robe  de  la  Vierge,  Cein« 

mois  de  juin,  t.  Vil,  p.  185;  et  par  Bian-  ture,  Blaquernes,    Funérailles,  etc.  A 

chini  :  Demonstratio  nistoriœ  ecclesiasticœ  chacun  de  ces  mots  nous  donnons  Pexpli- 

comprobata  monamentis  ,  etc.,    tabula  ii'  cation  du  sujet. 

sœculi  i',  n**»  51 ,  52, 33, 34, 35.  On  y  remar-        Celui  d'un  missel,  dit  le  livre  de  saint  Gu- 

que  ces  mots  :  Depositio  episcoporam.  De-  thlac,  manuscrit  du  x''  au  xr  siècle,  caraclè- 

positio  martyrnm,  voir  à  ce  sujet  le  texte  res  saxons,  en  lettres  d'or,  et  en  rouge  et 

de  ce  savant  ouvrage,  t.  II,  p.  237.  bleu  alterné;  cité  par  Dibdin ,  comme  un 

Calendarinm  carthaginense ,  sans  doute  monument  très-importantde la  bibliothèque 


tée  ci-dessus 
le  no  33  de 
pourPexplii 

La  bibliothèque  Cotonniënne  (  case  Galba,  evangcliaranC  per  annî  circalum  juxta  rr- 

A..i8),  possède,  dit  Lingard,  Antiquités  de  tum  Eccles.  grœcœ,  et  Kalendarium  sanc- 

V Eglise  anglo-saxonne,  1  vol.  in-S*»,  p.  608,  toram  aureis  characteribus  exaratum;  d'A- 

traduclion  française,  année  1828,  un  petit  gincourt  aurait  dû  donner  le  titre  en  grec, 

calendrier  appartenant  à  un  manuscrit  de  tel  que  le  porte  le  manuscrit  qui  est  à  la  bi- 

Pau  703;  orné  de  gravures  (lisez  minia-  bliothèque  du  Vatican, 

tures,  puisque  la  gravure  ne  date  que  du  Ceux  à  Pusage  de  la  même  liturgie,  pu- 

(1)  rfous  avons  ironvé  la  désienation  de  celle  pièco  Rive  tur  l'Élude  el  la  connaisscMce  de*  mlniaturct 

p.  34  d'un  prospectus  d'ouvrage  projeté  par  1  abbé  ei  dus  manuscrits. 
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bliésdans  Pouvrage  intitulé  :  MHNOAOriON  bois ,  Tivoire ,  etc.  —  Un  des  plus  anciens 

sîve  Kalendariam  Ecclesiœ  coMtantinopoL  monuments  chrétiens  de  ce  genre  est  celui 

eu  aimorum  veiastate  insigne,  primum  e  qui  est  connu  sous  le  nom  de  Cycle  de  Saint- 

hibliotheca  romana  Albanorum  in  luce  edi-  Hippolyte,  sculpté  sur  le  pourtour  du  siège 

tum  a  Stephano   Anton.   Morcello,    ^.,  de  marbre  sur  lequel  il  est  représenté  assis. 

2  vol.  petit  in-folio,  publiés  à  Rome;  à  la  Ce  monument,  qui  passe  pour  être  sculpté 

p.  12  du  i"  volume  se  trouve  un  fac-si^  vers  le  iv*  ou  v*  siècle,  est  au  musée  du  va- 

mile  du  calendrier  nommé  M>7yoV/tov  soprz-  tican;  il  est  publié  dans  plusieurs  savants 

arcxo*.  ouvrages  dont  les  principaux  sont  : 

Calendrier  nécrologique  avec  miniatures,  Uniêtoire  littéraire ,    des   Bénédictins. 

tiré  d'un  manuscrit  du  xii*  au  xiii*  siècle.  V.  la  planche  de  la  p.  36i  du  t.  I,  pre- 

D'Agineourt,  Peinture,  pi.  lxviii  et  le  texte  mière  partie, 

des  planches,  p.  76.  Dissertatio  de  anno  primo  imperii  Severi 

Calendrier  pascal,  composé  par  Pabbesse  Alexandri,  qaem  prœfert  cathedra  marmo-^ 

Herrade  de  Laudsperg;  manuscrit  de  l'/Tor-  rea  sancti  Hippolyti,  in  hibliotheca  Fati^ 

tas  delieiaram,  xiii*  au  xiv*  siècle,  publié  cana,  a  Joan.  vignoli,  i  vol.  in-4''  ;  Romœ, 

par  Engelhart;  Stuttgard^  181B,  1  vol.  plat,  1712,  voir  la  planche  p.  5.  Cet  auteur,  en 

in-folio.  Y.  ravant-oernière  planche  ou  le  donnant  la  figure  de  face,  a  supprimé  Pin térét 

manuscrit  original  qui  appartient  à  la  ville  capital  du  monument,  qui  est  le  calendrier 

de  Strasbourg.  ou  cvcle;  faute  que  les  bénédictins  n'ont 

Calendrfer  avec  miniatures,  composé  en  pas  faite,  ayant  eu  le  soin  de  représenter 

ii58,  par  le  roi  René.  Manuscrit  apparte*  la  Ggure  des  deux  côtés.  On  trouve  encore 

Dant  à  la  bibliothèque  d'Aix.  Y.    pour  les  ce  monument  reproduit  dans  le  grand  ou- 

détails  de  ce  monument  le  Magasin  ency^  ywe  d'AusiSt&se.  de  Titis  pontifie,  romanor,, 

clopédiqae,  décembre,  1813,  p.  30,  Visser-  in-^lio,  édition  de  Guillaume,  bibl.  du  Ya- 

j-c,_î_-«î tic,  t.  II,  p.  159  et  160.  I^e  monument  est 

vu  sous  les  deux  faces. 


taiion  de  M.  Fauris  de  Saint-Yincent. 

Autre  de  la  même  époque  ou  du  moins  du 
même  siècle,  manuscrit  de  la  Bibliothèque 
royale ,  sous  le  n*>  285,  fonds  de  La  Yallière; 
il  est  orné  de  154  ûgures.  Mêmes  citation 
et  indication  que  ci-dessus. 


Par  Joseph  et  Antoine  Bianchini,  dans  les  ta- 
bleaux de  Touvrage  intitulé  :  Demonstratio 
histor.  ecclesiasticœ  comprobatœ  monamen- 
tis,   tabula  m"  sœcali  u',  n""  19  et  57; 


Fabricius,  Bibliotheca  antiquaria,  in-4'',  pages  600  et  628  du  texte,  3*  vol.  se  trouve 

cite  plusieurs  anciens  calendriers  en  usage  rexplication  des  deux  monuments. 

au  moyen  âge,  dont  on  peut  voir  Tindica-  EnGn  par  d'Agincourt,  Histoire  de  Vart 

tioD  p.  451  ;  les  ouvrages  quMl  indique  doi-  on  moyen  âge  (Sculpture)^  pi.  m,  n*"  1. 

vent  renfermer  des'tonfigurations  de  signes,  Calendriers  chrétiens  sculptés  sur  les  mu- 

d^écritures,  de  chiffres,  etc.  railles  des  églises,  telles  que  celles  de  Notre- 

Le  Calendrier  des  Heures  d'Anne  de  Bre-  Dame  de  Paris,  et  dont  M.  Fauris  de  Saint 

iagne,  dont  le  célèbre  volume  manuscrit  Yinccnt  a  donné  une  description  détaillée 

appartient  à  la  Bibliothèque  royale,  est  un  dans  le  Magasin  encyclopédique ,  année 

des  plus  remarquables  à  citer  parmi  tous  1815,  mois  de  septembre  et  octobre. 

ceux  de  cette  époque  qui  se  trouvent  dans  —  Du  portail  de  Téglise  Saint-Denis  en 

ce  vaste  dépôt  aes  richesses  calligraphiques  France  ;  monumentdu  xr  au  xu*  siècle^  pu- 

de  FEurope.   Dibdin  en  donne  un  détail  blié  par  Alex.  Lenoir  dans  son  Atlas  des 

assez  étendu  dans  le  3*^  vol.  de  ses  Voyages  arts  en  France,  in-folio,  pi.  xx. 

en  France,  p.  163, 164.  CeluidelacalhédraledeSenlis.Y.àcenom. 

Mous  indiquerons  encore  tous  ceux  qui  Celui  de  la  cathédrale  de  Chartres.  Y.  à 

sont  gravés  dans  les  diverses  éditions  des  ce  nom. 

Heures  imprimées  et  publiées  dans  le  xw  Autre  tiré  d*un  manuscrit  de  la  Bibliothè- 

siècle,  par  Simon  Yostre  (1),  Math.  Kerver  que  royale.  Y.  Porte-flambeau. 

et  quelques  autres.  Dans  Péglise  de  Souvigny  est  une  colonne 

sur  laquelle  est  sculpté  un  calendrier  dans 

CALENDRIERS  sculptés  sur  la  pierre,  le  le  style  byzantin  (2).  Y.  les  diverses  par- 


(!)  Toachant  les  publicalioos  de  ce  célèbre  impri- 
meur, Yoir  TE^ai  sur  la  calligraphie  de  Langlois  du 
Ponl^e^rArche.  Id-s*,  p.  16S  et  suiv. 

(2)  L'on  doil  rimportante  découverte,  ainsi  que  la 
restilotîoD  et  reslauraiion  de  ce  calendrier  sculpté  sur 
one  colonne,  A  M.  l'abbé  Chambon,  curé  deSouvigny, 
q'^i  a  envoyé  au  Comité  des  arts  et  monuments  oc 

Tome  L 


Paris  les  détails  qu'on  peut  lire  dans  le  2'  volume  du 
Bulletin  du  comité,  p.  692.  Nous  sommes  heureux  de 
signaler  ici  une  particularité  aussi  intéressante  et  qui 
prouve  combien  le  clergé  comprend  le  mouvement 
ttrcbéologique  qui  existe  et  s'agrandit  tous  les  jours. 
M.  Ch.  Lenormanl  ajoute  aux  ooservations  ici  consi- 
gnées une  observation  assez  importante,  voir  p.  694. 
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lies  de  celte  éfflise^  publiées  dans  V^âncien  Dissertations  de  M.  Pabbëe  Cahier  sur  les 

Bourbonnais ,  a'Ach.  Allier  et  L.  Ba  lissier,  bibliothèques,  les  manuscrits,  et  les  miniatu^ 

in-folio  ;  Moulins,  chez  Desrosiers,  éditeur,  res  au  moyen  âge,  exemplaire  tiré  à  part  (2). 

Celui  qui  est  sculpté  au  tympan  de  la  Aulre  gravé  également  sur  bois  vers  le 

porte  de  Téglise  Saint-Ursin,  à  Bourges,  xv^ièclc,  publié  dans  le  Traité  de  la  pein- 

vers  le  xv  ou  xii'  sièle,  est  d^autant  plus  tare  sur  bois  et  de  l'origine  de  l'imprimerie, 

curieux  à  signaler  qu^il  prouve  qu^à  cette  par  Jansen,  t.  H,  pi.  vi.  Il  en  existe  une 

époque  Tannée  commençait  au  mois  de  fé-  épreuve  à  la  Bibliothèque  royale  de  Paris, 

vrier.  V.  la  porte  en  question  dans  Pou-  à  laquelle  est  jointe  une  notice  de  M.  Fis- 

vrage  intitulé  :    Siècles  de  la  monarchie  cher,  imprimée  à  Mayence  en  1804. 
française,  par  JoufTroy ,  Joran d ,  etc . ,  in-fol . , 

pl.xxxviii,etundéveIoppementdecemême  CALENDRIER  PERPÉTUEL.  —  Tel  qae 

calendrier  dessiné  par  H.  Pabbé  Martin  dont  celui  qui  entre  dans  la  composition  de  Thor- 

nous  possédons  une  épreuve  dans  notre  7V)-  loge  de  la  cathédrale  de  Strasbourg  ;  on  le 

pographie  de  la  France  (Bourges)  ydesiinée  h  trouve  gravé  dans  lou  les  les  descriptions  de 

la  bibliothèque  du  Muséede  Phôtelde  Cluny.  Téglise.  V.  au  Cabinet  des  estampes  de  Paris, 

Celui  du  pavé  mosaïque,  tiré  de  Tune  des  Topographie  de  Strasbourg. 

chapelles  de  Péglise  Saint-Denis,  sauvé  de  la  Calendriers  aveé  figures  en  bois,  jéntiqui- 

destruction  des  Vandales  de  93,  recueilli  au  ties  typographical  de  Dibdin,  t.  II,  planches 

Musée  des  monuments  français  par  M.  Alex,  des  p.  594,  595,  597;  on  y  trouve  aussi  des 

Lenoir  qui  Ta  publié  dans  son  jitlas  des  observations  sur  les  éclipses,  ib.,  595,  les  fi- 

arts  en  France,  in-folio,  pi.  xxi,  et  dans  le  gures  sont  alternativement  rouges  et  noires, 

t.  I  de  sa  Description  du  musée  des  Aur  Autre  calendrier  avec  moralités,  Dibdin  , 

gustins,  pi.  xxxvi;  il  a  été  restitué  à  son  an-  Bibliographical  Decameron,  1. 1,  p.  clxxx. 

cienne  destination  par  les  soins  de  M.  De-  Mannet-calendrier,  par  lequel  il  est  fa- 

bret,  architecte,  chargé  des  restaurations  cile  desavoir  le  lieu  du  cours  du  soleil  et  de 

de  Péglise.    '  la  lune,  ensemble  les  fêles  fixes  et  mobiles 

Autre  exécuté  en  mosaïque  vers. le  x*  siè-  et  célébrées  en  PËglise  romaine,  par  M.  Ma- 

de,  et  conservé  dans  le  trésor  de  Péglise  nauld  Englafred,  médecin  d'Arles.  Lyon, 

Saint-Jean ,  à  Florence.  Ce  précieux  monu-  chez  Jean  de  Tournes,  1548,  in-8'',  avec 

ment  astronomique  est  cité  par  M.  Rio,  Poé-  beaucoup  de  signes  en  bois.  V.  au  sujet  de 

sie  chrétienne,  1  vol.  in  S"",  p.  45  à  la  note,  ce  livre  te  n"  215  du  catalogue  de  vente  AA, 

V.  les  descriptions  avec  planches  gravées,  par  M.  Techener  ;  Paris,  1841. 

publiées  sur  cette  ville.  Autre  cité  par  M.  Duchesne,  p.  524  de  son 

Autre  gravé  sur  bois  et  trouvé  dans  les  Foyage  d'un  iconophile, 
démolitions  d'un  cliâteau,  en  Bretagne.  Ce 

singulier  monument,  dont  la  date  est  restée  CALENDRIERS  HERMÉTIQUES.  —  6^- 

incertaine,  a  été  publié  par  Court  de  Cébelin,  lendarium  magicum,  naturcUe ,  perpetuam , 

dans  son  ouvrage  du  Monde  primitif,  vo-  profundissimum,  contemplationem  totiusque 

lume   intitulé:   Histoire   du   calendrier,  philosophiœcognitionemconqtletens.Téiesi 

p.  585  (1),  et  dans  le  9'  volume  des  Mémoi'  le  titre  d'un  calendrier  singuher ,  composé 

res  de  l'Académie  des  inscriptions  et  belles^  par  Tycho  -  Brahé  et  gravé  en  1582  par 

lettres.  Théodore    de  Bry  et  Jean-Baptiste  Gross- 

Calendrier  tiré  d'un  Psalterium  Davidis  ,  chedel  (3).   V.   leurs  œuvres.  On  trouve 

manuscrit  du  xn'^au  xiii*  siècle  à  la  Biblio-  sur  ce  calendrier^  composé  de  trois  feuilles 

thèque  royale  de  Paris,  publié  par  M.  Ar-  in-folio ,  tout  ce  que  Pon  peut  imaginer 

thur  Martin,  prêtre,  pour  être  annexé  aux  d'idées  chrétiennes,  hébraïques,  païennes, 

(i)  Si  notre  calendrier,  dit -il,  parait  calqué  sur  l'avoir  privée,  le  chrétien  célèbre  la  naissance  4'on 
ceax  des  anciens  peuples  et  surtout  sur  ceux  des  Grecs  Sauveur  qui  lui  procure  des  biens  infiniment  plus 
et  des  Romains,  dont  le  nom  seul  serait  changé,  il  avaniageus,  et  le  retour  des  saisons  lui  ramène  loua 
existe  cependant  entre  eux  la  môme  différence  an'cntre  les  ans  la  mémoire  de  bienfaits  inépuisables,  de  mer- 
le moral  et  le  physique.  En  efl'ei,  le  calendrier  des  peu-  veilles  mystérieuses  et  toutes  divines  qui  sont  l'objet 
pies  de  l'antiquité  ne  leur  offirait  qu'une  succession  de  de  fêles  et  do  cérémonies  sacrées.  Y.  p.  4  et  386. 
révolutions  physiques  et  de  biens  terrestres  ;  les  chré-  ^2;  Ces  Dissertations  furent  dans  le  principe  publiées 
tiens,  au  contraire,  ont  un  calendrier  qui  s'élève  avec  dans  les  Annales  de  philos,  chrét.,  voir  le  i.  XVH, 
leur  doctrine  au-dessus  de  cette  vie  toute  matérielle  :  p.  347  ;  t.  XVill,  p.  16,  i47,  353.  434  ;  t.  XIX,  p.  47, 
les  révolutions  du  (emps  n'y  sont  que  l'emblème  des  ii4,  201,  306.  Lo  calendrier  en  question  se  rattache- 
révolutions  spiriiuelles.  On  y  voit  rannonce,  la  nais*  rait  à  la  note  de  la  p.  56. 

sancc,  la  mort  et  la  résurrection  du  Soleil  de  Justice.  (3)  Celle  planche  doit  se  trouver  dans  Tun  des  trois 

Ainsi,  tandis  que  l'astre  du  jour,  le  soleil  physique  de  ouvrages  de  Tycho-Brahé,  soit  dans  VUiUoria  cœles- 

la  nature  revient  en  quelque  sorte  des  régions  souter-  lis,  2  vol.  in-folio,  soit  dans  le  Thésaurus  ohservatiih- 

raines,  reparaît  avec  tout  son  éclat,  renouvelle  la  na-  num  astronomicantm,  i  vol.  in-folio, 
tare  qa'il  rend  à  la  vie,  dont  son  absence  semblait 
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cabalistiqaes,  astrologiques,  mises  en  parai-  leetion  d'objets  d^art  chrétien  destinée  à  la  bi- 
lèle,  présentant  un  ensemble  des  plus  singu-  bliothèque  du  Musée  de  Giuny. 
liers.  V.  les  œuvres  de  Tastronome  et  des  Calice  de  saint  Martial ,  éréque  de  la 
graveurs  désignés  sur  la  planche.  ville  de  Limoges,  i*'  siècle,  publié  par  le 
Les  livres  d*alchimie  dont  nous  donnons  père  Bonaventure  de  Saint -Amable,  dans 
la  liste  au  mot  Alchimie  offrent  qjuelques  son  Histoire  de  saint  Martial,  5  voL  in- 
calendriers de  ce  genre,  plus  ou  moins  com-  folio,  t.  II,  p.  275. 


pllqués. 

CALENDRIER  RUNIQUE.  —  Sur  ce  genre 
de  calendrier  cité  par  Langlois  dans  son 
Essai  sur  la  calligraphie,  in-8°,  p.  i45, 
voir  Fouvrage  de  Jens  Wolf;  Paris,  18â0, 
i  vol.  in-8®,  avec  ligures. 


Calice  de  saint  Ludger  au  viii*  siècle, 
orné  de  deux  inscriptions  latines  sur  le 
bord  de  la  coupe  et  sur  Pévasement  du 
pied.  Foyages  littéraires  de  deux  bénédic- 
tins, in-4^',  2  vol.,  1724,  planche  delà 
p.  235. 

Calice  dont  se  servait  saint  Bernard,  pu- 
blié dans  la  collection  de  dessins  intitulée  : 
CALENDRIERS  RUSTIQUES (1).— Parmi  le    Recherches  d'antiquités,  par  Dutillet,  4  vol. 
grand  nombre  de  calendriers  ae  ce  genre ,    in-foi.,manuscrits  de  la  bibliothèque  de TAr- 
nous  citerons  celui  intitulé  :  le  Grand  ca-    senal,  U'^dH,  A.  Voir  le  1. 1  ou  II,  folios  9 
lendrier  des  bergers  (2)  et  composte,  etc.    et  10. 

C^est  un  volume  in-4'* ,  plat ,  et  orné  de  Ceux  publiés  dans  le  3'  volume  de  Tou- 
planches  en  bois  très-curieuses ,  dont  nous  vrage,  il  Faticano  descritto^  etc.,  par  Érasme 
donnons  Tindication  dans  ce  Dictionnaire  Pistolesi,  8  vol.  in-^olio  ;  Rome,i829-40. 
aux  roots  Bergers,  Cadran.  Ne  pouvant  Beau  calice  byzantin  dans  Patlas  de 
donner  la  liste  de  tous  ceux  qui  furent  pu-  V Histoire  des  arts  au  moyen  âge,  par  M.  du 
bliés  depuis  1467,  époque  présumée  du  Sommerard,  pi.  m  du  chap.  XIV. 
premier  connu,  noas  signalerons  seulement  Plusieurs  beaux  calices,  publiés  par  Shaw, 
cette  édition  comme  pouvant  suffire  pour  ouvrage  intitulé  :  Ancient  furnitures,  1  vol. 
donner  une  idée  des  autres.  in-4''  supérieurement  gravé.  V.  les  pi.  lxv, 

LXVIII,  LXIX. 

CALÊPODIUS  (Saint).  —  Prêtre  en  cos-  Dans  V Histoire  de  l'art,  par  d'Agincourt, 

tome  ecclésiastique,  du  iii*  siècle  ou  envi-  Sculpture,  pi.  xii,  n'"28,  50,  51. 

ron,  d'après  une  mosaïque  de  réglise  Sainte-  Tous  ceux  publiés  dans  le  magnifique 

Marîe-Transtevere  ouTranstibérine,àRome,  ouvrage  intitulé  :  Sepulchral  monuments  in 

bâtie  par  les  soins  du  pape  Calixte.  Cette  Great  Britain,  5  vol.  in-folio;  Lond.,  1786, 

mosaïque  est  publiée  etgsavée  dans  le  2*  vo-  par  Gough,  pi.  de  la  p.  69  du  1. 1, 1^*  partie, 

lume  du  mois  de  mai  des  Acia  sanctorum  offrent  une  série  de  calices  des  premiers  siè- 

des  Bollandisles,  p.  499,  ou  dans  le  volume  des  du  christianisme  en  Angleterre ,  avec 

supplémentaire  de  ce  mois,  Propylœum,  leurs  patènes;  on  en  trouve  sur  des  tombes. 

pars  2*,  p.  18.  Cinq  calices  du  \\*  siècle ,  publiés  par 

Pugin  dans  sa  Designs  for  gold  and  Silver 

CALICES  à  Tusaee  de  TÉglise  grecque('5).  Smiths;  Lond.,  1  vol.  in^"",  en  anglais  (4), 

— V.  la  planche  de  la  p.  472  de  V Explication  pi.  m,  v,  xvii,  xviii. 

des  cérémonies  de  la  messe,  par  le  père  Le-  Magnifique  calice  couvert  de  sujets  de 

brun,  1  vol.  in-8°.  sainteté,  gravé  par  W.  Hollar,  d'après  un 

Calice  en  verre  du  ni' siècle  orné  d'en-  dessin  à  la  plume  fait  au  xvi*  siècle  par 

Irelacs.   V.  la    collection  du  Cabinet  des  Andréa  Mantenio  ou  Mantegna  (5).  V.  Pœu- 

estampes  de  Paris ,   portefeuille  intitulé  :  vre  du  graveur.    Il  a  été  reproduit  avec 

Antiquités  religieuses,  in-folio,  G.  B.  coté  27,  beaucoup  d'exactitude  dans  la  collection 

reproduit  par  J.  Gailhabaud,  dans  une  Col*  in\Âlu\ée  Portefeuille  historique  de  l'ornema- 


(0  Sur  lei  calendriers  de  cegeore,  leur  oriitine  et 
usage,  Toir  YHisioire  du  calendrier  et  des  fêles  qui 
S'y  rattaclusnt,  par  Court  de  Gébelin,  i  vol.  in-4*. 

(2)  Yoir  ce  qu'en  dit  Langlois  du  Pont-de-rArchc, 
Etud  sur  la  calligraphie  au  moyen  âge,  iQ-3'',  p.  144. 

(3)  Sur  Toriglive  de  t'usage  et  des  formes  et  matière 
du  cance  dans TÉgtise  latine  et  grecque,  voir  Macri, 
Hierolexicon,  p.  98;  Joan  Dongtacus,  de  Calicls  ve- 
terum  christianor.,  1694  ;  Joan.  And.  Schmid,  de  Ca- 
lice, 1708  ;  tous  les  auteurs  cités  par  Fabricius,  de 
Cœna sacra,  Bibliolh.  antiquar.,  p.  57 1;  Notice  sur 
les  ea^es  et  patènes,  de  M.  l'abbé  Barraud,  in-8*, 
1843.  9h  trouve  un  résumé  substantiel  sur  cette  ma- 


tière dans  la  note  p.  376  et  suiv.  de  VEssai  sur  divers 
ar£«^  par  le  moin«f  Tbéophile,  traduit  et  publié  par 
MM.  de  KEscalopier  et  Guichard;  Paris,  1843,  i  vol. 
in'4''.  Voir  aussi  au  molCiBoiRF.s. 

(4)  CcteiceMent  artiste  n'indique  malheureusement 
presque  jamaisies  sources  d'après  lesquelles  il  a  des- 
siné ses  monurocnls  ou  objets  d'an. 

(5)  Nous  ignorons  pourauoi  M.  Duchesne  aîné  attri- 
bue le  dessin  de  ce  calice  a  Holbein  dans  son  Catalo- 
gue des  pièces  cap.,  du  Cabinet  des  estampes  de  Pa- 
ris, voir  le  n*  I2^,  in-s"  ;  Paris,  I825.  C'est  sans  doute 
une  erreur  érliappéo  h  ce  savant  konophile. 
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niste,  in-folio,  pi.  cxii.  C'est  par  erreur  si  de  l'art  en  Allemagne  au  moyen  âge,  1  toL 

ce  vase  est  indiqué  comme  étant  du  xvii*  in-4*',  pi.  i  du  tome  ou  de  la  2*  partie.  Sur 

siècle,  car  c'est  toujours  Fépoque  de  Tartiste  le  ventre  d'un  abbé  mort,  voir  aQUELF.TTE. 

créateur  ou  inventeur,  et  non  celle  du  gra-  Cérémonies  liturgiques  pour  la  consécra- 

veur  ou  copiste  qu^il  faut  consulter  pour  tion  ou  bénédiction  du  calice,  Ponfi/i^a^ 

iV^signer  tme  date  à  un  monument.  Shaw  romanam,  în-follo,  pars  5*,  planche  de  la 

'  donne  aussi  ce  calice  dans  son  ouvrage  inti-  p.  170;  il  existe  aussi  des  éditions  latines 

tulé  :  Dressée  and  décorations ,  elc,  y  t.  1.  du  format  in-8°. 

V.  la  table  des  planches.  Cérémonie  de  la  tradition  du  calice  au 

Plusieurs  beaux  calices  provenant  du  tré-  prêtre;  ib,,  pars  2%  planche  de  la  p.  28. 

sor  de  Tabbaye  de  Saint-Denis  sont  gra-  Ces   cérémonies  sont  reproduites  dans 

vés  dans  V Histoire  de  Vabbaye  de  ce  nom.  Quelques  autres  ouvrages ,  et  notamment 

par  domFélibien,  voir  la  pi.  i,  p.  530;  oans  les  Cérémonies  religieuses,  publiées 

pi.  III,  p.  542.  par  Bern.  Picart,  1. 1,  voir  les  planches. 

Magnifique  calice  du  xii*  au  xiii"  siècle, 

orné  de  médaillons  représentant  divers  su-  CALIGiE.  —  Sorte  de  chaussure  en  usage 

jets  de  la  vie  de  Jésus-Christ  et   ceux  de  vers  le  vi*  ou  vu*  siècle,  objet  dont  on 

j'Ancien  Testament,  tels  que  Noé  dans  Par-  trouve  un  exemple  dans  le  diptyque  en 

iiC^e,  figure  du  baptême,  provenant  d'une  ivoire  du  baptême  de  Ciovis,  appartenant 

^Ji^baye  de  Souabe;  publié  par  Martin  Ger-  à  M.  JEligollot.  V.  Baptême  et  Clovis  I'',  dont 

bèrt  dans  l'ouvrage  intitulé  :  ^etus  litur-  la  gravure  se  trouve  en  tête  de  la  notice  de 

gia  allemanica,  tome  I,  pi.  m,  page  219;  cet  antiquaire;  Amiens,  1832. 
d'Agincourt  le. donne  aussi,  mais  très-ré- 

duit.^/5(oirf  de  Vart  (Peinture),  planche  xii,  CALIXTE I*^.  —  Figure  de  ce  pape  repre- 
nd' iè.  sente  debout  dans  la  belle   mosaïque  de 
Calice  provenant  de  l'ancienne  église  de  Sainte-Marie-TranstibérHie,  Acta  sanctornm 
Sainte-Geneviève,  à  Paris,  xiv*  ou  xv*  siècle,  des  Bollandistes,  mois  de  mai,  t.  II,  p.  499, 
publié  dans  les  Antiquités  nationales,  par  ou  p.  18,  pars  2' du  volume  suppiémen- 
Millîn,  t.  -Y,  n*"  60,  pi.  iv,  p.  71,  expliqué  taire  du  mois  de  mai,  Propylœum,  etc.,  il 
p.  105.      ;  tient  un  livre.  Sa  figure  est  gravée  en  buste 
Grand  calice  du  trésor  de  l'église  de  Notre-  dans  divers  ouvrages  dont  les  principaux 
Dame  de  Rocamadour,  Voyages  pittor.  et  sont  le  Commeniarium  de  picturis  ostiensis 
rom,  dans  l'anc.  France  ,  par  Taylor  et  de  de  Marangoni ,  la  Fie  des  papes  par  Cia* 
Cailleux  {Languedoc),  1. 1,  ni.  l  et  lu;  mo-  conius,  citée  plusieurs  fois  aans  ce  Diction- 
nument  d'une  richesse  de  détails  difficiles  à  naire. 
imaginer,  et  mêlé  de  gothique  et  de  renais- 
sance; on  y  remarque  une  figure  du  Père  CAf^IXTE  IL  —  Figure  de  ce  pape  à  ge- 
Éternel  bénissant  et  tenant  le  globe  du  noux  aux  pieds  de  la  sainte  Vierge  ;  pein- 
inonde.  ture  à  fresque  de  l'oratoire  Saint-Nicolas,  à 
Shaw  dans  Pouvrage  intitulé  Dresses  and  Rome;  Acta  sanctorum  des  Bollandistes  , 
décorations  of  the  middle  âge,  1. 1,  a  aussi  tome  supplémentaire  du  mois  de  mai,  inti- 
publié  un  calice  d'une  grande  richesse  qui  tulé  :  Propylœum,  etc.,  pars  2%  p.  ^08; 
semble  le  même  que  celui  de  Rocamadour.  autour  de  la  tête  du  pontife  est  une  auréole 
V.  à  la  liste  des  planches  du  volume.  nommée  quadratum  (1). 

Autre  avec  son  couvercle,  orné  de  figures 

peintes  et  de  pierreries  enchâssées,  magnifi-  CALIXTE  (Saint-).  —  Cimetière  de  ce 

que  pièce  du  xv*  au  xvr  siècle  environ ,  nom.  Vue  intérieure  de  sa  chapelle,  avec 

publiée  de  grandeur  naturelle  dans  le  Spe-  c^uelques  détails  curieux  d'antiquités  chré- 

pecimenof  ancient  sculpture  and  painting,k  tiennes  de  première  origine.  D'Agincourt^ 

Londres,  par  John  Carter,  in-folio,  t.  I,  Architecture,  pi.  xiii,  n"*  2;  Qpldetti,  Os- 

2'  partie,  pi.  lxxiu.  Il  se  pourrait  que  ce  servazioni,  lib.  I,  pi.  xxxiv,  et  ce  que  dit  de 

calice  ne  lût  qu'une  coupe  destinée  h  un  ce  monument  M.  Raoul  Rochette,  Tableau 

usage  de  luxe.  des  catacombes,  in-12,  p.  74. 

Calice  placé  sur  la  poitrine  d'un  évêque 

mort;  pierre  tombale  de  la  cathédrale  de  CALLIGRAPHIE.  —  V.  Alphabets,  Ëcat- 

Mayence,  publiée  dans  l'ouvrage  de  Muller,  tures,  Imprimerie,  etc. 
Beitrage,  etc.,  ou  Matériaux  pour  Phistoire 

(i)  Sur  ce  genre  d'ornemenl,  votrCiAmpini,  Veiera  par  M.  Didron,  dans  son  traité  d'Iconographie  cM^ 

Monumenia,  t.  H.  p.  153,  i.  A;  le  traité  de  Nimbis,  tienne, ^»%<è  4  à  85. 
par  Nicolaus  Allemanus,  in-8*  ;  VUisioire  du  nimbe. 
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CALLIGRAPHES  (i)  ou  ÉCRIVAINS.  —  bois,  dans  laquelle  on  trouve  représentés 
Représenté  ouvrant  Farmoire  de  son  pu  -  tous  les  instruments  à  Tusage  des  calligra- 
pitre.  On  y  voit  une  clef  curieuse.  Sur  le  phes ,  ainsi  que  la  figure  de  tous  les  signes 
pupitre  sont  posés  divers  instruments  pro-  dont  se  servaient  les  copistes  à  cette  épo- 
près  à  écrire,  copier  ou  gratter.  Le  pupitre  que;  cette  gravure  est  faite  d'après  une  mi- 
est  à  vis;  au-dessus  du  personnage,  se  voit  niature  d'un  manuscrit  du  uv*  ou  xv  siè- 
un  ornement  que  l'écrivain  Ausone  nomme  cle.  Millin  cite  cette  miniature,  dans  son 
bipatens  pagiUar  (2),  d'Agincourt ,  Pein-  Foyage  en  Piémont,  t.  1,  p.  287. 
tare,  pi.  lxxxi,  n**  i,  monument  du  viii«  au  Voir  aussi  VEssai  sur  la  calligraphie  (5) 
ix"  siècle.  des  manuscrits  au  moyen  âge,  et  sur  les  or- 

Autre  calligraphe  avec  les  accessoires  or-  nements  des  premiers  livres  d'Heures  impri- 

dinairesaux  nommes  d'étude,  ift.,  n*"  5.  mées ,  par  Langlois  du   Pon t^e-l' Arche , 

Moine  en  costume  de  l'abbaye  de  Saint-  in-8  ,  Rouen,  i84i,  avec  plusieurs  planches 

Waast, écrivant  à  son  pupitre;  près  de  lui,  très-bien  gravées. 
une  écritoire  curieuse;  Foy âge  littéraire  de 

deux  bénédictins,  2*  partie,  p.  64.  CALUMAQUE.  —  Scène  de  la  comédie 

Jeune  homme  écrivant  dans  sa  chambre,  chrétienne  de  ce  nom ,  gravure  en  bois  des 

Divers  accessoires  variés  d'étude  et  d'écri-  œuvres  dramatiques  de  la  religieuse  Hors- 

ture;  miniature  du  XV*  siècle,  £/>nVer<piUor.,  vita.  V.  à  ce  nom  pour  les  détails.  On  y 

ée  Didot,  frères,  (Jlngleterre)^  ^L  txxxix.  voit  saint  Jean,  une  religieuse  ensevelie, 

Autre  offrant  son  manuscrit  à  saint  Lau-  Callimaque  étendu  mort,  tué  par  un  ser- 
rent, Thésaurus  diptycorum,  de  Gori,  t.  III,  peut,  xv'  siècle. 
pi.  VIII  ;  d'Agincourt,  Peî/ilar^,  pi.  lxxxi, 
n**9,  iO.  CALMIN  (Saint).  —  Représenté  sur  les 

Deux  personnages  écrivant  sur  leurs  ta-  émaux  de  la  châsse,  xii*  siècle,  provenant 

blettes  et  des  feuilles  de  parchemin.  On  y  de  l'abbaye  de  Mauzac  (Riom  ),  publiés  en 

voit  un  encrier,  et  une  boite  destinée  à  ren-  6  planches  par  M.  Malley ,  Essai  sur  les  égli- 

fermer  les  rouleaux  écrits;  miniature  d'un  ses   romanes  du  département  du  Puy-dâ" 

ménologe  du  Vatican,  édition  latine  de  Clé-  Dôme,  in-folio,  i83o,  et  par  M.  du  Somme- 

inent  XllI,  1. 1,  p.  219.  rard,  Mbum  des  arts,  pi.  xii  de  la  10«  série. 

Quatre  calligraphes  représentés  avec  tous  Autre  chAsse  du  même  saint,  style  byzan- 

les  attributs  de  leurs  études,  figures  tirées  tin ,  publiée  dans  V Univers  pittoresque,  de 

de  VJÎortas  deliciarum,  célèbre  manuscrit  Didot,  frères  (i^rance),  pi.  cccxviii;  d'après 

du  xiit"  au  XIV*  siècle.  V.  la  pi.  viii  de  la  celle  donnée  par  le  baron  Taylor,  Foyages 

Eublication  faite  de  ce  volume,  par  Engél-  pittoresques  en  France  (Auvergne  ),  p.  15  du 

art,  1  vol.  in-folio  ;  l'une  des  deux  figures  texte.   Sur  cette  dernière  on  voit  Jésus- 

tient  une  plume  qu'elle  va  couper  sur  l'on-  Christ ,  en  croix,  placé  entre  la  Vierge  et 

gle,  au-dessus  de  leurs  têtes.»  est  écrit:  saint  Jean  ;  les  figures  des'douze  apôtres  de- 

Poetœ  vel  magi,  bout,  dans  autant  de  niches. 

Au  bas  d'un  diplôme,  qui  parait  être  du 
XII*  siècle,  et  publié  dans  le  Chronicon  got-^  CALOMNIE  (La).  —  Admirable  composi- 
wieense,  l**  volume,  planche  de  la  p.  52,  tion  allégorique  d'un  sculpteur  français 
se  voit  une  figure  de  calligraphe  qui  écrit  du  xvi*  siècle,  représentant  Plnnocence  en- 
sous  la  dictée  de  saint  Gréffoire,  pape  ;  elle  chaînée,  et  les  victimes  de  la  Calomnie  pro- 
tient  à  la  main  une  espèce  de  tablette  à  tégées  et  recueillies  par  la  Justice,  conso- 
qaeue.  1^  par  la  Religion ,  soutenues  par  la  Rési- 
Dibdin,  dans  le  1. 1  de  son  Bibliographie  gnation,  etc.,  pi.  liv  du  1*"  volume  de  l'ou- 
cal  Decameron,  p.  128,  a  publié  une  plan-  vrage  intitulé  :  Monuments  des  arts  (  du  des-- 
che  offrant  un  Jeune  calligraphe,  en  cos-  sin)  recueillis  par  Vivant  Denon,  et  publiés^ 
tume  du  XIV*  au  xv*  siècle  :  cette  figure  est  avec  un  texte  historique  et  descriptif  par 
une  des  plus  intéressantes  que  nous  ayons  Amaury  Duval  de  l'Institut,  4  vol.  in-fo- 
rencontrées,  quant  au  costume  et  aux  ac-  lio,  Paris,  1841-43,  chez  Demarescq.,  lir 
eessoîres.  braire. 

Passini,  1. 1,  p.  92  àxx Catalogue  des  mor 

nuscrits  de  Turin,  donne  une  gravure  en  CALOTTES.  —  Presque  toutes  les  figu- 

fOSarlc»diTer9e»«péce«dec«Ulgniphes,8urceax  Miyant  let  lexicographe».  V.  le  Dictimmaire  étymo- 

nommés  calligraphes  réviseurs  et  copistes,  voir  le  /og<9««jdeCalepmusquifiteoo versd'Ausone.oùsool 

grand  ouvrage  de  d•Agincou^^  l.VI,  p.  lO»,  I04  el  les  mois  Bipo/«w  piujillar,                ^,  .  ^    .      ^ 

siU vantes.                   ^          ^            '  (3)  Cet  ouvrage  se  trouve  à  Rouen,  et  à  Pans,  chi-x 

(3)  Ce  qui  signifie  exactement  livre  à  deux  feuillets  Derache,  libraire. 
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res  de  religieux  et  d^ecclésiasUques,  que  en  voit  un  exemple  dans  Y Hierolexicon 

nous  citons,   prouvent  Tusage   de   cette  de  Macri,  in-folio,  p.  101. 
coiffure  au  xiv*  siècle  (1).  V.  la  planche 

qui  représente  un  religieux  carme  offrant  CALZA.  —  Genre  de  confrérie  ou  d^sso- 

un  livre  à  Charles  Y,  allas  du  3*  volume  de  ciation,.  vers  le  xiv*  siècle,  ayant  pour  but 

Maillotet  Martin  su  ries  costumes,  pL  Li^n**'!.  de  se  réunir  pour  s'amuser,  et  s'instruire, 

Bonnart  a  publié  leurs  costumes,  dans  sa 

CALVAIRE.  —  Miniature  de  manuscrit  Collection  des   costumée    du  moyen  âge, 

du  xir  siècle,  environ,  d'Agincourt,  ifi>-  t.  Il,  pi.  xci,  xcii. 

toire  de  l'art  (Peinture)^  p\»  Lvii,n^4.  Schoonebeek,  Histoire  des  ordres  mili» 

Peinture  du  xiii*  au  xiv*  siècle,  publiée  taires,  in-12  ou  in-8<*. 
par  d'Agincourt,  pi.  m,  n*  1,  section  Pein^ 

tare.  CAHAIEU.  V.  CAMAYEU. 

Très -"belle  composition  du  Masaccio   à 

Péglise  Saint-Clément  de  Rome ,  d'Agin-  CAMAIL.  —  Un  des  bas-reliefs  du  zodia- 

court,  Peinture,  pi.  cliv.  que  sculpté  sur  la  façade  de  Péglise  de  No- 

De  Buffalmaco ,  peinture  à  fresaue  an  tre-Dame  de  Paris ,  xit*  siècle,  environ,  re- 

Campo  Santo ,  à  Pise,  gravée  dans  la  CoU  présente  un  prêtre  couvert  de  son  manteau 

lection  des  peintures  de  ce  monument,  pu-  de  chœur  et  de  son  camail  ;  publié  par 

bliée  en  italien  par  Lasini.  Y.  la  planche  Alex.  Lenoir,- dans  le  8*  volume  du  Musée 

du  n**  2,  XIII*  au  xiv*  siècle.  des  monuments  français,  in-S"",  planche  de  la 

Composition  du  Giunta,  xiii*  siècle,  à  p.  126;  et  dans  le  Mémoire  de  M.  le  prési- 

Assises,  d'Agincourt,  Peinture,  planche  en,  âentFauris  deSaint-Yincent  sur  les  sculptu- 

n**  4.  res  du  portail  de  Notre-Dame,  avec  plancties, 

Autre  composée  et  gravée  par  Lucas  de  inséré  au  Magasin  encyclopédique  de  sep- 

Leyde,  pièce  capi^le  ae  son  œuvre.  tembre  1815,  p.  35  du  Mémoire,  n<>  22. 

Sculpture  de  retable,   du   xiii*  siècle,  Camail  des  cardinaux  et  des  papes  ;  voir 

Alla*  du  Sommerard ,  pi.  i  du  ch.  XII.  leurs  portraits  dans  les  vies  et  histoires  des 

Autre  du  xv siècle,  publiée  par  le  même,  papes  de  Ciaconius ,  de  Palatins.  Y.  aussi 

Atlas,  pi.   II   du  cb.  II,  Peinture,  ih,,  leurs  médailles  ou  monnaies  ;  au  mot  Papes, 

pi.  Il  du  ch.  YIII.  les  ouvrages  désignés. 

Voir  toutes  les  pièces  remarquables  de  —  Des  chanoines  de  Lyon ,  et  du  prieuré 

ce  genre,  citées  par  M.  Duchesne  aîné,  de  Saint-Amand,  en  Normandie.  Y.  les  deux 

Voyage  d'un  iconophile.  Y.   la   table  des  planches  publiées  dans  les  Foyages  litur^ 

matières  à  la  fin  du  volume.  giques  de  Lebrun  Desmarettes ,  1  vol.  p.  48 

On  en  trouve  plusieurs  de  divers  mai-  et  235. 

très,  dans  les  2  vol.  in-folio  de  VEtruria  Yoir  encore  Pou vragé de  Willemin,ilfoiiii- 

pittrice,  de  Michel -Ange,  Paul  Yéronèse,  ments  inédits,  t.  II,  pi.  clxxiv,  et  la  p.  15  du 

Annibal  Carrache ,  Albert  Durer,  Coitzius,  texte. 
Lucas  de  Leyde,  Christ.  Schwartz,  Rubens, 

Jacq.  Jordans ,  Lambert  Suavius,  Jodocus  CAMALDUIJ^.  —  Yue  générale  de  tons 

de  wingh.  An  t.  Yan-Dyck.  Y.  leurs  œuvres  les  bâtiments  de  ce  célèbre  monastère,  sous 

ou  celles  ae  leurs  graveurs.  toutes  ses  faces,  dans  le  grand  ouvrage  : 

Yoir  aussi  au  mot  Passion.  Theatrum  {novum)  Itatiœ,  2  vol.  in-folio 

maximo ,  publié  par  Biaeu ,  Amsterdam  , 

CALYINISTES.  —  Assemblées  et  prêches  pi.  xxxii,  xxxiii. 
des  calvinistes  dans  la  campagne.  Planche  Le  costume  de  cet  ordre  est  très-bien  re- 
gravée à  Peau-forte  par  Tortorelle  et  Pé-  présenté  dans  une  grande  planche  gravée 
rissin,  pour  la  Suite  des  guerres  des  hugue-  par  Jacques  Frey,  diaprés  un  tableau  d^An- 
nots  ou  calvinistes.  Y.  Pœuvre  de  ces  deux  ciré  Sacchi,  connu  sous  la  désignation  du 
graveurs;  on  en  trouve  plusieurs  sujets  Jl/oiited/ancY.  Pœuvre  du  graveur.  Y.  aussi 
reproduits  dans  le  4*  volume  de  la  Afo-  au  nom  Romuald  (Saint). 
narckie  française,  de  Monlfaucon.  Y.  aussi  foetus  sacramentarium  camaldulensis,  et 
le  11"  volume  du  Trésor  de  la  couronne  appendix  aimalium  camalducensiarum ,  7 
de  France,  in-folio,  sans,  nom  d'auteur;  ou  8  vol.  in-folio,  renfermant  plusieurs 
Leyde.  planches   de    monuments   de  cet   ordre. 

V.  également  les  ouvrages  et   collections 

CALYPTRA.  —  Sorte   de  coiffure  dont  consacrés  à  reproduire  les  costumes  des  di- 
se servaient  les  doges  au  moyen  âge.  On  vers  ordres  religieux,  tels  qu'Héliot,  Bar, 

(1)  Voir  aussi  les  ouvrages  de  Moléon,  Yoyag.  liturgiques,  et  de  Tbiers  sur  la  liturgie. 
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Fialetti  (i),  etc.;  la  collection  du  Cabinet    pontificales,  voir  an  mot  Chapelle  papale. 
des  estampes,  à  Paris.  n*"*  37,  38. 


CAMARILL,  on  le  sanctuaire.  —  V.  an 
nom  CusTOJA. 

CAMAYEU  (Gravures  en).  —  V.  toutes 
les  planches  de  ce  genre  citées  par  M.  Du- 
chesne  aînë ,  dans  son  CatHlogue  da  Cabinet 
des  estampes,  de  Paris,  in-S",  dernière 
édition.  Dans  son  Foyage  d'un  iconophile, 
in-8**.  V.  rénuméralion  de  ces  pièces  à  la 
table  des  matières  de  ces  deux  volumes. 

CAMBRAY  (Flandre  française).  -  Cathé- 
drale, hôtel  de  ville,  et  autres  monuments 
de  cette  ville.  V.  la  Topographie  de  la 
France,  au  Cabinet  des  estampes,  à  Paris, 
V.  aussi  les  planches  données  dans  le  2'  vo- 
lume des  Délices  des  Pays-Bas. 

Sceau  de  la  ville  i32z.  Trésor  de  numis- 
matique, in-folio  {Sceau  des  communes)^ 
pi.  IV,  n*  9. 

De  divers  évoques  et  abbés,  ib.,  pi.  iv, 
n~  5,  6,  7,  8. 

Recherches  sur  Téglise  métropolitaine  de 
Cambray,  1  vol.  in-4'',  avec  planches,  Le- 
glay,  i825,  chez  Dumoulin,  libraire,  n*>  91 
de  son  catalogue. 

CAMBRËSIS.  —  Recherches  historiques 
sur  les  anciennes  monnaies  des  souverains 
ecclésiastiques  et  séculiers  de  ce  pays,  in-4<*, 
1824,  par  Aug.  Tribou,  Cambrai,  avec  plan- 
ches. 

Armoiries  des  maisons  illustres  de  cette 
province ,  -Méthode  pour  étudier  l'histoire, 
par  Lenglet  du  Fresnoy,  t.  IV,  p.  193. 

Plusieurs  des  ouvrages  cités  renferment 
des  planches. 

CAMERARIUS.  —  Ou  maître  de  la  garde- 
robe  du  roi  :  figure  curieuse  tirée  du  manu- 
scrit intitulé  :  Leges  palatinœ,  publié  par 
les  Bollandistes  dans  les  Acta  sanciorum, 
mois  de  juin,  t.  IIT,  planche  de  la  p.  27  ;  ce 
manuscrit  est  du  xiii*  siècle. 

Camerariisecreti  papœ,  et  camerariipar^ 
ticipantes.  Pour  connaître  le  costume  et  le 
rang  qu'ils  tenaient  dans  les  cérémonies 

(i)  Yorr  en  outre  tous  les  ouvrages  cilés  sur  cet 
ordre  parLeuglet  du  Fresnoy,  Méthode  pour  étudier 
Chittoire,  iii-4%  1. 111,  p.  i43,  volume  supplémentaire, 
iD-4%  p.  48. 

(2)  Oo  sait  que  le  travail  des  camées  est  désigné 
cnssi  sous  le  nom  tiré  du  grec,  anaglyphe  {operis 
tmaglffphi  ),  dont  nous  signalons  quelques  exemples 
dans  notre  Dictionnaire.  Voir  p.  63,  t"  colonne  ei  aux 
mots  Croix,  Chassbs,  Rbliquairrs,  et  lo  Glossaire  de 
Do  Gange  au  mot  Anaalyphus,  Macri  dans  son  Uiero- 
lexicon,  verbo  Anagïypha  vasOf  plusieurs  textes  du 
Liber  pontiftcalls,  ouilest  quesuon  d'ouvrages  de  ce 


CAMERINI  ou  CAMERINO.  -  Ville  d'Ito- 
lie,  dont  Muratori  a  publié  une  monnaie, 
dans  les  A ntiquitates  Jtaliœ ,  xv*  siècle  en- 
viron, t.  II,  p.  675. 

CAMÉES  du  moyen  âge  (2).  —  L*on  trouve 
plusieurs  sculptures  de  ce  genre,  publiées- 
dans  Touvrage  de  Paciaudi,  intitulé  :  Ân^ 
tiquitates  christianœ,.  si^e  de  cultu  Johannis 
Baptisiœ,  1  vol.  ln-4%  pi.  des  p.  168  ,  189. 

Dans  celui  de  Mamachi,  Origines  et  and- 
quitates  christianorum,  4  ou  5  vol.  in-4''. 
Voir  les  planches  des  divers  volumes. 

Le  camée  de  la  Sainte^hapelle  de  Paris, 
et  celui  du  Cabinet  impérial  de  Vienne, 
sont  les  pliis  célèbres.  Le  premier  est  de- 
puis longtemps  au  Cabinet  des  inscriptions 
et  médailles,  et  gravé  dans  V Histoire  de  la 
Sainte- Chapelle,  par  Morand,  \  vol.  in-4''. 

Le  Cabinet  de  Vienne  possède  aussi  un 
troisième  camée,  représentant  Rome  et  Au-  . 
guste  :  nous  ignorons  sll  est  gravé. 

Le  Cabinet  des  médailles ,  près  la  Biblio- 
thèque royale  de  Paris ,  possède  plusieurs 
beaux  camées  de  diverses  époques,  dont  le 
Catalogue  du  Cabinet  des  médailles,  donne 
Piiidication  in-8%  1840,  p.  145,  116, 12i. 

CAMERLINGUE.  --  V.  Camerarius. 

CAMP  DU  DRAP  D'OR.  —  Assemblée  cé- 
lèbre, au  XVI*  siècle,  où  figurèrent,  comme 
Ton  sait,  François  P'  et  Henri  VIII,  avec  une 
suite  nombreuse,  dont  la  représentation  a 
fourni  les  sujets  de  plusieurs  bas-reliefs  (3j, 
connus  sous  le  nom  du  Camp  du  Drap  d'Or, 
sculptés  sur  la  muraille  d'un  hôtel  de 
Rouen ,  nommé  de  Bourgthérouide ,  et  pu- 
bliés dans  divers  ouvrages  dont  les  plus  im- 
portants sont  : 

Le  4'  volume  des  Monuments  de  la  mo- 
narchie française ,  parle  père Moutfaucon, 
pL  XXXV  à  xxxviii 

Le  deuxième  volume  du  Trésor  de  la  cou^ 
ronne  de  France,  pL  ccxxxi,  ccxxxh,  ccxxxiii. 

Le  premier  volume  des  Foyages  pitto-^ 
resques    et   romantiques   dans    l'ancienne 

genre  de  travail  pour  les  basiliques.  Pianchini,  De- 
Monsi.  hisior.  ecctes.  comprob.  momtm,,  t.  ÎI,  p.  9i2. 
M.  Millin,  Dleiiotmaire  des  beaux-arts,  t.  I,  verbo 
Camées,  p.  i82.  3*  colonne,  dit  que  beaucoup  de 
camées  que  l'on  suppose  antiques,  ne  remontent  paj 
au  delà  du  xv«  siècle. 

(3>  Outre  les  gravures  que  nous  signalons  ici,  ces 
bas-reliefs,  qui  sont  d'un  grand  intérêt,  sont  moulés 
et  se  trouvent  à  Paris,  chez  Micbeli.  On  trouve  dans 
ia  Siosfiique,  2-  année,  ou  1. 11,  p.  29S  une  description 
détaillée  de  l'entrevue  des  deux  princes  et  du  céré- 
monial représentés  sur  les  bas-reliefs. 
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Prame  (Normandie)^  par  MM.  Taylor  et  de  CAMPO  SANTO.  —  Célèbre  cimetière  de 

Gailleax,  pi.  clix  ,  clx,  clxi  ,  et  suivantes,  la  ville  de  Pise,  entouré  de  galeries  renfer^ 

Le  plus  important  de  ces  bas-reliefs  est  mant  une  suite  de  41  tableaux  d*une  grande 
celui  qui  représente  Penlrevue  des  deux  dimension,  peints  à  fresque  par  divers  mai- 
princes,  entourés  d'une  suite  nombreuse  très  du  xiv  au  xv*  siècle  (S), 
de  prélats,  de  seigneurs ,  etc.  11  en  existe  une  description  publiée  en  îta- 

Une  des  meilleures  réductions  de  cette  }ien,  par  le  chevalier  Carlo  Lasinîo  ou  La- 
suite  importante  de  bas-reliefs  historiques,  sini,  1  vol.  in^oUo;  Florence,  4828,  dool 
est  gravée  en  tête  du  2*  volume  de  la  D^es.  toutes  les  planchés  sont  gravées  au  trait. 
cripUon  des  maisons  remaramblesde'Jlouen,  On  y  trouve  une  vue  générale  du  Campo 
par  M.  de  La  Querière,  àRouen,  4841.  Santo  et  deux  belles  vues  intérieures  et 

Camp  du  Drap  d'Or.  Grande  composition  perspectives;  M.  du  Sommerard  en  donne 
du  peintre  E.  Edwards ,  appartenant  au  aussi  une  vue  intérieure  dans  VMbam  du 
château  de  Windsor,  gravée  par  James  6a-  arts  aa  moyen  âge,  voir  pi.  vu  de  la  9*  série. 
sire,  aux  frais  de  la  Société  aes  antiquaires  Une  autre  dans  la  collection  des  tableaux 
de  Londres;  il  en  existe  une  épreuve  à  la  composée  par  M.  le  comte  de  Porbin,  pu- 
Bibliothèque  royale  de  Paris,  salle  d'intro-  bliée  par  Challamel,  éditeur;  Paris,  i843r, 
dnction.  Dans  celte  peinture,  Ton  ne  voit  1  vol.  in-4''.  Il  en  existe  bien  d^autres  en 
uue  la  cavalcade  où  figure  Henri  YIII,  roi  Italie.V.  aussi  dans  la  grande  Tojpo^ap^'eife 
d'Angleterre,  qui  est  suivi  et  précédé  d^une  r/^aZi>  au  Cabinet  des  estampes,  verbo  Pise, 
armée  entière;  dans  le  fond ,  la  disposition  toutes  les  planches  qui  représentent  ce  mo- 
ducamp;  un  tournoi,  etc.;  cette  impor-  nument. 

tante  peinture  est  reproduite  dans  VAMle'  Nous  allons  donner  une  indication  suc- 

terre  pittoresque,  de  MM.  Rouloux  et  Min-  cincte  des  divers  tableaux  qui  s'y  trouvent, 

guet,  nouvelle  édition,  chez  Ingret,  Paris,  en  suivant. Tordre  chronologique  des  faits 

4845, 1*"'  volume.  qu'ils  représentent. 

U  Création,  composition  singulière  où 

CAMPACUS.  -^  Partie  de  la  chaussure  Ton  voit  Jésus-Christ  tenant  l'œuvre  des 
usitée  dans  le  costume  des  monarques  sept  jours,  formant  un  disque,  dont  plu- 
francs  ou  germains  y  d'une  époque  reculée,  sieurs  cercles  d'anges  entourent  les  bords; 
Willemin  en  donne  la  forme  dans  le  1. 1  de  puis  l'histoire  d'Adam  depuis  sa  naissance 
ses  Monuments  inédits^  pi.  xvii.  V.  aussi  la  jusqu'à  sa  pénitence.  Cette  peinture, aui  est 
p.  11  du  texte  de  M.  Pottier.  du  Buffalmaco,  est  le  10*  tanleau  de  la  col- 
lection.' 
CAMPANILES  (1).  —  Parmi  les  monu-  Sacrifices  d'Abel  et  de  Caïn,  puis  la  mort 

ments  de  ce  genre,  on  cite  celui  de  saint  d'Abel  et  l'histoire  de  Caïn;  il  est  le  17*  de 

Georges  au  Vélabre.  V.  à  ce  nom.  l'ouvrage,  peint  par  Benozzo'ipozzoli. 

Celui  delà  erande  place  Saint-Marc,  à  Ve-  Construction  de  l'arche  et   sacrifice  de 

nise,  publié  dans  toutes  les  descriptions  de  Noé  après  le  déluge;  du  même  (  il  est  le  18* 

Veniseavec  planches.  V.au  nom  de  cette  ville,  de  l'ouvrage  de  Lasini). 

Celui  de  la  cathédrale  de  Florence  (2J.  Ivresse  de  Noé  après  avoir  essayé  la  li- 

Ouvra^e  de  Giotto,  xii*  au  xiii*  siècle,  publié  queur  près  du  pressoir  qui  est  au  milieu  du 

dans  la  He  des  plus  célèbres  architectes,  tableau  (19* de  Lasini). 

par  M.  Quatremère  de  Quincy,  1. 1,  planche  Malédiction  de  Cham.  Palais  magnifique 

despages29et  30.  V.  aussi  au  mot  Florence,  avec  galeries  ;  du  même  peintre  (il  est  le 

Miilin ,  dans  son  Dictionnaire  des  beaux-  20*  de  Lasini }. 

arts,  t.  I,  p.  184,  cite  encore  ceux  de  la  Tour  de  Babel.  On  y  voit  les  procédés  de 

ville  de  Crémone;  celui  de  la  ville  de  Pise  ;  construction  en  usage  au  moyen  âge.  Dans 

celui  de  la  ville  de  Bologne;  ceux  des  villes  lefond,  une  ville  ornée  des  plus  beaux  mo- 

de  Ravenne,  de  Padoue,  deMantoue,  àl'é^  numents;  c'est  peut-être  la  ville  de  Pise 

glise  Sainte-Agnès.  Y.  les  monuments  de  (le  21*  tableau). 

ces  villes,  détaillés  à  leurs  noms,  et  dans  Abraham  et  l'ortgine  de  l'idolâtrie.  Palais 

la  Topographie  de  VltaliCràu  Cabinet  des  magnifiques,  tableau  de  Gozzoli  (il  est  le 

estampes,  à  Paris.  22*  de  Usini). 

(1)  Sarcegenrede  monument,  voir  le  Di^rioniKiire  (3)  Miilin,  Dictionnaire  été  b^aux-arls,  p.  269, 
de;f  beaax-ùHs,  par  Miilin,  1. 1,  p.  184.  donne  quelques  détails  sur  les  dimensions  du  Campo 

(2)  Sur  ce  beau  monument,  voir  l'excellent  ouvraie  Santo.  V.  aussi  la  Vie  des  plu»  eélèbres  archUecUs, 
de  M.  Jules  Renouvier,  If  oies  sur  les  motuiments  çotm-  n^r  Ooatrcmére.  in-8%  1. 1. 
9U««eti//a/ie^in-8*;  Paris,  1841,  p.  57;  il  insiste  sur>  ^     ^ 

tout  sur  la  belle  exécution  de  la  sculpture  de  décofa^- 
lion  qui  psi  ici  trés<remarquable. 
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Abraham  et  Lot  en  Egypte,  ib.  (n''  25}.  Bruno,  représentant  la  Résurrection.  L*in- 

Abraham  yictorieux  des  cinq    rois;  à  crédulité   de    saint  Thomas.  L'Ascension 

droite  est  ia  bataille;  les  cinq  rois  sont  liés,  (n**  39  de  Lasini  ). 

iè.  (n^'Si).  Assomption  oe  la  Vierge.  Jésus- Christ 

Sodome  brûlée.Anges  exterminateurs.  Dé-  tient  un  nimbe  dans  lequel  est  sa  mère  sup- 

part  de  Lot  ;  du  même  (  n"*  25).  portée  par  des  anges.  Cartouche  du  verso  de 

Naissance  d'Isaac  et  son  sacrifice,  tableau  ta  dernière  feuille  du  texte  de  Lasini. 

de  Gozzoli  en  cinq  actions.  A^ar  dans  le  Le  Jugement  dernier  (2)  avec  des  groupes 

fond;  du  même  (n'*26de  Lasini).  d'anges  qui  sont  admirables,  surtout  celui 

Agar  châtiée  par  Sara  et  chassée.  Appa-  où  se  voit  le  livre  ouvert ,  par  Orcagna 

rition  des  trois  anges,  très-belles  figures;  (n'aide Lasini). 

Abraham  traite  le»  anges,  Benozzo  Gozzoli  Le  Triomphe  de  la  Mort;  on  y  voit  un 

( n"* 27  6i>),  de  Lasini.  concert,  une  cavalcade  contemplant  des 

Noces  disaac.  Départ  d'Éliézer.  Scène  du  tombeaux  ouverts  et  autres  détails  curieux  ; 

puitsetdes  chameaux.  Retour  auprès  de  son  des  moines  dans  leurs  cellules;  des  anges 

père  et  repas;  du  même  (  n*"  27  de  Lasini  ).  et  des  démons  qui  enlèvent  des  Ames  et  se 

Naissance  d'Ésaû  et  Jacob.  Bénédiction  les  disputent.  Plusieurs  scènes  très-énergi- 

enlevée  (  n**  28  de  Lasini  )  ;  même  peintre,  ques;  Orcagna  { n*"  ié  de  Lasini  ),  publié  aussi 

Noces  de  Jacob  et  de  Rachel.   Échelle  aans  Vjilbam  oe  M.  du  Sommerard,  pi.  xvii 

mystérieuse.  Bénédiction  de  Jacob.  Serment  de  la  8*  série.  Cette  planche  est  loin  de  va- 

de  Laban  et  de  Jacob  par  Benozzo  Gozzoli  loir  celle  de  Lasini  :  le  grandiose  de  la 

(n*  29).  composition  est  ici  devenu  une  espèce  de 

Rencontre  des  deux  frères.  Enlèvement  caricature  fantasmagorique, 

de  Dina;  du  même  (n*"  30  de  Lasini).  Tableau  général  de  la  Thébalde,  où  le 

Histoire  de  Joseph  en  huit  actions;  du  peintre  a  réuni  les  plus  célèbres  anachorètes 

même  (  n""  31  de  Lasini).  depuis  Torigine  des  solitaires  et  des  solitu- 

Joseph  reconnu  par  ses  frères,  en  cinq  des,  de  Pietro  Laurati  (n**  5  de  Lasini) 

actions;  du  même  (n**  32  de  Lasini  ).  Histoire  de  saint  Rainier  ou  Ranier  en  six 

Moïse,  son  histoire  à  la  cour  du  Pharaon,  grandes  compositions  qui  sont  encore  pla- 

en  quatre  sujets.  Il  enlève  la  couronne  du  cées  sans  ordre  dans  l'ouvrage  de  Lasini. 

roi  en  jouant.  La  suite  de  ses  actions  (  n"*  33);  Sa  conversion  ;  on  y  '  voit  un  palais  ma- 

par  le  même.  cnifique  et  une  église  de  forme  curieuse 

Passage  de  la  mer  Rouge,  ib.  (  n"*  34)  ;  du  (n<>  14  de  Lasini). 

même.  H  prend  l'habit  de  moine;  il  est  présenté 

Le  mont  Sinal  et  le  veau  d'or;  du  même  à  la  sainte  Vierge,  assise  sur  un  trône,  etqui 

(n''35).  est  une  des  plus  belles  figures  de  vierges 

La  verge  d'Aaron  fleurie.  Le  serpent  d'ai-  qu'il  soit  possible  de  voir.  Ce  Ubleau  est  de 

Fun  représenté  par  un  dragon.  Le  ubema-  âim.  Memmi. 

de,  ib.  (n«36).  Divers  miracles  de  saint  Rainier.  On  y 

Mort  de  Moïse,  enseveli  par  Dieu  même,  voit  une  chapelle  avec  tableaux  et  une 

Fragment  de  peinture  du  même  Benozzo  et  belle  église;  du  même, 

servant  de  cul-de-lampe  à  la  un  du  texte  de  Retour  de  saint  Rainier;  le  Ubleau  n'ex- 

Lasini,  morceau  admirable.  plique  pas  ce  qu'il  faut  entendre  par  ce 

Passage  du  Jourdain .  Pierres  au  milieu  du  retour.  Y.  le  texte  iulien  de  Lasini. 

fleuve.  Marche  autour  de  Jéricho.  David  et  Mort  du  saint.  Cérémonie  de  la  transla- 

Goliath  ;  du  même  (  n*"  38  de  Lasini  ).  tion  de  ses  reliques.  Son  apothéose  ou  enlè- 

Les  malheurs  de  Job,  du  Giotto  (  n*"  i4  de  ventent  au  ciel. 

Lasini);  on  y  voit  le  diable  traduit  devant  Miracles  opérés  sur  son  corps  après  sa 

le  tribunal  de  Dieu.  mort  ;  guérisons  multipliées. 

Les  amis  de  Job  viennent  le  voir  sur  son  Vie  de  saint  Éphèse. 

fumier;  ses  richesses  lui  sont  rendues;  du  Saint  Êphèse  présenté  à  Dioclétien.  Ta- 

même  peintre  (n<*  15)  (i).  bleau  de  Spinello  Aretino  (n<>  i2  de  Lasini). 

Le  crucifiement,  par  Buflalmaco  (n<'2).  Saint  Éphèse  combat  contre  les  païens  ; 

Fragments  de  peintures  de  Spinello  et  son  ange  gardien  est  à  cheval  à  côté  de  lui, 

(1)  Ici  derrait  élro  rAdoraiion  des  magos,  par  Bc-  eharge  pluiôl  qu'one  figure  effrayante.  La  pariie  du 

Botzo-Genoli,  mai» elle  nanquedans  quelques  exem-  Ubleau  qoi  représente  les  élus  est  admirable.  Dana 

plaires  du  Campo  Santo.  notre  siècle  on  réussirait  peut^tre  mieux  à  repré- 

^2)  I^  scène  de  l'enfer  et  le  démon  personnifié  dé-  senter  le  démon.  Toir  ce  que  M.  Rio  dit  de  cette 

Tarant  les  eelUNiblesv  est  dans  l'esprit  du  poCmedu  composition  et  de  celle  qui  sait,  p.  82,  Poésie  chré- 

Dante  }  mais  il   n'est  pas   trés-houreui ,  c'est  un«  lieime,  et  Valéry,  r^r^.  en  ffa/ie,  1. 111,  p.  2U. 
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casqué  et  cuirassé;  do  même  (n*"  13  de  CANANÉENNE  (La)  avec  Jésa»Cbrisl. — 

Lasini)i  Bas-relief  des  catacoml>es,  publié  par  Arin- 

M.  Rio,  p.  81  de  son  Art  chrétien,  parle  ghi,  Borna  suhterranea,  t.  II,  planche  dek 

d'une  magni6que  fresque  d* Antoine  le  Vé-  p.  201. 

nitien,  au  Campo  Santo,  sans  la  désigner.  Voir  le  même  sujet  dans  toutes  les  suites 

C'est  sans  doute  une  erreur,  car  nous  ne  la  de  la  vie  de  Jésus4[^hrist  que  nous  citons  à 

trouvons  dans  aucune  des  publications  du  ce  nom.  Belle  composition  du  peintre  Carie 

Campo  Santo  aue  nous  avons  vues.  Marate.  Y.  son  œuvre.    * 

Cette  dernière  fresque  avec  PAdoration 

des  mages  oubliée  par  Lasini,  complète  les  CANAPÉ  -  BANQUETTE.    —   Meuble  du 

41  grandes  compositions  du  Campo  Santo.  xv*  au  xv*  siècle.  Wiliemin»  MonumeMs 

Ce  qui  est  assez  difficile  à  expliquer,  et  inéd.,  pi.  cxxxvi. 
ce  que  nous  nous  contenterons  d'indiquer, 

c'est  le  sujet  qui  est  au  commencement  du  CANDÉLABRES  (1)  ou  CHANDELIERS.— 

tableau  et  semble  j  être  étranger;  sous  une  D'une  forme  très-ancienne,  tiréd'uu  J£jaU^ 

espècede  vestibule  ou  portique  est  un  trône;  tet,  d'Agincourt,  Peinture,  pi.  lv. 

devant,  un  personnage  à  genoux  ayant  près  Candélabre  byzantin,  à  la  chapelle  dePa- 

de  lui  une  couronne,  par  terre,  et  de  grands  lerme,  gravé  dans  Touvrage  de  M.  Hiltorf^ 

ciseaux  d'une  forme  remarquable;  trois  au-  Architecture  moderne  de  la  Sicile,  i  vol.  in- 

tres  personnages,  dont  un  est  détourné,  sont  folio  ;  Paris,  1830-35.  V.  l'article  Pàlbrme. 

à  genoux  devant  celui  qui  lève  les  mains  au  Autre  publié  par  Willemin,  Monum.  inéd,, 

ciel  ;  un  vieillard  qui  parait  richement  vêtu  t.  f,  pi.  xiii,  et  désigné  comme  provenant 

est  placé  debout  derrière  celui  qui  est  à  ge-  d'une  miniature  de  manuscrit  du  ix'  au 

noux.  X*  siècle. 

Les  bas-reliefs,  sarcophages,  urnes  et  au-  Ciampini   donne   aussi    yn    candélabre 

très  objets  de  sculpture  qui  sont  disposés  d'une  forme  singulière,  et  qui  est  le  même 

dans  les  quatres  galeries  cfe  ce  beau  monu-  que  celui  donné  par  PanctroUe  dans  son 

ment  sont  publiés  dans  un  ouvrage  in-i**  Historia  imperii  orientalis  et  occidentàlis, 

accompagné  d'un  texte  italien  intitulé  :  Bac-  1  vol.  in-^olio.  On  y  voit  deux  figures  qu'on 

colta  ai  sargofagi,  urne  e  altri  monumenti  dit  être  celles  de  Saint  Pierre  et  saint  Paul, 

e  sculture  in  Campo  Santo,  Paulo  Lasini  Fêtera  Monamenta,i,lyp\ :x\Jiyn,  p.  135. 

figllo;  Pise  et  Florence,  1825.  Les  monu-  — Provenant  d'une  église  de  Bologne  et 

ments  chrétiens  sont  au  nombre  d'environ  présumé  du  xv*  siècle,  publié  par  Cicognara, 

46,  parmi  lesquels  on  remarque  deux  ou  Stor.  délia  scultura,  1. 11,  pi.  lu,  il  estsup- 

trois  beaux  mausolées,  pi.  xxiv ,  xlix  ,  li  ,  porté  par  deux  flgures  d'anges  à  genoux. 

Lxxxv,  Lxxxvii,  CKxviii,  CLvii  ;  des  ba»-r^  Deux  candélabres  mis  en  parallèle,  tous 

liefsdesarcophages  chrétiens,  pi.  cxxviii;  de  deux  du  xv*  au  xvi*  siècle  et  publiés  par 

très-belles  ngures  des  évangélistes,  pi.  l,  M.  du  Sommerard  dans  son  ^/^om  dea  aitf 

LI  ;  quelques  vierges  dont  plusieurs  très-  au  moyen  âge,  pi.  xix,  xxiv,  2*  série, 

belles  tenant  l'Enfant  Jésus,  pi.  lxxxii,  civ.  Ceux  d'une  éfflise  Sainte-Agnès,  xv*  siè- 

cxxiii,  cxxvi,  cxLviii;  un  Calvaire  et  une  de,  Ciampini,  de  jEdificiiê  sacriê,  pi.  xxix, 

mise  au  tombeau,  pi.  cxx;  bas-reliefs,  une  figures  3  et  4,  p.  135. 

statue  de  saint  Basile  et  une  de  sainte  Clara  D'Agincourt,  Histoire  de  Vart,  etc.,  dans 

ou  Claire.  V.  ces  noms.  la  planche  de  la  vue  intérieure  de  l'église 

Saint-Clément,àRome,u^rcAi(ec<iirf^  pi.  xiii, 

CAMPS.  —   Aspect  et   disposition  des  v  fait  voir  un  candélabre  formé  par  une  co- 

camps  au  moyen  âge.  Montfaucon,  Monar^  lonne  torse  et  cannelée ,  dont  nous  ne  pou- 

chie  française,  t.  111,  pi.  vi,  donne  celui  vons  attester  l'authenticité.  Monument  du 

de  Chisai.  V.  les  planches  de  la  Fie  de  Alaxi"  v*  siècle  s'il  peut  se  rattacher  à  l'origine  de 

milien  d^ Autriche,  par  Albert  Durer  et  di-  l'église. 

vers  graveurs,  les  Aventures  du  chevalier  de  Deux  candélabres  composés  en  concours 

Tewerdunck,  voir  ce  mot  et  Tentes.  par  Riccio  et  Leopardi,  dont  l'un  est  à  l'é- 
glise Saint-Antoine  de  Padoue,  publiés  par 

CAN  DE  LA  SCALA.  —  Seigneur  de  la  fa-  Cicognara,  Stor,  délia  sculL  in  Italia,  L  11, 

mille  des  Scaliger,  statue  en  marbre,  à  Vé-  pl.xxxv,  xvi'siècle;autres,  voir  les  pi.  xlvi, 

rone,  xiii«  siècle.  Bonnart,  Costumes  au  lu,  lxx. 

moyen  âge,  t.  H,  p.  67,  69.  —  Composés  en  concours  par   Michcl- 

(1)  Ces  deux  mois  sont  souvent  confondus  dans  les  meuble,  une  lable,  un  aulel,  etc.  Nous  essayerons  de 

ouvrages  d'an.  Le  candélabre  est  souvent  suspendu,  les  indiquer  sans  trop  de  confusion  dans  ce  Dioiion- 

le  chandelier  est  toujours  posé  par  terre  ou  sur  un  naire. 
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Ange  el  Raphaël,  mais  non  exécutés;  pu-  rrage  intitulé  :  Foyages  pUtoreêqueê  dctns 

bliés  (Jans  divers  ouvrages  et  surtout  dans  les  Pyrénées  françaises,  in*folio,  par  Mel- 

les  œuvres  des  deux  maîtres,  au  Gabi net  des  ling;  Paris,  i840-41,  pi.  lxviii,  et  le  texte, 

estampes  de  Paris  et  de  toutes  les  grandes  Celui  de  MM.  Taylor  et  de  Cailleux,  Foya- 

collections.  ges  pittor,  dans  l'ancienne  France,  in-folio 

Candélabres  du  xiv*  au  xv  siècle,  formes  {Roussillon)^  1. 1,  pi.  clxii,  clxvii,  bis,  ter. 

gothiques,  publiés  dans  TouVrage  anglais  de  Voir  aussi  cequen  dit  le  baron  Taylor, 

Shaw,  Ancienl  furnitares.  Ils  sont  ornés  de  ouvrage  intitulé:  les  Pyrénées,  in-8%p.  228. 

figures  de  saints  et  de  moines,  placés  dans  Tombeau  de  Pabbé,  soutenu  par  4  lions, 

des  niches  gothiques.  Foyage  pittoresque,  pi.  CLiii,  5". 

Pngin,  dans  un  ouvrage  in-i*"  iVar  les  olh  Inscriptions  ou  xii*  au  xiii*  siècle,  ib,, 
jets  de  serrurerie  à  Tusage  des  églises,  en  a  pi.  clxxi,  4''. 
publié  aussi  de  très-curieux  dans  le  goût  go- 
thique le  plus  riche,  mais  il  n^en  indique  pas  CANNES  tenues  par  des  femmes  au  ix* 
la  source,  ce  qui  est  suspect.  V.  la  pi.  xxvi,  et  x'  siècle.  -  Cet  usage  est  cité  par  Maillot, 
etdansTouvrage  intitulé  :C(t)mpo«itJofw pour  p.  63  de  son  3'  vol.  des  Costumes  français. 
Vorfévrerie  gothique  et  de  la  renaissance ,  Herbe  en  donne  un  exemple ,  Histoire  des 
vol.  iii-4*'.  arts  en  France,  etc.,  in-  4'',  pi.  xvii. 

On  trouve  diverses  formes  de  candéla- 
bres ou  chandeliers  employés  comme  sym-  CANON  DES  ÉVANGILES  (S). — M.  le  comte 
boles  (I)  sur  des  sarcophages  chrétiens  et  de  Bastard  a  publié  plusieurs  fac-similé  de 
des  lampes  provenant  descatacombes.  V.  Zu-  ce  genre  dans  son  grand  ouvrage  de  la  Be- 
cernœ  upulcrales  veterum,  etc.,  Bellori  et  production  des  manuscrits  français,  parmi 
SantoBartoli,lvol.in-fo]iO)  pi.  n^'xxxii.Ma-  lesquels  on  remarque  celui  de  Tancienne 
màchu  Origines  et  antiqait.  christ.,  CaasAiuSj  abbaye  de  Saint-Medard  de  Soissons,  qui 
de  Ritibus  christ.,  voir  les  planches;  d\4gin-  date  du  vui*  au  ix*  siècle.  V.  les  i'*  et  2*  li- 
court,  Bist.  de  l'art  (Sculpture)^  pi.  viii,  n**  8.  vraisons. 

Les  mosaïques  des  anciennes  églises  peu-  La  bibliothèoue  de  Dijon  possède  un  ma- 

vent  aussi  offrir  des  documents  et  des  figu-  gnilique  exemplaire  des  divisions  du  canon 

res  curieuses  de  ce  genre.  des  Évangiles,  par  Eusebe  deCésarée,manu- 

Voir  Giampini ,  Fêtera  Monumenta,  1. 1,  scritdu  ix'siècte.Willemin,  dans  ses  ^fonom. 

pi.  XV,  xLVi.  inéd.,  donne  un  fragment  d'ornement  tiré 

Candélabre  à  deux  branches  dont  le  pied  de  ce  livre,  t.  I,  pi.  xlvi.  M.  le  comte  de 
sert  de  pupitre,  près  du  beau  tabernacle  de  Bastard  en  reproduit  plusieurs  des  viii*,  ix*, 
relise  de  Gand,  publié  dans  Touvrage  de  x*  siècles  dans  son  grand  ouvrage  sur  les 
L.  Haghe ,  intitulé  :  Sketches  in  Germany  Manuscrits  français,  llyr.  i,  2,  5.  * 
and  Belgium,  in-folio.  V.  la  table  des  plan- 
ches; reproduit  dans  l'ouvrage  intitulé  :  la  CANON  CHRONOLOGIQUE.  —  On  trouve 
Belgique  monumentales  Paris,  i843,  1*'  vo-  plusieurs /a<>4imi7f  d'un  manuscrit  qui  peut 
lome,  p.  260.  dater  du  vr  au  vir  siècle,  intitulé  :  Thesau- 

Voir  le  complément  de  cet  article  au  mot  rus  temporumseu  chronicor.  canonam  omni^ 

Chandeliers.  modo  histor.,  publiés  d'une  manière  admi- 
rable dans  l'ouvrage  anglais  de  Shaw,  inti- 

CANDIDE  ou  GANDIDUS  (Saint).— de  saint  tulé  :  Illuminated  from  manuscripts  ofmid- 

est  représenté  en  face  d'un  autre  en  cos-  die  âge,  1  vol.  10-4*",  voir  les  premiers  feuil- 

tome  de  moine  et  assis.  V.  l'ouvrage  inti-  lets. 

talé  :  Antiquitates  Fuldentiœ  libr.  varior.  Montfaucon  dans  sa  Paléographie  grecque 

aoctor.y  a  Gnristophor.  Brovero,  1  vol.  in-4'',  et  Lambecius  dans  sa  Bibliotheca  Cœsarea, 

planche  de  la  p.  171,  très-bien  gravée.  t.  II,  coll.  127,  ont  également  donné  des 

fac-similé  gravés  de  ce  monument  calligra- 

CANIGOU  ( Saint-Mautin  de),  —  Ruines  phique,  mais  Shaw  les  reproduit  avec  tout 

de  Tabbaye  de  ce  nom,  publiées  dans  l'on*  le  luxe  de  peinture  et  des  ors  du  manuscrit, 

(1)  Sor  l'emploi  des  candélabres  oa  Chandeliers  em-  (2)  Sar  la  téritable  signification  de  cette  désignation 

I>|o;és  comme  symbolisme  chrétien,  voir  les  savantes  et  son  usage,  voir  DuCange,G/OMai'liim  latinutn,  verbo 


h  St/mbolique  de  Greulzer.  traduction  de  M.  Gui-    de  Bastard. 
vum,  4  vol.  iii-8*  ;  Cauiius,  de  HiUbui  cHrUtianorum, 
in-4»,  p.  23«. 
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CANON  DE  LA  MESSE.  —  Beau  spécimen 
de  ce  genre  d'ornement  liturgique,  manu- 
scrit du  IX*  siècle (i).  On  y  voit  aeux  minia- 
tures représentant,  Tune  un  prince  franc 
entre  deux  évéques ,  l'autre  saint  Grégoire 
le  Grand  et  ses  deux  secrétaires  avec  lescri- 
nium ,  reproduit  par  le  comte  de  Bastard, 
Manuscrite  français,  in-folio,  2*  livraison. 

CANONS  APOSTOLIQUES.  —  Dans  le  27- 
volume  des  Annales  de  philosophie  chré- 
tienne,  p.  221,  on  trouve  le  fac-similé  d'un 
manuscrit  des  canons  apostoliques  du  vu* 
siècle ,  et  un  autre  d'un  manuscrit  du 
xir  siècle,  écrit  par  le  vénérable  Bède;  une 
savante  dissertation  du  père  H.  de  Ferrari, 
préfet  de  la  bibliothèque  Casanale,  à  Rome, 
sur  les  manuscrits  et  les  parchemins  du 
moyen  âge,  accompagne  cette  pièce. 


t.  XXVIU,  p.  3S0  à  352;  dans  le  Magasin 
pittoresque,  t.  IV,  p.  ^  ;  dans  le  Masée 
des  familles,  1. 1,  planche  de  la  p.  82  ;  col- 
lection variée  de  canons  à  toutes  les  épo- 
ques, dans  le  Faàe^Mecum  du  peintre,  par 
Vigne,  2  vol.  in-4";  Gand,  184i. 

La  manière  de  percer  les  canons  est  re- 
présentée dans  la  planche  n**  3,  intitulée  : 
PuUis  Pyrius,  de  la  suite  intitulée  :  Noça 
reperta,  gravée  par  Philip.  Galle,  diaprés 
Stradan,  pour  un  ouvrage  de  Guy  Panci- 
rolle  ;  voir  l'œuvre  du  graveur  et  celle  de 
Stradan. 

Jost  Amman  a  également  représenté  œ 
genre  de  métier  dans  son  petit  livre  intitulé: 
de  Artibus  illiberalibus  et  mechanicis,  etc., 
i  vol.  in-i2.  V.  les  exemplaires  du  Cabinet 
des  estampes  à  Paris,  et  de  la  bibliothèque 
de  Rouen  (fonds  Lcber). 


CANONS  D'AUTEL.  V.  Tableaux  d'autel.  CANONISATION  (3)  dans  l'Église  latine  et 

grecque.  —  Médaille  du  pape  Sixte-Quint 

CANONS  DE    GUERRE.   —  On  trouve  (i588),Bonanni,iVBmi>mato pouf î/i<;aiii, voir 

diverses  formes  de  canons  dans  les  miiiia-  au  nom  de  ce  pape;  Dumolinet,  ivami>iiMif. 

tures  des  manuscrits  de  Froissard,  de  Mons-  pontificum,  in«4olio,  pi.  xxii,  n""  36. 

trelet  et  de  quelques  autres  ;  dans  les  nom-  Voir  aussi  le  Trésor  de  numismatique, 

breuses  gravures  sur  bois  de  la  Fie  de  Vem^  volume  des  Médailles  des  souverains  ponti" 

pereur  MaxinUlien  d^ Autriche,  dans  les  di-  fes,  au  nom  de Sixte-Qoint. 

verses  tapisseries  nationales   publiée  par  Cérémonies  en  usage  à  Rome  lors  delà  ca- 

Ach.  Jubinal.  V.  Tapisseries.  nonisation  d'un  saint.   Médaille  du   pape 

Dans  le  traité  de  Végèce,  de  Arte  mili"  Eugène  IV^  Dumolinet,  pi.  m,  n*"  5;  du 

fan* (2),  1  vol.  in-^olio,  i558,  ou  toute  autre  pape  Alexandre  VII,  i^.,  pi.  xxxiii,  n""  26; 

édition.  V.  les  planches  des  p.  1^,  123,  de  la  canonisation  de  saint  Charles  Borro- 

qui  offrent  un  canon  à  deux  gueules  ou  bon-  mée;  médaille  du  pape  Paul  V;  DnmoU* 

ches.  V.  encore  les  planches  des  p.  i26à  132.  net,  ib.,  pi.  xxviii,  n'*i3;  de  cinq  saints; 

Un  canon   d'une  forme  singulière  tiré  médaillede  Grégoire  XIV,  pi.  xxix,  n*"  3;  de 

d'une  des  miniatures  du  grand  Froissard  deux  saints  ;  médaille  du  pape  Clément  IX, 

(Biblioth.  royale,  manusc.),  a  été  reproduit  ib.,  pi.  xxxiv,  n"*  iO;  médailles  du  pape 

et  ffravé  dans  une  Histoire d^ Angleterre,  de  Clément  X,  pi.  xxxv ,  n""  8  et  9. 

Goldsmith,  édition  iirustrée,  publiée  à  Paris,  Charles  Fontana,  architecte   romain,  a 

en  1839-40,  chez  Aubry,  1  vol.  in-S"",  inti-  gravé  une  grande  composition   intitulée: 

tulé  :  Goldsmith's  History  of  Fngland  from  Prospetto  del  teatro  sacro  il  Tempio  FaU' 

the  invasion  of  Julius  Cœsar,  etc.,  1  vol.  canoincui  snntuoso  preparamento  festiggie 

in-S^".  V.  les  vignettes  sur  bois  au  nombre  alleaorie  éU  cinque  Eroi  Canonizzati,  etc. 

de  115 ,  et  celle  d'une  miniature  de  1370  V.  l'œuvre  de  Fontana  (4). 

dans  le  Picturial  history  of  Fngland,  t.  I,  Cette  composition  se  trouve  reproduite 

planche  de  la  p.  875.  dans  le  2*  volume  des  Cérémonies  religiem» 

La  pièce  dite  le  Canon,  gravée  par  Albert  ses,  publiées  par  Bern.  Picard  ,  in -folio. 

Durer.  V.  son  œuvre  dans  tous  les  cabinets  V.  aussi  l'atlas  de  l'édition  in-4* ,  iaôsaot 

publics  d'estampes  ;  très-recherchée  quand  suite  à  une  encyclopédie  méthodique, 

elle  est  belle  d'épreuve.  Procession  magnifique  de  tous  les  ordres 

Voir  encore  ceux  publiés  dans  VEneyclO"  religieux,  des  constations  de  Rome,  do 

pedia  of  antiquities  de  Fosbroke,  in-8°,  t.  Il,  sacré  collège  et  dignités  de  Rome  à  cette 

p.  902;   dans   VArcheologia    britannica,  occasion.  Cérémonies  religieuses,  ib,,  t.  U, 

(I  )  Provenanl  du  trésor  de  l'église  de  Metz.  tiére,  voir  depuis  la  p.  868  jusqu'A  379  ;  mais  ce  sarafll 

<2)  Le  iraîié  de  Végèce  avait  pour  but  de  faire  cou-  auteur  étant  protestant,  il  faut  consulter  ce  ealalosue 

naître  l'art  militaire  chex  les  anciens,  et  l'artiste  ne  arec  une  eertaine  précaution. 

nous  met  sous  les  yeux  que  des  appareils  de  guerre  (4)  Nous  Ignorons  pour  quel  ourrage  cette  planche 

en  usage  aux  xir«  et  xti*  siècles.  a  été  gravée  ;  il  se  pourrait  que  ce  fût  pour  celui  inti- 

(3)  Fabricius,  BibUotheea  muiquaria ,  donne  une  tulé  :  U  Tempio  valieano  e  la  sua  origine ,  Rom-, 

liste  de  plus  de  20  auteurs  qui  ont  écrit  sur  cette  ma-  I694,  grand  in-folio. 
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Slanches  des  p.  266,  269,  et  l'atlas  de  Té-  On  y  voit  Jésus-Christ  et  sa  mère,  assis  sur 

itionin-4''.  un  siège  de  forme  byzantine;  la  Vierge  a 

un  costume  très-remarquable,  dans  le  goût 

CANOSA.  —  Cette  TÎUe  possède  plusieurs  des  impératrices  d'Orient;  elle  tient  une 

monuments  du  xi*  siècle  au  xii*  siècle,  pu-  pancarte  sur  laquelle  sont  écrits  ces  mots  : 

Uiés  par  le  duc  de  Luynes.  Jlfo/iAm.  d^fiVbr-  Leva  eju$  $ttb  e<u>ite  meo  et  dextra  iUias 

uumds  dans  l'Italie  méridionale ,  in-folio  ;  amplexabit  me,  Jésus-Christ  a  en  effet  une 

Paris,  pi.  III,  lY,  IX,  X,  XI.  de  ses  mains  sur  l'épaule  {i)  de  sa  mère,  et 

de  l'autre  il  tient  un  livre  ouvert,  sur  lequel 

CAN06SA.  —  Nom  d'un  palais  de  Vérone,  est  écrit  :  Feni,  eleeta  mea,  etponam  te  êuper 

construit  vers  le  xvi*  siècle,  d'Agincourt,  ^Aroiunn  meam.  A  droite  et  à  gauche  des 

architecture,  pi.  lxxii  ,  n**  29.  V.  aussi  Sa-  deux  personnajges  sont  placés  le  pape  Ca- 

rayna  (  Toreli  ),  Liber  de  origine  et  av/wliitt'  lixte  et  saint  Pierre,  dont  la  robe  porte  des 

dine  civitatis  Feronœ,  à  Vérone,  1540,  in-  lettres  monogrammatiques  «  sur  lesquelles 

folio,  ouvrage  rempli  de  planches.  il  existe  de  savantes  recherches,  restées  sans 

résultats  satisfaisants.V.  Manteaux  lettrés. 

CANTHARUS,  sorte  de  lampe  en  forme  de  Au-dessus  de  ces  figures,  celle  du  pape 

Yase  à  col ,  et  suspendu  par  des  chaînes.  Calixte  tenant  un  petit  édifice  entre  ses 

Macri  en  donne  un  exemple  dans  son  Hiero^  mains,  en  signe  de  quelque  fondation,  saint 

leœicon,  in-folio,  planche  de  la  p.  117.  Laurent  tenant  une  grande  croix  et  un  livre 

fermé  ;  puis  le  pape  saint  Corneille,  le  pape 

CANTINE,  vaisseau  propre  à  porter  la  li-  Jules  et  saint  Calépodius,  prêtre ,  lesquels 

oueur  ou  toute  espèce  de  liquide,  couverte  tiennent  tous  des  livres.  Cette  belle  mosal- 

oe  sculptures  en  oemi-relief,  travail  en  or  que  est  assez  bien  gravée  dans,  le  2*  volume 

et  argent  du  xvi'  siècle.  Collection  d'armes  au  mois  de  mai,  p.  499  des  Acta  sanctorum 

et  meubles,  par  II.  Aaselineau  et  quelques  des  Bollandistes ,  édition  d'Anvers, 
autres  artistes,  à  Paris,  chez  Uauser,  in- 

foUo,  pi.  xxiii.  CANTORBERY  (2).  —  Les  détails  d'archi- 
tecture de  la  magnifique  église  de  ce  nom 

•  CANTIQUES  DES  CANTIQUES.  —  Leplus  sont  publiés  dans  le  Monasticon  anglica- 

ancien  livre  que  nous  ayons  trouvé,  offrant  nam,  t.  f,  voir  la  table  des  planches, 

des  représentations  allégoriques  tirées  de  ce  Dans  the  History  and  antiquities  of  tièe  cch 

livre  de  Salomon,  est  celui  intitulé  :  Bis^  thedral  charch  ofCanterbury  and  the  once 

toria  seu  providentia   Virginie  Mariœ  ex  adjoing  monastery,  publiée  par  M.  J.  Dart, 

Cantiœ  Canticorum,  ouvrage  publié  dans  1726,  in-folio.  Britton  lui  a  consacré  une 

le  XV*  siècle  ;  il  est  orné  de  16  planches  gra-  description  spéciale  et  complète  formant 

vées  sur  bois  vers  la  même  époque.  Le  oa-  1  vol.  in-4**,  orné  de  magnifiques  planches, 

ron  de  Heinecken  en  a  donné  quelques  faC'-  Elle  est  encore  publiée  avec  soin  dans  l'ou- 

simile  dans  son  ouvrage  intitulé  :  idée  d'une  vrage  intitulé  Graphical  illustrations  ofthe 

collection  complète  ^estampes  qui  n'est  au-  metropol  of  Canterbury,\n'4r^  par  Wolnoth 

tre  que  la  description  du  Cabinet  des  estam-  etHastings;  Lond.,  1806.   V.  aussi  l'ou- 

pes  de  Dresde.  Y.  dans  l'ouvrage  cf-dessus  vraee  de  Byrne  et  Uarne.  Vue  ffénéralc  de 

les  planches  des  p.  374.  l'église.  Moyen  âge  monumental,  pi.  lxvii, 

L'une  d'elles  représente  l'épouse  du  Can-  in-folio,  chez  Hauser,  à  Paris;  toutes  les 

tique  accompagnée  des  vierges  sages.  planches  réunies  sur  ce  monument  dans  la 

Plusieurs  des  textes  les  plus  saillants  du  Topographie  de  l'Angleterre,  au  Cabinet 


gravé  dans 
monum^ntaAn-^ 

desîderia,  3  parties  en  1  vol.,  dont  l'auteur  gliœ,  ouvrage  d'une  exécution  admirable  et 
est  Herman  Hugon.  V.  surtout  les  planches  publié  in-folio  par  la  Société  des  antiquaires 
n<'22,23,  24,  25,  26,  27,  29,  31,  32,33,  deUndres,  de  1718  à  1816,  où  a  paru  le  4^ 
34,  35,  45.  ou  5*  vol.,  et  dans  V Angleterre  pittor.,  du 

La  magnifique  mosaïque  de  l'église  Sainte-  baron  Roujoux,  t.  Il,  planche  de  la  p.  219. 
Marie -Transtibérine  est  exécutée  d'après  Cloître  de  l'église,  style  du  xiv*  au  xv* 
on  texte  du  livre  des  Cantiques  de  Salomon.    siècle,  magnifique  décoration  gothique,  dont 


(I)  L'épaole  est  ici  prise  poor  la  léte,  do  moins  dans 
nàtenlion  de  l'arliste  qai  aarait  dû  se  conformer  au 
texte.  supplémentaire,  p.  189,  i90,  sur  cette  église,  due  à 

-3)  poor  les  documents  historiques,  Toir  les  auteurs     on  arcbitectç  français,  en  1 175. 


cités  par  Lcnglet  du  Fresnoy,  Méihode  pour  étudier 
Vhistoire,  t.  IV,  p.  3t5  ;  et  surtout  dans  le  volume 


GAP 


—  205  — 


GâP 


on  trouve  uBe  belle  gravure^au  bartn,  pu-  coiffures  ecclésiastiques,  voir  les  plancfaeil 
bliée  par  Britton  dans  sa  description  de  données  par  dom  Devert  dans  son  7*roiY/ dK 
redise  en  question.  la  liturgie,  t.  Il,  p.  259  et  314,  et  les  plan- 

Belle  crypte  du  x*  ou  xi*  siècle,  gravée  ches  de  THistoire  des  divers  ordres  relîgieox 
dans  Pouvrage  de  Wolnoth  et  Hastings,  et  publiées  par  le  père  Héliot,  Bar  et  quelques 
dans  celui  de  Brit(on ,  Canterhury^i  cathe^  autres,  et  aux  mots  Moines.  Moicastères,  etc. 
dral,i  voLin-i*";  Londres,  déjà  cité.  Une  très-belle  figure  de  saint  François 

Costume  d'un  archevêque  de  Ganterburv,    d'Assise,  peinte  à  iresqueau  xii*  ou  xiu«* 
vers  le  x*  ou  xi*  siècle.  V.  la  tapisserie  de    siècle  dans  la  chapelle  Saint-Grégoire,  à  San 
Bayeux  attribuée  à  Mathilde,  soit  dans    Subiaco,  offre  un  capuce  d'une  ïfbrme  très* 
Montfaucon,  Stothard  et  le  8*  vol.  desA/^mo<-    remarquable.  D'Agincourt,  Peinture^  pi.  c,| 
res  de  V Académie  des  inscrip.,  p.601  etsuiv.,    n*"  5. 
Jubinal,  Tapisseries  fUstoriqaes,  etc.,  celui 

de  saint  Thomas  de  Ganterbury,  conservé       GAPÉTIENS.  —  Suite  de  monuments  de! 
dans  une  église  de  France.  V.  Thomas.  cette  race,  statues,  sceaux,  monnaies,  më-. 

Une  vue  générale  des  bâtiments  de  Pab-    dailles ,  couronnes ,   sceptres ,    vêtements  i 
baye  vers  le  xii*  siècle,  a  été  donnée  à  Lon-    royaux,  etc.  Montfaucon ,  Monuments  de  la  i 
dres,  format  in-4'*,  par  Barlow.  M.  Alb.  Le-    monarchie  française^  t.  L  Voir  toutes  les 
noir ,  architecte ,  a   Paris ,    possède  une    planches.  Trésor  de  la  couronne  de  Frcmee, 
épreuve  de  cette  gravure,  qui  doit  être  très-    1. 1,  pi.  xxxiii.  V.  aussi  Hugues  Gapet. 

—  Lettres  capétiennes,  minuscules  do 
xi«  siècle.  V.  les  planches  des  Dictionnairn 
et  Traités  de  diplomatique,  verbo  Capé^ 
tiennes. 


GAPITAINES.  —  Divers  personnages  de 
ce  grade,  du  xiv«  au  xv*  siècle. 
Capitaine  florentin ,  statue  couchée  sor 


peu  connue. 

GANTORIA.  —  On  trouve  désignées  sous 
ce  nom  deux  espèces  de  tribunes  placées, 
Tune  dans  le  chœur  et  l'autre  dans  la  grande 
nef  de  l'église  cathédrale  de  Ferrare.  V.  le 
plan  qui  est  publié  dans  l'ouvrage  d'Antonio 
Frizzi ,  intitulé  :   Memorie  per  la  storia  di 

Ferrara,  etc.,  in-4'',  t.  II,  pi.  vu  et  xvii.  La  son  tombeau  à  l'église  Sainte-Croix,  à  Flo- 

plus  grande  de  ces  tribunes  sert  sans  doute  rence,  Monuments  funèbres  de  la  Toseunf 

aux  cbantres,  et  la  plus  petite  à  celui  qui  (collection  de  Millin),  au  Cabinet  des  estam- 

les  dirigeait.  Y.  au  reste  le  texte.  pes,  à  Paris ,  i  vol.  in-4^,  pi.  xxxiv. 

—  Du  règne  de  Charles  VI  et  Charles  TIli 

CAPARAÇON  de  cheval,  en  mailles  de  miniature  publiée  par  Willemin,  Monu- 

fer,  vers  le  xiii*  siècle.  Collection  des  armes  ments  inéd.  franc., \,  II, pi.  clxiv,  sousGhar- 

et  armures  du  musée  d'artillerie  de  Saint"  les  VII;  Montfaucon,  Monuments  de  la  nuh 

Pétersbourg,  publiée  à  Paris,  par  Asselincau,  narchie  française,  i,  ni,pl.  lui,  lxix,  n"*  9; 

1  vol.  in-folio,  chez  Hauser,  éditeur.  V.  la  Trésor  de  la  couronne  de  France,  t.  II, 

pi.  XLVni.  pi.  GLXXI. 

Très-beaux  caparaçons  des  chevaux  deba-       Capitaine  des  archers  du  roi,  costume  do 

taille  et  d'honneur  figurant  aux  pompes  xv*  siècle.  Willemin,  Monum.  franc,,  t.  Il, 

funèbres  de  Charles  III,  duc  de  Lorraine,  pi.  clxi.  • 

V.  la  pi.  XXV  de  cette  belle  collection,  pu-       Capitaine  des  gardes  sous  Henri  II,  statue 

bliéeà  Nancy,  gravée  par  Merian  et  Brintel,  en  marbre  publiée  dans  V Atlas  des  monum, 

d'après  Clauue  de  Lamelle,  i  vol.  in-folio,  réunis  aux  Petits-Augustins,  par  M.  Lenotr. 

V.  au  nom  Maigue  ou  Maignen. 

CAPELINES.  —  Espèce   de  casque  de       Voir  aussi  les  planches  de  l'ouvrage  sor 

forme  légère  ;  pour  U  matière  et  la  forme,  les  Costumes  an  moyen  âge,  publié  par  Boii' 

V.  le  Traité  de  la  milice  en  France,  par  le  nart  et  gravé  par  Mercuri.  Table  du  2«  vo- 

père  Daniel,  1. 1,  planche  de  la  p.  407.  lume  où  l'on  trouve  la  nomenclature  des 

sujets   gravés  par  ordre  alphabétique  et 

GAPELLANUS.  —  Le  chapelain.   Figure  chronologique, 
de  cette  dignité  au  xiii*  siècle,  tirée  des  mi-       Capitaine  de  la  porte.  Un  officier  de  ce 

niatures  du  manuscrit  Leges  palatinœ,  pu-  grade  figurait  à  l'entrée  de  François  I*',  i 

blié  par  les  Bollandisles,  t.  111  du  mois  de  Paris,  en  1515.  V.  le  détail  de  cette  cérémo- 

juin  des  Acta  sanctorum,  V.  la  pi.  xl.  nie  dans  VHistoire  des  inaugurations,  par 

Au  mot  Chapelains  nous  complétons  cet  de  Bévy,  i  vol.  in-12. 
article.  Capitaines  d'infanterie  sous  le  règne  de 

Henri  Ul^^Becherches  sur  les  costumes,  par 

CAPES  et  CAPUCES.  —  Sur  ces  diverses    Maillot  et  Martin,  atlas  du  t.  III,  pi.  xciii. 
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CAPITALES  (Lettres)  (i)  oa  lettres  ma-  plusieurs  Yolumes  in-S**,  avec  planches, 

joscules.  —  Nous  indiquons  en  tête  de  cha*  LesFayag,  pittor.  dans  Pane.  France,  par 

que  série  alphabétique  les  capitales  qui  Taylor  et  de  Cailleux  {Langaedoc)^  t.  I, 

nous  ont  paru  remarquables ,  soit  dans  les  pi.  xxii,  xxiii,  et  la  Topograp,  de  la  France 

fae-êimiU  publiés  dans  les  ouvrages  sur  les  au  Cabinet  des  estampes,  article  Toolousb. 
manuscrits,  soit  dans  les  divers  ouvrages 

avec  planches  ou  gravures  sur  bois,  tels  que  CAPITOULS  (3),  capitnU,  capituiares ,  ca- 
les publications  de  Shaw,  Astle,  de  M.  Syl*  pitularii  de  Toulouse. —  On  peut  avoir  une 
▼estre  et  Bastard  de  l*ÉUing,  Touvrage  de  idée  du  costume  de  ces  magistrats  dans  les 
d^Agincourt,  Histoire  de  l'art  (section  Pei/i*  deux  pi.  xxxi  et  xxxii  des  f^oyages  pitto- 
ture),  celui  de  Langlois  du  Pont-de-rArche,  resques  et  romantiaues  en  France  (Langue^ 
sar  la  Calligraphie.  M.  du  Sommerard  doc  ),  t.  I,  par  Tavlor,  etc. 
en  donne  quelques-unes  dans  son  Atlas  et  L'on  trouve  dans  le  même  ouvrage , 
son  Album  des  arts  au  moyen  âge.  pi.  xxxiii,  xxxiii  bis,  xxxiii  ter,  xxxiii  quat., 

xwui  quint.,  wx\\\sext.,%e^l.  et  oct.,  plu- 

CAPITALES  (Villes). — Voir  aux  noms  de  sieurs  fac-similé  de  miniatures  et  majuscu- 

chacune  ;  toutefois   nous  ne   dous   atta-  les  du  magnifique  manuscrit,  dit  le  Livre 

chons  qu'à  celles  qui  offrent  de  beaux  mo-  des  capàtouls,  qui  est  du  xv*  siècle,  et  qui 

noménts  de  l'époque  du  moyen  âge,  dont  appartient  soit  à  la  bibliothèque  delavine, 

nous  donnons  le  détail  puisé  aux  meilleures  soit  à  celle  de  la  Société  des  antiquaires, 

sources.  Quant  aux  vues  simplement  pitto-  Huit  capitouls  en  grand  costume,  tenant 

resques,  nous  ne  nous  y  arrêtons  pas  :  ce  le  dais  à  l'entrée  de  la  reine  à  Toulouse, 

sont  des  documents  pour  Tétude  une  nous  en  1533.  V.  dans  VHistoire  générale  du  Lan- 

tâchonsdesignaler  et  non  de  simples  objets  guedoc ,   L  V,  pi.   cxxxiv,  et  reproduits 

de  curiosité.  dans  V Atlas  des  costumes  français,  par  Mail- 
lot, 1. 111,  pi.  Lxxxi.  On  doit  y  voir  des  épau- 

CAPITOLE.  —  Place  et  palais  du  Capitole  lettes  d'or  et  d'hermine, 

à  Rome,  construction  du  xvi"  siècle.  D'Agin-  Sceau  des  capitouls,  xiip  siècle,  Trésor  de 

court,   Histoire  de   Vart  (Architecture)^  nomi^ma/i^B^  du  volume  mi\\\x\é  :  Sceaux 

pi.  Lix,  n'*  5  et  p.  63,  pi.  lxxi,  n°  60.  des  communes,  pi.  xxii,  supplém-^n"*  6. 

Voir  en  outre  \e&  Description  ei  Topogra-^  On  y  voit  sur  la  face  du  sceau  l'Agneau 

phie  de  la  ville  de  Rome,  parles  Piranesi,  pascal  tenant  une  croix;  sur  le  contre-sceau 

Vasi ,  Coronelli,  dans  son  grand  ouvrage  est  le  château  de Narbonne  et  le  capitole  de 

intitulé:  Roma  antico-moderna.  la  ville  de  Toulouse.  V.  les  détails  donnés 

L*ouvragede  M.  Letarouilli, architecte fran-  par  M.  Lenormant  dans  le  texte  de  ce  vo- 

çais,  A/oRiime/i/« de  Romemoderne;  la  coileo-  lume,  p.  37. 
tien  topographique  du  maréchal  d'Uxelles 

en  49  volumes  in-folio,  etc.,  la  grande  7V>-  CAPOUE.  — Mosaïque  d'une  église  de  cette 

pographie  de  Vltalie  au  Cabinet  des  estam-  ville,  exécutée  au  ix'  siècle  environ,  gravée 

pes,  à  Paris,  en  93  vol.  in-folio.  dans  les  Fêtera  Monumenta  de  Ciampini, 

Capitole  de  la  ville  de  Toulouse  (S),  ma-  t.  II,  pi.  liv,  et  représentant  Jésus-Cnrist 

nument  du  xv  ou  xvi'  siècle,  publié  dans  dans  un  nimbe;  â  droite  et  à  gauche  Jéré- 

divers  ouvrages,  tels  que  VHistoire  gêné-  mie;  Isafe,  plus  bas,  sousTaVc;  la  Vierge  et 

raie  du  Languedoc,  par  dom  Vaissette,  en  l'Enfant  Jésus,  trois  saints  et  saintes;  sainte 

5  vol.  in-folio,  avec  planches,  ancienne  édl-  Agathe  et  non  Agnès,  comme  le  dit  par  er- 

tion,  ou  celle  donnée  par  M.  Dumège,  en  reur  Ciampini,  p.  168  de  son  ouvrage. 

(0  LeDlcIfotmair^tfed/p/onM/i^uedesbéDédiottns  venta  une  dimension  de  «à  7  lignes  des  lettres qoi 

et  celai  de  dom  de  Vaines  ne  donnent  pas  de  foc-^i-  avaient  Jusqu'à  i8  pouces  de  développement  dans 

mite  de  majuscules,  et  à  ce  sujet  nous  reproduisons  l'original.  Pour  trouver  des  ^ac-«imt/e  de  lettres  capl- 

les  observations  consignées  dans  un  des  artiiïles ,  taies,  il  faut  voir  les  ouvrages  de  Bessel,  d'Eckhart, 

signés  Aclim,  Annalet  de  philos,  chrél.,  t.  XVflI,  dupéreSousa,  doGerken,  de  Galterer,  doTrombeili, 

p.  A^è  et  suiv.  Les  capitales  de  l'époque  mérovin-  ou  dans  les  beaux  manuscrits  cités  dans  le  Caialogue 

gienne,  dit  le  sarant  auteur,  sont  remarquables  en  de  la  bibliothèque  de  Florence,  de  Nuremberg,  par 

effet  par  leur  beauté;  on  en  voit  qui  ont  jusqu'à  i  deMurr. 

pied  et  demi  de  hauteur  et  occupent  toute  la  première  (3)  Ce  curieut  édifice  est  l'objet  d'un  Mémoire  in- 

page  du  manuscrit.  Ce  luxe  de  capitales  conserve  une  léressant  dans  le  Bulletin  monumenlal  du  comité  des 

assex  grande  beauté  jusqu'à  la  On  du  xir  siècle,  épo-  arts  et  monuments,  n*  7;  i840-i84i,  p.  49  et  suivantes, 

que  du  dépérissement  des  écritures  latines....  Je  ne  il  est  de  M-  de  (ruilhermy. 

crois  rien  avancer  qui  ne  se  trouve  dans  le  nouveau  (3)  M.  Dumège,  p.  3i  de  sa  première  lettre,  insérée 

Traité  de  diplomatique,  mais  on  y  chercherait  inuti-  dans  son  Voyage  liitéraire  et  archéologique  dans  le 

lement  de  belles  copies  de  lettres  ornées.  Tont  en-  département  de  Tarn-et-Carormej  Paris.  1828.  cbex 

tiers  à  U  science,  ses  auteurs  ont  à  peu  près  oublié  Treuttel,  donne  l'origine  de  cette  désignation. 
Tart,  et  dans  leurs  alphabets  figurés,  ils  réduisent  sou- 
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Landolfi,  ëvèque  de  Capoue  au  ix*  siècle,  V.  les  mots  Alphabets  ,  Inscriptions   Let- 

représenté  en  habits  pontificaux;  miniature  très,  e|c. 
d^un  pontifical  du  ix*  siècle,  d*Agincourt, 

Peinture,  pi.  xxxvii,  n""  iâ,  et  planche  xlt,  CARACTÈRES  FIXES.  —  Le  f^oeabulaire 

n*  i2.  de  Donat,  inUlulé  :  le  Catholieon,  est  re- 

gardé  commele  premier  livre  imprimé  aree 

CAPRAROLA.  —  Le  chftteau  de  ce  nom,  ce  genre  de  caractère.  On  en  trouve  un  /au- 
près de  Rome,  est  un  exemple  important  simile  dans  Pouvraee  du  baron  de  Heinee* 
de  remploi  des  formes  de  Tarchitecture  mi-r  ken,  Idée  d'une  collection  d^estampet,  voir 
litaire  appliquées  à  un  monument  d'archi-  le  mot  Catholicon.  V.  aussi  le  fÇpomih 
tecture  civile.  Voir  les  descriptions  publiées  phical  antiquitiei  de  Dibdln,  à  la  table  des 
sur  les  «monuments  de  Rome  et  de  ses  envi*  matières, 
rons  par  Yasi  père,  la  Topographie  de  l'Ita» 

lie  du  Cabinet  des  estampes,  à  Paris.  CARAPOUE.  —  Espèce  de  camailà  Tosage 

des  pavsans  dans  les  xiii%  xiv*et  xr  sie- 

CAPTIFS.  — Ordre  de  la  rédemption  des  clés.  Willemin,  Monum.  inéd.  franc.,  t.  II 

captifs.  pi.  CLxxiv  et  le  texte,  ib.,  p.  d5.        /  *    ' 

Costume  des  religieux,  dans  les  ouvrages 

dupèreHéliot,deBar  et  Fialetti.T.ORDRES.  CARCAN,  présumé   un  instrnment  de 

AeveUUio  ordinis  êanctœ  Trinitatis  redem-  martyre ,  gravé  dans  les  Opéra  Prudentii, 

ptionii  captivorum  eub  Innocentio  papa,  édition  d'Arevalo  (Faust),  i    vol.  in-4% 

tertio  anno  1598 ,  i  vol.  in-folio,  sans  nom  vers  le  milieu  du  volume, 
d'auteur;  Paris,  i653,  27  planches. 

.  CARCASSE  (  La  grande  ).  —  Composition 

CAPTIVITE.  —  Saint  Louis  en  prison,  allégorique  et  singulière  gravée,  dit-on, 

vitraux  de  Saint -Denis.  V.  au  nom  de  par  Marc-Antoine,  d'après  un  peintre  in- 

Louis  IX,  Richard  II  traitant  de  sa  rançon,  connu  et  dont  les  Cabinets  des  estampes  de 

miniature  du  xiv*  siècle,  reproduite  dans  Paris  et  de  Vienne  (Autriche)  possèdent 

le  Magasin  pittoresque ,  t.  VllI ,  planche  de  belles  épreuves, 
de  la  p.  8/ 


Si§;ne  de  captivité.  V.  Cage  de  fer. 
Voir  aussi  les  mots,  Martyrs,  Prisons, 
Prisonniers,  Wingeslas,  etc. 

> 

CAPUCE.  —  V.   Cape. 

CAPUCINS.  —  Le  costume  de  cet  ordre 


CARCASSONNE  (Unguedoc).  —  U  ca- 
thédrale (i),  monument  du  xiv«  siècle,  pu* 
blié  dans  les  Voyages  pittor,  dans  Van- 
cienne  France,  par  Taylor  et  ses  collabora* 
teurs,  in-folio,  pi.  cxxvi,  cxxvitet  suivantes 
(du  Languedoc). 

Vue  perspective  du  chAteau  fort,  ib.,  120, 


est  publié  dans  les  ouvrages  du  père  Hé-  Magasin  pittoresq.,  t.  VI,  p.  321.  V.  aussi 

liot,  celui  de  Bar,  Fialetti  et  autres  histo-  la  Topographie  de  la  France  slu  Cabinet  des 

riens  des  ordres  religieux.  estampes  à  Paris. 

Pour  le  recueil  des  ouvrages  publiés  sur  Vue  des  remparts  et  des  portes  de  la 

cet  ordre,  ses  maisons  et  son  costume,  voir  ville,  Taylor,  etc.,  pi.  cxxi,  cxxii,  cxxv. 

Lenglet  du  Fresnoy,  Méthode  pour  étudier  Sceau  d'un  évéque,  en  1248,  Trésor  de 

r histoire,  in<-4<*,  t.  ÎII,  p.  155, 156,  plusieurs  numismatique,  in<<olio,  volume  des  Sceaux 

sont  à  planches.  des  conunanes,  pi.  xx,  n*"  8. 


CARABINES  et  CARABINS.  —  Arme  du 
règne  de  Henri  IL  Maillot  et  Martin,  atlas 
du  3*  volume  de  la  Collection  des  costumes 
français,  in-folio,  planche  de  la  p.  206. 

Voir  aussi  Touvrage  de  J.-B.^-L.  Carré, 
intitulé:  la  Panoplie,  2  vol.  in*4%  texte 
et  planches. 

CARACTÈRES  ou  formes  des  divers  gen- 
res de  lettres  d'écriture  ou  d'imprimerie. 


CARDEUR  de  drap.  —  Un  vitrail  de  l'é- 
elisc  de  Saumur,  xiv*  siècle,  publié  dans 
l'atlas  du  Foyage  dans  le  midi  de  la  France, 
pi.  XIII,  n*"  3,  représente  ce  genre  de  mé-r 
tier. 

CARDINAL-DIACRE  I«  et  H'.  —  V.  Cba- 
pelle  papale  ,  H""*  1  et  2. 

CARDINAL  ÉVÉQUE  (2).  — On  trouve  une 


(1)  Piganiol  de  la  Foroe  (Laogiiedoc).  Deteription  (2)  Ce  titre  est  trèsancien,  il  en  est  question  dés 
Oe  /aFronce,  t.  YI,  p.  149;  Bougos,  Hist.  eccléiiast.  le  ix*  siècle.  V.  les  Diaiotmaire  de  diplomaiioue  Mt 
ei  civile  de  la  ville,  in-4%  I74i.  dom  de  Vaines,  au  mot  Cardinal,  ^     r- 


sont  également  publiés  par  Guarnacci,  pour 
faire  suite  à  Touvrage  de  Ciaconius,  2  vol. 
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figure  de  ce  nom  dans  une  planche  da  The^  le  4*  volume,  p.  2S8,  pL  yiii  des  Élémentê 

iaunuantiqttitatampontificiarumd''Xvige\m  de  paléographie,  par  M.  de  Waillv. 

Rocca,  1. 1,  pL  I.  On  Vy  voit  remplissant  ses  L'on  trouve  plusieurs  figures  de  cardi- 

foDctions  à  la  messe  pontificale  au  moment  naux  à  cheval  dans  les  cavalcades  du  camp 

de  la  communion  du  pape.  V.  aussi  Cha-  du  Drap  d^Or.  V.  ce  mol. 

PELLE  PAPALE,  n*"  3.  Voîr  eucorc  Canonisations,  Funérailles, 

Marches  Pontificales,  Processions,  etc. 

CARDINAUX  (1)  —  Très-belle  figure  de  Aux  noms  de  Georges  d'Ansoise,  Philippe 

cette  dignité  en  Italie,  costume  du  xiir  au  d^Alençon  Rossi  (Inouïs  de)  ,  nous  donnons 

XIV*  siècle. .  Bonnart ,  Recaeil  des  costumes  plusieurs  monuments  où  sont  représentes 

du  moyen  âge,  U  I,  pi.  xxiii  et  lv,  et  les  les  cardinaux  de  ce  nom. 

notes  du  texte  qui  s  y  rattachent.  V.  aussi  .Sceaux  des  cardinaux,  publiés  dans  les 

Bar,  Recueil  des  costumes  religieux.           -  Eléments  de  paléogrophie,  de  M.  Natahs  de 

Ciaconius  a  publié  une  vie  des  cardinaux  Waiily,  t.  111,  p.  21  i  02). 

avec  des  portraits,  Fitœ  pontificum  et  cardi'  Cardinales  prœsbiteri,  cardinales  diaco^ 

nalium,  etc.  ;  Rome;  il  y  en  a  plusieurs  édi-  ni,  cardinalis  primus  prœshiter ,  cardinalis 

tiens  in-folio  ;  les  portraits  des  cardinaux  celebrans. 

Voir  à  Chapelle  papale,  les  n**"  4, 5, 6,  20, 
la  désignation  de  toutes  ces  dignités  et  de 

in-folio.                   ^  leurs  costumes. 

On  y  trouve  également  leurs  armoiries 

détaillées.  CARIATIDES.  -   V.  Caryatides. 

Voir  aussi  V Histoire  des  cardinaux ,  par 

A.  Duchesne,  in-^olio  ,  avec  planches,  dans  CARICATURES  (5).  —  L^emploi  de  ce 

toutes  les  bibliothèques.  genre  pour  flétrir  le  vice  et  les  abus;  se  vcn- 

Gardinaux   qui   accompagnent  le   pape  ger  d'un  rival  ou  même  pour  verser  le  ridi- 

Léon  m  et  Charleraagne,  peinture  à  fresque  cule  sur  la  vertu  importune,  est  très-ancien, 

du  xiii*  siècle,  d'Agincourt,  Peinture,  plan-  On  en  trouve  de  fréquents  exemples  dès  le 

cbe  xcviii.  XI*  siècle  et  peut-être  auparavant;  mais  du 

Cardinaux  réunis  en  concile  ou  dans  le  xiv'à  la  fin  au  xv*,  la  caricature  fait  invasion 

conclave.  V.  ces  deux  mots,  et  la  miniature  d'une  manière  désordonnée,  même  dans  leà 

de  1245  ,publiée dans  le  Pietona^  history  of  lieux  les  plus  respectables;  les  ég:lises,  les 

England,  Londres,  i837,  t.  I,  planche  de  chapelles,  l'autel  même  ne  sont  pas  plus 

la  p.  869.  respectés  que  les  édifices  les  plus  profanes. 

Création  des  cardinaux,  détails  de  toutes  lies  bas-reliefs  de  Roscherville,  de  Mois- 

les  cérémonies  en  usage  en  cette  occasion,  sac,  les  chapiteaux  de  Saint*Germain-des- 

Suite  de  planches  gravées  pour  l'ouvrage  Prés,  de  Nolre-Dame-du-Port,  Notre-Dame 

intitulé  :  Ceremoniarum  sacr,  Ecclesiœ  ro^  de  Caillouvillc,  en  Normandie,  les  portails 

manœ  a  paire  Pairizio  episcop.  urb.  Pianza,  de  Notre-Dame  de  Paris,  de  Notre-Dame  de 

i  vol.  in-12  ;  Coloniœ  Agrip.  152.  Rouen,  l'église  de  Saint^)nen  et  bien  d'au- 

Médaille  du  pape  Paul  II,  représentant  ce  très  en  offrent  de  fréquents  exemples, 

pontife  faisant  une  créatidti  de  cardinaux.  Dans  les  livres  nous  citerons  les  miniatu- 

V.  tontes  les  vies  des  papes  avec  leurs  mo-  res  de  VHortus  deliciarum  (V.  ce  nom  ),  les 

numents  tels  que  Ciaconius,  Palatins,  le  livres  d'heures  avec  les  danses  des  morts, 

Êère  Dumolinet,  le  Trésor  de  numismatique;  les  stalles  des  églises  d'Amiens ,  de  Saint- 

lacri,  Hierolexicon,  planche  de  la  p.  i24.  Denis,  de  Saint-Spire,  de  Corbeil,  de  la  ca- 

Cardinaux  réunis  en  consistoire  avec  le  thédrale  de  Rouen,  etc.  V.  aussi  aux  mots 

pape.  Allégories,  Ane,  Astrologie,  Calendriers, 

Médaillon  peint  en  tête  d'un  pontifical  de  Ceinture  ,  Charivari,  Danse,  Diarle  ,  Em- 

la  cathédrale  de  Viterbe  dans  le  xiv  siècle,  iu^èmes.  Fous,  Loup,  Mère-Folle.  Les  mon- 

reproduit  dans  Macri,  p.  125  de  son  Hiero-  naies  et  les  médailles  dont  nous  citons  di- 

lexicon.  vers  exemples  dans  le  courant  de  ce  Dic- 

Autre  en  tête  d'un  diplôme,  publié  dans  tionnaire,  sont  aussi  à  consulter. 

(t)  Il  est  gaestion  de  cardinaux  dé^  l'an  409,  ib.;  hj  sceaux  a  clé  pasKôc  sous  silence*  par  dom  Mabillon  ei 

père  GoloDia,  Histoire   Uuéraire   de  Lyon,   dit:  par  Heineccius,  deSi^i///^. 

•«  Les  vilrauz  do  celle  église  font  voir  que  l'ancien  (3)  ISous  employons  ce  mot  quoique  assez  moderne, 

eoslome  de  ses  chanoines  fut  adoplé,  pour  les  car-  parce  qu'il  est  devenu  tellement  populaire   que  tout 

dinaux,  par  le  pape  Innocenl  IV  qui  y  résida  plusieurs  le  monde  le  comprend  et  !<>  connaît    Le  mot  le  plus 

années.  »  usité  pour  les  monuments  du  movcn  âge  est  ordinaire- 

(3)  M.  Nat.  de  Waiily  remarque  que  celte  cla.^se  de  ment  celui  de  fproiesques. 

Tome  L  H 
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,  ■         •  • 

.  L^Hdlel  de  Viile  de  Saint-Quentin  offre  Pays-Bas  au  Cabinet  des  estampes,  à  Pa- 

;'é^ssi  dans' les  détails  de  .ses  sculptures  plu-  ris,  en  plusieurs  volumes  in-folio. 
'  -sieurs  exemples  de  ce  genre  facétieux  et 

d^ane  gàietë  buH<;sque.  On  en  trouve  plu-  CARLOMAN. — Figure  assise  de  ce  prince, 

'  sieuirs  reproduits  dans  le  Magasin  piitores-  statue  d*une  église  de  Fulde,  gravée  dans 

Satf^t.l,  p.  300, 50^.  Y.  aussiau  nomSAiMT-  les  Monum.   de  la    monarchie  franc,  de 

UENTIN.        '  Montfaucon,  t.  I,  pi.  xx.  Le  savant  bénédic- 

Les  miniatures  des  heures,  de  certains  tin  est  loin  de  la  regarder  comme  très-au- 

missels  et  de  bréviaires  offrent  aussi  des  figu^  thentiquc. 

\  res  dont  le  burlesque  passent  la  permission.  Trésor  de  la  couronne  de  France,  1. 1, 

Langlois  du  Pont-de-r Arche  en  reproduit  pi.  xx,  et  dans  le  t.  I,  du  mois  de  juin, 

quçiques  fac^imile  dans  son  Essai  sur  la  Acta  sanctorum,  p.  458,  sans  doute  la  même 

calligraphie,  que  celle  ci-dessus. 

Le$- curieux  de  celte  espèce  de  représen-  Monnaies  de  ce  prince,  publiées  dans  les 

.     tations  trouvent  de  quoi  se  récréer  dans  Pou-  ouvrages  de  Le  Blanc,  Boulroue,  leTr^jor 

vrage  de  M.  Rigollot,  Monnaies  inédites  des  de  numismatique,  etc. 
Fous,  des  Innocents,  etc.,  1   vol.   in-8°, 

avec  un  atlas  assez  considérable.  CARLOMAN  (Saint),  représenté  en  pied. 

Les  planches  gravées  pour  quelques  édi-  —  Figure  de  la  B avaria pia  et  sancta,i.  H, 

lions  ae  Rabelais  surpassent  tout  ce  qu^on  p.  69.  Cet  ouvrage  dont  toutes  les  planches 

a  pu  imaginer  de  plus  extravagant  dans  ce  sont  bien  gravées,  est  de  Ruderus  et  en 

genre  ;  nous  ne  pousserons  pas  plus  loin  5  vol.  in^olio. 

notre  inventaire  sur  ce  point.  Les  principaux  traits  de  la  vie  de  saint 

Carloman,  fils  de  Charles  Martel,  sont  peints 

CARILLONS.   —  Un  des  chapiteaux  de  dans  une  des  salles  de  Tabbaye  du  Mont- 

.  Péglise  de  Boscherville  semble  offrir  un  des  Cassin.  Y.  les  descriptions  de  ce  monument 

plus  anciens  (i)  exemples  de  ce  genre  de  au  mot  Cassin. 

musique;  on   le  trouve^   gravé  dans  une  Carloman  roi  d^Austrasie,  statue  tifée des 

Description  de  ce  monument,  publiée  par  Antiquités  de  Paris,  parDubreuil;  Costu- 

M.Deville,  bibliothécaire  de  Rouen,  4  vol.  mes  français,  par  Maillot  et  Martin,  atlas  da 

in-4°,  à  Paris,  chez  Dumoulin.  V.  aussi  le  3' volume,  pi.  xi,  ri'*1. 
Mémoire  sur  la  musique ,  par  M.  Bottée  de 

Toulmont,  in-'i'',  pi.  vi,  Instructions  du  CARLOYINGIENS.  — Les  monuments  de 

comité  des  arts  et  monuments,  cette  race,  du  moins  les  plus  authentiques, 

Autre  monté  sur  un  -pied,  xiii'  siècle  en-  sont  réunis  dans  Touvrage  de  Montfaucon, 

viron.  Univers  pittoresque  {France  ),p\àn'-  Monum.de  la  monarchie  française,   L  I, 

ehe  cccxxxii.  pi.  xix  à  xxix,  et  dans  le  Trésor  de  la  cou- 

Celui  de  la  cathédrale  d'Anvers  se  trouve  romie  de  France,  t.   I,  pi.  xxi  à  xxviii. 

gravé  dans  le  Thésaurus  antiquitatum  sacra^  M.  Alex.  Lcnoir  en  a  publié  un  certain  nom- 

rum  d' Angélus  Rocca,  t.  I,  p.  19i,'avec  bre  dans  son  Atlas  des  monuments  français 

cette  inscription  :  Campanœ  trig^ntœ  or^  om  de  V  Histoire  de  V  art  prouvée  par  les  monn^ 

gani  sonumreddentes.]^  mécanisme- de  ce  ments ;  Willcmin,  A/onome/ifo  inéd,  fran- 

carillon  détaillé  dans  plusieurs  planches  est  çais;  Beaunier  et  Rathier,  Horace  de  Yieil- 

des  plus  curieux.  Castel  et  quelques  autres  qui  ne  font  en  gé- 

On  doit  le  trouver  dans  toutes  les  descrip-  néral  que  reproduire  les  planches  de  Pou- 

tions  de  la  ville  d'Anvers.  V.  les  planches  vrage  de  Monlfaucon,  mais  mieux  dessinées 

•   de  la  Topographie  dès  Pays-Bas,  tous  les  et  mieux  gravées,  sont  aussi  i  consulter. 

grands,  cabinets  d'estampes.  Y.  au  mot  An-  ïjcs  sceaux  de  plusieurs  de  ces  ponces 

^eus  ce  que  nous  désignons  d'ouvrages  sur  sont  publiés  dans  les  pi.  xxi,  xxv,  xxviii  et 

celte  ville.  xxixdui"  vol.  du  Trésor  de  la  couronne 

Carillon  d'une  autre  église  en  Belgique  ,  de  France  et  dans  Monlfaucon. 

d'un  mécanisme  également  ingénieux  que  Les  ouvrages  de  diplomatique  de  France 

la  planche  peut  seule  expliquer.  Même  ou-  et  d'Allemagne  en  offrent  des  copies  plusoa 

vrage  de  Rocca,  déjà  cité,  1. 1,  p.  493.  moins  bien  exécutées.  V.  aussi  la  Collection 

Celui  de  Duhkerque.  Y.  les  diverses  des-  des  sceaux  des  rois  de  France,  par  le  mar- 

criptions  de  cette  ville,  telles  que  dans  les  quis  de  Migieux,  in-4%  plat,  assez  rare. 

Délices  des  Pays-Bas;  \es  Topographies  des  Pour   les   monnaies  de  cette    époque, 

(iT  Celui  delà  Yille  d'Alost,  en  Flandre,  construit  en  1487,  pass?  pour  le  premier  iDstrument  do  ee  georc 
suivant  quelques  écrivains. 
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Toir  les  oarrages  de  Le  Blanc  et  Boatrone.  t.  IV,  article  XLVI.  V.  la  table  des  planches 

Le'  Trésor  de  namismaiiqae,  1  vol.  in^ol. ,  à  la  fin  da  volume. 

Médailles  et  monnaies  des  rois  de  France,  M.  Alex.  Lenoir,  1. 1  da  Maséedes  monn- 

La  Bevae  numismatique  (1),  6  volumes  ments  français,  planche  âe  lu  p.  ^\0,n'*^l y 

in-8^,  année  1836  à  1840.  etc.,  dont  la  table  offre  la  gravure  d'une  croix  processionnelle 

des  matières  indique  les  planches  à  cou-  en  orfèvrerie  du  xiii*  siècle,  donnée  par 

sulter.  saint  Louis  aux  religieux  de  Paris. 

L'ouvrage  intitulé:  la  France  historique  Carmes  ( Grands )  de  Metz,  élévation  et 

et  monumentale,  en  4  vol.  in-8°,  par  M.  Ach.  détails  de  deux  magnifiques  chapelles  de 

Hugo,  ofTreaux  curieux  des  monuments  na-  leur  église  ,  maintenant  détruites.   Archi^ 

tionâux.  Cette  collection  est  des  plus  remar-  tecture  du  xv"  siècle,  58  pieds  de  haut, 

quables  étant  puisée  aux  sources  les  plus  ac-  Histoire  des  arts  du  dessin  en  France  ou 

créditées  ;  on  y  trouve  plusieurs  monuments  Musée  des  monum.  franc,,  par  Alex.  Lenoir, 

de  cette  époque  assez  bien  reproduits.  t.  VIL  pi.  col  et  ccli. 

VUnivers  pittoresque ,    publié  par    Di-  Pour  Thistoire  de  cet  ordre,  voir  au  mot 

dot, frères,  donne  une  suite  des  divers  mo-  Carmélites. 

numents  carlovingiens  (France),  pi.  clxv,  I^es  principaux  détails  de  ce  couvent  sont 

CLxvi,  CLxvii,  CLxviii,  CLXix  à  CLXX.  On  y  publiés  dans  la  grande  statistique  de  Paris, 

remarque  les  pièces  d'un  échiquier;  sainte  dressée  par  ordre  du  gouvernement  et  par 

Plectrude,  le  roi  Lothaire,  plusieurs  égli-  les  soins  de  M.  Albert  Lenoir,  architecte, 

ses,  deux  cornes  à  boire,  etc.  V.  ces  divers  4  planches  avec  un  texte  historique  et  des- 

mols.  criptif. 

CARMEL  (  Le  mont)  (2).  —  Vierge  dite  du  CARNAVAL  (3).  —  Idée  d'un  carnaval  à 

Carmel,  tenant  le  saint  scapulaire.  V.  l'ou-  Rome  ou  à  Venise,  vers  le  xv*  siècle.  Mi- 

vrage  intitulé  :  Raccolta  delV  imagin.  délia  niature  publiée  par  Bonnart,  Collection  des 

beat.  Firgine,  par  le  P.  Bombelli,  1. 1,  p.  141.  costumes  du  moyen  âge,  t.  II,  pi.  lxiii. 

La  vue  du  monastère  du  mont  Carmel 

est  donnée  par  dom  Calmet  dans  le  1''  vo-  CAROLINES  (Lettres)  de  ce  nom,  dit  aussi 

lume  du  Dictionnaire  de  la  Bible,  in— folio,  écriture  carolingienne  ou  encore  gallicane. 

p.  186.  V. les  planches  des  diplômes  publiés  dans  tous 

les  Traités  de  paléographie,  tels  que  celui  de 

CARMÉLITES.  —  Costume  primitif  des  M.  Silveslre,  2  vol.  in-folio,  1842;  celui  de 

religieux  de  cet  ordre  au  viir  siècle,  jécta  M.  de  Wailly,  2  vol.  in-4<'  ;  Paris,  1841  ;  dans 

sanctorum  des  Bollandistes ,  mois  d'avril,  les  Dictionnaires  de  diplomatique ,  tels  que 

t.  II,  p.  31  et  36.  On  y  voit  le  prophète  ceux  de  dom  Mabillon,  des  bénédictins,  de 

Ëlie  en  costume  de  carmélite.  L'expulsion  dom  de  Vaines;  celui  de  M.  Bonnetty,  dans 

des  moines  est  représentée   sur  une  des  les  divers  yohimes  des  Annales  de  philoso^ 

planches.  phie  chrétienne.  V.  aux  tables  des  matières 

Historia  generdlis   carmelitarum ,  auc-  de  tous  ces  ouvrages  ;  l'on  trouvera  l'indica- 

tore  Vintimiglia,  1  vol.  in-4°;  Naples,  avec  tion  des  planches  qui  reproduisent  ces  ca- 

planches  assez  bien  gravées.  Le  père  Héliot,  ractères. 
rialetti ,  Bonanni,  Bar,  etc.,  ont  publié  le 

costume  de  ces  religieux.  CARPI  (  Le  prince  Pio  da  ).  —  Sa  statue 

Carmélites  femmes.  V.  les  mêmes  ouvra-  armée  et  couchée  aux  anciens  cordeliers  de 

Ses  et  tous  ceux  dont  Lenglet  du  Fresnoy  Paris;  il  porte  la  casaque  militaire  ou  cotte 

onne  la  liste  t.  III,  p.  148  de  sa  Méthode  d'armes.  V.  à  Cordeliers. 
pour  étudier  l'histoire,  in-4°;  plusieurs  de 

ces  ouvrages  sont  avec  planches,  et  aux  CARQUOIS,  d'après  une  miniature  du  ix* 

noms  Marie  DE  l'incarnation,  Thérèse,  etc.  ou  x*"  siècle,  France  pittoresque  et  monu- 
mentale d'A.  Hugo,  t.  IL  pi.  xcvi. 

CARMES  de  la  place  Maubert,  à  Paris.  —  Voir  aussi  toutes  les  collections  d'armes 

Tues  des  bâtiments  et  du  costume  de  cet  que  nous  citons  à  ce  mot,  et  surtout  l'ou- 

ordre.  Antiquités  nationales,  par  Millin,  vrage  de  Meyrick. 

il)  C'est  celle  pabliée  à  Biois.  par  \e»  soins  de  et  loos  les  satears  qui  y^ont  cités  ;  Morison,  Voyaqe 

I.  Cartier,  père,  et  De  La  Saussaye,  format  in-8%  au  mont  Sinaf,  en  terre aainte  ,eie,  i  vol.  in-8*>,  p.  558. 

dooi  il  existe  6  volumes  depuis  1836,  et  dont  nous  (S)  Sur  rorigine  de  ces  folies,  voir  l'ouvrage  de 

avons  fait  la  table  des  matières  pour  les  sii  premières  l'abbé  Gaocellieri,  J.  Giuocbi,  di  Agone  e  di  Testaeclo 

années.  ceUbraU  net  giovedi.  etc.,  cité  par  Millin  à  la  note  de 

(2)  Pour  l'bistoire  de  celte  sainte  montagne  ei  de  la  d.  245  de  la  lettre  A  M.  T^nglès,  Magaam  encijclo- 

son  monastère,  voir  Moreri,  Dictionnaire  hittorique,  piàiqite,  t.  II,  avril,  I8i2. 
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CARRARE,  yiile  d'Italie,  dont  on  trouve 
des  monnaies  frappées  dans  le  moyen  âge  et 
publiées  dans  les  j^ntiquitates  Jtaliœ ,  de 
Muratori,  t.  il,  p.7!20, 

CARREAU.  —  Arme  usitée  au  xii'  et 
xin*  siècle.  V.  le  Traité  de  la  milice  fran- 
çaise du  père  Daniel ,  1  vol.  in-4'*;  Maillot 
et  Martin ,  Costames  français  ^  in  -  folio, 

pi.  LXXV. 

CARREAUX  en  faïence  émaillée  pour  re- 
vêtement, pavage  intérieur,  etc.  Snite  de 
spécimens  du  ix*  au  xvi«  siècle,  Musée  de  Se-- 
s^res,  publié  par  Brongniard  el  Riocreux , 
in-4°  ;  Paris,  1845  et  suiv.,  chez  Leleux,  11- 
braire-édileur.  V.  pi.  xxxiii  et  le  texte  ex- 
plicatif. 


y  sont  désignés  sont  ayec  planches;  V.  les 
p.  828  et  829. 

CARROUSEli)  (1).  Joutes,  tournois,  en- 
trées, pas-dVmes,  combats  à  la  barrière,  à 
la  foule,  etc. 

On  ne  trouve  de  carrousels  proprement 
dits  en  France  que  sous  le  règne  de 
Louis  XIII  (2).  V.  les  monuments  de  son  rè- 
gne et  tout  ce  qui  a  été  gravé  dans  ce  genre 
par  Callot,  Labeile ,  Tortorel  et  Parisin;  On 
parle  de  carrousels  du  temps  des  Maures  et 
même  des  Golhs  qui  inventèrent,  dit-on, 
Pusage  des  aigrettes  et  des  cimiers,  mais 
nous  n'avons  pu  en  découvrir  de  monu- 
ments dans  le  moyen  âge. 

V.  aux  mots  Joutes,  Pas-d'abues,  Tour- 
nois, etc. 


CARRELAGE  en  pavés  ou  carreaux  de 
faïence  de  divers  siècles,  Willemin,  Monam. 
inéd.,  pi.  cxciv,  ccxvii,  cclxxii,  cclxxiii, 
Musée  de  Sèvres,  in-4°;  Paris,  1843,  Leleux, 
libraire-éditeur,  texte  de  MM.  Brongniardet 
Riocreux.  Y.  la  liste  des  planches  à  la  fin 
du  volume. 


CARTES  A  JOUER  (3)  et  TAROTS.  —  Les 
figures  les  plus  complètes  et  les  plus  an- 
ciennes qui  existent  à  noire  connaissance, 
pour  les  avoir  vues,  sont  réunies  ayec  un 
soin  tout  particulier   dans    la   collection 

3u^en  a  formée  M^.  Leber  et  qui  fait  partie 
e  la  bibliothèque  de  la  ville  de  Rouen, 
qui  en  est  devenue  propriétaire  par  vente 

CARROCCIO.  —  Nom  du  char  sur  lequel  notariée  dans  l'année  1839  ou  1840  et  dont 
on  portait  Pétendard  de  la  ville  de  Milan,  on  trouve  le  détail  raisonné  dans  le  Caialo- 
pris  au  XII*  siècle  par  Frédéric  II  et  déposé  gne  que  M.  Leber  a  fait  de  sa  bibliothèque 
au  Capitole.  en  4  vol.  in-8<*. 

On  trouve  dans  Muratori,  Reram  italica-      /^^ic-^iim'/é;  de  4  cartes  à  jouer  publiées  dans 
rumscriptores,  t.  XX,  p.  662  ou  t.  L\,  p.  759    Pouvragede  Strutt,  intitulé  :  On  the  sports 
et  suiv.,  la  représentation  de  deux  chars  de    and  pastimes,  etc.,  1  vol.  in-4'',  page  287, 
ce  nom,  Tun  appartenant  à  la  ville  de  Pa-    pi.  xxxi. 
doue,  Pautre  à  Crémone.  Autres  sur  fond  d'or,  collection  du  Musée 

Les  auteurs  dans  lesquels  on  peut  trou-  du  palais  Durazzo ,  en  Piémont ,  citées  par 
ver  des  détails  sur  leCarroccio,  sont  :  Grœ-  Milhn  comme  les  plus  anciennes  connues, 
vins.  Thésaurus  antiquitatum  Italiœ,  t.  III,  Foyages  en  Piémont,  t.  II,  p.  245,  et  dans 
en  donne  une  gravure.  Gérard  Vossius ,  in  son  Dictionnaire  des  heaux^arts ,  verbo 
nta  sanct,  Dyonis,,  à  la  fin  du  volume.    Cartes. 

Ghirarducius  (Gherub.),  Histor.  Bononien-       Suite  de  17  cartes  formant  des  tableaux 
sium,  lib.  VII,  cap.  14,  anno  1160  et  1170,    à  personnages  symboliques,  composées  par 

3iui  a  publié  le  Carroccio  de  Bologne.  Macri,  J.  Gringoneur,  pour  amuser  le  roi  Char- 
nerolexicon,  p.  130,  qui  donne  une  gra-  les  VI  pendant  sa  démence.  Elles  sont  con- 
vure  sur  bois  a'un  carroccio  curieux,  quoi-  servées  au  Cabinet  des  estampes,  à  Paris, 
que  grossièrement  gravé,  et  tous  ceux  cités  M.  Lenoir  en  a  publié  12  dans  son  Atlas 
par  FàhricmSy  Bibliotheca  antiquaria,  verbo  des  monum.  franc. ,  pi.  xlii  ,  dont  voici  le 
Signa  miUtaria^  plusieurs  des  ouvrages  qui    détail  : 

(1)  Dans  le  grand  Cérémonial  français,  publié  par 
Goderro^,  et  dana  le  auppiémenl  in-4*j  on  trouve 
l'indication  de  plusieun^  lournoia,  mais  il  ne  cite  au- 
cun ouvrage  où  l'on  en  trouve  la  représentation. 

(2)  Ce  r^ne  sortant  de  l'époque  que  nous  avons  en 
vue  dans  ce  Dictionnaire,  nous  n  indiquons  le  mol 
carrousel  que  pour  ordre. 

f3)  Parmi  tous  les  ouvrages  publiés  sur  l'origine  du 
jini  do  cartes,  voir  surtout  Jansen,  1. 1  de  son  Traité 
de  la  gravure  sur  bois.eic,  p.  84  et  suiv.,  et  tous  les 
auteurs  qu'il  cite.  M.  Pottier,  dans  son  texte  sur  les 
planches  publiées  par  M.  Willemin,  Monum.  franc, 
inéd.,  p.  10  du  t.  II  :  lepére  Menestrier  l'abbé  uullet, 
Peignot,  etc.,  M.  Leber  qui  pense  que  l'on  trouve  les 


premières  couleurs  de  ce  jeu  sur  les  vêtements  d'em- 
pereurs et  de  princesses  d  Orient.  Voir  dans  ses  dis- 
sertaUons  le  développement  de  celle  idée  el  les  flsures 
en  question  classées  comme  preuves  de  cette  décou- 
verte dans  la  Collectionde  caries  et  tarais  de  la  biblio- 
thèque de  Rouen,  fonds  Leber,  et  sous  le  n*  iSfti  du 
catalogue  de  ce  bibliophile  célèbre,  et  la  dissertation 
insérée  dans  le  ift*  volume  des  Mémoires  de  la  société 
des  antiquaires  de  France,  p.  256  A  384.  On  y  trouve 
une  figure  assez  curieuse  de  celles  qui  composent  le 
Traité  de  logique  figiarée,  par  lliomas  Muroer. 
V.  pi.  Tilt,  p.  280.  Figure  dite  a  l'étoile,  on  y  voit  le 
livre  ouvert,  la  truelle,  etc. 
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i"*  Un  astronome. 

!2^  La  jeune  fille  tenant  une  quenouille. 

S""  Le  jugement  dernier. 

4"*  La  fortune. 

S""  Le  fou. 

&*  Un  chevalier. 

7*  Gharlemagne  assis. 

8^  Le  pape  Boniface  iX  et  S  cardinaux. 

9"  Scènes  folâtres. 

i(y*  Le  triomphe  de  César. 

Il**  La  justice  nimbée. 

IS^  Le  philosophe  en  méditation. 

V.  aussi  ce  qu^il  dit  de  cette  suite  p.  45  du 
texte  de  son  ouvrage. 

Fcte^iimile  de  quelques-unes  de  ces  cartes, 
publiées  par  Willemin,  Monum.  franc,  inéd., 

t.  II,  pi.  CLXXVI. 

Ces  cartes  sont  désignées  ainsi  :  le  soleil, 
le  damoisel,  la  fortune,  Tastronomie,  etc. 

Un  prince  d'Autriche  jouant  aux  cartes  «  ^«..^«^  ^»^^«^  .»  «  >,.^^.^.  |v»v-oii».»(7 
avec  une  dame  (on  voit  ici  la  marque  ser-  publié  dans  le  8*  volume  du  magasin  piu 
vant  à  indiquer  les  points  de  chacun  des    tor.,  p.  â08. 


ginihus  cireumschp^it,  1515.  V.  les  œuvres 
du  graveur.   - 

CARTES  CATALANES.  V.  Cartes  gHogra- 

PHIQIIES. 

CARTES  GÉOGRAPHIQUES  (3).  --  Carte 
anglo-saxonne  de  TEurope  au  x*  siècle,  pu- 
bliée dans  le  8*  vol.  du  Magasin  pittoresque i 
§.  208,  indiquant  la  source  authentique 
*où  provient  cette  carte  sur  laquelle  on  ne 
voit  ngurer  ni  la  Germanie  ni  la  France. 

On  trouve  dans  le  9*  vol.  du  même  ou- 
vrage, p.  291,  une  ënumération  des  cartes 
et  plans  dé  diverses  parties  du  monde,  de- 
puis le  VIII*  ou  IX'  siècle  jusqu'au  xv«,  en 
manuscrits  ou  gravés ,  déposés  au  Cabinel 
des  estampes  de  Paris  (département  des 
cartes  géographiques). 

Carte  de  Suède  au  x'  siècle .  fac-similé 


joueurs j  d'après  une  gravure  de  1500  (1). 
V.  aussi  à  Tarots,  As  et  Valets. 

Un  vitrail  du  xvi*  siècle,  à  l'église  de 
llortagne,  représentant  l'Enfant  prodigue  et 

SubliéparM.  le  comte  deLasteyrie,  dans  son 
Jist.delapeintare  sur  verre,  in-fol.,pl.  lxv, 
pffre  deux  personnages  jouant  aux  cartes. 
M.  Duchesne  aîné  dans  son  ouvrage  inti- 


Cartes  en  miniatures  du  xiv  siècle,  citées 
dans  les  Annales  de  philosophie  chrétienne, 
t.  XIX,  p.  242. 

Les  cartes  de  Ptoléroée,  imprimées  à  Ulm, 
par  Léonard  Holl,  gravées  sur  bois  par  Jean 
Schnitzer  d'Arnsheim,  sont  remarquables;  il 
en  existe  une  2*  édition  de  1486. 

Les  cartes  de  Ptolémée  gravées  au  burin. 


tulé  :  Fiygage  d^un  icontmhile,  in-S",  cite  en  1462,  à  Bologne,  portent  une  date  fausse 

Slusieurs  jeux  de  cartes  a  jouer  conservés  ainsi  que  le  prouve  Jansen,  p.  169  de  son. 

ans  divers  cabinets  d'estampe^  d'Angle-  Bssai  sur  la  gravure  et  l'imprimerie. 

terre,  d'Allemagne,  etc.  V.  à  la  table  des  Cai'tes  dites  catalanes.  M.  Paulin  Paris, 

matières  de  ce  volume,  Ckirtes  à  jouer  et  Notices  des  manuscrits  franc.,  1. 1,  p.  546, 

celles  Qu'il  cite  dans  son  catalogue  du  Ca-  signale  sous  le  n"*  6816  un  volume  in-folio, 

binet  oes  estampes  de  Paris,  in-S"* ,  p.  2,  orné  de  cartes  coloriées  avec  initiales  en  or 

édition  1857.  et  couleur.  Ces  cartes  au  nombre  de  6  ont 

été  publiées  par  les  soins  de  H.  Buchon , 

CARTES  ASTRONOMIQUES  (2).— Les  plus  avec  un  texte  qui  les  accompagne;  elles  sont 

anciennes  cartes  de  ce  genre  que  nous  puis-  de  1575,  à  ce  que  l'on  pense  plus  générale- 

sions  citer  sont  celles  faites  sur  bois  pour  ment.  M.  Jomard  en  a  fait  aussi  une  nou- 

une  édition  de  Vlntrodactorium  in  astro^  velle  publication. 

nomiam,  d'Albumasar  Abalachi,  astronome  On  y  voit  la  figure  de  l'homme  sous  l'in- 

arabe;  l'édition  est  de  1506,  in-4**,  gothique,  fluence  astronomique  des  astres,  des  figures 

les  figures  sont  gravées  sur  bois.  des  quatre  saisons  avec  légendes ,  les  pavil- 

Albert  Durer  a  gravé  des  cartes  astrono-  Ions  et  armes  de  la  Norwége ,  du  Dane- 

miques  pour  un  ouvrage  intitulé:  ^ma^'n^^  mark,  de  l'Irlande;  des  cartes  de  l'Asie 

cœîi  septentrionalis   et  meridionalis  cum  accompagnées  de  toutes  les  traditions  de  la 

daodecim  imaginibus  zodiaci  ;  au  bas  est  Bible ,  accompagnées  de  représentations  de 

écrit:  Josephus  Stabius  ordinavit.  Conrad,  l'arche  de  Moe,  de  la  tour  de  Babel,  de  l'an- 

Heinfoge  stellas  posuit.  Albert  Durer,  îma-  cienne  Babylone ,  etc.  V.  les  détails  don- 


Ci)  Celte  gravure  parolt  être  la  même  que  celle  dont 
nous  parlons  au  moi  Bal. 

(2)  Sur  rioTenlion  des  caries  aslronomiques ,  voir 
les  ouvrages  elles  par  Fabricius,  Biblioifieca  antiqua- 
ria,  m-4%  p.  97». 

(3)  .fansen,  dans  son  £««al«i(i'  la  gravure  surboU, 
YOrigine  de  l'imprimerie,  etc.,  donne  les  détails  \n 
pf  us  curieux  sur  Vorigine  des  premières  caries  el  les 


diverses  éditions  de  l'ouvrage  de  Ptolémée,  t.  J,  p.iss, 
ittS  el  suiv.  Le  beau  travail  de  M.  Léon  de  La  Borde 
sur  les  caries  géographiques  dans  son  grand  ouvrage 
iniilulé  .  Commentaire  géographigue  sttr  l'Exode  et 
les  Nombres,  i  vol.  in-folio,  à  Paris,  elle  compte  renda 
sur  cet  ouvrage.  Annales  de  philosophie  chrétienne  ^ 
l.  XXV,  p.w. 
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nës  dans  le  tQxte  de  M.  Paris,  et  les  divers  La  Description  du  monde,  d^Ortélius,  tra- 

ddi(eurs  de  ces  curieuses  cartes.  duction  do-  son  Orbis  terrarum  description 

Carie  du  Nouveau  Monde,ouvragedei500.  in-folio;  chaque  planche  de  cette  géom- 

V.  Continent  (Nouveau).  phie  est  ornée  d^^un  ou  deux  cartoucoes 

En  1478  parut  une  nouvelle  édition  du  dont  aucun  ne  se  ressemble,  et  ce  voluqie 

Ptolémée;  avec  gravures  en  taille-douce,  renferme  plus  de  100  planches. 

On  présume,  dit  Jansen ,  que  ces  plan-  Dissertaiio  de  imperatorum  Constantino' 

ches  furent  faites  de  1472  à  1473  (  Origine  politanœ,  sea  inferioris  cevi  vel  medii  imperii 

de  la  gravure,  etc.,  p.  167).  numismatibus ,  par  Du  Cange,  1  vol.  in-4% 

En  1507  et  1508,  deux  autres  éditions  à  Rome,  avec  planches  ornées  de  cartouches 

avec  quelques  cartes  nouvelles,  qui  dans  d'une  belle  exécution. 

Porigine  étaient  au  nombre  de  27  ;  il  en  Dans  les  diverses  éditions  de  la  vie  des 

existe  aussi  une  édition  de  1511.  papes,  par  Ciaconius,  Palatins,  etc.,  on 

Carte   mappemonde  représentant  toute  .  trouve  au  moins  5  à  400  modèles  variés  de 

la  terre,  ouvrage  de  damasquinerie  et  de  ce  genre  dVncments. 

niellure,  exécuté  dans  le  xv*  siècle  avant  Ceux  composés  ou  publiés  par  Jacomo 

la  découverte  de  TAmérique  qui  ne  s'y  Marrucci  ou  Marchucci.  V.  son  oeuvre,  et  le 

trouve  pas,  d'Agincourt,  Sculpture,  pi.  xl.  volume  intitulé  :  Jiecueil   de  cartouches, 

—  Reproduite  par  le  cardinal  Borgia ,  1  vol.  in-folio,  par  divers  artistes,  anciens 
dans  un  ouvrage  intitulé  :  Apographon  de-,  et  modernes,  au  Cabinet  des  estampes,  à 

scriptionis  orbis  terrœ  cum  figuris,  etc.,  Paris, 

vers  le  xv  siècle,  etc.  ;  Rome(l).  Ceux  composés  par  Théodore  de  Brv  et 

Les  planches  de  la  Cosmographie,  de  Michel  Leblond,  Stephanus  de  Laulne,  Léo- 
Munster  ^Sébastien),  publiée  en  15  i4;  suite  nard  Galter,  les  frères  Galle,  et  quelques 
de  planches  de  bois  assez  mal  exécutées.  autres.  V.  leurs  œuvres. 

Celles  du  Theatrum  orbis  terrarum,  d'Or-  Winceslas  HoUart  s'est  aussi  exercé  dans 

telius,  publiées  en  1570,  exécutées  en  taille^  ce  genre  de  composition ,  ainsi  que  Mathieu 

douce,  1  fort  vol.  in-'folio;  de  VOrbis  terra*  Gruter,  les  Wierix,  etc.  V.  les  œuvres'  de 

rum  descriptio,  1    vol.  in-folio,  et  de  la  tous  les  graveurs  dont  il  serait  impossible 

traduction  française  de  cet  ouvrage.  de  donner  les  détails;  le  Cabinet  des  estam- 

Celles  de  l'ouvrage  de  ^elleforest,  inti-  pes  de  Paris,  de  Vienne,  de  Dresde,  etc., 

tulé  :  Cosmographie  universelle  de  la  terre,  renferme  des  richesses  en  ce  genre,  qui  de- 

publiée  à  Paris  en  1575  et  1576,  ou  environ,  manderaient  des  volumes  de  détails. 

On  y  trouve,  outre  une  foule  de  cartes  et  de  On  trouve  aussi  des  cartouches  bien  com* 

vues  de  villes,  les  divers  costumes  des  peu-  posés  dans  le  livre  intitulé  :  Monnmenta 

pies  d  u  monde  connu  alors;  malgré  la  sim  pli-  illustrium  virorum,  de  Boxhornius,l  vol. 

cité  des  gravuresqui  n'*offrentpourla  plupart  in-folio  ;  dans  celui  de  Schrinkius,  intitulé  : 

que  des  vues  fantastiques,  elles  sont  encore  Imagines  illustrium  virorum,  ducum,  ba- 

curieuses  comme  donnant  au  moins  l'idée  ronum,  etc.,  1  vol.  in-folio,  orné  de  plan- 

et  les  noms  de  beaucoup  de  monuments  qui  ches  très-bien  gravées ,  entourées  de  riches 

Y  sont  cités,  et  étant  ainsi  un  mémento  de  encadrements  et  cartouches, 

l'état  de  la  science  et  de  l'art  typographi-  Ceux  des  panneaux  des  portes  de  l'église 

que  de  l'époque  où  elles  furent  dessinées  Saint-Maclou ,  à  Gisors,  publiés  dans  les 

et  gravées,  1  vol.  in-folio.  Voyages  pittoresques  et  romantiques  dans 

Au  Cabinet  des  estampes,  de  Paris,  dl-p  l'ancienne  France,  parTaylor  et  de  Cailleux 

verses  collections  spéciales,  aussi  curieuses  (Normandie)^  pi.  ccx,  cclxvi. 

que  bien  classées.  Y.  le  Catalogue  de  M.  Du*  Ceux  d'un  magnifique  vase,  ou  urne  sé- 

chesne  aine,  sous  la  lettreX,  touchant  deux  pulcrale  du  cœur  de  François  P%  du  xvi*siè- 

cartes  géographioues  du  xvi*  siècle ,  qui  cle,  placé  autrefois  au  Musée  des  Petits- 

existaient  à  la  Bibliothèque  royale  et  qui  ont  Avigustins,  et  gravé  dans  les  diverses  publi- 

élé  dérobées  à  ce  qu'il  parait.  cations  de  cette  collection.  Y.  les  planches 

de  la  salle  du  \\v  siècle,  n*"  65;  ce  monu- 

CARTOUCHES.  —  D'encadrements ,  d'ar-  ment  et  son  piédestal  sont  des  ouvrages  du 

moiries,  de  meubles,  de  vases,  etc.  Les  prin-  sculpteur  Bontemps,    qui  l'avait  exécuté 

cipaux  ouvrages  où  nous  avons  trouvé  des  pour  Téglise  Saint-Denis.  Y.  les  ouvrages  de 

modèles  de  ce  genre  d'ornement,  à  la  fois  Blet,  La  vallée  et  Ré  ville,  sur  le  Musée  en 

riche  et  bizarre,  sont  :  question,  et  ceux  de  M.  Lenoir  (2). 

(1)  D'Agincourt,  p.  37  do  rexplication  des  planches  lenu.  V.  aussi  ce  que  dit  M.  Paulin  Paris,  p.  343  du 

de  son  ouvrage,  assure  que  sa  planche  est  plus  exacte  i"  vol.  de  ses  Koiicei  sur  les  manuscr.  franc. 

que  celle  du  cardinal.  Le  monument  lui  avait  appar-  (2)  Ce  beau  vase  est  maintenant  placé  dans  les  ca- 
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CARYATIDES (1). — Ciampini  en  donne  un  Celles  da  toiftbeàu  de  Louis  de  Brëzë  à  la 

exemple  tiré  d^une  mosaïque  des  catacom-  cathédraie  de  Rouen.  Y.  hKÎtit  et  Rouen. 

bes,  frétera  Monumenta,  t.  II,  pi.  l.  .  A  la  façade  de  la  cathédrale  de  Burgos 

Quelques  monuments  du  moyen  âge  en  se  voit  une  galerie  assez  élevée,  ornée  de   ' 

offrent  de  singuliers  spécimens,  du  x' ou  nombreuses,  statues  qurisemblent  soutenir 

xr  siècle,  à  Tabbaye  de  Tournus,  Taylor,  les  chapiteaux  du  couronnement,  Espagne 

Franche  '  Comté,  p\,  xviii  et  xxi;  à  Bos-  artistique  et  monamentale,  in-folio.  Y.  la 

cherville  (AormaiiaxV),  voir  ce  nom.  planche  de  ce  portail  (chapitre  de.  Burgos), 

Au  cloître  de  Saint-Bertrand  de  Commin-  7*  livraison, 
gcs ,  Taylor  (  Languedoc  ) ,  pi.  clxxxvi. 

Au  portail  jderéglise  de  Germigny(A7ver-  CASA  fSiNTA].  —  Ou  la  petite  maison 

iMii«).  Y.  Germignt.  de  Notre-Dame-de-Lorette  (â). 

Au  XV'  siècle,  celles  d^une  belle  chemi-  Plusieurs  grands  aftiste»  furent  chargés 

née  de  THôtel  de  Yille  d'Anvers.  Y.  Pou-  de  la  décoration  de  la  Saota  Casa,  parles 

vrage  des  frères  Haghe,  Sketches  on  Bel-  ordres  du  pape  JulesII.  - 

giam,  etc., in-folio.  V.  la  liste  des  planches.  Voici  le.  détail  des  peinturiss  et  deà  sëulp'r 

Cicognara  en  signale  quelques  exemples  turcs  :  .'                     -  -.    ' 

dans  sa  Storia  aella  scaltara  in  Italia,  Sur  la  inuraille,c6té^eroccident  : 

t.  II,  pi.  Lxxxii.  i'' L' Annonciation,  par  Contuccii (3). 

Celles  du  tombeau  de  Jules  H,  par  Michel-  2<>  LaYisitation,par  Raphaël  de  Mon  te  Lupo. 

Ange.  Y.  son  œuvre.  3"  Le  dénombrement  fait  k  Bethléem^  par 

Le  château  de  Fontainebleau  en  offre  des  François  de  Saint-Gai. 

exemples  multipliés.  Y.  à  ce  nom.  Outre  ces  peintures  sont  quatre  statués^sa- 

M.  Alex,  li^noir  a  publié  un  bouclier  du  voir:  deux  de  sibylles,  et  deux  de  prophètes; 

XVI*  siècle,  orné  de  ce  genre  dé  figures,  lasibyllelibyque  et  ladelphine;  Içs  prophè- 

Musée   des    maniements    français,  t.    IV,  tes  Jérémie  et  Ëzéchiel.  Aux  mots  Prophètes. 

pi.  cxxxviii.  et  Sibylles  nous  reviendrons  sur  ce^figures* 

On  trouve  plusieurs  meubles,  du  xv' au  Surlamuraillequi  regarde  le  midl,oo  voit 

XVI*  siècle,  avec  cariatides,  dans  V Atlas  de  i"*  La  Naissance  du  Sau-veur  (4)^  par  Con 

M.  du  Sommerard,  pi.  viii  et  xi,  cb.  XII,  et  tucci. 

dans  son^i^um,  pl.  xix  etxxiii  de  la  l'^sé-  ^  L'Adoration  des  mages,  par  le  même, 

rie,  pi.  XIV  et  XXIII  des  2*  et  4*  séries.  et  Raphaël  (5).  de  Monte  Lu po. 

Les  plus  belles  figures  de  ce  genre  sont  Les  statues  représentent  le  pi*ophèie  Ma- 
celles  de  Jean  Goujon,  à  la  tribune  qui  se  lachie,  David  elZacharie.  l.es  sibylles  per-. 
voit  au  Musée  du  Louvre,  salle  des  monu-  sienne  ou  persique,  celle  deCumes  el  celle 
ments  français.  Y.  le  recueil  de  ses  œuvres,  d'Erythrée,  par  Guillaume  de  I^  Porte, 
et  dans  Touvrage  publié  par  M.  de  Clarac,  Les  ornements  sont  de  Tribulo,  Mosca, 
da  Louvre  et  des  Tuileries  jinS°j  pl.  xliv,xlv.  Raphaël  el  François  de  Saint-Gai. 
M.  Baltard,  père,  architecte,  a  donné  ces  bel-  Trois  des  anges  qui  surmontent  les  por- 
tes figures,grandeurin-folio,dansson  ouvrage  tes  sont  de  Mosca. 
intitulé  :  Hecueil  d'architecture  française.  Sur  la  muraille,  côté  de  Torient,  est  re^ 

Autres  de  la  plus  grande  beauté,  au  tom-  présentée  la  Mort  de  la  sainte  Vierge,  par 

beau  d'un  prince   italien  ,  Collection  des  Dominique  Lamia ,  en  compagnie  de  Ra- 

tombeaax  de  la  Toscane,  par  Millin,  in-  pbael  de  Monte  Lupo,  et  de  François-de 

folio,  au  Cabinet  des  estampes,  à  Paris,  Saint-Gai. 

pl.  xLviii.  Le  2«  tableau  est  consacré  aux  diverses 

veaux  de  Saint -Denis,  aux  pieds  des   statues  de  dont  Tun  porte  des  fleurs;  le  Père  Éienicl  descend  sur 

Henri  11  et  de  Catherinede  Médicis,  couchés  sur  leurs  une  nùe,  où  se  voit  le  Saint-Esprit;  mais  ce  qui  esl 

pierres  sépulcrales.  plus  remarquable,  c'est  l'action  qui  se  passe  dans  uno 

(I)  Sur  roriuineet  l'emploi  de  ces  sortes  de  figures,  espèce  de  cabiqet  placd  près  de  la  charabrje  de  la 

voir  le  DlcUotmaire  des  beaux-am  de  Millin.  Vierge.  On  y  voit  u»  arbto  au  haut  duqueUont  deui 

C2:  Outre  les  volumes  de  la  grande  Topogrccphie  de  figures,  dont  une  d'Ange, semble  vouloir  s  opposer  a 

l'ttalie,  au  Cabinet  des  estampes  à  Paris  où  l'on  ce  que  l'autre  pénétre  dans  le  logement  de  Marie.  Si 

trouve  les  plans  et  vues  de  la  ville  et  de  la  .santa  c'est  l'ange  des  ténèbres  qui  veut  lutter  contre  Ga- 

Casa,  il  existe  plusieurs  descriptions  de  ce  célèbre  briel,  la  pensée  est  hardie  et  neuve, 

pèlerinage,  les  principales  sont  iMuretana  hlstoriu,  (4)  Ce   tableau    serait  plus  exactement   désigné 

in-8*:  Mayence,  i567,  par  Horatlus  Tursellinus.V.les  TAdoration  des  bergers,  puisqu'ils  sont  près  de  l'en- 

diverses  éditions  de  Rome  et  de  Milan;  celle  doMar-  fant.                                            ..              •          .^  . 

torelli,  in-folio,  Teo^o  iêlorico  délia  Sania  Casa,k  (5)  Pour  ce  qui  concerne  ces  divers  artistes  déii- 

Bome,  2  vol.  in-folio,  avec  figures.  pnés  ci-dessus  sous  les  n**  3,  4  et  5,  voir  les  déUils 

(3)  Contucci  (Andréa)  a  représenté  l'annonciation  donnés  par  Millin,  Voyage  en  Italie,  t.  1, 4>.  S07;les 

autrement  que  ne  font  la  plupart  des  peintres.  L'ange  Voyages  de  halande  en  Halte,  en  plusieurs  volumes 

Gabriel  esl  accompagné  de  deux  autres  grands  anges  iu-8'»  celui  de  M.  de  Yaleri,  in-8«,.l.  ill,  p.  277  a  28i. 
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translations  de  la  Santa  Casa,  il  est  de  Tri-  Casaques  de  chevaux  de  bataille,  Musée 

bulo  et  Sainl-Gal  (1).  des  monuments  français,  par  Alex.  Lenoir, 

Ce  tableau,  qui  est  très-compliqué,  est  t.  V,  pi.  ccx  delà  p.  228. 
ainsi  disposé  :  oans  le  fond ,  deux  nommes 

se  battent  pour  savoir  qui  des  deux  possé-  CASATE  (Piémont).  —  Dans  Téglise  des 

dera  la  sainte  maison  de  Nazareth ,  et  ils  la  Dominicains  de  cette  ville,  se  voit  un  ma- 

perdent  tous  deux.  On  voit  la  première  gnifique  tombeau  du  chevalier  San  Giorgio, 

translation.  placé  dans  le  chœur.  Ce  monument,  qui  est 

La  maison  sMtant  reposée,  des  pèlerins  ae  la  fin  du  xv*  siècle,  est  gravé  dans  la 

viennent  lui  rendre  leurs  hommages  ;  voir  Chronique  itcUienne,  due  à  ce  personnage, 

rhistorique.  et  publiée  par  le  comte  de  Vernazza. 

Sur  la  droite,  près  d*un  boîs,  des  .bri-  Les  ornements  présentent  un  mélange  de 

gands  massacrent  des  pèlerins,  ce  qui  est  symbolisme  chrétien  et  païen, 
cause  de  la  deuxième  translation.  Le  petit 

bois  est  celui  qui  appartenait  à  une  veuve  CASIMIR  (  Saint  ).  —  f^a  erande  collec- 

nommée  Lorette.  tton  des  saints,  réunie  en  56  vol.  in-folio, 

La  sainte  maison  est  enlevée  par  les  an-  an  Cabinet  des  estampes,  à  Paris,  offre  plu* 

ges,  et  traverse  la  mer  pour  aller  se  re-  sieurs  figures  de  ce  saint  personnage, 
poser  à  Lorette. 

Les  sculptures  représentent  la  sibylle  de  CASIMIR  III  (ou  le  Grand  ).  —  Roi  de  Po- 

Cumes,  la  samienne,  ou  de  Samos,  les  pro-  logne,  au  xiv*  siècle;  figure  de  ce  prince, 

Ï^hëtes  Moïse  et  Balaam.  Ce  côté  fut  fait  par  publiée  dans  diverses  histoires  de  ce  pays, 
e  Bramante  ,  sous  Léon  X  et  Grégoire  XIII,  ûansV  Univers  pittoresque  (Pologne)  y  2  vol. 
de  1 514  à  i579.  in-8'' ,  publié  par  Didot,  frères,  avec  les  plan- 
Sur  la  muraille  qui  regarde  le  septentrion,  ches  de  portraits,  ou  bustes  en  pied, 
on  voit  représentés  :  Voir  aussi  la  Pologne  historique  et  mottu  - 

i°  La  Naissance  de  la  sainte  Vierge,  com-  mentale,  3  vol.  in-8°,  par  Léonard  Ghodzko 

posée  par  Contucci,  et  peinte  par  Baccio  et    Stanislas  Grabowski ,   Paris ,  i836   et 

Bandinelli  et  Raphaël  de  Monte  Lupo.  1840,  avec  planches. 

2^  Le  Mariage  de  la  Vierge ,  par  le  même, 
et  peint  par  Raphaël  de  Monte  Lupo;  le  CASQUES. —  L*on  trouve  toutes  les  for- 
personnage  qui  cesse  son  bâton,  dans  ce  ta-  mes  de  casaues  sur  les  médailles,  les  mon- 
Dleau,  est  de  Tribulo.  naies ,  et  les  sceaux  de  chaque  peuple , 

Les  sculptures  représentent  le  prophète  depuis  Byzance  jusqu^à  la  fin  du  xvr  siècle. 

Isaïe,  Daniel,  Amos,  puis  trois  sibylles  :  la  Dans  les  ouvrages,  avec  planches  en  bois 

phrygienne,  la  tiburtine,  et  Thellespontine,  ou  au  burin,  qui  traitent  de  chevalerie,  de 

sur  lesquelles  nous  reviendrons  au  nom  de  tournois,  de  batailles.  V.  à  tous  ces  mots, 

chaque  figure.  Dans    tous   les    ouvrages    qui    offrent 

Toutes  ces  peintures  et  sculptures  sont  des  suites  de  monuments  nationaux    on 

gravées  soit  par  Joan.  Bapt.  de  Cavalleriis,  étrangers,  de  portraits  de  princes  et  de 

en  6  feuilles,  petit  in-folio,  en  1567.  V.  son  guerriers,  sur  leurs  tombeaux,  etc.  V.  aux 

œuvre.  Par  Pierre  Picart ,  même  format,  et  mots  Armes,  Armores,  Tombeaux. 

dans  les  royages  de  Misson  en  Italie,  1. 1,  Les  musées  d'artillerie,  publiés  en  France 

p.  307.  V.  aussi  les  planches  de  V Histoire  ou  à  Tétranger,  celui  de  Paris,  de  Madrid, 

de  la  Santa  (^8a,deMartorelli,2vol.  in-^ol.  de  Tempereur  de  Russie,  etc.,  sont  égale- 
ment à  consulter.  V.  Artillerie. 

CASAQUES.  —  A  manches.  Une  coUec-  M.  AUou,  membre  de  la  Société  royale 
tion  de  costumes  par  Abraham  Bosse,  ren-  des  antiquaires  de  France,  a  publié  plu- 
ferme  une  série  de  vêtements  de  ce  genre,  sieurs  dissertations  où  il  traite  des  diverses 
depuis  les  xv*  et  xvi*  siècles.  V.  Tœuvre  de  formes  de  casques,  dans  Tordre  chronologi- 
ce  graveur.  que.  Ces  dissertations  se  trouvent  dans  les 

Voir  également  toutes  les  collections  de  Mémoires  de  la  société  des  cuUiquaires  de 

costumes,  que  nous  citons  à  ce  mot.  France,  t.  X. 

Les  statues  de  Pamiral  Chabot  et  du  prince  L'ouvrage  de  Schrenckius,  intitulé  :  Ima- 

Pio  da  Carpi ,  a u  Musée  des  monuments  fran-  gines  augastissimoram  principum  ,  comitum', 

çais,  sont  représentées  couvertes  de  leur  ca-  baronum,  etc.,  1  vol.  in-folio,  planches  ma- 

saque  ou  cotte  d'armes.  V.  Chabot  et  Carpi.  gnifîques,  est  encore  à  consulter. 

(  1)  Sur  une  magnifique  cheminée,  style  du  xti*  siè-  bas-reliefs  qui  la  reproduisent  dans  les  Voyages  dant 

«;le,  à  la  maison  dile  de  la  Groiz-de-Fer,à  Rouen,  l'aneieime  France  (Normandie), p9rTij\oreidp, CûX- 

Tartine  arail  sculpté  cette  gracieuse  légende.  Y.  les  leux,  t.  H  ,  pi.  clxxiy  et  clzxt. 
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VArcheologia  briiannica ,  tome  XXIV.  triarche  d^Aquilëe,  dignité  dont  il  se  démît 

V.  les  pi.  XL VIII,  et  les  pages  236,  237,  238.  pour  se  faire  maître  d'école  à  Imola,  au 

Casques  en  forme  de  lanterne,  et  à  deux  iv*  siècle  (i),  martyrisé  par  une  troupe 

fices.  V.  la  pi.  CCLXXX  de  V Univers  pittorei-  d^enfants  armés  de  stylets  de  fer.  Bavaria 

que,  publié  chez  Didot,  frères  [France]^  sancta  et  pia,  par  Mathieu  Ruderus,  2  vol. 

xiir  siècle,  t.  V.  iq-4blio,  dont  il  faut  choisir  les  éditions;  les 

Avec  mentonnière  ou  bavette  en  mailles  planches  de  1581  sont  assez  généralement 

de  fer,  Stothard,  The  monumental  effigies  of  nonnes.  V.  la  table  des  planches. 

Great  Britain,  in-4'',pl.  lxxxv,  xcviii,xcix,  Tombeau  de  saint  Cassien,  de  Marseille, 

ciLiii.  V.,  au   reste,  toutes  les  planches  monument  chrétien  du  Bas-Empire,  con- 

pour  d^autres  formes  de  casques.  serve  au  Musée  de  cette  ville,  Millin,  Foyage 

Forme  de  groin.  Vitrail   de  Péglise  de  dans  le  midi  de  la  France,  t.  10,  pi.  lvi, 

Sainte-Segolène,  à  Metz,  xv*  siècle,  nistoire  I  de  Tatlas,  et  p.  176  du  texte. 
de  la  peinture  sur  verre,  du  comte  de  Lastey- 

rie,  in-folio,  pK  lui.  CASSIN  (  Le  mont  ).  —  Célèbre  abbaye  de 

Casque  à  nasale.  Cité  p.  120  de  ce  Diction*  ce  nom  (2}.  On  trouve  le  détail  de  tous  les 
naire,  lettre  B,  2*  col.  Autre  de  ce  genre  à  bâtiments,  des  vues,  coupes  fit  plans  de  Té- 
Tune  des  statues  des  Scaliger  à  leur  tom-  glise ,  de  ses  portes  et  de  quelques  sculptu- 
beau.  V.  Scaliger.  tures ,  du  beau  pavé  en  mosaïque,  etc., 

Suite  chronologique  de  casques  en  Angle-  gravé  en  plusieurs  grandes  planches ,  dans 

terre,  Fosbroke,  iE'/icvc^opivaia  ofantiqui-  vHistoria  abbatiœ  Cassinensis,  de  Cattola 

lies,  in-S**,  t.  II,  planche  ae  la  p.  852.  (D.  Ërasme),  4  tomes  in-^olio,  en  deux  vol. 

Les  tapisseries  historiques  et  nationales,  On  remarque  dans  la  pi.  viii,  t.  I ,  cette 
publiées  par  Achille  Jubmal ,  en  2  vol.  in-  indication  :  Fons  sacri  lavacri,  V.  le  texte, 
folio,  offrent  les  formes  de  casques  en  usage  Une  petite  vue  très-bien  gravée  du  cou- 
dans  les  XI v%  XV*  et  xvi*  siècles.  vent,  est  en  tète  du  1"  volume  de  V Histoire 
'  L'ouvrage  d'Heineccius  (  Jos.  M.  ),  inti-  do  Mont  Cassin ,  en  italien  ,  par  les  moines 
\\ï\é:de  FeterihusGermanorumaliarumque  de  ce  couvent,  1842,  plusieurs  vd.  in-8«, 
nationam  sigillis ,  syntagma  historicum ,  avec  planches. 

Francfort,  1  vol.  in-folio,  renferme  une  On  en  trouve  aussi  des  vues  gravées  dans 

planche  p.  134,  où  Ton  trouve  une  suite  de  le  t.  Il  des  Annales  ordinis  Sancti  Benedicti. 

casques  dans  Tordre  chronologique.  Le  cloître  est  assez  bien  reproduit  dans 

La  collection  d'armures  publiée  en  Angle-  le  2*  volume,  ou  2*  année  du  Journal  la 

terre  par  le  docteur  Meyrick,  ouvrage  qui  Mosaïque,  planche  de  la  p.  161,  d'après 

ibrme  3  forts  vol.  in-4*',  ornés  d'une  grande  celle  donnée  par  Durand,  Parallèle  des  mo^ 

quantité  de  planches  très-bien  gravées,  et  numenis  anciens  et  modernes ,  in-folio,  voir 

intitulé:  History  of  ancient  armours;  celle  la  planche  du  frontispice, 

publiée  en  France,  par  M.  Asselineau ,  sont  Eglise  Sainte -Marie  délie  cinque  Torri, 

encore  deux  mines  à  exploiter  pour  ce  &  San  Cermano,  au  pied  du  mont  Cassin, 

genre  d'étude.  L'ouvrage  de  M.  Asselineau  style   byzantin  ou  du  Bas-Empire.   V.  la 

se  trouve  à  Paris ,  cYyez  Weilh  et  Hauser,  Descrizione    istorica    del    monasterio  di 

éditeurs,  boulevard  des  Italiens,  et  estinti-  Monte  Cassino,  Napoli^  1775,  in-8'*. 

tulé  :  Armes  et  armures  du  moyen^âge  et  de  Voir  pour  les  détails  des  bâtimens,  la 

la  renaissance j  1  fol;  in-4''.  Topographie  de  V Italie,  au  Cabinet  des  es- 
tampes, à  Paris,  en  93  vol.  in-folio.  V.  ceux 

CASQUES.  —  Meubles  d'armoiries;  Die-  intitulés  :  Boy  aume  de  Naples  et  ses  environs. 

Uonnaire  du  blason;  Encyclopédie  mithodir  Burmann,  Thésaurus  antiquitatum  Ita- 

qae;  in-4^,  p.  29,  et  les  plancnes  indiquées,  liœ,  49  vol.  in-folio,  avec  planches. 

Vue  générale  du  mont  Cassin  et  des  bdti- 

CASSIEN  (Saint).  —  Confesseur,  Ggure  ments  du  couvent,  planche  de  Vlteritali- 

debout,  tenant  une  couronne  du  martyre  ou  cum  de  dom'Mabillon,  1  vol.  in-4'',  planche 

du  triomphe;  mosaïque  de  Saint-Apolli-  de  la  p.  122;  cette  planche  est  intéressante, 

naire,  à  Ravenne,  Ciampint,  Fêtera  Mowar  mais  ne  donne  qu'une  idée  bien  vague  de 

meiUa,  t.  II,  pi.  xxv,  p.  95,  n"*  7.  la  disposition  réelle  des  divers  bAtiments. 

Pour  le  costume  de  cette  maison,  voir  les 

CASSIEN  (Saint).  —  Ëvéque,  puis  pa-  ouvrages  publiés  sur  les  ordres  religieux, 

(1)  Molanus,  Bistoriu  imag.  sacr.  de  ioneto  Cas-  dessus,  Toir  un  résumé  fort  bien  fait  de  l'orieine  et 
iltmo,  in-4%  p.  S6.  des  vicissiludes  do  couvent  dans  le  Journal  la  Motaï- 

(2)  Pour  rbisloriauc  de  cotle  abbaye,  fondée  par  une,  p.  160  et  soiv.,  et  I7fer  ifa/icom  de  dom  Mabil- 
saint  Benoit  vers  ranDée  S39,  outre  l'ouvrage  ci-  ton,  i  vol.  iD-4*.Valery,Foy.  enlfoife^lll,  p.  409&4M. 
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tels  que  Bonanni,  Fîaletti,  Héliot,  Bar,  Re-  Autre,  gravée  dans  VHieroleœicon  de  Ma- 

caeil  de  ioas  les  costumes  reliaieux  et  mi-  cri,  p.  45i  ;  c'est  la  casula  ordinaire  et  sans 

litaires,  6  vol.  in-folio,  avec  figures  colo-  doute  primitive. 

riées.  Autre  tirée  d'une  peinture  en  mosaïque 

de  Téglise  Sainte-llarie-Transtibérine,  Mta 

GASSIODORE.  —  Imagines  sancioram  or-  sanctoram  des  Bollandistes,  mois  de  mai, 

dinis  Sancti  Benedicti,  in-iâ,  planche  de  la  t.  Il,  p.  499. 

p.  171;  Fouvrage  est  de  Gh.  Stengel  ou  Saint  Grégoire  revêtu  de  la  casula,  repré- 

Stengelius.  sente  dans  une  letlre  majuscule,  gravée 

dans  Touvraffe  intitulé  :  Prêtas  liiurgia  aile- 

GASSIUS  (Sanctus).  —  Qui  fut,  diton,  mamca,par Martin Gerber,1  vol. in-4*>,p.2o8. 

un  des  officiers  de  la  légion  thébéenne,  est  Gasula  d'une  beauté  remarquable ,  pu- 

représenté  debout,  armé,  les  pieds  posés  bliée  dans  le  même  ouvrage,  p.  1^,  et  gra- 

sur  une  chèvre ,  sur  un  sceau  de  la  ville  de  vée  sur  les  pi.  vi,  vu  et  viii.  Ce  vêlement 

Bonn.  V.  au  nom  de  cette  ville.  extraordinaire  est  couvert  de  plus  de  300 

figures,  tant  de  l'Ancien  que  du  Nouveau 

CASSOLETTES.  —  A  encens,  miniature  Testament.  On  y  trouve  une  vie  des  sainU 

du  IX*  siècle,  reproduite  dans  les  Monu-  presque  entière,  dont  celle  de  saint  Nicolas, 

ments  inédits,  de  nillemin,  1. 1,  pi.  viii.  évéque,   occupe  28  tableaux  ou  cases,  le 

Autre  tenue  par  un  ange,  sur  une  tombe,  tout  encadré  d'une  riche  bordure  gothique, 

à  Troyes,  monument  de  1348,  Willemin,  Autre    non  moins  belle ,   ouvrage   de 

Monuments  inédits,  t.  I,pl.  cxxiv  l'an  1031,  ayant  appartenu  à  saint  Etienne, 

On  trouve  des  vases  de  ce  genre  repré-  roi  de  Hongrie,  et  couverte  de  figures  de 

sentes  dans  plusieurs  compositions  d'Apoca-  saints,  d'apdtres,  de  prophètes ,  de  martyrs, 

lypses  de  saint  Jean.  Y.  les  gravures  en  bois  de  rois,  etc.  On  en  trouve  la  gravure  a  la 

des  anciennes  Bibles,  et  au  mot  Apocalypse,  fin  du  3*  vofume  du  Thésaurus  diptycor.. 

Dans  V Atlas  de  Part  au  moyen  âge,  de  de  Gori,  et  la  Description,  par  J.-B.  Passeri. 

M.  du  Sommerard.  Y.  la  pi.  m,  ch.  YlI.Une  Y.  la  pi.  xviii  et  p.  53  à  59  du  volume  indi- 

des  figures  de  mages  tient  un  vase  de  ce  que  ci-dessus! 

genre,  d'une  forme  assez  riche.  Y.  aux  mots  Casula  demissa,  c'est-4i-dire ,  la  casula 

Adoration  des  mages  et  Navette.  retombant  sur  les  bras,  qu'elle  cache  en  en- 
tier. Y.  la  figure  gravée  dans  VEucologium 

GASTILLET  (Le)    (1).   —    Nom   d'une  Grflpcorum  de  Goar,  1  vol.  in-folio,  plandie 

porte  fortifiée  de  l'entrée  de  la  ville  de  Per-  de  la  p.  25. 

pignan,  Voyages  pittoresques  et  romanti^  Casula  seu  planeta  romana,  en  1400, 

hues  dan»  l'ancienne  France,  du  baron  Tay-  Acta  sanctorumées  Bollandistes,  tome  sup- 

loT  (JRoussillon)^  pLcxxxyn,  plémen taire  du  mois  de  mai,  pars  3*  ou 


Paralipomena,  planche  deja  p.  96,  édition 
d'Anvers,  1685  (3).  Autres  à  diverses  épo- 


GASTRAMÉTATION.-Ou  l'art  de  fortifier  ,     -    ^-, . 

les  camps  au  moyen  âge.  Y.  au  mot  Camps,  ques,  même  ouvrage,  planche  de  la  p.  97 

et  au  mot  Ambroise. 

GASUI^A  ou  l'ancienne  chasuble ,  forme       Celle  de  saint  Thomas  de  Gantorbery  ap- 

du  IX'  ou  x«  siècle.  Monuments  français  iné-  portée  en  France  vers  le  xir  siècle,  gravée 

dits,  Willemin,  1. 1,  pi.  xxvih  et  le  texte  de  sur  la  même  planche  que  ci-dessus. 
M.  Pottier,  p.  19(2). 

Autre  tirée  d'une  peinture  à  fresque  à       CATACOMBES.   -  Celles  de   Rome  sont 

Saint-Jean-de-Latran ,    Giampini ,   Fêtera  comme  le  point  de  départ  de  toute  Tanti- 

Jtfo/iame/i^a^  t.  J,  planche  de  la  p.  239,  et  quité  chrétienne  (4). 
reproduite  par  d'Agincourt,  Peinture,  plan-       Les  ouvrages  les  plus  remarquables  sur 

che  Lxxxii,  n**  2.  ces  souterrains  célèbres,  sont  : 

€ 

(1)  Sur  celle  belle  porte,  voir  aussi  le  lexle  de  l'ou-  tacombes,  i  vol.  in-8*  ;  ce  qu'en  dit  M.  Émeric  David, 
vragedu  ba^on1'aylo^/e5p}/r^»étf5«in-8^  p.  i6-2.  dans  son  Discours  sur  la  peinture  au  moyen  âge; 

(2)  Voir  au&si  ce  que  dit  de  ce  genre  de  vêtement  M  Cyprien  Robert  dans  son  Cours  â^hiuoire  momt' 
Molanus, //î«r.  trnag-  sacr,,  in  4^p.  564,  565;  M.  Ri-  mentale  de»  premiers  chrétiens;  OniversUé  catholi^ 
gollot  dans  sa  Notice  sur  ta  feuille  de  diptyque  en  qtte,L  IV,  p.  f05  à  ii6,  qui  rapporte  la  visite  deCha- 
tvoire  rtpréseniani  le  baptême  de  Clovis  et  quelques  leauhriand  à  ces  tombeaux  célèbres,  p.  105.  M.  Raoul 
miracles  de  saint  Rémy.  V.  Baftrmb.  Rochette,  Discours  sur  les  types  prunitifs  de   Vart 

fS)  Cette  planche  importante  manque  h  beaucoup  chrétien,  i  vol.  in-i8,  eldanssonO/ivrapejpécio/aiif* 

d'exemplaires.  les  catacombes^}  vol-  in'i2,  et  enfin  BC  duSomme- 

(4;  Outre  ces  divers  ouvrages  que  nous  citons  à  cause  rard  dans  son  3«  volume  de  VArt  au  moyen  âg€  ^ 

des  planches  «qu'ils  renferment,  il  faut  encore  lire  p.  I3S  etsaiv.  ;  t.  III,  p-  21  et  suiv. 
ce  qu'en  a  écrit  M.  Artaud  dans  ses  Voyages  aux  ca- 
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Celui  de  Bosio,  Borna  subterranea,  grand  tare  moderne  de  la  Sicile,  i  vol.  in-lolio, 

in-folio;  il  y  en  a  plusieurs  édilioDS  in-folio  pi.  xli  et  la  pi.  x  de  Touvrage  publié  in- 

et  in-i",  qui  se  trouvent  assez  généralement  folio,  en  Ansleterre,  intitulé  :  SionumenU 

dans  toutes  les  bibliothèques  publiques.  de$  Normande  en  Sicile,  par  Gally  Knight. 

Celui  d'Aringhi,  Roma  êabterranea,  2  vol.  Plan  général  d'un  couvent  de  bénédictins, 

in-folio.   Les  diverses  éditions  les   plus  ib.,  pi.  xxxvi. 

recherchées  sont  celles  imprimées  à  Rome,  Magnifique  escalier  de  ce  couvent,  pi.  xl. 

en  1654  ;  à  Cologne,  en  ibo9;  les  planchés  Obélisoue  soutenu  par  un  éléphant  sur 

sont  généralement  bonnes.  la  place  ae  la  Cathédrale ,  ib.,  pi.  xli. 

Celui  de  Philippe  Buonarotti,  Fetri  anfi-  Voir  aussi  la  grande  Topographie  de  VlîOr 

chi  ou  Oeeervazioni  sopra  cUcuni  frammenti  lie,  au  Cabinet  des  estampes ,  à  Paris. 

div€ui<mtichidivetro,  in'4° y  kVlorence,  Les  planches  du  Foyage  en  Sicile,  par 

Celui  de  Boldetii  (Marc-Antoine):  Osser-  Saint-Non,  plusieurs  volumes  in-461io,  don- 

vazioni  sopra  i  cimeterii  de'  sanct.  martir,  nent  divers  monuments  de  Gatane. 
ed  antic.  cristiani  di  Borna,  in-folio,  dont 

les  planches  sont  généralement  bien  exé-  CATËCHUMEN  {Le)  ou  le  narthex  desan- 

cutées;  Rome,  1720.  ciennes  basiliques.  V.  au  mot  Nabthex  et 

D*Agincourt  dans  son  Histoire  de  Vart,  Vézelât. 
donne  plusieurs  planches  de  détails  sur  Tin- 

tcrieur  des  catacombes  à  Tépoque  où  il  ré-  CATÉCHUMÈNES.  —  On  sait  que  dans  les 

digeait  son  grand  ouvrage.  V.  celles  de  la  premiers  siècles  de  TÉglise,  les  catéchumè- 

seclion  architecture,  n^'MO,  il,  12,  15;  nés  avaient  leur  place  réservée  dans  les  ba- 

ceiles  4,  5,  6,  7,  8  de  la  Sculpture,  et  celles  siliques  (1),  Plusieurs  plans  d'églises  an- 

n*>  5  à  12,  section  Peinture.  ciennes  nous  font    connaître  cette  place 

L'ouvrage  intitulé  :  Cryptaram  basilicœ  d'une  manière  plus  ou  moins  exacte.  Nous 

Faticanœ  monumenta,  1  voL  in-iblio  :  Rome,  indiqi^erons  à  ce  sujet  celui  publié  dans  un 

par  Philippe  Laurent;  Dionysius  et  Angel.  ouvrage  de  Spanheim,  intitulé   :   Opéra 

de  Gabrieiis,  offre  une    planche  portant  Spanhemii  continens  geograph,  ehronolog. 

Iconographdcœ  cryptarum  Faticani;  Bot-  Mstoric.  sacrarum  atque  Ecclesiœ  utriusque 

tari,  Pitture  e  scaltur,  sagre,  1  vol.  in-fol.  ;  temporis,  Lugd.  Batav. ,  5  vol.  in-folio.  V.  la 

Rome,  avec  planches.  planche  de  la  p.  861 ,  t.  L  Les  ouvrages  de 

—  De  réglise  Saint-Janvier,  à  Naples.  Voigt  et  Bevercsius ,  publiés  dans  le  7*  vo- 
V.  au  nom  de  cette  ville.  lume  des  Annales  de  philosophie  chrétienne, 

—  De  réglise  des  Capucins  de  Palerme.  p.  420;  celui  donné  par  Sarnelli  dans  sa  Ba- 
Y.  an  mot  Palerme.  silicographia  anticà^  plus  complet  que  ceux 

Voir  aussi  Charniers,  Cryptes,  Ossuaires,  de  Spanheim,  de  Beveregius,  et  Voigt,  est 

Tombeaux.  reproduit  t.  XIX  des  Annales  de  philosophie 

chrétienne,  in-8%  p.  346  (2). 

CATAFALQUES.  —  Magnifiques  décora- 
tions de  ce  genre  dans  la  suite  des  planches  CATENA  GRiECA  seu  hymnorum  grœco^ 
gravées  par  Math.  Merian  et  Brentel,  d'après  rum  corona,  etc.  —  On  trouve  dans  le  2*  vo- 
Claude  de  Lamelle,  pour  les  pompes  funè-  lume  du  mois  de  juin,  p.  20,  Acta  sancto- 
bresde  Charles  IU,duc  de  Lorraine,  etc.,  in-  rum,  une  planche  assez  importante*  repré- 
folio,  environ  68  planches,  dont  10  in^ol.  sentant  les  portraits  des  Pères  de  l'Église  et 

Ceux  des  funérailles  et  exposition  de  la  autres  docteurs  à  qui  Ton  doit  le  commen- 

reine  Anne  de  Bretagne,  et  antres  grands  taire  connu  sous  le  titre  de  Catena  grœca, 

personnages  cités  au  mot  Funérailles.  intitulé  ici  :  Disseriatio  onomastica  ad  aca-- 

luthiam  ofjpcii  grœci.  Ce  fac-similé  a  été 

CATANE.  —  Entréç  de  l'église  de  cette  gravé  à  Venise,  en  1601 ,  par  les  soins  de 

ville,  du  xvr  siècle.  Belle  décoration  gothi-  Maxime,  évéque  de  Chypre,  d'après  une 

que  fleuri.  V.  le  frontispice  de  l'ouvrage  grande  miniature  d'un  manuscrit  de  la  Ca- 

intitulé  :  Charpente  de  la  cathédrale  de  iena  d'une  époque  très-ancienne,  mais  dont 

Messine,  in-folio,  par  M.  Roux,  architecte  ;  nous  n'osons  préciser  le  siècle.  V.  du  reste 

Paris,  1842.  le  texte  des  Bollandistes  pour  plus  de  dé- 

Vuc  intérieure  de  la  cathédrale  de  cette  tails.  Tous  les  portraits  sont  liés  entre  eux 

ville,  monument  du  xi*  ou  xir  siècle ,  pu-  par  une  grande  chaîne ,  faisant  allusion  au 

bliéedans  l'ouvrage  de  M.  Biliori^  Architec*  titre  du  commentaire;  Jésus-Christ  est  en 

(0  CaMiios,  de  Riiibus  chrlsilanor.  Macri,  de  Ca-  (2)  Où  bc  troave  une  dissertation  (fai  réfute  quel- 

tfchumenU  dans  VBierolexicon  ;  Fabricius,  Biblio-  ques-unes  des  assertions  que  nous  avions  émises  dans 

thiea  antiq.,  p.  &53  ;  Paciaudi,  AfUiquit.  chrisiiunœ.  un  précédent  travail  sur  les  basiliques. 


CAT  -  220  —  CAT 

tête  du  tableau,  puis  viennent  les  Ggures  du  canon  des  Grecs,  dont  cette  planche 

des  personnages  suivants  :  donne  les  portraits  avec  quelques  accessoires 

i°  Germanus,  patriarche  de  Jérusalem,  ho-  curieux  à  consulter. 

noré  au  il  mai  dans  le  calendrier  des  Grecs. 
2^  Sophronius,  patriarche  de    GonsUn-       GATHEDRA   (1)    ou  siéee    d'honneur, 

tinople,  au  ii  mars.  nommé  aussi  Ghaire.  —  Bianchini ,  JDe" 
Z°  Philotheus,  patr.deG.  P.,  époque  dou-  monstratio  kUtoriœ  ecclesiaiticœ,  etc.,  Gâ- 
teuse, hula  111*  êCBcuU  II' ,  donne  sous  le  n"  77, 
A*"  Andréas  de  Grète,  archev.  de  cette  Ile.  Cathedra  Sancti  Pétri  (2),  laquelle  est  con- 
5**  Joannes,  surnommé  Metropolitanus.  servée  si  précieusement  au  Vatican;  n**  136, 
6^  Georgius,  archevêque  de  Nicomédie.  Cathedra  ou  SedesAlexandrina;n''i^j  Car 
7<*  lilethodius,sans  doute  celui  dontGoar  et  thedra  Antiochena.  Ges  deux  derniers  sièges 

les  Bollapdistes  donnent  un  portrait  en  pied  sont  reproduits  d*aprës  deux  mosaïques  de 

tenant  un  candélabre  ou  chandelier  dont  ces  Ravenne. 

écrivains  expliquent  le  motif  et  Tusage.       Gel  le  de  la  statue  de  saint  Hippolyte  au 

V.  au  nom  de  ce  personnage  ce  que  nous  en  musée  du  Vatican.  V.  au  nom  du  person- 

disons  dans  ce  Dictionnaire.  Le  père  I^brun  nage  les  gravures  citées  de  ce  monument. 

Ta  aussi  reproduit  dans  son  ^a;p2ica(io/ide«       Gellequi  existe  encore  dans  l'église  on 

cérémonies  de  la  messe,  dAïm  qMQ  ^xxi.Vx"  basilique  San  Pietro  inFincoU,  à  Rome. 

card^  dans  le  1"  volume  de  ses  Cérémonies  V.  les  Topographies  de  Borne  a  ce  nom. 

religieuses,  religion  judaïque.  Autre  très-remarquable  dans  le  baptis- 

8**  Gyprianus,  même  lacune.  tère  de  l'église  Saint-Marc,  à  Venise,  repré- 

9**  Anatholius,  qui  paraît  avoir  vécu  sous  sentée  dans  toutes  les  descriptions  gravées 

Théodose  le  Jeune.  ou  lithographiées  de  ce  monument;  voir 

iO^  Léo,  surnommé  Despotes.  entre  autres  la  publication  intitulée  :  Fenise 

il*"  Léo,  surnommé  Magister.  et  ses  monuments,  plusieurs  planches  in-fo- 

12^  Basilius,  surnommé  Pegoriotes.  lio,  avec  un  texte. 
13*>  Justinus.  Gelle  dite  de  saint  Grégoire  le  Grand  con- 

14*'  Sergius.  servée  dans  une  chapelle  de  l'église  de  ce 

i^°  Jean  Damascène  (Saint),  dont  les  ou-  nom  en  face  le  mont  Palatin;  nous  igno- 

vraffes  sont  si  célèbres.  rons  si  elle  est  gravée  à  Rome,  où  existe  ce 

16**  Gosmas,  évêque  de  Majume,  honoré  monument. 

le  14  octobre.  Deux  sièges  de  formes  byzantines  ou  lom- 

17**  Josephus,  surnommé  Hymnographus,  bardes  conservés  dans  deux  églises,  à  Ga- 

au  3  avril.  nosa  et  Barri,  l'un  supporté  par  des  élé- 

18*"  Theophanes  ,  surnommé    Graptus  ,  phants,  l'autre  par  un  homme  et  un  lion. 

11  octobre.  On  les  croit  antérieurs  au  ix*  siècle,  Wille- 

19*"  Byzantius.  min.  Monuments  inédits,  t.  f,  pi.  y. 
20*"  Slephanus  Ragiopolites.  Autre  très-remarquable  dans  l'ancienne 

li'*  Georgius,  surnommé  Sitiotes.  église  de'Gapoue  et  conservé  dans  une  des 

22«  Simeo.  salles  des  archives  de  la  cathédrale  de  Ra* 

23°  Philotheus^  2*  du  nom.  venue,  publiéavec  tous  ses  détails  en4  plan- 

24''  Arsénius.  ches  dans  Touvrage  de  Muratori,  À'criptoref 

25°  Babylas.  rerum  italicarum,  t.  Il,  pars  1',  p.  215  et 

26^*  Ephrem,  de  Garie.  suiv.  Ge  monument  porte  un  monogramme 

27°  Andréas  Pyrrhus  sive  Rufus.  sur  lequel  Muratori  fait  des  conjectures  qui 

28°  Studite.  seraient  inutiles  à  détailler  ici  (3).  Ce  ma- 

29°  Cassia  ou  Iscasia,  suivant  Allatius,  cnifîque  siège  est  reproduit  en  grand  dans 

deLibrisOrœcorumeiquelquetoisCassiana.  yMbumdu  Sommerard,  pi.  xi,  1**  série. 
Telle  est  la  série  des  auteurs  de  la  Catena       Voir  aussi  &  Episcopus. 

(1)  Nous  désignons  sou»  c^  nom  Caibedra, parce  (jqe  leur  siège  ou  cathedra.  Il  cile  encore  Panviiius  et 

beaucoup  d'ouvrages  même  français ,  le  loni  ainsi  bien  d'aulres  dont  il  serait  irop  Ions  d'éDumérer  les 

pour  conserver  le  root  consacré  en  Italie  ou  dans  les  citations  que  chacun  peut  vérifier.  Quant  à  la  place 

anciens  livres.  où  se  mettait  ce  siège  ponlitical  dans  les  anciennes 

(2>  Le  savant  Bianchini,  t.  HI  de  Vindieulus  de  sa  basiliques,  voir  Samelli,  Du  Cange,  Macri,  Beveregins, 

Demomtruiio  kisior.  eccL,  in-fol.  p.  635,  entre  dans  Voigt ,  Spanheim.  Cvprien  Robert  dans  son  Court 

les  plus  grands  détails  sur  ce  vénérable  sié^e  du  chef  d'hisioire  monumeniaie-  chrétietme,  donne  divers  dé- 

des  apéires.  Il  cite  en  preuve  de  l'authenticité  de  ce  uils  curieux  A  ce  sujet.  V.  VVniversiti  cathoUqae, 

siège,  la  bissertation  de  Franc.  Maria  Phœbeus  qui  h.  VI,  p.  36. 

dit  qu'il  fut  offert  au  chef  des  apôtres  par  le  séna-        (3)  voir  ce  qu'en  dit  M.  du  Sommerard,  VArt  aa 

leur  Pudcns;  il  cile  Baronius  et  Mich.  Lonigus,  qui  as-  moyen  âge,  1. 111,  p.  70,  qui  résume  Muratori. 
surent  que  les  anciens  évéques  étaient  enterrés  avec 
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CATHÉDRALES.  —  Il  serait  iin[K)9sib1e  le  Vanini.  V.  son  œuvre  et  celle  de  Pîelre  de 

de  donner  ici  une  liste  de  tontes  les  églises  Jode ,  un  de  ses  graveurs, 

qui  portent  ce  titre  en  Europe.  Le  corps  de  sainte  Catherine  emporté  de 

Voir  aux  divers  noms  des  villes  principa-  son  tombeau  par  les  anges  et  transporté  sur 

les  d^ A Uemagnes,  d'Angleterre,  d'Espagne 9  le  mont  SinaL  Délicieuse  composition  de 

de  France,  etc.,.  dont  on  veut  connaître  les  Bernardo  Luini,  à  Milan,  voir  son  œuvre.  On 

églises  cathédrales.  en  trouve  une  réduction  publiée  dans  le 

i5*  vol.  de  la  France  littéraire,  in-S**,  h 

CATHERINE  (  Sainte  ).— Parmi  les  saintes  Paris,  chez  Ghallamel ,  éditeur ,  d'après  un 

de  ce  nom  (car  il  en  existe  plusieurs),  les  dessin  fait  sur  la  peinture   originale  par 

plus  célèbres  sont  celles  de  Rome,  d'Alexan-  Paul  Deiaroche,  en  1824. 

drie  et  de  Sienne  (1^.  Canonisation  de  cette  sainte  par  le  pape 

Les  actes  de  la  vie  du  martyre  de  sainte  Pie  II ,  peinture  à  fresque  du  Pintumchio 

Catherine  deRomesontpeints  à  fresque  dans  deii54àd513,  dans  la  bibliothèque  de  la 

la  coupolede  l'église  Saint-Clément  de  Rome,  sacristie  de  la  cathédrale  de  Sienne.  V.  les 

par  Masaccio  ;  il  en  existe  plusieurs  copies,  œuvres  du  peintre  et  les  descriptions  des 

dont  les  principales  sont  celles  gravées  par  monuments  de  la  ville  de  Sienne. 

Ix>ui8  del  Medico  et  qui  font  partie  de  la  Figures  peintes  ou  sculptées  de  sainte 

collection  d'estampes  publiées  par  la  Calco-  Catherine.  D'Agincourt  a  publié  plusieurs 

graphie  romaine.  V.  le  catalogue  de  cette  figures  de  deux  ou  trois  saintes  de  ce  nom, 

collection  publiée  par  Didot,  frères,  à  Paris,  provenant  des  catacombes  de  Saint-Janvier, 

sous  le  n**  597  (2).  a  Napies,  Histoire  de  Pari  {Peinture),  pi.  cv. 

Autre  par  Labruzzi  et  Giovani  del  Arno.  n"*  9  et  pi.  cxxvii. 

D^Âgincourt  en  reproduit  quelques-unes  Deux  saintes  Catherine,  l'une  tenant  la 

dans  son  Histoirede  Vart  (Peiniare),  pi.  CLn,  roue ,  l'autre  couronnée  de  roses ,  dans  le 

CLiii.  V.  aussi  les  œuvres  de  Hasaccio  où  tableau  du  Couronnement  de  la  Vierge,  par 

Pon  trouve  cette  belle  suite  par  divers  gra-  Jean  de  Fiesole,  au  Musée  du  Louvre;  voir 

veurs.  aussi  les  œuvres  du  peintre. 

Le  Mariage  de  sainte  Catherine,  sujet  mys-  Deux  statuettes,  l'une  en  ivoire,  l'autre  en 

tique  assez  célèbre,  a  été  composé  par  une  bois  ;  cette   dernière  attribuée   à   Albert 

foule  de  peintres  dont  les  plus  remarqua-  Durer.  Album  du  Sommerard ,   5*  série , 

blés  sont  le  Masaccio,  voir  son  œuvre;  Luigi  pi.  xxvii.  Y.  aussi  le  texte  de  son  ouvrage^ 

Brea,  en  iSiS,  à  Sainte-Marie  de  Castille,  à  1. 1,  p.  i06,  4!20. 

Gènes;  le  Rissolino,  en  i520,  à  l'Académie  Statuette  du  xv*  siècle,  publiée  dans  le 

de  Venise;  Lorenzo  I^otto,  l'an  1554,  à  Té-  Foyage  archéologique  dans  le  département 

glise  Saint-Barthélémy  de  Bergame  et  main-  de  V Aube,  par  Aniaud  de  Troyes,  in-4'', 

tenante  la  galerie  de  Munich;  Michèle  di  p|.  i. 

Ridolfo,  1568,  à  l'Académie  de  Florence  ^3);  Autre  au  mausolée  de  Marguerite  de  Bour- 
le  Titien ,  François  Vanius  ou  le  Vanini,  bon  à  l'église  de  Brou.  V.  le  monument  à 
Paul  Vérone,  Augustin  Carrache,  le  Cor-  l'article  Baou,  et  toutes  celles  qui  sont  réu- 
rége;  le  Parmesan  en  a  fait  une  gravure  à  nies  dans  la  collection  des  saints  du  Cabinet 
l'eau-forte  d'après  son  dessin ,  etc.  V.  les  des  estampes,  à  Paris,  en  25  volumes  in-ibl. 
œuvres  de  tous  ces  maîtres.  Légende  de  sainte  Catherine ,  vitrail  du 
Sainte  Catherine  devant  son  juge,  grande  xii*  siècle  à  la  cathédrale  d'Angers,  Histoire 
et  magnifique  composition  du  Pinturrichio  delà  peinture  sur^verre,  parle  comte  de 
au  Vatican,  intitulée  :  Dispute  de  sainte  Car  Lasteyrie,  in-folio,  pi.  r,  peinture  de  Golt- 
iherine;  voir  l'œuvre  du  peintre  et  la  plan-  zius  (  Henri  ].  Album  du  Sommerard,  plan- 
che xxxii  du  3'  volume  de  l'ouvrage  intitulé  :  che  xxxi  de  la  6*  série. 
il  Vaticano  descritto,  in-folio,  par  Erasme  Église  dédiée  à  sainte  Catherine  dans  llle 
Pistolesi.  V.  aussi  l'œuvre  du  Dominiquin.  de  ce  nom,  architecture  du  x*  siècle  envi- 
Son  Martyre,  même  ouvrage,  pi.  xxxiii.  ron.  D'Agincourt,  Architecture,  pi.  lxxhi, 
Vision  de  Sainte  Catherine  de  Sienne,  par  n<*  29. 

(1)  Molanos,  Uitlorla  imag.  êacr.,  ne  parle  que  de  (3)  Nous  deroDi  IModication  de  ces  belles  eomposi- 

deux  saintes  de  ce  nom,  celle  dite  de  Sienne,  p.  S65  ;  tlons  h  l'excellent  relevé  qu'en  a  fait  M.  le  comte  Mon- 

eelle  prétendue  flile  de  Maximilien,  p.  Sb2.  V.  rèdilion  talembert  dans  son  tableau  chronologiçiue  des  peintres 

iD-4*  donnée  par  Pacquot,  à  Lyon.  des  diverses  écoles  catholiques  d'Italie,  inséré  dans 

(3>  Ce  cauiogue  n*est  pas  fait  avec  soin,  les  indica-  son  ouvrage  intitulé  :  du  Vandalisme  et  du  catUoli- 

tioos  sont  uniôt  en  français,  tantdt  en  italien,  quel-  ei*medans  l'art,  in-ft*,  p.  125  à  158. 
quefois  une  indication  commence  dans  un  idiome  et 
est  terminée  dans  an  autre.  MM.  Didot  doivent,  dit-on, 
le  faire  recommencer. 
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Couvent  et  église  de  Sainte  Catherine,  au  2*'  Celui  dît  de  Pilate  qui  se  Toit  an  miliea 

pied  du  Sinaï,  ornés  de  peintures  à  fresoue  de  Péglise  de  Saint-Ëtienne  de  Bologne , 

3ui  paraissent  du  V*  ou  vi'  siècie(i),  publiés  monument  du  viir  siècle  environ.  D'Agin- 

ans  le  Foyage  dans  V Arabie  pétrée,  de  court,  Architecture,  pi.  xxviii,  n*i5. 

M.  Léon  de  La  Borde,  in-folio.  Autre  vase  qui  pourrait  bien  passer  ponr 

Église  Sainte -Catherine   de   Sienne,  à  un  «ocro  ca^i/io ,  public  de  grandeur  na  tu- 
Rome  ,  dans  le  milieu  du  xv*  siècle.  Marin  relie  dans  la  Bïbliotheca  cœsarea  de  Lam- 
Yasi  donne  le  détail  des  peintures  et  seul-  becius ,  t.  L  Le  nom  de  Jésus-Christ  est 
ptures  de  cette  église  dans  son  Itinéraire  de  gravé  dans  la  pierre  du  vase. 
Home  ;  voir  à  la  table  de  cet  ouvrage  dont  il 
existe  plusieurs  éditions.  CAUDATAIRES  des  cardinaux.  Y.  Cni- 

Ordre  militaire  de  Sainte-Catherine  du  pelle  PAPiOLE,  n*"  42. 
mont  Sinaî,  etc.  Schoonebeek,  Histoire  des 

ordres  militaires,  t.  I,  planche  du  n°  36.  CAUDEBEC.  —  Quelques  vues  intérieures 

Yoir  aussi  Pouvrage  de  Bar  (  Jacq.-Char-  et  extérieures  de  Téglise  paroissiale  de  cette 

les  ),  Recueil  de  tous  les  costumes  religieux  ville  sont  publiées  dans  les  f^oyages  pHto^ 

et  militaires,  6  vol.  in^olio.  resques  en  France,  par  Taylor  et  de  CailKenx 

(Normandie).  V.  les  pi.  xix,  xx  et  xxi.  On 

CATHERINE  DE  MÉDICIS  (2).  —  Repré-  dit  que  le  Salve  regina  est  sculpté  sur  la 

sentée  couchée  sur  son  tombeau  dans  Fétat  balustrade  d'une  galerie  extérieure  de  Té- 

de  mort;  statue  en  marbre  de  Germain  Pi-  glise  cathédrale. 

Ion.  Y.  cette  statue  et  son  mausolée  par  Le  Moyen  âge  pittoresque  a  publié , 
Philibert  Delorme,  Musée  des  monuments  pi.  cxxi ,  la  vue  intérieure  de  cette  église» 
français,  xvp  siècle,  par  Alex.Lenoir,  t.  01,  prise  sous  Torgue,  à  rentrée, 
planches  des  p.  86,  87,  88.  Autre  à  genoux,  Yue  générale  du  grand  porche ,  qui  pré- 
voir la  belle  planche  de  la  p.  565  de  VHis^  sente  une  forme  triangulaire,  ce  oui  se  voit 
toire  de  Vabbaye  de  Saint-Denis,  par  Féli-  rarement ,  Moyen  âge  monumental,  pi.  xliv 
bien,  in-folio.  et  lxviii;  et  la  pL  v  de  VAlbum  des  arts  au 

Statue  eh  bronze  et  vôtue  de  ses  habits  moyen  âge,  5*  série, 

royaux,  autre  sculpture  de  Germain  Pilon,  Église  Sainte-Gertrude  ;  un  beau  taberna- 

gravée  dans  le  même  ouvrage  de  M.  Alex,  de   en   pierre,  sculpture  du  xv  siècle, 

Lenolr,  pi.  cxiii,  n*"  103  et  p.  87  ;  se  voient  Moyen  âge  monumental,  pi.  xviii. 

à  réglise  Saint-Denis  d'où  elles  provenaient.  Voir  pour  les  autres  monuments  de  cette 

Médaille  de  celte  princesse  et  son  revers,  ville,  la  grande  Topographie  de  la  France, 

Trésor  de  numismatique  (  Méd.   franc,  ) ,  au  Cabinet  des  estampes,  à  Paris, 
l'*  partie.  Revue  numismatique  de  Rlois  y 

p.  424,  i841.  CAYAIXIADES.  —  Pontificales ,  ou  mar- 
ches cérémoniales  des  papes ,  des  cardinaux 

CATHOLICON  (Le).  ^  Nom  de  la  cathé-  et  autres  grands  personnages  qui  ont  lieu 

drale  d\Athènes,  monument  de  style  byzan-  dans  diverses  occasions  solennelles, 

tin ,  publié  par  J.  Gailhabaud ,  Monuments  Celle  du  pape  Clément  YK  et  de  Charles- 

anciens  et  modernes,  etc.,  22'  livraison.  Quint,  peinte  à  fresque  dans  une  salle  du 

palais  Ridolfi ,  par  Brusasorci,  et  gravée  au 

CATINO  SACRO.  —  Il  existe  plusieurs  va-  trait  en  8  planches  in  folio ,  par  Auguste 

ses  désignés  sous  ce  nom  comme  ayant  Comerio. 

servi,  suivant  quelques  savants,  à  la  cène  Cavalcnta  solenne  del  palazzo  F'aticano 

de  Jésus-Christ.  alla  basiUca  lateranense,  per  il  papa  Aies* 

1*»  Celui  qui  est  conservé  à  Gènes.  Y.  les  sandro  VIII,  i689,  publiée  in-folio,  par 
planches  de  rouvrage  de  Botti  intitulé  :  Ob-  Gio  Giacomo  de  Rossi. 
servations  sur  le  vase  conservée  Gênes  Autre,  par  le  pape  Clément  YII,  publiée 
sous  le  nom  de  sacro  catino  et  la  Notice  pu-  datis  le  Thésaurus  antiquitatum  pontificia» 
bliée  par  Millin  à  ce  sujet,  Moniteur  uni-  rum,  etc.,  par  Angélus  Rocca,  2  vol.  in- 
versel,  n"  48.  Magasin  encyclopédique ,  ian--  folio.  Y.  les  planches  du  2*  volume.  On  y 
vier,  4807;  Turin,  1807,  brochure  in-8».  Ce-  voit  le  pape  qui  est  précédé  par  le  saint  sa- 
lai de  réglise  de  Monza,  Y.  ce  nom.  crement,  et  chemine  vers  la  ville  de  Fer- 

\i)  Ce  qui  peut  aatoriscr  à  assigner  cette  date  à  la  M.  Léon  de  La  Borde  se  vend  A  Paris,  chex  Giard, 

mosaïque,  c'est  qu'on  y  voit  les  flgures  en  pied  de  l'em-  éditeur. 

pereur  Justinien  cl  de  l'impératrice  Théodora.  La  (2)  Le  chiffre  de  celte  princesse  et  de  Henri  ÎI  a 

description  de  cette  belle  inosaTaue,  ainsi  que  celle  donné  lieu  à  M.  Charles  Lenormaatà  des  réfleiions 

de  tOQt  le  couvent,  est  publiée  dans  les  Annales  de  et  rectiGcations  historiqqes  dont  nous  parlons  au  mot 

plkÛosop.  chrét.,i.  VIII,  p.  52  et  suiv.  L'ouvrage  de  CHimsa  »p.  homs. 
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rare,  où  il  doit  faire  son  entrée,  planches  nombreuses  de  cayalîers  couverts  d'armu- 

des  p.  51,  59,  60.  res,  ou  de  costumes  remarquables. 

Les  œuvres  de  Lucas  Cranack,  d^Âlbert 

CAVALCADES.  -^  De  chevaliers,  de  da-  Durer,  sont  surtout  à  consulter  pour  les  dî- 
mes et  seigneurs.  verses   suites  exécutées   pour  Tempereur 

On  trouve  plusieurs  compositions  de  ce  Maxi milieu  d^Au triche.  V.  à  ce  nom. 

genre    dans   Fœuvre  de   Lucas  Cranack  ;  Les  sceaux  des  divers  pays  de  TEurope, 

dans  celles  de  J.  Van  Von-Assen  ou  Ossa-  et  surtout  ceux  d'Allemagne ,  d'Angleterre, 

nen,  dont  quelques  pièces   sont  souvent  de  France  et  d'Italie  ;  les  recueils  de  costu- 

jointes  k  l'œuvre  de  Cranack,  avec  lequel  mes  du  moyen  flge,  de  Beaunier  et  Ratbier, 

elles  sont  quelquefois  confondues  d'Horace  de  Vieiî-Castel  ;  et  surtout  celui  de 

Dibdin,  t.  II,  p.  208,  Voyages  en  France,  Bonnart,  offrent  des  modèles  de  cavaliers 

cite  la  miniature  d'un  manuscrit  de  la  Bi-  d'un  grand  intérêt,  aux  divers  siècles, 

bliothèque  royale,  sous  le  n^  3851,  in-  Comme  figures  particulières,  voir  aux 

folio,  comme  représentant  une  belle  caval-  noms  Baudouin,  Cdàrlemagne,  François  1"^, 

cade.  Henri  II,  Maximilien,  Philippe  de  Valois, 

Les  planches  des  chars  de  triomphe  de  Saint  Georges,  Scaliger,  Visconti. 
Pempereur  Maximilien ,  d'après  Albert  Du-  Cavaliers  de  l'Apocalypse.  Peinture  en 
rer;  celles  de  l'entrevue  du  camp  du  Drap  émail,  sur  bas-relicn,  xvi* siècle.  V.  la  pi.  vi 
d'Or  (V.  à  ce  mot  )  ;  de  l'entrée  de  Charles-  de  VEssai  sur  les  émaiUeun  et  argentiers  de 
Quint  et  du  pape  Clément  V  à  Bologne,  par  Limoges^  1  vol.  in-S*",  par  l'abbé  Texier  ; 
Lucas  Cranack.  V.  son  œuvre  et  les  réduc-  Poitiers,  1843.  V.  aussi  Apocalypse. 
tions  de  ses  belles  planches,  dans  V Univers  Combat  de  quatre  cavaliers;  célèbre  car- 
pittoresque,  de  Didot ,  frères  (Allemagne)^  ton  de  l^onarci  de  Vinci.  V.  son  œuvre, 
t.  II ,  pi.  157  à  167.  V.  aussi  Pas-d'armes  ,  —  Portant  des  ailes  à  leur  cuirasse.  V.  Ai- 
Tournois,  les,  Armures  ailées. 

CAVALEBIE  et  CAVALIERS.  —  Figures  CAVALLI.  —  Nom  d'un  palais  de  Venise, 

à  cheval  des  bas-  reliefs  de  la  colonne  dite  en  style  srec  moderne  et  mêlé  d'arabesques,. 

de  Théodose,  h  Constantinople,  ouvrage  du  xvi'  siècle.  D'Agincourt  en  reproduit  la  fa- 

IV* au  V  siècle,  d'Âgincourt,5ca/pturff,  pi.  xi.  rade.  Architecture,  pL  lxxiii,  n°  59. 

Autres  tirées  de  diverses  sculptures  du  v*  Détail  des  arcs  singulièrement  entrelacés, 

au  xiir  siècle,  ih.,  pi.  xxvi;  du  xiv%  en  pi.  lxv,  n<>20;  et  dans  toutes  les  descrip- 

France  et  en  Italie,  io.,  pi.  txix,  n'^33, 35,  tions  de  Rome,  par  Marin  Vasi,  les  Pira- 

38;  du  XV,  ib,,  pi.  xxxviii,  n«*  7,  9;  cette  nesi,et  la  TàpoaraphiedeRome,  au  Cabinet 

dernière  est  assez  importante.  des  estampes  ;  l'ouvrage  de  M.  Letarouilli, 

D'après  des  vitraux  ou  miniatures  du  xiii*  architecte,  Borne  moderne,  in-folio, 
au  XV*  siècle ,  France  monumentale,  d'Abel 

Hugo,  in-8%  t.  III,  pi.  xxxiv,  xlvii,  xlvhi.  CAVES  ou  CAVEAUX.  —  Ceux  de  Saint- 
Cavalier  dans  le  style  moitié  grec  de  l'an-  Médard,  de  Soissons;  de  l'église  de  Saint- 
tiquité,moitiéBa&-Empire.Willemin,Afo/ia-  Denis;  de  l'abbaye  de  Cluny, à  Paris;  de 
ments  inédits,  1. 1,  pi.  xvii.  l'abbaye  aux  Dîmes,  à  Provins;  de  l'abbaye 

Deux  figures  tirées  d'un  Apocalypse.  Ma-  Saint*Michel  ;  du  Palais  de  Justice,  à  Paris  ; 

nuscrit  du  xiii*  au  xiv*  siècle,  même  ouvrage  de  l'abbaye  de  Bonneval  ;    de  Maubuisson  ; 

ettome,  pi.  c.  du    Château -Gaillard;  de    l'église  d'Eu; 

Cavaliers  normands  de  la  tapisserie  de  de  l'église  d'Elne ,  etc. 

Bayeux.  V.  au  mot  Tapisseries.  Voir  tous  ces  noms.  V.  aussi  Cryptes, 

Ceux  de  la  magnifique  suite  composée  en  Grottes  a  tortures.  Aspect  intérieur  d'un 

15  planches  in-lolio,  par  Albert  Durer,  et  caveau.  Archeologia,  t.  XXVII,  planche  de 

gravée   sur  bois  par   ce   célèbre   artiste,  la  p.  34. 
V.  son  œuvre  ;  on  ne  peut  guère  rien  voir  de 

plus  remarquable.  CÉCILE  (Sainte)  (1).  —  Vierge.  Figure 

Autres  sur  des  vitraux,  ib.,  pi.  xcv,  xcvi,  debout,  tenant  une  couronne,  mosaïque  du 

xcvii,  de  réglise  de  Saint-Denis,  sujets  des  vi*  siècle,  à  Ra venue,  Ciampini,   Cetera 

croisades.  V.  ce  mot.  Monumenta,  t.  II,  pi.  xxv,  n*  17,  et  p.  180 

Aux  mots  Cavalcades,  Entrées,  Marches  du  texte. 

triomphales,  etc.,  on  trouvera  des  suites  Demi-ûgure,  peinture  des  catacombes,  du 

(i)  Sar  la  manière  de  représenter  cette  sainte,  Toir  la  Théologie  des  peinires,de  rabbé*Mery,  in-i2,  n*en 

Hoianus*  BUloria  imaginum  êeerarim,  in-4*,  p.  SSo  ;  dit  rien.  Cette  lacune  estineipii«able. 
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X'   au  XI''  siècle,  d*Agincourt,  Peinture,  nument ,  pi.  xix  et  xx  de  Touvrage  da  duc 

pi.  XI,  n^'S.  Serra  di  Falco,  i  vol.  in-folio,  intitalë  :  del 

Autre,  pi.  Gv,  n^  8.  Daomo  dt  Monreale. 

Suite  de  peintures  à  fresque,  à  l'église  Vue  intérieure  d'une  salle  de  bains,  en 

Sainte-Cécile  à  Rome,  par  un  peintre  du  style  mêlé  de  mauresque  et  de  gothique , 

XII*  ou  xiir  siècle,  représentant  la  vie  de  Gally  Rnight,  cité  ci-dessus,  pi.  xv,  xti, 

cette  sainte,  savoir  :  Girault  de  Prangey,  pi.  vu  de  Fatlas  in-fo- 

i""  Le  Repas  des  noces   (marqué  de  la  Vio  de  son  ouyragey  Essai  sur  V architecture 

lettre  A).  des  Arabes,  mS°. 

2^  Le  Raptême  de  son  mari,  après  sa  con-  Magnifique  porte  de  Téglise  de  Céfaln, 

version  ( lettre  C );  le  baptistère  est  dehors,  style  roman,  publiée  par  Hittorf,  Afomr- 

Téglise  est  à  six  pans.  ments  de  la  Sicile,  in-folio.V.  la  table  des  pi. 

3° Les  Obsèques  de  la  sainte,  avec  son  ap* 

parition  au  pape  Pascal  1*^;  cette  peinture  CEINTURE  de  la  sainte  Vierge.  —  La  li- 

est  assez  bien  conservée.  turgie  grecque  a  une  fête  de  ce  nom,  Coliar 

4'' L'Intérieur  du  portique  de  l'église  où  iio  zonœ  beatœ  Mariœ,  On  en  trouve  une 
les  peintures  sont  exécutées  (lettre Q).  représentation  dans  une  miniature  du  Ca- 
las autres  sont  peu  importantes ,  ou  dé-  lendrier  GrœcO'Moscorum,  au  1. 1  du  mois 
eradées;  on  les  trouve  reproduites  dans  de  mai  des  Acia  sanctorum,  àu  31  de  ce 
T Histoire  de  l'art,  par  d'Agincourt  {Pein^  mois. 
ture}y  pi.  Lxxxiv.  Légende  de  la  ceinture  de  Notre-Dame, 

Sainte  Cécile  touchant  d'un  orgue  gothi-  repr&entée  en  treize  compositions  peintes 

que  tenu  par  un  ange  ;  on  y  voit  un  souf-  à  fresque,  par  Agnolo  Gaddi ,  fils  de  Tba-» 

liet  couvert  d'ornements  en  trèfle.  Tableau  deo  (1),  à  la  cathédrale  del  Prato,  dans  le 

de  Lucas  deLeyde.  V.  son  œuvre;  l'orgue  Milanais.  V.  les  œuvres  du  peintre,  on  les 

est  reproduit  par  Shaw,  Dresses  and  decO"  descriptions  de  cette  église. 

ra^io/i«^  etc.,  1. 1,  planche  de  la  p.  dOl.  Ceinture  de  la  Mère-Folle.  Ce  singulier 

Sainte  Cécile  distribuant  ses  biens  aut  monument  des  folies  du  xiv*  au  xv  siède 

pauvres,  tableau  du  Dominiquin.  V.  son  est  publiédànsVAtlas  des  monuments  fran-' 

œuvre  et  la  publication  des  œuvres  de  ce  çais,  par  Alex.  I^enoir,  in-folio,  pi.  xxxviii, 

peintre,  faite  au  trait  par  Landon ,  Fie  et  au  bas  de  la  feuille.  V.  aussi  au  mot  Mèrc- 

Œuvres  des  peintres  célèbres ,  in-i**.  Poilly  a  folle. 

fait  une  gravure  admirable  de  ce  tableau.  Ceinture  curieuse,  et  d'un  beau  travail, 

Saînte^écile.  Peinture  de  l'église  Grotta-  portée  par  Tun  des  personnages  d'un  ta- 

Ferrata,  même  ouvrage,  pi.  xxvii.  bleau  de  Jean  de  Rruges,  à  Gand,  reproduit 

Plusieurs  sujets  de  la  vie  de  cette  sainte,  par  â^Agincouri ,  Peinture,  pi.  CLxxiijn"*  i. 

jusqu'à  son  apothéose,  peints  par  le  Domini-  —  De  rois  et  de  reines,  d'em  pereurset  d'im- 

quin.  V.  son  œuvre  et  la  publication  qu'en  pératrices.  V.  pour  les  empereurs  et  impé- 

a  faite  Landon,  dans  l'ouvrage  cité  ci-dessus,  ratrices  d'Orient ,  les  planches  de  la  Biblio^ 

Voir  en  outre  toutes  les  figures  de  cette  theca Seguieriana„^  vol.  in-folio, en  1  tome, 

sainte,  par  divers  maîtres,  dons  la  grande  les  planches  des  Familiœ  byzantinœ,  de  Du 

collection  des  saintes ,  au  Cabinet  des  gra-  Gange,  \  vol.  in-^folio,  Willemin,  Monuments 

vures,  à  Paris ,  25  vol.  in-folio,  pour  les  français  inédits,  pi.  xl. 

femmes ,  et  notre  collection  destinée  à  la  Voir  toutes  les  planches  de  la  Monarchie 

bibliothèque  du  Musée  de  l'hôtel  de  Cluny.  française ,  de  Mootfaucon ,  collection  des 

rois  et  reines  de  France,  par  du  Tillet,  au 

CËFALU  (en  Sicile).  —  Église  de  cette  Cabinet  des  gravures,  à  Paris, 

ville,  du  xii*  au  xiii«  siècle ,  pi.  ii  du  grand  En  Angleterre,  le  magnifique  ouvrage  de 

ouvrage  publié  en  Angleterre,  intitulé  en  Stothard ,  intitulé  :  Effigies  monumental, 

anglais  :  Illustrations  ofthe  Norm. ,  etc. ,  etc.,  1  vol.  in-4'',  offre  des  modèles  achevés 

ou  Monuments  des  Normands  en  Sicile,  par  de  ce  genre  d'ornements.  V.  les  pi.  xvi,  lv, 

GallvKnight,  in-folio.  lxiv,  lxv,  lxix,  lxx  ,  lxxi  ,  lxxii,  lxxv, 

Anside  de  cette  église,  i(.,  pi.  XII,  vue  in-  lxxvii,  lxxx,  xci,  xciv,  ci,  cxi,  cxxix, 

térieure ,  pi.  xiii  ;  détails  a'architeclure ,  cxxx. 

pi.  XIV  ;  beau  cloître ,  style  du  xiii*  siècle  Ceinture  en  forme  de  tresse.  Staiues  de 

environ,  pi.  xv.  Clotilde  et  de  quelques  autres  princesses  de 

Vues  intérieures  et  extérieures  de  ce  mo-  cette  époque ,  Willemin ,  Monuments  fran- 

(I)  Nous  dcvom  la  connaissaoce  de  celle  suite  de  tienne,  1. 1,  p.  to,  qui  raconte  en  peu  de  mois  les  dé- 

tableaux  A  rexcelleot  ouvrage  de  M.  Rio,  Poésie  chré-  lails  de  la  I^endc. 
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çaisinédits,  toinel,  pi.  lx  ,  lxii  ,  lxhi  ,  lxv. 

—  De  Sigismond,  en  coslume  impérial  du 
Saint-Empire,  Willemin,  1. 1,  pi.  xxiii. 

Ceinture  de  Charlemagne,  avec  une  in- 
scription, Wiliemin,  Monuments  inédits,  1. 1, 
pi.  XXII,  et  les  savantes  recherches  consi- 
gnées p.  14  du  texte. 

Ceinture  des  veuves  au  moyen  âge,  voir 
Cordelières. 

^Dite  d'honneur,  ou  militaire  (1),  Wille- 
min.  Monuments  français,  t.  I,  pi;  cxxv,  Q- 
garede  Geoffroy  ae  Charny,  qui  en  offre  un 
exemple  très-remarquable.  V.  aussi  dans 
Touvrage  de  Bonnart,  costumes  des  xir, 
xiiie,  xiv*  et  xv  siècles,  in-4°,  t.  II,  pi.  xiii, 

XVI,  LXII. 

Ceinture  dite  demi-ceint.  Ornement  de 

i>an]re  de  femme  riche  et  curieuse  ,.Wil- 
emin,  Monuments  inédits,  t.  II,  pi.  ccxvi. 
Celles  de  deux  statues  du  couvent  des 
Chartreux,  du  xiv*  au  xv*  siècle,   Millin, 
Antiquités  nationales,  t.  V,  art.  LIKpl.  v. 

—  De  femme,  xvi*  siècle,  Mbumau  Som- 
merard,  pi.  xxxiv  delà  9* série. 

CEINTURE  DOUBLE.  —  Nous  trouvons 
quelques  exemples  curieux  de  cet  usage 
sur  aes  statues  du  xir  et  du  xiii*  siècle, 
à  Chartres  et  à  Saint-Denis.  V.  la  pi.  xv, 
XVII  et  XIX  de  Pouvrage  de  M.  Herbe,  His- 
toire des  beaux- arts  en  France  par  les  mo  - 
naments,  1  vol.  in-4°,  gravures  de  Gamier. 

CEINTURE  FUNÈBRE  d'un  monument.— 
y.  au  mol  Litre-patronal  (2].  L'église  de 
Montmorency  nous  semble  offrir  une  cein- 
ture de  ce  genre  peinte  sur  la  muraille, 
côté  du  nord. 

CEINTURONS  d'épées  ou  BAUDRIERS. 
V.  Bacdriers. 

CÉLESTIN  P%  pape.  —  Le  45*  de  la 
suite  :  son  portrait  se  trouve  dans  les 
Acta  sanctorum  des  BoUandistes,  mois  de 
mai;  volume  intitulé  Propylœum;  plan- 
che de  la  p.  iO  du  Conatus  chronico- his- 
toriens, pars  â*,  et  dans  Ciaconius,  Fita 
Dontificum,  1. 1,  p.  291,  qui  l'indique  comme 


CÉLESTIN  II,  pape.  —  Ijc  167';  on 
trouve  sa  figure  dans  les  Acta  sanctorum 
des  Bollandlslcs,  mois  de  mai ,  même  vo- 
lume, p.  20.  Voir  aussi  l'ouvrage  ci- 
dessus  cité  de  Ciaconius,  f^ita  pontificum, 
t.  I,  p.  iOU. 

CÉLESTIN  111.  —  Portrait  de  ce  pape 
dans  les  divers  auteurs  de  la  vie  des  papes, 
tels  que  Ciaconius,  Palatins  ;  les  Acta  sanc- 
torum, Biarangoni,  elc. 

— Sacrant  l'empereur  Henri  VI.  Miniature 
d'un  manuscrit  du  xir siècle,  reproduite  au 
trait  dans  le  poCme  intitulé  :  Carmen  Pétri 
d'Ebulo ,  de.  motibus  siculis  inter  Henricum 
et  Tancredem,  in-4°,  pi.  v. 

Tous  les  instants  de  la  cérémonie  sont  dé- 
taillés dans  trois  bandes;  les  coiffures  du 
pape  et  du  roi  sont  tout  à  fait  singulières. 

CÉLESTIN  V.  —  Pour  son  portrait  voir 
tous  les  auteurs  cités  ci-dessus. 

Son  tombeau  dans  l'église  d'Aquilée.  On  y 
voit  la  figure  en  pied  de  saint  Benoit.  Monu- 
menidu  xvi' siècle,  ^cta  «an^tor.  des  BoUan- 
distes, moisde  mai,  Propy/6PBm,p.66,pars2". 

CÉLESTINS.  —  Costume  des  religieux  dc^ 
cet  ordre  dans  tous  les  historiens  des  or- 
dres religieux,  tels  que  Bonnani,  Fialclti , 
Héliot,  Bar  et  autres. 

Millin,  dans  ses  Antiquités  nationales, 
i"  édition  en  Ti  vol.  in-4'',  t.  I,  n^  5,  pL  i, 
ou  p.  96  de  l'édition  donnée  par  Ikirba  en 
1857 ,  offre  le  costume  de  chœur  et  do 
ville  des  novices,  des  frères  convers  et  un 
costume  d'un  célestin  d'Italie. 

Les  détails  du  beau  couvent  des  Cèles- 


tins  (3)  de  Paris  sont  publiés  et  gravés  dans 

ge.  V.le     "      ■ 
artiste,  savoir  : 


le  même  ouvrage.  V.îes  planches  du  même 


Vue  du  portail  où  sont  les  statues  en 
pied  de  Charles  VIII,  tenant  le  plan  relief 
d'une  église  dont  il  fut  fondateur ,  et  celle 
de  Jeanne  de  Bourbon,  femme  du  roi  Char- 
les V,  en  1550.  V.  la  pi.  ii. 

Statue  de  Pierre  Célestin,  fondateur  de 
l'ordre  et  pape,  en  1294,  sous  le  nom  de 
Célestin  V.  Sa  main  posée  sur  la  tiare  (4) 
indique  le  mépris  qu'il  faisait  des  dignités  ; 


(0  Od  ne  couçoil  pas  comment  les  chevaliers  pou- 
vaient marcher  avec  ce  genre  de  cciniuro  placée  aussi 
bas,  cl  sarlout  comment  ils  pouvaient  monter  à  cbeval 
avec  cet  ajustement,  à  moins  de  supposer  que  cette 
ceinture  ne  se  plaçait  que  sur  les  flgurcs  de  chevaliers 
couchées  sur  leurs  tombeaux.  V.  au  reste  les  détails 
pleins  d'érudition  donnés  au  sujet  do  cette  ceinture 
parM.Potiier,  tcxtedes  planches  de  Willemin,  t.  I,p.82. 

(7)  Surcesenrede  décoration  et  son  origine,  voir 
l'ouvrage  intitulé  :  Redierches  historiques  sur  les  di- 
fjnités  et  leura  martjnrudîsf inclives,  cXv.y  i  vol.  in-8*  ; 

Tome  1. 


Paris,  1808,  sans  nom  d'auteur,  ou  dans  le  DlcHonnaire 
des  origineu,  par  une  socictc  do  gens  de  lettres,  2  vol. 
in-8%  v'erbo  Litre. 

(3)  Sur  ce  couvent,  son  origine  et  ses  fondateurs, 
voir  Jaillol,  Rechcrclies  historiques  sur  la  ville  de 
Paris,  12*  quartier,  p.  25.  On  sait  quelle  exactitude  4 
mise  dans  toutes  ses  recherches  cet  écrivain  que  nou» 
citerons  souvent. 

(4J  Les  uns  prétendent  que  l'usage  de  la  tiare  no 
date  que  de  Boniface  VIII;  d'autres  disent  de  Be- 
noît \1II.  Voir  ers  deux  noms. 
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même  planche,  f^  pi.  m  offre  un  vitrail  Trois  statues  couchées  sur  leurs  tombeaux, 

peint  en  1482,  représentant  le  martyre  de  savoir: 

sainte  Catherine,  h  Alexandrie.  i""  Jean  de  Lusignan ,  mort  roi  d^Ârmé- 

Cc  monastère  était  riche  en   tombeaux  nie,  en  1395. 
4lont  on  trouve  les  gravures  dans  le  même  2*"  Jeanne  de  Bourbon,  femme  de  Char- 
ouvrage.  lesV  (1377). 

Celui  de  Louis  de  Ia  Trémouille,  1013,  5"  Jeanne  de  Bourgogne  (1i32). 

pi.  IV.  Ces   trois    personnages  sont  reproduits 

Celui deCh.Maigné,gardedelaportc,i540  pi.  xxiii. 

à  ir)!)7,  pi.  V.  Les  pi.  vu  ,  viii,  ix  ,  x ,  xi  La  pt.  wiv  offre  plusieurs  pierres  tomba- 

offrent    plusieurs    tombeaux    |)eu   impor-  les  peu  remarquables,  voir  au  reste  le  texte 

tants.  de  Millin. 

Magnifiaue  tombeau  de  Pamiral  Chabot,  PL  xxv,  deux  tombes  d*éTé(pies,  ib, 

en  irUO  (1).  On  y  remarque  des  ancres  de  La  pi.  xxvi  donne  une  vue  intérieure  du 

vaisseaux;  près  de  Tamiral  est  représenté  beau  cloître  du  couvent,  dans  le  style  élé- 

son  domestique  étendu   mort  au-dessous  gant  du  xv  ou  xvi  siècle,  en  Italie  ;  au  mi- 

du  tombeau    do  son  maître,  particularité  lieu  est  un  bassin  ou  piscine  d'une  forme 

3ui  fait  autant  d^ionneur  au  maître  qu'au  gracieuse  ;  enfin  on  y  remarque  une  croix 

omestique.  Ce  monument  est  du  célèbre  en  pierre  et  en  fer. 

Jean  Cousin   ou  de  Paul  Ponce,  suivant  Bonfons  (Pierre)  dans  ses  Antiquités  de 

quelaues  écrivains,  MiWinj  jintiqnités  na-  Paris,  édition  revue  par  Dubreul,  in-8*; 

tionales,  t.  I,  n°  5,  pL  xii.  Paris,  1608,  donne  plusieurs  planches  de 

On  y  voyait  encore  ceux  de  Henri  II  et  de  tombeaux  que  nous  signalons  ci-dessus  et 

François  11,  ouvrages  de  Germain  Pilon,  ih,,  que  Ton  peut  comparer  avec  ceux  donnés 

pi.  XIII.  par  Millin. 

La  colonne  funèbre  du  cœur  d'Anne  de  Voir  les  planches  des  pages  361,  362,365 

Montmorency,  ib,,  pi.  xiv.  et  364. 

PI.  XV,  tombeaux  de  Louis  d'Orléans  et  de  Pour  le  costume  on  peut  en  prendre  con- 
Valentinc  de  Milan,  placés  au  Musée  des  Pe-  naissance  d'après  une  ligure  ou  deux  de  re- 
tits-Augustins;  ils  sont  maintenant  dans  les  ligieux  placés  dans  le  cloître  désigné  ci- 
caveaux  de  l'église  de  Saint-Denis.  Pour  dessus  pi.  xxvi,  par  la  belle  statue  placée 
plus  de  détails,  voir  aux  noms  des  person-  au  portail,  pi.  ii  des  Antiquités  nationales 
nages  désignés.  de  Millin,  1. 1,  n"  5. 

PI.  XVI,  tombeau  de  René  d'Orléans,  pe-  L.es  détails  principaux  dece  beau  couvent, 

tit-fîls  de  Dunois,  orné  de  19  figures  en  pied  monument  du  xvr  siècle,  sont  publiés  dans 

ot  d'arabesques  d'un  style  élégant  (152S).  la  grande  Statistique  de  Paris,  dressée  par 

PI.  XVII,  pyramide  de  la  famille  de  Lon-  ordre  du  gouvernement  et  par  les  soins  de 

giicville,  monument  de  1575.  M.  Alb.  Lenoir,  architecte,  G  planches  avec 

PI.  wiii,  colonne  funèbre  de  Timoléon  de  un  texte  in-folio  historique  et  descriptif  du 

Cossé.                                                 ^  monument. 

La  pi.  XIX  offre  plusieurs  vitraux  où  sont  Les  pi.  i  et  v  sont  surtout  remarquables, 

représentés  les  portraits  de  11  rois  oir  prin-  on  y  voit  le  beau  cloître  et  les  deux  statues 

ces  depuis  Charles  V  jusqu'à  Charles  IX.  de  Charles  V  et  de  sa  femme. 

Table  ou    tableau    des    secrétaires    du 

roi  (2),  ib,,  pi.  xx.  CELLULES.  —  Intérieur  d'une   cellule 

Très-beau  lutrin  en  cuivre,  par  Germain  avec  tous  ses  accessoires  propres  aux  exerci- 

Pilon,  011  sont  représentés  les  quatre  évan-  ces  d'un    solitaire,  peinture   sur  bois   du 

gélistes  et  une  Annonciation,  ift.,  plan-  xivsiècle,  d'Agincourt,  Pei/i^are,  pl.cxxxii. 

che  XXI.  Autres  intérieurs  de  cellules  où  travaillent 

Le  grand  retable  du  maltre^autcl,  com-  trois  religieux  dominicains,  Ï6. 
posé  de  divers  sujets  de  la  vie  de  Jc^us-  Ceux  qui  voudraient  avoir  une  idée  com- 
Christ,  de  figures  de  religieux  et  d'apôtres,  nlètc  des  diverses  formes  et  aspects  des  cel- 
le tout  sculpté  dans  le  goût  du  xiv^  au  xv*  iules  des  solitaires,  des  ermites,  des  moines 
siècle.  V.  la  pi.  xxii.  de  tous  les  genres  et  de  tous  les  costumes, 

(1/  T^s  détails  dfi  son  convoi  qui  fut  mnunifîquo,  p.  27  (Je  son  12*^  quartier.  Dans  ses  Hecherches  criti- 

sont  rapportés  par  Fëlibien,  Hisioire  de  Paris,  aux  (jues  sur  la  vi lie  de  Ptiris,  \\n'etp\ique  n»»  le  tableau 

preuves  du  t.  IJI,  p.  357.  en  question,  mais  il  nous  apprend  quelle  en  fut  Tori- 

;2^  Pour  avoir  quelque  explication  sur  cet  espèce  gine.  V.  nus^i  T^chainaie-des-Uois,  Dicifomiaire^t'A» 

il'ex-VQt»,  voir  le  texte  de  Millin,  AnJquUés  nmiona-  torique  des  mœurs  des  Frtuiçais ,  i.   1 1  f  ^  article  Hles 

les,  lome  précité,  d^  3,  p.  iiy,  et  ce  qu'en  dit  Jaillot,  Secrétaires  du  roi,  p.  &t(5. 


CEL  -  227  -  CÈN 

ttouveront  une  ample  matière  à  consulter  Giulini,  Memor.  di  Mlano .  t.  II    nlan. 

dans  la  belle  su  te  fntitulée  :  Solitude  pa-  che  de 'la  p.  434.  Allcgrar^a,  AfiVoS 

from  et  erenuçolarum  Gompos<<e  par  Martin  di  JUilano,  donne  rins?ription  oubliéeTar 

de  Vos  et  quelques  autres  et  gmvée  parles  Giulini.  V.  Hillin,  Foyage  dont  leAlila- 

Sadelers,  toUaeft.  Galle  elç.  V  leurs  œu-  nai»,  1. 1,  p.  107,  n-  3,  où  elle  e"  figurée 

▼res.  Cette  suite  avec  celle  des  Femme* pé-  r        ,        ,              »i  uguree. 

niUntet  par  les  mêmes,  forme  une  collée-  CEUELIA.  V.  Cihelia 
tion  d'environ  200  planches. 

rvt  cp/c        ^                              ^     .  CÉNACLE  (3).  —  Intérieur  d'un  cénacle . 

t.LLhfc(S)AiNT),  son  martyre.  —  Sculp-  miniature  du  u-  siècle,  stvie  bvzaniin 

ture    du  X-  siècle  environ ,  à  Milan.  D'X-  d'Agincourt,  Peinture.pl.  ,iï,, Vl""''"  ' 

gincourt,fca(p(are,pl.  XXVI,  n°17.  *^         ' 

Le  même  sujet  se  voit  aussi  sculpté  sur  CfiNE  ou  AGAPE.  —  Bas-relief  du  nnni- 

l"îïniîf'nn*'itl*^'^"'*^^*^3  "•"*.<^?.'«?'  V«  «"  «™«»<»n  <««  ï'«5glise  Saint-Ambïoise. 

I^S;  A,  'S/ 1™"'* Fr^  «"«"«.G'""'?'»  Allegranza,  Rifleuionieopra alcunimomm. 

Memone  di  Mdanoet  dans  celui  d'Aile-  tagri,  in-4°  ;  Milan,  planche  de  la  p.  «3 
granza.  Voir  aussi  la  légende  rapportée  par  i  r      «. 

Mm,ro9agedaneleSiilanais,t.l.p.m,       CÈNE  (La)  r4).-Composilion  duGiotto, 

Millin,  1. 1  de  ^n^royage  dan*  te  Mila-  ÎSVZ  œuvre "e^iX-'Hi"!"  *''"- 

mu,  p.  m,  donne  des  détails  curieux  sur  veû«'  On^tZZ^nl  hJii-  J*'*^  ^"r 

l'éghsc  dédiée  à  saint  Celse,  et  renvoie  Sa£toD«3.ZlJ^   Hp^r-*^""»'* 

pour  les  planches  à  l'ouvrage  de  Utuada  sini?fnS^n    vn,        ^'  ''^  ^'°'-  ^°- 

snrhsMonament*derégli*ede^aint.Cel*e,  Bis-reH5f'£  ?o"iall  primiUf  de  l'église 

•  J' Lr^phage  qui  renferme  le  corps  du  ^^i'dl^st'm^^kl^T}!.  "'''  '"^t^ 

^int  i»t  un  monuLntimporUnt  du  fy  ou  fXrM^tSûcôZl,  S  ^r"'"'"^' 

V  siècle;  il  est  orné  de  bas-relieft  repré-  Dans l'JÏM/oire  A- riÀfc/iJ;  rf.  i«.-*  /• 

senunt  divers  sujets  chrétiens   narmiles-  mS^e^'té^i^étZumSrTVyoi 

quels  on  remarque  l'enfant  Jésus  coiffé  in-folio,  planche'^de  la  p.  M8  qui  au  ris/è 

d'un  capuchon  ;  saint  Joseph  tenant  une  ne  donne  aucune  idé*.  rfîi  «ivi»  ^^va^ 

h^chejés  mages  vêtus  dA^anaxyrlde  (i)  Tj^lZtyStîre'll"  t^^^^ 

t^»^hZ'\"!!:;  ^J  """^  Jf  '"'"'^"  '*<»°'  '•  P'-nche  donSe  m  eSx  une  id^  du 

de  Jésus^hrist  ayant  la  forme  d'une  tour,  style  que  les  précédents  ouvrajtes 

ce  qui  a  pu  être  l'ongine  des  ubemacles  Médaillon  J'une  des  verrièr^Pla  «ih-j. 

nommës  torri»,  turricala.  etc.  Ce  monu-  drrie  deZur™,  ni  v  rfTi-  tr^^ô        T^ 

ment  est  reproduit  avec  soin  dans  l'ouvrage  ^116  éelîse^Dar'^MM    rli-'^TîT'^*"' 

de  Bugatti  Wi.  dt  *anto  Celeo,  pl.l  1^^^^ ^X^^STv^X''^ ^,^^1 

J^rr'  r--/».^^  d'inscriptions    du  L";iîe*'^ntornf  ïuVstSÎ'SÎSn^  SS 

qu«  t  l^mêraTôutrUr*"'""*'  ''  ""■  "".  ^-^^ "*;  P^r'»"»^  ^^^Xtoï 

%"rtldl  régTiL7e"sf^..Celse.  à  Milan.  ''"Sde"  Kar'd  dXTau  réfo  .  • 

monument  du  xv<  siècle  (2),  où  l'in  voit  le  du  monastère  délia  Saz  a  à'  Z»f^^''"'' 

saint  près  de  la  Vierge  avec  saint  Benoit.  imTlm,  co^df  dan\'^rusfe„l?^co?- 


avoir 

Piirihes 

Trajane 


2j  C'est  un  béDédiclin  qui  l'a  faii  faire  en  M59        %7)nlS^n\?!^^^^  Çœnafacra, 

Cène,  Totr  Im  recherches  de  M.  lahbé  Aimé  Guillon.     iur  ^fo^mo  cl  U  ?^«?P„r  tîLl^^^^  «l'sserlaiion» 

jDiiau,ioii.  savant  jiiiipiir  n'a  nac  ii.«..».i4  i^..!».!.^    » ""■».»iin. 
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vents  dMtalio,  dont  PabbéGuillon  donne  la  Des  figures  de  centaures  se  voient  aussi 

liste  p.  19G  à  â03  de  son  ouvrage  sur  la  dans  la  Divine  Comédie  du  Dante,  chant K' 

Cène.  etXH*  de  son  JS'n/^r  (5). 

Voir  Toeuvre  du  peintre  et  de  ses  gra-  Dans  le  }UCV%  le  Dante  dit  qu'il  trouva  : 

vcurs.  Cocus  in  forma  di  cenianro, 

D'Agincourt  en  donne  aussi  une  copie  rë-  Pour  ces  figures  voir  les  planches  sur 

duite.  Peinture,  pi.  clxxv  et  une  de  détail,  bois  de  Tédition  du  Dante,  dite  du   Chai, 

n°  176.  publiée  à  Venise  au  xvi*  siècle,  par  Sanso- 

Raphaël  a  composé  deux  ou  trois  fois  ce  vini,  1  voK  in-folio, 

magnilique  sujet;  voir  son  œuvre  et  celui  Orcagna,  dans  une  grande  fresque  au 

de  ses  graveurs  dans  tous  les  cabinets  pu-  Campo  Sanlo    représentant  une  vue  des 

bhcs  d'estampes.  cercles  de  Tenfer,  sans  doute   diaprés  le 

Presque  tous  les  peintres  se  sont  exercés  Dante ,  introduit  aussi  12  à.  13  figures  de 

h  rendre  ce  beau  sujet  ;  il  serait  impossible  centaures  dans  les  9*  et  21"  cercles.  D*Âgin- 

de  les  énumérer  ici  ;  on  peut  se  donner  le  court  reproduit  cette  composition ,  PeîA- 

plaisir  de  voir  leurs  ceijuvres  au  (Cabinet  des  ture,  pi.  cxix. 

gravures,  h  Paris,  et  dans  tous  les  cabinets  Centaures  formant  chapiteau,  Mémoire  de 

de  PEurope.  M.  Albert  Lenoir  inséré  aux   Instructions 

Il  existe  à  Venise  deux  tableaux  remar-  du  Comité  historique,  i"^  série,  planche  de 

quables  de  la  Cène,  Pun  par  Francesco  lap.Si. 

SanlaCroceà  Péglise  San  Francesco  délia  Un  centaure  tenant  entre  ses  pieds  une 
Vinea,  de  1507  à  1541,Pautre  de  Girolamo,  ,  harpe,  est   placé  en  manière   de  console 

son  frère,  1520  à  1549,  à  Péglise  San  Mar-  sous  les  pieds  d'une  des  statues  de  rois  (jui 

tino;  tous  deux  cités  par  M.  de  Montalem-  se  dressent  à  la  porte  latérale  de  Péclise 

bert  dans  son  Tableau  chronologique  des  Saint-Denis,  dans  Pancienne  cour  de  Valois. 

écoles  de  peinture  en  Italie,  p.   152  (du  La  figure  de  roi  en  question  porte  le  nom 

Vandalisme  et  du  christianisme  dans  Vart),  Hugo,  écrit  sur. une  banderole.  V.  les  des- 

M.  Rio  cite  le  premier,  p.  510  de  son  ou-  criptîons  de  Péglise  Saint-Denis,  avec  des 

vrage  intitulé  :  Poésie  chrétienne;  forme  de  figures.  Que  signifie  cette  figure  de  cen- 

l*art.  taure  ?  nous  Pignorons. 

Peinture  en  émail  du  xvi*  siècle.  Album 

des  arts  au  moyen  âge,  pi.  xvi  du  chap.  IX,  CEPS  DE  VIGNE.  —  Un  marbre  publié 

7'  série,  dont  le  dessin  est  d'une  grande  dans  les  Antiquités  éPAquilée,  1  vol.  in-folio 

beauté,  à  en  juger  du  moins  par  la  copie  intitulé  :  le  Antichità  d'Acquileia  profane 

que  nous  citons.                           '  e  sacre,  per  la  maggior  parte  inédite,  a 

Dom.  GiandomenicoBertoli;  Venise,  1759, 

CENTAURE  et  CENTAUHESSE  (1).  Plu-  représente  Pallégorie  du  cep  de  vigne  em- 

sieurs  peintres  des  écoles  du  moyen  fige  ployé  pour  figurer  Jésus-f^hrist.  V.  la  plan- 

font  figurer  des  centaures  dans  des  compo-  chede  la  p.  406  dudit  ouvrage, 

sitions  même  chrétiennes.  Le  premier  exem-  Le  cep  de  vigne  figure  sur  beaucoup  de 

pie  que  nous  en  trouvons  est  une  miniature  sarcophages  chrétiens  des  catacombes.  Voir 

d'un  manuscrit  grec  du  xi*  au  xir  siècle.  Aringhi,  Bosio,  les  diverses  planches  de  leur 

D'A$;incourt,  PeiTi^nre,  pi.  XLix,  n*"  6.  ouvrage,  Âoma  subterranea,  et  au  mot 

(liotto  a  eu  1^  singulière  idée  de  placer  Vigne. 

une  figure  de  ce  genre  au  milieu  des  anges  Une  gravure  du  xv*  au  xvi*  siècle  en  tête 

3ui  assistent  à  Papothéose  de  saint  François  de  Pouvrage  intitulé:  Illustrations  des  6aii- 

'Assise  (2).  Le  centaure  semble  épouvanté,  les,  par  J.  Lemairc,  1531,  in-4*',  représente 

et  Pon  ne  sait  comment  expliquer  sa  pré-  Jésus-Christ  assis  dans  une  barque  en  face 

sencedans  un  tel  lieu  et  dans  un  tel  mènent,  d'une  femme,  et  tenant  une  branche  de  vi- 

Le  peintre  aurait-il  voulu  figurer  par  cette  gne.  V-  aussi  tous  les  livres  d'emblèmes  cités 

ligure  toute  mythologique  le  démon  effrayé  à  ce  mot. 
de  la  puissance  et  de  la  force  des  prières 

du  saint?  D'Agincourt  donne  cette  composi-  CERAPTUM,CEROSTATUM  PASCHALÎS.— 

tion.  Peinture,  pi.  cx,vi,  n""  7.  Sorte  de  cierge  en  usage  dans  les  premiers 

(t)  Surroridoeetla  signification  de  ce  genre  do  fl-  d'Assise,  in-folio,  m  italien,  par  Carlo  Fea,  dédiée  à 

gnres,   voir  le»  réRexious  conaignées  au  3*  vol.  du  Pic  Vil  ;  Rome,  i820.  Le  litre  de  cette  composition 

UaUeiin  du  comité  des  arls  et  mouuments,  p.  690  et  e^t  VObéissance,  vertu  de  Miint  François  d'Assise 

suivantes.  exallée  au  milieu  des  anges. 

(3)  V.  dans  la  Vie  de  saint  François,  par  le  cardinal  v3)  Voir  les  notes  de  (a  traduction  dM  Danto  par  di- 

Bonavenlure,  ce  qu'il  peut  dire  A  ce  sujet.  V.  encore  vers  auteurs- 
«  texte  de  la  Description  de  l'église  Haini^François 


«' 
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siècles  de  TËglise  et  sur  la  forme  duquel  on  Mathilde.  V.  les  diverses  publications  de  ce 
trouve  une  note  explicative  dans  la  Notice  monument ,  soit  dans  les  Monuments  de  la 
sur  le  Musée  de  l  hôtel  de  Cluny ,  de  M.  du  monarchie  française,  soit  dans  Vjétlas  d^A- 
Sommerard,  p.  420.  lexandre  Lcnoir;  dans  Ducarel,  et  surlout 

Stothard,  qui  a  le  mieux  rendu  cette  tapis- 
CERCLE  placé  dans  un  triangle.  Y.  Tri-    série. 
NiTÉ.  Celui  de  Tabbé  Ingon,  retrouvé  dans  les 

fouilles  de  Saint-Germain-des-Prés,  à  Paris. 
CERCLE  D'OR.  —  Une  figure  deCharle-    Y.  à  ce  nom. 
magne  est  représentée  avec  ce  genre  de  dis-       Celui  de  Henri  lY,  tel  quMl  fut  f  rouvé 
tinction  appartenant  à  la  dignité  de  patrice.    dans  les  caveaux  de  Péglisc  Saint  -  Denis , 
Montfaucon  ,  Monarchie  française  »   t.  I,    lors  de  la  violation  des  tombes  de  cette  ab- 
l.  XXI,  n*  i.Sur  la  dignité  en  question,    baye,    dans  la    révolution   de    1795.   Ce 
même  ouvrage,  p.  274,  275.  cercueil  est  gravé  avec  la  vue  du  caveau  où 

On  trouve  un  cercle  d'or  surmonté  d'une  il  fut  déposé  après  l'extraction  des  caveaux 
petite  croix,  placé  sur  la  tête  de  l'archange  de  Saint-Denis.  Gravure  de  Châtaignier  et 
saint  Michel  et  de  ses  compagnons.  Bovinet,  d'après  un  tableau  de  M.  T.  de 

Miniature  des  Heures  d'Anne  de  Bretagne,    Joliment. 
Album  du  Sommerard,  9*  série,  pi.  xl.  Fi-       Celte  pièce  doit  se  trouver  dans  toutes 
gnre  de  saint  Martin,  à  cheval,  coiffée  du .  les  topographies  delà  France  (article  Saint- 
cercle  d'or  sans  croix;  même    ouvrage,    Denis)^   dans   les  séries  de   l'histoire   de 
pi.  XXXIX.  France  en  figures,  au  Cabinet  des  estampes,  ' 

—  Servant  d'ornement  de  tête  à  des  sei-    à  Paris, 
gnéurs  auxv*  siècle.  Willemin,  Monuments       M.  Yauzel,  peintre,  en  a  aussi  donné  une 
iA^di(«,  pi.  CLXXv,  et  letextede  M.  Pottier,    vue    intérieure  dont  nous   possédons  un 
t.  Il  de  cet  ouvrage,  p.  15.    •    *  .  calque,  placé  dans  notre  Topographie  de  la 

De  l'emploi  symboliqile  du  cercle,  un  ou    France  (2).  Y.  l'article  Saint-Denis, 
'  multiple,. pouir  exprimer  la  Trinité,  Icono^  .    M.  deCaumont,  Cours  d* antiquités  monii- 
graphie  chrétienne,  de  M.  Didrèn  ,  in-4"',    mentales,  i  vol.  in-8",  i843,  6*  partie,  à  la 
p.  545, 550, 551,  576, 725.  fin,  donne  divers  exemples  do  cercueils  du 

•  III*  ou  IV*  siècle  au  xvi*.  Y.  aussi  Tes  planches 

CERCUEILS  (i).  — C'est,  à  proprement    de  son  Atlas,  loc,  cit, 
parler,  ce  qui  se  transporte  à  bras,  ou  sur 

un  char,  c'est  le  coffre  qui  renferme  le  corps,'  CÉRÉMONIES  CHRÉTIENNES  (5).  Yoir 
et  qui  est  ordinairement  sans  prnement.  Agapes,  Baptême,  Béatificatio^is,  Bénédic- 
En  tète  de  ce  genre  de  monument  funè-*  tions.  Canonisations,  Commémoration,  Con- 
bre,  nous  placerons  le  cercueil  en  pierre*  sécrations.  Dépositions  de  martyrs,  Déposi- 
du  pape  saint  Léon,  trouvé  sons  un  autel  de  tions,  Exorcisme  ,  Fêtes,  Liturgie  ,  Maria- 
la  rasilique  Saint-Pferre,  en  1580  (il  y  était  ges.  Processions,  Sacrements,  Translations 
depuis  le  viii*  siècle  )\  On  y  voit  le  pape  cou'-    de  reliques. 

ché,  les  bras  croisés,  etc.  ;  cette  indication        Yoir  aussi  Touvrage  intitulé  :  Cœremonia- 
est  des  plus  capitales  pour  ceux  nui  étu-  '  rum  sacraram  sive  rituum  ecclesiasiicorum 

dient  les  antiquités  chétiennes.  Y.  la  plan-    sanctœ  romanœ  Ecclesiœ libri  ires, 

•  che  indiquée,  avec  tous  ces  détails,  p.  id8    par  le  père  Patrizi,  évéque de  Pianza,  in-4°, 
de  notre  DiclionnaiVe.  'à  Yenise,  avec  planches  en  bois. 

Nous  citerons  encore  celui  qui  est  repré-       Et  celui  de  Bernard  Picart ,  Cérémonies 
sente  sur  la  tapisserie  de  Bayeux,  ou  de    religieuses  (^)  eic^  voir  les  3  volumes  con- 

(i)  Sar  la  forme  des  anciens  cercueils  des  rois,  cius  dans  sa  HibUoiheca  cntiquaria,^.  i60,  168,  4S» 

reines  et  d'autres  personnages,  eta  France  et  d'autres  é  479,  580.  Ferrari ,  de  Kitu  nacr,  ecctes.,  etc.  Pa- 

nations,  voir  l'ouvrage  «le  M.  de  Roquefort,  dej  S^pulr  ciaudi,   Pellicia  ,  et  dans  tous  ceux  qui  sont  cités 

titres  nationales  et  autres,  i  vo1.  in-8*;  Notice  sur  les  p.  573  des  Éléments  d* archéologie  de  Baiissier;  Du 

tombeaux  des  anciens  peuples,  de  M.  le  baron  Percy  ;  Gange  dans  son  ouvrage  Consiantinopolis  christjana, 

'    Fou V rage  Intitulé  :  le  Réveil  de  Chindonax ,  prince  donne  le  détail  de  toutes  les  cérémonies  de  l'Kglisu 

desYaccies,  par  Guénebaud,  médecin,  à  Dijon; M. Le-  grecque, 
noir,  1. 1  du  Musée  des  monuments  français,  p.  i82.  (4)  Sur  cet  ouvrage  qui  a  une  si  grande  réputation 

(3)  Nous  avons  déjà  dit  que  cette  collection  est  des-  dans  les  bibliothèques,  cl  sur  la  foi  duquel  bien- des 

tinéééla  bibliothèque  du  Musée  de  l'bôiel  de  Cluny,  gens  décidciït.  sans  réflexion,  des  matières  les  plus 

à  Paris;  nous  pouvons  donc  la  citer  comme  étant  ou  graves  en  fait  de  liturgie,  voirie  judicieux  jngomeni 

devant  être  une  collection  publique.  qu'eu  porte  dom  Prosper  Guéranger,  abbé  de  Solesme, 

(3)  Jjea  auteurs  les  plus  accrédités  sur  cette  matière  t.  II  de  ses  InsUtniiOvs  liturgiques,  p.  343,  note  sous 

sont  Baronius  {Annales)^  les  Acia  ianciorum;  Du-  la  date  1723.  Nous  ajouteronit  à  ce  ^ue  dit  le  docte 

rand,  Casalius,  Durant!,  Allatius.  Thoinassiii.  Thiers,  abbé  qu'il  existe  de  cet  ouvrage  une  édition  in-4*>  qui   ' 

le  cardinel  Bona,  ei  tous  les  auteurs  cités  pur  Fabri-  a  été  imprimée  en  i79i,  pour  faire  partie  de  VEney- 
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sacrés  aux  cérémonies  du  culte  catholique.  Nous  inquerons  surtout  une  miniature 

Il  exi3te  au  Cabinet  des  estampes,  de  Pa-  du  xiii*  siècle  publiée  dans  les   Études 

ris,  plusieurs  portefeuilles  intitulés  :  Litar*  synoptiques,,.,  de  V histoire  de  France,  par 

gie.  Histoire  ecclésiastique,  R.  e.,  renfer-  M.  Jubé  de  La  Perelle,  5*  tableau;  Paris, 

mant  une  foule  de  planches  de  cérémonies  1843. 

de  ce  genre.  .  Cérémonies  funèbres  ecclésiastiques  ;  Toir 

ÉvÊQiiEs,  Papes,  Prêtres,  Moines,  Solitai- 

CËRÉMONIES  civiles  et  militaires ,  natio-  res,  etc. 

nales(l)  et  autres.  —  Telles  que  FÉlévation  Cérémonies    funèbres   civiles.   Y.  Rois, 

DU  BOUCLIER,  PROCLAMATIONS,  SaCRES  ,  InTRO-  EMPEREURS,  etC. 

NisATiON,  Entrées  de  villes.  Réception  des  Cérémonies  funèbres  militaires.  V.  Che- 
CLEFS ,  Présentations  des  corps  de  l'État,  valiers,  Ducs,  Guerriers,  etc. 
Assemblées  ,  Lits  de  justice  ,  Parlement  ,  Voir  aussi  aux  mots  Convois  ,  Ensevelis- 
Cours  ET  Tribunaux,  Réceptions  de  cheva-  sèment.  Élévation  du  corps.  Funérailles, 
LiERS,  Amendes  honorables.  Épreuves,  Dé-  Pompes  funèbres.  Enterrements  ,  Morts, 

GRADATIONS,   TOURNOIS,  CARROUSELS,    BaLS,  TRANSLATIONS  DE  RELIQUES,  etC. 

Festins  et  repas.  Fêtes  publiques.  Con- 
seils DE  GUERRE  4  PRESTATIONS  DE   FOI  ET  CERFS.  —  Employés  comme  emblème 
HOMMAGE,  Serments,  etc.  chrétien  ;  tantôt  comme  image  du  catéchu- 

Yoir  tous  ces  mots  dans  ce  Dictionnaire,  .mène  prêt  â  recevoir  le  baptême,  tantôt 

comme  ûelle  du  chrétien  qui  court  se  désal- 

CÉRÉMONIES  PONTIFICALES (2).  —  Voir  térer  après  les  sources  d'eaux  vives  (4)  de 

Touvrage  intitulé  :  Sacerdotale  secundum  la  vie  éternelle. 

sanctam  roman,  Ecclesiam^Weneim^  1569,  .Ciampini, /^eteraAfonameiita,  t.*n,  pLiii, 

i  roL  in-4<*,  avec  figures.  lettre  D;  pl^  xlix,  lettre  C. 

Cœremoniale  pontipcum,  Roina ,  in  -4'' ,  •  Casalius,  de^Ritibus  christianorum,  in-4'', 

avec  figures.    •  paï's  2*,  pi.  v,  et  iii'de  la  p.  8^  et  beaucoup 

Celui  de  Morcelli,  intitulé  :  Cœremoniale^  mieux ,  dans  les  j4cta  sanctorum,  mois  de 

sacrarum  eœremoniarumet  episcopor./in-Â'*^  juin,  t.  VH,  planche- de  la  p.  141. 

Venise,  1582,  Junta,  avec  planches.  .  Tombeau  de  Péglise  Saint-Victor,  de  Mar- 

Voir  aussi  Élection  des  papes,  Rénédic-  seille ,  Histoire  db  Marseille,  par  Ruffi ,  in- 

tions PONTIFICALES,  Cavalcades,  Processions,  folio ,  p.  lâr>. 

Canonisations  ,  Jubilé,  Porte-Sainte,  etc.  — Sur  une  lampe  chrétienne,  Casalius, 

Les  planches  des  deux  ouvrages  intitu-  planche  de  la  p.  2d2  du  même  ouvrage  que 

lés  :  Cœremoniale  pontipcum.    Thésaurus  ci-dessus.    , 

antiquitatum    pontificiarum  ;    ce    dernier'    Sarcophage  chrétien  du  Ras-Empire,  Mll- 

d' Angélus  Rocca,  et  au  mot  Papes.  «lin ,  Voyage  dans  le  midi  de  la  France  » 

t.  III,  p).  Lviii,  n""  4,  et  p.  181  du  texte. 

CÉRÉM0NIESFUNËBRES(5).— -Desmar-  Dans  Touvrage  intitulé:  Pia  desideria, 

tyrs ,  des  saints.  V.  aux  iQots  Cercueils,  de  Herm.  Hugon,  pars  5',  pi.  xli,  on  voit  un 

Dépositions,  Convois,  FuniIrailles,  Sépul-  '  cerf  courant  se  aésaltérer  à  une  fontaine, 

TURES  ;  et  aux  noms  de  divers  personna-  et  porta'ht  sur  son  dos  une  figure  aliégori- 

ges,  tels  que  Luc  (Saint),  Elisabeth  (Sainte),  qiie  du  chrétien . 

HiLAiRE  (Saint ).  Le  cerf  crucifère  est  donné  comme  attri-  • 

clovédie  méthodique  do  même  format,  elle  esl  en  ''4)  Sur  roriginc  el  remploi  de  cet  emblème  roir  le 

5  volumes.  I^  planches  de  l'atlas  de  celle  édition  Cours  éC hiéroglyphique  chréiietme,  de  Cyprien  Ro- 

soni  les  mômes  que  celles  de  l'édition  in-folio.  berl,  Vniverslié  caiholiaue,  l.  VI,  p.  434.  L'ourrage 

(I)  Pour  le  Cérémonial  français,  en  particulier,  intitulé  :  Dic^ownafre  cAr^zi^n,  in-4*,  aans  nom d'au- 

voir  les  deux  ouvrages  de  François  et  Denis  Godefroy,  leur,  a  très-bien  traité  cette  allégorie  chrétienne  sous 

ëfditions  in-folio  el  in-4%  el  tous  les  ouvrages  cités  ses  différentes  acceptions.  Dans  les  riiurgisles  il  est 

dans  la  Méthode  pour  étudier  l'histoire,  par  Lenglcl  souvent  question  de  cerfs  d'argent  qui  servaient  à 

do  Fresnoy,  t.  IV,  p.  277  el  les  supplêmcois.  verser  l'eau  dans  les  baptistères,  d'après  ce  iexleSlcut 

i2)  Outre  les  ouvrages  à  planches  que  nous  indi-  cervus  ad  fontes  aquarum,  etc.,  la  vie  de  quelques 

qiions  d'une  manière  spéciale,  plusieurs  autres  onl  papes  en  fait  aussi  mention.  Liber  pontificalis,[n-i\ 

traité  la  matière  sous  le  point   do  vue  historique.  p.88,i3i,  i43,  I57,  édition  de  Vignoli;  nous  n'avons 

Voir  tous  les  historiens  de  la  vie  des  papes,  et  ceux  pu  en  découvrir  de  monuments  peints  ou  sculptés, 

cités  dans  la  Méthode  pour  étudier  l'histoire,  par  nous  citerons  comme  mémento  de  cet  antique  usage, 

Lenglet  du  Fresnoy,  t.  III,  p.  347,  348.  une  vianoite  de  Sébastien  Leclcrc,  qui  se  voit  en  léte 

f  3)  Sur  cette  matière,  voir  les  auteurs  cités  par  Fa-  du  7«  livre  de  Vnistoire  ecclésiastique  de  Flcury,  in-4'; 

bricius,  Bibliotheca  antiquaria,  verbo  Funera  chris-  voir  aussi  l'œuvre  de  cet  excellent  graveur  dans  les 

tianorum,  p.  1025  ;  Dulphius,  Tractatus  de  sepulturis,  collections  publiques,  telles  que  celles  du  Cabinet  des 

epitaphlis,  etc.,  in-4o  ;  Home  ;  Franzenius,  Comment,  estampes,  de  Paris,  de  Vienne,  de  Dresde,  etc. 
de  funeribus  christ.,  in-8"  ;  Hambourg. 
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but  ordinaire  à  saint  Hubert   et  à  saiat  rie  storiche  di  Rimini,  etc.,  dans  celui  de 

Ëustacbe.  V.  à  ces  noms.  Gaetano  Batliglioni,  sur  cette  ville,  et  dans 

le  Traité  des  monnaies  de  Bimini,  par  Tabbé 

CERISES.  —  Un  bouc^uet  de  cerises  est  Zanetti.  On  y  voit  les  livres  attachés  par 
donné  pour  attribut  à  saint  Gérard,  protec-  des  chaînes  à  des  pupitres, 
teur  de  la  ville  de  Monza.  V.  sa  statue  pla- 
cée à  Pun  des  piliersde  Téglise,  à  main  gau-  CHABÂNNES  (  Antoine  de  ) .  —  Comte  de 
che  du  chœur;  Millin  cite  cette  sculpture  Dammartin,  grand  maître  d'hôtel  de  France, 
dans  son  Voyage  dans  le  Milanais,  t.  I,  La  tombe  de  ce  seigneur  est  citée  dans  le  ^ 
p.  355,  note  3,  qui  y  rend  compte  de  ce  2'  volume  du  Bulletin  archéologique  des  * 
genre  d'attribut.  arts  et  monuments,  p.  50,  comme  placé  au 

Des  artistes   ont  donné   quelquefois  ce  chœur  de  Téglise  deDammarlin.  Il  y  est  rc- 

fruit  pour  attribut  à  la  sainte  Vierge.  V  ce  présenté  couché,  tenant  un  livre:  à  ses 

que  dit  à  ce  sujet  M.  C.  Acheri,  t.  XIX  des  pieds  est  un  oiseau.  Nous  ignorons  si  ce  mo- 

Annales  de  philosophie  chrétienne,  p.  316 ,  nument  est  publié;  il  doit  s'en  trouver  un 

317.  Nous  ne  pouvons  indiquer  de  monu-  dessin  au  Comité  des  arts  ,  etc. 
ments  gravés.  V.  au  mot  Vierge. 

CHABOT.  ^  Magnifique  statue  de  Tami- 

CÊSAIRE  (  Saint }.  —  Frère  de  saint  Gré-  rai  de  ce  nom,  couché  sur  son  tombeau,  et 

goire.  Exerçait  les  fonctions  de  médecin,  couvert  d^une  riche  armure;  sculpture  en 

V.  la  grande  collection  des  saints  du  Cabi-  albâtre,  de  Jean  Cousin,  et  provenant  de 

net  des  estampes,'  à  Paris.  l'église  des  Célestins,  de  Paris.  On  la  trouve 

Une  miniature  de  manuscrit  de  la  Bil)1io-  gravée  dans  la  Storia  délia  scultura ,.  par  Ci- 

thèque  royale  de  Psg^is  représente  les  obsè-  cognara,  t.  II,  pi.  lxxxii;  et  dans  VJtlasdu 

ques  d^  saint  pésaire.  Du  Cange  a  fait  gra-  Musée  des  monuments  français,  uàv  M..  Atex. 

^  ver  cette  miniature  dans  sa  ConstantinopO'  Lenoir,  ^\.  cclxxiv;  ou  dans  le  8'  volume 

'  lis  christiana,  liber  III,  p.  77!  Saint  Gré-  du  Musée  {Averçu  historique,  etc.) ^  même 

goire  de  Nazianze  est  en  tête  de  la  cérémo-  planche,  p.  39;'  ou  encore,  t.  III ,.  pi.  c  , 

niq  funèbre,  tenant  un  encensoir.  Le  père  n""  98.Au-dessousrdeia  tîgure  de  l'amiral  se 

.  et  la  mère  aes.deux  saints  personnages  sui-  voit  la  figure  couchée  de  son  serviteur,  qu'il 

ven  t  le  corps  de  leur  fils:  quatre  hom  mes  por-  fit  sculpter  ainsi  pour  honorer  sa  fidélité 


ques  de  Borne,  publiées  pat  Gnapp  et  Gu-  Pour  les  détails,  V.  le  texte,  p.  3S.  Il  re- 

thenson,!  vol.  in-folio,  texte  et  planches  marque  que  l'amiral  tient  dans  sa  main  le 

bien  exécutées.  sifflet  avec  lequel  il  commandait  1^  manœu- 
vre de  ^^  vaisseaux.  Au  bas. sont  deux  fi- 

CÉSARÉE.  —  M.  de  Forbin ,  dans  V Atlas  gures  de  saint  Paul  et  de  Melchisédec,  frag- 

de  ^son  Foyage  en  Orient,  eu  1817  et  18,  ment  d'une  sculpture  de  Germain  Pilon.  La 

donne,  pi.  xii,  une  vue  extérieure  de  la  «latuede  l'amiral  offre  un  des  plus* beaux 

ville  en  état  de  ruiner.  Quelques  chapiteaux  modèles  d'armure  et  de  casaque  militaire 


cette  ville,  et  auelle  fut  l'architecture  de  tue  est  passée  au  Musée  du  Louvre. 
ses  bâtiments  (2). 

CHAIERES.  —  V.  Cathedra  ,  Chaises. 
CÉSÈNE.  —  La  bibliothèque  de  la  ville 

de  ce  nom,  en  Italie,  est  un  monument  re-  CHAINES.  —  Ce  mot  figure  sous  diverses 

marqnable,  dont  l'architecture  peut  dater  acceptions  dans  les  recueils  de  monuments 

du  XV*  siècle:  on  en  trouve  une  vue  inté-  de  la  liturgie  et  des  arts, 

rieure,  avec  la  disposition  des  livres,  dans  La  chaîne  des  Pères.  V.  Catena  Patrum. 

l'ouvrage  du  révérend  père  Muccioli,  Mémo-  Chaînes  de  saint  Pierre.  V.  à  ce  nom. 

(1)  Il  parait  gaeDa  Cange  n'a  fait  graver  la  miniature  (2)  Page  387,  M.  de  Forbin  résume  en  peu  de  mots 

en  qoesiion  (  tirée  du  manuscrit  coté  Codex  CIV)  que  tout  ce  qui  intéresse  cette  ville,  qui  fut  illustrée  par 

pour  donner  une  idée  de  ces  sortes  de  lits  qui  se  con-  beaucoup  de  martyrs. 

servaient  dans  la  partie  de  la  basilique  nommée  scevo-  (3)  M.  Alex.  Lenoir,  p.  55  de  son  3*  volume,  dit  que 

pkllucium,  espèce  de  diaconle  où  se  déposait  le  mo-  celle  Uguro  est  celle  ae  la  Fortune,  qui,  par  sa  pose, 

bilier  le  plus  précieux  de  l'église.  exprime  le  renversement  de  celle  de  1  amiral. 
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Cliaiucs  dites  de  saint  Denis.  V.  Saint-  près  les  dessins  de  Hichei-Ange,  par  le  ca- 

Denis  de  la  Charte,  à  Paris.  valier  Bemin. 

Chaînes  d^orou  d'argent,  sur  certaines  ar-  Bianchini  donne  encore  trois  autres  sié- 

moiries  (d).   En  or,  parmi  les  armes  de  ges  épiscopaux,  même  tableau,  n**  136  et 

Pierre  de  Navarre,  sur  son  tombeaq,  aux  195.  L'un  est  intitulé  :  Sedes  alexandrina. 

Chartreux  de  Paris,  Miilin,  Antiquités  natio^  et  Pautre  :  Sedes antiochena.  Nous  en  igno- 

nales,i.  V,  art.  52,  pi.  v,  n*"  5.  rons  les  provenances  monumentales.  Pour 

Voirie  moi  Chaînes  dans  divers  traités  Texplication  de  ces  représentations,  voir  son 

tels  que  les  Armoiries  et    blasons,  Pail-  texte,  même  volume  iH,  p.  665  et  697. 

lot,  le  Trésor  de  la  vraib  science  des  armoi-  Celle  de  Péglise  cathédrale  de  Ravennè, 

ries,  1  vol.  in-folio;  le  père  Menestricr,  et  vr  siècle;  Muratori  en  donne  la  description 

autres  résumés  dans  le  Dictionnaire  da  bla^  avec  plusieurs  planches  dans  le  2"  Yolume 

son;  EncycL  méihod.,  in-4°,  verbo  Chaînes,  de  l'ouvrage 5cr/p^orc*  rernm  italicaram  (3), 

planches  des  p.  214^  215.  V.  surtout  celle 

CHAIRCUITIER.    ^Travaillant   de   son  de  V  Album  des  arts  au  moyen  âge,  V^série^ 

état.  Vitrail  du  xvi'  siècle  h  l'église  de  Se-  pi.  xi. 

mur.  Histoire  de  la  peinture  sur  verre ,  du  Autre  publiée  par  Willemin,  vers  le  ix*  ou 

comte  de  Lasteyric,  m-folio,  pi.  xlviii.  x* siècle.  Monuments  inédits,  1. 1,  pi.  v. 

Voir  aussi  le  mot  Boucher.  Autre  présumée  du  xiv  siècle.  Moyen  âge 

pittoresque,  pi.  eu. 

CHAIRE  DE  SAINT-PIERRE.  ^  A  Rome.  —A  trois  places.  Sans  doute  pour  l'officiant 

V.  Chaires  ÉPiscopALES.  et  ses  deux  assistants,  du  tiv  au  xv*  siècle, 

Willemin,  t.  II,  pi.  ctcxLvi. 

CHAIRES  ÉPISCOPALES.  —  La  plus  an-  Autre  simple.  Même  .ouvrage,  pi.  ccxii, 

cien  ne  connue,  corn  me  aussi  la  plus  précieuse  même  tome. 

h  citer,  est  .celle  de  ^int -Pierre,  monument  Celle  d'une  église  de  Moelln  (Allemagne  ), . 

antique,  il  est  vrai,  mais  qui  est  devenu  un  sculpture  en  bois  du  xiv«  siècle  environ, 

monument  chrétien  ,  pai:   appropriation  :  Moyen  âge  pittoresque,  pi.  lxiv. 

cette  chaire,  sculptée  en  bois,  et  donnée,  LachaireditedeSaint-Pierre^àRome^ci- 

dit-on,  par  un  sénateur- au  chef  des  apQ-  tée  ci-dessus,  est  aussi  gravée  dans  la  Des-  . 

très,  est  assez  bien  gravée  en  lête  d'un  ou-  cription  de  Saint-Pierre  du  f^atican,  in-foL, 

vrage  très-savant  d'AnL  Mar.  Phœbeus,  in-  par  Jacomo  deRossi,  et  gravée  par  A|ex. 

'litulé  :  de  Identitate  cathedrœ  in  qua  sane-  Specchi,  '1687,  et  dans  toutes  les  descrip- 

tus  Petrus  Romœ  primum  sedit,  petit  in-8**,  tiens  du  Vatican.  V,  à  ce  mot.  • 
Rom.,  1066. 

Cette  chaire  c<%t  reproduite  par  Bianchini,  CHAIRES  (4)  du  TRIBUNES  d'églises  on  de 

dans  sa  Uemonstfatio  historiée  ecclesiasticœ,  basiliques,  etc.  —  Bans  le  style  latin,  ^otbi- 

t<ibulâ  III'  soïculi  ir,  n°  77,avec,une  sa-  que,  byzantin,  roman, etc.,  représentées  dans 

vante  dissertation,  t.  III,  p.  635  et'suiv.  de  quelques-unes  des  miniatures  de  VExultet 

son  texte ,   sous  cette  désignation  :  Sedes  de  la  bibliothèque  Barberini ,  à  Rome  ;  d'A- 

romqjui  (2).  Mais  il  s'en  faut  que  la  repro-  gincourt.  Peinture,  pi.  xxxi ,  xlii,  Lvet  lvi  , 

duction  de  Bianchini  soit  exacte  pour  laT  manuscrit  du  xi*  siècle, 

forme  et  les  détails,  dn  n'y  voit  par  les  Dans  les  miniatures  du  Menologium  Grœ^ 

bas-reliefs  sculptés  en  ivoire  sur  le  devant  corum,  t.  I,  planches  des  p.  37  et  135,  en 

du  siège.  V.  aussi  la  planche  insérée  au  Italie. 

28'  vol.  des  Annales  de  philosophie  chrét.  L'église  Saint-Clément  de  Rome  possède 

On  sait  que  cette  chaire  de  Saint-Pierre  est  un  ambon  qui  a  dû  servir  de  modèle  à  plu- 

renfermée  dans  la  grande  décoration  exécu-  sieurs  monunîents  pareils.  V.  à  ce  nom. 


tée  en  bronze  à  Saint-Pierre  de  Rome,  d'à-  Assez  belle  chaire  dans  l'église  dite  Ara- 

fi)  L*originc  de  celte  armoirie  remonte  à  dom  San-  rcs;  Nibby  dans  la  nouvelle  édition  de  cet  ouvrage, 
rbe  YITI,  roi  de  rOavarre,  qui  à  la  bataille  de  Murx-  article  Tribune  et  chaire  de  Salnt-Pierre  au  VaticaH. 
dal,  apr«?:»  avoir  vaincu  Âben-Mobamed,  grand  mira-  (3)  Il  est  bon  de  remarquer  que  dans  plusieurs  Mi- 
molin  d'Afriquo,  et  forcé  la  palissade  qui  entourait  tions,  la  première  partie  ae  cet  ouvrage  est  en  3  vo- 
le trône  du  prince  sarrasin,  gardé  par  un  corps  nom-  lûmes  dont  les  deux  premiers  sont  réunis  en  un  seuL 
breux  do  cavaliers  et  une  chaîne  de  fer.  fit  mettre  une  (4)  Sur  l'oriii^ine,  l'usase,  la  place  et  forme  des  plus 
chaîne  dans  ses  armes  en  mémoire  de  ce  fait  d'armes,  anciennes  chaires,  voir  les  dissertations  de  MM.  Pas- 

iT.  Outre  les  savantes  explications  de  HIanchini,  cal  et  Didron,  insérées  au  journal  VVnivers,  savoir: 

nous  indiquerons  encore  la  description  de  cette  chaire,  1 84 1,  22  octobre;  2iii>.;4,  17  novembre;  14  décem- 

donnce  par  Tabbc  Oerbais  dans  le  i****  volume,  p.  804  bre;  9  novembre  i842;  25  ib.;  16  décembre;  2i  (fr. 

risuiv.  de  son  Essai  sur  Home  chrétienne.  V.  aussi  Thiors  dit  que  l'on  prêchait  quelquefois  dans,  les 

V  Itinéraire  de  Rome  moderne,  par  Mar.  Vasi,  (ils  ;  les  jubés.  Dissertations  sur  les  jubés,  in-i2,  p.  32,  cba- 

diverses  éditions  do  col  ouvrage  à  la  table  des  matié-  pitre  j  V. 
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gravëe  par  Paul  Girardet.  tes  les  descriptions  des  plus  belles  églises  de 

Celle  de  Téglise  Saint -Marc,  à  Venise.  l'Angleterre,  parBritton,  Lequeux,  etau- 

D^une  forme  remarquble  et  très-ancienne,  très,  plusieurs  volumes  in-4''. 

V.  toutes  les  descriptions  des  monuments  Celle  de  Téglise  de  Freyberg ,  en  Saxe, 

de  Venise,  et  surtout  celle  intitulée  :  an  sculpture  du  xv*  siècle,  Moyen  âge,  etc.. 

Mois  à  Fenise,  par  le  comte  de  Forbin,  pi.  cvi,  cvii,cviii. 

chez  la  yeuve  Deipech,  à  Paris,  in-folio,  11-  Chaire  à  Tencoignure  extérieure  d'une 

thographiée  par  divers  artistes.  église,  à  Vitré.  V.  les  planches  de  l'ouvrage 

Celle  de  Péglise  cathédrale  de  Sienne  ,  intitulé  :  la  Bretagne  et  ses  monuments,  pu- 

Moyen  âge  monumental,  pi.  m.  blié  à  Nantes,  par  Noél,  in-folio;  l'abat- 

Celle  de  la  cathédrale  de  Milan,  publiée  voix  est  d'un  détail  précieux,  monument  du 

dans  les  diverses  publications  de  ce  monu-  xv*  siècle  environ.  Les  planches  ne  sont  pas 

ment  célèbre,  par  Ferrari,  Giulini,  Aile-  numérotées. 

granza,  et'quelq^ues  autres.  Millin  en  donne  Autre  de  ce  genre  à  l'église  del  Prato, 

la  description  détaillée  dans  le  1"  volume  en   Toscane ,  Famyn ,  Fiaggio  pittoresco 

de  son  Foyage  dans  le  Milanais,  p.  167.  délia  Toscana,  3  vol.  in^olio,  t.  I,  pi.  ci. 

Celle  de  réglise  de  Ravenne,  xnr  siècle  Chaire  dans  un  jardin,  et  adossée  à  un 

euYÏron,  Moyen  âge  pittpresque,  pi.  lxxi.  cloître,  à  Tancien  couvent  des  Carmes  de 

La  petite  chaire  du  réfectoire  de  l'an-  la  place  Maubert,  Millin  ,  antiquités  natio- 

cienne  abbaye  Saint-Martin-dés-Champs,  à  nales,  t.  II,  pi.  xxix  de  l'édition  Barba, 

Paris,  est  un  curieux  modèle  de  ce  genre  de  en  4837. 

construction  au  xiir  siècle.  Statistique  de  Magnifique   chaire   sculptée  en   marbre 

Paris, -par  Albert  Lenoir,  architecte   du  bl(|nc,  xvi"  siècle,  cathédrale  de  Messine. 

?:ouvernement,  in-folio,  Paris,  i84i,  et  dans  V.  à  ce  nom. 

''Atlas  des  arts  en  France,  par  Alex.  Le-  Autre  du  xv*  au  xvi*  siècle,  entourée  de 

noir,  i  vol.  in-folio,  pi.  XXXII.    .  figures  d'apôtres   dans  des  niches  gothi- 

•   —  A   Péglise  cathédrale  de  Strasbourg,  .  ques,  à  l'église  Saint-Pierre  d'Avignon,  pu-* 

sculpture  en  pierre;  xv*  siècle.  V.  la  Colleo  bliée  dans  le  14*  volume  .des  Mémoifes  de 

tiondes  cathédrales,  publiée  par  Chapuis,  et  la  société  des- antiquaires  de  France,  p.  235 

toutes  les  descriptions  de  cette  église,  au  et  suiv. 

Cabinetdesestampes,  à  Paris,  dans  la  grande  Autre  du  xvi*  siècle,  dans  la  chapelle 

Topographie,                                             '  royale  de  FoQtainebleau,  soutenue  par  qua- 

On  en  trouve  quelques  détails  dans  l'on-  tre  pieds  droits,  d'un  mauvais  eflet,  et  cou- 

vrage  de  Willemin,   Monuments  inédits,  verts  d'arabesques,  ^uWer,  S ketches  ofthe 

pi.  A,  t.  II.  âge  of  Francis,  in-folio,  pi.  xviii. 

Celle  de  l'église  de  Fribourg,  Moyen  âge  —  De  l'éçlise  de  Mecklembourg,  Saxe, 

pittoresque,  pi.  lxx,  xv*  siècle  environ.  style  mélangé.  V.  Mecelembourg. 

Celle  de  l'église  cathédrale  de  Salecnc 

(Grande  Grèce  ),  très-curieuse,  si  elle  n'est  •    CHAIRES  DE  PROFESSEURS.  —  D'Agin- 

pas  arrangée,  Foyage  de  Saint-Non  en  5i-  court  en  a  publié  quélques-upes.  Histoire 

die,  etc.,  pi.  xc.  de  l'art  (Sculpture) y  pi,  xxxv,  n°9  etxxxviii, 

Celle  de  IVglise  Saint-Janvier,  à  Naples,  n"*  23. 

même  ouvrage.  V.  la  descripiion  de  cette  Celles  des  diverses  figUres  du  manuscrit 

ville.  des  Dames  de  Rhétorique.  V.  à  ce  nom  dans 

Chaires  avec  bas-reliefs,  statues,  et  trois  ce  Dictionnaire;  du  manuscrit  de  Boèce. 

colonnes,  à  l'église  de  Weichselbourg,  dans  V.  à  ce  nom. 

la  Carniole,  Allemagne,  in^olio,  publiées  à  Deux  chaires  sculptées,  xvi"  siècle.  M- 

Mulhouse,  pL  ii  de  l'ouvrage  de  Puttrich.  dnmduSommerard,  pl.xxvii  delà  2*série; 

Geyser  et  Stieglitz,  détaillé  au  mot  Weicu-  pi.  viii  de  la  6*  série.  V.  aussi  au  ipot  Pro- 

SELBOURG.  FESSEURS. 

—  A  la  cathédrale  de  Worchestcr,  Pugin , 

Spécimen  ofgothic  architecture  of  England,  CHAISE-DIEU.  —  Église  de  ce  nom,  en 

t.  Il,  pi.  xLii.  Auvergne  (1);  l'église  est  publiée  dans  les 

—  De  l'église  de  Dartmouth(Devonshire),  Foyages  pittoresques  du  baron  Taylor  et 

:i)  Le  pape  Clémenl  y\  qui  fat  moine  de  l'abbayc  tombeau  placé  au  milieu  du  chœur,  Piganiol  de  la 

de  la  Cbalao-Dieu  au  xit*  siècle,  y  fui  enterré  et  son  Force,  De^criprion  de  la  France,  t.  XI,  p.  28i . 
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de  Cailleux  (ABvergne)^  ul.  cxlvi  à  cli.  GHâLCIS  (Eubée).  —  Détails  de  peintare 

Les  stalles  de  la  Cbaise- Dieu  sont  sculp-  d'une  église  de  cette  ville,  vers  le  ix*  ou 

tées  en  bois  d'une  manière  admirable.  V.  la  xi*  siècle,  Couch&ud^  ÉglUeê  chrétiennes  de 

pi.  CLI  des  Foyages,  etc.,  ci-dessus,  et  celle  la  Grèce,  in-4'',  pi.  xix. 
Lxxxviii  de  la  France  monamentale,  de  M.  A. 

Hugo,  in-8%  t.  III;  monument  du  xv«  siè-  GHALËMIE    (La).  —  Instrument  qu^on 

cle  environ.  croit  être  le  même  que  la  flûte  de  Pan;  Wil- 

On  y  voit  aussi  une  Danse  macabre  très-  lemin,  Monaments  inédita,  1. 1,  pi.  xxxvii, 

bien  exécutée,  à  fresque,  dans  le  xv*  siè-  en  donne  une  de  ce  genre, 
cle.  y.  la  pi.   Lxxxvii  dudit  ouvrage,  et 

celle  cxLvi  des  f^oyages  dan$  l'ancienne  CHALONS- SUR- MARNE   (i).  —  Église 

France,  de  Taylor.  Notre-Dame.  Cathédrale  de  cette  ville.  Mo- 
nument du  XIV*  au  XV' siècle;  le  Moyen  âge 

CHAISES  de  diverses  formes.  —  Chaise  pittoresqae  en    donne  une  vue  générale, 

rpulante,  pour  des  cérémonies  liturgiques,  pi.  lxi. 

ffravée  dans  VHierolexicon  de  Macri,  in-  Voir  la  Topographie  de  la  France,  au 

lolio,  p.  558,  présumée  du  xvi*  siècle,  at-  Cabinet  des  estampes,  à  Paris,  et  les  F'ama- 

tendu  les  ornements.  geê  pittoresques  en  France ,  par  Guétard  et 

Chaise  dans  le  goût  moitié  antique ,  moi-  de  La  Borde, 
tié byzantin,  dite  chaire  de  Saint-Pierre, con- 
servée au  Vatican,  gravée  dans  les  Acta  CHALUMEAU  EUCHARISTIQUE.  V.  Ck- 
«a/»ctorom  des  Bollandistes,  mois  de  juin,  uiius. 
t.  V,  p.  456.  Siècle  totalement'inconnu.  • 

— Déforme  byzantine, du  ix" siècle  envi-  CHALUS. —  Ancien  château  de  ce  nom 

ron^  WillemiU)  Monaments  français  iné-  (Haute-Vienne),  où  Richard  Cœur  de  Lion 

dits,  1. 1,  pi.  Lxxiv.                     .              »  fut  frappé  d'une  flèche  dont  il  mourut.  A#o- 

Chaises  gothiques  du  xiv*  au  xv*  siècfe ,  numents  de  la  France,  par  de  La  Borde, 

WiIlemin,A/oAam«/if«i/i^da«,t.I,pl.cxLvin;  t.  Il,  pi.  cxux;  et  dans  la  Topographie  de 

j^tlas des  arts  an  moyenàge,deU.  du  Som-  ^^  France ,  au   Cabinet  des  estampes,  à 


merard ,  pi.  vi,  ch.  XU,  pi.  v,  ib..  Album, 
2*8érie,  pi.  XXVI.. 


Paris. 


Autres  du  xv"  au  xvi*  siècle.  V.  les  deux  C^AM  ou  CHANAAN.  —  Manclit  par  son 

vues  intérieiipes  de  la  chapelle  haute  de  père,  peinture  du  xiii*  au  xiv*  siècle,  au 

Thêtel  de  Cluny,  Atlas,  pi.  v  et  vi  du  cha-  Campo  Santo.  V.  Tanalyse  des  peintures  de 

pitre  II.  ce  monument,  du  motCàMPO,  n"*  5.  • 

Willemin  ,  Monuments    inédits ,    t.-  H, 

pi.  GXLiii,  GLxxx,cciv,  ccvii,  ccxxxvi.  ^  CHAMBELLANS.  —  Adam  de  Villebeon, 

—D^une  forme  admirable,  et  composée  de  grand    chambellan  de  France  (2),  mort 

détails  gracieux,  provenant  d'une  église  de  en  1264;  couché  sur  sa  tombe,  à  rabbaye 

Barcelone,  xv*  siècle  environ;  Shaw,  Ures-  du  Jard,  près  Melun,  Beaunier  etRàthier, 

ses  and  décorations  ofthe  middle  âge,  in-8%  Coutumes  français,  1. 1,  pi.  cxxix. 

1841 ,  1. 1.  Les  planches  ne  sont  pas  numé-  Arnaud  Guillaume ,  seigneur  de  Barba- 

rotées.  V.  la  page  du  texte.  zan,  en  costume  militaire,  chambellan  du 

La  Collection  de  meubles  gothiques ,  pu-  roi  Charles  VII.  Représenté  couché  sur  sa 

bliée  par  W^elby  Pugin,  1  vol.  in-4^.  tombe,  Histoire  de  V abbaye  de  Saint -Denis, 

Voir  aussi  aux  mots  Sièges,  Trônes,  et  par  Félibien,  planche  de  la  p.  555,  lettre  H, 

aux  noms  Boèce,  Charles  le  Chauve,  Char-  expliquée  p.  558. 

LEMAGNE,  LoTHAiRE,  LouiSE  DE  Savoie.  On  pcut  voir  daus  la  Description  de  Ven- 

—  Placée  dans  la  salle  du  xv*  siècle,  au  trée  de  François  I"  à  Pari*,  en  1515,  le 

Musée  des  Petits- Augustins  fondé  par  Alex,  détail  du  costume  des  chambellans  qui  figu- 

Lenoir.  V.  les  diverses  publications  de  ce  rent  dans  cette  cérémonie  ;  dans  V  Histoire 

Musée,  par  Lenoir,  Biet,  Reville  et  Laval-  des  inaugurations,  par  de  Bévy  ;  et  encore 

lée,  et  aux  mots  Augustins  et  Musée.  Costumes  des  Français,  par  Maillot  et  llar- 

(0  Pour  l'étude  de  celte  ville,  voir  Buizelle,  Annales  tive dtt  la  cathédrale  de  Châlonsnur-Mame,  par  l'abbé 

hisioriq.  de  la  ville  et  comté-pairie  de  Châlons-tur-  Ëstraycz  Cabassolle,  i  vol.  in-s*;  Paris,  i843,  el  le 

Marne,  2  vol.  ln-8%  it88t  Piganioi  de  la  Force,  Des-  compte  rendu  de  cette  publication,  Annaies  de  philo- 

eriptionde  la  France  (  Champagne^  t.  III;  Univers  sophie chrétienne,  t.  XXVI.  p.  i53. 

piuoresque  (  France)  j  publie  par  Didot,  frères ,  et  (2)  Sur  cette  dignité,  voir  le  Dictionnaire  des  usages 

tous  les  auteurs  cités  par  Morcri,  Dietlotmaire  MslO'  et  coutumes  français,  par  Lachesnaye  des  Bois,  le  Die- 

rique  ;  Lenglei  du  Fresnoy  ,  Méthode  pour  étudier  tionnaire  des  originv,elc, 
l'histoire,t  IV,  p.  i9Ti  Koiice  historique  etdeseHp- 
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tiDy  texte  du  t.  III,  p.  196  ;  et  VHiêtoire  d9  Willemin,  Monaments  français  inédits , 

France  en  estampes,  au  Cabinet  des  estam-  t.  Il,  pi.  clxiv,  clxxxvi,  glxxxvii. 

pes,  à  Paris,  71  vol.  in-folio.  —  Du  roi  Henri  II,  où  il  est  couché  ma- 

Les  costumes  du  grand  chambellan  de  iade ,  Monuments  de  la  monarchie  fran^ 

France  et  du  premier  chambellan  de  Sa  çaise,  Montfaucon,  t.  V,  pi.  ix. 

Majesté  sont  décrits  ift.^  p.  198,  parla  repré-  Trésor  de  la  couronne  de  France ,  t.  II, 

sentation  de  cette  cérémonie  (1)  ;  ou  dW-  pi.  ccliy. 

très  de  ce  genre.  V.  au  mot  Entrées.  Maillot,  Costumes  des  Français,  Atlas  du 

CHAMBORD.  —  Vues   extérieures,   pu-  3*  volume,  pi.  lxxxv;  près  de  la  table  le 

bliées  en  3  planches   dans  Touvrage  de  médecin  du  roi  écrit  une  ordonnance. 

CI.  de  Chastillon,  in-folio,  t.  I.  —  De  Marie  de  Médicis ,  au  palais  du 

La  Description  générale  du  château  de  Luxembourg,  à^aris.  Elle  est  très-belle,  et 

Chambord,  avec  texte  et  planches,  1  vol.  in-  publiée  dans  Touvrage  intitulé  :  Choix  des 

folio,  lithographies  de  Fragonard,  à  Paris,  plus  beaux  monum.  du  moyen  âge  en  France, 

chez  Delpech.  par  Muller^  in-folio.  Y.  la  liste  des  planches. 

Monuments  français,   par  Alex,  de  La  Cette  chambre  fait  Tobjet  d^une  publica- 

liorde,  in-folio,  t.  H,  pi.  ccxxxi.  tion  spéciale  de  60  planches  in-foho,  avec 

Dans  Pouvrage  anglais  de  William  Mul*  un  texte  par  Dedaux ,  Paris. 

1er ,  Picturesque  sKetches  of  the  âge  of  Vue  intérieure  dans  V Album  du  Somme- 

Francis,  London ,  1841,  in^blio,  pi.  i.  rard,  pi.  xl  de  la  1^'  série. 

Vue  extérieure,  Atlas  des  arts  au  moyen 

âge,  par  M.  du  Sommerard,  in-folio,  pi.  viii.  CHAMBRE  MORTUAIRE.  —  Shaw.  dans 

du  en.  IV.  son  bel  ouvrage  intitulé  :  Dresses  and  deco^ 

*    Et  toutes  les  vues  de  ce  château  réunies  rations  of  the  mtddle  âge,  t    1,   pi.,  vu, 

dans  la  grande  Topographie  de  la  France,  donne  la  vue  intérieure  d^une  chambre  où 

au  Cabinet  des  estampes,  à  Paris.               •  sont  disposés  tous  les  objets  du  culte  catho- 
lique, servant*  au  moment  de  Tagonie  du 

CHAMBRANLES  de  cheminées,  de  poiv  malade,  et  après  sa  mort.  On  y  voit  une  ta- 

te9,  etc.  V.  Cheminées  ,  Portes.  ble  avec  deux  ciargcs,  un  chapelet  à  grains 

rouges,  un  livre  d^beures,  un  prie-Dieu,  un 

CHAMBRE  DES  COMPTES.  —  Vue  exté-  bénitier  et  son  aspersorium  ou  goupillon.  Le 

rieure  de  ce  bâtiment,  au  xiv*  ou  xv*  siècle,  texte  de  Pouvrage  donne  des  détails  curieux 

dans  les  œuvres  de  Ducerceau ,  Châteaux  sur  le  tableau  dont  cette  chambrcfait  partie. 

royaux  de  France,  1  vol.  in-folio..  V.  à  la  .  Autre ,  ^'a près  une  miniature  du  xv*  siè- 

listedes  planches*.                  ;  cle,  ^/6am  du  Sommerard,  pi.  xxix,  3"  sé- 

Atleu  aes  arts  au  moyen  âge,  par  Lenoir,  rie  ;  le  prêtre  tient  un  goupillon  d'une  forme 

pi.  m  et  VI,  chap.  IV  (â).  singulière. 

Tableau  d^une  séance  de  la  Chambre  des  •              .               « 

comptes,  à  Paris,,  mjniatur^  d'un  manu-  CHAMBRIER  DE  FRANCE.  —  Costuitae  du 

%midnxs*^\hc\e.  Afhum des  arts  au  moyen  xiii*  siècle,  Costumes  français,  ^slx  Maillot 

âge,  pi.  XII,  7' série.  et  Martin,  Atlas  du  3*  volume,  pi.  xxxii,' 

'    Autre,  de  Nancy,  ib„  pi.  xiv,  même  série,  n"*  2.  Trésor  de  la  couronne  de  France,  t.  II, 

pi.  CLxviii,  deux  figures  de  cette  dignité, 

CHAMBRE  DES  PÉTITIONS,  à  Venise.  —  n<»  1,  2,  7.  Beauiiier  et  Rathier,  Costumes 

Sceau  de  cette  assemblée,  gravé  dans  Pou-  français,  p.  157. 

vrage  de  Tabbé  Manni ,  Sifiilli  antichi  ese^  Autres.  V.  Barthélémy  de  Roye,  Louis  de 

colibassi,  t.  V,  pi.  X,  il  porte  la  date  Bourbon,  au  mot  Bourbon»  V.  aussi  Camera- 

de  1244.  Rius,  Camerlingue. 

CHAMBRES  A  COUCHER.  —  Du  château  CHAMBRIERS.  —  Figure  d'une  des  mi- 

de  Luxembourg,  en  Autriche.  Imitation  du  niatures  du  manuscrit  intitulé  :  Legespala- 

style    gothique  du  xv*  siècle,  Voyage  en  tinœ,  sous  le  titre  de  Sutrix.  V.  à  ce  mot. 
Autriche,  par  M.  de  La  Borde,  1  vol.  in- 

folip,  pi.  XXX.  CHAMPAGNE  (3).  ^ Monuments  des  villes 

(1)  Ces  deai  chambellans  étaient  Louis  d'Orléans,  par  Lenglet  du  Fresnoy,  Méthode  pour  étudier  l'hts- 
duc  de  LoDgueville,  marquis  de  Rotbelin  et  M.  do  La  toire,  l.  IV,  p.  195;  dans  les  Éléments  d'archéologie 
Trémollle.  no/ionaie^  par  L.  Batissier,  in-i8.  p.  586  ;  plusieurs  de 

(2)  Celle  planche  est  indiquée  par  Violet  le  Duc,  ces  ouvrages  doivent  renfermer  aes  planches.  Le*  doca 
comme  une  restitution  d'après  Gaigniéres  et  Du-  de  Champagne  ou  Méi^oire  pour  servir  à  Vhistoire  de 
cerceau.  la  Champoifne,  par  Et.  Gallois;  Paris,  i843»  i  vol. 

(3)  Sareetle  province  voir  tous  les  ouvrages  indiqués  in-8*,  chez  Leieuz,  éditeur. 
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de  celte  province.  V.  les  planches  de  l'ouvrage  ment  du  xi*  ou  xu'  siècle,  d'après  la  coUec- 

de  Guétard  et  de  La  Borde ,  Description  de  tion  de  Dutillet. 

la  France,  12  vol.  in-folio,  la  grande  Topo-  —  A  la  ceinture  d'une  femme;  costoiii€ 

araphiedelaFrance.\Aes  Départements  de  du  xvi*  siècle  environ,  Willemin  ,  t.  il, 

la  Marne,  de  Seine-et-Marne,  de  VAabe,  etc.,  pi.  ccxcvi  ;  on  y  voit  le  trousseau  de  clefe , 

au  Cabinet  des  estampes,  à  Paris.  et  autres  menus  instruments  de  travail. 

Voyages    pittoresques    dans    V ancienne  Très-belle  chancelière  aux  armes  de Rohao 
France,  par  Taylor,  de  Cailleax  et  Nodier,  (Pierre),  xvi*  siècle,  ib.,  t.  II,  pi.  cclxv. 
in-folio;  les  planches  n'étant  pas  numéro- 
tées ,  voir  leur  désignation  à  la  fin  du  vol.  CHANCELIERS.  —  Du  roi  ou  empereur 

On  y  remaroue  l'église   cathédrale   de  Henri  VI,  d'après  une  miniature  d'un  ma- 

Troyes,  celle  de  Saint-Pantaléon ,  Saint-  nuscrit  du  xii«  siècle,  intitulé:  Carmen di 

Urbain,  l'hôtel  de  ville,  le  beau  jubé  de  la  motibas  sicalis,  etc.  V.  la  pi.  i  de  la  publi- 

Madeleine ,  l'entrée  de  l'ancien  palais  des  cation  de  ce  manuscrit ,  qui  est  à  Ëerae, 

comtes  de  Champagne,  etc.  in-4'',  par  Sam.  Engel. 

L'ouvrage  intitulé  :  Voyages  archéologie  On  trouve  dans  les  Acta  sanetoram  des 

qnes  dans  le  département  de  l'Aube,  in-4**,  BoUandistes,  t.  III  du  mois  de  juin,  p.  40  (i), 

beaucoup  de  planches  bien  exécutées ,  avec  une  gravure*  représentant  le  costume  et  les 

un  texte,  par  M.  Arnaud,  peintre  :  on  y  re-  fonctions  de  cette  charge  au  xiii"  siècle;  on 

marque  le  beau  tombeau  du  comte  Henri  l",  y  "voit  : 

le  beau  jubé  de  la  Madeleine,  un  tabernacle  1**  Le  chancelier  présidant  une  assemblée 

en  pierre,  des  châsses,  etc.  ou  conseil  du  roi,  planche  de  la  p.  60. 

Sceaux  des  comtes  el  comtesses  de  Cham-  ^     2*"  Le  vice-chancelier,  planche  de  la  p.  40. 

pagne  ,•  Trésor  de  namisinatique  (  Sceaux  Page  91  du  même  volume  est  .une  grande 

des  grands  feadataires  de  jFVanoe),' in-folio,  vignette  d'après  une  miniature  du  manu- 

pl.  xis , .  n*^  1   2 ,  3 ,  4 ,  5 ,  6 .  7,  8  ;  depuis  scrit  intitulé  :  Leges  palatinœ  f2).  Le  chao- 

120i  jusqu'à  1270.  ceher  examine  des  titr«s,  des  aiplômes  que 

D'évéques,  d'abbés,  de  chapitres,  de  collé-  .  lui  présente  un  employé  subalterne, 

giales,  etc.,  même  ouvrée  et  même  vo-  Chanceliers    en   costumes    du    xiv*  au 

lume,  pi.  XII,  n"**  4,  5,6,7, 12.  xv*  siècle.  Maillot  et  Martin,  CosU.  franc., 

Atlas  du  3*  volume,  pi.  lxxxu  et  xcii.  Aa 

CHAMPAJGRE  (Bourbonnais).  —  L'on  xvr  siècle,  figurant  à  l'entrée  de  François  1"^ 

trouve   dans   l'ouvrage  intitule   :  Ancien  à  Paris,  en  1515  (3).  Y.  aux  mots  Entrées, 

Bourbonnais,  plusieurs  monuments  curieux  Hôpital  {  De  L'  ),  Birague. 

de  cette  localité.  V.  Bourbonnais.  Guillaume'Juvenel,  ou  Juvénal  des  Ur- 

sins,  chancelier.  '  Figure  à  mi -corps,  les 

CHAMP  CLOS.   V.  Gages  de  bataille,  mains  jointes,  devaqt  un  livre,  ayaiitune 

Jouter,  Pas-d'armes,  Tournois;  belle  aumônière  à  sa  ceinture,  peinture  du 

xv«  siècle,  publiée  par  Montfaucon,  Mona- 

CHAMPIONS.  —  Nommés  aussi  tenants;  mentsde  la  monarchie,  etc.,  t.  lU,  pi.  lxvii; 

on  trouve  des  figures  de  ce  genre  dans  tou-  dans  le  Trésor  de  la  couronne,  etc.,  t.  H, 

tes  les  représentations  de  tournois.  Y,  ce  pi.  glxxxv,  et  beaucoup  mieux  dans  l'C/m-' 

mot.  vers  pittoresque,  de  Didot,  frères  {France}^ 

Ils  figuraient  aussi  dans  les  combats  nom-  pi.  ccxxvii.  > 

mes  jugements  de  Dieu.  V.  ce  dernier  mot.  Le   chancelier  Duprat  tenant  le  sceau. 

On  trouve  huit  figures  de  ce  nom,  armées  ba»-relief  dé  son  tombeau  ,  Millin,  Voyage 

de  toutes  pièces,  et  h  cheval,  qui  font  par-  dans  le  midi  de  la  France ,  Atlas  de  la 

tie  de  la  suite  des  hommes  d'armes  de  1^  partie,  pi.  v. 
l'empereur  Maximilien.  V.  Triomphes. 

CHANCELLERIE.  —  Palais  de  la  chancel- 

CHANCELIËRES.— Confondues  assez  sou-  lerie  romaine,  construit  dans  le  xvi*  siècle , 

vent  avec  l'auraônière  et  l'escarcelle  à  la  d'Agincourt,  Architecture,  pi.  lvh,  n"*  12; 

ceinture  du  roi  Charles  le  Simple,  Willemin,  cour  de  ce  palais,  ib.,  n""  13;  façade  du  mo- 

Monuments  français,  1. 1,  pi.  xxxii,  monu-  nument,  ib„n'*  19;  extérieure,  n"*  20. 

(i)  Cette  planche  est  accompagnée  d'une  disserta»  (2)  Sur  ce  monument  de  la  législation  du  xiii*  as 

tion  sur  l'origine  et  les  attributions  de  cette  charge  xiv«  siècle,  voir  tous  les  détails  donnés  dans  le  vo- 

telle  qu'elle  existait  au  xiii*  siècle.  H  y  a  quelques  lume  ci-dessus  indiqué. 

exemplaires  des  Actasanctorum  où  cette  dissertation  (3)  On  trouve  la  description  de  son  costume, p.  196, 

manque;  elle  doit  être  numérotée  en  chiffres  romains,  dans  le  3*  volume  des  Recherches  sur  les  costumes 

et  peut  servir  d'introduction  A  l'élude  de  la  diploma-  français  et  autres,  par  Maillot  cl  Martin,  ou  dans 

tique.  V Histoire  des  inirorùsatiow,  par  de  Bévy ,  în- 12. 
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Chambre  de  la  chancellerie  xi^un  roi  de  Autre,  même  style,  Mbum  du  Somme- 
Majorque  au  XIII*  siècle,  miniature  d^un  rard,  pi.  xvi,  9"  série, 
manuscrit  curieux,  reproduite  dans  les  ^cfa  Chandelier  de  style  roman,  représentant 
ianctoram,  mois  de  juin,  t.  Ili,  planche  de  un  cerf,  Archeoloaia,  t.  XXVIII,  p.  44â. 
la  p. 40;  pour  plus  de  détails,  voir  Chance-  —  A  Pusage  de  la  liturgie  grecque,  ayant 
LiERS.  chacun  deux  ou  trois  branches,  et  tenu  par 

un  patriarche.  Y.  Mbthodius. 

CHANDELEUR.  —  Une  sculpture  très-an-  Du  xv*  au  xvi'  siècle,  tiré  d^une  miniature, 

cienne  en  marbre  placée  dans  Péglise  Santa  Wiiiemin,  MonnmenU  inédits,  t.  Il,  pi.  ce. 

Maria  Beltrada,représente  une  procession  dite  —  Avec  cierge  ou  chandelle  pour  éclairer 

de  la  Chandeleur,  où  Ton  porte  la  Santa  Casa  pendant  les  repas.  Deux  des  tapisseries  di- 

renTermant  une  flgure  derenfantJésusetde  tes  de  Nancy,  de  1450,  publiées  par  A.  iu- 

sa  mère.  On  en  trouve  une  gravure  dans  les  binai,  dans  sa  Suite  des  tapisseries  natipna- 

MemoriediMilano,  par  Giulini,  1. 1,  p.  395.  les ,  portant  les  n^*  2  et  3,  prouvent  Tusage 

W.aiQS&iParlceMiy DisseriazioniNazarenor.,  des  chandeliers.  Le  n^'S  en  représente  un 

p.  494;  Latuada,  Descr.  di  Milano,  t.  IH,  renversé,  dont  la  chandelle  est  cassée,  et  il 

p.  114.  est  à  présumer  que  c'était  de  la  cire  ;  voir 

cette  Suite  dans  toutes  les  bibliothèques  pu- 

CHANDELIERS  (1  ).  —Chandeliers  des  an-  bliques. 

tiennes  basiliques  chrétiennes.  On  en  trouve  Pugin ,  dans  son  ouvrage  :  Composition 

quelques-uns  représentés  dans  les  vues  in-  poarl* orfèvrerie  des  éalises,  a  publié  diver- 

térieures  de  diverses  basiliques  de  Rome,  ses  formes  de  chandeliers  dans  le  style  des 

publiées  par  Knapp  et  Gutensohn,  in-folio,  xiv'  et  xv*  siècles.  V.  les  pi.  xi,  xix,  xxvi. 

V.  celles  de  Saint-Nérée  et  Achillée,  de  Shaw,  ^/ici>/if /*arni<are«,  pL  l,  a  publié 

Saint-Laurent-hors-des-Murs.  un  chandelier  sous  la  date  de  1481. 

Autre  dans  les  miniatures  d'un  Eœultet,  On  en  trouve  aussi  dans  la  Pictorial  his- 

raanuscrit  du  xi*  siècle,  publié  par  d'Agin-  tory  ofEngland;  Londres,  t.  f,  p.  G?5. 

court,  Peinture,  pi.  liv,  lv,  lvi,  n**  8.  Wiiiemin,  t.  Il,  pi.  cclxxxii  et  cclxxxih. 

Autres  représentés  sur  les  mosaïques ,  donne  deux  meubles  de  ce  genre,  style  du 

Ciampini  ',  frétera  Monnmenta,  t.  II,  pi.  xv,  xvi*  siècle. 

XLvi;  d'Agincourt,  Peinture,  pi.  xvi,  n''9.  Voir,  pour  le  complément  de  cefrarticle. 

Ces  diverses  représentations  n'offrent  au-  les  mots  Candélabres  et  Flambeaux. 

cun  intérêt  sous  le  point  de  vue  monumen-  Cérémonie    des    chandeliers    renversés, 

tal,  mais  elles  prouvent  du  moins  Un  usage  avec  leurs  cierges,  lors  d^une  excommuni- 

consacré  par  Tancienne  liturgie.  cation  ;  à  défaut  de  monuments  de  Tépo- 

Chandelier  en  fer  on  en  bronze,  à  Tusage  que,  nous  indiquerons  comme  mémento  de 

des  églises  dans  les  premiers  siècles.  En  cet  usage,  la  pi.  cclxvih  du  t.  I  des  Céré- 

forme  de  croix ,  et  à  tubes  divergents ,  Mu-  manies  reliaieuses,  de  Bernard  Picart  (  culte 

sée  du  Sommerard,  vue  de  Tintérieur  de  catholique). 

la  chapelle  haute  de  Cluny,  Atlas,  pi.  v  du  Voir  au  mot  Excommunications  quelques 

chap.  H.  autres  détails. 

On  en  voit  quelques-uns  dans  les  ^d{^ji< 

a  Constant,  construc.  de  Ciampini,  pi.  xvi,  CHANDELLE  ou  CIERGE.  —  Entre  les 

mais  ces  chandeliers  n*ont  aucune  authenti-  mains  de  sainte  Geneviève,  et  crue  le  diable 

cité.  s^efforce  d'éteindre  avec  un  soulllet;  d'après 

—  D'une  forme  singulière ,  terminés  par  un  vitrail  de  Tancienne  église  de  ce  nom,  à 

deux  espèces  de  tables  ornées  des  portraits  Paris.  Millin,  Antiquités  nationales,  t.  V, 

de  saint  Pierre  et  de  saint  Paul.  V.  au  mot  n*"  00;  pi.  iv,  p.  71,  n**  1. 

Candélabres.  Même  légende  sur  un  vitrail  de  Téglise  de 

Chandeliers  sur  des  autels  portatifs  d'à-  Sainte-Guaule,xv*  siècle.  Mêmes  ouvrage  et 

près  des  miniatures  de  manuscrits  de  France  tome,  art.  LXI,  pi.  iv,  p.  51. 

et  d'Angleterre,  Wiiiemin,  t.   II,  pi.  ce.  Outre  ces  deux  monuments,  voir  toutes 

Chandelier  byzantin ,  d'une  forme  très-  les  figures  de  sainte  Geneviève  qui  se  trou- 
compliquée,   orné    de  figures  :   chapelle  vent  dans  la  grande  collection  ae«  saints  et 
royale  de  Palerme.  V.  l'ouvrage  de  Gally  saintes  du  Cabinet  des  estampes. 
Knîght ,  in-folio,  pi.  xix,  intitulé  :  Monu-  Voir  également  les  ligures  de  sainte  Fare, 
ments  des  Normands  en  Sicile^  en  anglais.  même  collection. 

(1)  Voira  ce  sujet  les  monumenls  signales  et  les  Lettre  de  l'abbé  Pouynnl  au  Magasin  encyclopédie 

rechtfrchi*»  sur  Jour  origine  et  leur  usage,  dans  la  9:1e, août,  tsio,  p.  'i4, 'i5. 


« 
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GHANDOS  ( Jea9).  —  Le  tombeau  de  ce  Chanoine  de  Poissy ,  même  époque,  il 

guerrier  célèbre  élevé  en  Angleterre  y  se  porte  un  chaperon ,  Beaunier  et  Rathéer, 

trouve  gravé  dans  VArcheologia  hritamniect.  Costumes  franc,,  t.  I,  pi.  cxxxviii. 

t.  XV,  p.  488  ;  il  est  soutenu  par  quatre  co-  Chanoine  de  Chartres  peint  sur  un  vitnûJ. 

lonnes  courtes  et  dans  la  forme  architectu-  celui^à  même  qui  fut  pris  pour  Abaîlard 

raie  du  wf'  siècle.  par  de  Gaignières,  Lenoir  et  bien  d^aacres. 

Voir  la  Notice  sur  ce  tombeau,  in«8°9  par  V.  au  nom  Abaîlard  les  détails  donnés  à  ce 

Allou.  sujet 

—  De  la  ville  d^Utrecht,  vers  le  uir  siè- 

CHANFREINS.  —  Willemin  à  la  pi.  cclxi  cle,  Batavia'  sacra  et  pia,  1. 1  et  II,  planche 

du  2*  volume  des  Monuments  français  iné^  de  la  p.  A4. 

dits,  donne  la  gravure  d'un  beau  chanfrein  Figure  en  pied  d'un  chanoine  trésorier  de 

de  cheval  comme  ayant  appartenu  à  Gode-  Péglise  d'Aquilée,  couché  sur  son  tombeaa, 

froy  de  Bouillon,  ce  qui  est  impossible,  le  monument  du  xiv*  siècle.  Le  AnUelùtd 

travail  étant  évidemment  du  xvi*  siècle  ;  voir  d'jiqnileîa,  1  vol .  in-folio,  par  Giandomenico 

à  ce  sujet  le  texte  de  M.  Pottier  qui  se  ratta-  Bartoli,  planche  de  la  p.  iiâ. 

cheà  cette  planche, même  volume ,  p.  54.  Autre  figure  tirée  d'une  pierre  tombale. 

Magnifique  chanfreiu'du  cheval  deCharles-  Jeta  sanctornm  des  Bollandistes,  tome  sup- 

Quint  au  Musée  de  Madrid,  publié  par  A.  Ju-  plémentaire  du  mois  de  mai,  planche  delà 

binai,  t.  II,  pi.  xx  de  VArmeria  real  de  Ma'-  p.  96. 

drid.  Chanoines  de  la  collégiale  Saint-George» 

Le  même  plus  en  grand,  AtUis  des  arts  de  Nancv,  leur  costume  de  deuil  aux  funé- 

au  moyen  âge,  de  M.  du  Sommerard,  pi.  v,  railles  de  Charles  III ,  duc  de  Lorraine , 

chap.  aIU.  grande  planche  gravée  par  Bren  telle  d'après 

Autre  d'un  usage  plus  ordinaire  publié  Claude  de  Laruelie. 
dans  les  divers  ouvrages  sur  les  armures , 

Asselineau,  Collection  d'objets  d'art,  men»  CHANT  (  Ëcole  de  )  sur  un  pont  à  York. 

blés  et  armures,  etc.,  chez  IVith  et  Hauser,  Y.  École. 
à  Paris,  in-4®,  dans  la  Collection  d'objets 

d*art,  publiée  par  M"«  Naudet,  MM.  de  Joli-  CHANTEURS.— Composition  de  ce  ^nre 

mont  et  Coignet  à  Paris.  d'après  une  miniature  du  xiir  au  xiv*  siècle, 

M.  Alex.  Lenoir  a  publié  aussi  un  chan-  Univers  pittoresque  {Allemagne) ,  1. 1,  plan- 
frein  du  xvr  siècle  dans  le  5'  volume  du  che  de  la  p.  98. 

Àfusée  des  monuments  français ,  pi.  ccx ,  Figures  d'hommes  et  de  femmes  exécu- 

p.  226  .Y.  son  texte,  t.  IIl,  p.  83;  le  père  tant  de  la  musique,  miniature  du  xiv^  au 

Daniel,  Traité  de  la  milice,  etc.,  a  publié  un  xv  siècle,  Willemin,  Monum.  franc,  inéd., 

chanfrein  tiré  de  la  Bastille,  mais  sans  date,  t.  II,  pi.  clxxxix. 

1. 1,  p.  405.  Raphaël,  dans  un  sujet  de  sainte  Cécile,  a 

représenté  des  anges  qui  chantent.  Y.  son 

CHANOINES.  —  De  Tours ,  costume  du  œuvre. 

ix*siècle,  présentant  un  livre  au  roi  Charles  Yoir  aux  mots  Concerts  et  Musique,  le 

le  Chauve ,  miniature  d'une  Bible  de  cette  complément  de  cet  article, 
époque,  assez  célèbre  du  reste.  Montfaucon, 

Monuments  de  la    monarchie   française ,  CHANTRES.  —  Guillaume   de   Chesay , 

Maillotet  Martin,  6!So«faine«/ran(;ai«^ 5*  vol.,  grand  chantre  (1)  de  Mortaing,  dans  son 

pi.  XIV,  Album  du  Sommerard,  8'  série,  costume,  vers  l'an  1509,  Willemin,  Afonam. 

pi.  X;  M.  le  comte  de  Bastard  donne  aussi  inéd.,  1. 1;  pi.  cxxviii;  il  tient  uabftton  can- 

un  fac-similé  de  cette  miniature  avec  ses  toral,  sur  lequel  M.  Pottier,  p.  74  du  texte, 

couleurs  dans  la  t  livraison  de  son  grand  donne  quelques  explications.  A  sa  main  est 

ouvrage  sur  les  Manuscrits  français;  Bon-  une  espèce  ae  manipule,  sur  le  pied  gauche 

nart,  Costumes  du  moyen  dâe,  donne  celui  est  une  pièce  d'étoffe  formant  quadrille, 

d'un  chanoine  italien,  vers  Te  xiii"  ou  xiv*  il  porte  la  tonsure  en  couronne  (2). 

siècle,  1. 1,  pi.  LXXXII1.  Une  miniature  d'un  bréviaire  de  Yenise, 

Autres  ^u  xiv  au  \y*  siècle.  Fialetti,  pi.  vers  i5â2  et  publiée  dans  les  Acta  sancto- 

XVII,  XXIII,  XXVII,  xxvni ;  tenant  Taumusse,  ram^  mois  de  mai,  tome  supplémentaire, 

xxix,xxxiv,Lii,LXvii.Y.la  table  des  planches,  intitulé  :  Paralipomena  ad  caialogos,  elc.j 

(i)  Dom  Devert,  t.  II  de  ses  ExpHcations  sur  les  (2)  Voira  ce  sujet  les  décrets  da  concile  d'ÀTignoa 

cérémonies  de  la  messe,  p.  16.  parle  de  cette  fonction  de  1337,  et  ce  qu'on  en  dit  dans  les  écrivains  litorgis- 

nommée  quelquefois  le  préchantre,  tombée  en  désué-  tes,  résumé  dans  le  Dictionnaire  liturgique  de  Bergier, 

lude  depuis  longtemps  dans  Tl^lise  gallicane.  verbo  7otWf/re. 
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pars  !2*,  p.  96,  donne  la  figure  de  deux  VAreheologia  ftrito/iÀica,  t.  XXIV,  plan- 

chanlres  a  leur  lutrin.  ches  xxxv  à  xl,  donne  la  forme  successive 

Voir  aussi  une  miniature  de  1355.  Shaw,  de  cette  coiffure  pour  hommes  et  pour 

Dresses  and  décorations,  16*  livraison.  femmes  en  Angleterre.  On  y  voit  un  cha- 

Place  des  chantres  diaprés  Tancienne  H-  peau  à  plumes  de  forme  assez  curieuse,  cette 

targie.  V.  au  mot  Clergé  (disposition  du),  coiffure  a  des  cache-oreliles. 

On  trouve  une  réunion  de  chantres  dans 
une  gravure  représenUnt  Pintérieur  de  la  CHAPEAUX  DE  CARD^AUX.  —  Macri 
chapelle  ducale  de  Nancy,  et  qui  fait  partie  dans  son  Hierolexicon^  in-foliO,  p.  i(M, 
d'une  suite  nombreuse  de  planches  compo-  donne  une  des  plus  anciennes  formes  de  ce 
secs  pour  la  cérémonie  funèbre  de  Char-  genre  de  coiffure,  avec  Thistoire  de  son  ort- 
ies m,  duc  de  Lorraine,  en  1626,  publiée  gine  et  ses  variations, 
sous  ce  titre:  Pompa  funebris  dncis  Lota^  Voir  aussi  toutes  les  planches  de  rjffi«to/rf 
ringiŒy  etc.  (i) ,  gravée  par  Brentelle ,  dV  des  cardinaux,  2  vol.  in-^olio  ,  par  Guar- 
près  Claude  de  Laruelle,  in-folio.  nacci,  servant  de  complément  à  VHisioire 

Chantres  de  la  chapelle  pontificale.  V.  les  des  papes  de  Ciaconius,  Fita  et  gesta  snn^ 

planches  du  Pontificale  romanum,  du  The^  mor.  pontiûcum,  etc.,  4  vol.  in-folio. 

sauras  pontipciarum  arUiquitatum  sive  ri»  — Dit  cacyptra.  Outre  ce  que  nous  disons  à 

tuum,  praxium  ac  cœremoniarum ,  2  vol.  ce  mot,  voir  encore  les  bas-reliefs  des  portes 

in-folio,  etc.,  par  Angélus  Rocca.  V.  aussi  de  bronze  de  Téglise  Saint-Pierre  de  Rome, 

Funérailles,  et  les  détails  donnés  à  ce  sujet  où  se  voient  diverses  figures  coiffées  de  ce 

au  mot  Chapelle  pontificale  dans  ce  Dic-  genre  de  chapeau. 

tionnaire,  et  à  Grégoire  le  Grand.  Chapeau  h  bec;  Willemin  en  donne  quel- 
ques exemples.  Monuments  français  inédits, 

CHAPE  DE  SAINT-MARTIN.  —Étendard  t. II,  pi.  clxix. 
dont  il  est  question  dans  les  anciens  histo- 
riens de  France  et  dont  il  doit  exister  quel-  CHAPEL.  —  Ce  genre  de  coiffure  qui  sem- 
ques  monuments  dans  les  livres  à  miniatu-  bleraitétre  Torigine  de  la  nôtre,  paraît  vers 
res.  V.  la  collection  des  étendards  an  Cabi-  le  xiv*  siècle.  Willemin  en  offre  un  exem- 
net  des  estampes  de  Paris  (2).  V.  aussi  à  pie,  1. 1,  pi.  cxxxviii,  Monum,  franc,  inéd,, 
CApEset  lemotCflAPES.                         •  ainsi  qu* Alex.  Lenoir,  Atlas  des  monum, 

panç,,  iiHfolio,  pi.  xxxi;  on  y  remarque 

CHAPEAUX. — Chapeau  couvert  de  pierres  celles  de  Jeanne  et  de  Robert.  V.  ce  que  dit 

précieuses  et  de  perles,  ayant  appartenu  à  le  texte,  p.  38. 
Charles  le  Téméraire  et   trouve  après  sa 


mort  sur  le  champ  de  bataille  de  Granson, 
gagnée  par  les  Suisses,  en  1476. 

Cette  curieuse  coiffure  est  gravée  en  grand 
dans  Pouvrage  de  Lambecius,  intitulé  :  Bi* 
bliotheca  F'indebonensis  Cœsarea ,  in-folio, 
voiries  p.  516,  547,  548  du  4"  volume, 
4"  partie. 

Pour  connaître  les  différentes  formes  du 
chapeau,  voir  les  planches  des  Afofiamf/i/« 

de  ta  monarchie  française,  par  Montfau-  où  Ton  voit  une  main  tenant  un  chapelet 
con,  en  suivant  les  règnes  par  siècle.  Les  au-dessus  d'une  .espèce  de  prison  d^où  sor- 
belles  planches  des  Triomphes  de  Maximi--  tent  deux  bras  étendus.  V.  aussi  p.  lij  du 
lien.  V.  les  œuvres  d'Albert  Durer.  texte  des  remarques. 

Les  Collections  de  costumes ,  publiées  Dans  Tœuvre  des  ^ierix  sont  plusieurs 
par  Beaunier,  Bonnart,  Maillot  ;  Millin,  An-^  planches  très-bien  travées,  offrant  des  com- 
tiquités  nationales;  Alex,  Lenoir,  Atlas  des  positions  relatives  a  ce  genre  de  dévotion. 
monuments  français,  etc.  V.  son  œuvre. 


CHAPELET  (3).  -  On  trouve  une  représen- 
tation de  chapelet  dans  une  miniature  de 
manuscrit  de  Van  846  appartenant  au  cou- 
vent du  Mont-Cassin.  On  y  voit  un  A  capital 
et  un  chapelet.  Cette  peinture  est  repro- 
duite dans  le  Nouveau  traité  de  diplomatie 
que  des  bénédicCins,  t.  lU,  p.  45. 

Dans  les  sceaux  de  Lorraine,  publiés 
dom  Calmet,  on  en  trouve  un,  pi.  m 


lies  par 
,nM4, 


fi)  Lenslct  du  Fresnoy,  Méthode  pour  étudier  VhiS' 
loire,  t.  J  V ,  p.  354,  ciie  un  ouvrage  à  ce  sujet  dont  le 
litre  cs( .-  la  rie  et  la  mort  de  Henry  11,  le  Débonnaire, 
duc  de  Lorraine,  représentées  en  trois  discours  funè- 
bres, par  Jean  Sauvage,  Champenois,  de  Tordre  des 
minimes,  in-S*  ;  Paris,  1836  ;  il  ne  dit  pas  s'il  y  odes 
planclies. 

(2)  A  défaut  de  planches,  voir  la  dissertation  de 
A.  Galland,  intitulée  :  Anciennes  enseignes  et  esten- 


dards  de  France  et  de  la  chape  de  Saint^Marlin,  etc.  ; 
Paris,  1637,  in-4%  voir  p.  9. 

(3)  Les  auteurs  les  plus  estimés  sur  l'histoire  do 
cette  dévotion  sont  cités  dans  le  Dlcliotmalre  histo- 
rique de  Moreri,  et  dans  le  Dictionnaire  théologique 
du  Bergier,  et  l'on  peut  en  prendre  une  connaissance 
suffisaniedans  l'un  ou  l'autre  de  ces  deux  auteurs, 
bergier  ne  parle  pas  du  père  Alain  de  La  Roche  cité 
par  Moreri. 


CHA 


—  240  — 


CHA 


Voir  aussi  les  planches  ffravées  dans  Pou- 
Trage  du  révérend  père  Alain  de  La  Roche, 
intilalé  :  de  Origine,  miracalig  et  privilegiis 
rosarii,  1  vol.  in-8^,  et  encore  au  mol  Ro- 
saire. 

Bernard  Picart,  t.  II,  planche  n**  6  des 
Cérémonies  religieuses  chrétiennes,  donne 
trois  sortes  de  chapelets  à  ru9age  de  divers 
ordres  religieux. 

CHAPELAINS.-^hapelaindugrand  prieuré 
de  France.  Costume  assez  remarquable  vers 
lesxiiret  xiv«  siècles.  Beaunier,  Costumes 
français,  t.  I,  pi.  cxxxviii,  la  deuxième  G- 
gure  à  gauche. 

Chapelain  de  la  chapelle  royale  du  roi 
Jaime  II.  V.  Capellanus. 

—  De  la  chapelle  papale.  Y.  le  tableau  de 
Tintérieur  de  cette  chapelle  dont  nous  don- 
nons le  détail  au  mot  Chapelle. 

CHAPELLE  SIXTlNE.  -  Une  planche  pu- 
bliée en  1578  par  Dominique  de  Rossi  dans 
Fou  vraçe  intitulé  :  Capellasacra  Xisti,ôoBne 
la  vue  mtérieure  de  cette  chapelle  avec  les 
noms  de  tous  les  officiers  qui  sont  de  ser- 
vice (1)  auprès  de  sa  sainteté,  ils  sont  au 
nombre  de  54,  savoir  : 

l*"  Diaconus  cardinalis. 

2**  Secundus  diaconus  cardinalis. 

3^  Cardinales  episcopi. 

4"*  Cardinalis  primus  presbyter. 

5^  Cardinales  presbyterl. 

6°  Cardinales  oiaconî. 

T  Oratores  principum  christ. 

8°  Duces  présentes. 

9^  Patriarchs  et  episcopi  assistenles. 

10°  Gubernator  urbis. 

li""  Oratores  ecclesiastici. 

12°  Archiepiscopi. 

13°  Episcopi  primi  ordinis. 

14°  Episcopi  tertii  ordinis. 

15°  Aobates. 

16<*  Protonotarii. 

17°  Générales  ordinum. 

18°  Pœnitentiarii. 

19°  Procuratores  religionum. 

20°  Cardinalis  celebrans. 

21°  Subdiaconus  et  diaconus,  celebranti 
assistentes. 

22°  Assistons  celebrantis. 

23°  Capellani  celebrantis. 

24°  Familiares  celebrantis ,  aquam  mini- 
strantes. 

25°  SacrisU. 

26°  Auditor  Rots. 

27°  Duo  secretarii  papa? . 


28°  Senator  romanus. 

29°  Conservatores  urbis. 

30°  Barones  et  équités  romani. 

3i°  Subdiaconus  apostolicus. 

32°  Primus  auditor  Rots. 

33°  Magister  sacri  palatii. 

34°  Audi  tores  Hotae. 

35°  Acolyti  apostolici. 

36°  Abbreviatores  de  parco  majori. 

37°  Camerarii  secreti  papae. 

38°  Camerarii  participantes. 

39°  Cubicularh. 

40°  Advocati  con  sistoriales. 

41°  Medicus  papae. 

42°  Caudatorii  cardinalium. 

43°  Faldistorii  papae. 

44°  Primus  magister  caeremonianim. 

45°  Presbvteri  cardinalis. 

46°  Pontinci  ministrantes. 

47°  Magister  caBremoniarum  secundus. 

48°  Ministri  capeliae. 

49°  Sacrista  portae. 

50°  Choreus  et  cantores. 

51°  Magister  sacri  hospitii. 

52°  à  54°  Enfin  les  gardes  du  pape  à  pied 
et  à  chevaï. 

Outre  la  planche  gravée  ou  publiée  en  tête 
de  cette  liste,  on  peut  encore  consulter  la 

Elanche  de  Tinténeur  de  la  chapelle  ponti- 
cale,  publiée  dans  les  Cérémonies  religieu- 
ses .de  Bem.  Picart.  V.  le  t.  III  de  la  partie 
consacrée  aux  cérémonies  du  culte  catho- 
lique. 

Sous  ce  titre  de  chapelle  papale  ou  ponti- 
Gcale,  nous  entendons,. non-seulement  le 
détail  de  tous  les  officiers  qui  y  Ggurent , 
mais  encore  la  vue  même  de  la  chapelle , 
Tensemble  de  tous  les  accessoires  qui  en  com- 
posent la  décoration,  comme  vases  sacrés, 
autel ,  tabernacle ,  siège  pontifical ,  statues , 
peintures,  tentures,  etc. 

CHAPELLE  royale.  -  Dile  de Charlemagne. 
V.  Aix-la-Chapelle. 

—Dite  de  Philippe  Auguste.  V.  Oratoires. 

Vue  intérieure  cl^une  chapelle  du  roi  de 
Majorque,  vers  le  xiii*  siècle.  On  y  voit  une 
conserve  eucharistique,  dite  turricala  ro- 
bra,  etc.,  planche  de  la  p.  53  du  t.  III,  jécia 
sanctorum des  Bollandistes,  mois  de  juin. 

Chapelle  sépulcrale  de  Bohémond,  prince 
de  Tarente,  près  Canosa,  xir  siècle.  Monu- 
ments des  Normands,  etc.,  dans  l'Italie  mf- 
ridionale,  1  vol.  in-folio,  par  M.  le  duc  de 
Luyncs  et  son  collaborateur;  Paris,  1844, 
pi.  II,  III. 


(0  Toas  ces  noms  ofTrant  une  série  de  costumes  et     relevé  ;  si  on  le  trouve  un  peu  long,  nous  le  savons 
(l'oOSciers  dont  toutes  les  places  sont  indiquées  sur  In     mieui  que  personne, 
planche,  nous  avons  pense  bien  faire  en  donnant  ce 
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Sainte-Chapelle  de  Paris.  V.  Sainte-€ha-  sînateur),  Foyagcê jpittoresqne  en  France  » 

PELLE.  par  Taylor  et  aie  ChiW^xïx  {Normandie)  ^ 

Chapelle  Palatine  au  château  royapde  pi.  cxc. 

Palerme,  architecture  du  xir  au  xiii*  siècle.  Oratoire  dit  la  chapelle  de  Pesme ,  en 

D'Affincourt,  pi.  xlvi,  n""  59,  et  les  planches  Franche-Comlé.  Taylor,  f^oyage  dans  Van- 

publiées  par  Hittorf  et  Zanth,  Monuments  eienne  France  {Franche-Comté),  pi.  viii. 

modernes  de  la  ^(ci/e,  in-folio,  reproduites  Très-belle  décoration  dans  le  style  de  la 

par  J.  Gailhabaud  dans  Monuments  anciens  renaissance,  mais  avec  des  accessoires  trop 

«^jiMMler/i^<,  in-4'',  iâ* livraison,  pi.  I  à  IV.  mythologiques.  —  Dite  du  Saint-Lait,  à 

. —  Du  roi  Edouard  le  Confesseur  avec  ses  Eeims.  Y.  au  mot  Décorations  et  Lait. 

curieux  bas -reliefs.  Voir  au  nom  de  ce  V\ie  intérieure  de  la  chapelle  Sixtine  au 

prince.  Vatican,  i   planche  in-ioiio,  publiée  par 

—  De  Pancien  château   de  Pagny ,  en  Bonanni  dans  sa  Hiérarchie  ecclésiastique, 

Bourgogne.  Y,  Pag?(y.  et  dans  les  Cérémonies  religieuses  de  Ber- 

Chapelle  des  Médicis,  à  Florence,  xv*  siè-  nard  Picart,  1. 1,  planche  de  la  p.  502. 

cle,  d\Açincourt,  Architecture,  pi.  lxxxix.  Yoir  aussi  une  médaille  du  pape  Alexan- 

Chapeile  delà  famille  des  Ruiilacce;  Flo-  dre  YIL  Numismatique  des  papes,  par  Bo- 

rence,  remarquable  ;  même  siècle  environ,  nanni  et  Dumolinet,  pi.  xxxiii,  n"*  26.  Les 

d'Agincourt ,  Architecture,  pi.  lu  ,  n"'  17,  fresques  de  cette  chapelle  sont  publiées  par 

18, 19, 20.  d^Agincourt,  Peinture^  pi.  clxxhi. 

ChapelLe  du  Saint-Sépulcre  à  la  cathédrale  Willemin,  t.  Il  de  ses  Monuments  franc, 

de  Semur,  xiv*  ou  xv siècle.  Moyen dgepit-  inéd,,  pi.  cxxi  et  cxlix,  a  donné  la  vue  ex- 

tôresqae,  pi.  cliv.  térieure  et  intérieure  de  deux  jolies  cha^ 

Autre,  dans  l'église  de  Dieppe.  Voyage  pelles  dans  le  style  du  xv*  siècle,  d'après 

pittoresque  (Normandie)^  par  Taylor  et  de  une  miniature  du  Miroir  historial  de  Yin- 

Caillen^,  t.  1,  pi.  lxxv.  cent  de  Beauvais ,  et  l'autre  d'après  la  cha- 

Autre  à  Pégiise  de  Caudebec  ;  même  ou-r  pelle  dite  de  Saint-Plat,  à  la  cathédrale  de 

vrage,  pi.  xix.  Chartres,  modèle  complet  d'architecture  du 

Chapelle  dite  de  Rosslyn  (Angleterre),  xiv* siècle.  Willemin,  Monuments  français 

singulièrement  remarquable  par  ses  colon-  inédits,  pi.  cxxi. 
nés,  dont  une  est  ornée  de  fleurs  sculptées 

â  même  le  fût,  Britton ,  Architectural  anti-  CHAPELLE  (  Sainte-),  à  Paris,  tenant  à 

quilieê  ofFngland,  in-é"*,  t,  JII,  8  à  10  plan-  l'ancien  palais  des  rois  de  France.  Il  existe 

ches  de  détail,  de  vues  intérieures,, etc.,  diverses  descriptions  de  ce  célèbre  monu- 

Moyen  âge  pittoresque,  pi.  l\i\;  Ecosse  ment  de  la  piété  d^  saint  Louis;  la  plus 

pittoresque  de  Barlett  et  Beattîe.  Y.  la  liste  complète  est  celle  publiée  dans  Vffistoire  de 

des  planches.  la  Sainte  -  Chapelle ,  par  Morand,  1  vol. 

Très-belle  chapelle  de  la  cathédrale  de  in-4*'. 

Noyon,  architecture  et  sculpture  du  xv*siè-  On  y  voit  cette  église  &  ses  diverses  épo- 

cle,  publiée  dans  le  journal  dit  l'Artiste,  ques,  telle  qu'elle  était  de  1245  à  1650; 

V.  les  Topographies  de  la  France  et  au  mot  avec  ses  deux  clochers  différents  de  hauteur 

Noyon.  et  de  détails  et  même  de  forme  à  la  base. 

Chapelle  dans  le  style  mauresque  à  l'é-  Deux  vues  intérieures,  6  planches;  détail 

glise  cathédrale  de  Cordoue,  Moyen  âge  du  trésor  de  sa  saeristie, reliquaires, châsses, 

pittoresque,  pi.  lxxiii.                       ^  «ceaux,  manuscrits,  camées,  etc.,  11  pi. 

Chapelle  dite  des  Grands-Carmes,  à' Metz,  La  Sainte-Chapelle  a  été  reproduite  à  di- 

publiee  dans  l'ouvrage  de  M.  Alex.  Lenoir  verses  fois,  et  surtout  par  Alex.  Lenoir. 

sur  le  Musée  des  monuments  français,  U  y Uy  Yuedefaoe  avec  ses  anciennes  sculptures 

planebes  des  p.  125  et  124.  du  portail,  Atlas  des  arts  en  France,  in- 

Cha pelle  de  Tbôtel  de Cluny,  publiée  sous  folio ,  pi.  xxxii  ;  par  M.  Schmit ,  Description 

deux  points  de  vues  différents,  dans  V Atlas  duPatais  de  Justice,  in-folio,avec  un  texte, 

des  arts  au  moyen  âge,  par  M.  du  Somme-  et  par  M.  Chapuis,  dans  V Histoire  de  Paris, 

rard,  pi.  i  et  ii  de  l'atlas.  par  M.  de  Saint-Yictor,  et  en  dernier  lieu 

Chapelle  de  Notre-Dame  de  Halle  dans  par  M.  du  Sommerard  qui  en  a  publié  une 

le  Hainaut.Y.  ex-voto, —  De  diverses  églises  vue  intérieure,  telle  qu'elle  pouvait  être  du 

de  la  Suisse.  Y.  au  mot  Suisse  l'ouvrage  de  temps  de  saint  Louis.  Y.  cette  planche  dans 

John  Arter.  V Atlas  des  arts  au  moyen  âge,  pi.  i,  cha- 

Chapelle  de  la  Grande-Maison ,  dite  des  pitre  lY. 

Andelys ,  à  Rouen;  style  du  xv*  siècle  (si  Autre  vue  intérieure  d'après  une  minia- 

toutefois  elle  n'est  pas  arrangée  par  le  des-  ture  du  manuscrit  de  J.  Ju vénal  des  Ursins, 

Tome  I.  10 
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Album  àen  a  fis, an.  moyen  âge,  pi.  ii  de  la  compagnée  d^une  tour  avec  ses  cloclies,  que 

7*  çérîe.  ..  Tartisle  fait  voir  au  dehors.  Sur  la  piartie 

Sceau- de  la  Sainte -Chapelle  de  Paris,  supérieure  de  Tédifice  est  une  manÏYelIc 

représentant  la  belle  châsse  gothique,  ou-  dont  nous  ignorons  l'usage, 

vrage  d'orfèvrerie  au  xiv*   ou  xv*  siècle.  Chapelle  funèbre  d'Harold.  V.  A  ce  nom. 

Morand,  Histoire  de  la  Sainte  -  Chapelle ,  Celle  érigée  lors  de  Tex position  du  corps 

planche  de  la  p.  i4  Sa  châsse-dans  la  cha-  de  la  mère  de  saint  Louis,  miniature  cm 

pelle  haute,  i^.,  planche  de  la  page  39;  on  beau  manuscrit  de  V Histoire  de  saint  Louis, 

y  voK  un  ciborinm  qui  lui  sert  d'éncadre-  à  la  Bibliothèque  royale  de  Paris,  sous  le 

ment;  grande  châsse,  rft.  /  planche  de  la  n"*  8405;  la   miniature  de  la  mort  et  de 

p.  40;'éturde  la  vraie  croix,  id.,  planche  Texposition  de  la  reine  se  trouve  au  fo- 

<fe  la  p.  41;  on  y  voit  Hélène  et  Constantin  lio  liij,  ib.' 

dcffoout.  Un  spécimen  de  manuscrit  du  x'  an  Chapelle  ardente  pour  les  obsèques  du 

XI*  siècle,  planche  dé  ^a  p.  55;  une  lettre  duc  de  Lorraine,  Charles  III,  à  Nancy.  Gra- 

B  style  byzantin,  même  page,  etc.  vée  par  Math.  Merian  et  Brentel,  d'après  les 

Autre  Sainte-Cha|>eHe  dans  le  donjon  de  dessins  de  Claude  de  La  Ruelle,  i  vol.  in-^o- 

Vlncennés,  près  Paris.  On  en  trouve  une  as-  lio,  dont  toutes  les  planches  sont  magnifî- 

•sez  beHe.représènlalion  dans  la  Topoara-  ques. 

phie  de  la  France,  par  Claude  de  Chastiflon,  On  en  trouve  quelques-unes  dans  la  f^ie 

ot  dans  celle  du  Cabinet  des  estampes,  à  Pa-  de  l'empereur  Maximilien  ,  attribuée  à  Al- 

ris  (i^incennès),  bert  Durer,  et  à  Burgmayer  ^graveur.  V.  le 

Millin  dans  le  t.  I  de  ses  Antiquités  na-  t.  H,  planches  des  pages  68,  75, 141  (14S9). 

tionples,  SiTi.  X,  pi.  x  à  xxiii,  donne  plu-  Heprésentations  des  chapelles  ardentes 

sieurs  planches  de  vues  générales  et  de  dé-  érigées  pour  les  obsèques  de  la  reine  Anne 

taiisdece  monument.  de  Bretagne,  k  Paris,  à  Blois  etàNanttô. 

Voir  aussi  dans   la   Topographie  de  la  Trésor  de  la  couronne  de  France,  t.   Il, 

France  formée  par  l'auteur,  article  f^in-  pi.  ccvi  et  ccvii  ;  d'après  Montfaucon,  Mo- 

cennes,  numents  de  la  monarchie  française ,  in-fo- 

'  Celle  de  Bourbon *rArchambault, détaillée  lio,  t.  IV,  pi.  xix,  xx,  xxi. 

en  plusieurs  planches  dans  l'o^ivrage  inti-  Chapelle  ardente  érigée  lors  de  la  mort 

'  (ulé  :V Ancien  Bourbonnais,  publié  par  Du-  d'un  souverain  pontife.  V.  GÉatiiioiiiiES  re- 

ro5jer,)ibraîr«-édileur,  à' Moulins,  deux  vo-  ligieijses,  par  Biern.  Picart,  t.  Il,  pi.  ii  et 

lûmes  4n-.folio.  suiv. ,  ou  le  Ceremoniale  pontifieum ,  d^où 

'.  I"'  Vue  générale  de  ladite  chapelle;  elles  sont  copiées. 

^  Deux  ou  trois  coupes  dans  la  longueur 

et  largeur;                       ,.  CHAPELLES  EXPI.^TOIRES.— On  trouve 

'  3*'  Vue  intérieure  dans  son  état  naturel  ;  un  monument  de  ce  genre,  construit  au 

4"  Vue  des  ruines  des  parties  détruites.  xv  siècle,  au  milieu  du  pont  de  Bar-sor- 

Aubc,  publié  dans  le  Foyage  archéologique 

CHAPELLES  FUNt^lBRES  ou  ARDENTES,  dans  le  département  de  VAube ,  par  AmouM 

—  On    IrouA'e  deux    ou    trois-  chapelles  (Bar-sur-Aube),  pi.  ix. 

éclairées  avec  des  lampesau-dessusde  tom-  Autre  sur  le  pont  de  Ritherham,  dans  le 

beaux  chrétiens,  dans  l'ouvrage  intitulé:  de  comté  d'York.  V.  la  planche  de  ce  pont. 

Lacer nis  et  lampcuUbus  pensifibus  in  sacris  Histoire  du  comté  d'Vork,  à  Londres  et  à 

christianornm  çedibus ,  par  Lucas  .Fanciulli,*  Paris,^chez  Fischer. 
in-4'',  1802,  à  Rome.  V.  la  planche  qui  est  à 

la  lin  et  les  n«'  6,  i7.                            *  CHAPELLES   SÉPULCRALES.  —   Celles 

La  2*  planche  de  l'ouvrage  ihtitulé  :  Car-  des  caveaux  de  l'église  Saint-Denis  sont  célè- 

men  de  motibus  siculis  et  rébus  inter  Henri*  bres.  V.  au  nom  de  l'église  pour  les  détails 

cnm.  f^II  t   homanorum    imperatorem,   et  de  ces  chapelles. 

Tancredem,  sœculo  xir  gestis ,  par  Pierre  —  Dite  des  Valois,  même  église:  détruite 

d'Ëbiïlôn,  publié  d'après' un  manuscrit  de  depuis  j789;  publiée  par  Androuet  Ducer- 

la  bibliothèque  de  Berne,  par  Samuel  Engel,  ceau.  I>es  plus  beaux  Dâtiments  de  France, 

qui  donne  \e- fac-similé  de  toutes  les  minia-  par  Félibien,  Histoire  de  l'abbaye  de  Saint- 

tores,  dont  un  erand  nombre  sont  très-im-  Denis,  in-folio,  p. 565.  Dans  la  grande  7*opo- 

poriantes  pout*  îe$  usages  et  les  costumes  du  graphie  de  Fremce,  et  celle  du  maréchal 

X*  aux  1^  siècle.  d'UxelIes;  toutes  deux  au  Cabinet  des  es* 

La  planche  ci-Klessus  désignée  oiïre  la  re-  tampes,  k  Paris.  Dans  les  Vues  de  France 

présentation  de  trois  chapelles  ardentes ,  d'Israël  Sylvestre  et  Marot. 

dont  une  est  surmontée  de  créneaux,  ac-  Autre  à  Joigny,( Yonne), xvi* siècle, ilfofiB* 
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menti  de  la  France,  par  Alex,  de  La  Borde, 
in-folio,  t.  H,  pi.  ccxxxvii,  chez  Giard. 

Celle  du  roi  Henri  VI I ,  en  Angleterre,  église 
de  Westminster.  V.  les  descriptions  de  ce 
monument,  à  son  nom. 

Vne  intérieure,  Moyen  âge  pittoresque, 
pi.    Ll. 

Antres  dans  les  églises  de  Burgos ,  de  Ma- 
drid, Tolède,  Espagne  artistique  et  monu- 
mentale, Paris,  cnez  Hauser,  in-folio. 

y.  la  liste  des  planches  donnée  à  la  fin  de 
TonTrage. 

Celle  de  Téglise  Saintniean,  h  Malte.  V.  à 
ce  nom. 

— De  Saint-Ërasme  à  Westminster,  Moyen 
âge  pittoresque,  pi.  xci,  et  les  descriptions 
de  cette  église,  parBritloB,  pi.  xliii,  Pugin 
et  Bluck. 

—  Du  roi  Henri  V  d^An^leterre,  même 
église,  même  ouvrage  qneci-dessoa;  copiée 
par  Rouargue. 

Chapelle  royale  des  ducs  de  Bourgogne. 
V.  Talias  de  rhistoire  de  ces  princes,  par 
M.  de  Barante. 

Chapelle  dite  des  Bourbons,  cathédrale  de 
Lyon  ;  les  voûtes  sont  découpées  en  cui&-de 
lampe.  Moyen  âge  monumental,  pi.  cc\xx. 

Chapelle  Sainte-Anne,  cathédrale  de  Dur- 
goSyEspagne  artistique  et  monumentale  in-fol . 

Autre ,  dite  du  Cardinal  ;  même  ouvrage. 

Chapelle  Sainte-Odyle,  Moyen  âge  monu^ 
mental,  pi.  ccxxxiv. 

Chapelle  dite  la  Neuve,  à  Péglisc  de  Sou- 
vigny,  Bourbonnais  :  on  y  voit  un  beau 
tombeau  des  sires  de  Souvigny.  Y.  Souvi- 
G91.  V.  aussi  à  Cbtptcs. 

CHAPELLE  DUCALE  de  Nancy.  Voir 
Nancy. 

CHAPELLE  D'AMBOISE.  V.  au  nom  de 
cette  ville. 

CHAPERONS.  —  Coiffure  fort  usitée  vers 
les  xiv«  et  xv  siècles ,  Willemin,  Monuments 
français  inédits,  1. 1,  pi.  cxxx;  t.  n,pl.cLxii 
et  CLXvi. 

Chaperon  simple,  sans  bandes  ni  cornet-' 
(es,  ib.,  pi.  cxxxviii. 

Chaperon  du  haubert,  Millin ,  Antiquités 
nationales,  t.  H,  pi.  v,  n"*  4,  art.  XV. 

Le  chaperon  était  tantôt  à  bourrelet,  tan- 
tôt à  éventail ,  et  garni  d'une  cornette. 
V.  tontes  les  collections  de  costumes  lellesque 
celles  de  Montfaucon,  Bonnart,  Beau  nier,  etc. 

Chaperons  de  femmes  au  xiv  siècle,  WiU, 
lemin,  t.  I,  pL  cxxx,  cxxxviii. 


.  Un  des  sergents  institués  par  saint  I^uis 
porte  cette  coiffure.  V.  au  mot  Sergents. 

PI  usieurs  figures  de  la  Flandria  ilU$strata 
sont  aussi  à  consulter.  V.  le  titre  plus  am- 
plement détaillé  à  Particle  Flandre. 

Les  chevaliers  de  Tordre  de  la  Toison 
d'or  portaient  le  chaperon.  V.  les  figures  de 
cet  ordre  dans  VHistoire  des  divers  ordres, 
par  Schoonebcek,  t.  IL  pi.  lxxw.  Dans  celle 
de  Bar ,  voir  Touvrage. 

—  De  diverses  figures  des  triomphes  de 
Pempereur  Maximilien,  par  Albert  Durer. 
V.  cette  belle  Suite  dans  Toeuvrc  d'Albert 
Durer  et  de  Cranach. 

CHAPERONS  DE  FAUCONS.  -  Willemin 
en  donne  un  exemple,  Monuments  français 
inédits,  pi.  cm.  V.  aussi  le  texte  de  M.  Pot- 
tier  sur  les  planches  de  Willemin. 

On  doit  en  trouver  dans  les  divers  livres 
à  planches  que  nous  indiquons  au  mot 
Chasse. 

CHAPES  ou  CIIAPPES  (1).  — l^s  diffé- 
rentes Vies  des  papes,  dans  les  Acta  sanc- 
torum ,  par  Ciaconius,  Palatins,  et  quelques 
autres ,  offrent  une  suite  de  figures  vêtues 
de  chapes  assez  riches  de  détails ,  curieuses 
à  consulter,  quoique  presque  toutes  soient 
deTinvention  des  artistes,  et  non  d'après  des 
monuments  authentiques,  du  moins  à  ce 
que  nous  pensons. 

Chape  dite  impériale.  V.  une  figure  de 
l'empereur  Sigismond,  publiée  par  Wille- 
min ,  Monuments  français  inédits  ,  t.  I , 
pi.  XIII,  monument  du  xr  siècle  environ. 

Chape  de  saint  Thomas  de  Cantorbery, 
gravée  dans  les  Acta  sanctorum  des  Bol  - 
landistes,  mois  de  mai,  supplémentaire, 
Propylœum,  pars  5*,  planche  de  la  p.  96. 

Diverses  formes  de  chapes  en  France, 
du  XIII'  au  xiv  siècle,  ih»,  même  planche. 

Quatre  belles  chapes  don t  deux  avec  sujets, 
gravées  dans  le  1*^  volume  de  V  Histoire  généor 
logique  de  la  maison  d'Auvergne,  par  Ba- 
luze,  in-folio,  p.  532. 

Chapes  de  saint  Bertrand ,  évêque  de 
Comminges,  dans  le  Languedoc  :  ornements 
et  plusieurs  figures  de  saints,  vers  le  xr  siè- 
cle, Foyages  en  France,  par  Taylor  et  de 
Cailloux  {Languedoc)^  pi.  clxxxviii  bis. 

—  Dite  de  saint  Martin  ,  servant  d'éten- 
dard au  moyen  âge  (S). 

—  D'une  figure  de  Cnarles*Quint,  publiée 
avec  son  fermai I,  Album  des  arts  au  moyen 
âge,  par  M.  du  Sommerard  ,  pl.  xxiv,  cha- 
pitre XX,  iO*  série. 


(t)  Nommée  autrefois  capa  ou  cappa,  pluvial,  c'est  (2)  Nous  ne  pouvons  en  indiquer  de  {iravurc»,  quoi- 
la  peiui/a  des  anciens- Trotfé  de /tf^r/^ie^  par  Bocquil'  (tu'il  en  puisse  exister.  V.  à  ce  sujet  le  Traiît^  d'.i 
lot.  V.  à  la  table.  étendards,  bnnnicrcs,  etc.,  par  Galland. 
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Chapes  de  chantres.  Y.  Chantres.  CHAPITEAUX  DOUBLES.  —  Parmi  tous 

Fragment  d^une  chape  donnée  en  1501  ceux  qui  existent,  nous  citerons  ceux  du 

par  un  roi  de  Hongrie  (saint  Etienne),  d*A-  cloitre  d'Aix,  de  Sainte-Maurice  de  Vienne 

gincourl.  Peinture,  pi.  clxviii,  n**  H.  (Daupbiné),  de  Saint-Bertrand  de  Coromin- 

Ceile  d^une  figure  de  la  sainte  Vierge,  ta-  ges,  xi*  siècle.  V.  à  ces  noms, 

bleau  de  son  Couronnement,  par  Angelico  Très- beau   chapiteau     de-  ce    genre, 

Fiesole,  et  ceUe  de  saint  Nicolas,  même  ta-  xm*  siècle,  provenant  du  cloître  d^Arles, 

bleau ,  au  Louvre,  publié  par  Schlegel ,  in-  Univers   pittoresque  ,    de    Didot ,    frères 

folio,  et  son  œuvre.  (France),  pi.  cccxiv,  i*. 

Magnifiaue  chape  avec  son  collet  ;  cou-  Deux  autres  au  Musée  de  Toulouse,  style 

verte  de  ligures  de  saints,  de  saintes,  de  byzantin,  roman,  ou  lombard:  l'un  avec  de 

prophètes;  on  y  voit  Jésus-Christ,  la  sainte  beaux  enroulements;  Tautre  représentant U 

Vierge  et  saint  Jean  :  ouvrage  du  xiii'  ou  mort   et  Ten ferrement  de  la  Madeleine, 

xiv°  siècle,  publié  par  Gori,  'rhesaurus  dip^  Voyages   pittoresques    en   France,    etc. , 

fyc^oram^  t. III,  pi.  xviii, à  la  fin  du  volume,  par  Taylor  et  de   Cailleux   {Languedoc), 

Très-bello  chape  d'un  évéque  nommé  Jean  pi.  xxxi  ter. 

Donateur;  peinture  du  XVI*  siècle, ^//a«d^«  Autres  à  Téglise    d'Elne   ( Roussillon ). 

arts  au  moyen  âge,  pi.  vi  du  chap.  VI.  V.  Elne. 

Autres  couvertes  de  figures ,  d'ornements  Plusieurs  chapiteaux  comparés  des  églises 

et  de  broderies  ,  trouvées  dans  la  tente  de  de  Saint-Remy ,  Sainl^-Denis ,  Notre-Dame, 

Charles  le  Téméraire  à  ^sjïc^  ,  Album -des  Reims  et  Beauvais,  Magasin  pittoresque, 

arts  au  moyen  âge,  10*'  série,  pi.  xxviii.  t.  Vif,  p.  400,  401. 

Voir  encore  les  mots  Casula,  Planeta.  Autres  de  Téglise  du  cloître  de  Moissac  et 

de  Saint-Germain-des-Prés,  ih,,  p.  264. 

CHAPITEAUX.  —  D'Agincourt,  dans  son 

liistoire  de  l'art,  section  Architecture,  donne  CHAPITEAUX  ARCHITRAVES.  —  A  l'é- 

des  Suites  de  chapiteaux  de  divers  styles ,  glise  de  Pforta ,  vieille  Saxe.  V..  pi.  vi  de 

depuis  le  v  siècle  environ  jusqu'à  la  fin  du  rouvrage  Denkmaale  der  Baùkunsi  der  mi7- 

xvr.  V.  les  pi.  VII,  XVI,  XVII,  xxii,  xxiii,  telalters  in  Sachsen,  in-4'',  par  Pattrick  et 

XXIV,   xxvj ,    XXVIII,   XXIX,  XXXI,  XXXII,  Geyser,  etc.,  à  Leipsick.  Nous  citons  cette 

XLViii,  L.  particularité  comme  très-remarquable. 

Il  donne  des  tableaux  chronologiques  de  LeréfectoiredeTancienneabbayedeSaint- 

cbapiteaux comparés,  pi.  lxviii,  lix,  lxxx;  Martin-des-Champs,  à  Paris,  publié  dans  la 

chapiteaux  style  des  premiers  siècles  du  Statistique  de  Paris ,  in-folio,  par  les  soins 

christianisme   en   France.  V«  MoMTHAaTRE  du  gouvernement,  sous  la  direction  d'Alb. 

(Abbaye   de).  Pour  l'architecture  romane  Lenoir,  architecte ,  offt*e  une  belle  Suite  de 

et  romano-byzantine,  V.  les  églises  d'Auver-  chapiteaux  du  xiir  siècle,  d'une  grande  ri- 

gne,  celles  de  Saint-Germain-des-Prés,  de  No-  chesse  de  détails  pris  dans  le  système  végé- 

tre-Dame-du-Port,  à  Clermont,  etc.;  pour  tal.  V.  les  pi.  xi,  xii,  xvi,  etc. 

lestyleanglo-saxon,angIo-normand,  voir  à  Ceux  de  l'ancienne  église  de  Jumiégcs 

ces  mots.  sont  aussi  à  citer  pour  les  xir  et  xiii*  siècles. 

Les  Dictionnaires  d'architecture,  de  Brit-  V.  à  Jumiéges. 
ton  et  de  Pugin,  avec  des  fac-similé  de  cha- 
que style ,  1  ou  â  volumes  in-4*>  et  in-S*".  Les  CHAPITRES.— D'abbayes,  de  cathédrales, 
planches  du  Cours  d'architecture  monumen-  d'églises,  congrégations,  etc.,  Trésor  de  nor 
taie,  de  M.  de  Caumont;  celles  des  deux  mismatique  {Sceaux  des  communes) y  pi.  vi. 
Mémoires  sur  l'architecture,  de  M.  Albert  p.  il  ;  pi.  xii,  p.  22;  pi.  xvii,  p.  50;  pi.  viii, 
Lenoir,  pour  les  Instructions  ducomitédes  p.  14;  pi.  xiii,  p.  23;  pi.  xviu,  p.  30. 
arts  et  monuments,  in-4''.  V.  aux  p.  32,  34, 
36,  37,  38,  39.  CHAPITRES  d'ordres  religieux  et  civils. 

Chapiteaux  fortifiés,  ou  surmontés  de  pe-  — Des  frères  hospitaliers  desservant  l'hôpi- 

tites  fortifications.  V.  Germigmy.  tal  du  Saint-Esprit,  à  Dijon,  1450,  tenu  par 

le  pape  Nicolas  V,  miniature  du  manuscrit 

CHAPITEAUX  CUBIQUES.  —  M.   Daniel  publié  par  les  antiquaires  de  la  Côte-d'Or 

Ramée,  architecte.  Manuel  é^ architecture,  dans  l'ouvrage  intitulé  :  Histoire  de  la  fon^- 

t.  II,  p.  165,  donne  comme  exemple  celui  dationde  l'hôpital  du  Saint-Esprit  par  Eur 

de  la  crypte  de  la  cathédrale  de  Strasbourg  ;  des  III,  duc  de  Bourgogne,  in-4'*,  Dijon, 

ceux  de  Saint-Vital  de  Ravenne  V.  ces  noms.  1838,  miniature  n"*  22. 

—  De  Sainte-Marie-du-Capitole ,  de  laca-  Quelques  vitraux  de  l'église  du  couvent 

thédralc  de  Cologne.  des  Feuillants  de  Paris,  reproduits  dans  les 
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j4ntiqmté8  nationales,  par  Millin,  1. 1,  n<»  5,  On  troure  de  très-belles  études  de  char- 

offrentce  eenre  d'assemblées.  V.  surtout  les  dons  employés  comme  ornements ,  sculptés 

n*^  6,  a,  z4,  29  des  pi.  vi,  tu,  viii,  ix.  aux  églises  de  Chartres,  Saint-Ouen,  etc., 

—  Des  Gamaldules  (1).  V.  à  ce  nom  dans  publiées  par  M.  Romagnesi  dans  un  Be^ 
ce  Dictionnaire.  cneil  d'ornements,  en  4854-36  et  suiv.,  in- 

Sceaux  des  chapitres  de  divers  ordres  re-  folio,  chez  Benard  et  Lenglumé.  Y.  les  plan- 

lîgieux  en  France,  Trésor  de  numismatique  ches  du  moyen  flge. 

{Sceaux  des  abbayes)^  pi.  y,  vi,  xi,  xii,  xiii.  Le  chardon  est  souvent  employé  comme 

encadrement  de  miniatures  ou  de  gravures 

CHAPITHES  D'ORDRES  MILITAIRES.  —  en  bois.  Voir  le  beau  spécimen  de  ce  genre 

Des  chevaliers  du  Nœud  ou  du  Désir,  vers  le  dans  la  pi.  xvi,  p.  150,  n°  i  ,  de  V£ssaisnr  la 

XIII*  ou  xiv  siècle ,  Montfaucon ,  Monuments  calligraphie  au  moyen  âge ,  par  Langlois  du 

de  la  monarchie  française,  in-folio,  t.  II,  Pont-de-P Arche,  in-S";  Rouen,  1841. 
V.  les  planches  à  la  Cm  du  volume,  et  dans 

le  Trésor  de  la  couronne  de  France,  t.  f,  CHARDON  TIGE  des  armes  des  dtics  de 

pi.  cxii  et  suiv.  Nancy.  -  On  le  trouve  représenté  sous  les 

—  De  la  Toison  d'or,  Annales  Brahan^  pieds  du  cheval  d'une  figure  du  duc  Char- 
tiœ,  2  volumes  in-folio,  par  Harœus,  t.  Il,  les ,  qui  se  voyait  autrefois  dans  une  ar- 
pl.  XXXVIII.  cade  de  la  belle  porte  du  palais  ducal,  à 

—  De  Saint-Michel.  Tenu  en  1469,  par  Nancy. 

Louis  XI,  Trésor  de  la  couronne  de  France,  V.  les  planches  de  la  Suite  des  cérémonies 

t.  Il ,  pi.  Lxxxix.  funèbres  de  ce  prince.  V.   à  son  nom  et 

Cérémonie  de  la  réception  d'un  cheva-  Pompes  funèbres.  Elle  est  reproduite  dans 

lier  par  Henri  II,  ib,,  pV.  cclvi.  le  5'  volume  du  Musée  des  fanHiles,  p.  144. 

Chapitre  et  réception  de  chevaliers  de 

lV)rdre    du   Saint-Esprit,    en    1579,  ib.,  CHARGES.  FONCTIONS  OU  DIGNITÉS. — 

pi.  GCLXXxiii.                            *  Dans  le  5'  volume  du  mois  de  juin  des  4cta 

. —  De  l'ordre  du. Croissant,  r^blr  par  le  sanctofum  .des  Rollandistes  ,  il  existé  une 

roi  René  d'^jou  et  de  âicile ,  mais  qui  suite  de  5  ou  6  planches  qui  ofM  la  repré- 

datc  d»  1268,  Trésor  de  la  couronne  de  sentatfdn  de  tous  les  genres  d'emplois  cdn- 

France,  1. 11^  pi.  CLxvr.  nus  au  moyen  Age;  cette  suite  est  gravée 

diaprés  les  miniatures  d'un  manuscrit  inti- 

CHAR.  —  Portant  des  ^bannières ,  élen-  tulé  :  Leges  palatinœ,  du  roi  Jayme  II  qui 

dards\  etc!,  d§ns  une  pompe  funèbre,  aux  vivait  vers  f524,  Qt  qui  avait  f^lt  dresser 

funérailles  d'Albert,  duc  u'Autriche,  etc.  tout  le  cérémonial  ^e  son  palais,  depuis  les 

V«  Funérailles  des  princes  Bt  Albert.  premiers  ofliciers  jusqu'aux  serviteurs  des 

phis  bas  offices. 

CHARBONNIÈRE.  —  Marchande  de  char-  La  première  planche  offre  la  figure  du»  roi 

bon  mesurant  sa  marchandise  qu'elle  verse  assis  sur  son  troue,  de  forme'g^othique,  d^un 

dans   le  tablier,  'd'une,  femme,  Sculpture  goût  assez  remarquable,  et  entQuré  de  ses 

d^une  des  siècles  dd  chœur  de  la  cathédrale  grands  officiers.  ' 

de  Rouen,  xv  siècle,  publiée  par  Langlois  La  deuxième  planche,  ainsi  que  l.es  sui-   - 

du  Pont-de-PArche,  in-^*",  pi.  xi,  n*'^^.  vantes,  sont  consacrées  à  la  représentation 

de  tous  les  emplois ,  de  toutes  les  charges, 

CHARDON  (Ordre  du).  — ^  Schoonebeek,  avec   leurs  noms  et  désignations  de  ceux 

Histoire  des  ordres  mUiMres,  iiH2,  t.  II,  qiii  remplissaient  la  cour  de  ce  roi,  et  mar<^ 

planche  n<>  71..  cnaient  d'après  un  cérémonial  très-sévère. 

Autre  dit  de  Saint -André -du -Chardon ,  Nous  en  donnons  les  noms  et  les  détails 

ib,,  1. 1,  pi.  XXI  :  cet  ordre  existe  en  Ecosse,  au  mot  Officiers  dd  palais.  Les  funérailles 

de  Charles  III ,  duc  de  I^orraine,  gravées  pair 

CHARDONS.  —  Un    des  plus  curieux  Claude  de  La  Ruelle,  sont  aussi  à  consulter., 

exemples  de  l'emploi  de  la  feuille  du  char-  Les  charges  et  dignités  de  la  cour  pontifi- 

don,  comme  ornement,  se  voit  à  la  chaire  de  cale.  V.  au  mot  Cérémonies  pontificales. 

Freyberg  (xv*  siècle),  en  Saxe,  Moyen  âge  Chapelle  Sixtine. 

pittoresque,  pi.  cvi,  cvn  et  cviii.  Pour  celles  de  la  cour  de  France.V.  France  . 

(1)  Dans  la  Fie  des solK aires  d^ Occident  et  d'Orient,  assemblés  cd  chapitre.  Ces  deux  planches  sont-elles 

par  Bourgoin  de  Villeforce,  4  vol.  in-8*  ;  on  iroave  h  inspirées  d'après  quelques  peintores  deTépoqui»  ?  nous 

la  fin  d'un  des  volumes  deo^  gravdres  représentant  l'ignorons;  mais  faute  de  mieux  elles  peuvent  donner 

Tune  les  religieux  camaldules  réunis  autour  de  leur  une  idc«  de  ces  sortes  de  réunions  cénobitiques. 
supérieur,  et  Tauire  lus  religieux  de  l'abbaye  d'Orval 
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CHARIOTS  des  Golbs  ou  des  Francs.  --  CHARIOTS  NORMANDS.  V.  les  dëUils  de 

Sculpture  d'un  ancien  tombeau,  à  I^ngres,  la  tapisserie  de  Bayeux,  au  mot  Tapissb- 

(fnivers  pittoresque  (France)  y   de  Didol,  ries. 

frères,  pi.  xlv.  Autre  tiré  d'une  miniature  de  Vffortas 

Chariot  du  vu*  au  viir  siècle,  Willemin,  deliciarum  {France  hUtorique  et  monume»' 

Monuments  français  inédiit ,  t.  I,  pi.  ni;  ce  tdU)^  d'Abel  Hugo,  t.  m,  planche  de  la 

singulier  monument  est  tiré  d'un  des  chapi^  page  4. 
féaux  des  caveaux  de  Saint-Denis  (1)  ;  et  ceux 

publiés    d'après  des  miniatures,  dans  le  CHARITÉ  1 3} (La). —  Sculpture  du xnrsiè- 

2"  volume  de  la  France  pittoresque  et  monn-  cie,  au  tombeau  de  Pierre  de  Vérone,  à  Mi« 

mentale  d'A.  Hugo,  pi.  lv.  lan,  d'Agincourt,  5ca(pfar«>  pi.  xxxiv. 

Autre  présumé  du  IX*  siècle,  d'après  une  Deux  belles  statues  au  Campo  Santo« 

miniature  de  cette  époque  ;  tirée  .de  l'on*  xv*  siècle  environ,  intitulées  :  Misericordiat 

vrage  de  Strutt,  Fiew  of  the  inhabitanis  of  et  Tautre  Charitas,  V.  la  ni.  xcvii  delà  pn- 

England,  London ,  1774 ,  2  vol.  in-4<',  1. 1,  blication  des  sculptures  ae  ce  monument, 

pi.  V,  fig.  6,  et  dans  d'Âgincourt ,  Peinture,  par  Lasini,  in-4*'.  V.  au  mot  Campo Santo. 

pi.  CLxiv,  n""  14,  et  pi.  glvii.  Sur  une  médaille  du  pape  Pie  lY.  Y.  les 

Suite  de  chariots  du  xii*  au  xvi*  siècle,  ti*  ouvrages   intitulés   :   J\umismata  pontipr 

rés  de  miniatures,  et  gravés  en  bois  dans  cum,  par  Bonanni,  le  père  Dumohnet,  le 

VArcheologiabritannica,  t.  XX,  pi.  xvii  et  Trésor  de  numismatique  [Médailles  des  pu" 

xviii.  pes },  aux  tables  de  ces  ouvrages. 

Chariot  pontifical ,  à  roues,  dont  nons  ne  Figure  à  mi^corps,  peinte  par  Raphaël,  au 

pouvons  expliquer,  àt:^  juste,  l'usage;  sa  Vatican.  Y. son  œuvre, 

forme  semble  avoir  quelques  japports  avec  Autre  par  Michel'Ange.  V.  .son  œuvre. 

les  sièges  curules  (S).  Macri  en  donne  une  Figure  en  pied,  bas -relief  du  xv*  au 

représentation  dans  son  Jfierolexicon,  T.  II,  xvi*  siècle,  publiée  dans  le  Trésor  de  niuvu> 

p.  558,  verbo  Seilare.  matique,  W  série,  2*  classe,  2*  partie, pi.  v. 

Ch^friot  en  fer  servant  à  chauffer  tfne  sa-  Au  bas  ^t  écrit  un  distique  latin  dont  la 
»  cristie,  ou*  quelque  partie  de  l'église,  teU  traduction  est:  Les  Latins  me  comment /Ti- 
que les  fonts  de  bapt^e;  un  réfectbii^,  tme  kctio,  les  Grecs  me  noniment  Agape*  V.  ce 
salledechapitre,  etc.,  monument  du  XII*  au  mot.  '  ' 
xiii*  siècle  environ,  Antiquités  nationales.  Autre  conlf>osition,  même  ouvrage,  pî.  xi 
par  Millin,  t.  III,  n*"  53,  pi.  v,  nM.  et  m.  Y.  aussi  aux  mots  SAHARiTÀiif,  OËc- 

Chariot' de  la  Hère  -  Folle ,' style  de  Ja  vres  de  ihséricorde. 

'  renaissance,   d'après    une  miniature   du  Bas-rdief  du   tombeau    de  Henfi   II, 

XVI*  siècle,  reproduite*  dans  le  Magasin  xvi^'sièele.'V.  àx;enom. 
.  pittoresque,  t.  YI^  planche  de  la  p.  365.    * 

Chariot  des  fous.oa  bouffons  de  la  suite  CHARIVARI (4).*— Une  miniature-du  ro- 
des triomphes*  de  l'empereur  Maximilien  niandeFajivel,xv'siècle,o£freunescènedeee 
d'Autriche^  |S1.  cxxiv,  univers  pittoresque  genre;  on  en  trouve  une  copie  gravée  dans 
(Allemagne),  d'après  les  belles  gravures  un  Jlecueil  di'emblémes,  *slu  tabïnei  des  esr 
'  de  Lucas  Cranach  et  «d'Albert  Durer.  tampes  de  Pari»,  portefeuille  n^  2009.  Cette 

-^  Dit  joueur  d'orgue.de  cette  cérémonie,  même  oom position  est  reprod4iite  dans  le 

i&.»  pi.  cxxiii.                                   •  Magasin  pittoresque,  t.  YUl,  planche  de 

—  Traînant  un  empereur  ou  un  roi ,  la  p.  52.          '                          . 

XIV*  ou  XV*  siècle,  Shaw,  Dresses  and  decb"  Voir  au^i  tous  les  livres  à  jplanches  cités 

rations,  1. 1,  p.  6.  Y.  aussi  Héraclius.  dans  le  Catalogue  de  la  bibliothèque  de 

M.  Leber,  sous  le  h**  1060. 

CHARIOTS  DE  GUERRE.  ->  A  deux  ou  Le  Charivaride  la  Mort.  V.  Danses  maca- 

plusieurs  chevaux.  Sculpture  d'un  ton^beau  bres  ou  Danses  des  morts. 


trouvé  à  Langres,  Univers  pittoresque ,  de 
Didot,  frères  (France) y  pi.  xi^v;  répoqi 


.  ,      .    jue  CHARLEMAGNE.  —  Figure  colossale  de 

de  cette  sculpture  est  ciduteuse.         '  ce  prince ,  fresque  du  ix*  siècle,  au  Musée 

■  • 

(I)  M.  Pottier,  p.  3  du  texte  do  Willemio,  croit  voir  voirce  qu'en  ditCésarRipa  dansson  Traité ^îeonoh- 

dans  la  scène  qui  se  passe  une  translation  de  reliques,  aie  (Iconologia  nova)  p.  91,  et  Ant^elus  de  Gabrielis, 

(3)  Ennodius  Ticiiiius  dans  son  Dictlormaire  éiy-  If OMimenta  crvplor.  Katiconi^  in-folio,  p.  1 80. 

mologique  leur  donne  .le  nom  de  Sella  gesiatoria  (A)  Origlneaeêmasqu€S,mommeries,elc.,  et  jours 

apotioûca.  gras  de  carême  prenanL  mené  $ur  l'âne  au  rthours 

(3)  Sur  la  maniéro  de  représenter  coovena|)lement  et  charwary;  Langres,  re09.  in-8*,  par  Claude Noiroi, 

U  Charité  ronformément  aux  idées  du  catholicisme  livre  rare. 
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$acré  de  Rome  (1).  Cette  précieuse  peinture  et  autres,  sous  les  auspices  du  tninf«»icre  de 
est  publiée  par  M.  du  Sommerard,  jÉlbam  riotérieur,  io-folio  mâçximo;  Paris<^  1843, 
des  art$  auk  wwyenâge,  pi.  xl,  n**  3.  pi.  vu.  On  y  voit  des  aventures  ctievaleres- 
Très-belle  ûgure  en  pied  de  Gharlema-  ques,  des  combats  à  outrance,  des  récep- 
gne,  peinture  sur  verre  du  xii*  au  xiirsiè-  tions,des  voyages,  des  scènes'  intérieures, 
cle,  à  réglisede  Strasbourg;  cette  tête  est  des  reliques  présentées  à  la  vénéra tilMi* des 
citée  à  cause  de  son  nimbe,  ou  auréole,  chevaliers,  des'songes  et  des  apparitions,  etc.  . 
leonogrc^hie chrétienne, par  U, Bidron {In-  Cette  belle  peinture- sur  verre  est  du 
Mractiontdacomitédesartiet  monuments) ;  xiii-^  siècle.  Cbarlemagne' y  est  représenté 
Paris,  1844.  V.  la  planche  de  la  page  2  au  armé  de  pied  en  cap,  et  de  diverses  autres 
texte.  manières;  et  son  nom  est  au  bas.de  plu- 
Figure  en  pied  provenant  d^une  fresque  sieurs  sujets, 
de  Téglise  Saint-Jean-de-Latran,  qui  n'existe  Cbarlemagne  en  habits  de  guerr^,'à  ge- 
plus  et  qui  doit  ôtre  une  des  plus  anciennes  noux ,  recevant  Tétendard  de  TÉglise  des 
reproductions  des  figures  de  ce  prince.  Elle  mains  de  saint  Pierre  :  mosaïque  célèbre  de 
est  gravée  dans  Touvrage  de  Nicolaus  Aile-  Saint -Jean -de -Latran,  Ciampini,  Fêtera 
manus  :  de  Pictarie  lateraneneibas  restito'  Monumenta,  t.  H,  pi.  xxxix,  xl;  d'Agin-  : 
tu,  i  vol.  in-4''.  court,  Peinture,  pi;  xyii;  n'^Q;  maïs  sur- 
Dans  la  collection  des  Coêtumee  français ,  tout  dans  Pouvrage^e.  Nicolaus  Allemanus, 
par  Beaunier  et  Rathier,  i  vol.  in-ïolio,  de  Picturislateranènsibus  resiitutiSfin-'A'*. 
^  Monuments  Uu  règne  de  Charlemagne,  t.  I,  —  En  costume  d'empereur,  assis  «sur  un   • 

*  pi.  xxxiii,  XXXVI,  XXXVII,  XXXVIII,  xuii,  XLiv,  trône  magniûque,  entouré  d'anges  et  d^offi- 
XLviii.  ciers  de  sa  cour,  tenant  un  globe,  symbole 

Autre  dans  le  Trésor  de  la  couronne  de  de  sa  puissance,  portant  le  monogramme  de 

France,  d'après  celle  donnée  par  llontfau*  son  nom.  Les  Vertus  servent  d'ornement  au 

Gdli,.t.  I,  pi.  XXV.  dossier  du  trône ,  etc.  Splendide  miniature 

— Sur  son  trône,  tenant  un  globe,  etc.  ;  d'une  Bible  célèbre  appartenant  à  la  biblio-  : 

cette  figdre  aservi  d'ornement  ^u  bâton  can-  thèque  du  Vatican,  et  connue  sous  le  titre 

toral  au' grand  chantre. d'une  église  dont  de  iiible  de  saiM  Paul,  monument. calllgra-. 

nous  Ignorons  le  nom.  phique  du  ix*  siècle  (2); 

jCette  figure  est  gravée  dans  l'ouvrage  in-  Outre  la  belle  planche  donnée  par  d'Agin- 

Utulé  :  du  Symbole  des  lys  et  de  (^espérance,  court.  Peinture,  pi.  xl,  nous  indiquerons  ' 

par  Tristan,  i  vol.  ln-4'',  1556.  encore  c^lle  donnée  par  Nicolaus  Allemanus 

Charlemagne  .en  habits  ^e  guerre.  Figure  dans  l'ouvrage  de Lateranensibùs  pa'rietinis 
tirée  d'un  manuscrit  du  xiii«  siècle,  ^I/(M  restitutis,  comme  présentant  des  variantes 
dfs  monuments  français,  4^ Alex.  Lenoir,  in-  curieuses  à  confronter  avec  la  gravure  ci- 
folio,  pi.  IX.  dessus,  et  même  celle  deMotatfaucon,  quoi- 

Figure  à  cheval,  en  costume  oriental  ou  que  mal  dessinée  (3). 

•  du  ^Bs-Empire.'  Bconze  très-important  s'il  Charlemagneel  Constantin  se  rencontrant 
est  authentique,  provenanX  du  cabinet  de  aux  portes  de  Rome  ou  de  Byzahce,  minia- 
H.  Alex,  i^noir,  et  publié  par  lui,  même  ture  du  xi*  ou  xu*  siècle  :  c'est  sans  doute 
ouvrage,  même  «planche;  et  dans  Tf/iuVerf  un  sujet  symbolique,  Montfaucon,  Monu- 
pittoresque j  phez  Didot,  frères  (  Allemagne  ) ,  ments  die  la  monarchie  française,  1. 1,  pi .  xx v . 


t.  Il,  pi.  GLXVI. 

Suite  de  la  vie  dé  Charlemagne,  repré- 
sentée en  24  ou  28  médaillons  sur  une 
grande  verrière  de  la  cathédrale  de  Char- 
tres, et  publiée  dans  la  monographie  de 
cette  église,  par  MM.  Lassus,  VioUet  le  Duc, 

(O  M.  Cyprien  Robert  qui  l'a  voe,  dit  que  eette  11- 
gore  d'une  expressioo  moitié  barbare,  moitié  chré- 
Ueane,  est  aamlrable.  Vnivariili  catholique ,  t.  IV, 
p.  438.  Voir  aussi  les  obsenrations  de  M.  du  Sonme- 
rard  sur  cotte  belle âgure,  t.  II  de  son  texte  des  Àrls 
au  moyen  âqe,  p.  407  et  408  ;  il  y  discute  Taothenti- 
cité  et  la  vateur  des  figures  dites  de  Cbarlemagne,  et 
même  si  c'était  son  vrai  nom. 

(2)  On  sait  que  cette  figure  est  l'objet  de  plusieurs 
controverses  dans  lesquelles  nous  nedevons  pas  entrer. 
On  en  peut  voir  tous  les  détails  dans  l'ouvrage  de  d'A- 
gincourt.  Histoire  de  Vart  au  moyen  âge,  Texplication 
de  cette  peinture,  p.  47  du  texte.  Gomme  cette  figure 


Charlemagne  avec  lé  pape  Léon  III  et  ses 
cardinaux, fresque  du  xiii^  siècle  (école  d'I- 
talie), d'Agincourtf  Peinture,' pL  xîviii,  let- 
tre E. 

Charlemagne  recevant  à  Paris  les  ambas- 
sadeur^  de  l'empereur  Constantin  Porpbyre- 

a  des  cheveux ,  cette  circonstance  devrait  aider  à 
fixer  les  incertitudes  ;  car  Charles  le  Gbauve  que  quel- 
ques auteurs  voudraient  voir  ici,  ne  doit  pas  avoir 
I»lus  de  cheveux  sur  son  portrait  qu'il  n'en  avait  sur 
a  tète,  et  on  en  donne  %  la  figur^qui.est  représentée 
ici  ;  mais  nous  laissons  la  question  à  décider  aux  ha- 
biles: nous  si^malons  le  monument,  sauf  à  chacun 
à  y  voir  ce  ^u'il  voudra.  . 

(S)  Ce  qui  est  assez  généralement  .reconnu,  •  c'est 
que  la  planche  de  d'Agmcourt  donne  utte-idée  bien 
plus  exacte  du  style  de  l'époque  et  de  la'phjslonomie 
do  monument  que  Montfaucon  et  Allemanus. 
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génète,vilrailderégliseSamt'4)enîd,  xii'ou  Mta  êanetorum,  t.   Il  du    mois   d'avril, 

xiir  siècle  9  Monuments  de  la  monarchie  p\.yi^deJiegùrliêinêtrumentorum,p.i^. 

française,  t.  I,    pi.  xxv   et  p.   277    du  Sceaux  de Charlemagne,  même  ouvrage, 

texte.  mômes  ihdications  dans  le  Trésor  de  numis- 

Gharlemagne  douronné  par  les  évoques  et  matiqae,  dans  la  Collection  des  sceaux  des 

les  cardinaux^  miniature  des  grandes chro-  rois  et  reines  de  France,  publiée  par  le 

niques  de  Saint-Denis,  manuscrit  de  Saint-  marquis  de  Migieux,  in-4*'  assez  rare. 

Germain-des-Prés,  1462,  à  la  Bibliothèque  Coffre  richement  orné  (2)  renfermant  le 

royale  de  Paris  (1).  précieux  évangéliaire  de  Gharlemagne  placé 

l'igures  de  trois  femmes  de  Gharlemagne,  dans  son  tombeau,  gravé  sous  le  n""  il  de  la 

savoir  :  Uirmintrude,  Hildegarde  et  Luit-  pi.  xx  ,  i)ublié  dans  le  3'  volume  de  ron- 

garde,  gravées  dans  Pou vrage  de  Maillot  et  vrage  ivLiiixAéiAmasementsdeseauxd^Aia^ 

Martin,  Costumes  français  et  autres ,  Mlas  la-Chapelle,  in-12,  par  un  anonyme  pro- 

du  5«  volume.  Nous  sommes  loin  de  regar-  testant. 

der  ces  portraits  comme  très-authentiques.  Le  n""  16  de  la  même  planche  offre  le  re- 

V.  au  reste  la  planche  de  Pou  vrage,  n^X,  liquaire  qui,  dit-on,  renferme  Pos  d'un  des 

n°'3, 4,5.  bras  de  Gharlemagne;  le  n°21  son  cornet 

L'épitaphe  deFastradane,  âMtre femme  de  de  guerre  ou  de  chasse  et  son  épée,  le  tout 

ce  prince,  trouvée  en  1577,  dans  Péglise  de  conservé  dans  le  trésor  de  Pégiise  de  Notre- 

Saint-Alban,  à  Mayence,  et  transportée  à  la  Dame  d'Aix-la-Gbapelle,.etc. 
cathédrale,  est  publiée  et  gravée  dans  Pou- 

vrage  intitulé  :  Uhbildungen  der  Dentmàler  GHARLES  MARTEL.  —  Des  Ogures  en 

des  Doms  von  Mainz  mit  lateinischer  deut"  pied  ou  assises  de  ce  prince,  se  trouvent 

scher  und  franzosischen,  Zertbegloitang,  dansles^nti^aiï^de/'arû,  parDubréuilet. 

Mainz,  1820^  in  der  Muller,  G.  Muller'  Bonfons,  1  vol.  in-8",  planche  de  la  p.  t^, 

schen  Bucchandlung,  verso. 

Gettc  épitaphe  qui  est  de  794  est  citée  dans  Maillot  et  Martin,  Costumes  français,  atlas 

le  2"  volume  du  Bulletin  archéologique  du  du  3*  vo(ume,  pi.  vi,  n""  9. 

Comité  historiqae  des  arts  et  monuments,  Mlas  des  monuments  français ,  Alex.  Le- 

p.  45,  à  la  noie.  noïr^in'iolio^  p\.  i\;  MonumentnJPaldensis, 

Dans  Pouvrage  intitulé  :  Muséum  Petavii,  Acta  sanctorum  des*  BoUandistes,  mois  de 

ou  du  père  Pétau,  savant  chronologiste,  Pon  juin,  1. 1,  planche  de  la  p.  4584                   •   . 

trouve  un  bijou  enchftssé  de  pierreries,  au  Pour  Iqs sceaux  et  monnaies'  de  ce  prince, 

milieu  duquel  est  un  buste  de  Gharlemagne  voir  les  mêmes  ouvrages  que  «eux  indiqués 

enfermé  dans  un  quatre-feuilles  gothiques  «  au  nom  de  CHÂRLEmcNB. 
1  vol.  in-i"*;  la  planche  est  vers  le  milieu 

du  volume  dont  les  planches  ne  sont  pas  GHARLES  D'ANJOU.^—  Fils  de  Louis  VOL 

numérotées.  Statue  de  ce  prince  représenté  assis,  monu- 

Monnaies  de  Gharlemagne.  Y.  tous  les  ou*  ment  <)tt^ii*  ou  xiii'  siècle  ;  Bounard^^f-  * 

vrages  de  Bouteroue,  de  Leblanc;  V Atlas  tûmes  du  moyen  âge',  1. 1,  pi.  v,  en  donne 

des  monuments  français,  par  Alex.  Lenoir  une  belle*copie. 

in-folio,  pi.  X)  le  Trésor  de  numismatique  Son  tombeau  se  voyait  autrefois  au  cou- 

( Règne  deCharlemagne);\eLBe\fuenumisma'  vent  des  Jacobins, de  Paris;  transporté  au 

tique.  V.à  la  table  générale  des  matières  que  Musée  des  Petits^Augiistins,  et  ffravé  dans 

nous  en  avons  rédigée.  les  diverses  publications  de  cet  établissement 

Mono^amme  de  Gharlemagne  :  ce  genre  par  MM.  Lenoir^  Lavallée,  Réville  et  Biet.  • 

de  signature  se  trouve  dans  plusieurs  ouvra-  Le  monument  est  maintenant  à  Saint-De- 

ges.  V.  surtout  les  divers  traités  de  diplo-  nis.  Gharles  de  France  et  d^Aniou  y  est  re- 

matiqoe   des  bénédictins  ,  de   Mabillon ,  présenté  couché  sur  son  tombeau,  tenant 

Montfaucon ,  Wailly  et  quelques  autres  pa-  son  cœur  à  sa  main.  V.  aussi  les  Antiquités 

léographes.  On  en  voit  un  au  bas  d^un  di-  de  Paris,  par  Dubreuil  et  Botifons,  édition 

plôme  accordé  par  Gharlemagne  au  menas-  in-S"",  planche  de  la  p.  250. 

tère  de  Sainl-Maximin,  consigné  dans  les  Autre  figure  de  ce  prince  assis  sur  son 


(1)  Nous  ignoronn  si  cette  curieuse  composition  est    Incarne  de  Sainte-Palaye  dans  sa  précieifse  compila- 

pravéo  quelque  part,  mais  nous  n'avon»  pu  résister     tion  manuscrite  en  50  vol.  in-folio  ou  environ,  intitu- 

..  _!-.: — 1^  I-  .: — 1._   1^-  *^...ii«.-  -.A.....  .jjg  nu.     1^  .  j^^iqiiii^  françaises,  t.  II,  vcrbo  Chartemagn» 

Courotmement, 

'auteur  se  trompe  en  désignant  cet  objet  eomme 
miniatures  sont 'accompagnées 'd'un  signet  de  papier,  étant  le  livre  même  Cette  remarque  est  (acitcàvé- 
Au  sujet  de  celte  cérémonie,  voir  la  note  qu'en  donne     rîflcr. 


graveo  quelque  part,  mais  nous  navon»  pu  résister  non  manu 

au  plaisir  de  la  signaler;  les  feuillets  n'étant  pas  nu-  lée  :  Aniiq 

mérotés,  nous  ne  pouvons  indiquer  mieux  la  place  et  Courom 

de  la  miniature  qu'en  «joutant  que  presque  toutes  les  (2)  L'auU 
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(rône,  comme  roi  de  Sicile,  pabliëe  dans  que.  V.  à  làtàhle  Sceaux  des  rois  de  France. 
Tou  vrage  de  Peruta,  Sicilia  descritta  con  me^ 

daalie,  in-folio,  i687,  p.  112,  et  dans  le  Ca-  CHARLES  H,  duc  de  Savoie.  —  Miniature 

taiogue  de  la  bibliothèque  Leber,  t.  III,  d'un  manuscri t,AfanM. /roue., n""  7140, f*19, 

n**  5651 ,  p.  120,  Irès-beau  sceau  de  1283.  verso^citée  par  Paulin  Paris,  Noiiceê  sur  les 

Monnaies  gravées  dans  le  même  ouvrage,  manuscrits  français ,  Bibliothèque  royale, 

f"    111  et  113,  d'Agincourt,  Sculpture,  t.  Y,  p.  386. 
pi.  XXX,  n^  2. 

CHAULES  IV,  dit  le  Bel.  —  Sa  statue  et 

CHARLES  archiduc  d'Autriche.  —  Fi-  celle  de  sa  femme,  Jeanne  d'Ëvreux,  telles 

gure  en  pied,  armée  de  pied  en  cap,  pi.  lui  Qu'elles  étaient  au  portail  de  Téglise  des 

de  Pouvrage  de  Schrinckius,  intitulé  :  Au*  Carmes ,  &  Paris,  place  Maubert,  Antiquités 

guêtissimorum  imperatorum,  ducum,  baro^  nationales  de  Millin,  t.  lY,  pi.  viii,  n^'éo.  Le 

nam,  etc.,.  gravure  de  dom  Custos,  d'après  roi  porte  une  armure  et  un  casque:  ces 

F.  Fontana.  deux  figures  devaient  être  très-curieuses 

pour  les  détails  du  costume. 

CHARLES ,  duc  du  Maine.  —  Même  ou-  Autres  statues  des  mêmes,  provenant  des 

vrage,  pi.  lx.  tombeaux  de  Saint-Denis,  Atlas  des  monu- 
ments français,  pi.  xxxiii ,  n""'  10  et  11,  Du- 

CHARLES  l"j  roi  de  Naples.  —  Fils  de  breuil,  Antiquités  delà  France,  in-^%  plan- 

ixiuis  YIU.  Sa  statue  est  h  Saint-Denis,  et  che  de  la  p.  72,  verso. 

Provient  du  couvent  des  frères  Prêcheurs,  Monnaies  de  ce  prince.  V.  Bouteroue,  Le- 

Paris,  Atlas  des  nwnuments  français,  psjr  blanc,  Alex,  lienoir,  Atlas  des  monuments 

Alex.  Lenoir,  in-^olio,  pi.  xxvii.  /ronp^tû;  in-folio,. pi.  xxxv. 

Sceaux.  Y.  la  collection  du  marquis  de 

CHARLES  il*  du  nom ,  ^it  le  Chauve^  —  Miaieux,  1  vol.  in-4%  intitulé  > Sceaux  des 

Figurei  en  costume  royal ,  et  assise,  tirée  rots  de  France ,  ceux  du  Trésor  de  namii- 

d'uae  miniature  d'un  liVre  d'Heures  appar-  matiquç.  Y.  à  la  tablé  des  matières. 

,    tenant  .'à  ce  prince,  Willemin,  Moiiuments  •                                          .           *  * 

français,  U 1 ,  pi.  vu.    -  CHARLES  IH,  dit  le  Simple.  —  Figure  en  • 

Autre  tirée  d'une  miniature  de  la  Bible  pieâyyfihem'm^Monuments  français  inédits, 

dite  dq  saint  Paul,  et  présumée  être  celle  -t.  I,  pK  xxxii,  *tirée  de  Dulillet  {Portraits 

de  Charles  le  Chauve.  Y.  ce  que  nous  en  di-  des  roisde  France). 

sons,  à  4a  note  de  la  p..  247 ,  au  4iom  de  Statue  de  sa  femme  Ogîtie  ou  Edwige,  sur 

^    CnARLEMAGNE,  et  la  pi.  X,  8*jsérie  de  VA^  son  tombeau  à  Saint-Furcy  de'Péronne»fl), 

bum  d«  Sommerard.  Costumes  français  et  étrangers,  par  Maillot 

Autre  sur  un  bas-relief  d^un   tombeau  et  Martin,  allas  du  3'  volume,  pi.  xvi,  n""  2. 
présumé  «elui  d'Hincmar,  à  l'église  Saint-  Mounaies  du  règne  de  ce  prince,  Atlae 
Kemy«  cette  ligure  lient  une  église  et  re-  des  monuments  français,  \\.'i.* 
çoit  1  hommage  d'un  é vêque  à  genoux ,  seul p»  Sceaux,  Trésor  de  la  'couronne  de  France, 
tore  du  ix*  ou  x*  siècle,  d'Agincouft,  Sculp^  1. 1,  pi.  xxviii;  Trésor  de  numismatique,  in-  . 
lor^,  pi.  XXIX,'  n"*  32.                     -     .       -  folio.  Y.*à  la  table  de  ce  volume  et  la  col- 
Autre  i'estituée  sur  ^n  tombeau  en  cui-  lection  du  marquis  de  Migieux« 
vre,  du  x* ou xi*  siècle,  d'Agincodrt,i6.^n''^. 

Autre  sans   date  certaine,  publiée  par  CHARLES  lY*  du  nom.  —  Empereur  d'Al- 

Beaunier  et  Rathier,  Costumes  français  y  lemagne  et  de  Bohême,  xv*  siècle  (2),  re- 

t.  I,  pi.  l:  présenté  sur  des  sceaux,  coiffé  d'une  mitre 

Femme  de  Charles  le  Chauve,  Monuments  surmontée  d'une  espèce  de  couronne,  Hei- 

de  la  monarchie  française,  1. 1,  pi.  xxviii  et  neccius ,  de  Sigillis  Germanorum,  in-folio, 

p.  306.  pi.  IX,  n"*  3. 

Monnaies  de  ce  prince,  Allas  des  monu^ 

menis  français ,  m -ioMo,  pi.  x,  par  Alex.  CHARLES  Y,  dit    le   Sage.  —  fRoi   de 

Lenoir.  Y.  aussi  Bouteroue,  Leblanc.  France^  sa  statue  en  pied,  telle  qu'elle  existait 

Sceau  de  ce  prince.  Trésor  de  la  cou-  aux  Grands-Augustms  de  Pans  ;  il  était  de- 

ronne  de  France,  d'après  Montfaucon,  Mo^  bout,  tenant  un  reliquaire,  Millin,  Antiqui- 

narchie  française,  pi.  xxi ,  n"*  4,  qui  parait  tés  nationales,  t.  III,  n""  23,  pi.  viii ,  n**  1 . 

être  un  Charlemagne;  Trésor  de  numismati-  Antre  provenant  des  Célestins,  debout, 

(I)  M.  PoUier  flonne  à  ce  sujet  des  déUiils  du  plus  (2)  Auteur  de  la  fameuse  Bulh  d'or,  ce  qui  «it  à 

grand   intérêt  dans  son  excellente  explication  des  consisner  pour  les  accessoires  qu'on  peut  donner  à 

planches  de  Willemin,  1. 1,  p.  13.  cette  figure. 
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tenant  un  modèle  d*ëglise ,  Montfaucon  ,  érigé  par  M.  Alex.  Lenoir  au  milieu  de  là 

Monarchie  française,  t.  Ilf,  pi.  xii,  n*'  6.  saUe  dite  du  xiv*  siècle,Jlfii#^e  des  PeUU- 

—  Se  promenant  à  cheval ,  avec  les  sei-  Augustins,  Y.  les  belles  planches  de  ce 
gneurs  de  sa  cour,  miniature  d'un  manu-  musée,  gravées  par  Réville  et  Lavallée,  in- 
scrit du  XIV*  siècle,  Monuments  de  la  nuh  folio,  et  dans  les  Souvenirs  da  Musée,  etc^ 
narchie  française,  t.  III,  pi.  vu.  par  Biet,  architecte,  pi.  xix. 

Plusieurs  sujets  de  la  vie  de  ce  prince,       Monnaies  de  son  règne,  Atlas  des  moiia- 

Trésor  de  la  couronne  de  France ,  t.  I ,  ments  français,  par  Alex.  Lenoir,  iii-Iblio, 

pi.  cxix  à  cxxx.  pi.  xLi.  V.  aussi  Leblanc,  Bouteroue,  etc. 

— *  Recevant  le  serment  de  foi  et  hom-       Suite  de  costumes  des  seigneurs ,  cheva- 

mage  de  Louis  de  Bourbon,  dans  Phôtel  liers,  dames ,  etc..  Costumes  français  et  au- 

Saint-Pol,  à  Paris,  Montfaucon,  Monuments  très,  Maillot ,  atlas  du  5*  volume,  pi.  xlii, 

de  la  monarchie  française,  t.  III,  pk  xi  ;  l,  li,  lu. 

AtUis  deé  arts  au  moyen  âge,  pi.  i  des       Sceaux  de  ce  prince.  Y.  tous  les  ouvrages 

chap.  XXYI  à  XXYIH;  cette   planche  est  cités  aux  noms  des  rois  de  France  &\\ 

beaucoup  plus  complète  que  celle  publiée  nommés  plus  haut, 
par  Montfaucon. 

—  Recevant rhommage  d'un  livre,  Tré-^  CHARLES •  QUINT.  —  Figure  en  pied, 
sor  de  la  couronne  de  France,  t.  H,  pi.  clxiv  ;  Annales  de  Brahant,  par  Haraeus,  2  voL  in- 
ou  Montfaucon,  Monarchie  française,  folio.  Y.  la  table  des  planches  et  à  la  fin 
t.  III,  pi.  xLv.  du  volume. 

Sacre   de  Charles  Y  et  de  sa  femme,       Autre  «en  costume  impérial  et  guerrier 

Jeanne  de  Bourbon,  i564,  miniature  de  dans  VonYTàge  miïiulé  :  Alliance  des  eomtes 

cette  époque,  tirée  du  grand  FroissOTd,  Tré^  et  princes  de  -Hollande,  Zélande,  etc.,  in-4*; 

sor  de  la  couronne  de  France,  d'après  Mont-  Anvers,  .par  Philippe  Galle ,  pi.  xxxv. 
faucon,  t.  I,*pr.  cxix,  cxx.      *    .             -  '        Autre  à  cheval^  par  Lucas  Cfanach.  Y.  son 

Atlas' des,  monuments  français ,  in-folie,  œuvre  et«ia  Description  de  VAlkmagne,  ^r 

.  par  Alex.  Lenoir,  pi.  xxxixV  Lebas  ;  Univers  pittoresque,  publié  chez  Bi- 

Cëi'émonie  du  couronnement ,  mfniature  dot>  frères,  t.  H,  planche  4c  fa  p.  i56. 
•  du  grand  Froissard,  même  ouvrage  de  Le-       Portrait  jimi-corps,peint  par  leTitien,ga]e- 

noir,  pL  XL*.  .     .'  ••  riedu  palais  de  Madrid.Y.rœuTre  du  peintre. 

Cérémonie  des  funérailles  de  la  reine,  mi-       Celui  publié  par  d'Affincburt,  Histoire  de 

niatufe  des  chroniques  de  Saint-Denis,  ré-  Vjart  {Peinture)^  pi.  vu,  est  trop  réduit  pour 

digées  pour  le  roi  Charles  Y.  Reproduite  pouvoii^  donner  une   idée    exacte  de  ce 

dans    VAtlds    de     r Univers    pittoresque  beau  portrait. 

(•jPra/ip0),  publié*  par  Didot,  frères,  484d,       Plusieurs  sujets  de  là  vile  de  ce  prineç,  par 

t.  I,  pi.  ccoLX.  X>e  lit  funèbre  est  porté  à  Thom.  Cornehert,  d'après.Martin  Hemsker- 

brassons   un  dais ,  âcconlpagné  det  per-  ken.'Y.  Tœuvre  dupeiptreoudu•grayeur; 
gonnages  tenant  des  torches.    *  Entrée  solennelle  de  Charlcs-Quint  à  Bo- 

Tombeau  de  Chdrles.  Y  et  de  Jeanne  de  logne^  avec  le  pape  Clément  YII,  en  IS2d. 

,  Bourbon,  son  épouse,  tel  qu'il  était  à  l'é-.  Suite  dé  gravures  sur  bois  par  Lucas  Cia- 

glise  Saint-Denis,  planche  de  la  p.  555  de*  nach;Y.  l'œuvre  de  ce  graveur;  cettesuitecqr 

l'Histoire  de.  l'abbaye  de  ce* nom,  par  dom  rieuseetsiriftheenqostumesvariés^estrepnH 

Félibien,  in-folio,  et  p.  556,  lettre  A,  pour  duite  dans  V Univers  pittoresque,  de  Didot,' 

l'explicatiout  frères  (Allemagne) ,  t.  IL,  pi.  clvii  ,  glviii , 

Autre  dans  les  Antiquités  de  Paris,-  par  eux,  clx,  clxi  ,  CLxn ,  clxiii  ,  glxv  ,  clxti, 

Dubreuil  et  Bonfons,  éditions  in-é""  et  in-8%  clxvii.  Y.  àla  p.  6d6  le  détail  des 'planches. 
Y.  à  la  ûble.                                   .  Dans  celle  qui  représente  Charles-Quint  à 

Mémento   de  ce  monument  au  Musée  cheval  sous  undaisacôté  du  pape,  on  remar^ 

des  monuments  français,  élevé  par  Alex,  queque  c'est  l'empereurqui  donne  la  béné- 

Lenoir.  Y.  la  belle  planche  de  la  salle  du  diction  au  lieu  du  pape  qui  marque  son  ëton- 

XIV*  siècle,  dans  l'ouvrage  in-folio  publié  nement  avec  indignation.  Nous  signalerons 

par  Lavallée  et  Réville,  PCues  perspectives  et  surtout  : 

pittoresques  des  salles  du  Musée,  etc.,  texte       i"*  Les  troupes  d'Allemagne  et  d*Espagne. 
par  de  RoqueforL  2**  Hérauts  d'armes  jetant  de  Pargent  au 

Et  les  planches  xviii,  xix  et  xx  de  l'on-  peuple, 
vrage  intitulé  :  Souvenirs  du  Musée  des  mo-       S""  L'eucharistie  entourée  des  patriciens  de 

numents  français,  in-folio,  par  Biet ,  archi-  Bologne  et  la  mule  du  saint-p.ère. 
tecte,  avec  un  texte.  i**  Des  officiers  portant  le  bÂton  pastoral. 

Cénotaphe  de  ce  prince  et  de  sa  femme  ,  la  tiare,  les  candélabres  d'or. 
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.V  Charles-Quint  et  le  pape  Clément  VU.  WîUemin,  Monuments  franc,  t.  II,  pi.  clxiii. 
O"*  Étendards  de  Tempire  et  de  TËglise.  —  Préservé  de  la  mort  dans  la  mascarade 

7*  Ëtendard  de  la  ville  de  Bologne.  où  il  faillit  être  brûlé  comme  plusieurs  sei- 

9r  Troupes  de  rÀlleroagne  et  de  TEspa-  gneurs  de  la  cour.  Miniature  de  Tépoqiie, 

gne  ayec  leur  capitaine  général.  reproduite  dans  YHUtoire  de  France  en  es^ 

9^  Distribution   publique  de  vivres  au  tampee,  au  Cabinet  du  roi ,  à  Paris,  coUec- 

peuple.  tion  de  Fevret  de  Fontette 

Toutes  ces  planches  sont  publiées  d'après  -  Recevant  la  présentation  d'an  ouvrage; 
les  gravures  de  Lucas  Cranach  dans  VÛni^  il  est  couché  sur  un  lit  de  parade.  Miniature 
ver<  pittoresque  (AUemagne)^  t.  II,  p.  473.  d'un  manuscrit.  Willemin^J/ojiameiil^/ra/^ 
V.  les  planches  depuis  le  n"*  157  jusqu'à  çais,  t.  II,  pi.  clxiv. 
167.  —  Accomplissant  un  vœu  à  Notre-Dame- 
Armure  complète  de  ce  prince.  Musée  de-Bonne-Espérance  (1),  peinture  sur  bois, 
d'artillerie  de  Madrid,  publié  par  A.  Jubi-  Le  roi  est  achevai,  Atlas  des  monuments 
nal,  Armeria  reale  de  Madrid,  t.  Il,  /ra/ipai^^  par  A.  Lenoir,  in^olio,  pi.  xuii; 
pi.  XXX,  XLi  ;  1. 1 ,  pi.  XXXV.  et  dans  la  Fie  de  Charles  FI,  par  l'abbé  de 

Choisy,  1  vol.  in-4°  (2). 
CHARLES  Y,  empereur  des  Romains.  —       CharlesVI  reçu  par  les  Parisiens,  peinture 

Figure  debout  et  armée  de  pied  en  cap.  V.  la  de  l'époque  de  ce  prince.  Trésor  de  la  cou- 

pi.  v  de  l'ouvrage  de  Schrenckius,  1  vol.  ronne  de  France,  1. 1,  pi.  cxl. 
m-folîo,  intitulé:  Augustissimor.  inséra-       Charles  VI  et  sa  femme  Isabeau  de  Bavière, 

tor.,baronam,comitum,ducum,eie.,gràYét  couchés  sur  leur  tombeau.  Monument  du 

par Dom.  Custode,  d'après  J.-B.  Fontana.  xv*  siècle  provenant.de  l'éelise  de  Saint- 

V.  à  la  table  des  planches.  Denis.  Histoire  de  Vabbaye  cfe  ce  nom,  par 

dom  Félibien,  in-^olio,  planche  de  la  {>.  do5, 

CHARLES  DE  BOURBON.  —  Figure  e;i  lettre.  B,e^  p.  55(>  pour  l'explication, 
pied',  très-beau' costumé,  gravé  (hins  l'on-       Lomême  en  plus  grand,  publié  in-4<', 

;rrage  de  Schrenckius,  intitulé  :  Àugustisii-  provenant  H'un  ouvrage  dont  nous  n'avops 

moram  baronum,  cdnUtum,  etc.i  1.  yoI.  in-  pu  découvrir  le  titre,  et*dont  on  trouve  une   . 

folio,*  pi.  xxix.  épreuve  dans  fa  grande  collection  de  la 

*  France  en  estampes ,  formée  par  Fevret  de 

*  CHARLES  YL — ioH  portrait  enb'uste,  Fontette, en  71  portefeuilles  in-folio,  au 

mvé*sur  bois  en  tète  des  Chroniques  d'A-  Cabinet  des  estampes,  à  Paris.*  Cette  belle 

mû  Chartier,  i  vol.  in'-4''  ;  le  costume  et  la'  planche  est  citée  par  le  père  Leiong  dans  s^ 

couronne  *sont  fait»  avec  beaucoup  de  soin,  bibliothèque  historique,  t.IY,  sous  len"*  1422,. 

Figure  en  pied ,.  présumée  celle  de  ce  règne  de  Charles  Yi. 

prince,  Millin,  Antiquités  nationales,  1. 1,  '    Autre  épreuve  dans  le  16*  volume  de  là 

pi.  m.  Cette  statue*  provient  d'une' des  en-  grande  Collection  topographique  du  mare- 

trées.de  la  Bastille  avant  sa  destruction.  II  chai  dIJxçlles,  folio  121  ;  même  Cabinet  de» 

est' vêtu  de  la  cotte-hardie;  recouverte  d'un  estampes. 

large  manteau  ;  sur  son  épaule  est  up  /tftu-      -Autres  publiés  par  Dubreul  et  Bonfous^ 

latoriuwi ou  Dermail,  nommé  tantôt  fermail.  Antiquités  de  Paris,  édition  in-S"*  ;  Paris*, 

.tontôt  agrafe.  1608,  p.  77.    . 

Sacre  de  ce  prince,  en  138D,  Montfaucon,  Statues  de  ce  prince  et  de  sa  femme  pla- 
t.  m,  pi.  XIX.  cées  dans  la  salle  du  xv*  siècle.  Y.  la  plan- 
Autre  tirée  des  ChroiUquesde  Saint-Denis,  che  xxii,  Souvenirsdu  Musée  des  monumenU  ' 
H  est  entouré  des  pairs  de  France,  Univers'  français,, par  Biei^  architecte. 
pitt,  {France)y  pi.  ccclxii.  Costumes  de  seigneurs,  princes,  princes- 
Statue  de  la  femme  de  ce  prince  (Isabelle  ses,  chevaliers,  dames,  etc. ,  du  règne  de 
de  Bavière),  même  ori^ne  que  celle  du  Charles  YI.  Maillot  et  Martin,  à)âfaiiie« /roi»- 
roi;  même  planche  aue  ci-dessus.  çais,  d'après  Montfaucon,  allas  du  3'  voL^ 

Montfaucon  a  publié  un  portrait  de  Char-  pi.  lu,  lui,  liv,  lv. 
les  VI.  Monuments  de  la  monarchie^  franc, ,       Sceaux  et  monnaies  de  ce  prince  ;  même» 

t.  m,  pi.  XXVI,  fig.  1.  ouvrages  que  ceux  de  Charles  Y  et  «utre» 

Figure  assise  sur  un  trône  à  fleurs  de  lis  rois  de  France  déjà  cités, 
et  tenant  un  sceptre  à  feuilles  gothiques. 

^1)  T^  détail  de  l'origine  de  celle  fondation  se  trouve  est  suÎTi  de  plusieurs  seigneurs,  parmi  lesquels  sont 

consigné  dans  la  Deseripiiott  de  ia  France,  par  Ptga-  Olivier  de  Glisson  et  le  sire  de  Coucy,  les  cOBtes  d'EUr 

Biol  de  la  Force,  t.  VI,  p.  272.  le  duc  de  Bar,  de  Bourbon,  eto. 

.3)  Montfaueon  dit  :  tfoire-Dame  d'Êpemon.  Le  roi 
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CHARLES  VU.  — Buste  de  ce  prince  pu-  Buste  de  ce  prince  placé  dans  le  Mwiée 

bliéen  tête  de  son  /Tî^toir^par  G.  Ghartier,  des  monuments  français,  par  Alex.  Lenoir 

sous-chantre  de  Téglise  de  Saint  -  Denis ,  dans  la  salle  du  xt*  siècle.  Y.  la  planche  de 

\  vol.  in-folio.  cette  salle  dans  Touvrage  intitulé  :  Fwt 

Cette  histoire  renferme  plusieurs  beaux  perspectives  et  pittore^aes  des   salles  ds 

portraits  de  personnages  illustres  de  son  Musée  des  monaments  français,  par  hàYsâlée^ 

règne,  tels  que  le  beau  Dunois,  Jacques  Revilte  et  de  Roquefort,  in-folio,  et  la 

Cœur,  Bureau  de  La  Rivière,  Et.  Chevalier,  pi.  xxiii  des  Souvenirs  du  Musée,  etc.,  par 

secrétaire  du  roi,  etc.  Biet,  architecte. 

Charles  VU  couvert  de  son  armure,  mais  Monnaies  du  règne  de  Charles  YU.  Y.  le 

la  léte  découverte,  à  senoux  aVec  la  Pucelle  traité  de  Leblanc  sur  les  Monnaies  de  France, 

d^Orléans  aux  pieds  a^un  Christ  mort,  sou-  in-4'';  VMlcu  des  arts  en  France,  par  Alex, 

tenu  par  la  Vierge.  Sculpture  du  xvi*  siècle  Lenoir,  in-folio,  pi.  xli. 

qui    se   voyait   autrefois    au    milieu  du  Sceaux  du  règne  de  ce  prince.  Y.  toutes 

pont  de  la  ville  d^Orléans.  Cette  sculpture  les  collections  de  sceaux  français,  tels  que 

assez  bien  gravée  par  Léonard  Gauthier,  se  ceux  du  marquis  de  Migieux,  du  Trésor  de 

trouve  dans  son  œuvre  et  dans  la  grande  la  numismatique  et  autres  indiqués  au  mot 

Collection  historique  de  France  du  Cabinet  Sceaux. 
des  estampes,  à  Paris.  Millin  en  donne  aussi 

une  copie  dans  se»  Antiquités  nationales,  CHARLES  VIU,  dit  le  Victorieux. — Figure 

1. 1,  pi.  I,  n*"  9  et  p.  2  du  texte.  en  pied  de  ce  prince  en  costume  de  cour. 

Figure  en  pied,  d'après  une  miniature  de  portrait  du  temps.  Trésor  de  la  couronne 

la  Bibliothèque  royale.  Atlas  des  monum,  de  France,  t.  U,  pi.  clxxxviii,  diaprés  la 

/ranp.^  par  Alex.  Lenoir,  in-^olio,  pi.  xliii;  peinture  de  la  collection  du   marquis  de 

le  roi  porte  des  bottes  à  revers.  Gaignières  appartenant  au  Cabinet  des  es- 

—  Recevant  Thommage  d'un  livre.  7>^-  tampes  de  Pans.  Atlas  des  monuments  firath 
sor  de  la  couronne,  t.  U,  pI.CLxi^iii.      *  çais,  par  Alex.  Lenoir,  pl.xuir. 

, —  As^s  sur  son  trône,  entouré  des  prin-  —  Recevant  Thommage  d'un  livre  de 

cipaux  seigneurs  de  la  cour  dont  les  noms  Tournois,  nliniat'ure  du  temps,  même  vo- 

sont  écrits  sur  les  bords  de  leurs  vêtements^  lurae,  pi.  CLxxxfx.  ' 

parmi  eux  se  remarque  la  Pbcelle  d'Orléans.  Représentation  allégorique  de  son  ma- 

Willemin,  Monum.  inéd.,  t.  U,  pi.  clxiv.  riage  avec  Anne  de  Bretagne.  Tapisseries 

—  Marchant  vers  la  ville  .de  Reims,  ao-  de  Bruges,  publiées,  par  M.Alex.  Lenoir; 
Gompaené  de.son  armée  et  de  Jeannis  la  Pu-  taris,  4819,  brochure  m-8%  avec  planches.  . 
cellcj  d'après  une  tapisserie  de  4500  ou  en-  M.  Millin,  qui  «a  publié  aussi  cette  ta- 
yiron,  provenait  de  l'abbaye  de  Saint-Vie- .  pisserie  dans  l'atlas  de  son  Voyage  dans  U 
tor, gravée  par  Poinsart. Cette  pièce intéres-  midi  de,ld  France  ',  tome  Ul ,  pL  i.xii ,  lui 
santé  fait  partie  de  la  collection  d'estampes  donne  une  autre  origine.  Y.  le,  texte,  p.  309, 
sur.  l'histoire  de  France  à  la  Bihliothèaue  344. 

royale  de  Paris,  et  est  signalée  par  le  père  Sceau  (grand)  de  Charles  VUl  comme  roi 

Lelong,  Bibliothèque  histor.  de  France,  t.  IV,  de  France  et  de  Sicile.*  5(ci7ia  descritîa  con 

p.  27,  sous  la  date  de  4429.                  *  medçglie  a  Philip.  Peruta,  pi.  cxxvii. 

Entrées  de  ce  prince  à  Paris,  à  Caen,  à 
Rouen.   Trésor  de  la  couronne  de  France,  CHARLES  IX  (4).  —  Représenté  avec  sa 
t.  U ,  pi.  GLVii,  CLxi,  CLxii;  Montfaucon,  A/o-  femme  et  deux  jeunes   enfants ,  peinture 
'mir(;Aie/ra/ipa/««,t.Ulvpl.x\xViii,  XLi,XLii|.  xl'un  des  vitraux  de  l'église  Sain t-É tienne. 
Tombeau  de  Charles  VU  et  de  sa  femme  àBeauvais.  Wilfemin,  Monum.  franc,  inéd., 
tel  qu'il  existait  à  l'abbaye  de  Saint-Denis,  t.  U ,   pi.  ccxlii  ,  et   dans  rouvrage  de 
Y.  la  planche  de  la  p.  355  et  p.  356,  let-  Schrinckius,  Effigies  august.   principum, 
tre  0  de  V Histoire  de  cette  abbaye,  in-folio,  imperatorum,  in-folio,  pi.  xiii,  il  est  armé, 
par  dom  Félibien.  Pour  la  suite  des  événements  du  règne  de 
Autre  publié  dans  les  Antiquités  de  Paris,  ce  prince,  voir  la  collection  d'estampes  sur 
par  BonloBsetDubreuil.  V.  dans  les  diverses  V  Histoire  de  France  au  Cabinet  des  estam- 
éditions  de  ce  livre  in-4'*,  et  in-S""  pour  pes  de  Paris,  en  plusieurs  portefeuilles  in- 
les  planches,  l'indication  donnée  par  les  ta-  folio.  Y.  aussi  aux  mots  Guerres  et  Màssà- 
bles  des  matières  à  la  fin  de  l'ouvrage  in-  cres  des  huguenots. 
diqué.  Médailles  et  monnaies  du  règne  de  Char- 
Ci  )  Quelques  savants  doutent  que  ce  portrait  soit  si  ce  n'est  pas  le  roi,  c'est  du  moins  un  personnage 
réellemenl  celui  de  Charles  IX,  mais  il  y  a  cependant  dinlingué  de  celte  époque  dont  le  costume  est  très- 
de  bonnes  raisons  de  le  croire  suivant  VVillemin,  et  remarquable:  noire  indication  n'est  donc  pas  inotih»' 
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les  IX.  y.  roavragede  Leblanc  et  Bouteroue,  de  la  numismatique.  V.  aux  tables  des  roa^ 

Monnaies  de  France.  tières  de  ces  divers  ouvrages.  Un  de  ces 

beaux  sceaux  est  aussi  assez  bien  reproduit 

CHARLES  BORROMÉE  (Saint).  —  SU-  dans  VUnivers  pittor.,  de  Didot,  frères 

tue  de  saint  Charles,  en  argent,  à  rëglise  de  ( France  )j  pi.  cxxxvi;  celui  de  Tatlas  de 

Milan.  Y.  toutes  les  descriptions  oe  cette  V Histoire  des  ducs  de  Bourgogne,  par  M.  de 

église  citée  par  Millin,  Foyage  dans  le  Mi-  Barante,  rend  plus  fidèlement  Texpression 

lanais,  1. 1,  p.  59, 60.  de  la  figure  du  sceau. 

Portrait  ou  saint.  Y.  la  collection  des  Tombeau  de  ce  prince  dans  Péfflise  Saint- 
saints  et  saintes  du  Cabinet  des  estampes,  à  Georges  de  Nancy.  Y.  VHistoire  de  Bourgo^ 
Paris.  gne,  par  dom  Plancher,  t.  Il,  pi.  xi  et  Tatlas 

Une  planche  gravée  par  Ély  du  Bois,  dV  de  Vifistoire  des  ducs  de  Bourgogne,  par  le 

près  Ciamberlanus ,  représente  Tentrevue  duc  de  Barante.  Y.  la  table  des  planches, 

de  saint  Charles  avec  saint  Philippe  de  Divers  objets  précieux  provenant  du  tré- 

Néry  (1586).  Yoir  rœuvre  du  peintre.  sor  de  Charles  le  Téméraire,  et  perdu  par 

Détails  des  bas-reliefs  en  argent,  ornant  sa  ce  prince  à  la  bataille  de  Granson,  conservé 

chapelle  à  la  cathédrale  de  Milan  et  re-  au  Cabinet  de  Yienne  et  publié  par  Lam- 

présentant  plusieurs  traits  de  la  vie   de  beeius  dans  la  Bihliotheea  Cesarea ,  t.  Il , 

saint  Charles.  Millin,  f^oyage  dcms  le  Mi"  pars  1',  p.  516,  517,  518.  On  y  voit  entre 

lanais,  1. 1,  p.  58,  et  les  planches  de  Tou-  autres  objets  un  bijou ,  deux  coupes  en 

vrage  de  Latuada,  1. 1,  p.  74  à  106r  vermeil  d^un  travail  remarquable,  le  pileus 

ou  chapeau  garni  de  pierreries.  Ces  divers 

CHARLES  dit  le  Mauvais,  roi  de  Navarre,  objets  font  Tobjet  d'autant  de  dessins  con- 

arrélé  par  ordre  du  roi  Jean.  —  Sujet  gravé  serves  à  la  biblioth.  de  TArsenal,  Paris,  dans 

d'après  une  miniature  de  Tépoque  (15o6).  un  volume  faisant  partie  de  Pou  vrage  ma- 

Monuments  de  la  monarchie  française,  1. 11,  nuscrit  intitulé  :  Recherches  d^antiquités , 

pi.  LUI,  et  dans  la  collection  d'estampes  recueillies  par  Dutillet,  auteur  de  divers 

sur  VHistoire  de  France^aix  Cabinet  du  roi,  ouvrages  et  entre  autres  d^un  livre  sur  la 

citée  par  le  P.  Lelong,  Bibliothèques  histo-  confrérie  des  Fous.  Y.  le  manuscrit  en  ques- 

riques  de  France,  in-^olio,  t.  lY,  p.  25.  tion,  coté  sous  le  n*"  811,  A,  t.  II,  où  Ton 

trouve  aussi  deux  beaux  étendards  donnés 

CHARI12S  DE  BOURGOGNE,  dit  le  Témé-  par  le  même  prince  à  la  ville  de  Diion. 

raire  ou  le  Batailleur.  —  Son  portrait  con-  M.  du  Sommerard,  dans  son  Moum  des 

serve  à  la  bibliothèque  de  Yienne  (en  Au-  arts  au  moyen  âge,  pi.  xxviii  de  la  10"  sé- 

triche),  est  publié  dans  la  Bibliotneca  O-  rie,  a  fait  publier  divers^  pièces  d'étoffes 

sarea  Findehonensis,  par  Lambecius,  t.  II,  et  des  ornements  trouvés  dans  la  tente  de 

pars  1*,  p.  519  (1).  Charles  le  Téméraire,  et  perdus  par  lui  à  la 

Figure  de  ce  prince  représenté  à  genoux,  même  bataille, 
miniature  du  xiv*  siècle.  Trésor  de  la  cou- 
ronne de  France,  t.  II,  pi.  clxxxii.  CHARLES  01,  duc  de  Lorraine,  représenté 

Cette  belle  figure  a  sans  doute  servi  à  à  cheval  sur  le  tympan  du  palais  ducal  à 

M.  Lecurieux  pour  donner  celle  de  Tatlas  Nancy.  Y.  la  pi.  x  de  la  suite  des  Pompes 

de  VHistoire  des  ducs  de  Bourgogne  de  M.  de  funèbres  de  ce  prince,  gravée  in-folio,  par 

Barante.  t.  Ylil,  planche  de  la  p.  298.  Brentel  et  Merlan,  d'après  Claude  de  La- 

Auire  figure   debout,  armée  de  pied  en  ruelle,  représentant  la  vue  de  ce  palais  et 

cap,  grav&  dans  Touvrage  intitulé  :  Flan»  de  sa  belle  porte. 

dria  illastrata,  2  vol.  in-^olio,  et  dans  An-  Exposé  dans  la  chapelle  ardente;  même 

nales  du  Brabanty  par  Haraeus,  t.  IL  pi.  xlii.  suite,  pi.  i. 

Sceau  magnifique  de  Charles  le  Témé- 
raire et  de  sa  fille  Marie  de  Bourgogne,  pu-  CHARLES  D'ORLÉANS.  Y.  Orléans. 
blié  dans  les  ouvrages  de  MigieuxetdeYrée, 

sur  les  sceaux  de  France  et  de  Flandre,  dans  CHARUEU  (Lyonnais).  —  Célèbre  ab- 

V Histoire  de  /^oor^o^n^ ,  de  dom  Plancher  baye  (Loire),  Monum,  franc,  inéd.,  par 

et  celle  de  M.  de  Barante  dans  le  Trésor  Alex,  de  La  Borde,  t.  II,  pi.  cxxii.  Yue  gé- 

(I)  Quoique  eeUe  gravure  soft  trés-grossiérenent  Mu8éeRobillard,ou  son  édition  iD-8*,dit  que  l'on  trouve 

faite,  elle  est  toujours  importante  é  citer  comme  ser-  à  la  Bibliothèque  royale  de  Paris  un  poème  sur  les 

vantA  indiquer  une  peinture  '.rés^curieuso,  voir  ce  guerres  cl  la  mort  de  Charles  dit  le  Hardi,  imprimé  à 

qu'en  dit  M.  de  Barante,  Blsjoire  des  ducs  de  Bourqo^  Strasbourg,  en  1477,  in-folio,  orné  de  gravures  qui  da- 

ône,  t.  X«  p.  369  et  448  ;  M.  Éineric.DavId,  p.  41  de  son  tent  des  premiers  temps  de  rimprimerie. 
Disconruttr  la  gravure,  imprimé  en  léte  du  3'  vol.  du 
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nërale  de  Téglise,  architecture  du  viii*  ou 
IX*  siècle  environ  (1).  Le  tympan  du  portail 
occidental  présente  un  genre  de  symbolisme 
chrétien  inusité;  on  y  voit  un  homme  placé 
debout  sur  un  bœui  ou  taureau  couché  à 
terre,  près  de  lui  un  griffon  et  un  aigle, 
deux  ngures  ailées  debout  sans  attributs, 
une  troisième  debout.  L*église  dédiée  à  saint 
Etienne  était  ornée  d*un  beau  portail  ac- 
tuellement ruiné.  On  en  trouve  une  réduc- 
tion dhns  Y UfUi?er$  ptitoreêqne,  de  Didot, 
frères  (France),  pi.  glxxxix. 

CHARNIERS  DES  INNOCENTS.  —  Divers 
points  de  ce  célèbre  cimetière  de  Paris  sont 
gravés  dans  les  vues  de  Paris,  par  Israël 
Sylvestre.  Y.  son  œuvre  dans  VÉUtoire  de 
Paris,  |>ar  M.  de  Saint*Victor  ;  dans  les  piè- 
ces d'Etienne  Labelle,  intitulées  :  les  Qna" 
tre  morts,  dont  les  fonds  sont  très^curieux. 
V.  son  œuvre. 

Dans  une  planche  gravée  pour  un  livre 
assez  rare  ,  intitulé  :  Traité  de  la  philoso- 
phie naturelle,  où  l*on  trouve  les  figures 
hiéroglyphiques  de  Nicolas  Flamel,  etc.,  en- 
semble le  vrai  livre  du  docte  Synésius,  etc.; 
Paris,  1512,  in-4''  (2). 

Une  belle  miniature  tirée  du  manuscrit 
deJuvénaldes  Ursins.  grand  in^ollo,  re- 
produite dans  VMlas  des  arts  au  moyen  âge 
de  M.  du  Somroerard ,  offre  une  vue  de  cet 
ancien  cimetière.  V.  la  planche  m  du  cha- 
pitre Vin  ;  enfin  dans  la  Statistique  monu- 
mentale  de  Paris,  publiée  par  M.  Alb.  Le- 
noir  aux  frais  du  gouvernement,  où  l'on 
trouve  tous  les  détails  de  ce  célèbre  cime- 
tière de  Paris. 

CHARNY(Siredc).  -  Fils  du  célèbre  Geof- 
froy de  Chamy,  tué  à  la  bataille  de  Poitiers, 
en  4556,  où  il  était  chargé  de  porter  l'ori- 
Oamme. 

Willemîn ,  dans  ses  Monutn.  fmnç.  inéd. , 
1. 1,  pi.  cxxv,  donne  la  tombe  de  ce  cheva- 
lier, mort  en  1398;  il  est  représenté  armé 
de  toutes  pièces,  excepté  la  tète  qui  est 
saUs  casque;  il  porte  le  gambeson,  le  plas- 
tron de  ter  bombé,  le  haubergeon,  la  cein- 
ture d'honneur,  les  brassards  ou  vambraces 
avec  cubières,  les  genouillères,  les  cuis- 

(1)  Sar  oeile  belle  abbaye,  aon  ancienne  splendeur 
et  ses  ruines,  voir  U  lelirc  de  M.  de  Montalembert, 
Revue  générale  de  l'architecture,  dirigée  par  M.  C. 
Daly,in-4M.  Jl,p.  542. 

(2;  Att  sujet  de  ce  livre,  voir  Sauvai,  Antiquités  de 
paris,  in-fol.,  t.  III,  p.  55,  et  l'examen  de  ce  livre  dans 
la  fievue  frcmçaise  et  étrangère  ou  Nouvelle  revue 
encyclopédique:  Paris^sST,  n* 4, juillet,  t.  III,  p.  67, 
#8,  par  Aug.  Valet  de  viri ville,  élève  de  l'école  des 
Chartes,  avec  celte  épigraphe  remarquable  :  Là  oà 
vous  trouvez  une  légende,  quelque  eonpllfiée  qu^elle 
soit,  vous  y  trouvez  utte  histoire.  V.  aussi  le  texte  de 


sards,  grevières,  sollerets,  enfin  leschaosKi 
de  cuir  gambesé.  Pour  le  détail  de  toutes  co 

Bièces ,  voir  les  explications  données  par 
[.  Pottier  sur  la  planche  de  Wjllemin  et  le 
livre  de  J.-B.-L.  Carré,  intitulé  :  PailopUe, 
dictionnaire  de  tous  les  termes  de  guerre. 
Diverses  pièces  de  l'armure  ordinaire  des 
chevaliers  sont  très-bien  représentées  îd. 

CHARPENTE  (3).  —  Détails,  coupe  inté- 
rieure, développement  de  plusieurs  char- 
pentes remarquables  d'églises,  de  palais, 
Mtels  et  autres  genres  de  monuments. 

—  De  l'église  Saint-Clément  de  Rome, 
V*  siècle  environ,  d'Agincourt^^ivAil^are, 

pi.  XVI. 

—  De  diverses  églises  du  ix*  au  xi*  sîède , 
ib.,  pi.  XXV. 

—  De  la  basilique  Saint-Paul-hors-des- 
Murs.  V.  toutes  les  descriptions  de  ce  mo- 
nument dans  les  bibliothèques  ou  cabinets 
d'estampes  des  grandes  villes. 

—  De  l'église  Sainte-Marie-Majenre.  D'A- 
gincourt,  j^rchitecture^jpl,  lxx. 

—  De  l'église  Saint-Cyriaque  d'Ancène, 
ib.,  pi.  XXV,  n""  39. 

Et  toutes  les  planches  de  Rnapp  et  Go- 
tenshon.  Basiliques  chrét,  de  Rome,  in-fol. 

—  De  l'église  Sainle^Marie-aux-Fleurs ,  à 
Florence,  composée  par  Brunelleschi  pour 
la  coupole,  ib.,  pi.  l,  n°  i9,  et  les  planches 
d'un  ouvrage  in-folio ,  publié  par  Joseph 
Molini  sur  cette  église;  Florence,  4820.  I^es 
planches  de  détails  de  éette  immense  char- 
pente sont  des  plus  curieuses  à  consulter  : 
une  de  ces  planches  présente  la  vue  de  tout 
le  dôme  de  haut  en  oa». 

Celle  de  la  cathédrale  de  Montréal  en 
Sicile,  dans  l'ouvrage  publié  sur  ce  monu- 
ment par  le  duc  Serra  di  Falco,  in-folio  ; 
Palerme,  d838. 

Celle  de  la  cathédrale  de  Messine,  ornée 
de  belles  peintures.  V.  Mcssiné. 

Charpente  de  l'ancien  clocher  de  la  cathé- 
drale de  Chartres.  V.  les  planches  de  cette 
église,  publiées  par  Chapuis  dans  sa  Oo/far- 
tion  des  cathédrales  de  France,  pi.  iv  de 
la  suite. 

Singulière  charpente  d'une  vaste  salle  de 
Crosby-Hall,  en  Angleterre,  terminée  par 

Jaillot,  Recherches  sur  Paris,  quartier  des  halles, 
u*8,  p- 15. 

'3)  Sur  le  genre  de  bois  employé  ordiDairement 
pour  les  constructions  au  moyen  âge,  voir  une  note 
curieuse  dans  les  Antiquités  anglo 'normandes,  par 
Ducarel,  traduction  de  PLi^haudé  dV4nisy,  m-8*, 
p.  177  et  suiv.,  et  encore  les  observations  faites  par 
divers  archéologues  dans  la  5* Séance  da  lomiié  histo- 
rique des  monum..  Bulletin  du  comité,  t.  I,  n*  4, 
E.  460  et  suiv.  On  y  remarque  la  destruction  du  cbéD« 
lanc  employé  autrefois  à  ce  genre  de  construction  H 
é  qui  l'on  donnait  la  dénomination  de  chAlaignier. 
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des  pendentHs  multipliés  et  formant  déco-  tes,  quelques-uns  coupent  des  arbres,  d*au- 

ration. V.  toutes  les  Fopographies  de  PJn-  très  construisent  des  bâtiments  et  des  vais- 

gleterre  et  au  mot  Crosby-Hall.  seaux.  V.  les  diverses  parties  de  cette  tapis- 

Gelle  de  la  grande  salle  de  Ilampton-  série  et  surtout  la  pi.  m. 

Court,  publiée  par  Nash.  Un  charpentier  occupé  à  percer  une  pièce 

Celle    de  Pancienne  grand^chambre  du  de  bois  avec  une  tarière  d^une  forme  singu- 

parlement  de  Paris,  telle  qu*elle  existait  en«*  lière.  Stalles  delà  cathédrale  de  Rouen, 

coréen  I65i,  dont  la  disposion  est  égale-  publiées  par  Langlois  du  Pont-de-P Arche, 

ment  remarquable.  V.  les  gravures  des  to-  m-S**,  pi.  lu. 

pographies  de  Paris  (Palais  de  Justice),  et  Autre  sur  une  verrière  du  xiii^  siècle  à  la 

la  Description  de  Paris,  par  Piganiol  dfe  la  cathédrale  de  Chartres.  Histoire  de  la  pein- 

Force.  tare  sur  verre,  par  le  comte  de  I^steyrie, 

Belle  charpente  de  Téfflise  San  Miniato,  in-folio,  pi.  xii,  fig.  i. 
en  Toscane,  monument  Ju  xiii'  siècle  ;  li- 
vraison 45  des  Monuments  anciens  et  mader-  CHARROIS.  —  On  voit  divers  genres  de 
iie«  de  J.  Gailhabaud,  in-4'*,  deux  planches  charrois  représentés  sur  la  tapisserie  de 
et  un  texte.  Baveux.  Y.  ce  monument. 

Détail  de  tout  Tapparell  des  charpentes  Willemin  en  donne  Quelques  exemples 

de  Pintérieur  du  clocher  de  la  cathédrale  plus  ou  moins  curieux,  Monum,  inéd.,  1. 1, 

devienne,  en  Autriche,  monument  du  xiv*  pi.  m  ;  t.  II,  p.  484. 

au  XV*  siècle.  Y.  Yiennb.  Scène  des  charrois  de  Nîmes,  xiv*  siècle. 

Charpentes  de  plafond  des  xiv*  et  xv*8iè-  ,  Histoire  générale  du  Languedoc ,  par  dom 

clés.  Willemin,  Monum,  inéd,,  t.  Il,  pi.  cciii,  Yaissette,  édition  en  5  vol.  in-S*"  de  M.  Du- 

ccxix.  mège  ;  Toulouse,  1840,  tome  II,  planche  ii, 

Comme  ouvrages  généraux,  nous  indique-  page  47. 
rons  les  Dix  livrés  ^architecture  de  Phili- 
bert de  Lorme,  i  vol.  in-folio  avec  de  belles  CHARRONS  travaillant  de  leur  état.  — 
et  nombreuses  planches.  Peinture  sur  verre  du  xiii*  siècle  à  Tf^lise 
Celui  de  d*Agincourt  ;  Histoire  de  Varî  cathédrale  de  Chartres.  Histoire  de  la  pein- 

(^architecture).  Y.  les  pi.  xxiii,  xxxvi,  l.  .  ture  sur  verre,  par  le  comte  deLasteyrie, 

Celui  de  J.-Ch.  Kraft,  intitulé:  Plans,  in-folio,  pi.  xii,1ig.  1. 

coupes,  élévations  de  diverses  productions  de  Sceau  de  cette  corporation ,  à  Bruges , 

Vartde  la  charpente  exécutée  en  France  et  xiv*  siècle.  Trésor  de  numismatique,  in-?oI., 

paiys  étrangers,  etc.,  i  vol.  in-^olio,  avec  Sceaux  des  communes,  pi.  ix,  n**9. 

220  planches  gravées. 

Celui  de  M.  Emy,  colonel  du  génie,  2  vol.  CHARROUX.  —  Grande  et  belle  abbaje  de 

in-4'';  Paris,  1842-45,  intitulé:  Traités  de  ce  nom  dans  le  Poitou.  Son  église  est  nn 

l'art  de  la  charpente.  Ou  y  trouve  des  plan-  modèle  d^architecture  romano-mauresque , 

chessur  les  divers  beaux  exemples  de  char-  avec  des  arcades  superposées  sans  travées. 

pentes  exécutées  au  moyen  Age.  La  façade  est  publiée  dans  les  Antiquités  du 

Voir  aussi  tous  les  ouvrages  de  Cl  Marot,  vieux  Poitou,  in-folio,  et  dans  la  France 

d^Androuet  du  Cerceau ,  de  Britton ,  Pu-  pittoresque  et   monumentale  d'Ab.   Hugo. 

gin,  etc.,  et  tous  ceux  que  nous  indiquons  voir  aussi   la  topographie  de  Pancienne 

au  mot  Arcditecture.  France  au  Cabinet  des  estampes,  à  Paris,  et 

ce  que  dit  de  ce  monument  circulaire  M.  de 

CHARPENTIER.  —  Figure  de  saint  Jo-  Caumont ,  Cours   d^antiquité  monument.  ^ 

seph  travaillant  à  son  métier  aidé  de  Pen-  4' partie,  p.  162,  et  les  planches  de  son 

fani  Jésus  et  quelques  anges.  Y.  les  diverses  atlas. 

collections  des  vies  de  saints  au  Cabinet  ^ 

des  estampes.  CHARRUE.  —  D'après  une  miniature  du 

iias-relief  d'une  grande  beauté,  par  Albert  xii'  au  xiii*  siècle.  Willemin^  Monum.  iné- 

Durer,  composé  et  gravé  par  le  célèbre  ar-  dits,  1. 1,  pi.  xliv  et  civ. 

tiste.  Y.  son  œuvre  et  la  réduction  qu'en  Atlas  des  monum.  franc,  par  Alex.  Le- 

donne  M.  Alb.  Lcnoir,  t.  IH  de  son  Musée  noir,  pi.  vu. 

des  monuments  français,  pi.  xcv,  p.  44,  qui  La  tapisseriedeBayeux  en  offre  quelques- 

en  donne  le  détail.  unes,  ainsi  que  les  anciens  calendriers  et 

KxilreâaxïsV  Angleterre  ancienne  deSVmiij  zodiaques  sculptés  sur  diverses  églises  très* 

Irad.  de  Boulard,  in-4'',  pi.  xni,  n"*  6.  anciennes.  Y.  Calendriers. 
La  tapisserie  de  Bayeux  offre  plusieurs       Autre  tirée  par  quatre  bœufs,  d'après  une 

figures  d'hommes  travaillant  des  cbarpen-    miniature  du  vr  ou  viii'  siècle.  France  hi9^ 
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torique  et  monumentale,  d*Â.  Hugo,  t.  II ,  frent  d^assez  fréauents  modèles.  La  plan- 

{)l.  XXXI;  on  voit  le  semeur  placé  derrière  che  delà  p.  219  da  1. 1  peut  servir  d^exem- 

a  charrue.  pie.  V.  aussi  les  autres  planches. 

D'Âgincourt,  Peinture,  pi.  xxxi,  n"*  i3; 

CHARS  DE  TRIOMPHE,  de  voyage,  etc.  -  pi .  xlii,  n*»  5. 

Une  médaille  grecque  du  Bas^Ëmpire  re-  Ghartarium  de  forme  carrée,  placé  aux 

présente  un  empereur  assis  sur  un  char  en*  pieds  d^une  ligure  assise  de  saint  Grégoire 

touré  de  rideaux.  Casalius,  de  Bitibus  chriê^  le  Grand ,  d'après  une  helie  miniature  de 

ticmor.,  in-folio,  p.  387.  Y.  Héraclids.  manuscrit  du  x«  ou  xi*  siècle,  de  la  Biblio- 

Gelui  de  la  grande  composition  du  Titien,  thèque  du  roi,  publiée  dans  VUnivers  pit- 

întvtulée:  7Viam/>Aa«  C^Ari^ti,  gravure  d^An-  toresque  de  Diaot,  frères,  t.  I,  pi.  cxlvii 

drea  Andreani  ou  celle  de   Théodore  de  (Fronça),  monuments  mérovingiens. Y. aussi 

Brye.  V.  Pceuvre  du  peintre.  au  nom  de  Saint  Grégoire  le  Grand. 

— Représenté  sur  le  vitrail  de  Péglise  de 

Saint-Patrice,  à  Rouen,  sur  lequel  est  porté  CHARTES  DE  FONDATIONS  accordées  par 

JésusnChrist ,  pul)lié  par  Langlois  du  Pont-  des  papes,  abbés ,  princes ,  etc.  Muratori , 

de-r Arche,  in-S**,  intitulé  :  Histoire  de  la  Scriptores  rerum  italicarum,  t.  Y,  2*  parlîe, 

peinture  sur  verre,  Y.  la  pi.  m.  Y.  aussi  lès  planches  des  p.  325,  343,433. 

Sceaux  de  la  Société  libre  d'émulation  de  Fac-similé  de  chartes  de  diverses  natu- 

Rouen,  9  juin,  1823,  p.  58,  59,  où  se  re-  res  des  xi«,  xip  et  \i\v  siècles.  Atlas  des 

trouve  cette  planche.  chartes  de  Normandie,  in-4''  ;  Mémoire  de 

La  suite  des  triomphes  de  Maximilien ,  la  Société  des  antiquaires,  pi.  xxvi  à  xxx. 

empereur  d^AUemagne,  composée  par  AU  Y.  aussi  aux  noms  Charlehagne,  Charles 

bert  Durer  et  eravée  par  Jér.  Kesch  et  Burg*  le  Chauve,  Odille,  HbRTus  deliciarom,  eto. 
mayer,  offre  plusieurs  chars  d'une  forme  et 

d'une  richesse  de  décoration  sansé^ale  (i).  CHARTE  D'INDtlLGENCE.  —  M.  Yigne 

Y.  Pœuvre  d'Albert  Durer  ou  celles  des  gra*»  en  tête  de  son  ouvrage  intitulé  :  Vade  Me- 

veurs  que  nous  citons.  cum  du  peintre  ou  Recueil  de  costumes  pour 

Char  d'une  forme  singulière ,  tiré  d'une  servir  à  VMstoire  de  l'art  en  Belgique,  in^4% 

miniature  de  manuscrit  du  xvi*siècle.Wille-  1. 1,  donne  le  fac-similé  d'un  encadrement 

min,  t.  II,  pi.  cxciv  :  on  y  voit  un  guerrier  de  charte  d'indulgence  accordée,  en  4332, 

armé  d'un  fléau»  par  plusieurs  évéques  à  l'église  de  Ninove. 

Autres  de  divers  siècles,  tirés  de  mi-  Cet  encadrement  se  compose  de  plusieurs 

niatures  et  publiés  dans  la  France  histori"  lettres  avec  ornements  et  sujets;  au  bas  sont 

que  et  monumentale  de  M.  Hugo,  t.  H, pi.  lv.  suspendus  les  sceaux  des  évéques;  le  titre 

L'on  trouve  dans  l'ouvrage  de  Bilibald  original  appartient  aux  archives  de  la  Flan* 

Pirckheimer  ,  intitulé  :   Opéra  politica ,  dre  orientale.  Y.  l'explication  au  t.  II,  p.  49. 
in-folio,  1525,  une  planche  sans  nom  de 

graveur,  mais  qui  parait  être  d'Albert  Du-  CHARTRES  (Orléanais)  (2).  —.La  oathé- 

rer,  représentant  un  char  magnifiquement  drale  de  cette  ville  est  publiée  dans  plusieurs 

composé,  tiré  par  plusieurs  chevaux;  on  y  ouvrages  dont  les  principaux  sont  : 

voit  une  ngured'eiàpereur qu'accompagnent  La  Collection  des  cathédrales  de  France, 

les  Yertus  morales  ;  des  grelots  se  font  re-  par  Cbapuis  et  T.-N.  de  Jolimont ,  1  voL 

mar<^uer  à  diverses  places  du  char.  in-4*'. 

Yoir  aussi  Chariots,  etc.  I^e  Moyen  âge  pittoresque,  pi.  cliii. 

Le  Moyen  âge  monumental,  pi.  x,  xiii, 

CHARS  FUNÈBRES.  —  Celui  de  Henri  de  xix,  xx,  xxi,  cxxii,  ccxlvi,  ccl. 

Yalois  et  de  quelques  autres  personnages.  Les  Monuments  inédits  français,  par  Wil- 

Y.  aux  mots  Convois,  Funérailles,  Pompes  lemin,  1. 1,  pi.  liv,  lxxxi,  lxxxii. 

FUNÈRRES.  Dans  le  tympan  de  droite  du  portique 

méridional,  sont  sculptées  diverses jparticu- 

CHARTARIUM.  —  Sorte  de  boîte  fermée  larités  de  la  vie  de  saint  Martin  de  Tours, 

ordinairement  d'un  couvercle  et  servant  à  Dans  celui  de  gauche,  au-dessus  d'une 

renfermer  les  feuilles  roulées  des  manu-  manifestation  du  Christ,  est  représenté  le 

scrits.  Les  miniatures  du  Ménologe  en  of-  Martyre  de  saint  Etienne. 

(1)  Les  plaoches  qu*on  croyait  perdues  depuis  long-  (2''  Voir  les  ouvrages  de  Chevard,  Doyen,  Gilbert, 

temps  ont  été  retrouvées  dans  un  vieux  château  d'Am-  Rouillard,  Sablon,  Piganiol  do  la  Force,  etc.,  et  tons 

bras,  dans  le  Tyrol.  V.  sur  cette  belle  suite  ce  que  ceux  cités  par  Daniel  Ram^*  architecte,  Ifaiiice/d'flr- 

dit  M.  Peignot,  Dietioimaire  de  blbllologie,Àome  I,  ehiteeture,  3  vol.  in-i2  ;  Paris,  i843.  V.  t.  Il,  Moyen 

page  399.  âge,  p.  3Si  à  3S3« 
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Les  pi.  txi,  Lxu,  Lxiii,  Lxiv,  Lxv  de  rou-*  plusieurs  planches  de    monuments  de  la 

vrage  de  Willemin,  donnent  les  figures  en  ville  de  Chartres. 

grand  de  plusieurs  belles  statues  de  rois,  de  La  grande  Monographie  publiée  sur  la  ca- 

reines  eu  princesses.  tbédrale,  par  M.  Lassus,  sous  les  auspices 

On  y  voit  un  comte  d'Ëvreux,  Eudes  II,  et  du  gouvernement,  doit  compléter  par  ses 

une  ^ure  d^évéque  nommé  F^ulbert.  V.  les  planches  et  son  texte  Pétude  de  toutes,  les 

mots  ÉcDEs,  Fulbert.  parties  de  cette  église  (3). 

La  pi.  Lxxiv  est  consacrée  à  reproduire  Sceaux  d^évèques, seigneurs,  comtes, etc., 

divers  objets.  de  la  ville  de  Chartres,  Trésor  de  la  namis- 

La  pi.  Lxxvi  offre  des  instruments  de  mu-  matiqne,  in-folio,  Sceaux  des  communes  et 

sique.  des  grands  feadataires,  voir  à  la  table  des 

La  pi.  Lxxxvi  une  statue  d^évéque,  tirée  planches  des  deux  volumes, 

du  portail.                                              .  Très-belle  châsse  de  la  cathédrale,  xir 

La  pi.  Lxxxvii  celled'un  comte  deChartres.  ou  xiir  siècle,  publiée  dans  VUnivers  pitto» 

Les  pi.  xciv,  xcv,  xcvi,  xcvii,  xcviii,  cvii,  resgae ,    Didot ,   frères  (  France)  ;    plan- 

cix  sont  consacrées  -à  reproduire  quelques  checcLxxiii;  on  y  voit  un  Christ  en  croix,  la 

vitraux  et  fragments  de  vitraux  tirés  de  la  synagogue  et  réglisc,'des  arabesques  bizan- 

cathédrale  et  de  quelques  autres  églises  de  tines,  etc. 
Chartres  ;  la  dernière  de  ces  planches  repré- 

sentedesfourreurstravaillantdeleurétat(l).  CflABTRELSES  (4).  ^  Parmi  toutes  celles 

Jeiîe  chapelle,  dite  de  Sain t-Piat ,  élevée  qui  existent  ou  existaient,  nous  citerons 

idans  la  catnédrale,  en  i 549,  Willemin,  t.  I,  celle  de  Burgos,  xjv*  siècle.  V.  les  ouvrages 

pi.  cxxi.  Ce  petit  monument  donne  une  que  n9us  citons  sur  cette  ville, 

idée  assez   complète  de  Parchilecturc  du  Celle  du  Mont-Cassin,  publiée  dans  le  vo- 

xiv  siècle  (2j.  lume  des  Annales  ordinis  sancti  Benedicti, 

M.  Alex.  Lenoir,  Atlas  des  monum.  franc.,  et  dans  Pou  vrage  de  Gattula  dont  nous  don- 
in-folio,  pi.  Lxiii,  Lxiv,  Lxv,a  également  pu-  nons  les  détails  au  mot  Cassin. 
blié  plusieurs  des  belles  statues  du  grand  Celle  de  Dijon,  Topographie  de  la  France. 
portail  de  rentrée.  V.  Dijon. 

Voir  aussi  les  planches  de  la  CoUertiondcs  Celle  de  Grenoble.  V.  à  ce  mot. 

costumes  français,  par  Beaunier  et  Rathier,  Celle  de  Lorenzo,  à  Naples. 

in-folio.  Celle  de  Siaint-Martin,  même  pays,  dont  les 

Quelques-unes  des  statues  de  Péglise  de  beauxbfttiments  mélangés  de  gothique  et  de 

Chartres  sont  consciencieusement   repro-  renaissance  sont  publiés  dans  Pouvrage  de 

duites  dans  Pouvrage  de  M.  Herbe,  Histoire  Richard  Saint-Non,  Fovage  pittoresque  de 

des  beaux-arts  en  France,  par  les  monu-  Naples,  etc.,  et  dans  la  Topographie  de 

ments  de  sculpture  et  de  peinture,  in-4'';  la  Sicile  au  Cabinet  des  estampes,  à  Paris. 

Paris,  i 812-43,  pi.  xiv,  xv,  xvi  et  xvii,  elles  V.  Naples. 

sont  gravées  par  Aug.  Garnier.  Chartreuse  de  Paris.  V.  Chartreux. 

Magnifique  clôture  du  chœur  de  la  cathé-  Celle  de  Paular,  la  plus  importante  d'Es- 

drale,  Moyen  dge  monumental,  Paris,  Hau-  pagne,  dont  le  vaste  cloître  est  décoré  de 

ser,  pi.  X,  et  dans  la  France  monumentale,  peintures  représentant  la  vie  de  saint  Bruno. 

cbezUen.  Jeannin,  in-folio,  la  belle  planche  V.  les  topographies  et  descriptions  de  PEs- 

m'*  5i,  par  Bachelier.  pagne  que  nous  citons  à  ce  pays. 

Maison  en  bois  du  xiir  siècle,  ornée  de  Celle  de  Pavie,  publiée  dans  les  Monu- 

sculptures,  reproduite  dans  la  pi.  cxxxvi  ments  anciens  et  modernes,  par  J.Gailha- 

des  Monuments  français,  par  Willemin,  1. 1.  baud,  15*"  livraison,  et  au  mot  Pavie. 

La  grande  Topographie  de  la  France  au  Les  plus  belles  peintures  de  ce  couvent 

Cabinet  des  estampes,  à  Paris,  renferme  sont  publiées  dans  un  volume  in-folio;  Pa- 

(1)  Les  vitraux  de  Chartres,  dit  M.  PoUier,  p.  65  de  cathédrale,  par  M.  Gilbert,  i  vol.  in-8%et  tous  les 
son  teite,  peuvent  servir  de  commeniaîrc  au  curieux  détails  donnés  par  M.  de  Caunioni  dans  ta  4**  partie  de 
ouvrage  d'Etienne  Boilleao  sur  les  méiiers  et  les  cor-  son  Cours d antiquités  du  moyen  âge,  page  Uiô  et  sui- 
porationsau  xiu*' siècle.  Ces  vitraux  peuvent  sufliro  vantes. 

a  eux  seuls  à  faire  connaître  l'état  du  conimerce,  de  (3}  Sur  cette  belle  publication  qui  fait  partie  de  la 

i*iDdustrieà  celle  époque  et  du  concours  de  tous  les  statistique  de  France,  publiée  sous  les  auspices  dn 

éuta  pour  l'édiflcaiion  des  édifices  religieux  et  les  gouvernement,  voir  le  Rapport  fait  au  ministre  de 

nombreuses  verreries  quijes  décorent,  etc.  l'instruction  publique,  année  1839,  par  M.  Didron,  se- 

(2)  Voir  sur  cette  chapelle  et  la  légende  de  saint  crétaire  du  Comité  historique  des  arts  et  monuments, 
Pial,  le  texte  de  M.  Poitier,  p.  7i  de  l'ouvrage  de  in-R*. 

Willemin.  M.  Hérissant,  avocat,  a  publié  en  183»  (4)  Sur  ce  genre  de  monuments  voir  l'ouvrage  iuti- 

nne  Notice  très-curieuse  sur  les  reliques  du  saint  et  tulé:  les  Momanents  religieux,  clc.j  i  \o\.  \n-%*,  par 

leur  translation.  Consulter  aussi  la  Description  de  la  madame  de  Genlis,  1805. 
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ris,  iS43,par  Louis  Angelini,  avec  un  texte  de  Pabbaye  de  la  Sainte-Trinité  de  Féeamp 
italien,  etreqferme  16  planches, saroir:  Ab-  publié  en  i840,  dans  un  Eiêai  hUtorique 
dias,Amos,  par  l'EspagnoIet;  une  mère  de    et  littéraire  iar  Vabbaye  de  ce  nom,  par 


tenant Tarche  ;  la  crucifixion,  par  le  cavalier  la  chapelle  de  la  Vierge.  Cette  trappe  se  v(hI 

d'Arpino.  sur  le  plan  indiqué  à  main  gauche  d^un 

autel ,  sous  len""  24.  Malheureusement  nous 

CHARTREUX  (i)  de  Paris,  rue  d'Enfer  ne  trouvons  dans  le  texte  aucun  rensei- 

Saint-Hichel.  —  Les  détails  d'architecture  ffneraent  relativement  à  ce  charlrier,  ce  qui 

et  de  sculpture  de  leur  couvent  sont  publiés  forme  une  lacune  fâcheuse, 
dans  le  5*  volume  des  Antiquités  nationales 

de  Millin,  art.  LU,  savoir  :  CHASSES.  —  Le  trésor  de  Téglise  royale 

io  Vue  de  la  porte  d'entrée  avec  sa  déco-  de  Saint-Denis,  en  France,  était  autrefois 

ration  gothique  et  son  beau  bas-relief,  dont  riche  en  belles  châsses  et  en  précieux  reli- 

la  description  est  p.  7  du  texte.  quaires  (2);  on  en  trouve  la  représentation 

Z""  Détails  des  sculptures  de  cette  porte,  dans  les  planches  de  V Histoire  de  cette  ab- 

décorée  de  statues,  dont  une  de  saint  Louis  baye ,  par  dom  Félibien ,  \  vol  in-folio, 

en  pied,  saint  Antoine  et  saint  Jean.  Nous  ne  désignerons  ici  que  les  châsses,  on 

3«  Vue  de  rentrée  du  portail  de  l'église,  trouvera  les  reliquaires  à  leur  spécialité. 

4**  Statues  de  divers  princes  et  autres  i*"  Sur  la  planche  delà  p.  S36,  sontre- 

Êersonnages,  savoir  :  celle  d'Enguerrand  de  présentées  4  grandes  châsses ,  désignées  par 

iarigny,  Pierre  de  Navarre.  V.  la  pi.  v  et  les  lettres  E,  N,  K,  D;  celle  de  la  lettre E 

p.  17.  Ces  statues  paraissent  très-nelles  si  est  souvent  nommée  Voratoire  de  Philippe 

elles  ne  sont  pas  arrangées  par  le  dessina-  Auguste, 

teur.  2"  Planche  de  la  p.  538,  deux  châsses  dé- 

5**  Une  grande  croix ,  un  bassin  en  fer  signées  par  les  lettres  E,  0. 

pour  chauffer  la  sacristie;  le  clocher  de  l'é-  S*"  Deux  autres,  planches  de  la  p.  540, 

glise,  pi.  VII,  p.  34.  lettres  B,  C. 

6*"  un  lutrin  en  menuiserie  de  la  fin  du  4''  Une  seule,  voir  la  planche  de  la  p.  542, 

XVI*  siècle,  pi.  vin,  p.  57.  Ce  lutrin  est  passé  lettre  C. 

dans  une  chapelle  de  l'abside  de  Notre-Dame  5"  Deux  autres,  sous  les  lettres  A,B,  plan- 

de  Paris.  chc  de  la  p.  544. 

70  Vue  du  grand  cloître  et.du  jardin,  pi.  ix.  Celles  du  trésor  de  la  Sainte-Chapellc,/fi«f . 

S""  Sculpture  du  bas-relief  représentant  de  ce  monument,  par  Morand,  1  vol.  in-4*. 

la  fondation  des  cellules ,  par  Jeanne  de  Voir  les  planches  des  p.  39 ,  40 ,  où  est 

Châtillon,  pi.  XI  et  p.  61.  représentée  la  grande  châsse. 

d°  Une  belle  mosaïque  représentant  une  Diverses  châsses  publiées  dans  l'ouvrage 

fondation  faite  par  Pierre  de  Navarre,  pi.  xi  de  Gérard  Molanus ,  lApsonographia  si^e 

et  p.  02.  Thesanras  reliqniaram  electoris  ÉrniuwieO' 

fô*  Figures  de  chartreux  vers  le  xiii*siè-  rom  ffamburgensis,  etc.,  in-8'',  et  cet  au- 

de,  d'après  une  miniature  de  cette  époque  tre.  Thésaurus  reliquiarum  eapellœ  ducum- 

publiée  dans  l'ouvrage  de  Bonnart,  CMtamff  Brunswicencœ ,  par  Jungius,  publié  in-4<*, 

du  moyen  âge,  1. 1,  pi.  xxxi.  avec  planches. 

Voir  aussi  les  figures  publiées  dans  les  Plusieurs  châsses  byzantines  et  de  diver- 

ouvrages  de  Bar,  Fialetti,  Héliot,  Schoone-  ses  époques,  publiées  par  M.  duSommerard, 

beek,  etc.,  sur  les  ordres  religieux.  Atlas  des  arts  en  France ,  pi.  1,  chap.  IX; 

dans  V Album,  pi.  xii,  9*  série. 

CHARTRIERS.  —  Sur  un  plan  de  l'église  Autre  dite  ossuaire;  ift.,  pL  xxiv. 

Cl)  Sor  l'oriRine  et  les  progrès  de  cel  ordre,  voir  suivant  répoqae  où  elles  forent  faites.  Les  chasses 

Jaillol,  Recherche*  fur  la  toi/ographie  de  Paris,  présentent  quelquefois  la  réduction  de  la  chapelle  oa 

19*  quartier:  M.  de  Saint-Vicior,  Histoire  de  Paris.  de  léglisemème  où  elles  étaient  déposées;  on  y  renfer- 

(2)  On  confond  presque  toujours  ces  deux  objets  malt  souvent  des  corps  entiers.  Le  reliquaire,  au  con- 

qui  sont  cependant  bien  distincts  ;  il  nous  semble  traire,  ne  renfermant  ordinairement  que  des  portions 

que  la  châsse  tient  plus  è  la  classe  des  monuments  de  reliques,  telles  que  bras,  télé,  doigts,  pieus,  etc., 

proprement  dits,  et  le  reliquaire  à  celle  des  bijoux,  ou  même  quelques  ossements,  était  oroinairement 

Les  châsses  ont  asseï  ordmairement  la  forme  d'une  d'une  forme  plus  petite  affectant  le  plus  souvent  la 

église,  d'un  tombeau,  d'un  édifice  avec  ses  colonnes,  forme  de  l'objet  qu'il  était  destiné  â  renfermer.  V.au 

ses  statues,  ses  bas-reliers,  ses  portes,  fenêtres,  sa  reste  au  mot  RiLiQUAiasa  les  exemples  que  nous  en 

toiture  et  tous  les  détails  architecturaux  des  grands  donnons.  V.  ce  qu'en  dit  M.  de  Caumoni,  Cours  iToiiii- 

édifices  byiantins,  gothiques  ou  de  la  renaissance  guités  momtmcniaies,  6«  partie,  p.  56$  et  suivantes. 
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Outre  ces  réunions  de  châsses  dans  les  tails  par  Garuier,  deux  belles  planches  in-4* 

trésors  des  églises,  nous  citerons  les  suivan-  avec  texte  ;  Paris,  1844,  par  M.  de  Caumont' 

tes  comme  très>importantes,  savoir  :  Courad'antiquitésmomun,,  6'  partie,  pi.  t:vi! 

Magnifique  châsse  de  Péglise  cathédrale  Autre  représenlation  en  télé  du  ^yo- 

d\4ix-la-Chapelle ,  ouvrage  d'orfèvrerie  et  lumed'uti  ouvragintitulé:/'r/ini(iarDiiiffen- 

de  peinture  émaillée,  au  xi*  ou  xir  siècle,  tittmieuhi$toriatriamregum'magpram,elc.^ 

dessinée  et  expliquée  par  M.  l'abbé  Arthur  par  Herin.  Crombach,  in-foJio.  Ce  curieux 

Martin,  gravée  par  Garnier  et  publiée  en  monument  du  xii.' au  xiir  siècle  eslaMSSi 

i  vol.  in-4'*;  Pans,  4844;  on  en  trouve  une  publiéet gravé  dans  le  Magasin  pittoresque 

gravure  dans  le  4«  volume  de  la  Jtevae  gé-  à  Paris,  année  1839,  t.  Vil,  p.  29.             ^ 

nérale  d'architecture  de  M.  G.  Daly;  Paris,  —  Dite  de  Mauzac  (c'est  celle  de  saint 

4844.  Galmin),  sans  nom  de  personnage,  alyle 

Châsse  de  Téglise  d'Ambazac  (Limousin),  byzantin,  publiée  dans  VBssai  sur  lés  églises 

monument  d'onévrerie  du  milieu  du  xrsiè-  romano^-byzantines  du  Puy^-Dôme,  par 

cle,  dont  on  trouve  la  description  dans  le  M.  Mal  la  y,  architecte,  à  Paris,  chez  Dumou- 

Conrs  d^archéoloaie  de  M.   de  Caumont,  lin,  in-folio.  V.  p.  119. 

©•  partie,  pi.  vu  de  l'atlas.  —  De  saint  Oaoric  ou  Oderic.  V.  ce  nom. 

^  M.  Victor  Gay,  architecte,  vient  de  des-  —  De  saint  Oucn  ,  à  Roden  (s),  qui  est 

siner  ce  précieux  monument  avec  le  plus  peut-être  la  même  que  celle  de  saint  Ro- 

grand  soin,  et  l'on  espère  qu'il  ne  tardera  main.  V.  plus  bas. 

pas  à  être  publié.  Magnifique  châsse  de  saint  Pierre,  mar- 

Celle  de  saint  Antoine  de  Padoue.  V.  ce  tyr,  à  l'église  Saint<-Eustorge,  à  Milan,  xiv 

nom.  siècle.  D^Agincourt,  Sculpture,  pi. xxxiv.  On 

—  De  saint  Calmin  (style  byzantin),  y  voit  4  bas-reliefs  de  la  vie  du  saint  et  18 
V.  Calmin.                                    '  statues. 

— ^De  saint  Charles  Borromée  dans  la  cha-  —  De  saint  Romain,  à  Rouen  (sans  doute 

pelle  souterraine  de  la  cathédrale  de  Milan,  à  la  cathédrale  ),  d'une  forme  très-élégante 

V.  la  planche  du  grand  ouvrage  Duomo  di  dans  le  style  du  xv*  siècle/ornée  de  déli- 

Milano,  in-^olio,  au  Cabinet  des  estampes,  eieuses  statuettes,  publiée  par  M.  Langlois 

Paris,  sous  le  n"*  7572,  fonds  du  comte  de  dans  l'ouvraffe  de  M.  Floquet  intitulé:  J7i«- 

Férussac.  toire  duprivilégede  saint  Bomain,  %  vol.  in- 

—  De  sainte  Clotilde.  V.  ce  nom.  8<'.La  châsse  y  est  représentée  sous  deux  «ôtés 

—  De  la  cathédrale  de  Chartres.  V.  ce  différents  ;  l'un  de  ces  deux  côtés  qui  repré- 
nom. senteJé$us-Christencroix,avecunesuited'a- 

—  De  saint  Corneille,  ouvrage  du  xvi*  pôtres  placés  sur  des  socles,  dan^  des  niches 
siècle,  y.  dans  le  t.  IV  du  mois  de  septem-  gothiques,  rappelle  la  façade  du  beau  reta- 
bre,p.  75â,  Acta  sanctorum  des  Bollan-  ble  de  l'ancien  maîlre-auiel  de  l'église  Saint- 
dlstes.  Germain-des-Prés,  dont  on  trouve  une  bonne 

—  De  sainte  Elisabeth  de  Hongrie,  publiée  gravure  dans  V Histoire  de  cette  abbaye 
dans  V Atlas  des  monum,  de  sa  vie  (i),  par  le  par  dom  Bouillard,  citée  plus  haut.           ' 
comte  de  Montalembert  et  Boblct ,  éditeur,  Châsse  dite  du  Sancta  sanctorum,  près  la 
Paris,  1836.  basilique  de  Sain t-Jean-de-La Iran,  xii«  ou 

—  De  saint  Elzéar  de  Sabrau.  V.  ce  nom.  xiii^  siècle,  d'Agincourt,  Sculpture,  pi.  xxi 

—  De  saint  Gaugéricus ,  ouvrage  du  xv*  n*»  1  à  5.  '  •  > 
siècle, ^cto«a/ictoram  des  Bollandistes,  mois  —  De  saint  Sebald ,  dans  l'église  de  Nu- 
d'août,  t.  Il,  p.  667.  rcmberg.  Cette  magnifique  châsse  est  cou- 

—  De  sainte  Geneviève.  V.  ce  nom,  et  à  verte  d'ornements  et  de  figures,  et  est  un 
Procession.  des  plus  curieux  monuments  chrétiensdece 

—  De  saint  Germain  de  Paris,  ornée  de  genre  ;  elle  date  du  xvr  siècle.  Ce  précieux 
statuettes  des  douze  apôtres  et  surmontée  monument  quidatedelSOè,  est  publié  dans 
d*un  clocher  élégant,  Histoire  de  Vcîbhaye  le  Moyen  âge  pittoresque,  pi.  cm.  V.  aussi  le 
de  Saint'-GermainrdeS'Prés,  par  domBouii-  texte  qui  s'y  rattache.  Toutes  les  figures  de 
lart,  in-folio,  p.  166.  cette  belle  châsse,  savoir  :  celles  des  douze 

—Des  Mages,  à  Cologne,  dessinée  par  l'abbé  apôtres  en  pied,  et   celles  des  bas-reliefs 

Arthur  Martin ,  et  gravée  dans  tous  ses  dé-  sont  très-bien  gravées  et  publiées  dans  l'ou- 

(I)  Cet  ouvrage  est  cité  par  M.  de  Monlalemberl,  F.  liakensie,  priDted  by  EDgelmann  and  comoanv 

HUlolre  de  sainte  Elisabeth,  i  toL  in-8*  p.  «57.  in-8*,  aupéricarameot  ei^écuiè,  oA  Ton  "oii  pK&' 

i9\  Tl  midt»  nne  iolie  lilhocraDhio  anslaise.  Dobliée     nhA&ePc  «l  miinnaira»  a^^-ia.  1 ï„  ,._  H>ui»i<'ur» 

(Boiten), 
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rrage  intitulé  :  Us  Principaleê  figures  de  Les. miniatures  d'un  manuscrit  de  la  Bt- 

ta  châsse  de  saint  Sebald,  par  P.  Vischer,  bliothèque  royale  de  Paris,  intitulé  :  le  Li- 

\  vol.  in-4'' ,  par  Keindel,  texte  allemand,  are  da  roi  Modas  et  de  la  royne  Racio  (I), 

anglais  et  français,  accompagné  de  18  plan-  offrent  une  suite  de  sujets  de  chasses  au 

ches  ;  Nuremberg,  sans  date.  nombre  de  80  planches. 

GhAsse  4q  saint  Saturnin,  à  Toulouse ,  Ce  livre  curieux  a  été  publié  à  Paris  par 

d'une  forme  élégante  en  eothigue  flam-  M.  Blaze,  en  1838,  avec  des  fac-similé  de 

boyant  oU  fleuri,  publiée  dans  le  11*  vo-  miniatures. 

lume  de  la  France  monam.,  par  A.  Hugo ,  Il  en  existe  quelques  éditions  avec  plan- 
pi.  cxiii.  ches  en  bois.  v.  aux  grandes  bibliothèques 

GhAsse  de  saint  Spire  de  Gorboil,  publiée  publiques, 

par  Millin.  Antiquités  nationales,  1. 1,  pi.  v.  Oh  en  trouve  un  fac-similé  dans  VUfUQers 

cccxxxvii, 

chasse  et 

,  ,     .  ,  .         .        'empereur 

trait  avec  description.  '  Frédéric  II.  D'Agincourt  en  donne  quelques 

—  De  sainte  Ursule  et  ses  compagnes ,    fac-similé  (  Peinture)  ^  pi.  lxxviii.  Et  lami- 

conservée  à  Bruges,  à  Thôpital  Saint-Jean ,    niature  publiée  dans  la  Pictorial  history 

Ïmbliée  par  le  l^iron  de  Keverberg,  dans    of  Enaland,  1. 1,  planche  de  la  p.  342. 
'ouvrage  intitulé  :  Ursula,  1  vol.   in-S"*;        Médaillon  en  bronze,  xv"  ou  xvi*  siècle^ 
Gand,  4818.  d'Agincourt,  Sculpture,  pi.  xliv,  n**  3. 

On  doit  regretter  que  Fauteur  n'ait  pas       Suite  de  miniatures  curieuses  du  manu- 
jugé  à  propos  de  donner  les  précieuses  pein-    scrit   français  de  Gaston  Phœbus ,  sur  la 
tures  d'Hemeling,  qui  représentent  la  lé-    chasse,  appartenante  la  Bibliothèque  royal 
gende  de  sainte  Ursule.  de  Paris,  et  dont  on  trouve  plusieurs  fac- 

I^  même  châsse  publiée  avec  toutes  ses  simile  dans  VUnivers  pittoresque  de  Didot, 
peintures,  i  vol.  in-folio,  avec  planches,  irères  (France) y  xiv  siècle,  pi.  ccclxviii. 
Pour  les  détails,  voir  au  nom  Ubsule.  ccclxix,  ccclxx  (2). 

Il  existe  au  Gabinet  des  estampes  de  Paris  Les  miniatures  d'un  manuscrit  grec,  par 
une  coWecUon  intitulée  :  Bannières  et  châs-  Ange  Végèce,  habile  calligraphe  crélois<^ 
ses,  curieuse  à  consulter.  M.  de  Gaumont  pour  le  roi  Henri  II,  en  1554;  ce  livre  est 
donne  olusieurs  chAsses  assez  belles  dans  intitulé:  6^2^/i^^^//con,  Bibliothèque  royale, 
le  6'  volume  de  son  Cours  d'antiquités  mo^  n"  2557;  la  couverture  a  été  publiée  par 
numentales,  Rouen,  1843.  V.  les  planches.      Willemin,  1. 11,  pi.  cclxxxvii. 

Deux  bas-relieis  curieux  d'un  tombeau  du 

GHASSES  AUX  ANIMAUX.  —  Sur  des  dip-  pape  Benoit  V,  représentent  des  suiets  de 
tyques  consulaires  des  iii«  et  iv  siècles  chasse  dont  l'une  paraît  être  celle  du  san- 
publiés  dans  divers  ouvrages ,  tels  que  le  glier  ou  de  l'ours  :  ce  tombeau  qui  paraît 
Thésaurus  diptychorum  de  Gori  ;  dans  Mont-  dater  du  xiir  siècle ,  peut-être  du  xiv%  est 
faucon,  Antiquité  expliquée,  et  reproduit  assez  bien  gravé  dans  le  tome  supplémen- 
dans  V Atlas  des  arts  au  moyen  dge  par  taire  du  mois  de  mai  des  Acta  sanctorum, 
M.  du  Sommerard,  pi.  i,  chap.  XI.  V.  aussi  p.  164,  pars  1',  intitulée  :  Conaius  chronieo- 
Anàstase.  historicus,  etc. 

Sujet  gravé  sur  un  diptyque  du  xiv*  siè-       Sujet  de  chasse  gravé  par  Jost  Ammon  ; 
de,  publié  par  Gori,  Thesaur.  diptychor,,    Francfort,  1582.  V.  son  œuvre, 
t.  m,  p.  64,  pars  2*;  dans  les  Mémoires  de       Ghasse  de  la  licorne.  V.  ace  mot  et  à  Vib- 
P Académie,  t.  XVHl,  p.  322»  par  d'Agin-    cinité. 

court,  pi.  XXIX,  n""  38,  et  en  entier  par  Suitede  25  planchesgravées  parles  frères 
Alex.  Lenoir,  Atlcu  des  monum,  franc, ,  Galle  et  quelques  autres  d'après  J.  Stradan, 
in-folio,  pi.  xxiii'et  le  texte  p.  29, 30.  représentant  tous  les  genres  de  chasses  aux 

Plusieurs  sujets  de  chasses,  dans  la  suite  quadrupèdes,  aux  reptiles,  aux  oiseaux,  etc., 
des  Tapisseries  historiques  et  nationales,  pu-  et  des  costumes,  des  instruments  de  chasse, 
bliée  par  A.  Jubinal.  V.  à  Tapisseries.  et  une   foule   de  détails   d'un  grand  in- 

(1)  Ce  manuscrit  est  le  plus  ancien  livre  de  chasse        (2)  Sur  les  divers  exemplaires  manuscrits  de  ce  li- 

3ui  soit  écrit  en  français.  V.  sur  ce  livre  les  détails     vro,  voir  TouvrasedeM.  Paulin  Paris, /e«  Jfaïutfcrifx 
onnés  par  M.  Paulin  Paris,  Description  des  manu^     français  df  laBibliothiqneduroi/m9*,  t.  V,  p.  21s, 
scrits  de  ta  Bibliothèque  royale  de  Paris,  t.  V,  p.  205,     'jis,  217,  22i ,  etc. 
ei  ce  que  dit  M.  Poitier  sur  J'origine  de  l'exercice  de 
la  chasse,  p.  62  du  texte  des  Monuments  inédits  /'rait- 
(:ai«de  Willemin,  t.  J. 
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térét.  V.  les  œuvres  des  maîtres  désignés  CHASUBLES   (2).  —  Celle    portée    par 

ci-dessus.  saÎDt  Grégoire  le  Grand ,  d'une  ibrme  très  - 

ancienne  et  même  primitive,  Macri,  Hiero- 

CHASSEURS.  —  Costumes  tirés  du  ma-  leœicon,  t.  I,  p.  65. 

nuscrit  de  la  chasse,  composé  en  1380,  par  Autre  du  pape  Gélase  U,  ib,,  p.  387. 

Gaston  Phœbus.  comte  de  Foix,  Willemin ,  Autre  plus  remarquable ,  où  Ton  ne  voit 

Monam.  inéd.,  i*^  volume,  pi.  cxxxix.  pas  les  bras,  ib.,  p.  131. 

.  Costumes  du  xiv*  siècle ,  même  ouvrage,  —  Roulée  et  portée  en  écharpe ,  dite 

pi.  cxL.  itola  latior,  en  usage  au  vi*  ou  vu*  siècle. 

Statue  très-curieuse  d'un  oiseleur,  qui  V.  le  traité  du  père  Lebrun,  Explication 

existe  à  Tune  des  tours  de  la  cathédrale  de  des  cérémonies  de  la  tinsse ,  1  vol.  in-S**. 

Rouen,  publiée  dans  les  Foyages  pittores^  —  Portée  par  un  évéque,  figure  du  x*  siè- 

Îfues  et  romantiques  de  Taylor  et  de  Cail-  de,  Willemin,  Monum.  inéd.,  1. 1,  pi.  xxvii, 

eux  {Norman^)^  pi.  xiv,  et  dans  la  Des^  d'après  un  manuscrit  du  n"*  989  de  la  Bi- 

<;ription  de  l'incendie  de  la  cathédrale  de  bliolhèaue  royale. 

Rouen  9  par  Langlois  du  Pont-de-l'Arche ,  Chasuble infundibuliforme  (3)  bordée  d'or- 

•n-^**;  Rouen,  1823,  planche  de  la  p.  58  froi,  magnifique  vêtement  d'un  archevêque 

ou  60,  n""  12.  de  Sens,  au  xii*  siècle,  sur  une  pierre  tom- 

-Une  belle  miniature  d'un  manuscrit  de  baie  de  ladite  église  et  portant  la  date  1144. 

la  Chambre  des  comptes  de  Paris  (l),repré-  Cette  figure  est  publiée  par  Willemin, 

sente  le  duc  de  Bourbon  vêtu  en  chasseur  Monuments  inédits,  1. 1,  pi.  lxviii  :  cet  évê- 

pérçant  un  cerf  de  son  épée  en  présence  de  que  est  Henri  Sanglier  ou  Aper. 

la  duchesse  de  Bourbon.  On  en  trouve  une  Celle  de  Fulbert,  évêque  de  Chartres , 

copie  dans  V Histoire  de  Charles  F,  par  xii«  siècle,  même  ouvrage,  pi.  lxxxvi. 

l'abbé  Choisy^  1  vol.  in-4%  p.  207  ou  208.  -D'Evrard, évêque d\4miens,xiii'  siècle, 

V.  aussi  les  mots  Cdasses,  Fauconniers,  ib,,  pi.  xc. 

Oiseleurs,  etc.  —  De  saint  Rambert.  Voir  ce  nom. 

—  D'évêques  du  xiv*  au  xv*  siècle,  Anti- 

CHASSIS  DE  FENÊTRES.  —  Avant  Pin-  ^a<(4^<d'^0ai7^f,planchedesp.385,4O8,4O9. 

vention  des  vitres,  formé  de  pièces  de  mar-  —  D'évêques  du  ^xv*  au  xvi*  siècle.  V.  tou- 

bre  percé  à  jour.  D'Agincourt  en  donne  un  tes  les  planches  dé  VHistoire  de  la  ville  de 

exemple.  Histoire  de  l'art  (  Architecture )y  Tournay,  celles  de  la  Salaria  sancta,  etc., 

pi.  XXV,  n"*  21  et  30.  aux  mots  Tournât  et  Ba varia. 

Autre  dans  V Instruction  du  comité  histo^  Les  tombeaux  des  papes  publiés  dans  l'ou- 

rique,  planche  des  p.  104  et  120 , 1"  série  vrage  intitulé  :  Monumenta  cryptarum  basi- 

du  Mémoire  de  M.  Aloert  Lenoir  sur  l'archi-  Hcœ  Faiicanœ ,  in-folio  ;  Rome ,  1773,  pu- 

iecture.  bliés  par  Angelo  de  Gabrielis  et  Ph.  Laur. 

Dionysius,  offrent  plusieurs  beaux  modèles 
CHASTETÉ.  —  Statue  colossale  sculptée  de  chasubles  (4).  V.  surtout  les  pi.  vu  , 
sur  un  chapiteau  du  xv*  siècle,  au  palais  du-  xxvi,  xxviii,  xliii,  xlvii,  l,  lvi,  lvii,  lix, 
«al  à  Venise,  Cicognara,  Istoria  dîella  seul"  lx,  et  encore  les  p|.  lxii,  lxviii,  lxxii. 
4ura  in  Italia,  1. 1,  pi.  xxix,  école  de  Nico-  Chasuble    tissue    d'or    et   de   velours, 
las  de  Pise.  xv*    siècle  ,  Album  des    arts   au  moyen 
Héros  de  la  chasteté.  V.  Joseph,  SusANNE,  âge,   par  M.    du   Sommerard  ,    pi.   xx  , 
Saint  BsnoIt  ,  Saint  Thomas  d'Aquin,  Cuné-  chap.  XIX  de  la  10*  série. 
«ONDE  ou  KuNÉGONDE,  ctc.  L  étudo  dos  sccaux  peut  encore  offrir  plu- 
Triomphe  de  la  Chasteté,  composition  al-  sieurs  exemples  curieux  de  ce  genre  de  vê- 
légorique  d'après  les  vers  de  Pétrarque ,  tement  ecclésiastique, 
gravure  en  bois.  Y.  les  diverses  éditions  des  Voir  encore  les  mots  Bénédiction  ,  Chan- 
ouvrages  de  ce    poète  et  surtout  celles  très.  Consécration,  Casula,  Messe,  Sacra - 
de  151%  à  Milan,  in-folio  sothique,  avec  les  mentaire,  Évêques,  Planeta,  Sacres. 
commentaires ,  Parazone  (Nicol.),  et  celles 
de  1519.  V.  aussi  à  Virginité.  CHATEAUBRIAND    (Geoffroy    de).  — 

(1)  Ce  manascrit  est  une  des  pièces  da  procès  du  (3)  C'est-à-dire  dont  le  fond  est  formé  par  un  semé 

connétable  de  Bourbon  lorsqu'il  fut  condamné  A  avoir  de  petites  balles  séparées  par  un  ziffzag. 

ses  biens  confisqués.  (4)  Nous  avons  sans  doute  confondu  plusieurs  fois 

11)  C'est  l'ancicnhc  ca«uto>  sur  l'orif^ine  de  laquelle  ce  genre  de  vêtement  avec  les  chapes,  car  les  rao- 

il  tant  lire  \n  Recherches  de  Macri,  ci-dessus  cKées,  numonts  ne  sont  pas  toujours  bien  faciles  à  eipli- 

p.  131.  Du  Cange  et  Gerbert,  Uturgia  aitemanica,  quer.  V.  aussi  à  Pla>eta. 
vcrbo  Casula, 


CHA                        —  26Î  —  CHA 

Chevalier,  TréMor  de  nanûsmatiqae (Sceaux  L'ouvrage  de  M.  BlanchetOD ,  Description 

des  eommune$)y  pi.  xviii,  n<»  1  et  2.  des  plus  beaux  châteaux  de  France,  1  voh 

in-iolio. 

CHATEAUDUN  (Eure-et-Loir).  —  Por-  Hecueil  choisi  des  plus  belles  vues  depa- 

tail  de  Tëglise,  remarquable  par  ses  statues  lais,,  châteaux,  maisons  de  plaisance  de  Pa» 

de  rois  et  de  reines  de  France,  sculpture  du  ris  et  de  ses  environs,  par  J.  Rigaud,  \%\ 

jiV  ou  xir  siècle,  ou  environ,  Beaunier  et  planches  in-folio. 

Rathier,  Costumes  français,  t.  i,  pi.  lxx,  et  Celui  de  M.  Alex,  de  La  Borde,  intitulé  r 

en  outre  ce  que  peut  renfermer  la  Tbpo-  Monuments  français,  2  vol.  in-folio;  dans 

graphie  française,  du  Cabinet  des  estampes  VMbum  et  V Atlas  des  arts  au  moyen-âge, 

de  Paris  (  Eure-et-4joir  ) .  de  H.  du  Sommerard,  sont  publiés  piusieur» 

ChâleaudeDunois,  monument  dtt  XV*  siè-  châteaux  forts  et  autres.  V.  la  table   des 

de,  Alex,  de  La  Borde,  Monuments  français,  planches  de  cet  ouvrage, 

t.  II,  pK  ccxiv.  Celui  de  Bourgeois ,  intitulé  :  Becueil  de 

vues  pittoresques  de  la  France,  comprenant 

CHATEAU-UEILLANT.  ^  Manoir  féodal  les  châteaux,  couvents,  abbayes  et  autres  mo- 
de ce  nom ,  en  Berry.  On  y  voit  une  numents  les  plus  remarquables,  etc.,  1  voL 
énorme  tour  au  r  dessus  de  laquelle  est  une  in-^olio,  par  livraisons,  renfermant  4é  plaiH 
statue  de  Mélusine ,  en  cuivre  doré.  V.  les  ches  environ.  Nous  ignorons  sMl  existe  un 

Î gravures  de  ce  monument.  Topographie  de  texte ,  ne  Payant  jamais  rencontré;  publié 

a  France,  au  Cabinet  des  estampes,  et  Pi-  à  Paris,  par  I>eipech. 

ganiol ,  Description  de  la  France,  t.  XI ,  Celui  de  Claude  de  Chastillon,  intitulé  : 

p.  5^.  V.  aussi  Mbillam.  Topographie  française,  ou  représentations 

de  plusieurs  villes,  bourgs,  maisons  deplai- 

CHATEAU-DE-MER.  —  Siruli^  jingleterre  sance,  etc.,  de  France,  mis  en  lumière  par 

ancienne,  pi.  xxxii,  n""  1 ,  et  dans  Angleterre  J.  Boilleau,  2  vol.  in-^oiio,  renfermant  envi- 

pitti  du  baron.  Roujonx,  t.  Il,  pi.  de  la  p.  92.  ron  142  planches. 

M.  de  Caumont,  dans  Patlas  de  la  5*  par- 

ÇHATE.AUX(i). — Ce  genre  de  monuments  tie  de  son  Cours  d^architecture  monumen- 

peut  se  diviser  en  deux  grandes  classes  as-  teUe,  offre  une  série  assez  considérable  de 

sez  distinctes,  en  châteaux  forts  et  en  châ-  beaux  types  de  châteaux  fortifiés  ou  au- 

teaux  de  simple  habitation,  nommés  palais,  très,  pris  en  France,  en  Angleterre  et  quel- 

et  châteaux  suivant  qu'ils  appartenaient  à  ques  autres  pays.  V.  les  pi.  lxih  à  lxxvii. 

des  princes  ou  à  des  seigneurs.  Outre  cette  réunion  si  intéressante  de  mo- 

Comme  il  serait  impossible  de  désigner  numents  comparés,  on  trouvera  dans  notre 

tous  ceux  qui  couvraient  le  sol  de  TEuropts,  Dictionnaire,  aux  noms  de  plusieurs  de  ces 

au  moyen  âge,  et  d'en  faire  un  article  à  monuments,  des  vues  développées  et  spécia- 

part,  il  faut  voir  aux  noms  dé  chaque  pays,  les  qui  entrent  dans  les  détails  de  sculptu- 

ccux  que  nous  y  signalons,  soit  en  France,  res,  impossibles  à  bien  indiauer  dans  des 

soit  en  Allemagne,  en  Angleterre,  en  Italie,  vues  réduites  comme  celles  d'un  atlas  in-4'*. 

en-  Espagne,  etc.  Nous  signalerons  surtout  ceux  de  Heidbl- 

Nous  essayerons  cependant  d'indiquer  ici  rerg,  de  Tocrhoel,  de  Weissemmnjrg,  de 

{)lusteurs  grands  ouvrages  consacrés  spécia-  Saint-Michel,  des  Papes  ,  à  Avignon,  ou- 

ement  à'  ce  genre  de  publication.  Ainsi,  bliés  dans  l'atlas  cité  ci-dessus, 

pour  la  France,  le  portefeuille  de  M.  de  Gai-  Le  Mémoire  de  MM.  Albert  Lenoir  et  Mé- 

gnières ,  fondu  dans  la  Topographie  de  la  rimée,  sur  l'architecture  militaire,  faisant 

France,  au  Cabinet  des  estampes,  à  Paris,  partie  des  Instructions  du  comité  des  arts  et 

L'ouvrage  d'Androuet  Du  Cerceau,  intitulé  :  monuments,  in-4°  ;  Paris,  i8i3,  p.  4  à  20, 58, 

Jiecueil  des  plus   excellenU  bâtimenU  de  59,  (K),  61, 62. 
France,  2  vol.  in^Dlio,  142  planches. 

Israël  Sylvestre  a  publié  une  foule  de  CHATEAUX  ROULANTS  pour  les  sièges 

chateauxet  palais,  en  France.  V.  son  œuvre,  de  villes.  —  Un  vitrail  de  l'église  Saint- 

(i)  Phrmi  les  ouvrages  spéciaux  publiés  hur  VBlt-  Le  l.  III  de  V.ircheologla  britantUca,  au  sujet  d'on 

'  (ofre  monumentale  des  ctidieaux,  voir  le  Résumé  ar-  cliAleau  d'archilcclurc  saxonne.  Le  Cours  d'architee' 

ehéoloqique  sur  la  forme  caraclérisUque  des  ctiâ-  fttr«  moit/<ineH/a/«  de  M.  d«  Caumont,  é  Rouen,  ou  son 

teaux  forts  aux  diverses  époques  féodales,  an  t.  III  Histoire  de  l'architecture  au  motf en  âge,  in-8*,  p.  96S 

de  la  France  historique  et  montanentale,  par  A.  Huffo,  et  surtout  ass,  ob  il  commence  fa  dési^B«tioB  bistori  • 

en  4  vol.  in-8*,  j>.  445;  Paris,  i8S7é  i84o,  etc.  LeMé-  que  et  descriptive  des  chAtcaux  forts  en  Franc».  Le 

moire  de  M.  Richard,  membre  de  la  société  des  anti-  Manuel  d'archéologie  du  sieur  Oudin,  curé  de  fi4Mir- 

quaires  de  France,  intitulé  :  Recherches  sur  les  chà-  bon,  in-8^  p.  I90  A  122;  Batissier,  Éléments  d'archéo- 

i  eaux  an  département  des  Vosffes,  t.  X  des  Mémoires,  logie  nationale,  1848,  p.  5 Je 
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Denis ,  époque  de  Suger ,  xii*  siècle  en-  Costumes  de  ce  genre  de  femmes ,  ailx  xii' 

Yîron,  représente  le  siège  d'une  ville  (  Jéru-  xiii%  iiy%  xy*  et  xyi*  siècles,  Bonnard,  Ck>$^ 

salem  ).  V.  le  n"*  6  de  la  pi.  xiii,  France  pit-  tames,  etc.,  t.  II ,  pL  xi,  xiii,  xxiii ,  xxvii, 

toresque  et  monumentale,  d^Abel  Hugo,  t.  III.  xxx ,  xxxvi ,  xxxix,  xliu,  xlviii,  lv,  reraar- 

Geiui  des  papes^  à  Avignon,  moilié  palais  quables  par  une  longue  tresse  de  cheveux 

moitié  château  fort.  Y.  Avignon.       ..  entourée  d'un  ruban. 

—  Du  Louvre ,  à  Paris  ;  Bicétre,  etc.  Autres,  pi.  lix,  lxvi  ,  lxxvi  ^  xciv,  xcvi  ; 

Comme  châteaux  forts  (1)  célèbres,  nous  ces  costumes  sont  d'Italie,  de  France ,  d'Aï* 

citerons  celui  de.Godefroi  de  Bouillon ,  ar-  lemagne,  etc.  Willemin ,  pi.,  cxxxvi,  clxv, 

chitectore  du  xr  siècle,  d'Agincourt,  Hiê-  glxvii,  clxviii,  clxxii,cxc,  ccii,  ccxlii,  etc. 

toire  de  l'art  (Architecture)^  pi.  x;  deGuil-  Pour  l'Angleterre,  Y.  les  divers  ouvrages 

laume  le  Bâtard;  des  sires  de  Coucy;  le  indiqués  à  ce  mot,  et  les  Danses  des  morts 

château  du  Caire  (Y.  Caire);  de  Josselin  ;  ou  Macabres,  indiquées  à  ce  mot. 
d'Harcourt,  d'Arc,  Gaillard,  de  Gisors ,  de 

Saint-Marcellin  en  Bourbonnais,  de  U  Meil-  CHATELAINES  (Ornements).  --  Ceinture 

ieraie,  de  Montlfaéry  (pris  à  vol  d'oiseau) ,  servant  à  retenir  le  trousseau  de  clés,  l'es- 

de  Tonmoel,  etc.  Y.  tous  ces  noms.  carcelle  ou  l'aumônière;  au  mot  Mélango- 

Ceux  de  l'Allemagne  sont  publiés  dans  lie,  nous  citons  un  exemple  curieux  de  ce 

Fouvrage  de  Tombleson,  intitulé  :  F'iews  genre  d'ornements.  Les  Danses  des  morts  de 

itnthe  J(hine,ia-À°,  Bâie,  d'Holbein,  de  Mérian,.  etc.,  offrent 

Dans  celui  de  Lange  et  Raucb,  Fnes  ori-  plusieurs  figures  de  femmes  avec  la  châte- 

ginaies  et  pittoresquei  des  principales  villes  laine.  Les  planches  du  livre  N(Wis  stullifera 

d^AlUmagne,  i  vol.  in-^olio.  sont  également  à  consulter.  Y.  les  livres 

Dans  V Univers  pittoresque,  publié  par  de  costumes  dont  nons  donnons  le  détail  à 

Dîdot,  frères  (Allemagne),  2  vol.  in-^%  ce  mot,  et  à  ChanCelièkbs  ce  que  nous  y 

avec  plusieurs  planches.  indiquons,  et  au  mot  Aumônières. 

Dans  l'ouvrage  publié  par  Ring,  Fues  pit" 

toresques  des  vieux  châteaux  de  VAHema-  CHATELET  (  Le  Grand  et  le  Petit  ).  — 

gne,  in-folio.  Célèbre  monument  de  l'ancien  Paris  dont 

Ceux  de  l'Angleterre  sont  publiés  dans  on  trouve  des  représentations  dans  toutes 
l'ouvrage  de  By me  et  Hearne, intitulé  :  An^  les  descriptions  de  cette  ville.  Y.  les  topo<* 
tiguiiies  of  Gréai  Britain,  2  vol.  in*4blio.  graphies  de  celte  ville,  au  Cabinet  des  es- 
Dans  celui  intitulé  :  Monumenta  Magnœ  tampes,  à  Paris.  Antiquités  nationales  de 
Britanniœ,  en  plusieurs  vol.  in-folio,  pu-  Miliin,  en  5  vol.  Y.  la  table  des  matières 
bliés  par  la  Société  des  antiquaires  de  pour  les  planches  et  le  texte  (2).  M. de  Sain t- 
I^ndres.  Victor,  Histoire  de  Paris,  etc.. 

Ceux  de  l'Ecosse  sont  réunis  dans  l'on-  Sceau  du  Ghâtelet  de  Paris,  publié  pour 

vrage  inti,tulé  :  Guide  piUoresqme  du  voya^  la  première  fois  par  M.  Potron  dans  son 

jFfBr  f  A  i5'coM«,  publié  en  1  vol.  in-8%  chez  Histoire   numismatique  du  Chdtelei  et  du 

Didot,  frères,  renfermant  plus  de  100  plan-  notariat  de  Paris ^  in-8''. 
ches  gravées  d'après  les  dessins  de  M.  Per- 

not.  On  y  trouve  plusieurs  châteaux  fortifiés  GHATELLENIES. —  Sceaux  de  la  châtel- 

égalem&it  gravés  dans  l'ouvrage  anglais  lenie  de  Chartres,  publiés  dans  le  Trésor  de 

cité  ci-dessus,  ainsi -que  dans  le  grand  ou<-  numismatique^  volume  intitulé:  Sceaux  des 

YTage  iuiïiulé  :  Monumenta Miignœ Britan^  communes,  in-folio,   pi.  xvi,n''8,  il  est 

niœ,  C  vol.  in-folio;  Londres,  1793  à  1896.  de  1514. 

La^  porte  du  château  de  Lancaster,  de  Autres,  ib.,  planches  m,  n"*  2;  viii,  n^  2. 
Xamley,  de  Cockermouth,  de  Roslin;  la 

tour  du  château  d'Edimbourg;  la  porte  de  CHATE)LS.  —  Espèce  de  tours  en  bois  et  à 

celui  de  VYingfield ,  de  Stirling ,  Caste-Ri-  jour,  fixées  aux  poupes  des  vaisseaux  de 

sing,  de  Warworth,  etc.,  sont  publiés  dans  guerre  au  moyen  âge.  Y.  les  planches  de 

l'ouvrage  de  Bvme  et  Heame,  2  vol.  in-i**  l'ouvrage  intitulé  :  Archéologie  natale,  par 

oblong,.  intitule  :  Antiquities  of  Great  Bri-  M.  Jal,  en  2  vol.  in-8%  qui  en  donne  des 

tain,  etc.  exemples ,  p.  247,  307,  404,  457  du  1. 1,  et 

les  p.  307, 309, 371,  421,  489  du  t.  IL 

CHATELAINES  ou  DAMES  NOBLES.  — 


CHA                        —  264  —  CHA 

CHATILLON  (  Gaucuer  ou  Gaultier  de  },  tillerie  de  Paris,  gravée  dans  les  Imiruetions 

connétable  de  France.  —  Grande  figure  en  da  comité  des  arts,  Architecture  nUlitaire, 

pied,  costume  arrangé,  publiée  par  Wuison  in-i",  p.  9. 
de  La  Golombière,  dans  Touvrage  PortreUts 

des  illustres  Français,  in-folio,  d'après  la  CHAUSSES  et  HAUTS-DE-CHAUSSES.   — 

peinture  du  Palais-Cardinal.  V.  les  divers  ouvrages  que  nous  citons  le 

Figure  de  ce  guerrier  tenant  Pépéc  de  sa  plus  fréquemment  sur  les  costumes   du 

charge,  Monuments  de  la  monarchie  fran^  moyen  fige,  Montfaucon,  Willemin,  Bon- 

çaise,  de  Bern.  de  Montfaucon,  t.  II,  pi.  xii,  nart,  Beaunier,  etc.,  et  les  pi.  xcviii,  ci,  €ii 

n°2;  et  AvnsV Histoire  de  France  en  estam-'  du  t.  I  de  Willemin,  Monuments  inédits, 

pes,  au  Cabinet  du  roi,  à  Paris.  Et  dans  celle  eux  du  t.  II,  et  les  explications  qui  s^y 

l'œuvre  de   Léonard  Galter  ou  Gaultier,  rattachent. 

1. 1 ,  pi.  CVI1I ,  n°  413,  du  Cabinet  des  es-*  — Lacées  et  bouclées,  vers  le  xv«  siècle, 

tampes,  à  Paris,  ou  encore  la  Collection  Willemin,  t. IL  pi.  clix. 

des  connétables  de  France,  même  cabinet.  — De  deux  couleurs.  Bonnart  en  donne 

Autre  à  cheval,  Sceaux  des  communes,  un  exemple  curieux  pi.  xl,  1. 1  de  son  ou* 

pi.  XVI,  n"*  5.  vrage  sur  les  Costumes  du  moyen  âge. 

Histoire  généalogique  des  sires  de  Châ- 

tillon,  par  André  Duchesne,  in-folio,  avec  CHAUSSETiER,  CORDONNIER.  —  (Sceau 

planches.  des).  Trésor  de  numismatique  {Sceaux  des 

Sceaux  de  divers  comtes  de  ce  nom,  T^é-  communes ,  corporations)^  pi.  ix,  n""  7. 

sor  de  numismaSique  (  Sceaux  des  feudatalr  Diverses  figures  de  ce  métier,  Stalles  de  la 

res)^  pi.  XI,  XXIV,  n"""  5, 6.  cathédrale  de  Rouen,  par  Langlois,  in-S», 

Tombeau  d*un  sire  de  Châtillon  à  l'église  pi.  iv,  vi  et  xii,  celles  de  Saint-Spire  de 

d'Écouis.  V.  ce  nom.  Corbcil.  V.  aux  mots  Corbeil  et  Cordonnier. 

CHAUDIÈRE.  —  De  l'enfer.  V.  Damnés,  CHAUSSURES  ecclésiastiques.  —  V,  aux 

Enfer.  noms.de  plusieurs  papes,  évoques,  cardi- 

Sur    une  pierre  de  tombeau,   publiée  naux,  abbés,  abbesses,  etc.,  représentés  en 

dans  la  Roma  subterranea  d'Aringhi,  t.  II,  pied ,  assis ,  debout  ou  couchés  sur  leurs 

planche  de  la  p.  374,  se  voit  une  chaudière  tombeaux. 

d'où  sortent  des  flammes  :  c'est  sans  doute  Voir  toutes  les  planches  delà  Fie  des  pa- 

pour  indiquer  que  le  personnage  a  souffert  pes,  par  Ciaconius  ou  Palatins, 

ce  genre  de  martyre.  V.  aussi  Gallonius,  de  Les  monuments  des  cryptes  du  Vatican. 

Cruciatibus  martyrum,  plusieurs  suppli-  V.  à  ce  mot  et  Crtptes.  Willemin  a  donné  la 

ces  de  ce  genre,  planche  de  la  p.  IM.  figure  d'un  évéque,  vers  le  x'  siècle,  dont 

la  chaussure  est  précieuse.  Monuments  iné- 

CHAUFFE-CIRE  (Le).  —  Deux  officiers  dits,  pi.  xxvii  du  t.  I. 

de  ce  titre  figurent  dans  l'entrée  de  Fran-  Celle  d'un  pape  donnée  par  Macri  dans 

cois  I"  à  Pans  en  4545.  V.  VHUtoire  des  son  Hierolexicon,  U  I,p.  65  et  387. 

inaugurations,  de  Bevy,  1  vol.  in-12,  à  la  Voir  encore  les  figures  de  papes  et  d'évé- 

table  des  matières.  ques  dont  les  tombes  et  tombeaux  sont  au 

I^  planche  cxcvi  de  l'atlas  du  t.  IH  de  Campo  Santo,  dont  nous  donnons  les  dé- 
l'ouvrage  de  Maillot  et  Martin  sur  les  Cas-  tails  au  mot  Campo  Santo,  et  les  noms  Avi- 
tumes  français  et  étrangers  en  donne  le  tus,  Ewrard,  Sanglier,  etc. 
costume.  Chaussures  des  empereurs  et  des  impéra- 
trices d'Orient.  V.  les  planches  publiées 

CHAUFFOIRS. — Voir  aux  mots  Chariots  dans  les  Familles  byzantines  de  Du  Gange, 

DE  FER,  Cheminées,  Poêles,  Espargne-bois,  dans  le  Thésaurus  diptychorum deGorï^  dans 

etc.  Willemin,  Monuments  inédits,  pi.  ccxv,  la  Ribliotheca  seouiriana  ou  du  chancelier 

en  donne  deux  très-curieux,  faits  en  forme  Séguier,  par  le  père  Montfaucon ,  2  vol.  in- 

de  petits  châteaux  fortifiés.  folio  qui  renferment  3  ou  4  planches  de  la 

plus  grande  beauté  pour  les  costumes  by- 

CHAUMONT  (sur  Loire).  --  M.   de   La  zantins. 

Borde,  t.  Il  de  sa  Description  des  monuments  Celle  de  Si^ismond.  V.  ce  nom. 

français,  pi.  ccxxxviii  et  ccxli,  donne  la  Pour  les  princes  et  princesses  d'Occident, 

vue  d'un  château  de  cette  ville,  construit  voir  toutes  les  planches  publiées  dans  les 

au  XV*  siècle  environ.  ouvrages  de  Willemin ,  d'Alex.  Lenoir,  de 

Bonnart,  Beaunier,  etc. 

CHAUSSE-TRAPE. — Tirée  du  musée  d'ar-  lies  figures  de  plusieurs  rois  et  reines  de 
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France ,  Charlemagne ,  Charles  le  Chauve,  Titien,  et  tous  les  recueils  de  costumes  du 

Lothaire,  Berthe,  etc.  V.  à  tou^  ces  noms.  Cabinet  des  estampes  à  Paris.  Y.  aussi  aux 

—  De  divers  rois  et  reines  d^Angleterre.  mots  Bourgeois,  Dames,  Damoiseaux,  Arti- 

Stothard,  the  Monumental  effigies  ofGreat  sans.  Pages,  Varlets,  etc. 

Britain,  in-^"" ,  pi.  xxx,  xxxi ,  lxix,  lxx.  Les  divers  volumes  de  VUnwers  pittoreê- 

Lxxxiii,  Lxxxiv.  que  publié  par  Didot,  frères,  dans  lesquels 

Chaussure  bvzantine .  figure  .couchée  et  on  donne  les  costumes  des  divers  peuples 

trè»-reinarqua6le  d'après  une  miniature  de  par  siècle.  Y.  aussi  à  Cavalcades  ,  Harcres 

manuscrit  du  ix'  siècle.  Univers  pittores-  trioIiphales. 
que  de    Didot  frères   (France),  planche 

CLXxviii.  CHELLES  (Abbaye  de).  —  Yue  générale 

Chaussures  de  seigneurs  et  autres  per-  et  à  vol  d'oiseau  des  bAtiments  et  du  beau 

sonnages  de  distinction,  xiv"  siècle.  Shaw,  cloître.  Moncuticam  gallicanam,  in-folio, 

Dreêses  and  décorations,  etc. ^  t.  I,  planche  pi.  xvi  et  xvii,  exemplaire  de  PArsenal,  k 

de  la  p.  35.  Les  ornements  forment  des  trè-  Paris. 

fies  et  des  quatre-feuilles  sur  dés  fonds  d'é-  ^ 

toffe  noire,  bleue,  rouge  ;  une  d'elles  est  en  CHEMINÉES  DANS  L'INTÉRIEUR.  -  Une 

rosace.  des  plus  anciennes  formes  de  cheminées  que 

Cette  planche  est  un  des  plus  beaux  spé-  nous  puissions  citer,  est  celle  qui  se  voit 

cimens  que  nous  puissions  indiquer  pour  dans  un  palais,  dit  de  la  reine  Malthide, 

cette  époque.  architecture  du  x*  au  xi«  siècle  environ,  ^n- 

Autre  singulière,  ib»,  pi.  ii.  tiquiiés  anglo-normandes ,  par  Ducarel,tra- 

Pour  celles  de  divers  états,  voir  Bourgeois,  duction  de  l'Échaudé  d'Anisy ,  in-S"",  p.  122. 

Magistrats,  Métiers,  Yalet^,  etc.  Autre  à  colonnes  dans  le  style  normand, 

Î oubliée  dans  le  Pictorial  history  of  Eng^ 
and;  Londres,  in-8%  planche  de  la  p.  628 

verses  figures  de  Charlemagne  en  habits  de  du  1. 1. 

guerre.  Y.  à  son  nom  (i).  —Des  cuisines  dites  de  saint  Louis  au  Pa- 

Willemin  et  les  autres  ouvrages  ordinal-  lais  de  Justice,  à  Paris,  publiées  dans  l'on- 

rement  cités  p.  120  de  ce  Dictionnaire,  let-  vrage  intitulé  :  Palais  de  Justice,  \  vol.in- 

tre  B,  2*  colonne,  aux  mots  Armures  et  la  folio,  par  Scbmit;  Paris,  chez  Delpech. 

Tapisserie  de  Baveux.  Cheminée  de  la  chambre  de  Guillemette 

Les  tombeaux  des  rois  d'Angleterre,  des  d'Assy,  Foyages  pittoresques  et  romant.  en 
guerriers  français ,  d'Allemagne  et  autres  France,  par  Taylor,  etc.  (Normandie),  plan- 
pays.  Y.  Tombeaux.  checLxxxvii. 

Les  statues  de  Rollon  (plus  ou  moins  au-  —  De  l'oratoire  de  l'église  de  Brou.  Y.  à 

thentioues),  de  Guillaume  le  Conquérant,  ce  nom. 

de  Richard,  Geoffroy  le  Bel.  —  De  l'hôtel  de  ville  de  Courtray.  Y.  à  ce 

Yoir  encore  aux  noms  Mallet,  IIontmo-  nom. 

RE!«CY,  Chabot,  Warvick,  etc.,  Edouard  le  —  De  celui  d'Anvers.  Sketches  in  Belgium 

Confesseur.  and  Germang,  par  D.  Haghc,  in-folio.  Y.  la 

Il  serait  impossible  d'indiquer  toutes  les  liste  des  planches, 

variétés  des  chaussures  adoptées  aux  divers  Magnifique  cheminée  du  Palais  de  Justice, 

siècles  du  moven  âge.  Y.  tous  les  ouvrages  à  Bruges  (1517);  même  ouvrage.  Y.  la  liste 

Sue  nous  indiquons  aux  mots  Armi/res,  des  planches,  et  dans  le il/a^a«i/tpittore«gaf^ 
hevalerie.  Guerriers;  toutes  les  çoUec-  année  1859.  Magnifique  monument,  orné 
lions  des  monnaies,  des  sceaux ,  de  tom-  d'une  foule  de  statues, 
beaux  sur  lesquels  on  trouve  représentés  Cheminée  isolée ,  à  Bologne ,  du  xiii*  au 
des  guerriers;  tous  les  ouvrages  désignés  au  xiv»  siècle.  D'Agincourt,  Architecture,  plan- 
mot  Ordres  de  chevalerie  ;  les  ouvrages  de  che  Lxxit,  n*"  5. 

Montfaucon,  du  père  Daniel,  de  Willemin,  —D'un  ancien  palais  des  ducsdeBourgo- 

de  Bonnart,  de  Bar,  de  Beaunier,  Horace  de  gne,  salle  des  gardes.  Antiquités  de  Dijon, 

Yieil-Castel,  etc.  1  vol.  în-4",  à  Dijon,  et  Moyen  âge  monu-* 

Chaussures  des  costumes  civils,  bour-  mental,  bl.  xl.  PI.  xrv,  monument  du  xiv" 

geois  et  autres.  Y.  les  ouvrages  de  Bonnart,  au  xv*  siècle. 

de  Willemin ,  les  Antiquités  nationales  de  Willemin  en  a  publié  plusieurs  tirées  de 

Millin,  le  livre  des  costumes  gravés  d'à  près  le  diverses  miniatures  du  xtv*au  xv*  siècle^ 

(1)  Une  filatue  cqueslre  qae  nous  signalons  A  m  rroii  sur  le  cou-depied »  cabinet   de  Al.    Lenoir. 

place,  le  repré:»eate  iivec  une  ciiaussure  portant  une  V.  Charlemagkb. 
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Monam,  inéd,,  t.  Il,  pi.  clv,  clvi,  clvu,  et  Autre  dite  de  Charlemagne ,  ib.,  pi.  xsi. 

le  texte,  t.  II.  p.  5  et  suivantes.  On   trouve   quelquefois  des.  figures   de 

—  De  la  salle  du  consistoire  au  Capitole  Jésus-Christ  en  croix,  vêtues  d'une  tunique 
de  Toulouse.  'Voyage  pittor.  en  France,  ou  chemise.  Angélus  Rocc^ en  a  publié  deux 
Tayloret  de  CaiUeux  (  Languedoc  )y  in-folio,  ou  trois  de  ce  genre  dans  son  ouvrage  inti- 
pi.  XXIII  bis.  tulé  :  Thésaurus  antiquitatum  pontifetarum 

—  De  la  salle  du  conseil  au  donjon  de  rituum  ac  cœremoniarwn,  1  vol.  in*foiio; 
Vincenues.  V.  à  ce  nom.  Pun  porte  pour  inscription  :   Imago  crmc^ 

—  Dans  une  salle  basse  du  château  de  fixi  eedrino  ligna  Nicodemo,...  aiêcipulo 
Pierrefonds.  France  histor.  et  monum, ,  Christ,  dom,  incisa  et  Lucw  asservata;  Vtin-' 
d*A.  Hugo,  t.  III,  pi.  Lxxxvi.  tre  porte  :  Imago  Christi  tempore  JoannU 

—  De  la  salle  du  conseil,  à  Rouen.  Millin,  pape  Fil  opère  musivo  supra  portam  somc- 
Antiquités  nationales,  t.  III,  n»  31,  pi.  iv.  tam  ad  interiorem  veteris  basilicœ  SancH 

Autre  sculptée  par   Germain  Pilon  au  Pétri  partem  olim  representata  eirea  mm. 

I^uvre,  ouvrage  de  M.  de  Clarac  sur  le  Loa-  Dom,  706.  V.  les  planches  de  Fcavrage  in- 

vre,in-4'*,  pi.  ciietciii,  galerie  d'Angouléme.  diqué  1. 1,  p.  252. 

Cheminée  du  château  de  Beauçency;  style 

de  construction  militaire  et  féodale  du  xiv*"  CHÊNE  (  Ordre  du  )  —  Schoonebeek,  Hi9^ 

siècle.  Histoire  de  V architecture  au  moyen  toire  des  ordres  religieux  et  militaires,  t.  1, 

âge,  par  M.  de  Caumont,  atlas,  pi.  lxviii.  pi.  xii. 

— Très-belle  d'une  maison,  rue  de  la  Croix- 

de-Fer,  à  Rouen,  xvr  siècle  ;  on  y  voit  qua-  CHENETS ,  LANDIERS ,  CHEMINAUX.  — 

tre  bas-reliefs  de  la  translation  miraculeuse  On  en  trouve  quelques-uns  publiés  dans 

de'la  petite  maison  de  Lorette.  Foyagepit-  Touvrage  de  Willemin,  t.  Il,  pi.  clv,  cai, 

tor.  en  France,  par  Taylor,  etc.,  pi.  clxxiv  formes  du  xiv  au  xv  siècle. 

(Normandie).  Autres,  France  historique  et  monam.,  par 

—  Des  hôtels  d'Anvers ,  de  Courtray ,  de  A.  Hugo,  chez  Delloye,  éditeur;  Paris,  iiii^ 
la  maison  des  Andeiys.  V.  à  ces  noms  et  au  pi.  vi,  t.  lY. 

root  Tuyaux.  Celui  publié  dans  Touvrage  de  Sbaw, 

Ancient    furniiures,    etc.,    4  vol.   in-4'', 

CHEMINS  COUVERTS  dans  les  villes  for-  pi.  liv,  xv"  siècle, 

tifiées.  —  On  en  trouve  un  exemple  à  Autre  du  xvi*  siècle ,  Album  da  moyen 

CarcassonuQ,  construction  du  xiir  siècle  en-  âge,  pi.  xxii  de  la  10*  série, 

viron.    Foyages   pUtor.    dans   l'ancienne  Autres  à  la  magnifique  cheminée  de  Tao- 

France,  par  Taylor  et  de  CaiUeux  (Langue-  cienne  maison  de  la  Croix-de-Fer,  à  Rouen, 

doc),  pi.  cxxv.  xvr  siècle,  Foyage  pittor.  en  France ( Nor- 

mandie)j^\.  lxxiv. 

CHEMISE  ou  CAMISOLE.  —  On  n'est  pas  Pugin,  dans  sa  collection  d'ObjeU  d'art 
d'accord  sur  'l'usage  de  ce  vêlement  au  de  serrurerie,  4  vol.  in-4®,  pi.  Vi,  vu,  viii, 
moyen  âge;  quelques  miniatures  offrent  des  ix  ;  un  de  ces  beaux  chenets  est  orné  d'une 
personnages  couchés,  mais  on  ne  peut  rien  jolie  statuette  de  la  Vierge, 
assurer  sur  la  nature  des  vêtements  de  des-  Nous  avons  déjà  prévenu  que  Ton  ne  pou- 
sous  qui  paraissent  i  peine  (1).  V.  la  pi.  v  vait  pas  indiquer  les  meubles  et  objets  d'art 
derHortusdeliciarum,  publié  par  Engel-  publiés  par  cet  excellent  artiste,  comme 
hard  t.  I^s^ac-tf/mi/e  des  miniatures  du  ma-  monuments  bien  authentiques,  attendu 
nuscrit  intitulé:  de  Motibus  siculis  inter  qu'il  n'indique  presque  jamais  les  sour- 
Henricum  et  Tancredem,  peuvent  encore  ces  et  surtout  ou  se  trouvent  les  origi- 
étre  consultés.  naux. 

Miniature  d'un  manuscrit   publié  dans  Voir  aussi  la  collection  de  meubles  par 

V Univers  pittor.  (France^  ix*  siècle;,  Didot,  M.  Asselineau,  chez  Hauser,  et  celle  gravée 

frères,  pi.  clxxviii  représentant  un  seigneur  par  M"«  Naudet ,  ObjeU  d^art,  etc.,  in  -  4*, 

franc,  couché.  oblong;  Paris,  4837. 

Chemise  dite  de  la  sainte  Vierge.  Riche 

étoffe  apportée  d'Orient  etqui  n'a  jamais  pu  CHENONCEAU.    —  Ce  curieux  monu- 

appartenir  à  la  sainte  Vierge.  Ce  monument  ment  de  l'époque  dite  la  renaissance  a  été 

a  elé  publié  par  Willemin,  t.  I,  pi.  xvi  et  publié  dans  plusieurs  ouvrages  ;  du  Som- 

ce  qu'en  dit  le  texte,  p.  40.  merard  dans  son  Album  du  moyen  âge , 

(I)  M.  l'abbé  Gabier  croit  rcconnalire  ce  genre  de  vêtement  dans  une  minialarc  du  xiii«  siècle,  Àfmales 
lie  philosophie  ehrét-,  t.  XIX,  |».  60. 
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pi.  Ti,  2*  série,  eu  donne  une  belle  yue  ex-  Figore  de  chérubins  dite  tétramorphe. 

térieure;  dans  Touvrage  de  Du  Cerceau,  in-  Y.  à  ce  nom. 

titulé  :   Les  plus  excellents  bâtiments  de  On  en  trouve  plusieurs  sculptés  au  por- 

France,  in-fol.;  dans  la  grande  Topographie  tail  de  Téglise  Saint-Julien  de  Brioude  (  Âu- 

de  la  France  au  Cabinet  des  estampes  de  vergne),  f^oyages pittor.  âe  Tajior,  in-fol. 

Paris,  classée  par  départements;  dans  Ton-  V.  Brioude. 

Trage  de  Claude  de  Chastillon,  Topographie  '  — r  Reproduits  dans  la  France  monamen^ 

française,  ou  représentations  de  plusieurs  taled^k,  Hugo,  t.  Il,  pi.  xxxvii. 

villes,  4  planches  in-folio  ;  Touvrage  anglais  *—  Au  portail  intérieur  de  l'église  de  Tab- 

par  Muller,  intitulé  :  Sketches  of  monum.  baye  de  Cluny.  V.  Thistoire  de  ce  monu- 

architecte  gothic  and  francis,  etc.,  in-folio,  ment,  par  M.  Lorain,  et  les  planches  de  cet 

donne  une  vue  du  château-,  pi.  vu,  et  une  ouvrage  et  celles  de  r^Z^nin  du  Sommerard, 

vue  intérieure  de  la  salle  à  manger,  pi.  ix  ;  verbo  Cluny, 

on  y  voit  un  dressoir  du  xvr  siècle.  Toutes  lés  Bibles  eu  manuscrit  on  avec 

Le  château  de  Chenonceau ,  lithographie  planches  sur  bois  renferment  des  représen- 

et  gravé  par  M.  Edouard  Macé  de  Tours,  tations ou  figures  de  chérubins;  il  serait! m- 

architecte,  i  vol.  in-4<>  de  17  à  18  planches  possible  d'en  faire  ici  Ténumération.  V.  au 

accompagnées  d'un  texte  descriptif,  à  Paris,  mot  Bibles,  Testament  ^Ancien  ). 

chez  Leieux,  libraire-éditeur,  1839-40.  -^  Gardant  la  porte  au  paradis.  Fres«[ue 

de  Péglise  de  Montréal.  V.  les  descriptions 

CHER  (Département  du).  —  Y.  Touvrage  de  cette  église  nommée  Santa-Maria-Nova. 

de  M.  Pierquin  de  Gembloux,  Guide  de  Van-  M.  Didron  doit  publier  V Histoire  de  Vange 

iiqaaire  dans  le  départ,  du  Cher,  iroL'm'À'^,  faisant  suite  à  mn  Histoire  de  Dieu,  dans 

laquelle  on  trouvera  de  curieuses  variétés 
CHEREBERT,  roi  de  France.  —  Monnaies  de  cette  hiérarchie  céleste, 
de  ce  prince  publiées  par  Bouteroue  et  Le- 
blanc, reproduites  par  Maillot  et  Martin  dans  CHEVAL  et  CHEVAL'X.  —  Willemin  a  pu- 
latlas  du  3*  volume  des  Costumes  des  di-  blié  plusieurs  planches  où  Ton  trouve  des 
vers  peuples,  modèles d^équipement  de  chevaux  de  parade 
Quant  à  son  prétendu  portrait  tiré  de  ou  de  bataille,  1. 1,  pi.  lxxii  ;  sur  un  émail 
Mézerai,  c^est  une  figure  de  pure  invention  du  xi*  siècle,  pi.  lxxiii,  une  selle  complète, 
qui  ne  peut  servir  a  rien  pour  Fétude  des  sans  date  certaine;  pi.  xcvi  et  xcvii, d'après 
monuments  de  la  monarchie.  des  vitraux  du  xiii*  siècle;  la  pi.  €  offre 

deux  chevaux  harnachés ,  Tun  des  deux 

CHÉRUBINS (1).  — Ciampini,  f>(«ra  Afo-  porte  des  fers  à  clous  aigus,  pi.  cxl,  une 

namenta^  t.  fl,  pi.  x,  en  offre  un  exempte  selle  ronde  et  dMne forme  curieuse;  leche- 

dans  un  bras  de  croix.  V.  le  n"*  10  de  ladite  val   paraît  avoir   la   queue  coupée.   DV 

planche  et  p.  44  du  texte,  près  une  miniature  du  xiv  siècle,  on  y  voit 

Chérubin  armé  d'un  glaive  et  eardant  la  aussi  des  étriers  façonnés, 
porte  du  paradis  figuré  par  une  forteresse.  Diverses  pièces  servant  à  protéger  le  che- 
d'où  s'élèrent  les  bustes  de  saint  Pierre  et  val  dans  les  batailles  (2).  Musée  des  mona- 
de saint  Paul.  La  forteresse  est  placée  au  ments  français,  par  Alex.  Lenoir,  pi.  cui 
pied  de  la^  croix.  Casalius  ,  ée  Ritihus  ter  du  t.  V,  w*  et  xvi*  siècles. 
christianorum ,  in  4*" ,  pi.  v,  et  beaucoup  Voir  aussi  les  planches  gravées  par  made- 
mieux  gravée  dans  les  Acta  sanctomm  des  moiselle  Naudet,  d'après  les  dessins  de  M.  de 
Bollandistes,  mois  de  juin,  t.  VU,  planche  Jolimont  et  Coignet,  dans  la  Collection  des 
de  la  p.  141.  objets  d'art,  in-4°,  obiong,  en  40  planches 

Chérubins  placés  près  de  la  sainte  Vierge,  au  moins, 
diptyque  du  x*  au  xr  siècle.  D'Agincourt,  Voir  encore  les  chevaux  richement  capa- 
Scatptare,  pi.  xii,  n°  16.  raçonnés  dans  les  Tapisseries  historiques  et 
Autres  portant  des  flammes  dans  leurs  nationales,  publiées  par  A.  Jubinal,  la  plan- 
mains,  peinture  du  xiii'  siècle,  reproduite  che  xxix  du  4*  vol.  de  VHistoire  de  France 
dans  l'iconographie  chrétienne  de  M.  Didron,  monumentale,  par  A.  Hugo,  ïn-S"*;  Paris, 
Instructions  du  comité  des  arts  (  Peinture  ),  1841. 
Histoire  de  range.  V.  ci-dessuS.  Ceux  des  figures  équestres  de  François  P% 

Cl)  D'après  une  dissertation  iosérée  au  12*toI.  «le  aux  représentations  qu*en  donnent  la  Biblts  de  Mortier 

la  Mibleàe  Veiice,p.  3S7,  l'on  voii  querien  n'est  moins  et  le  Diciionnaire  de  la  Bible,  par  dom  Calmet. 

conno  que  la  figare  des  eliérubinB,  et  que  ce  serait  (t)  M.  Lenoir,  t.  III  de  son  Musée  des  momaneMs 

grandement  se  tromper  que  de  vouloir  en  baser  la  fronçais,  p.  8$,  donne  des  détails  curieux  sur  l'équi- 

représentation  d'après  les  divers  telles,  et  de  se  fler  pcmcnt  du  cheval  de  bataille. 
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du  maréchal  de  Gié,  du  roi  Henri  II,  des  image  symbolique  de  la-force  brutale  écrs- 

statues  du  tombeau  des  Scaliger  à  Vérone,  santla  faiblesse.  Y.  les  Sealpturesde  ceauh 

V.  Scaliger  et  les  autres  noms.  namenl,  publiées  parLasini,  1  vol.  in-4*; 

—  Des  chars  de  triomphe  de  Tempereur  Pise,  i825.  V.  surtout  la  pi.  n''  43. 
Maximilien.  V.  aux  mots  Triomphes,  Batail- 
les, ToDRNOis,  etc.  CHEVAL  AILE.  >~  Ost    ainsi  que  Toa 

Voir  encore  les  diverses  publications  des  (rouve  le  démon  ou  Satan  représenté  dans 

Musées  dVtillerie  de  Paris  et  de  Madrid,  une  fresque  de  Chelini ,  contemporain  de 

de  la  Tour  de  Londres,  etc.  V.  Tour  et  Ar-  Lorenzo  Hicci  (1444),  qui  peignait  un  mi- 

TiLLERiE.  racle  de  saint  Pierre,  le  martyr,  sur  la  fn 

Cheval  portant  des  genouillères,  médaille  çade  du  Bigallo,  hospice  près  du  baptisière 

byzantine  de  1247.  V.  Baudouin  U.  de  Sainte-Marie-aux-Fleurs,  à  Florence  (4). 

Voir  aussi  les  planches  gravées  sur  bois 
des  deux  ouvrages  publiés  au  xvi'  siècle,  CHEVAL  FABULEUX.  V.  Centaure. 
intitulés  :  de  VEscurie  (ou  écurie  ),  par  Fré- 
déric Grison,  et  la  MaréchaUrie  de  Laurent  CHEVAL  monté  par  Jésus-Christ.  —  Fre»- 
Husé,  in-i"",  traitant  tout  ce  qui  concerne  que  du  xii"  siècle,  Iconographie  chrétieMe 
le  harnachement,  traitement,  maniement  et  de  M.  Didron,in-4°,  p.  291.  Comme  pièce  de 
autres  détails  de  Tétude  du  cheval,  et  le  mot  blason.  V.  Chevaux. 

ËQUITAT40N. 

CHEVALERIE.  —  V.  les  moU  Ordres  hi- 

CHEVAL  DE  BATAILLE  (1)  à  la  cérémo-  litaires,  Tournois,  Joutes,  Pa8-d' armes, 

nie  funèbre  du  duc  de  Lorraine,  Charles  III.  Gages  de  bataille,  Table  ronde  ,  Tewer- 

V.  Funérailles.  dunck.  Les  miniatures  des  romans ,  telles 

que  celles  de  Lancelot  du  Lac,  Tristan, 

CHEVAL  DE  DEUIL.  —  Cérémonies  des  Girard  de  Nevers,  le  Pay  d'Amiens ,  etc., 

funérailles  du   duc  Albert  VII.  V.  Funé-  dont  on  trouve  des /ac-<jim7e  et  des  gravu- 

RAiLLEs.  res  dans  les  diverses  publications  signalées 

à  tous  ces  mots. 

CHEVAL  D^HONNEUR  (2)  aux  funérailles  Voir  aussi  aux  mots  Croisades  ,  Emprise  , 

du  duc  do  Lorraine;  mêmes  indications.  Songe,  toutes  les  collections  de  sceaux, 

d^armoiries,  des  tapisseries  nationales,  etc. 

CHEVAL  employé  comme  EMBLÈME.  —  Gori  dans  le  5'  volume  de  son  7Vb«aasriu 

Sur  quelques  sarcophages  chrétiens,  on  voit  diptychorum,  in-folio,  pi.  xxii  de  la  fin  du 

figurer  le  cheval  comme  emblème  de  la  volume,  a  publié  une  curieuse  sculpture  du 

course  de  la  vie  ou  de  la  fin  de  la  carrière(3).  xiv*  au  xv*  siècle,  qui  est  en  ivoire ,  repré- 

V.  quelques  planches  de  Pouvrage  intitulé  :  sentant  diverses  scènes  de  chevalerie,  telles 

Dissertationes  ad  nuper  iwentnm  Severœ  qu^un  tournois,  des  mascarades,  des  magi- 

martyris  epitaphium..»,  a  pâtre  Lupi,  in-  ciens  combattus  par  des  chevaliers,  une 

folio;Panormi,1724,  voirauxp.  57etsuiv.,  chasse,  le  songe  a*un  chevalier  reproduit 

et  encore  Boldetii,  Osservazioni  sopra  i  ci-  par  Alex.  Lenoir.  V.  Songe.  La  dissertation 

meterii  disanti  martiri,  in-folio,  planche  de  est  de  J.-B.  Passeri. 

la  p.  âl6,  n<^l.  On  y  voit  un  cheval  accom-  Scène  de  chevalerie ,  une  <)ame  en  haut 

pagné  d'une  palme,  comme  emblème  de  la  d'une  tour  couronne  le  vainqueur.  Album 

récompense  qui  attend  celui  qui  a  bien  du  Sommerard,  pi.  xv  de  la  4*  série,  mi- 

foùrni  sa  carrière.  niature  du  xv^*  siècle. 

Chevalerie  et  noblesse  d* Artois,  de  Flan- 

CHEVAL  DÉVORÉ  par  un  lion,  —Ce  genre  dre  et  de  Picardie,  leurs  armoiries ,  low- 
d'emblème  se  rencontre  fréquemment  sur  beaux,  tournois,  etc.,  publiés  par  P.  Rô- 
les monuments  de  Fépoque  dite  lombarde  et  ger  et  Duthois,  in-S"* ,  avec  texte  et  plan- 
mérovinqienne,  à  Monza,  à  Pise,  &  Saint-Tro-  ches  ;  Amiens,  1844. 
phime  d'Arles,  au  Campo  Santo,  comme  une 

(i)  Sur  Posagc  de  faire  offrande  da  cheval  de  ba-  (3   Sur  la  signiticalion  allégorique  que  présente  la 

taille  au  décès  d'un  chevalier,  voirMonleil,  États  des  figure  de  ce  cheval,  voir  le  Cours  d'kiéroglyphiqgc 

français,  etc.,  t.  Il,  p.  299,  elle  par  M.  Pottier,  p.  74,  ckréiienne,  par  Gyprien  Robert,  Université  cathoU- 

t.  I  du  lexlc  des  planches  de  Willémin,  Monuments  que,  t.  VI,  p.  437  ;  Raoul  Rochelle,  Tableau  des  cota- 

inédits.  combes,  in-i2,  p.  232. 

(2)  Un  cheval  d'honneur,  dit  l'auteur  de  VUistolrc  {A)  Cité  par  M.  Rio,  Forme  de  l'art  chrétien,  p.  fOi; 

ou  Traité  des  imtugurations ,  tigurail  à  l'entrée  de  M-  de  Montalcmbcrl ,  da  Catholicisme  dans  fart, 

François  I"',  é  Paris,  i5i5,  rapporté  par  Maillot,  Cos-  p.  139. 
lum^j,  etc.,  t.  m,  p.  197. 
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CHEVALET.  —    Supplice  du  chevalel.  Dictionnaire  da  bkuon.  Encyclopédie  mé- 

V.  les  planches  de  Touvrage  de  Mamachi,  thodique,  ïU'4'*ypUnche  citée,  p.  ±i,^,  etc. 
Origines  et  aniiqaitaies  christianor.,  en  5 

vol.  in-4\  Y.  k  la  fin  du  3*  volume.  CHEVELURE.  —  Sous  le  point  de  vue  du 

Ce  sont  les  mêmes  planches  que  celles  de  costume  des  hommes  et  des  femmes,  nous  ne 

Tou  vrage  intitulé  :  de  Craciatibus  martyram,  saurions  sans  doute  mieux  faire  que  d^indi- 

i  vol.  in-8''  etin-4'',  par  Gallonius.  quer  les  collections  de  Willerain,  Bonnart, 

Éeaunier  et  quelques  autres,  en  examinant 

CHEVALET  DE  PEINTRE.  —  On  trouve  les  figures  par  siècle  (3). 

dans  la  Fie  de  Maximilien  d'Autriche  (1),  Voir  au  reste  les  observations  de  M.  Pot- 

dont  les  gravures  sont  si  belles,  deux  formes  tier.  p.  42  et  61  de  Touvrage  de  Willemin. 

de  chevalets   bonnes  à  consulter.  V.   les  Chevelure  des  ecclésiastiques.  V.  au  mot 

planches  des  p.  68  et  75  du  2"  volume.  Tonsure. 

Voir  les  planches  de  Touvrage  de  Jost 

Kinmçm^'m\\\.\ï\é:  de  Artibusmechanihie  et  CHÈVRE  sous  les  pieds  d^un  guerrier. 

illiberaliùus,  etc.,  1  vol.  in-i2,  assez  rare.  V.  Cassius. 
On  y  voit  un  peintre  travaillant. 

Voir  aussi  les  figures  de  saint  Luc  peignant  CHEVRONS.  —  Employés  comme  orne- 
la  Vierge.  ment  de  fût  de  colonnes.  Ce  genre  d'orne- 
ment parait  fréquemment  employé  dans  di- 
CHEVALIERS  (2}  —  Voir  toutes  les  Col^  vers  monuments  de  Tancienne  Saxe.  V.  aux 
iections  de  sceaux  des  divers  pays  au  mot  mots  Mersrourg,  Freiberg,  Zerbst  (haute 
Batailles,  aux  noms  des  divers  personnages  Saxe),  Weischelboorg. 
dont  on  peut  avoir  besoin.  Chevrons  servant  à  retenir  une  nervure 
Les  collections  de  Tapisseries  nationales,  ou  tors.  M.  de  Caumont,  t.  VIII,  planche  de 
ceHes  des  divers  musées  d'artillerie ,  et  aux  la  p.  497  du  Bulletin  monumental  en  donne 
mots  Armes  et  Armures  et  à  tous  ceux  indi-  un  exemple  tout  à  fait  singulier.  Le  monu- 
quës  an  mot  Chevalerie.  ment  est  du  \uv  siècle. 

I.es  belles  coUectious  de  tombes  et  tom- 
beaux, publiées  ^n  Allemagne,  en  Angle-  CHIARA  (Beata).  V. Claire. 
terre,  en  France,  etc.  V.  aux  mots  Tom- 
beaux, Tombes,  Mausolées,  etc.  CHIARA VALLE,  entre  Ancône  etSiniga- 

glia.  —  Son  église,  qui  est  du  xii'  siècle , 

CHEVALIERS  DU  GUET.  —  Costume  mi-  présente  une  arcade  en  tiers-point  et  des  fe- 

litaire  de  cette  troupe  au  xvi*  siècle,  HiS"  nétres  en  plein  cintre.  D'Agincourt,  ^rcAi- 

toirf  de<i/iaa^Bralioii^de  Bevy,  in-12,  plan-  tecture,  en  donne  des  coupes,  vues,  etc., 

chedela  page  192,  3' volumedesttoxtnni^f  pi.  lxxiii,  n*"'  i7,  31,  41,  43;  la  façade, 

franc,  de  Beaunier  et  Rathier.  pi.  lxiv,  n"*  13  ;  une  des  colonnes,  pl.  lxviii, 

n*"  33;  des  chapiteaux  et  bases,  pl.  lxx, 

CHEVALIERS  des  divers  ordres  militei-  n'-lO,  11. 

res.  —  V.  aux  noms  de  chacun  dans  ce  Die-  On  trouve  une  belle  vue  intérieure  de 

tionnaire,  et  les  planches  des  principaux  ou-  cette  église  prise  dans  sa  longueur  dans 

vrages  que  nous  y  citons,  tels  que  Héliot,  Fouvrage  de  Fumagalli,  intitulé  :  Délie  an- 

Schoonebeek,  Bar,  etc.  tichitàlongobardico^milanesi,  t.  IV,  plan- 
che de  la  p.  224. 

CHEVAUX  DE  BATAH^LE,  caparaçonnés  Les  piliers  de  cette  église  sont  d'une  forme 

comme  au  xv*  siècle.    Toiles  peintes  de  trèsnremarquable. 
Reims,  publiées  par  M.  Paris,  bibliothécaire 

de  cette  ville,  inM'olio;  Reims,  1843,  et  un  CHIEN.  ^  Le  chien  accompagne  la  figure 

texte  in-4<'.  du  bon  Pasteur  représenté  sur  les  murailles 

Voir  aussi  toutes  les  planches  des  Tapis^  des  catacombes;  il  accompagne  le  jeune  To- 

séries  nationales,  publiées  par  A.  iubinal.  bie.  V.  Pasteur  et  Tobie. 

V.  Tapisseries.  Cet- animal  est  donné  comme  attribut  à 

—  Figurés  sur  des  pièces   d'armoirie.  saint  Biaise,  à  saint  Roch ,  à  saint  Domini- 

(O  Sur  ce  magniflqof  ourrage  voir  les  détails  don-        ^3)  Grégoire  de  Tours,  dit  M.  Poltier,  p.  43  de  la 
yét  ao  nom  du  prince  Maximilien.  collection  des  Monumenti  do  Willemin,  nomme  fia- 

(7)  Pour  rhisloiro  du  costume  militaire  aux  divers     tjelia  les  cheveux  tressés  en  manière  de  fouet  que 
siècles,  voir  le  texte  du  père  Daniel,  de  la  UiUce     portent  les  figures  des  pl.  lx,  l»i,  lxv. 
française  ;  Montfaucon,  Monumenu  de  la  monarchie 
frmkçaiite;  Alex.l^noir,  Musée  des  monuments  fran- 
çais; ta  Panoplie  de  Carré,  etc. 
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3ae,  il  tient  alors  une  torche  enflammée  Chiffres  employés  comme  monogramme 

ans  la  gueule,  à  saint  Godefroy,éYéqae,  etc.  ou  signes  symboliques.  V.  Monograhmks  et 

V.  à  ces  noms.  Symboles.^ 

Le  chien  figure  assez  souvent  placé  aux  Chifl*res  des  armuriers  de  la  ville  de  To- 

pieds  de  chevaliers ,  princes ,  dames,  etc.,  lède,  vers  lesxv*  etxvi*  siècles.  V.  la  planche 

couchés  sur  leurs  tombeaux.  publiée  dans  le  40*  volume  de  la  France 

Voir  les  séries  que  nous  donnons  de  ce  littéraire;  Paris,  1845,  chez Ghalamel,  édi- 

genre  de  monuments.  Un  chien  est  placé  teur. 

près  du  cardinal  Georges  d^Amboise  comme  Chiffres  ou  marques  des  anciens  libraire. 

emblème  de  la  fidélité  du  célèbre  ministre.  Y.  Libraires  et  Marques. 
Y.  à  son  nom. 

Le  chien  figure  commeornement  de  seul-  CHIFFRES  DE  NOMS,  ou  lettres  enlacées, 
pture  fréquemment  employé  daus  les  belles  accolées,  réunies  de  quelque  manière  qae 
frises  de  la  cour  du  Louvre,  par  Jean  Gou-  ce  soit  pour  former  devise, 
jon.  Y.  Louvre  et  Tœuvre  du  sculpteur.  Parmi  tous  ceux  qui  existent  nous  cite- 
Deux  chiens  sont  représentés,  dévorant  rons  comme  remarquables  : 
une  télé  de  moine,  sur  un  chapiteau  de  CeluideRénéd'Anjouet  Jeanne  de  Laval. 
Tabbaye  de  Monlivilliers.  Y.  à  ce  nom.  —  De  François  I". 

Chiens  représentant  allégoriquement  la  — De  Louis' XII. 

Miséricorde,  la  Paix,  la  Justice.  Gravure  sur  Yoir  à  ces  divers  noms, 

bois  du  XV*  siècle,  dont  nous  donnons  la  Celui  de  Henri  11  et  de  Catherine  de  Médi- 

description  au  mot  Licorne.  cis  (1). 

Ordre  chevaleresque  militaire  du  chien  et  Yoir  toutes  les  collections  de  monnaies 

'  ducoq.Schoonebeek,/rj«foir6d^«or(2r0«iiii-  françaises,  publiées  dans  les  ouvrages  de 

litairest  in-12,  1. 1,  n*"*  iO  et  H,  et  les  au-  Bouteroue,  Leblanc ,  Alex.  J^enoir,  la  Revue 

très  histoires  des  ordres  telles  que  celles  numimaiique,  t.  YI,  p.  424. 
d'Héliot,  Bar,  etc. 

CHILDEBERT,  \"  du  nom.  —  Sa  statue, 

CHIFFRES.  —  Traité  des  chiffres  ou  se-  tenant  un  modèle  d'église,  sans  doute  celle 

crête  manière  d'écrire,  par  Bl.  de  Yigenere,  de  Saint-Germain-des^Prés,  placée  autrefois 

in-4'',  1586,  avec  figures.  dans  le  chœur  de  Péglise.  D'Agincourt,i$0B/- 

jptnre,  pi.  xxix,  n**  24. 

CHIFFRES  des  anciens  manuscrits,  des  Autre  à  la  porte  de  Péglise  Saint-Ger- 

cadrans,  des  inscriptions,  des  pierres  gra-  main  -  TAuxerrois.  Willemin,  Monuments 

vées  et  autres  monuments.  français  inédits,  1. 1,  pi.  lxxxviii. 

D'Agincourt,  Peinture,  pi.  xl,  n*"  40,  Beaunier  et  Rathier  donnent  aussi  une 

donne  un  spécimen   des  chiffres  romains  figure  ou  statue  de  ce  prince,  telle  qu'elle 

d'une  Bible  manuscrjte  dite  de  Saint-Paul,  existait  au  portail   de  l'église  de  Notrc- 

à  Rome,  ix«  siècle;  ils  sont  en  caractères  Dame  (2).  Costumes  français,  etc.,  l.  I, 

cursifs  et  majuscules.  Y.  le  bas  de  la  plan-  pi.  ix. 

che.  Celle  publiée  dans  l'ouvrage  de  Dnbreal 

Très-beaux  spécimens  de  diverses  formes  et  Bonfons  ,  Antiquités  de  Paris ,  in-S* , 
de  chiffres  relevés  sur  des  pierres  tombales  p.  33,  est  arrangée  et  n'a  plus  le  caractère 
des  églises  d'Angleterre  depuis  le  viir  siè-  de  Tépoque. 
cle  environ  jusqu'au  xvi*.  Y.  toutes  les  plan- 
ches du  2"  volume  de  l'ouvrage  intitulé  :  CHILDEBERT,  II*  du  nom.  —  D'après  un 
Sepulchral  monuments,  etc.  Magnifique  ou-  sceau,  dans  l'ouvrage  de  Maillot  et  Martin, 
vrage  en  5  vol  .in-folio,  à  Londres,par  Gough.  Costumes  franc.,  atlas  du  3*  vol. ,  pl.vii,  n*  9. 

Chiffrés  gothiques  du  cadran  de  l'horloge  Belle  figure  en  pied,  mais  sans  authenti- 
de  Strasbourg  et  du  cadran  solaire  du  por-  cité,  ib.,  n^'S. 
tail  du  midi.  Y.  toutes  les  gravures  de  l'é- 
glise cathédrale  de  celte  ville,  et  la  Topo-  CHILDËRIC  1".  —  Il  existe  sur  les  monu- 
graphie  de  Strasbourg,  au  Cabinet  des  gra-  ments  du  règne  de  ce  prince  un  ouvrage 
vures.  curieux  du  savant  ChiflAet,  intitulé  ainsi  : 

(i)  Celui  de  ces  deux  personnages  a  été  l'objet  d'ane  d'un  roi  de  Juda,  comme  le  prétendent  quelques  écri- 

dissertation  fort  érudite  de  la  pari  de  M.  Ch.  Lenor-  vains  d'après  rauiorité  de  1  abbé  Lebeui,  Histoire  de 

mant,  qui  a  combattu  l'opinion  généralement  reçue  PariM  et  du  diocèse,  p.  12,  et  de  M.  Didron,  Mémoire 

depuis  longtemps  que  ces  chiffres  sont  ceux  de  ce  êur  les  sculptures  de  Noire-Dame,  dans  son  rapport 

pnnce  et  de  la  trop  célèbre  Diane  de  Poitiers.  V.  à  ce  sur  l'église  de  Chartres,  présenté  au  ministre  de  ria- 

sujet  la  Revue  numismatique,  i.  YI,  p.  435  et  suiv.  slruction  publique,  en  i8S9,  p.  1 1.  Y.  CuAnnas. 

'3)  Si  toutefois  cette  sUtue  n'est  pas  une  flgure 
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AnaMtasiê  Childerici  f   Franeoram  régis  Rhunrath ,  in-folio,  avec  un  grand  nombre 

êea  Thésaurus  sepulcralis  Tornaci  e/fo8Sus,  de  planches  dont  une  très -curieuse  re-* 

in-4'*;  Anvers,  1655;  accompagne  de  plan-  présente  Tintérieur  d'un  cabinet  d'alcfai- 

ches  bien  gravées  qui  offrent  la  réunion  miste  garni  de  tous  les  appareils  à  Tusage 

des  divers  objets   trouvés  dans    le    tom-  de  cette  science. 

beau  de  Ghildéric,  regardé  comme  le  plus  Autre  intitulé  :  Bcuilica  philosophiez ,  de 

ancien  monument  de  la  monarchie  fran-  Daniel  Mylius,  in-4',  rempli  de  planches 

caise;  ces  divers  objets  sont  aussi  publiés  par  également   curieuses.  Y.  aussi    aux  mots 

ifontfaucon  ,  Monuments  de  la  monarchie  Alchimie,  Distillation. 
française,  t   I ,  pi.  iv  et  v.  Tous  ces  bijoux 

sont  passés  au  Cabinet  des  inscriptions  et  CHINON.  —  Château  de  ce  nom ,  habita- 
médailles,  à  Paris,  et  se  trouvent  expliqués  tion  favorite  du  roi  Charles  vn  et  d^Agnès 
dans  \es  Mémoires  de Vjécadémie,i.ll,p.o'S7.  Sorel,  Monuments  français,  par  Alex,  de 
Monnaies  de  ce  prince.  Ouvrage  de  Mail-  La  Borde,  t.  H,  pi.  clxxviii.  Voir  aussi  les 
lot  sur  les  Costumes  français,  atlas  du  planches  de  la  description  de  la  France, 
3*  Tolume,  pi.  i,  n*"  3.  par  La  Borde  et  Guétard,et  la  Topographie 

du  Cabinet  des  estampes,  à  Paris. 
CHILDËRIC,  !!•  du  nom.  —  Figure  re- 
produite d'après  des  monuments  douteux,  CHIPRE  (Chevalier  de  Tordre  de).  — 
Costames  français,  par  Maillot  et  Martin,  Schoonebeek,  t.  II,  planche  n"*  45. 
atlas  du  3*  volume,  pi.  vi,  n*"  8. 

Autre,  même  ouvrage,  pi.  viii,  n»  4.  CHIROGRAPHES.  —  Fac-similé  de  diver- 
ses Chartres  de  ce  genre  des  xii*  et  xiii*  sië- 

CHfLPÉRTC,  I"  du  nom.^  Statue  sculptée  des  :  elles  sont  coupées  en  ligne  droite,  en 

sur  son  tombeau,  autrefois  placée  dans  Té-  dents  de  scie,  en  forme  de  créneaux ,  en  li- 

glise  Saint-Germain  -  des-Prés ,  monument  gne  ondulée.  Mlas  des  archives  de  Norman^ 

du  XI*  siècle,  ou  environ.  Montfaucon,  il/o-  aie,  in-4'*  oblong;  Mémoires  de  la  société 

numents  de  la  monarchie  franc,,  t.  I,pl.  xii.  des  antiquaires  y  année  i834  ,  pi.  xxvii , 

D^Agincourt,  Sculpture,  pi.  xxix,  n""  30.  n"*'!  à  5. 
Beaunier  etRathier,  Ck>stumes  français, 

1. 1,  pi.  xiii.  CHIROMANCIE.  —Traité  de  cette  science 

Sceaux  et  monnaies  de  Chilpéric.  Y.  Bou-  occulte  parle  docteur  Artlieb,  imprimé  à 

teroue  et  Le  Blanc,  le  TV^tfor  de  nom/^inafi-  Augsbourg,  en  1448,  intitulé:  Die  kunst 

que,  etc.  chiromantia,  etc.,  in-4''  de  24  feuilles,  avec 

planches  sur  bois,  dont  le  baron  Heinecken 

CHILPÉRIC,   H*  du  nom.  —  Maillot  et  donne  quelques/ac^«im(7e  dans  son /<;{^ed'a/i^ 

Martin,  Costumes  français,  pi.  viir,  n"  4,  coll.  d'estampes,  p.  478,481.  Dibdin  donne 

peu  authentique.  égalementquelques/oo^ifnj^edesplanchesde 

cet  ouvrage  dans  son  Bibliographical  Deçà- 

CHIMÈRES.    —    Modillons   du   xr    ou  mero/i,t.  l,p.i44,Ï48;àlapremiereon  voitle 

xir  siècle,  tirés  de  diverses  églises  roma-  docteur  offrant  son  livre  à  la  princesse  Anna; 

nés  et  publiés  dans  le  8*  volume,  n"*  1,  du  à  la  seconde,  on  voit  un  nécromancien  con- 

Bulletin  monumental,  dirigé  par  M.  de  Cau-  sultant  les  linéaments  de  la  main  pour  les 

mont,  année  i84â.  V.  les  n*"  57,  58,  59  de  pronostics.  La  Bibliothèque  royale  de  Pari^ 

la.  planche  et  les  explications  données  p.  2S.  en  possède  un  très-bel  exemplaire  (i). 

Sculptures  des  stalles  de  Rouen,  puoliées  Voir  en  outre  tous  les  ouvrages  que  nous 

par  Langlois,  in-8<*.  Y.  les  pi.  viii,  ix,  x,  xi,  citons  aux  mots  Alchimie,  Astrologie. 
sculptures  du  xv  siècle. 

Superbes  figures  de  ce  genre,  meubles  en  CHIRURGIE.  —  Divers  procédés  de  liga- 

bois  du  xvr  siècle,  Moyen  âge  pittoresque,  tures,  connus  et  pratiqués  chez  les  anciens. 

Kl.  XLii.  —  De  deux  meubles  sculptés  en  Miniatures  d^un  manuscrit  du  xr  siècle, 

ois ,  Album  des  arts  au  moyen  âge ,  i"  et  D'Agincourt,  Peinture,  pi.  xlviii,  n'*'3,  4, 5. 

ir  série,  pi.  xix  et  xxiii.  Un  roman  intitulé  :  le  Chevalier  de  Torn 

ou  Miroir  de  la  vertu  et  de  l'honneur,  im- 

CHIMIE  et  CHIMISTES.  —  V.  les  planches  primé  en  allemand,  en  4519,  et  renfermant 

de  Touvrage  intitulé  :  Amphitheatrum  sU"  plusieurs  sujets  singuliers,  offre  au  feuil- 

pientiœ,  kabcUisticumrdivino-magicum,  nec-  let  Ixxxv  une  planche  sur  bois  où  Ton  volt 

non  physicO'Chimicum,  etc.,   par  Henri  un  chirurgien  venant  de  faire  Touverture 

(i)  Voir  ce  que  Dibdin  en  dit  dans  son  3'  volume  des  Voyages  en  France,  p.  255  el2ft6. 


cm  -  272  —  CHI 

du  cadavre  d'une  femme  eouchéc  sur  une  spécialement  ceux  des  p.  378, 470, 478,  479, 

table.  Deux  autres  personnages  assistent  à  491.  —  Des  ligatures,  folio  429  et  suiF. 
cette  opération.  Opéra  omnia  AndreœLaarentii  archiatri. 

Ce  livre  imprimé  à  Francfort,  chez  Knolb,  petit  in-4''  ;  en  tête  de  cet  ouvrage  est  on 

est  désigné  comme  très-rare.  Y.  le  Catalo^  irontisprice  très-bien  gravé  par  Léonard  Gal- 

gne  de  Panser.  •  ter  ou  Gauthier,  représentant  le  chirurgien 

La  (^ra/uJecAîror^ie  de  Chauliac,  ouvrage  nommé  ci-dessus,  faisant  Touverture  d^un 

du  XVI*  siècle,  avec  des  planches  curieuses;  cadavre  devant  une  grande  assemblée;  i 

on  y  trouve  la  forme  primitive  des  lancettes,  côté  du  professeur  est  un  homme  qui  tient 

Ce  livre  est  cité  par  M.  Monteil,  Etats  des  une  boîte  dans  laquelle  sont  placés  divers 

Français  da  xiii*  aa  xvi*  siècle,  t.  IV,  aux  instruments  de  chirurgie, 
notes.  Catoptrum  microscomicum,  etc. ,  ou  miroir 

Les  planches  des  diverses  éditions  deGa-  microscopique  du  corps,  où  Ton  fait  voir 

lien,  célèbre  médecin  qui  vivait  sous  Adrien  par  un  procédé  ingénieux  tous  les  détails  du 

et  Marc^Aurèle,  dont  la  plus  ancienne  con-  corps  humain ,  depuis  la  peau  jusqu'aux 

nue  parait  être  celle  publiée  par  les  Aides,  veines  profondes ,  en  levant  des  planches 

en  1525,  en  5  vol.  in-ïoiio.  Celles  de  Tédi-  superposées,  in-folio  maximo,  par  J.  Rémé- 

tion  de  1561,  publiée  par  Froben,  sont  gé-  lius,  médecin.   Cet  ouvrage  est  d'autant 

néralement  bien  exécutées  et  montent  à  plus  remarquable  que  chaque  partie  du 

plus  de  200.  En  tête  des  commentaires  de  corps  est  accompagnée  d'une  sentence  mo» 

Galien  sur  Hippocrate  est  une  vignette  re-  raie  ou  philosophique  qui  indique  l'abus 

présentant  un  intérieur  de  salle  de  chirur-  que  l'on  peut  faire  de  chacun  des  o 
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présentant  un  intérieur  de  salle  de  chirur-  que  l'on  peut  faire  de  chacun  des  organes. 
;ie  où  se  font  quelques  opérations  sur  l'œil, 

a  mâchoire,  la  jambe,   les  côtes.  Y.  la  CHIRURGIEN  ou  RARBIER.  —  Firareet 

p.  595  du  7*  livre,  édition  latine.  costume  d'un  chirurgien.  Miniature  du  ma- 

Les  œuvres  d'André  Vésale,  in-folio,  im-  nuscrit  des  Leges  palatinœ  publié  par  les 

primées  en  1555,  renferment  aussi  de  fort  Bollandistes,  Acta  sanctorum,  mois  ae  juin, 

Dellesplanchessur  bois,  dont  quelques-unes  t.  II,  planche  delà  p.  27;  il  est  occupé  à 

paraissent  copiées  d'après  l'ouvrage  ci'-des-  faire  une  saigné  sur  le  dos  de  la  main,  ainsi 

sus,  mais  beaucoup  plus  grandes.  En  tête  du  qu'il  se  pratiquait  communément  autrefois 

volume  est 'une  belle  planche  servant  de  (ce  manuscrit  est  du  xiii' siècle  environ), 

frontispice,  où  l'on  voit  Vésale  dans  son  La  figure  des  chirurgiens  Laurent  et  Vé- 

amphitbéâtre,  faisant  une  démonstration  sale  au  milieu  de  leur  amphithéâtre.  V.  au 

sur  un  cadavre,  qui  suivant  les  éditions,  est  mot  Chirurgie. 

tantôt  celui  d'une  femme,  tantôt  celui  d'un  Deux  figures  de  chirurgiens ,  sculpture 

homme  ;  la  variété  des  flgures  et  la  manière  sur  bois  des  stalles  de  la  cathédrale   de 

dont  elles  sont  traitées  font  de  cette  planche  Rouen,  par  Ijanglois,  1  voL  in-S**,  pi.  v, 

une  belle  composition,  l'on  pourrait  presque  n"*  31  ;  pi.  x,  n*'  60.  V.  Stalles. 

dire  un  grand  tableau.  L'ouvrage  est  dédié  VArt  du  chirurgien,  en  allemand,  in-fol., 

à  l'empereur  Charles-Quint,  et  est  intitulé  :  avec  gravures  sur  bois  ;  Strasbourg ,  1597 

de  humani  generis  Fabrica,  etc.  et  1497,  par  Drunzwig  de  Strasbourg,  ou- 

Chiruraia.,.,  de  VidoYidius,  célèbre  mé-  vrage  très-rare, 

decin  de  Ta  ville  de  Florence,  1  vol.  in-folio,  —  Faisant  une  opération  à  l'oreille  d'un 

1545.  Les  planches  au  nombre  de  200  et  homme.  Jolie  pièce  signée  G.Willemin,  exé- 

plus,  gravées  par  Léonard  Gauthier,  offrent  cutée  dans  le  style  de  Lucas  de  Leyde.  Voir 

tous  les  appareils  et  tous  les  genres  d'opéra-  son  œuvre, 
tions  pratiquées  à  cette  époque. 

Opéra  chirurgica....   d'Ambroise  Paré,  CHIULE.  —  Sorte  de  navire  dont  se  ser- 

in^folio,  1582,' qui  outre  divers  genres  d'o-  valent  Jes  anciens  Normands;  on  en  voit 

J  aérations  et  d'appareils  pour  les  blessures,  des  représentations  dans  les  miniatures  re- 

ractures,  vices  de  conformation,  est  enri-  produites  dans  V Angleterre   ancienne  de 

chi  d'un  choix  d'outils  de  chirurgie,  gravés  Strutt,  édition  anglaise  et  française,  voir 

sur  bois  avec  une  élégance  remarquable.  On  la  pi.  xi,  fig.  1,  et  dans  V Angleterre  pittor. 

y  voit  parmi  les  mécaniques  une  main  arti-  du  baron  Roujoux,  t.  1,  p.  43. 
iicielle,  folio  656;  un  bras  mécanique,  folio 

657;  une  jambe,  folio  658;  une  béquille  CHLAMYDE  (1),  ou  manteau  militaire  des 

pouvant  servir  de  siège,  folio  659.  anciens  Macédoniens,  qui  a  passé  aux  Ro- 

Parmi  les  outils,  nous  désignerons  plus  mains,  puis  aux  Francs,  ainsi  que  le  prou«i 

(0  Ce  mot  a  été  oublié  par  Millin  dans  son  Dictionnaire  des  beaux-arts  en  3  vol.  in-8*. 
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Tent  utte  foule  de  monuments,  tels  que  les  Jacques,  à  Liège;  de  Tournaj,  etc.  V.  à  tous 

sceaux  des  rois  de  la  première  race ,  les  ces  noms. 

monnaies  byzantines  des  empereurs  d'Orient,  Voir  aux  noms  de  chacune  de  ces  église» 

des  princes  français  établis  en  Orient,  tels  les  descriptions  et  les  planches  auxquelles 

que  Baudouin  et  Tancrède.  V.  ces  noms.  nous  renvoyons. 

Willemin  en  donne  quelques  exemples  L'Espagne  possède  un  grand  nombre  d'é- 

d'après  d'anciennes  miniatures,  Monuments  glises  dont  le  chœur  offre  une  profusion  de 

inédits,  t.  I,  pi.  III,  Ti,  vu,  xvii,  xix,  xxvi,  sculptures  difficile  à  concevoir.  V.  les  plan- 

XXVIII,  XL,   d'après  des   sculptures,  ib,,  ches  de  V Espagne  artistique  et  monunhen" 


taie,  in^olio,  chez  Hauser,  à  Paris  (4). 

Pour  l'Allemagne,  V.  Bambeeg,  Bokn,  Co- 
logne, Matexice,  Saint-Sebald,  Spire,  Ulm, 
ViE?(NE,  WoRHs,  etc. 

CHOEURS  DE  MUSIQUE.   -  Création  des 


pL  Lxvi  (i);  et  au  mot  Francs  plusieurs  des 
monnaies  publiées  par  Du  Cange  dans  ses 
Familiœ  byzantinœ,  sont  aussi  a  consulter. 

CHOEUR  (2)  DES  ÉGLISES.  —  D'Agin- 
court,  Histoire  de  l'art  (Architecture) ,  donne 

un  tableau  comparatif  et  chronologique  de  neuf  chœurs  des  anges.  Miniature  du  xiii* 

la  disposition  du  chœur  de  diverses  églises  siècle.  Icomgraphie  chrétienne  de  M.  Di- 

depuis    l'époque  la   plus  reculée  jusque  dron,  in-4°,  p.  222. 

vers  le  xvr  siècle.  Chœur  d'anges  exécutant  des  chants  avec 

1"*  Ceux  des  oratoires  ou  chapelles  des  des  insiruments.  Peintures  du  CampoSanto, 

catacombes,  pi.  xiii  et  xiv.  publiées  par  Lasinî,  i  vol.  in-*forio,  V.  les 

2*"  Ceux  de  quelques  églises  d'Italie,  du  planches. 


IX*  au  xr  siècle,  pi.  xxv. 

7i^  Ceux  des  églises  d'Orient,  pi.  xxvii. 

4"*  Ceux  des  églises  d'Occident  en  Italie, 
vers  le  xii'  siècle,  pi.  xxviii. 

ly*  Deux  de  plusieurs  églises  gothiques  à 


Dans  le  tableau  d'Angelico  Fiesole,  repré* 
sentant  le  Couronnement  de  la  Vierge,  pu- 
blié par  Schlegel,  et  dans  les  œuvres  de 
Fiesole. 

Miniature  d'un  manuscrit  grec  du  ix*  au 


diverses  époques,  pi.  xxxvi,  et  enfin  la  réu-  xi*  siècle.  D'Agincourt,  Peinture,  pi.  civ, 

nion  et  la  comparaison  qu'il  en  fait  sur  la  n**  6. 

pi.  Lxxiii  qui  complète  tout  le  système  de  Peinture  d'un  triptyque,  xiir  siècle,  ib,, 

ce  genre  de  disposition  du  chœur  des  égli-  pi.  xci,  n""  i2.  Fresque  à  Assise,  xiii*  siè- 

ses  (3).  de,  i^.^  pi.  en,  n°*  o,  4,  et  toutes  les  des- 

Ije  duc  Serra  di  Falco  a  aussi  donné  un  criplions  de  cette  église  que  nous  indiquons 

tableau  comparatif  des  églises  d'Orient  et  à  Assise. 

d'Occident  à  la  suite  de  là  Description  de  Autre,  même  ouvrage f  pL  cvii ,' n*"  i, 

l'église  de  Montréal,  i  vol.  in-folio.  même  siècle. 

Parmi  les  plus  beaux  chœurs  aue  l'on  Autres,  pi.  cviii  et  ex,  n*"  .>. 
puisse  citer  sous  le  point  de  vue  de  la  déco-  —  Du  xiv  siècle,  i^.,  pi.  cxiv,  n**  C;  plan- 
ration  architecturale, nous  indiquerons  ceux  ches  exx,  exxvi,  n*'  4.  Composition  très-re- 
des  églises  d'Amiens,  d'Alby,de  Saint-Denis,  marquable. 

Beauvais,  de  Deuil  près  Paris;  de  Saint-Jan-  Chœur  d'anges  au  Couronnement  de  la 
vier,  k  Naples;  de  l'église  cathédrale  de  Mi-  Vierge,  tableau  de  Borgnogne(i475ài522), 
lan,  qui  offre  la  particularité  de  deux  orgues  publié  par  Rosini,  Sloria  delta  pittura  in 
à  l'entrée  du  chœur;  celui  de  Saint-Pierre  Itaiia,  in-folio,  pi.  ci.  V.  aussi  au  mot  Cou- 
de Rome,  de  Saint-Jean  de  I^tran,  de  Saint-  bonnement  de  la  Vierge. 


(r>  M.  Willemin  elle  celle  figure  comme  un  exemple 
de  l'usane  que  les  Francs  avaient  de  porler  ce  vête- 
ment sur  les  deux  épaules,  et  M.  Pot  lier,  p.  44  de  son 
leite.  exprime  son  étonneroentà  ce  sujet,  attendu,  dit- 
il,  que  suivant  tous  les  monuments,  il  est  au  contraire 
consunt  que  les  Francs  portaient  la  chiamyde  .igrafée 
»ur  répaule  droite  A  la  manière  des  Romains  et  des 
Grecs  du  Bns-Empire,  et  que  ce  n'est  guère  que  vers 
le  xiii**  siècle  que  l'on  commence  A  voir  des  figures 

3ui  portent  ce  manteau  comme  Tindlque  la  planche 
e  Willemin. 

(2)  U'après  les  plans  des  anciennes  basiliques,  nous 
voyons  que  ceUc  partie  des  églises  n'a  pas  toujours  été 
ce  que  nous  nommons  le  ehœur.  ni  soumise  a  l'usage 
rigoureux  que  lui  assignent  les  lituriristes.  Y.  au  mot 
Basiliqucs  les  plans  que  nous  y  indiquons.  Balissier 
résume  asiet  clairement  cette  question ,  ÉtlémentH 
d'archéologie,  etc.,  In-i8,  p.  34»,  355.  et  ce  qu'en  dit 

Tome  I. 


M.  Alb.  Lenoir,  Monum.  anciens  eimodernes^  V  livr. 
(3)  Outre  la  description  do  ces  planches,  voir  ausii 
le  texte  des  insirucnona  du  comité  hitioriguc  (  série 
Archliecture),  p.  9,  et  tout  co  qui  est  consigné  A  cet 
ê^ard  dans  les  divers  articles  insérH  aui  Aiumlcs  de 
phitosophie  ehréiienne,  t.  XVII,  p.  4i9,  et  t.  XIX, 
p  344  qui  rectifie  ce  que  notre  premier  travail  avait 
d'inexact  ou  d'incomplet,  et  qui  donne  un  précis  fait 
de  main  de  maître  sur  une  matière  que  nous  n'avions 
fait  qu'effleurer.  Sous  le  point  de  vue  liiun&ique,  o» 
connaît  les  Dissertations  de  Thiers,  les  ouvrages  dt* 
Bona,  Duranii,  Durandi,  Spanheim,  etc.'V.  au  mot 
Basiliques. 

4)  Cet  ouvrage  exéenlé  avec  un  grand  luxe,  laisse, 
dit-on,  beaucoup  à  désirer  sous  le  point  de  vue  de 
l'exactitude  monumentale  et  des  deuils  de  sculpture 
qui  sont  souvent  de  pure  invention.  Nous  ignorons 
jUsqn*.^  quel  point  ve  grave  reproche  e*t  fonde. 
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Aulre  |)1.  cxMi,  ir  1,  dans  irAgincoiirl.  — Exécutant  de  la  musique  vocale.  Das- 

Autre  a  la  cathédrale  d'Orvicite,  peinture  relief  de  Robbia.  Gicognara,  Sioria  délia 

du  xiT^  au  XV*  siècle,  ib.,  pi.  clvi.  Magni-  êcnllura,  t.  H,  pi.  xxii. 

lique  composition  de  Signorelli.  Y.  aussi  Miniature  du  xiii'  siècle.  Univen  pUto^ 

les  planches  des  diverses  descriptions  de  resgae  de  Didot,  frères  (  Allemagne  ),  t.  I, 

cette   église    que  nous    indiquons  à  Or-  pi.  xcviii  ;  on  y  voit  un  chef  d^orchestre  qui 

viETTE.  marque  la  mesure  avec  une  baguette. 

Un  tableau  du  Pintnriccblo,xv*  siècle,  re-  —  Des  musiciens  aux  noces  de  Cana,  par 

présentant  saint  Dominique  à  genoux  au  le   Tintoret,   xvi*  siècle.  V.  Tœuvre  du 

milieu  des  douze  apèlrcs  et  d^aulres  saints,  peintre  et  celle  de  son  graveur,   et  les 

en  haut  un  couronnement  de  la  Vierge,  et  mots  Concerts  ,  Tapisseries  historiikjks  , 

deux  anges  exécutant  de  la  musique.  Voir  Magnificat  ,   Musiciens ,  Organistes,    Or* 

Tœuvre  du  peintre.  gués,  etc. 

Raphaël  a  représenté  un  chœur  d^anges 

en  haut  de  son  tableau  de  sainte  Cécile,  avec  CHOEUR  DES  PATRIARCHES  ou  prophè* 

d^antres  saints.  V.  son  œuvre.  tes.  -  Relie  composition  d^Aneelico  Fiesole 

Une  belle  composition  de  Matt.  de  Vos ,  dans  la  chapelle  du  pape  Nicolas  V,  au  Va* 

gravée  par  un  aes  Sadeler,  représentant  tican.  V.  ses  œuvres  et  les  descriptions  du 

une  Nativité  oii  des  auges  exécutent  le  Ma-  Vatican,  à  ce  nom. 

gnifieai.  V.  ce  mot.  On  trouve  ce  genre  de  sujet  assez  commu- 

En  haut  du  couronnement  de  la  belle  nément  dans  )es  compositions  qui  représen- 

miniature  du  saint  Jérôme  au  lion,  publiée  tent  le^cicl  ou  la  réunion  des  nienheureux, 

dans  le  6*  Tolume  des  Notteee  sur  tes  ma-  des  élus  et  encore  dans  les  jugements  dcr- 

ntt$critê  de  la   Bibliothèque  royale,  sont  niers.  V.  à  ces  deux  désignations  les  diver- 

plusieurs  anges  jouant  de  divers  instrti-  ses  compositions  que  nous  citons  dans  ce 

inents  de  musique.  Dictionnaire. 

Uudes  piliers  de  Péglisc  cathédrale  de 

Strasbourg  est  entouré  de  figures  d^anges  CHOUETTE  portant  une  croix  sur  sa  tète, 

en  pied,  tenant  des  instruments  de  musique  — *•  Quelques  auteurs  croient  que  c'est  une 

et  chantant.  V.  toutes  les  descriptions  que  ligure  symbolique  du  Sauveur  en  lui  appli- 

nous  citons  de  cette  église.  quant  ce  texte  dMsale  :  Sicnt  nicticorax  in 

Chœur  des  musiciens  de  la  chapelle  d«  aomicilio,  factas  sum.  On  trouve  cette  sin- 

duc  de  Lorraine  exécutant  une  messe  des  gulière  figure  publiée  dans  Jacq.  Bosius  : 

morts,  planche  n"*  10  de  la  suite  intitulée  :  TTractatus  de  cmee,  lib.  V,  cap.  40,  p.  472« 


V.  aux  mots  Pompes  njNÈBREs,  Punérail-  Saint-Jean-de-Latran  (1). 
LES  etc 

'       '  CHRÊME  (Saint).  —  Un  tableau  d\4l- 

CHOEURS  D'ENFANtS  faisant  de  la  mu-  bert  Durer  dans  une  des  galeries  du  palais 

sique.  —  Belle  sculpture  du  xv*  siècle  envi-  Durazzo;  celle  dite  du  Temps,  k  Gènes,  re- 

ron,  publiée  par  Cicognara,  Storia  délia  présente  la  cérémonie  de  la  bénédiction  du 

scnliara  inltalia,  t.  U,  pi.  xlviii.  saint  chrême,  faite  en  présence  d'un  roi  de 

France  (2).  V.  les  œuvres  de  ce  peintre  gra- 

CHOEURS  DE  RELIGIEUX  chantant  leur  veur.  V.  aussi  ks  planches  du  Ceremoniale 

office.— Tableau  d'un  peintre  du  xvi*  siècle,  pontificum,  dans  ses  diverses  éditions, 

reproduit  dans  la  Sioria  délia  pittura  in  Pour  les  onctions  faites  avec  le  saint 

Italia,  par  Rosini,  in-folio,  pi.  xcvn.  chrême,  voir  Consécrations,  Onctions,  Sa-' 

CRES,  SiGNOH  TAU. 

CHOEURS  D'HOMMES  ET  DE  FEMMES.  Voir  aussi  les  planches  des  Cérémonief 

—  Suite  de  compositions  du  xi*  au  xii"  siè-  publiées  par  Bernard  Picart,  qui  du  reste 

cle,  miniatures  du  Benedictional  d*i£thel-  ne  sont  que  la  copie  de  celles  du  Ceremo- 

vod,  intitulées  :  Chorus  confessorum,  chorus  niale  pontificum ,  gravées  sur  bois,  dans  le 

doctorum,  chorus  apostolorum,  chorus  vir^  milieu  du  xvi'  siècle  environ.  ' 
ginum  ;  Archeologia  britannica ,  t.   XXIV, 

pi.  m,  IV,  V,  VI,  Vil,  VIII,  IX.  CHRÉTIENS  des  premiers  siècles.  —  Voir 

(t)  Voir  ce  que  dit  à  ce  sujet  U,  Kmeric  David,  Piémant,  t.  H,  p.  344,  note  2,  mais  il  ne  donne  an- 

Vitcours  8ur  la  peinture,  p.  65.  cono  explicaUoR  ni  déulli  du  M^eC. 
(2;  Millin  cite  aussi  ce  tableau  danii  sen  Voyage  en 
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Bai^têjie,  Baptistèbe.  Leur  martyre:  V.  ee  Jcan-Baplistc.Sicklcr,  dans  son  ouvra^^in- 

mot  et  Persécutions.  ti  tu  lé  :  Almanacli  aus  Rom.,,  aber  die  chrisU 

— Gondamnésauxinines.V.MiNESfMARTYRS.  lichen,  oQ'rc  une  réunion  de  monuments  des 

— Condamnés auibétes.V.ÂMPniTHÉATRE.  premiers  siècles  du  christianisme,  dont  une 

Costumes  des  premiers  chrétiens.  V.  Cos-  partie  provient  du  musée  chrétien  du  Va- 

TVMES.  tican  (4). 

Repas  des  chrétiens.  V.  Agapes.  Munter  (Frid.)  a  réuni  dans  2  vol.  in-i", 

Cachets  chrétiens ,  lampes  chrétiennes,  intitulé^  Sinnbilder  nnd  kunsivorstellangen, 

V.  ces  mots«  etc.,  ou  représentations  fiaurées  des  prc- 

Sar  la  manière  dont  les  chrétiens  se  pla*  miers  chrétiens,  une  suite  de  planches  dont 

çaient  dans  les  églises  (i).  V.  Basiliques.  iJ  donne  Texplicaiion  dans  un  texte  savant; 

Funérailles  chrétiennes.   Outre   ce  que  Allona,  1825. 

nous  indiquons  au  mot  Funérailles,  voirie  Bianchini  a  également  essayé,  dans  ses 

beau  frontispice  de  la  Borna  êubierraneade  tableaux  intitulés  :  Demonstratio  hiiioriœ 

Bosio  et  d^Aringhi ,  et   les  planches  des  ecdesiasticœy  etc.,  de  présenter  la  marche 

p.  147,  279  de  ce  dernier^  progressive  du  christianisme  ;  ces  tableaux. 

Cérémonies  chrétiennes.  V.  au  mot  Litur-  auoique  souvent  arrangés  (5),  sont  cepen- 

ciB,  Messe,  Bénédictions,  Consécrations,  dant  très-instructifs  sous  le  point  de  vue 

KxuLTET,  Cierge  pascal.  Dédicace,  Calen-  historique  de  la  propagation  de  TËvangilc 

bRiERS ,  Martyrs  ,  Canonisations  ,  et  tout  dans  les  diverses  contrées  de  TOrient  et  de 

ce  que  nous  citons  à  Particle  Antiquités  TOccident,  nous  voulons  parler  de  ceux  nu- 

CHRÉTIENNES.  mérotés  25,  28,  35,  5i,  56,  37,  38,  40,  41, 

44,  46,  51  et  54,  tabula  m*,  saDculi  ii',  of- 

CllRISMA^CHRlSME.— Autrementnommé  frant  dans  une  série  de  peintures  et  d^in- 

le  moDOfframme  du  Christ  dans  plusieurs  scriptions  les  noms  des  apôtres  et  des  évan- 

auteurs  (2).  V.  au  mot  Mc^ooRAMiis.  gélistes  qui  ont  porté  la  foi  dans  les  diver- 
ses contrées  du  monde. 

CHRYSOSTOME  (Saint).  V.  Jean  Cerv-  Voir  encore  les  mots  Antiquités  chré- 

806TOHE.  tiennes,     BASILIQUES,    CHRÉTIENS,   CaNONS, 

Diptyques,  Ëglise,  Sacrement,  Symbole,  etc. 

CHRIST.  —  V*  Jésus  *- Christ.  V»   aussi 

Croix,  Crucifix,  etc%  Chevaliers  du  Christ  CHRISTINA  (  Sancta  ),  vierge.  ~  Figure 

<Mi  du  Temple.  V.  Temple.  debout,  tenant  une  couronne.  Mosaïque  du 

vr  siècle.  Ciampini,  frétera  Monumenta, 

CHRISTIANISME.  —  Robert  Walsh,  dans  i.  Il,  pi.  xxv,  n»  5 et  p.  400  du  texte, 
un  ouvrage  intitulé  :  Essau  on  ancierU 

coins,  wudalêy  and  gem  as  illnstrating  the  CHRISTINE  DE  PISAN.  —  Une  miniature 
progreêê  of  chrisUanity  in  tJie  early  âges,  provenant  d'un  manuscrit  de  la  Ribliothè- 
tn-ë**;  Londres^  1830,  a  essayé  de  réunir  une  que  royale  du  Musée  britannique,  xiv*  siè- 
grànde  quantité  de  monuments  rares  et  iné-  cle,  représente  cette  femme  célèbre  pré- 
dits du  premier  âge  du  christianisme  (3).  sentant  à  la  reine  Isabeau  de  Bavière  un  de 
Cet  ouvrage  renferme  des  planches  gravées  ses  ouvrages.  Cette  curieuse  miniature  est 
avec  soin.  Paciaudi,  sous  le  titre  d^Antiqui'  gravée  dans  le  Magflsin  pittoresque,  année 
taies  christianéBy  ne  s^oecupe  spécialement  1839,  p.  32i. 
que  de  celles  qui  ont  rapport  au  culte  de  Voir  en  outre  la  collection  des  portraits 

(I)  Voit  à  oe  m^et  la  note  énriite  de  M,  du  Sam-  bM-relieft  ^u'il  a  réunie  avec  des  in^ripUons,  et  dont 

nierard  sur  ce  qu'on  nommait  gauche  et  droite  dans  ilavoulufaifecommedesiableauxd'époques.AiD8i,por 

les  églites,  aiual  que  sur  divers  usages  de  la  Ulurgie,  exemple,  le  cadre  placé  sous  les  trois  n*'  36. 37, 38,  en 

t.  III  des  Ârls  au  moyen  âge.  p.  24  el  35«  est  unepreuve  romariiuable,  car  une  des  ligures,  sanc- 


ehrOma 

3*tolumw, .  .  --    •  jv  ... 

êophie  chrétienne,  p.  44.  Devant  saint  Mathieu,  qui  a  porté  TEvangilc  en  Ethio- 

(3)  Cet  ouvrage  est  cité  plusieurs  fois  par  M.  Raoul  pie,  et  sainte  Kugénie,  qui  a  vécu  dans  la  Thébaïdc-, 
Bocneite  dans  les  notes  de  son  Discours  sur  les  types  sont  deux  obélisques  égyptiens  portant  deux  inscrip- 
primitifs  de  l'art  ehrélien*  lions  qui  rappellent  lj>  mémoire  de  divers  mart)  rs 

(4)  Cité  par  H.  Raoul  Rochette  à  la  nota  de  son  morts  pour  fa  foi  en  Egypte.  Le  savant  auteur  aurait 
Discours,  p. 38, n*  1  ;  p.  33,  note  2;  p.  35,  n*  i.  dû  prévenir  ses  lecteurs  de  ce  genre  d'arrangement; 

($)  Naos  disons  arranges,  et  en  effet,  chacun  des  car  au  lieu  de  monuments  proprement  dits,  on  n'a  son- 
cadres  placés  sous  autant  de  numéros,  ne  sont  pas  vent  que  de  simples  mémento  historiques,  ce  qui  est 
des  monuments  proprement  dits,  peints  ou  sculptés,  bien  différent  pour  l'étude  des  antiquités  prouvées 
tels  que  Bianchini  les  a  représentés,  mais  bien  des  par  les  monuments, 
flgures  tirées  de  divers  fragmenu  do  peintures  ou  de 
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des  femmes  célèbres  au  Cabinet  des  estam-  bliée  par  Tabbé  Texier  dans  son  Essai  sur 

pes,  à  Paris.  les  argentiers  et  émailleurs  da  moyen  âge, 

in-8%  pi.  VII;  Poitiers,  i845.  Miniature  do 

CHRISTINE  DE  SIENNE  (Sainte).  •—  Fi-  xv  siècle,  en  léte  d'une  carte  du  Nouveau- 

gure  de  cette  sainte  dans  la  grande  coUec-  Monde  dressée  à  cette  époque.  V.  Continent 

tion  des  saints  en  figures,  au  Cabinet  des  (Nouveau). 

estampes,  à  Paris.  U  doit  en  exister  de  gra-  Voir  aussi  toutes  les  images  de  ce  saint 

vées  parValdor  et  Wierix,  voir  leurs  œuvres,  réunies  dans  la  collée  lion  du  Cabinet  des 

Reliquaire  construit  au  xv'  siècle  environ  estampes,  à  Paris. 

Ïiour  recevoir  ses  ossements,  et  conservé  à  L*église  Notre-Dame  de  Paris,  comme 

'église  de  Sienne,  Acta sanctorum  des  Bol-  plusieurs  autres,  possédait  autrefois  une 

landistes,  mois  de  juin,  1. 1,  p.  428.  statue  gigantesque  de  saint   Christophe  , 

dont  les  Vandales  de  93  ont  feit  leur  jus^ 
CHRISTOPHE  (Saint ).  —  liC  géant  chré-  tice;  on  peut  en  avoir  une  idée  plus  ou 
tien,  dont  la  légende  était  si  populaire  au  moins  exacte   par  les  anciennes  gravures 
moyen  flge  (1).  Parmi  les  nombreuses  figures  représentant  rintérieur  de  la  cathédrale  en 
qui  existent  de  ce  saint,  nous  citerons  les  question.  Nous  citerons  surtout  la  jolie  vue 
suivantes  :  intérieure  de  Notre-Dame,  gravée  par  Mar- 
celle qui  est  sculptée  à  mi-corps  sur  un  tinet  pour  une  Histoire  civ,  ecclés.  phys,  et 
chapiteau  du  xi"  siècle  environ  au  Campo  littér.  de  Paris  on  Description  historique 
Santo,  publiée  dans  le  Becueil  deêscalptares  de  Paris  et  de  ses  plus  beaux  monuments, 
de  ce  lieu  célèbre,  i  vol.  in-i*,  en  italien,  3  vol.  in-l*",  par  Béguillet  et  Poncelin;  Pa- 
par  Lasini  ;  Florence,  iS25 ,  voir  la  plan-  ris,  1786,  planche  de  la  p.  154 du  2*  volume, 
che  Lxix,  n*^  82.  Une  autre  vue  de  l'intérieur  de  la  même 
Autre  en  pied  et  fort  belle,  sculpture  de  église  gravée  par  Aveline  ou  Tun  de  ses 
Nicolas  de  Pise,  xv*  siècle  environ  et  con-  élèves,  i  feuille  in-4^.  Y.  aussi  Tœuvre  de 
servée  au  même  lieu. V.  la  planche  Lxxxviii,  Martinet  et  toutes  les  pièces  réunies  sur 
lettre  G;  même  ouvrage.  Paris,  Topographie  de  la  France  au  Cabi- 
Ancienne  gravure  sur  bois  du  xv*  siècle,  net  des  estampes  de  Paris,  près  la  Bibliolhè- 
très-connue  dans  les  cabinets  d'estampes  que  royale, 
et  sur  laquelle  on  peut  voir  les  fac-similé  M.  A.  Huso  Ta  reproduit  dans  la  pi.  x 

Jiubliés  par  le  baron  de  Heinecken  (2)  et  du  t.  IV  de  la  France  historique  et  monu- 

ansen  (3),  ainsi  que  d'Agincourt,  Histoire  mentale,  diaprés  d'anciennes  sources  exac- 

de  Vart,  pi.  clxix,  n^  8,  section  Peinture,  tes,  sans  doute. 

V.  aussi  les  fac-similé  donnés  de  cette  es-  Saint  Christophe  portant  Tenfant  Jésus, 
tampe  par  Dibdin,  dans  la  Bibliothec  i  spen»  qui  le  frappe  avec  un  glaive,  planche  sur 
ceriana,  t*  I»  P-  "jt  ^^  ^^  Magasin  pittores^  bois  du  xv*  siècle.  Dibdin.  Bibliographe 
que,  t.  II,  p.  404 et  suiv.  Le  cabinet  de  Lon-  Decameron,  t.  I,  planche  de  la  p.  58;  Pen- 
dres  en  possède  une  épreuve  qui  est  deve-  fant  met  un  pied  sur  le  globe  du  mond^^ 
nue  un  sujet  de  longues  discussions  pour  Figure  d'une  grande  beauté,  provenant 
savoir  si  elle  est  plus  ou  moins  ancienne  d'un  bas-relief  placé  sur  l'autel  d'une  cha- 
que celle  c[ue  possède  le  Cabinet  des  estam-  pelle  des  ermites  de  saint  Antoine  de  Pa- 
pes de  Pans  (4;.           .  doue.  Cicognara ,  Storia  délia  scultura  in 

Peinture  sur  émail,  du  xv  siècle,  repré-  Italia,  t.  If,  pi.  xii,  n*  i. 

sentant  la  légende  de  saint  Christophe,  pu-  Autre  figure  du  saint,  brodée  ou  peinte 


(1)  Sur  les  détail»  curieux  de  celle  légende  de  saint 
Christophe  ponant  le  Christ,  voir  le  texte  de  la  Lé- 

Îenàe  dorées  les  Acta  sanctornm  el  la  notice  annexée 
la  gravure  copiée  d'après  l'original  de  ifiS,  au  Ca- 
binet des  estampes  de  la  Biblioihèoue  royale,  voir  le 
i.  II,  p.  404  du  Vagasin  pittoresque,  y.  aussi  l'ouvrage 
intitulé  :  MémotrH  historique  sur  tes  statues  de  saint 
Christophe,  et  particulièrement  sur  celle  de  la  cathé- 
drale d'Àuxerre ,  par  André  Mignot,  grand  chantre 
d'Auxerre,  i  vol.  in-8*,  i768,  inséré  au  Journal  de 
Verdun,  i768.  p.  i  lO,  et  la  note  de  la  p.  ^72  du  i*  vol. 
de  la  Bibliothèque  historique  de  la  France  du  père 
Leiong,  in-folio. 

(2)  Idée  d'ime  collection  complète  d'çstampes,yo\r 
h  la  table  des  matières  et  la  planche,  et  Kineric  David, 
Discours  sur  la  gravure,  p.  40. 

S)  Recherches  on  Essais  sur  Forigine  de  la  gra- 
vure sur  bots,  etc  ,  p.  lOtf  et  la  pi.  iv,  1. 1 . 


(4}  Dibdin  a  traité  cette  question  iconographique 
dans  son  3"  volume  des  Voyages  en  France,  p.  los  et 
suiv.,  el  donne  unt*  copie  qui  ne  prouve  rien,  car  une 
copie,  quelque  exacte  qu'on  la  suppose,  n'est  jamais 
l'original  même.  Y-  aussi  ce  qu'en  dit  M.  Ducbesne 
atné  dans  son  Catalogue  des  estampes  rares  du  Cabi- 
net des  estampes,  iri-8*,  iti37,  p  i.M.  Léon  de  La 
Borde  a  ri^pris  toute  cette  question  en  sous-œuvre  et 
prouvé  que  la  planche  du  saint  Christopho  si  long- 
temps en  vénér.lion  au  Cabinet  des  estampes  de  Pa- 
ris, n'était  qu'une  copie  V.  les  raisons  que  donne  ce 
savant  dans  son  Mémoire  sur  Voriffine  de  l'imprimerie 
ààlatjence,  etc..  in-4*;  l'aris,  t84o.  Elle  est  acconi- 

fiaguéc  de  fac-similé  qui  peuvent  aider  è  mieux  saisir 
es  observations  de  M.  de  La  Borde.  Les  deux  estam- 
pes, celles  de  Londres  el  de  Paris,  sont  piis(*t  en  're- 
gard. 
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sur  un  étendard  ou  bannière  dit  de  saint  in-folio,  très-fort  ;  les  miniatures  en  sont 
Christophe,  conservée  au  musée  de  Madrid,  d^une  perfection  admirable  et  d^une 
publié  par  Jubinal dans r^rm^riar^a/^  etc. ^  grande  conservation  :  nous  en  citons  quel- 
in-folio,  pi.  vu  i.  ques-unes   aux  mots  Baptême,  Litière, 

Autre  qui  se  voit  dans  la  suite  des  figures  Sacre,  Siège  de  ville,  etc. 

qui  composent  le  triomphe  de  Jésus-Christ,  Les  Grandes  chroniques  de  France  depuis 

par  le  Titien.  V.  les  œuvres  du  peintre  ou  les  Troyens  jusqu'à  la  mort  de  Charles  Vil, 

de  ses  graveurs,  Pomarede,  Andréa  An-  in-folio;  Paris,  1493,  avec  la  continuation 

dreani  et  Théodore   de   Bry,  à    qui   Ton  de  Robrrt  Gaguin,  3  vol.   in-folio  renfer- 

doit  une  bonne   réduction  de  cette  belle  mant  154  planches  gravées  sur  bois, 

composition.  Liber  chronicarum  (2)  d'Harman  Schedel , 

Figure  de  saint  Christophe  sur  des  vitraux  imprimé  en  gothique,  à  Nuremberg,  en 

de  Téglise  de  Chartres.  V.  la  grande  iV/o/io-  1493,  connu  sous  le  nom  de  Chronique  de 

graphie  de  cette  église,   par  MM.  Lassus,  Nuremberg ,    éditions    allemandes   et    la- 

Amaury,  Duval,  Didron,  etc.,  partie  Pei/i-  Unes.  Le  texte  est  accompagné  d'un  grand 

tnre,  in-folio.  nombre  de  planches  gravées  sur  bois,  où 

Plusieurs,  belles  figures  de  ce  saint,  de  l'on  voit  représentés  la  Trinité,  les  anges,  la 

peintres  des  xV  et  xvi*  siècles.  Mohum,  des  création,  des  cartes,  dos  plans  et  des  vues 

arts  d»  dessin,  recueillis  par  Viv.  Denon,  de  villes,  des  arbres  généalogiques. 

texte  et  planches,  4  vol.  in<follo;   Paris,  Les  tigurcs  des  apôtres  composant  le  O*«do 

18^  et  4843,  Maresc,  éditeur.  V.  les  plan-  sont  assez  remarquables  ainsi  que  celles  de 

che  Gxxiv,  1. 111  ;  pi.  cglxiii,  t.  IV.  plusieurs  saints  et  saintes  dont  nous  don- 

Voir  aussi  l'œuvre  d'Albert  Durer ,  du  nons  Pindication  particulière  à  leurs  noms, 
maître  aux  banderoles,  vers  1 466,  et  toutes  Les  Chroniques  de  Froissard  en  plusieurs 
celles  qui  sont  réunies  dans  la  grande  coUec-  volumes  in-4''  et  in-folio,  manuscrit  rempli 
tion  des  saints  du  Cabinet  des  estampes,  k  de  belles  miniatures  dont  on  trouve  quel- 
Paris,  en  plusieurs  volumes  in-folio,  et  dans  ques  fac-similé  dans  diverses  publications, 
notre  collection  de  saints  et  saintes  destinée  telles  que  Montfaucon,  Willemin,  Beaunier, 
à  la  bibliothèque  du  Musée  de  Cluny,  à  Pa-  et  dans  le  f'ror'Mard  anglais  publié  à  I^n- 
ris  et  classée  par  ordre  alphabétique  des  dres,  par  lord  Berners,  accompagné  de  /oc- 
noms,  simile  des  miniatures,  4  vol.  in-o"*. 

Chronicon  gotwicence^  2  vol.  in-folio,  pu- 

CHRONIQUES  (1)  du  temps  de  Charlema-  blié  par  l'abbé  Godfridi,  renfermant  plu- 

gnc.  -  Le  comte  de  Bastard  en  reproduit  sieurs  planches  de /ac-^imr'/e  d'écritures,  de 

an  [(uysinûle  dans  la  8'  livraison  ée  ses  Ma-  diplômes,  sceaux,  etc.  (3). 
nuscrits  français,  in-folio  maximo  ;  Paris, 

i843*44.  CHRYSOGONUS  (Saint),  martyr  ou  con- 

Chronique  d'un  monastère  de  Saint- Vin*  fesseur.  —  Figure  debout,  mosaïque  de 

cent,  manuscrit  du  xii*  siècle.  D'Aginoourt  l'église  de  Ravenne,  vr  siècle.  Ciampini, 

en  a  reproduit  quelques  miniatures.  V.  les  Cetera  Monumenta,  t.  II,  pi.  xxv,  n<*  20  et 

planches  lxviii,  lxix,  n*"  iO  et  13  de  la  sec-  p.  35  du  texte, 
tion  Peinture. 

Chronique  bulgare,  manuscrit  runique  du  CHRYSOGRAPHIE  (  La  )  oq  l'art  de  pein- 

Yatican,  xiii'  et  xiv«  siècles.  1  i  miniatures  dre  sur  fond  d'or.  —  V.  aux  mots  Calli- 

reproduiles   par    d'Agincourt,   Peinture,  graphie.  Manuscrits,  Miniatures,   Pein- 

pl.  Lxi,  n**  5.  TURE  SUR  FONDS  d'or,  etc. 

Chroniques  dites  de  Saint-Denis.  Il  en 

existe  plusieurs  volumes  manuscrits  à  la  CHRYSOSTOME  (Saint  Jean).  —  Camée 

Bibliothèque  royale.  Un  des  plus  beaux  vo-  du  moyen  âge  représentant  la  figure  de  ce 

lûmes  de  cette  collection  est  celui  coté  8395,  Père  de  l'Église  grecque.  Monument  chré- 


(0  Sur  roriiliiiede  ces  collections,  voir  les  Recher^ 
cheê  hiaioriquea  de  La  Curni'  de  Sainie-Palaye,  consi- 
^èMdans  les  l.  XV  et  XVI  dts  Mémoires  de  l'Aca- 
démie des  inseriuitons  et  belles-leiires,  p.  M9  et  suiv. 
y.  aussi  le  t.  XX,  p.  17S.  Ce  qu'en  dit  M.  Paulin  PAris, 
t.  I,  IniroducUon  de  sa  pnbiicaiion  des  chroniques 
dites  de  SainiDcnis,  appartenant  à  la  Bibliotlieque 
royale  ou  encore  IVoiice  sur  les  manuscrits  français 
delà  Bibliothèque  royale,  t.  V.  p.  354,  par  M.  la 
Porte  Dutheil  et  ses  collaborateurs;  les  divers  arti- 
cles de  M.  Daniélo,  dans  la  publication  intitulée ,-  le 
Chroniqueur,  1. 1 ,  p.  Q57,  iû8  ;  les  savantes  indications 


de  M.  de  Chateaubriand  consigndesdans  ses  Éludes  hiS' 
toriques ,  éàilion  Pourrai,  L  IV,  p.  a  et  suiv.,  de  ses 
Mélanges  littéraires^  t.  VIII.  p.34i  et  suiv.,  sont  aussi 
à  consulter,  ne  serait-ce  que  pour  connaître  Pimpor- 
tance  de  leur  élude,  ei  enfln  rexcclleni  Mémoire  de 
M.  Léon  I^cabane,  dans  la  Bibliothèque  de  l'École 
des  chartes,  1. 1 1 ,  p  57. 

(2)  Drunet  donne  un  fac-similé  du  titre  de  ce  livre. 
Manuel  du  libraire;  Paris,  iNS.  1. 1.  p.  656. 

(S)  Cité  par  Lengletdu  Fresnoy,  Métliode  pour  étu- 
dier l'histoire ,  volume  supplémentaire ,  édition  in*4*, 
p.  69. 
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tien  du  vir  siècle  ou  environ,  ffravé  et  ex-  p.  473  du  texte  qui  se  rattache  à  la  planche. 

aliqué  dans  le  Magasin  encyclopédique  de  Pour  les  monumjents  de  cette  Ile ,  voir  la 

[iltin,  septembre  1811.  grande  topographie  au  Cabinet  des  estàm- 

Figure  en  pied,  miniature  du  XII*  siècle,  pes,  à  Paris.  L'ouvrage  intitulé:  Galerie 

bWgincourt,  Peintva-e,  pi.  lviii,  n*"  1,  lai'  agréable  du  monde,  56  vol.  in-folio;  Des- 

de  la  réunion.  cription  de  l'univers,  in-S*",  4  vol. ,  par  Al- 

Autre  gravée  par  Léonard  Gaultier,  d'à-  lain,  Manesson  Mallay. 

près  une  ancienne  peinture  grecque,  et  qui  Monnaies  et  sceaux  de  cette  ville  au  moven 

se  voit  en  tête  des  œuvres  du  saint.  âge.  V.  Mynter,  Monnaies  des  princes  éO^ 


Buste  tiré  d'un  ancien  ménologe  grec, 
Acla  sanctorum  des  Bollandistes,  juin,  t.  II, 
p.  930,  monument  du  ix'  ou  x*  siècle. 


rient;  Copenhague,  petit  ln-4^;  Buchon, 
Documents  pour  servir  à  l'histoire  des  pro- 
vinces démembrées  de   l'empire  grec  a  la 


Beau  portrait  à  mi-corps,  gravé  par  Ra-  suite  de  la  quatrième  croisade,  1840,  în-S**; 

phaei  Custode  àdJïsV Academia  velus  Christi  Lelewel,  Numismatique  du  moyen  âge,  atlas 

de  Joseph  Spizclius,  1  vol.  in-i*".  V.  la  liste  et  texte, 
des  planches. 

Voir  aussi  tous  les  portraits  de  ce  saint  CIBOIRES  (Saints),  vases  sacrés  (3).  — 

réunis  dans  la  grande  collection  du  Cabinet  Publiés  par  M.  du  Sommerard  dans  son 

des  estampes  et  celle  de  l'auteur.  Atlas  des  arts,  etc.,  époque  byzantine  et 

mélangée,  un  des  deux  a  la  forme  d'une  co* 

CHUTE  DES  ANGES.  "-  Miniature  d'une  tombe,  pi.  cxi,  chap.  XIV. 

Bible  latine  du  ix*'  siècle.  D'Agincourt,  Ciboire  tiré  d'une  miniature  du  ix*  siècle, 

pi.  XL,  n<*ât;  xLiii,  n*"  1,  section  Peinture.  V^illemin,  1. 1,  pi.  xiii  de  ses  Monam.  inéd^ 


Fresgue  de  Cimabué,  à  l'église  Saint- 
François  d'Assise  au  xiii*  siècle.  D'Agincourt, 
Peinture^  pi.  ex,  n°  1. 

Chapiteau,  style  du  \v  au  xir  siècle. 
D'Agincourt,  pi.  xxiv,  n"*  12,  Sculpture. 

Chute  de  Lucifer  et  de  ses  anges,  planche 
sur  bois  du  livre  intitulé  :  Spéculum  huma^ 


Autre  très-curieux  donné  par  un  roi  de 
France  à  l'église  de  Reims.  Il  paraît  éCre  du 
XI'  siècle,  et  il  porte  une  inscription.  £/Jif- 
vers  pittor.,  pi.  clxiii  et  IVxplication  à  la 
fin  du  dernier  volume. 

Autre  en  forme  de  tour,  époque  incer- 
taine. Annales  de  philosophie  chrétienne^ 


nœ  salvationis,  in-4'',  14d3.  Le  baron  de  tiei-  t.  XI,  planche  de  la  p.  60. 
necken  en  donne  un  fac-similé,  p.  443  de       Divers  ciboires  tres-curieux  de  1470  à 

son  livre  déjà  cité  plusieurs  fois, /d^a  d'tt/ie  1517  au  collège  d'Oxford.  Sbaw  ,  Ancien^ 

collection  d'estampes.  fumitures,  eic.^  1  vol.  in^**,  pi.  lxiv,  lxt. 

Diverses  repr&entations  de    ce  genre,  lxvhi. 
dans  V Iconographie  chrétienne  de  M.  Di-       Beau  saint  ciboire  du  xv*  siècle^  Willemin, 

dron,  faisant  partie  des  Instructions  du  co^  pi.  ccxvi  du  t.  II  de  ses  MonwMMs  fran-^ 

mité  historique  des    monuments  nyfic  de  piis  inédits.  Autre  p\.  £Cy  ib. 
nombreuses  planches  sur  bois  (1).  Autres  au  Musée  chrétien  du  Vatican,  po- 

bliés  par  Ërasme  Pistolesi,  t.  III  de  la  Des^ 

CHUTE  DE  L'HOMME.  V.  Abah.  cription  du  Vatican,  pi.  lxxh  h  lxxxi. 

Pugin  dans  1  vol.  in-4'»,  intitulé  :  Orfé- 

CHYPRE(2). — Pierre  tombale  de  Char-  vrerie  des  églises,  a   aussi  publié  divers 

lotte,  reine  de  ce  pays,  morte  à  Rome  et  en-  saints  ciboires  de  forme  gothique  très-re- 

terréo  au  Vatican,  portant  la  date  de  1484,  marquables.  V.  la  pi.  xvni;  mais  noasncr 

publiée  dans  le  3*  volume  de  la  Vie  des  pa-<  pouvons  indiquer  cet  ouvrage  qu'avec  dé- 

pes,  par  Ciaconius,  in-folio,  en  latin,  Fita  fiance,  l'auteur  ne  citant  pas  la  source  où 

et  res  geslœ  sunun.  pontifie.,,  etc.  il  a  puisé. 

Une  reine  et  ses  trois  H  Iles,  costume  du       Ciboires  couverts  de  leur  voile.  Y.  au 

xiv  siècle.  Bonnart,  Recueil  des  costumes  mol  Porte-Dieu  et  la  pi.  intitulée  ^a<rerilo«, 

au  moyen  âge,  in-.4**,  t.  Il,  pi.   Lxxxvii;  deux  fois  répétée  dans  l'ouvrage  de  Josl 

les  détails  en  sont  très-curieux.  V.  aussi  Ammon,  de  Artibus  illiberalibus ,    elç. 


(I)  M.  Uidron  doit,  dil-ou,  donner  une  Histoire  dtt 
Diaile  d'après  les  monumeiiis  peints  et  sculptés  pour 
faire  suite  à  SCS  deux  volumes  intitulés:  Histoire  de 
DieUt  Histoire  de  VAnge.  IVous  attendons  avec  impa- 
tience ces  nouvelles  preuves  de  Tinfaligable  érudition 
du  secrétaire  du  comité.. 

0.2)  licnslctdu  Fresnoy,  Méthode  potir  étudier  l'hls- 
tnire,  t.  111,  p.  3S8,  cite  plusieurs  ouvrages  sur  Tliis- 
loire  de  ce  royaume. 


rs^  Sur  les  ciboires  des  anciennes  églises,  voir  Ma- 
cri,  Hferolexicon,,  verbo  Ciborium,  et  le  teste  de 
M.  Potiicr  sur  les  objets  publiés  par  Willenin  eité  ei- 
dessus.  V.  au  mot  CoLO)iBBa,  l'ouvrage  iatitulé  ;  Mé- 
moire liuirglque  sur  les  ciboires  au  moyen  âge,  f»ar 
('orbtet,  in-s*;  Amsterdam.  1843,  inséré  au  u  V«lcs 
Mémoires  des  antiquaires  de  Picardie ,  in-8*,  p.  IK^, 
fleure.  Itutietin'^nonumental,  t.  VIII,  p.  9  et  suiv. 
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Ciboire  enfermé  dans  son  tabernacle  Maison  du  Cid,  à  Burgos.  Alex,  de  La 
au  fond  d'uneéglise.  V.  la  pi.  vu,  lettre  F  du  Borde,  f^oyage  en  Espagne,  vol.  IV,  pi.  xv. 
t.  ldcroarragedeGattula,^f>loriaa66ariaf  Tombeau  et  chapelle  sépulcrale  du  même 
casêinensis,  4  tom.  ou  2  volumes  in-folio  ;  personnage  et  de  sa  femme  ;  même  ouvrage 
la  place  ouest  misceciboire est  remarquable,    et  même  planche. 

Voir  aussi  à  Calices.  L'aspect  intérieur  de  eeue  chapelle  cstt 

des  plus  pittoresques. 

CIBORIÂ.  —  Espèce  de  couronnement  ou       Ce  même  .monument  est  encore  publié 
toute  antre  décoration  analogue  servant  k    par  A.  Jubinai,  Mvaée  d'artillerie  de  Mon 
abriter  Tautel  (i),  et  dans  les  temps  plus    drid,  t.  I,  pi.  iv, 
modernes  le  saint  sacrement  lorsque I  est 
exposé.  CIDARIS»  —  Une  miniature  du  Menolo^ 

ije&  plus  anciens  que  nous  puissions  citer  gium  Grœcoram  gravée  dans  Pédilion  latine 
sont  ceux  que  Ton  voit  assez  fréquemment  de  ce  livre,  in-folio,  t.  I,  p.  63,  représenta 
dan«  les  piancbes  du  Menologium  Grœco-  le  grand  prêtre  Zacharie  exerçant  son  mi- 
ram.  V.  les  pi.  xvi,  lxiii,  gxi,  cciv  du  1. 1.  nistère  avant  sur  sa  tête  une  coiffure  de  ce 
Paciaadi  en  reproduit  un  dans  ses  Antiqui-  nom  (2)  -,  elle  est  aussi  reproduite  dans  les 
tateê  ehriêtianœ,  1  vol.  in-4*',  planche  de  la  AnUquitaie*  christianœ  de  Paciaudi,  in-4''. 
p.  75  d*aprè9  les  miniatures,  du  Menologiam  p<75.  V.  aussi  p.  76  les  explications  qu'il 
Orœcornm,  V.  à  ce  mot.  donne  sur  celte  coiffure. 

M.  Albert  Lenoir  dans  son  Mémoire  sur 
Tarchitecture,  Instractions  da  comité  his-       CIEL  (Le)  (3}.-*Représenté  d'une  manière 
torique,  p,  ai  et  123,  donne  la  forme  de    allégorique,  placé  sous  les  pieds  de  Dieu, 
éevkxeiboria,  P  une  d'une  forme  latine.  Tau-    père  ou  iils,  comme  une  ligure  étendant  un 
Ire  de  forme  grecque  ou  byzantine.  voile  au*dessus  de  sa  tête.  Sculpture  du  sar- 

Nous  indiquerons  d^one  manière  plus  spé-  cophage  de  Jun.  Bassus.  Aringbi,  Jtoma 
eiale  ceux  des  églises  suivantes  :  de  Saint-  saàterranea,  in-folio,  L  I,  planche  de 
(Georges,  au  Velabre,  de  Saint-Clément  de  la  p.  i92  d'après  celle  de  Bosio.  Bollari, 
Kome,deSalnt-Ambroise  de  Milan,  de  Saint-  Scallure  e  pilture  sagre,  in-folio,  pi.  xv; 
Jean-de-Latran,  de  Saint-Paul-hors-des-  Haoul  Rochette,  Monuments  inédits,  in-i", 
Murs, etc.  pi.  lxix;  du  Sommerard,  Albam,  pL  ii  de 

Voir  a«x  noms  de  chacun  de  ces  monu-    la  1'*  série;  Viconogrofhie  chrétienne  de 
vnents  les  indications  d'ouvrages  et  de  plan-    M.  Didron,  in-i%  p.  30. 
ehes  qui  en  donnent  la  description  et  la       Autre  figure  de  ce  genre,  peinture  du 
vue.  IV*  siècle;  même  ouvrage,  p.  232,  et  dans 

Millin,t.  I  de  son  Fbyage  en  Piémont,  l'^/^foire  du  m'nide  du  même  auteur,  repro- 
p.  76,  cite  celui  de  Téglise  Saint-Jean-de-  duit  dans  la  JRevue  générale  de  l'architecture 
Haurienne  comme  trè^urieux.  Nous  n'en  de  Ces.  I>aly,in-4%  1. 1,  p.  655. 
pouvons  pas  indiquer  de  gravures,  quoiqu'il  Création  du  oiei  ou  firmament,  bas-relief 
puisse  en  exister.  V.  les  topographies  du  de  la  cathédrale  deRouen,xiirouxiv'siècle; 
Piémont,  avec  planches.  iésus-Cbrist  asais  tient  un  disque  dans  le- 

Leciboriumest  réduit  quelquefois  à  l'état  auel  est  représenté  le  ciel  avec  les  astres, 
de  tabernacle.  V.  ce  mot  et  Balda(k;in.  Ce  bas-relief  fait  partie  d'une  suite  de  ii 

4  autres  qui  complètent  l'histoire  de  la  créa- 

CID  (Le).  —  Statue  de  ce  personnage  tion;  ces  bas>reliefs  sont  estampés  et  se 
célèbre  représenté  armé  de  pied  en  cap  sur  trouvent  à  Paris  chez  Micheli ,  mouleur^ 
son  tombeau.  Alex,  de  La  Borde,  Forage  en  rue  Guénégaud,  nous  n'en  connaissons  pas 
Espagne,  in-^olio,  vol.  IV,  pi.  xv.  de  gravures.  M.  Rigollot  doit  en  reproduire 

Son  armure  publiée  en  détail,  par  A.  Ju-    quelques-uns  dans  son  Histoire  de  Vart. 
binai  dans  VArmeria ,  etc.  Musée  âfartilU"       Miniature  du  xiv"  siècle.  Iconographie 
rie  de  Madrid,  in-folio,  t.  ï,  pi.  vi.  cAre/.,p.  458.  Autre  du  xvi* siècle, ié.,p.  556. 

ri)  Macrl,  Hierolexieon ;  verbo  Ciboria  ;  Du  Caiino,        (3)  Au  sujet  de  ceUe  ligure  du  ciel,  voir  Raoul  Ro- 

Cloitarium,  etc.  cl  dans  ÇowtauUnopol.  clirisUan,,  cheile^  Discourt  tur  les  lypen  primitifs  de  Varicltré- 

lib.  III*  cap-  LVII  et  LXV;  Paciaudi,  Aniiqaitates  /<en,  p.  4$  et  p.  207  de  son  Tabltau  des  catacombes: 

christianue,  in-4*,  p.  367,  et  tous  les  auteurs  que  nous  une  belle  cornaline  antique  publiée  dans  le  25*  volume 

citons  dans  notre  Glossaire  liturgique.  Annales  de  des  Mémoires  de  l'Àcadémle,p.*iOs,scmb\eaus!i\  avoir 

philosoph/e  chrélierme,  t.  Xf,  p.  47;  Balissier,  Êlé-  servi  à  Jules  Romain,  lorsqu'il  a  composé  son  iuge- 

ments  d'archéologie,  in-j8,  p.  3S7  ;  Albert  Lenoir,  ment  de  Paris.  Les  rapprochements  d'art  d'époques 

Instructions  da  comité,  eu;.  dilTérentes  et  les  emprunts  faits  à  une  autre  civiijsa- 

{2)  Sur  celle  coiffure ,  voir  Macri ,  Uieroltxicon ,  tion  ne  sont  pas  sans  inléréi  ni  sans  profit  pour  Té 

rerbo  Cidaris  seu  Mitra.  tude. 
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Raphaël  a  peint  la  création  du  ciel  ou  du 
firmamenl  au  Vatican  dans  une  de  ses  [..o- 
ges.  Y.  Tœuvre  du  peintre  et  la  collection 
de  ces  peintures  publiées  par  Chaperon , 
par  Volpato  et  autres. 

CIERGE  PASCAL.  —  Les  cérémonies  en 


rautiquilé  chrélienne,  désignent  sous  ce 
nom  le  lieu  où  Ton  renfermait  les  vases  et 
tous  les  objets  sacrés  destinés  aux  cérémo- 
nies du  culte  catholique. 

Ce  root  peut  correspondre  à  ce  que  nous 
nommons  le  trésor  de  Téglise,  la  diaconie, 
la  sacristie,  qui  pendant  longtemps  servit  à 


usage  dans  la  liturgie  de  TÉgiise  de  Rome  renfermer  les  objets  précieux  de  réglise. 
pour  la  bénédiction  de  ce  cierge  (i)  syrabo-  Aux  mots  Sacristie  et  Trésor  nous  don- 
lique  sont  représentées  dans  les  miniatures  nous  quelques  exeihples  de  leurs  anciennes 
d'un  Exultet  du  x"  ou  xi*  siècle,  publiées  richesses, 
par  d'Agincourt,  Histoire  de  Part  [Pein- 
ture), pi.  LUI,  n'"'  5,  4,  6, 7,  8.  CIMETIÈRE  pris  au  sens  allégorique.  — 

Un  des  sujets  de  cette  planche  est  répété  1^  Grand  cimetière  ou  le  Souvenir  de  la 

plus  en  grand;  même  ouvrage,  pi.  Lvi,  n" 8.  mort*,  composition  allégorique  de  Baccio 

Cérémonies  et  prières  pendant  qu^on  al-  Bardinelli ,  gravée  par  Augustin,  Vénitien, 

lume  le  cierge  pascal,  figure  tirée  cl*un  ma-  Y.  les  œuvres  du  peintre  et  du  graveur, 

nuscrit   du  xr  siècle.   Martin  Gerbert,  de  Le  Grand  cimetière  du  genre  humain  ou 

Canta  etmuBica  ê(icra,i.{,^\,xxTi\y.  la  Vision  du    prophète   Ézéchiel  dans  la 

vallée  de  Josaphat,  vidi  ossa  arida ,  etc. 

CIERGES.  —  Cérémonie  de  Textinction  Composition  de  Dominique  Fontana,  gravée 

des  cierges  lors  d^unc  excommunication,  par  lui-même.  V.  son  œuvre. 
Cérémonies   religieuses,  par  Ber.    Picart. 

V.  les  planches  suivant  les  éditions  in-folio  CIMETIÈRES.  —  Celui  di^s  Juifs  dans  la 

et  in-l*',  volume  des  Cérémonies  chrétiennes  vallée  de  Josaphat.  Foyage  dans  le  Levant, 

qui  n'est  que  la  copie  de  celle  du  Po/ifi/ical«  par  le  comte  de  Forbin,    atlas  in-folio, 

romanum,  V.  cet  ouvrage,  i  vol.  in-folio.  pi.  xxxiv.  Construction  d'époque  incertaine, 

imitation  du  style  grec  ou  romain.  V.  aussi 

CIEUX  (Les}.  —  Y.  Ciel,  Paradis,  lors-  les  ouvrages  indiqués  aux  mots  Palestine, 

qu'il  signifie  le  séjour  des  bienheureux.  Syrie. 

— De  Saint-Jean,  à  Syracuse.  Y.  Syracuse. 

CIGNE  (Ordre  du).  —  Créé  vers  le  viir  — Des  Sarrasins,  à  Taorminium,  en  Si- 
siècle  (2).  Y.   Schoonebeek,  Histoire  des  cile.  D'Agincourt,u^rcAiïec<are,  pL  ix,  n°^. 
ordres  militaires,  1. 1,  p.  66  et  la  planche.  —  Des  catacombes.  Y.  à  ce  root. 
Y.  aussi  Bar ,  Héiiot  et  les  autres  historiens  —  De  Bologne;  du  Campo  Santo,  à  Pise. 
des  ordres  militaires.  Y.  Bologne  et  Campo  Santo. 

—  Des  Saints-' Innocents,  à  Paris.  Voir 

CIMABUÉ  (3). — Portraitde  ce  célèbre  res-  Charniers. 

taurateur  de  la  peinture  au  moyen  Age,  re-^  Le  grand  cimetière  de  la  ville  d'Orléans  et 

présenté  en    costume  de   l'époque.  Y.  la  de  la  Chartreuse  Saint-Martin  de  Naples. 

pi.  xxxii,'t.  I  de  la  Collection  des  costu-  Y.  Orléans  et  Naples. 

mes  du  moyen  âge,  par  Bonnart.  —  De  la  chapelle  funèbre  des  Capucins 

Un  autre  portrait  deCimabué  se  trou  veéga-  de  Palerme.  Ce  monument  offre  plutôt  un 

lement  gravé  en  vignette  dans  VEtruriapit^  musée  de  squelette  qu'un  charnier  ou  ci- 

trice,  art.  Cimabné,  t.  I.  Y.  k  la  table  des  melière.  Magasin  pittoresque,  t.  I,  p.  316, 

planches.  et  au  mot  Palerme  les  ouvrages  qui  y  sont 

indiqués. 

CIMELIA,  CEMELIA(4).  — Les  lilurgistes,  —  De  la  ville  de  Nuremberg,  d'un  grand 

les  écrivains ecclésiastianes  et  presque  tous  effet,  publié  par  D.  Quaglio,  Choix  de  mo" 

ceux  qui  se  sont  occupés  des  monuments  de  nnments  religieux  et  civils  de  l'Allemagne, 


(t)  Joan.  Faëit,  de  Benedlcilouibus  bapiismatibu» 
ei  paxehalibus,  i7ii),  cl  Angélus  Rocca,  Tfiaïauras an- 
UaïUtatam  tacrarum,  t.  I,  p.  2i4;  de  Igné  paschati; 
Nicolaus  Serrflrius,  ad  EpUtoi,  Bonifacii;  Du  Gange, 
Glossaire,  verbo  Ceretu  et  de  Certis  pasehaUbuSj  ei 
tous  ceux  cites  par  Fabricius  dans  sa  Bibliotheca  on- 
iiçuaria,p.  469.  Macri.  Uierolexicon,  verbo  Cereius, 

(2)  Voir  Moreri  et  Favio,  qui  doutent  de  l'origine 
de  cette  institution  chevaleresque. 

(3)  M.  de  Montaiemberl  a  donné  un  catalogue  des 
ouvrages  les  plus  remarquables  de  ce  peintre,  dans 


son  Tableau  chronologique  des  écoles  de  peinture  en 
Italie  sous  l'influence  caiholique,  voir  p.  1 36  de  son 
ouvraf;e  du  Catnolicisme  ei  du  vandalisme  dans  Vurt, 
1  vol.  in-S**;  Paris,  chez  Boblei,' éditeur. 

(i)  Cemelia  ou  dmelia,  voir  l'Hierolexleon  de  Ma- 
crî.  Du  Gange  donne  un  inventaire  ou  catalogue  des 
objets  consacrés  aux  usagers  sacrés  (  Ministeria  sacra) 
h  la  fin  de  son  Glossaire,  voir  les  diverses  éditions. 
V.  enfin  la  Dissertation  de  Passcri ,  t.  III  du  Thé- 
saurus diptychormn  de  Gorî,  pi.  cxt  et  p.  7j,  77. 
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1   vol.  in-fbiio.  V.  la  liste  des  planches.  CIUGONCISION.  —  Mosaïque  du  xi*  siècle 

Y.  aussi  les  mots  Carmes,  Gra ville.  Mont-  de  IVglise  Saint-Marc,  à  Venise,  représen- 

MATOR,  MooRASTEN.  tant  Celle  d'AbrahaRi.  D^Agincourt  ,*  jPeiV»- 

ture,  pi.  xviii,  n'^'S.  1^  cérémonie  se  fait 

CIMIERS  DES  CASQUES.    -  D'un  casque  ici  d'une  manière  qui  semble  lou(  à  fait 

royal  vers  le  xiir  ou  xiv*  siècle.  Traité  de  inusitée. 

lamilice  française,  par  le  père  Daniel,  1. 1,  —  Des  enfants    d'Israël   par  Josué,  in 

planche  de  la  p.  590,.letlreC.  monte  prœputiorum.  Miniature  du  vu'  ou 

—  Du  connétable  de  Clisson,  ib,,  lettre  A.  viir  siècle.  Bibliothèque  du  Vatican.  D'A- 

—  Du  comte  de  Dammartin,  ib.,  lettre  B.  gincourt.  Peinture,  pi.  xxix,  n*  3,  et  plan- 
Celui  d'un  seigneur  allemand,  figurant  che  xxviii,  n"  6. 

comme  donataire  du  beau  tableau  d'Heme-  Jésus-Christ  présenté  au   grand- prêtre 

ling,  représentant  les  7  joies  de  Marie,  ayant  pour  être  circoncis;  ib,,  pi.  xxxi,  n°  25. 

appartenu   à   MM.  Boisserée  et  gravé*,  en  Cette  composition  est  très-noble. 

Allemagne,  par  Fréd.  Schœfler,  grand  in-  Autre   composition   du    peintre   Heme- 

folio.  Le  cimier  de  ce  casque  est  d'une  belle  ling,  pi.  xviii  de  la  6*  série.  Mbam  des  arts 

forme  et  orné  d'une  étoile.  aa  moyen  âge,  parM.  du  Sommerard. 

Celui  du  casque  de  François  I"  publié  Ce  sujet  est  assez  bien  rendu  dans  la  suite 

dans  VJlbum  du  Sommerard,  pi.  xxviii,  des  belles  planches  composées  par  Bern. 

3*  série.                 .  Passeri,  à  Rome,  et  gravées  par  les  Wierix 

.    —  De  Jacques  le  Conquérant,  représen-  et  quelques  autres  de  cette  école  pour  l'ou- 

tant  un  animal  fantastique.  Univers  pitto^  vrageduR.-P.  Natalis, intitulé:  Evangelicœ 

rwgae  (-É'*pa^/i€),  pi.  XLViii.V.aussilescol-  historiœ    imagines   ex   ordine  Evangelio- 

lections  d'arines  et  armures,  publiées  par  rum,  etc.,  in-felio,  pi.  v.  Une  grande  partie 

M.  Âsselineau,  chez  Weith  et  Hauser,  dans  de  ces  planches  se  trouvent  dans  les  œuvres 

le  Recueil  d'objets  d'art  de  M.  F.-N.  de  Joli-  des  graveurs  Wierix,  Adr.  Collaert,  Mallerii 

mont,  gravé  par  mademoiselle  Naudet.  et  dans  celles  de  Martin  Devos. 

—  De  forme  très-curieuse  ;  on  y  voit  un 

lion  assis  entre  deux  grandes  cornes,  xiv*  CIRCULAIRES  (Édifices).  — -  V.  au  mot 

ou  xv  ^ècle.  Shaw,  Dresses  and  décora-  Dômes,  Églises. 
tions,  etc.,  1. 1,  p.  delà  pi.  xliii. 

.  Les  représentations  dé  tournois  offrentdes  CIRE  BAPTISMALE.  —  Cérémonies  chré- 

exemples  variés  des  formes  bizarres  adop-  tiennes  usitées  dans  l'Église  latine  pour  la 

tées  souvent  par  les  chevaliers  pour  se  faire  bénédiction  de  la  cire  destinée  à  diverses 

reconnaître  dans  leurs  prouesses  et  faits  onctions,  dans  le  Thésaurus  anti^uitatum 

d*anaes.  sacraram,  d'Angelus  Rocca,  in-folio.  V.  les 

Le6  miniatures  du    tournoi  du  duc  de  diverses  planches  de  cet  ouvrage. 

Bretagne  et  du  duc  de  Bourbon  sont  à  élu-  Le  Pontificale  romanum,  les  planches  des 

dier  à  ce  sujet.  Nous  en  citons  deux  minia-  diverses  éaitions. 

tures  dans  ce  Dictionnaire  au  mot  Tournois.  Le  Ceremoniale  pontificum,  1  vol.  ordinai- 

Voir  aussi  la  description  qu'en  donne  rcment  in-4*>. 

Tiibéin,  Foyages  en  France,  etc.,  t.  111,  Les  Cérémonies  religieuses,  de  Bern.  Pi- 

I>.  208à  â09,  et  la  méprise  dans  laquelle  cart,  t.  I.V.  les  planches  suivant  les  éditions 

es  formes  des  cimiers  ont  fait  tomber  le  in-folio  ou  in-4'',  volume  des  Cérémonies 

docteur  anglais.  chrétiennes. 


CINGULUM.  —  Espèce  de  ceinture  d'hon- 
neur en  usage  dans  le  Bas-Êmpire.  Au  nom 
de  Démétrius  (Saint),  nous  donnons  la  des- 
cription de  sa  figure  avec  cet  ornement. 

GNQ  (Chiffre).-  En  gothique  d'une  forme 
curieuse  et  peu  usitée.V.  la  date  1521  gravée 
sur  un  retable  de  l'église  de  Schleswig  en 
holstein.Nous  en  devons  la  connaissance  à 
M.  Léon  de  La  Borde  qui  a  fait  un  dessin 
complet  du  retable  que  ce  savant  se  pro- 
pose de  publier  dans  une  Histoire  de  la 
sculpture  en  Allemagne.  Variétés  de  ce  chif- 
fre dans  les  anciens  titres.  V.  Chiffres. 


CIRE  VOTIVE.  —  Dans  un  des  vitraux 
qui  existaient  autrefois  h  la  sacristie  de 
1  église  royale  de  Saint-Denis,  en  France, 
et  qui  sont  gravés  dans  les  Monuments  de  la 
monarchie  française,  de  Montfaucon,  t.  II, 
pi.  XXV,  ou  le  Trésor  de  la  couronne  de 
France,  1. 1,  pi.  lxxvii  à  lxxx,  ce  doit  être 
la  dernière;  on  voit  deux  ou  trois  figures  à 
genoux  devant  une  statue  de  saint  Louis,  à 
qui  ces  figures  offrent  quelque  chose  qui 
ressemble  fort  à  des  bougies  de  cire  roulée 
en  spirale,  ou  ce  que  l'on  nomme  en  termes 
vulgaires  des  rats  de  cave.  On  trouve  une 
figure  offrant  une  pareille  cire  sur  deux 
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médailles  des  fous,  publiées  par  H.  Rigollot.  des  Fous,  M.  Rigollot,  pi.  xzxix,  p.  1S5, 

V.  la  pi.  XLi,  n"  H7,  US  et  p.  187, 188.  n»  lH. 
Les  deux  cires  sont  terminées  par  une  léte 

de  serpent.  V.  Fouvrage  intitulé  :  Monnaies  CISELURE.  —  I-es  graveurs  Blond  (Md- 

inconnaes  des  évéqaes  des  Innocents ,  des  chlor  )  et  Théodore  de  Bry,  ont  publié  oiTen 

Fous,  eic.^  1  vol.  in-8«;  Paris,  1837.  objets  d'art  de  la  ciselure  qui  sont  réanis 

dans  leurs  œuvres.  Le  Cabinet  des  esUmpcs 

CIRQUE.  —  Dans   VMlas   des   arts  en  de  la  Bibliothèque  rovale  de  Paris  possède 

France^  par  M.  Alex.  Lenoir,  1  vol.  in-folio,  un  volume  dans  lequel  sont  réunis  une  suite 

pi.  VIII,  Ton  voit  un  monument  curieux,  de  planches  de  ce  genre, 

autrefois  à  Soissons,  et  prétendu  du  v*ou  Voir  aussi  Tceuvre  de  Woeiriot,  de  Steplu- 

vr  siècle,  mais  sans  doute  restitué,  rcpré-  nus  de  Laune,  Winceslas  Hollas,  etc. 

sentant  une  espèce  de  cirque  ou  de  champ  Dans  Touvrage  intitulé  :  Monuments  des 

clos  propre  ides  exercices  militaires,  comme  arts  da  dessin  chez  les  peuples  anciens  ei 

tournois,  combat  de  bétes  ou  quelqu^autre  modernes,  recueillis  par  Vivant  Denon,  etc., 

de  ce  genre.  in^olio,  1. 1,  pi.  lui,  nous  signalerons  unca- 

Ce  monument  se  trouve  encore  publié  chet  du  xv*  ou  xvi*  siècle,  représentant  la 
dans  la  France  pittor.  et  monumentale,  de  mort  armée  d'une  faux ,  présumé  de  Ben- 
If.  A.  Hugo,  t.  Il,  pi.  un,  et  ce  qu'il  dit  venuto  Cellini,  plus  un  superbe  canon  de 
inéme  volume  p.  458.  pistolet  couvert  d'arabesques,  et  une  anse 

Grand  ciraue  de  Séville  pour  le  combat  de  vase  d'un  beau  travail;  on  v  remarque 

du  taureau.  ^V^i'u''^'^^^^^^  4  vol.  in-folio,  une  femme  exprimant  la  donleuTy  figôre 

par  Roberts;  London,  1840,  pi.  xxvi  ,repro-  admirable. 

duit  dans  l'ouvrage  de  Roberts,  Jennings  Willemtn ,  dans  ses  AfonameAfo  françtfis 

Landscape ,  1  vol.  in-8*,  et  dans  celui  de  Ma-  inédits,  en  cite  plusieurs  exemples,  in-folio, 

gnien,  Excursions  en  Espagne,  in-8'',  l'*  par-  1. 1,  pi.  iv,  xxix,  xc,  cvii,  ex,  cxliii,  cxlti; 

lie,  planche  de  la  p.  85,  et  dans  VEspa-  t.  U,  pi.  clxx,  ccviii,  ccxv,  ccuv,oclt, 

gne  artistique  et  monumentale,  in-fono,  cclvi,  cclvii,cclviii,  cclx,  cclxi,  cglxii, 

par   une  société  de  savants  et  d'artistes  cclxiv  ,    cclxxxii  ,    gglxxxiii  ,  gclxxxt  , 

espagnols  et  français.   V.  au   mo^  Espà-  cclxxxix  ,  et  donne  plusieurs  spécimens  de 

GNE.  cette  branche  de  l'art.  D'AgIncourt,  J7Î»- 

ioire  de  l'art  (Sculpture)  (1),  pi.  xxxvii. 

CISAILLES  et  CISEAUX  des  tondeurs  de  Voir  les  planches  d'orfèvrerie   publiées 

draps.  —  Vitrail  du  xiii*  siècle  ou  environ,  par  mademoiselle  Naudet,  Pugin ,  Asaeli- 

&  l'église  de  Semur,  en  France.  Atlas  du  neau,Peyre,  etc.  V.  les  mots  Aiguièees^Ba»- 

voyage  dans  le  midi  de  la  France  de  Ifillin,  reliefs  en  or  et  en  argent,  Crosses  taAiL- 

pi.  XIII,  n»  4.  LÉES ,  Devant  d'autels  ,  Éperons  ,  Êtmcrs, 

Autres  dans  une  miniature  du  xiir  siècle.  Chanfrein  ,  Ferrdres  ,  Épébs  ,  Poigharm  , 

JVouveau  traité  de  diplomatique  des  béné-  Instruments  de  chirurgie.  Orfèvrerie,  Sbr- 

dictins,  t.  III,  pi.  II.  RURERiE,  Trône,  Vaisselle,  etc. 

Dans  un  tahleau  peint  à  fresque  au  cime- 
tière du  Campo  Santo,  à  PIse,  et  représcn-  CISTE.  V.  Artophorium. 
tant  une  Adoration  des  mages,  et  près  d'un 

personnage  à  genoux  est  placée  une  paire  CITADELLES.  —  De  construcllon  sarra* 

de  ciseaux.  1^  peinture  est  de  Benozzo  Goz-  sine,  près  Lucera,  vers  le  xii*  ou  xui*  siècle. 

zoli,  élève  de  Fiesole.  Monuments  des  Normands  dans  VltaUe  mé* 

Voir  lesdivorses  publications  des  peintu-  ridionale,  etc.,  par  le  duc  de  Luynes  et  ses 

res  du  Campo   Santo  indiquées  au   mot  collaborateurs,  in^olio;  Paris,  ib44,  plan- 

CampoSanto.  chè  xix. 

Autres  publiées  dans  une  peinture  du  xiir  Citadelle  de  Mantoue,  de  la  ville  de  Per*^ 

siècle,  par  Willemin,  Monuments  français,  pignan,  de  Peschiera,  de  Vérone,  etc.  Y.  ces 

1. 1,  pi.  xxxiv.  divers  noms  et  aux  mots  Cbatbaux  forti- 

Cisailles  du  xvi*  sïMe.  jélbum  des  arts ,  fi£s,  Forts,  Forteresses,  Remparts,  etc. 
etc., de  M. du  Sommerard,  pl.xxv,  10'  série, 

représentées  sur  des  Monnaies  ou  médailles  CITÉ  SAINTE  on  CITÉ  DE  DIEU.  —  Ciam* 
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pini  dans  ses  Fêtera  Monanienta  a  publié 
une  mosaïque  représentant  ia  Cité  de  Dieu 
d'une  manière  allégorique,  t.  II,  pi.  xlv. 
D'Agincourt  Ta  aussi  reproduite  pi.  xvii, 
11'' il,  section  jP^infare^  monument  du  ix* 


et  qui  surpasse  en  magnificence  toutes  celles 
connues.  Gosmidas,  Vescrizione  topograf. 
di  Constantinopol,,  pi.  ix.  D^Agincourt,  ^r- 
chilectare,  pi.  xxvii,  n"  7  ;  Lettres  sur  la 
Grèce,  Constcuitinople  et  l'Archipel,  par  de 


siècle,  mais  ne  donne  pas  cette  peinture  en  Gastellan;  Paris,  1811,  planches. 

entier.  Celle  de  la  citadelle  de  Turin,  monument 

On  retrouve  ce  ménie  sujet  dans  une  mo-  du  xvr  siècle  environ.  V.  les  topographies 

saTqne  de  Tabside  de  l'église  Sainte-Cécile,  de  cette  ville  au  moyen  Age. 

à  Rome.  D'Agincourt,  Peinture,  pi.  xvik,  — Des  Bains,  à  Cordôue  et  celles  de  Gi* 

n"  14  et  15.  ronne.  f^oyages  pittor.  et  histor,  de  VEs" 

.  Bianchini,  Demonsiralio  historiœ  eccle-  pagne,  par  Alex,  de  La  Borde,  70*  livraison, 

êiasticœ,  etc.,  tabula  u',  sxculi  i ,  n"*  29,  in-folio.  V.  les  planches  des  monuments  de 

donne  également  ce  m^e  sujet  réduit,  Gordoue  et  Gironne. 

mais  mieux  gravé  que  dans  Ciampini  et  GelleduNilomètre  au  vieux  Caire.  V.  les 

d'une  manière  plus  complète  que  a'Agin-  planches  de  la  Commission  d'Lgypte,  à  ses 

court.  différentes  éditions,  et  toutes  les  topogra- 

La  Bibliothèque  royale  de  Paris  possède  phies  du  Caire  dont  nous  donnons  une  liste 

un  superbe  manuscrit  de  la  Cité  Je  Dieu  a  ce  nom. 

par  saint  Augustin,  sous  le  n""  6712,  2  volu-  Voir  encore  au  root  Piscines. 
mes  in-folio  ;  plusieurs  belles  miniatures  de 

ce  manuscrit  sont  reproduites  dans  Pou-  CIYADERIUS.  —  Mot  qui  peut correspon- 

vnige  intilalé  :  Bibliothèque  des  ducs  de  dre  à  celui  de  préposé  aux  fourrages  des 

Bourgogne,  in«4»;  Paris,  1850,  publiée  par  écuries  du  roi  (d). 

Barrois  aine.  V.  la  p.  55.  On  voit  une  figure  ainsi  désignée  dans  la 

La  même  Bibliothèque  possède  aussi  un  pi.  x,  n**  18  du  t.  lU  du  mois  de  juin,  Acta 

très-beau  manuscrit  de  la  Cité  de  Dieu.  Ce  sanctorum  des  BoUandistes ,  gravée  d'après 

beau  volume  e^t  rempli  de  miniatures  ad-  un  précieux  manuscrit  de  leur  bij^liotheque 

mirables  et  d^une' grande  dimension.  On  y  dont  nous  donnons  quelques  détails  au  mot 

remarque  un  paradis  et  uu  enfer  qui  for-  Leges  PALATiNiE.  Nous  ne  pouvons  assurer 

ment  deux   tableaux   d'un  détail  prodî-  quel  est  l'objet  que  tient  en  ses  mains  1^ 


gieux  (1). 

CITEAUX.  —  Bâtiments  de  cette  ab- 
bave  (2).  Y.  les  planches  du  Monasticum 
giùlieanam. 


personnage  ici  représenté,  à  moins  que  cè- 
ne soit  une  mesure  à  grains^ 

CIVIGUM  (4).  —Sorte de  coiffure  citée  par 
Nicolas  Alemannus  dans  VHistoria  arcana; 


religieux  dans  les  Histoires  saïque 

ûes  ordres  religieux,  par  Bar,  Héliot,  Schoo-  vrage  ci-dessus  indiaué  a  la  p.  177,  in^olio. 

nebeek,  de  Defresne  avec  les  planches  d'O-  Y.  encore  celle  publiée  par  Du  Gange  dans, 

doart,  Fialetti,  etc.  les  Familiœ  bjfzantinœ,  in-folio,  p.  97,  ou 

Le  curieux  tombeau  de  Philippe  Pot  se  encore  par  Ciampini,  frétera  Monnmenta,^ 

voyait  autrefois  dans  son  église.Y.  à  ce  nom.  t.  H,  pi.  xxii  et  p.  73,  mais  qui  ne  donne 

pas  à  la  coiffure  en  question  le  nom  quo- 

CITERNE  on  RÉSERYOIRS  à  Constanti-  nous  trouvons  dans  Alemannus. 
nople.  —  La  Citerna  basilica  (  la  citerne 
royale)  attribuée  au  règne  de  GonsUntin,       CIVRAY  (Yieux  Poitou)  (5).  —  Le  por- 


(I)  Le  docteur  Dibdin  a  consacré  plusieurs  pages 
de  son  ouTrage  Voyages  en  Fronce  (irad.  fr.),  à  la 
deseripifon  des  plus  bielles  miniatures  de  ce  magnifi- 
que manuscrit.  V.  le  t.  III,  p.  |79  â  tSS,  il  ne  dit  rien 
da  bel  eiemplaire  de  ce  livre  qui  se  trouve  aux  ma- 
nnscrils  de  la  bibliothèque  Sainte-Genevièvc  ou  du 
Panthéon ,  celui  de  la  BIbliot.  royale  porte  la  dite  1375. 

(^)  Description  des  principaux  tombeaux  de  cette 
abbaye,  par  Moreau  de  Mautour  ;  Mémoires  de  l'Aca- 
demie  des  inscriptions  et  belles-lettres,  t.  IX,  p.  I93 
à  228.  Tous  les  ouvrages  cités  sur  cet  ordre  par  Len- 
Klet  do  Fresnoy  dans  sa  Méthode  pour  étudier  l'his- 
toire, m-A',  t.  III,  p.  M3ct  suiv.;  Voyages  littéraires 
dti  deux  bénédictins,  I.  f,  p.  198;  (.  Il,  p.  185. 

^3 '  Unjas  eu  curtirc  pahulum  equis.  V.  à  ce  sujet  le . 


telle  du  manuscrit  publié  par  les  Bollanditles  dan& 
l'ouvrage  cité  ci-dessus. 

(4)  r^oos  avons  déjà  dit  plusieurs  fois  pourquoi  l'on 
trouvaitdes  indications  latines  dans  un  livre  français;^ 
c'est  la  crainte  de  dénaturer  des  mots  consacrés,  en 
essavantde  les  traduire,  qui  nous  y  a  décidé. 

(5/  Sur  les  antiquités  de  l'église  de  Civray,  voir  l'ou- 
vrage de  M.  Thibaudeau,  Histoire  du  Poitou,Aon  s  vok 
in-13.  Ce  monument  est  l'obiet  d'études  spéciales  con- 
signées dans  le  Bulletin  de  la  société  française  pout 
la  conservation  des  monuments  historiques,  anné» 
1841,  de  la  séance  générale  tenue  en  1840,  p.  83,  83, 85. 
On  y  trouve  quelques  esquisses  de  diverses  parties, 
de  I  église  en  question. 
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lail  de  Péglise  de  cette  ville  est  très-remar-  On  voit  une  sainte  Glaire  tenant  le  saint 

quable,  comme  un  des  plus  curieux  types  sacrement  au  milieu  des  ûgures  des  Père» 

de  Parchitecture  romane  vers  le  x|i*  siècle,  de  TÉglise,  dans  une  belle  composition  dç 

Autour  des  pleins  cintres  du  grand  porche  Rubens,  gravée  en  grand   par  Bolowert. 

et  de  ceux  des  portes  latérales,  est  un  zo-  V.  Tœuvre  du  peintre  et  du  graveur  dans 

diaque  allégorisé;   deux  statues   de  saint  tous  les  cabinets  d'estampes. 

Pierre  et  saint  Paul  assez  bien  conservées;  Toutes  les  figures  de  cette  sainte,  réunies 

des  anges  tenant  des  instruments  de  musi-  dansla  grande  collection  des  saints  et  sain- 

que,  des  archanges  terrassant  des  démons,  tesdu  Cabinet  des  estampes  de  la  Bîbliotbè- 

Dans  Tarcade  qui  surmonte  la  porte  laté-  que  royale  de  Paris,  eu  plusieurs  volumes 

raie  droite  deux  Ggures  de  femmes  dont  les  in-folio. 

manches  sont  d'une  longueur  démesurée  et  Voir  aussi  au  mot  Chiaha. 

dont  personne  n'a  encore  donné  Texpiica- 

tion.  Autour  du  plein  cintre  de  cette  arca-  CLAIRVAUX  (Abbaye  et  abbés  de).  — 

ture  sont  diverses  grandes  figures  qui  sem-  Célèbre  abbaye  de  ce  nom  (1)  dans  la  Cbam- 

blcraient  représenter  un  concert  de  vierges  pagne.  On  en  trouve  des  vues  dans  le  Afo* 

et  quelques-unes  des  vierges  sages  de  TË-  naxticum  gallicanum,  V.  la  table  des  plan- 

vangile  ;  un  guerrier  cuirassé  ;  un  cheval  qui  ches. 

semble  avoir  perdu  son  cavalierqui  se  voient  Vue  générale  des  bâtiments  de  Tabbaye 

cncoredanscettedécoration,  mériteraient  un  dans  la  suite  des  vues  de  France  par  Israël 

examen  approfondi  sous  le  point  de  vue  des  Silvestrc.  V.  les  Topographie  de  France  an 

costumes  dont  Tétude  peut  conduire  à  tant  Cabinet  des  estampes,  à  Paris  et  celle  formée 

d'utiles  découvertes  de  mœurs  et  d'usages,  par  l'auteur    (  destinée  à   la  Bibliotbèqoe 

Ce  monument  a  été  publié  dans  un  ou-  du  Musée  de  Cluny,  à  Paris), 

vrage  intitulé:  le  f^(>aa;Po/fou,  qui  n'a  pas  Le  graveur  Claude  Lucas  a  donné  au 

été  continué.  V.  la  pi.  x,  par  Willemin,  ATo-  xviii*  siècle  (rois  vues  générales  de  ce  mo- 

nnments  franc,  inéails,  1. 1,  pi.  xlvii,  et  par  nastcre.  V.  Cabinet  des  estampes  ci-dessus 

M.  Alex,  de  La  Borde,  Monaments  franc.,  cité,  département  de  l'Aube.- 

in-folio,  t.  II,  pi.  cxLi.  Sceau  d'un  abbé  de  Ciairvaux,  Trésor 

de  numismatique.  Sceaux  des  communes, 

CLAIRE  (Sainte).  — Cette  sainte  repré-  abbayes,  etc.,  in-folio,  pi.  xii,  n°  i. 
sentéé  à  genoux  aux  pieds  de  la  Vierge, 

peinture  en  détrempe  du  xiv  siècle  envi-  CLAUDE  DE  FRANCE. — Une  des  femmes 
ron.  D'Agincourt,  Histoire  de  Vart  [Pein^  de  François  P%  représentée  avec  un  de  ses 
tare) y  pi.  cxvii,  n*  i.  fils.  Trésor  de  la  couronne  de  France,  l.  II, 
Statuette  en  métal,  sculpture  du  xv*  au  pi.  ccxxxi,ou  le  5*^  volume  de  \aL  Monarchie 
wi"  siècle,  publiée  dans  la  Collection  d^ob-  française  de  Hontfaucon,  pi.  xii. 
jetsd*art,  etc.,  gravée  par  M"*  Caroline  Tombeau  de   cette  princesse  à  Ti^lise 
Naudet ,  d'après  le  dessin  de  MM.  de  Joli-  royale  de  Saint-Denis.  Elle  est  représentée 
mont  et  Coignet,  in-4°,  voir  les  pi.  à  genoux  à  côté  de  François  1*'.  Histoire  de 
Voir  aussi  les  planches  d'un  ouvrage  du  l'abbaye  de  Saint' Denis,  par  dom  Félibien, 
père  Garampi ,   intitulé  :  Memorie  délia  \  vol.  in-folio,  planche  de  la  p.  564. 
beaia  Chiaradi  Rimini,  \  vol.  in-4°  (divers  Voir  aussi  les  planches  du  Ainsée  des  Pe^ 
sujets  de  la  vie  de  cette  sainte).  tits^Augustins,  à  Paris  (avant  sa  destruc- 
Autre  vue  à  mi-corps  tenant  un  livre  et  tion),  publié  par  A.  Lenoir,  t.  III,  pi.  cii, 
une  branche  de  lis,  peinture  de  Margari-  n**  99  et  p.  59  du  texte,  ou  encore  celles  de 
tone  d'Arezzo,  pi.  xii  de  la  collection  des  ce  musée  par  M.  Blet,  Souvenirs  du  Musée 
peintres  primitifs  de  M.  Artaud,  publiée  des  monum.  franc.,  in-folio  (2),  pi.    xxx, 
par  Chalamel,  éditeur.  xxxi,  xxxh. 

Sain  te  Claire,  belle  statue  en  marbre  ou  en  Pour  les  portraits  de  cette  princesse,  voir 

pierre  au  Campo  Santo  de  Pise  (  siècle  non  ceux  des  roi  nés  de  France  au  Cabinet  des 

désigné) ,  Raccolta  di  monumenti  sculiuri  estampes,  à  Paris. 
di  Oimpo  Santo,  in-4*;  Florence,  publiée 

par  Lasini,  fils.  V.  la  pi.  lxv,  n"  17.  CLAUDE  DE  LORRAINE.  —  Un  des  capi- 

(1'  Pour  les  détails  historiques.  Voyages  lUtéraires  taillée  de  ce  beau  mausolée,  une  des  gloires  nidau- 

de  deiix  bénédictins,  in-4%1. 1,  p-  1^8  et  suiv.;!/^-  mentales  de   l'êKlise   Saint-Denis.   V.  aussi    l'ou- 

thod«  pour  étudier  l'hisioire,  Lengict  du  Fresnoy,  vragepublié  parMM.  LavalléeeiBévillesor  lemasee. 

t.  Ilf,  p.  i46  et  suiv.  p-  37  de  l'explication  des  planches,  ou  Touvragr  de 

{1)  M.  Bict  donne,  p.  s  de  son  texte.  Souvenirs  dét  M.  Lenoir  et  celui  de  M.  lmbird.<fur  ce  beau  mausolée. 
Musée  des  monuments  français,  une  dpscripiion  de- 
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Uines  les  plus  distingués  des  armées  de  moiiis  authentiques,  voir  les  ouvrages  de 
François  l*%  représenté  à  cheval  à  la  bataille  Ciaconius,  Palatins  et  les  autres  à  la  table 
de  Marignan,  derrière  le  roi.   Il  tient  une  des  noms  de  chaque  pape, 
lance  au  repos;  son  cheval  porte  un  capara- 
çon aux  croix  de  Lorraine.  Bas-relief  de  la  CLÉMENT  VL  —  Portraits  de  Clément 
face  du  tombeau  de  François  I",  à  Saint-  VI;  mêmes  ouvrages  que  ci-dessus. 
Denis,  gravé  dans  le  S*  volume  âu^ Musée  Médaille  frappée  pour    Touverture   du 
ieâ  monum.  /roAp.  d'Alex.  Lenoir,  pi.  cclxx,  deuxième  grand  jubilé.  Ciaconlus,  Hta  et 
p.  37.  res  gestœ  pontificum,  t.  II,  folio  485. 

Tombeau  de  ce   pape  dans  Téglise  de 
CLÉ  MYSTÉRIEUSE,  entre  les  mains  de  la  Chaise -Dieu,    monument   du  xiv*  ou 
Jésus-Christ  qui  couronne  TÉglise  ;  cette  xv"  siècle  (2).  Jeta  sanctorum  des  Bollan- 
représen talion  symboliaue  se  trouve  sur  un  distes,  mois  de  mai,  t.  Ylil,  p.  89,  ou  tome 
vitrail  de  Téglise  cathédrale  du  Mans,  re-  supplémentaire  intitulé  :  Propylœam.  Co^ 
produite  dans  la  Description  des  vitraux  de  natus  chronico-historicas,  etc. 
Bourges,  planche  d'étude  n""  6,  par  MM.  Ar- 
thur Martin  et  Ch.  Cahier,  prêtres.  Une  CLÉMENT  VII  (1523).  —  Son  portrait, 
Slancbe  de  la  Bible  de  Royaumont,  d'après  Claconius,  Hta  et  res  gestœ  pontificum,  t.IU, 
'anciens  maîtres,  représente  (p.  533  de  folio  443.  Émail  du  xvr  siècle,  ^/6am  des 
l'édition  in-4'')  un  archange  tenant    une  arts  au  moyen  âge^  pw  M.  du  Sommerard, 
grande  clé  dont  il  frappe  le  démon  et  avec  pi.  xviii,  7'  série.  Son  cachet  gravé,  Ciaco- 
laquelle  il  va  fermer  la  porte  de  l'abîme.  nius,  folio  448,  n'a  rien  de  bien  remar- 
quable! 
CLÉMENT  (  II'  du  nom  )«pape.  '—  Pour  Clément  VH  encourageant  les  arts,  frises 
ses  portraits  plus  ou  moins  authentiques  et  de  Jules  Romain.  V.  son  œuvre. 
ses  armoiries,  voir  les  différentes  Histoires  Tombeau  de  ce  pape  à  l'égliseVes  Céles- 
des  papes  des  Bollandistes,  de  Ciaconius,  de  tins  d'Avignon.  On  y  voit  les  douze  apôtres 
Palatins,  etc.  V.  aux  tables  des  matières  dans  des  niches,  monument  du  xvr  siècle, 
des  ouvrages  que  nous  citons.  Acta  sanctorum  des  Bollandistes,  mois  de 
Tombeau  de  ce  pape  au  collège  de  la  ville  mai,  t.  VIII,  p.  105,  volume  supplémen- 
de  Hambourg,  orné  de  bas-reliefs  assez  sin-  taire  ou  Propylœum, 
guliers.  On  y  voit  un  Samson  déchirant  le  Autre  tombeau  à  l'église  Sainte-Marie-de- 
lion,  monument  du  XI*  siècle,  publié  dans  la-Minerve,  à  Home,  sculpté  par   Baccio 
les  Acta  sanctorum  des  Bollandistes,  tome  Bandinelli.  Ciaconius,  t.  Ht,  p.  473,  474. 
supplémentaire  du  mois  de  mai,  in-folio.  On  y  remarque  deux  belles  statues  de  pro- 
p.  186.  La  forme  do  sa  tiare  est  un  cône  phètes  placées  près  de  celle  du  pontife  qui 
partagé  par  une  bande  :  sa  crosse  est  en  est  assis  dans  l'action  de  bénir.  Ce  monu- 
forme  de  lituus  romain  ou  de  houlette.  ment  est  encore  gravé  dans  les  Gesta  pon- 
tificum de  Palatins,  t.  IV,  p.  36. 
CLÉMENT  III,  pape. —  Mêmes  indications.  Une  belle  suite  de  planches  gravées  par 
médaille  curieuse  dans  Ciaconius,  p.  1139  Lucas  Cranach  repn^ente  l'entrée  de  ce 
du  1. 1,  nta  et  res  gestœ,  in-folio.  pape  avec  (  harlcs-Quint  dans  la  ville  de 

Bologne  en  4529  ;  ce  qui  est  singulier,  ce 

CLÉMENT  ÏV,  pape.  —  Figure  en  pied  n'est  pas  le  pape  qui  bénit,  c'est  Tempe- 

couchée    sur   son  tombeau    dans    l'église  reur.  Cette  belle  suite  se  trouve  très-bien 

Sainte-Marie-ad-Cradum  ,   à  Viterbe,  xiir  reproduite  dans  le  S' volume  deVAllema" 

siècle  ou  environ.  Acta  sanctorum  des  Bol-  ane  qiii  fait   partie  de  la  publication  de 

landlstes,  mois  de  mai,  t.  VIII,  p.  5St  (1).  rUnivers  pittoresque  de  Didot,  frères. 

Pour  les  portraits  de  ce  pape  voir  les  Monnaies  de  ce  pape  frappées  pendant  le 

mêmes  ouvrages  que  ceux  déjà  cités.  schisme  d'Avignon,  au  xiv*  siècle.  Bévue 

numismatique,  année  lfô9,  ou  t.  IV,  p.  S64, 

CLÉMENT  V.  —  Statue  de  ce  pape,  éle-  265,  et  pi.  xi  et  xii. 

vée  en  marbre ,  à  Uzès.^Sa  tiare  est  à  deux  Médailles  de  Clément  VIL  Dumolinet,  Nu- 

couronnes.  Acta  sanctorum,  p.  74  du  mois  mismata pontificum,  in-folio,  pi.  xLiià  xliii, 

de  mai,  volume  supplémentaire,  intitulé  :  et  surtout  Touvrage  de  Bonanni.  Médailles 

Propylœum,   Pour  ses  portraits    plus  ou  des  papes,  iXï'ioWo, 

^^  \a  Bulletin  da  comité  des  arts  et  monimenis,  (2)  Ce  mooamenl  a'élé  détroit  à  ce  au'il  pftratt  dans 

pabK«à  Paris  par  Ip  ministère  de  l'instruction  pubfi-  les  guerres  de  religion.  Ciaconius,  t.  Il,  p.  483. 
nue.  nous  apprend  que  ce  mausolée  vient  d'Aire  res- 
tauré en  i8io.  V.  I<  n'  u,  p.  24i. 
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CLËUENT  VIIL  —  Son  portrait.  V.  les 
ouvrages  de  Ciaconius,  de  Paiatius,  IcsBol^ 
landistes,  F'ies  des  papes. 

Médailles  ou  monnaies  de  ce  pape,  à  Avi- 
gnon. Bonanni  et  le  Trésor  de  nmmismath 
que.  Autres  rares  ou  nouvellement  décou- 
vertes. Bevae  numismatique,  année  1839, 
IK  S^6  et  saiv.,  renvoyant  aux  planches  de 
'ouvrage  de  SciJIa.  V.  aussi  Dumolinet, 
folio  131  à  139. 

CLÉMENT  (Saint),  confesseur  on  roartvr. 
-^  Figure  debout  tenant  une  couronne.  Ho-^ 
aalque.  Ciampini,  Fêtera  Monumenta,  t.  11^ 
pL  XXV,  n*  1. 

Église  de  ce  nom  en  Arménie,  disposition 
qui  rappelle  celle  de  Sainte-Sophie  de  Con* 
stantinople^  Asie  Mineure,  par  Ch.  Texier, 
în-foliOy  pi.  Lxxi. 

CLÉMENT  ( Église  Saint-]  ,  à  Rome.  —  Ce 
monument  important  du  v*  siècle  (1),  mo- 
dèle de  disposition  des  basiliques  cnrétien<* 
nés,  est  publié  par  d^Agincourt,  Histoire  de 
Vatt  (Architecture)^  pi.  xii  et  xiii;  par 
Ciampini  ^  Fêtera  Monumenta ,  in-folio , 
pi.  X  à  XIII.  Le  père  Lebrun  en  donne  le 
plan  dans  le  2*  volume  de  VExplicaUon  des 
cérémonies  de  la  messe,  p.  117.  Vue  inté- 
rieure et  plan  par  Gnapp  et  Gutbenson  dans 
l'ouvrage  intitulé  :  Basiliques  chrétiennes , 
1  vol.  in-folio (  par  Hope,  Histoire  de  Var^ 
chitecture,  in-8%  pi.  m  ;  M.  du  Sommerard 
en  donne  une  vue  intérieure  avec  détail  des 
mosaïques,  Alèum,  pi.  xi  de  la  2*  série; 
Gally  &night ,  the  Ecclesiastical  architec'^ 
iure  of  Italy,  in-folio;  Lond. ,  1843;  vue 
extérieure  et  intérieure,  2  planches.  Enfin 
nous  citerons  la  monographie  de  cette  basi- 
lique publiée  par  J.  Gailnabaud  dans  :  Mo^ 
numents  (wciens  et  modernes,  in-i*";  Paris, 
1810-41,4  planches  avec  un  texte  explicatif. 
Au  côté  droit  de  Tautel  on  remarque  une  pe- 
tite armoire  de  forme sothique  servant  à  ren- 
fermer, dit-on,  rhuile  consacrée  pour  les 
onctions  saintes.  L^ambon  de  cette  église 
est  un  spécimen  complet  et  le  plus  ancien 
connu  de  ce  genre  de  construction. 

CLERGÉ.  — Pour  connaître  les  costumes 
et  les  noms  des  divers  ordres  qui  com- 
posent sa  hiérarchie,  nous  citerons  le  ta- 


bleau du  clergé  romain  doiil  nous  don- 
nons IcdéUil  p.S40,  verboChapelle  Sixîine; 
la  planche  gravée  dans  le  1*'  volume  de 
dom  Martenne,  de  Antiquis  Eeelesia  ri-^ 
tibuê,  in-4'',  p.  339.  On  y  voit  la  disposition 
des  divers  ordres  du  clergé. 

Voir  aussi  les  ouvrages  suivants  : 

Le  Sacerdotale  secundam  sanei.  rotnan. 
Ecclesiam^  in-4''  ;  Venise,  avec  planches. 

Le  Ceremoniale  pontificum  ,nomXy  in*4«, 
avec  planches. 

Le  Sacrctrum  eeremoniarum  deseriptib 
de  Marcel.  Junta,  1582,  figures  sur  bois. 

Celui  intitulé:  Missœ  pontificaieê,  io- 
folio.  V.  au  mot  Messes  pontificales. 

JostAmmon,  t^ritotias  tomanœEeeU' 
siœ  subjecH  foMfuCorum  omnium  ordùmm 
habitus,  in-4»^  1S85»  plus  de  400  figures 
gravées  sur  bois. 

Carter  [John) ^  Spécimen  of  ecdesiojsUeal 
costume,  in^'',  avec  planches  gravées  en 
couleur. 

Le  grand  tableau  intitulé  :  Prosp^Uo  del 
teatro ,  par  Ci^lo  Fontana  et  gravé  par 
Ai.  Specchi.  On  y  voit  tous  les  ordres  de  la 
hiérarchie  ecclésiastique  rangés  autour  do 
pape  avec  leurs  noms.  V.  Tœuvre  de  Fon- 
tana. 

Les  planches  publiées  par  Bernart  Pi* 
cart,  Cétémonies  religieuses  ^  etc.  V.  les 
2  premiers  volumes  Cérémonies  chrétiennes. 
V.  aussi  les  mots  Abbés,  Archevêques,  Cha- 
noines, ÇARDiNAnx,  Diacres,  Évéqubs,  Exoii* 
cistes,  Prêtres,  Sous^-diacres,  etc. 

CLERCS.  —  Une  miniature  de  VHorlus 
deliciarum,  pi.  vu,  n**  2,  publiée  par  En- 
gelhardt,  représente  un  clerc  vêtu  de  la 
chape  de  voyage  et  du  chaperon  (2). 

Sarnelli  dans  sa  Basilicographia,  dont  la 
planche  est  èeproduile  dans  le  19*  volume 
des  Annales  de  philosophie  chrétienne  ^ 
p.  346,  n^  25  du  plan,  désigne  la  place  qu^ils 
devaient  occuper  dans  Téglise.  Volgl  donne 
cette  place  aux  moines  et  aux  enfants  dans 
TÉglise  grecque.  V.  la  planche  que  nous 
reproduisons  d'après  lui  dans  les  Anna-* 
les  de  pl^ilosophie  chrétienne ,  tome  XVf I , 
p.  419. 

Ordination  des  clercs.  V.  les  planches  du 
Ceremoniale  ritaum  Ecclesiœ ,  reproduites 
par  Bern.  Picart  dans  ses  Cérémonies  reli- 


(I)  Yaleri,  Voyages  en  Italie,  prétend  qae  réglise 
Satnt-Glément  qai  ezisle  est  do  ix«  siècle,  celte  au 
%«ayaai  été  détruite»  t.  IV,  p<  86  ;  Vasi,  Itinéraire  de 
Rome,  1. 1,  p.  176.  dit  autre  cbose.  V.  le  texte  de  la  no- 
tice de  M.  Gailliabaod  cité  plus  haut. 

(i)  Les  vêtements  des  clercs,  disent  les  auteurs  ec- 
clMlastiques.  étaient  semblables  é  ceux  des  laïques 
au  moyen  âge,  quant  à  la  forme,  mais  ils  deraicnt 


être  de  couleur  bleue,  du  moins  à  en  juger  par  use 
foule  de  miniatures,  sans  doute  parce  que  cette  cou- 
leur faisait  allusion  à  celle  donnée  ordinairement  au 
ciel,  et  une  les  clercs  dcTaient  surtout  y  reporter  toutes 
leurs  idées,  comme  hommes  consacrés  à  Dieu.  Amna- 
les  de  phiiosovhie  chrétienne  :  des  minialuret  au 
moyen  âge,  t.  xlX,  p.  6o. 
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aieuuê,  t.  H,  planche  de  la  p.  428,  et  loos  CLÉS  DE  SERRURES.  -^  Très-belle  c\v. 

Tes  autres  ouvrages  cités  au  mot  Cleecé.  de  la  confession  de  saint  Pierre,  ouvrage 

qui  parait  être  du  xv«  siècle  et  d^on  travail 

GLERMONT  (Auvergne)  (1).  — Seigneurs  curieux,  gravée  dans  le  5*  volume  du  mois 

de  Clermont.  Atlas  des  monumenti  français,  de  juin  des  Acia  sanctornm  des  Bollandis- 

Alex.  Lenoir,  in-folio,  pi.  xxxi,  xxxii,  xxxiv.  tes,  p.  453. 

V.  aussi  Béatrix  et  Robert.  Clé  de  forme  singulière  dont  on  n^a- 

Sceaux  des  seigneurs  de  cette  province,  perçoit  pas  le   panneton,  entre  les  mains 

publiés  par  Baluze  dans  son  Hiêtoire  des  d*un  pape,  pi.  xv.  Monumenta  crypiarum 

comtes  et  comtssses  de  Boulogne,  t.  II,  plan-  Faticani. 

ches  des  pages  255, 259, 262,  267^  274.  Autre  entre  les  mains  de  saint  Pierre,  ib.. 

Les  principaux  monuments  de  Clermont  pi.  xxi. 
sont:   Notre-Dame-du-Port,  magnifique 

église  romane,  Alex,  de  La  Borde,  Mona  CLËS  DE  MEUBLES,  etc.  —  Deux  clés 

ments  français,  t.  II,  pi.  cxxxix,  cxl;  Mal*-  très-remarquables,  dont  une  formée  de  lel- 

lay  dans  son  ouvrage  intitulé  :  Églises  ro-  très  accolées,  porte  ces  mots  :  JJios  ab  ira 

mânes  et  romano-iyzantines  d' Auvergne,  rey,  etc« ;  Tautre  est  formée  de  caractères 

in-iblio,  pi.  I  à  ix,  plan,  coupes  et  détails,  arabes  dont  le  texte  donne  l'explication, 

vues  extérieures,  etc.;  F'oyages  pittoresques  Ces  clés  qui  paraissent  ôtre  du  xv*  siècle  ou 

dans  ^ancienne  France,  par  le  baron  Taylor  environ,  étaient  présentées  aux  rois  dTs- 

ei  SM  collaborateurs,  1. 1,  pl.Li,  un  à  lxii:  pagne  lorsqu'ils  faisaient  leur  entrée  dans 

cette  dernière  donne  la  vue  de  la  cha-  la  capitale.  Elles  sont  gravées  dans  le  7*-vo- 

pelle  souterraine  de  la  cathédrale  et  encore  lume  du  mois  de  mai  des  Acta  sanctornm, 

les  pi.  Lxiii  à  Lxviii  de  leur  description  de  p.  359. 

TAuvergne.  Pour  les  diverses  formes  données  aux 


frères,  donne  plusieurs  planches  des  monu-  ches,  dont  plusieurs  offrent  des  clés, 

ments  de  Clermont  (France),  pi.  ccx,  ccxi,  VAlbam  des  arts  au  moyen  âge,  par 

ccxii  et  suiv.  Toutes  les  planches  réunies  M.  duSommerard,  pi.  xxxiii  de  la  9'  série, 

dans  la  grande  Topographie  de  la  France  n'en  donne  qu'une  seule  do  xvi' siècle, 

du  Cabinet  des  estampes,  à  Paris,  départe-  1^  Trésor  de  la  numismatique  et  glypti^ 

ment  du  Puy-de-Dôme,  et  celle  formée  par  9,a«*  pl*  ^l,  n<>2  à  5, 2*  classe  du  volume  in- 

Paçteur,   destinée  à   la  bibliothèque  du  titulé  :  Recueil  général  de  bas-reUefs  et 

Musée  de  l'hôtel  de  Cluny.  d'ornements,  etc. 

Vue  de  la  principale  porte  de  la  cathé^  La  France  historique  et  monumentale, 

drale.  Atlas  des  arts  en  France  de  M.  du  par  A.  Hugo;  Paris,  1840-41,  t.  IV,  pL  vi, 

Sommerard,  pi.  ii  du  chap.  III.  xv  siècle. 

Moyen  âge  pittoresque,  chezHauser,  à  C:ié  du  xvi*"  siècle,  tirée  du  cabinet  de 

Paris,  pL  cxxxi.                           .  M.  SauvageoL  Willemin,  A/oniimen/«  îa^- 

Moyen  âge  monumental;  même  éditeur,  dits,  U  II,  pL  gclxxx,  et  le  texte  de  M.  Pot- 
Vue  de  l'aMîdê,  pi.  xlk  Vue  générale,  i^.,  ■  ticr,  t.  ib„  p.  62« 

Î)L  cxxi;  porte  latérale  et  autres  détails,  Pugin,  dans  un  volume  in*4<'  intitulé: 

b.,  pL  Lxxvut  Composition  pour  la  serrurerie  gothique, 

25  planches,  etc.,  a  publié  plusieurs  clés  en 

CLÉS  (Les)    d'une  ville  déposées  aux  style  du  moyen  âge,  dont  les  formes  sont 

pieds  de  Duguesclin,  mort.  V.  à  ce  nom.  des  plus  gracieuses.  V.  notamment  la  plan^ 

—  Présentées  à  un  roi  de  France,  Char-  che  n"*  12,  il  n'en  indique  pas  l'origine  ni 

les  V.  Hontfaucon ,  Monuments  de  la  monar^  l'époque. 

chie  française,  t.  ID,  pi.  xli,  xlii.  Trésor  Celles  qui  se  voient  &  la  ceinture  de  la 

de  la  couronne  deFrance,  t.  II,  pi.  clxi,  clxii.  Mélancolie,  par  Albert  Durer. V.  son  œuvre. 

— Au  roi  Charles  VIL  Montfaucon,  t.  III,  Voir  aussi  les  mots  Geôlier,  Prisons,  Ser- 

pi.  XLII.  Trésor  de  la  couronne,  t.  II,  plan-  RUREs. 
cbe  CLXI. 

(0  Sur  cette  ville  et  ses  monuroenls,  voir  Touvrage  de  l'ouvrage  de  M.  Taylor  et  ses  collaborateurs,  dont 

cité  par  Lenylet  do  Fresnoy ,  Méthode  pour  étudier  nous  désignons  les  plos  belles  plaocbes  ci-dessus  ;  la 

Fhlttotre,  t.  IV,  p,  W$  ;  Piganiol  de  la  Force,  Deserip-  ««^««  généraie  de  l'arehUecture  de  M.  Daly  et  ses 

atm  de  la  France,  t.  XI,  p.  m  cl  suiv.;  tout  le  texte  collaborateurs,  t.  Il,  p.  4S4. 
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GLËS  DE  VOUTE  (1),  et  des  pcndaAlcs.  —  A  Téglise  de  Souvigny.  Ancien  Bovr- 
—  Au  XII*  siècle  nous  trouvons  celles  de  la  bonnaU.  V.  à  ce  mot  et  à  Souvigmy. 
voûte  de  la  salle  capitulaire  de  Saint^eor-  Celles  de  la  chapelle  royale  de  Henri  VIT, 
ges  de  Bocherville.  Une  autre  de  la  voûte  cathédrale  de  Westminster.  Bevae  généraie 
de  la  chapelle  Saint-Malhieu ,  à  Kobern  ;  de  l'architeclare  de  Ces.  Daly,  in-4°,  t.  IV, 
elles  sont  reproduites  par  M.  Dan.  Ramée,    pi.  i. 

architecte,  dans  son  Manuel  d'archiiecture.       Celle  de  la  chapelle  dite  du  Sainl-Sëpul- 
t.  n,  p.  167.  cre,  à  Dieppe.  V.  la  pi.  lkxv  des   f^oyages 

Celle  de  Pancienne  chapelle  de  la  Vierge  pittor.  et  romantiques  en  France  (Norman- 
de Tabbaye  de    Saint^Germain-des-Prés ,    di>),  parTaylor  et  de  Cailloux,  et  la  Topo^ 

graphie  de  la  France,  \.  aussi  à  Ccls-0e- 
Lampes. 

CLÉS  prises  au  sens  spirituel  et  symbo- 
lique. V.  Tradition  des  clés. 

CUPEkTJE  TABULfi.  V.  PkotJ^ue. 

CLIQUETTES  DES  LÉPREUX.  V.  Lépbkux. 

CLÏSSON  (Olivier  de).   —    Portrait  en 

vue  des  peintres,  pi.  xiii,  et  au  mot  Noton,  et  pied  ,  diaprés  une  très-ancienne  peinture 

dans  la  Topographie  de  France  (Noyon).  conservée  à  Rennes.  Atlas  des  monuments 

Autre  à  Véglise  de  Pont-de-rArche  (Nor-  français,  par  Alex.  Lcnoir,  in-folio,  pi.  xl. 

mandie),   belle  sculpture  du   xvr  siècle.  Le  célèbre  connétable  porte  une  toque  en 

Wiilemin,  Monuments  inéd.,  pi.  ccxxv.  feutre,  sans  doute  celle  qui  servait  à  préser- 

—  A  Saint-Gervais  de  Paris.  Moyen  âge  ver  la  tôle  de  la  dure  pression  du  casque  (4). 
pittoresque,  pi.  xxiii,  et  dans  le  8'  volume  Belle  figure  en  pied  couverte  de  son  ar- 
du Magasin  pittoresque.  V.  la  table  des  mure,  gravure  in-folio  de  l'ouvrage ,  Por- 
planches.  traits  des  illustres  Français ,  in-folio ,  par 

— ATégliseSaint-Ayoul^àProvins,  ^oi/a^<;  Wulson  de  la  Colombicre,  diaprés  la  pein- 

à  Provins,  par  M.  duSommerard  et  ses  col-  ture  de  la  galerie  du  Palais-Cardinal, 

laborateurs,  in-é"";  Paris,  i8Sâ.  V.  les  plan-  — Couché  sur  son  tombeau  (5).  Histoire 

ches  du  chapitre  de  cette  ville.  de  Bretagne,  in-folio,  par  D.  Lobinean,  1. 1^ 

Autre  placée  autrefois  à  la  voûte  de  la  planche  de  la  p.  511,  et  p.  440  dans  VHis- 

salle  du  xiv*  siècle  (5),  au  Musée  des  monu-  toire  de  Bretagne  de  Dorn  Morice ,  aussi 

menls  français.  V.  la  planche  de  cette  salle  in-folio. 

par  Reville'  et  Lavallée.  Fues  pittor.  du  La  série  des  connétables ,  collection  du 

musée,  etc.  Cabinet  des  estampes,  ù  Paris,  ou  ïsl  France 


vers  le  xiii*  ou  xiv*  siècle  (2). 

—  D'une  église  de  la  Suisse,  représentant 
un  buste  de  Jésus-Christ  ^  sculpture  po- 
lychrome du  xiv  ou  XV*  siècle,  pi.  xliii, 
publiée  dans  l'ouvrage  de  M.  John  Arter. 
V.  au  mot  SoissE  le  titre  en  allemand  et 
en  français. 

Autre'  représentant  saint  Jacques  assis, 
les  mains  étendues,  ib.,  pi.  lx. 

Celle  de  la  chapelle  de  la  Vierge,  à  la  cathé- 
drale de  Noyon,  par  M.  Arnaud  dans  la  Be* 


(1»  Rabelais  dans  sa  Taniaslique  abbaye  de  Thé- 
Ihme,  dit  :  M  Li*  second  étage  était  voûté  à  la  forme  d'une 
«  anse  de  panier,  le  reste  était  cmbrunché  de  Gai  de 
«  Flandre  à  forme  de  cul-de-lampe  ,>•  et  M.  Lenor- 
mant,  qui  cite  ces  paroles  p.  15  de  son  livre  :  Rabelais 
et  l'archUecture  de  la  renaitsance,  etc.,  ajoute  :  «  Je 
M  laisse  les  philologues  discuter  la  valeur  véritable  du 
u  verbe  embiutnrher;  quant  au  Gui  de  Flandre,  c'est 
M  le  pi  Aire  fin  dont  on  fabriquait  ces  clefs  vendatues 
M  qui  décorent,  non  sans  quelque  élégance,  les  voûtes 
«f  ae  nos  églises  des  xv*  et  xvi*  siècles,  »  Nous  signa- 
lons à  railenlion  des  lecteurs  ce  qui  est  dit  ici  de  ces 
clés  pendantes  sculptées  en  plâtre,  comme  une  parti- 
cularité que  nous  n  avions  pas  encore  remarquée  et 
2ui  demande  confirmation,  d'autant  plus  que  M.  de 
aumont  dans  son  Cours  d'anilquiiés  monamentalcs, 
4*  partie,  p.  309,  dit  :  »  L'on  ne  se  promène  pas  sans 
«c  étonnement  sous  ces  voûtes  frangées  où  sont  sus- 
*<  penduesdespierrespesanlplusicurs  mille  livres,  etc.» 

{V  Ce  curieux  débris,  sauvé  de  la  destruction  par 
M.  Salbrune,  médecin,  existe  depuis  plus  de  so  ans 
dans  le  jardin  d'une  maison,  rue  de*  l'Abbaye,  d*6,  con- 
struite sur  reraplacemcni  de  Tancieu  cloître  de  Saint- 
Germain-des-Prés;  ce  cul-dc-lampe  doit  être  publié 


dans  le  Moyen  âge  monumental  d' Ha  user. 
(3^  M.  de  Roquefort,  introduction  aux  Vi 


ae$  Tputo- 


remues  et  perspectives  des  salles  du  Musée  des  monu- 
ments français,  in-folio,  n.  33^  dit  que  celle  salle 
était  formée  de  débris  de  la  Sainte-Chapelle  ;  il  eût 
été  curieui  de  nous  faire  connaître  à  quel  endroit  de 
la  Sainte-Cbapellc  était  placée  cette  clé  de  voûte  dont 
on  ne  voit  aucune  trace  aans  les  planches  publiées  par 
Morand,  Histoire  de  la  Sainte -Chapelle,  in-4*  Cette 
clé  enlevée*  lors  de  la  destruction  du  Musée  des  Pe- 
tits-Auguslins,  e^l  maintenant  placée  à  la  voûte  d'une 
des  chapelles  du  bas-côté  de  l'église  de  2>aint-DenU.  à 
main  gauche  en  entrant.  L'observation  de  M.  de  Ro- 
quefort semble  demander  confirmation,  car  celle  clé 
ne  semble  avoir  aucun  rapport  avec  l'époque  de  b 
Sainlo-Chapelle.  L*architociure  ne  présente  pas  ordi- 
nairement ce  genre  de  décoration  surtout  au  xiit* 
siècle. 

(4)  On  trouve  un  exemple  remarquable  de  ClMIp 
toque  ou  bourrelet  dans  une  miniature  d'un  manu- 
scrit allemand,  reproduite  dans  l'ouvrage  de  Mullcr 
intitulé  :  Beitrage  z>ir  teatsehen  kunst  uttd  Geschictut- 
kunde  diirch,  eic.f  ou  matériaux  pour  l'bisioire  de  l'an 
en  Allemagne,  etc.,  in-4*,  pi.  vu  et  xv  de  la  i'*  partie. 

(5)  Il  existe  un  rapport  fort  intéressant  sur  le 
tombeau  du  sire  de  Clisson,  inséré  au  Bulletin  des 
séances  générales  de  la  société  française  vour  In 
conservation  des  monuments,  année  iSi3,  p.  '29S. 
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en  estantes,  7i  vol.  in-folio  du  même  Ca- 
binet, rè^ne  de  Charles  VII. 

Autre  bgoreduméme  personnage;  même 
ouvrage,  pi.  xliii.  On  y  remarque  le  sire  de 
Clisson  tenant  le  bâton  blanc,  marque  de  sa 
dignité,  tableau  représentant  le  roi  Char- 
les VI  accomplissant  un  vœu. 

Autre  en  tête  de  Touvrage  intitulé:  Voya- 
ges pittoresqnêê  dans  les  bocages  de  la  Ven- 
dée ou  nues  de  Clisson,  par  Thienon  et.Pi- 
ringer,  1  vol.  in-i**;  Paris,  Didot,  1824. 

Sceau  du  sire  de  Clisson.  Beaunier  et  Ra- 
tbier,  Costumes  français,  atlas  du  3*  vol. 

pi.  CXLV. 

Château  fort  de  Clisson  (i),  magnilique 
construction  militaire  du  \iv"  siècle,  pu- 
bliée par  Alex,  de  La  Borde,  Monuments  fran^ 
çais,  t.  If,  pi.  CLtxxii,  CLXXxiii. 

Ruines  de  châteaux.  Foyagespittor.  dans 
^ancienne  France,  par  Taylor  et  de  Cailleux 
(Bretagne }y  \  vol.  in-folio.  V.  les  planches 
non  numérotées. 

Voir  aussi  celles  réunies  dans  la  grande 
Topographie  de  la  France  du  Cabinet  des 
estampes,  à  Pari<. 

CLOCHERS.  —  Il  serait  impossible  de  ci- 
ter tous  les  clochers  remarquables  qui  sur- 
montaient les  églises  du  moyen  âge  (2). 

Pour  Tépoque  romane  ou  carlovingienne, 
nous  citerons  celui  de  Téglise  Saînt-Ger- 
maln-des*Prés ,  à  Paris ,  de  Tabbaye  des 
hommes  et  de  celle  des  dames ,  à  Caen ,  de 
Saint-Martin  d^Angers,  Cours  d'antiguit, 
monum.  de  .H.  de  Cauroont,.4*  partie,  plan- 
che LXXX. 

Vers  le  xi'  ou  xir  siècle,  ceux  de  Saint- 
Ëtienne  de  Caen,  de  la  Trinité,  de  Jumiéges, 
de  Saint-Ëtienne  de  Baveux,  de  Montivil- 
liers,  de  Saint-Germain  d*Auxerre. 

Vers  le  xii'  ou  xiii"  siècle,  la  cathédrale 
de  Chartres,  la  Sainte-Chapelle  de  Paris  qui 
a  eu  deux  clochers  successifs,  Worms,  Saint- 
Martin  de  Cologne,  Tourna  y. 

Du  XIII*  au  XIV*  siècle,*celui  de  Stras- 
bourg, de  la  cathédrale  d'Anvers. 

0'  M.  Arnaud  de  Troyes,  dans  son  texte  des  Anti- 
qiûiéide  la  ville  de  Troyet,  p.  44,  in-folio,  nous  ap- 
prend que  Ton  retrouve,  dans  la  consiruciion  de  ce 
manoir,  des  détails  évidemment  empruntés  au  chAteau 
4e  Césarée,  vulgairement  nommé  la  Tour  des  Pèle- 
rins, en  Palestine.  On  y  retrouve  les  protils.  la  forme 
des  créneaux,  des  macbicoulis,  etc. 

(3)  Sur  les  roodiflcations  progressives  dans  cette 
partiedes  étilises  du  xiii'  au  xxv*  siècle,  V.  les  instruc- 
tiomda  comité,  archlter.ture  religieuse,  2«  série,  p.  23, 
37,  Vaisioire  de  l'architecture  de  Hope,  les  ouvrages 
de  Brition  et  Pngin,  le  Court  d'antiquitéê  momonen- 
tales  de  M.  de  Caumont,  4*  partie,  voir  aux  mots  Flè- 
cma  et  Toolts;  Batissier.  Éléments  d'archéologie , 
in-t2,  p.  472,  480.  4K3. 

^3)  Sorl'origlnrdes  cloches,  voir  Allatius,  de  Tin- 
tinnabulUt ,  Angélus  Rocca,  Du  Canpe,  Macri,  Jodo- 

Tome  ï. 


Du  XIV'  au  xv** siècle,  ceux  de  la  cathédrale 
de  Vienne,  en  Autriche,  de  Burgos,  de 
Bayeux  ,  Caudebec ,  Ëvreux ,  Saint-Jean ,  à 
Caen,  Notre-Dame  de  Rouen. 

Voir  encore  aux  noms  Barcclonne,  Bonn, 
Freybert  ,  Fribourg  ,  Glasgow  ,  Listfield  , 
Mayence  ,  Nuremberg,  Saint- Porch aire  , 
Saint-Saturnin,  Tann,  et  dans  VBistoire  de 
Varchitecture  de  Hope,  pt.  lxii,  lxiii. 

CLOCHIi)S.  —  Une  des  plus  anciennes 
formes  que  nous  puissions  citer  de  cet  in- 
strument, est  celle  publiée  par  Strutt  dans 
son  Angleterre  ancienne,  édition  anglaise 
ou  française,  pi.  xx;  elle  est  percée  de  trois 
trous  au  sommet,  du  moins  sur  le  côté  ap- 
parent, peut-être  eu  a-l-elle  autant  sur 
rautre,'ce  que  nous  ignorons. 

Cloche  Scandinave  de  forme  carrée  et  por- 
tant sur  quatre  pieds.  Ou  voit  sur  une  dès 
faces  une  main  divine  bénissant;  au-dessous 
est  un  Christ  en  croix  portant  une  cou- 
ronne royale  à  fleurons.  Cette  curieuse  clo- 
che est  publiée  dans  le  4*  volume  de  VAr^ 
cheologia  scotica  ou  Transactions  ofthe  So- 
ciety  of  Antiquaries  of  Scotlandia,  in-4'>, 
pi.  IX,  intitulée  :  Ecclesiastical  BelL  V.  la 
p.  119  du  texte,  n**  7. 

Une  inscription  de  1^50,  gravée  sur  une 

f lierre  de  fondation,  publiée  dans  le  \"  vo- 
ume  de  l'ouvrage  intitulé  :  Antiquités  de 
Marseille,  parHuffy,  offre  la  vue  d'une  petite 
église  avec  son  clocher  et  des  cloches;  dans 
le  2*  volume  du  moisde  juin  des  *y^r^a  sanc- 
torum  des  Bollandistes,  p.  25  et  28,  on 
trouve  diverses  représentations  d'instru- 
ments servant  de  cloches  pour  les  cérémo- 
nies de  la  liturgie  dans  Tl^lglise  grecque  au 
moyen  Age  (5). 
Voir  aussi  au  mot  Carillons. 
Cérémonies  en  usage  pour  la  bénédiction 
des  cloches.  V.  les  planches  du  Pontificale 
romanum,  édition  de  Rome  et  de  Paris,  in- 
folio, 15^4,  pars  2%  p.  189,  198,  199. 

CLOCHETONS.  —  Sur  Tintroductlon  de 

eus.  Ferrarius,  Mayer  dans  son  Masœum  mimstr,  ec^ 
c/efiee^- Thiers,  SarnHIi  et  tous  les  auteurs  rilés  par 
Fabricius  dans  sa  Bibliotheca  antiquaria,  p.  539,  et 
aussi  Kircber,  Kusitrgia  universatis,  3  vol.  in-folio.  Il 
y  a  rJnq  manières  de  cloclies,  dit  Guill.  Durand  dans 
son  Rationale  divin,  officier.,  chapitre  des  Cloches, 
à  savoir  :  esquelles,  timbre,  noies, nolettes  et  cloches; 
la  cloche  tonne  A  l'église,  l'esquelle  au  réfectoir,  le 
timbre  au  cloître,  la  noie  au  clioaur.  la  oolette  à  Phor- 
loge.  Paulin  PAt\»,  Monuscriix  français,  i.  II,p.  b6, 
citant  (roloiii.  traducteur  de  Durand,  manuscrit  avec 
miniatures,  n«  6840;  on  v  apprend  que  c'est  au  roi 
Charles  V  que  l'on  doit  d'avoir  le  premier  réglé  la 
sonnerie  en  France,  ib.,  p.  6S.  On  y  trouve  une  lé- 
gende curieuse,  p.  A7,  sur  l'originp  de  Vangelus  qui  se 
sonne  trois  fois  par  jour. 
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ce  genre  d'ornement  dans    Pardi i lecture  feuille,  etc.,  comte  <fe  Forbin,  iii-4%  chei 

gothique,  voir  le  Cours  d'antiquités  mono-  Chailamel,  à  Paris. 

mentales  de  M.  de  Caumont,  i  vol.  in-8*,  Celui  de  la  cathédrale  Salnt-Âmbroise  de 

-i'  partie,  Architecture  religieuse,  p.  i54,  Milan.  Latuada,  Description  de  Milan,  t.  lY, 

179,  â6J ,  288,  299  et  les  planches  de  V Atlas  planche  de  la  p.  311 ,  en  donne  une  vue. 

-qui  â^y  rattachent.  V.  aussi  dans  les  In^  Celui  de  Fëgiise  d'Àries,  mélange  de  ro* 

struetions  du  comité  des  arts  et  monuments,  man  et  de  byzantin.  V.  Arles. 

architecture  religieuse,  2*  série ,  p.  16,  45,  Celui  de  Tancien  couvent  des  AugasUns, 

46,  64,  65,  90,  103.  L'église  de  Milan,  le  à  Toulouse,  converti  en  musée  (3).  Tayîor 

tombeau  des  Scaliger,  réglise  de  Reims,  et  de  Cailleux,  Voyages  pittor,  en  France 

Notre-Dame-de»rÉpine,  etc.,  peuvent  servir  (Languedoc),   pi.  xvii,  xviii ,  xix ,  xxx , 

d*exemp!es  pour  remploi  de  cet  ornement,  xxxiii,  etc. 

Celui  du  couvent  des  Peiits-Augoslins  de 

CLOCHETTES  servant    d'instrument  de  Paris,  converti  en  musée  par  les  soins  d'Al. 

musique.  —  Un  beau  chapiteau  h  bas-re-  I^noir.  V.  aux  mots  Augustirs  et  Musées. 

lief  provenant  de  Tabbaye  de  Boscherville,  Celui  de  la  cathédrale  de  BAIe,  servaol 

xr  ou  XII'  siècle,  en  offre  des  exemples.  autrefois  de  cimetière,  mélange  d'architec 

Voir  Boscherville,  Carillo^ts.  ture  romane,  gothique  et  de  renaissance. 

Voir  aussi  les  planches  du  traité  de  Canta  V.  à  Bale. 

et  miix/ca  «o^rri  de  Martin  Gerbert,  2  vol.  —  De   Saint  -  Bertrand  de   Corominges 

in^*",  eiWiWemin,  Monuments  français,  1. 1,  t  Languedoc  ).    Fogages   dans    Vaneienne 

pi.  LU  et  le  texte  qui  s'y  rattache,  et  au  France,  p\.  clxxxv  (il  sert  de  musée  depuis 

mot  ÉTOILE  d'ôr.  quelques  années  ).  V Univers  pittor.  de  Di- 

dot,  frères,  en  aonne  une  vue  développée 

CLODOMIR.  —  Statue  prétendue  de  ce  (France),  pi.  ccxxviii.   On  y  trouve  un 

prince  au  portail  deTéglise  Saint-Germain-  exemple  remarquable  de  statues-colonnes. 

des-Prés(i).  Histoire  de  cette  église,  par  Fragment  du  beau  cloître  de  style  méro- 

dom  Bouillard,  1   vol.  in^olio,  planche  de  vingien,  existant  autrefois  à  Beauvais.  ^fto 

la  p.  368.  des  arts  hn  France,  Alex.  Lenoir,  pi.  viii. 

Dans  la  suite  des  Costumes  français,  par  reproduit  par  A.  Hugo  dans  la  France  mo- 

Maillot  et  Martin,  atlas  du  3'  vol.  pi.  i,  pre*  numentale,  t.  Il,  pi.  civ. 

mière  figure.  Monarchie  française  de  Mont«  — De  Péglise  de  Bocherville  ou  Boscher- 

faucon,  1. 1,  pi.  vu  et  la  p.  54  du  texte.  ville,  vers  le  xii"  siècle,  style  roman.  Foya-^ 

ges  pittor,  et  romantiques  dans  Vaneienne 

CL(MTRES(2).  — Pour  éviter  des  erreurs  France,  par  Taylor  et  de  Cailleux  (Aor- 

en  les  classant  dans  Tordre  chronologique  mandie  ),  pi.  cxv,  cxvi,  cxxii. 

de  leur  construction,  nous  avons  pensé  bien  Ce  cloître  offre  un  autre  exemple   de 

faire  en  adoptant  Tordre  alphabétique  du  figures  remplaçant   des  colonnes  ou  des 

lieu,  de  la  ville,  de  l'église  ou  du  nom  du  pieds-droits. 

saint  dont  ils  portent  la  désignation.  Parmi  —  Du   couvent    de  Relem  (Portugal), 

tous  ceux  qui  existaient  autrefois  en  Aile*  V.  Bblen  dans  ce  Dictionnaire, 

magne,  en  Anglelerre^en  Ecosse,  en  France,  —  De  la  cathédrale  de  Bonn,  xi*  ou  xir 

en  Italie,  etc.^  nous  citerons  les  suivants  siècle,  gravé  en  3  planches,  plan,  coupe, 

comme  remarquables.  élévation  et  détails,  à  la  fin  d'un    livre  de 

*Celui  de  la  cathédrale  d^Aix,  monument  M.  Laur.'Lersch,  dont  le  titre  est  donné  à 

du  XIV*  au  XV*  siècle.  Moyen  âae  monumen-  Tarticle  Bonn. 

tal,  pi.  xcviii;  détails,  ib.,  pî.  lx.  C'est  à  —  De  Cantorbery^  à  l'église  de  ce  nom, 

tort  si  cette  planche  porte  cloître  d'Arles.  xiv*  siècle.  V.  les  publications  anglaises  de 

Vue  intérieure  du  même  cloître.  Porte»  cette  église,  par  Brilton  et  Lekeux,  etc. 

(I)  L'abbé  Lebeuf  prétend  que  tontes  ces  figures  de  Tant  nous,  que  ces  belles  et  silencieuses  galeries  pri- 
roisetreines  qui  ornaient  les  portails  de  nos  églises  Yécs  de  leurs  habitants  naturels,  offrani  a»  asile  prô- 
ne sont  que  des  fleures  de  prophètes  et  des  person^-  lecteur  à  des  sarcophages,  à  des  fra^^enis  d'architec- 
najges  de  rAncien  Testament.  ture  et  de  sculpture,  à  des  pierres  tombales  ;  mines 

(3)  Sur  l'usage ,  la  destination  et  la  forme  Tariée  doublement  précieuses,  puisqu'elles  sont  préservées 

des  cloîtres  des  monastères,  voir  les  Êléuieias  d'ar^  d'une  destroction  complète  et  surtout  Yandalique  en 

cMologie  nationale  de  Batissier,  in-i2,  i848,  p.  S34.  servant  d'abri  à  d^anires  mines;  il  noos  semble  voir 

(3)  Lorsqu'un  clotire  ne  p«^ut  plus  avoir  de  destina-  deui  infortunés  se  prêtant  an  mutuel  appui  et  rendant 
lion  claustrale  par  force  majeure  ou  par  cas  fortuit,  ainsi  moins  amére  leur  commune  détresse.  Les  clol- 
c'est  une  irès-neurcuse  idée  que  de  transformer  en  1res  qui  seraient  trop^éloignés  des  lieui  habités  pour- 
musées  publics  ceux  qui,  sans  celte  mesure  conserva-  raient  être  convertis  en  ossuaires,  nomme  la  Bretagne 
trice,  seraient  sans  doute  détruits  ou  convertis  en  et  la  Soisse  en  offrent  plusieurs  exemples, 
usine,  en  prison,  etc.  Rien  n'est  plus  imposant,  sui- 
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>—  De  la  chartreuse  de  Grenoble.  V.  Char-  de  la  5^  s<trie.  Très-helle  planche  dessinée 

TREUSB.  et  lithographiée  par  Victor  Petit. 

—  I>e  Téglise  de  Cahors.  Foyages  pitto^  Autres  vues  du  ménrie  cloître  à  vol  d'oi- 
reêques  en  France  ( Languedoc } ,  par  Tay-  seau  dans  le  Monasticum  gallicanam,  Y.  au 

lor,  1.  I,  pI.LXXII.  mOtJEAN-DES-VlGNES. 

—  Des  Célestins  de  Paris,  XVI*  siècle.  Mil-  — De  Saint- Jean -de- La tran,  à  Rome. 
lin,  jiniiquiiéê  nationales,  t.  1,  pi.  xxvi,  D'Agincourt,  j^rchitectarcj^}.  xxx, n°là  i, 
n*  3.  style  du  xiii*  siècle. 

— 'Des  GélestinSyà  Rodez.  Foyages  pit"  Vue  perspective  de  ce  cloître.  Albamdu 

tor.  en  France  (  Languedoc)^  t.  H,  pi.  xcvi.  Sommerard,  2'  série,  pi.  m. 

—  Delà  Claustrilla, à  Burgos,  au  menas-  Autre  vue  générale,  très-belle  perspec- 
tère  de  las  Huelgas.  Eêpagne  artistiq.  et  mo-'  tive.  Valentini,  Principale  basilichediJionia, 
num.y  chez  Hauser,  à  Paris,  i^  livraison.  in-folio,  1822  à  1836. 

—  De  l'église  de  Gluny,  à  Paris,  xv  siècle  —  De  Tabbaye  Saint-Jean-dcs-Hois,  à  To- 
environ.  Histoire  de  Paris,  frar  de  Saint-  lède,  très-beau  cloître  du  xv*  siècle.  Moyen 
Victor,  et  dans  la  Statistique  de  Paris,  par  âgepittor.,  pi.  xxxvii,  et  dans  V Espagne 
Albert  Lenoir,  livraison  de  Gluny.  V.  les  artistique  et  monumentale,  Q^  \\\rsk\so\\, 
planches.  —  De  Téglise  Saint-Janvier,  à  Naples , 

—  De  Saint-Miehel  de  Guxa.  Foyagespit*  xv«  siècle.  Voyages  à  Naples  et  en  Sicile 
tor,  en  France  {Roussillon),  par  Tayloret  de  Richard  de  Saint-Non.  V.  la  table  des 
autres,  ph  clxi.  planches. 

Vue  perspective  de  Tancien  cloitre  de  —  De  Téglise  Saint*  Laurent -hors- des- 

Pabbaye  de  Saint-Denis,  en  France,  très-  Murs;  Rome,  xii«  ou  xiir  siècle.  D'Agin- 

remarquable.  V.  ce  que  nous  disons  à  Far-  court.  Architecture,  pi.  lxviii,  n""  34  ;  plan- 

ticle  Saint-Denis.  che  lxx,  n°  6. 

Gelui  du  monastère  del  Campo,  en  Rous-  —  De  Téglise  Saint-Maclou,  à  Rouen,  xvr 

sillon ,  Foyages  ^pittoresques  en  France ,  siècle,  dont  les  colonnes  sont  ornées  de  fi- 

pi.  XVII  bis,  xin*  siècle.  gures  en  relief  représentant  une  danse  des 

—  Du  collège  délia  Pace,  à  Rome.  D^A-  morts;  il  en  existe  une  planche  CTavée  par 
gîBOOort,  Architecture,  pi.  lviii,  n**'  4, 5, 6,  Langlois  du  Pont-de-rArche  dans  la  Descrip" 
xn*  siècle.  tion  historique  des  maisons  de  Rouen,  par 

—  De  réglise  d'Elne,  Foyages  piltor.  en  M.  de  Laquerière  ;  Paris,  1821. 

France,  par  Taylor,  etc.  {Roussilfon),  plan-  — De  Téglise  Santa-Maria-Novella,  à  Flo- 
ches cxLvii,  architecture  romane.  rence.  V.  au  nom  de  la  ville. 

Gloltre  f très-beau)  d'architecture  romano-  —  De  Saint-Martin,  à  Naples,  à  la  Ghar- 

byzantine  de  réalise  Saint-Émeran ,  à  Ra-  treuse  de  ce  nom.  Foyages  en  Sicile  de  Ri- 

tisbonne,  publié  dans  l'ouvrage  de  MM.  Popp  chard  de  Saint-Non.  V.  Naples. 

et  Bulean,/>«  trois  âges  de  l? architecture  en  —  De  l'église  de  Saint-Maurice,  à  Vienne, 

Allemagne,  en  allemand  et  en  français,  in-  en  Dauphiné,  xiii*  siècle.  Univers  pittor,  de 

folio:  les  planches  sont  très-bien  exécutées,  Didot,  frères  {France ),  pi.  cccxvii,  cccxl. 

—  Du  monastère  des  Ermites,  à  Palerme.  —  De  l'abbaye  deSaint-Michel,  en  France. 
V.  ce  nom.  V.  les  planches  de  V Histoire  de  cette  abbaye 

De  l'église  de  Gironne  (Espagne),  Afoyfii  par  Max. Raoul,  1  vol.  in-8%  p.  103  et  105 

âge pittor., y\i*  Wi  viii* siècle,  pi.  lxxv.  du  texte,  il  est  à  double  arcaae,  ce  qui  ne 

—  Du  couvent  de  Guackilupe,  en  Espagne,  se  voit  que  là.  Monument  du  xiir  siècle, 
style  mauresque  mêlé  de  gothique.  Foyages  publié  plus  en  grand  dans  l'ouvrage  dé- 
pitior.  en  Espagne,  par  Alex,  de  La  Borde,  taillé  à  Mont  Saint-Michel. 
architecture  du  xiv*  siècle.  V.  la  table  des  —  De  l'église  de  Moissac,  monument  du 
planches.  xr  siècle  environ.  V.  Moissac. 

—  Du  couvent  de  las  Huelgas,  en  Espagne,  Autre  à  l'église  de  Montréal,  en  Sicile, 
roagpnifiqne  architecture  du  xiv*  siècle  en-  xii"  et  xiir  siècles.  Moyen  âgepittor,,  plan- 
TîroD.  V.  les  planches  de  VEspagne  artisti-  che  cxxxv,etau  mot  Montreale,  les  divers 
que  et  monumentak,  in-^olio,  par  une  so-  ouvrages  qui  v  sont  indiqués. 

ciétë  de  littérateurs  et  d'artistes  français  et  Gelui  de  l'abbaye  du  Mont-Gassin.  V.à  ce 

espagnols,  à  Paris,  chez  Hauser,  éditeur,  nom.  Durand,  architecte,  en  donne  une  vue 

Gette  plancheest  ïniiiuXée:  Entrée  du  chœur  réduite  sur  le  frontispice  du  Parallèle  des 

da  monastère,  etc.,  4*  livraison.  monuments  anciens  et  modernes,  1  vol.  in- 

— De  Tabbaye  de  Saint- Jean-des- Vignes,  folio,  architecture  du  xvr  siècle  environ, 

à  Soissons,  xiv*  siècle.  Album  des  arts  au  —  De  Téglise  Saint-Nicaisc  de  Reims , 

moyen  âge,  par  M.  du  Sommerard ,  pi.  \r  restitué  d'après  d'anciennes  gravures,  par 
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L.  J.  Guenel>aiiU  et  L.  Courtin,  publié  dans 
le  Moyen  âge  monumental,  pi.  ex. 

—  De  Téglise  de  Notre-Dame  de  Glermont 
(  Auvergne;,  architecture  romane.  A.  Hugo , 
France  monum.,  t.  Hf,  pi.  lxxxviii;  f^oyages 
pittor,  en  France,  Taylor.  V.    Clerhont. 

—  De  réglise  cathédrale  de  Noyon.  V.  au 
mot  NoTON. 

Très-beau  cloître  de  Péglise  Saint-Paul  de 
Barçelonne,  xii*  ou  xiir  siècle.  Moyen  âge 
monumental,  pi.  ccxxxi. 

—  De  réglise  Saint-PauI-hors-des-Murs , 
XII'  et  xiu*  siècle.  D\4gincourt ,  Architec» 
ture,  pi.  XXXI,  xxxii,  xxxiii. 

De  réglise  Saint-Pierre-ln-Montorio,  à 
Rome,  architecture  du  xvi*  siècle.  D^Agin- 
court,  ib.,  pi.  LViii,  n""  iO. 

—  Du  monastère  de  Poblet  (  Espagne  ) , 
architecture  du  xv  siècle  environ.  Voyages 
piiior,  et  histor.  en  Espagne,  par  Alex,  de 
La  Borde,  t.  L  pi.  lxxviii. 

—  De  la  cathédrale  de  Houen,  vue  d^une 
des  salles  basses.  Taylor  et  de  Cailloux,  roy. 
pittor.  en  France  (AWfm»idi>),  pl.cxxxiii. 

On  trouve  plusieurs  beaux  cloîtres  de 
style  roman  ou  romano-byzantin ,  publiés 
dans  Pouvrage  intitulé  :  Monuments  de 
l'architecture  du  vir  au  xiii'  siècle  sur  Us 
bords  du  Rhin  inférieur,  \  vol.  in-folio, 
par  Sulpice  Boissérée;'  voir  la  liste  des 
planches  en  tête  du  volume. 

—  De  réglise  de  Salisbury,  un  des  plus 
beaux  monuments  de  ce  genre,  style  gothi- 
que fleuri  du  xiv*  siècle.  V.  Salisbury. 

—  De  réglise  Sainte-Scholastiquo,  à  Su- 
biaco,  architecture  du  xiii'  siècle.  D^Agin- 
court,  Architecture,  pi.  xxix,  n"  i;  une 
inscription  porte  la  date  123.^. 

~  De  Tongres  en  Belgique,  xir  siècle. 

V.  T0?IGRE8. 

A  Vienne  (  Autriche  ),  deux  cloîtres  assez 
curieux  dans  deux  églises  de  cette  ville, 
du  xivau  XV'  siècle.  F'oyages  en  Autriche, 
par  M.  Alex,  de  1^  Borde,  \  vol.  in-folio, 

pi.  L,  Ll. 

—  De  Saint-Vandrilie  (Normandie).  Es' 
sai  historique  et  description  de  V abbaye  de 
ce  nom,  par  Langlois,  1  vol.  in-S"*,  pi.  iv  et  v. 

—  De  la  cathédrale  de  Westminster. 
V.  toutes  les  descriptions  de  cette  église  pu- 
bliées en  Angleterre,  au  nom  Westihnster. 

—  De  la  cathédrale  de  Zurich  (Suisse), 
indiqué  du  xiir  siècle,  ou  plutôt  du  xr  ou 
xiiv  Moyen  âge  pittor,,  pi.  LXii. 

Nous  avons  essayé  de  donner  une  liste  de 
cloîtres  parmi  ceux  qui  nous  ont  semblé 
les  plus  remarquables ,  classés  par  ordre 

alphabétique  des  lieux  ou  des  saints  dont 

"S 

ki^Oo  fait  que  l'abbé  T.ebeuf  pfnsaii  quo  ces  &tn- 
lUtfs  porta lU  den  noms  4e  rois  et  reines  de  France,  ne 


ils  portent  les  noms;  nous  allons  compléter 
ce    travail   en  les.  indiquant    par   siècles. 

La  belle  galerie  qui  entoure  Fatrium  de 
réglise  Saint-Clément,  v*  siècle,  pourrait 
bien  passer  pour  un  beau  modèle  de  cloître 
à  cette  époque. 

'  Du  VIII'  i  la  fin  du  x*  siècle,  ou  de  Tépo- 
que  carlovingienne,  les  restes  du  cloître  de 
réglise  Sain t-Sé vérin,  à  Bordeaux,  de  Péglise 
Saint-André-le-Bas,  à  Vienne  (Dauphinë), 
de  réglise  de  Gironne,  en  Espagne.  V.  tous 
ces  noms. 

Du  XI*  siècle  à  la  fin  du  xii%  celui  d*Arles, 
de  Bochervii{[^,  celui  de  Notre-Dame  du  Puy, 
de  Pabbaye  de  Mont  -  M ajour ,  de  P^lise 
d'Elne,  de  Saint^Laurent-hors-des-Murs,  de 
Tongres,  etc. 

Du  XII*  au  XIII* ,  ceux  de  Pabbaye  du 
Mont-Sainl-Michpl,  de  Téglise  de  Zurich,  en 
Suisse,  de  Sain t-Jean-des- Vignes,  à Soissons, 
de  Saintc-Scholastique,  de  Saint-Paul-hors- 
des-Murs,  à  Rome,  etc. 

Du  XIV*  à  la  fin  du  xv*,  du  Campo  Santo, 
de  Canterbury,  de  Salisbury,  de  Saînt-Ni- 
caise  de  Reims,  de  la  cathédrale  de  Rouen, 
de  Novon,  de  Saint-Jean-des-Rois ,  à  To- 
lède, (le  Tancicnne  cathédrale  de  Tréguier. 
V.  les  planches  de  Touvrage  intitulé  :  la  Ifre- 
tagne  et  ses  monuments,  in-folio.  V. Bretagne. 

Au  xvr,  ceux  des  Célestins  de  Paris,  de 
Saint-Maclou,à  Rouen  avec  sa  danse  des 
morts,  de  Téglise  de  Cluny  ,  à  Paris,  de 
Saint-Janvier',  à  Naples.  V.  tous  ces  noms. 

On  trouve  les  plans,  coupes  et  détails  de 
plusieurs  cloîtres  et  couvents  de  Rome  au 
xvr  siècle  dans  Touvragc  intitulé  :  Howu 
moderne,  in-folio,  par  Ixstarouilli ,  archi- 
tecte, savoir:  celui  de  Sainte-Marie-de-la- 
Paix,  t.  1,  pi.  LXiv,  Lxvi;  de  Saint-Pierre-ès- 
Liens,pl.  cxu,  cxlii,  on  y  voit  unbeau  puits 
de  la  renaissance,  celui  de  Téglise  Saint- 
Jean- Baptiste,  pi.  CLXXI. 

CLOTAIRE  T'  ou  IL  —  Figure  en  pied  du 
premier  de  ces  princes ,  tenant  une  église 
en  signe  de  fonoation.  Trésor  de  la  coih 
ronne  de  France  diaprés  Monlfaucon,  t.  I, 
pi.  XI,  et  V Atlas  des  monuments  français, 
par  Alex.  Lenoir,  in-folio,  pi.  vi^  et  celle 
publiée  dans  le  2"  volume  du  Foyage  litté^ 
raire  de  deuœ  bénédictins,  in-4*,  p.  i4, 
avec  sa  pierre  tombale  telle  quMle  existait 
à  réglise  Saint-Médard  de  Soissons.  Cette 
pierre  accuse  Part  du  xiv  siècle. 

Autre  tenant  un  livre  ou  un  instrument 
de  musique.  Cette  statue  faisait  partie  des 
36  figures  qui  ornaient  le  portail  de  Notre- 
Dame  de  Pans  (1)  avant  95.  Beauifier  et  Ra- 

reprétenteni  réellement  que  Ues  rois  et  reines  de 
Jiida  ou  de  TAncien  Testament,  tels  que  David,  Sa- 
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collection  d'eslampes  du  Cabinet ,  concer- 
nant V/fiêtoire  de  France, 

Monnaies  de  ce  prince,  ménie  collection, 
citée  par  le  père  Lelong,  Bibliothèque  litté- 
raire, t.  111,  p.  46,  n°  èS6,  qui  est  celui  de 
sa  date. 

CLOTILDE.  -  Sa  statue  se  voyait  au  por- 
tail de  Téglise  Saint -Germain -des -Prés, 
style  byzantin  est  des  plus  intéressants,  le    Montfaucon,  Monarchie  française,  1. 1,  plan- 
trône  est  également  curieux,  mais  d'un    che  yii.  Le  portail  est  gravé  à^Tk%V  Histoire 
style  inconnu.  de  l'église,  déjà  citée,  et  dans  d'Âgincourt, 

Sceau  de  Clotaire  I".  Trésor  de  la  coa-    Sculpture,  pi.  xxix,  n<»8;  Univers  pittores- 
ronne  de  France  d'après  Montfaucon,  1. 1,    que  de  Didot,  frères  (  France  ),  pi.  cl. 
pi.  XII,  n""  9,  et  les  Collections  de  sceaux       Autre  statue ,  provenant,  du  portail  de 
du  marauis  de  Migieux ,  in -4'*,  du  Tré-    Téglisc  Notre-Dame  de  Corbeil.  Willemin, 
,  sor  de  la  numismatique,  sceaux  des  rois    Monuments  français,  1. 1,  pi.  lix, lx. 


thier.  Recueil  de  costumes,  t.  I,  planche  x. 

Autre  qui  se  voyait  autrefois  au  portail 
de  Saint-Germain-des-Prés,  avant  les  des- 
tructions de  93.  y.  le»  figures  de  ce  portail 
dans  VHistoire  de  cette  abbaye,  par  dom 
Bouillard,  in-folio,  planche  de  la  p.  308. 

Dutillet,  dans  son  1"  volume  des  Rois  et 
reines  deFranee{i),  in-i',  p.  47,  donne  une 
ligure  de  ce  roi  dont  le  costume  dans  le 


Belle  statue  de  cette  princesse  provenant 
de  l'ancien  portail  de  l'anbaye  deSaint-Jean- 
de^Lille,  bâtie  par  fngeburge,  femme  de  Phi- 
lippe Auguste ,  et  maintenant  placée  dans 
les  caveaux  de  l'église  de  Saint-Denis,  elle 
est  consciencieusement  dessinée,  gravée  et 
publiée  duns  l'ouvrage  de  M.  Herbe,  in-' 


de  France.  V.  la  table  des  monuments. 

Monnaies  de  ce  prince.  V.  Bouteroue,  Le- 
blanc, le  Trésor  de  numismatique,  etc. 

CLOTAIRE  11.  *—  Sa'figure  couchée  sor 
son  tombeau,  provenant  des  tombeau l^  de 
Saint-Denis.  V.  les  Antiquités  de  Paris,  par 

Bonfons.et  Dubrcul,  édition  in-8°,  planche  tituté  :  Histoire  des  beauœ^arts  en  France' 

de  la  p.  35.          ^  par  les  monuments,  xii'-A**',  Paris,  1842-43, 

Nous  devons  prévenir  que  les  statues  re-  .pi.  xix,  par*  A.  Garnier.  Cette  statue  est 

Î produites  par  ce  livre  ne  sont  pas  telles  que  une  des  bonnes  sculptures  du  xii*  siècle, 

es  monunoents  mêmes,  c'est-à-dire  suivant  Pour  l'explication  des  détails,  V.  p.  f&  de 

le  style  assez  barbare  de  j'époque,  mais  l'ouvrage  cité  ci-dessus*, 

arrangées  et  mises  en  action,  les  costumes  Église  Saintjî-Clotilde  aux  Andelys  (  Nor- 

faits  de  chique,  etc.,  ce  qui  détruit  beau-  mandie),  monument  du  xv*  au  xvi*  siècle. 

€oup  leur  mérite  monumental  pour  ceux  Façade  et  détails  de  sculpture  et  d'architec- 

qui  étudient.  Cependant.  l'auteur  nouspré-  ture,  Foyagespittor,  en  France,  Taylor  et 

vient  que  celle  du  roi  Clotaire  II  qu'ilpuDlie  de  CaiJleux  [JSormandie}^  t.  Il,  pi.  clxxxix, 

ici  dans  son  livre  est- d'après  un  taoleau,  cxcii,cxgiii. 


dont  malheureusement  il  né  donne  pas  l'é- 
poque ni  l'origine. 

VoirMaillqt  et  Martin,  Costumes  français, 
ouvrage  plus  sûr  pour  l'étude,  in -4^,  pi.  iv 
de  Tatlas  du  3«  volume,  n"^  8,  9. 

Statue  du  Musée  Napoléon,  ib.,  pi.  v,  n*"  1 . 


ChAsse  des  reliques  de  cette  sainte  prin- 
cesse,, gravée  dans  les  Acia  sanctorumie& 
Bollandistes,  mois  de  juin,  1. 1,  p.  293.  Cette 
châsse  est.  faîte  d'après  une  plus. ancienne 
qui  n'ex\stc  plus  depuis  longtemps;  elle  est 
ornéç  de  ligures  dont  une  est  celle  de  la 


Pour  les  monnaies  de  Clotaire,  voir  les    sainte  placée  debout  devant  une  fontaine  à 


mêmes  indications  que  ci-dessus. 

CLOTAIRE  m.  —  Figure  en  buste,  eravée 
dans  le  i*'  volume  de  Mézeray,  in-l^  (2). 
V.  aussi  Maillot  et  Martin,  ib.,  pi.  vi,  n""  6 

(plus  que  douteux  comme  monument  his-    sainteClotilde;  d'autres  y  voient  la  reine  Ber- 
torique  ),  ou  encore  celui  qui  existe  dans  la    the,  femme  du  roi  Robert  (3).  V.  Péoauques. 


jet  d'eau,  elle  tient  quelque  choseque  nous* 
n'avons  pu  deviner. 

Quelques  archéologues  pensent  que  les 
statues  de  reines  ayant  une  patte  d'oie,  ou 
les  reines  Pédauques  sont  les  mêmes  que 


loinon,  etc.,  ou  même  4es  prophètes  ou  quelque  autre 
personnage  de  ce|$enre.  Celle  opinion  du  savant  erili- 
qae,  qui  délruiraii  toutes  les  dénominations  bénédic- 
tines, esc-elle  fondée?  nous  l'ignorons.  De  nos  Jours 
M.  Didron  reproduit  ce  («enlimeni  dans  son  Rapport 
utr  l'église  de  Chartres,  p.  ii,eiau'on  croirait  sans  ap- 
pel; cependant,  MM.  Lassus  et  violler  le  Duc,  archi- 
tectes, prouveraient  le  contraire,  dans  leur  Aoppori  au 
miniêtre  des  cultes.  Paris,  J843,  p.  29.  Voir  aussi  Nu- 
tab-Dame. 

13  Sur  cet  ouvrage  si  important,  voir  les  observa- 


tions de  Poitier,  p.  33  du  i"  volume  de  son  texte  des 
planches,  Willcjnin,  Monuments  inédits. 

{2)  Abrégé  de  l'histoire  de  France.  Mézpray,  qui  in- 
dique que  ce  portrait  est  tiré  du  Cabinet  du  rot, 
aurait  bien  dû  dire  quel  est  ce  cabinet  cl  où  il  est 

glacé;  du  reste  un  ne  peut  faire  aucun  fond  sur  cette 
gurc. 

{Sj  D'autres,  d'après  l'abbé  Lebeuf,  prétendent  que 
les  statues  nommées  de  ce  surnom,  représentent  la 
reine  de  Saba  qui,  dit-on,  avait  les  pieds  mal  faits. 
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Autre  princesse  de  ce  nom  ,  femme  de  Clôture  en  style  arabesque.  Chœar  de  Vé' 

Thierry  1'%  figure  assez  belle,  mais  non  au-  glise  cathédrale  de  Roaez,  Taylor  et  de 

thcntique,  donné  par  Maillot  et  Martin,  Cos-  Cailleux  (  Langaedoc),  t.  I,  pi.  xciv. 

tames  français,  atlas,  pi.  vu,  n*"  4.  Willemin,  Montuneniê  inédits,  donne  plu- 

Autrc  femme  de  Dagobert  II  ;  même  ou-  sieurs  curieux  exemples  de  clôtures  pour 

vrage,  pi.  viii,  n"*  8.  les  xv*  etxvr  siècles,  planches  ccxx ,  ccxxi, 

CCXXII. 

CLOTURES  (1}  du  sanctuaire  ou  du  chœur  Celles  de  la  cathédrale  d'Amiens,  repré- 

des  églises.  —  En  pierre,  marbre,  bois,  mé-  sentent  les  diverses  actions  de  saint  Fîrroin. 

lal,  etc.  On  les  trouve  publiées  dans  le  Moyen  âge 

Parmi  les  plus  remarquables  nous  cite-  monumental,  pi.  ox,  et  dans  la  suite  -cfes 

rons  d'abord  celles  de  quelques  basiliques  Cathédrales  de  France,  par  Chapuis.  Voir 

rhrétienncs,  telles  que  Saint-Clément  de  Amiens. 

Rome ,  San  Miniato ,  Saint  -Antoine  de  Pa-  A  Téglise  cathédrale  de  Tolède  (Espagne], 

doue ,  la  chapelle  Sixtine,  à  Rome,  la  cha-  Le  chœur  est  entouré  d'une  belle  boisene 

pelle  Palatine,  etc.  Y.  à  ces  noms.  d'unegrandeélévation,toute sculptée etoou- 

Celles  de  la  cathédrale  de  Paris,  bar-  verte.de  statuettes  placées  dans  des  niches^ 

barement  dénaturées  sous  Louis  XIII  ou  gothiques  du  xv*  au  xvi*  siècle  environ.  Li  * 

l^uis  XIV.  Les  sculptures  sont  du  xiii*'  siè-  nef  parait  également  entourée  d'une  boise-' 

cle  (â).  On  en  trouve  quelques  parties  pu-  rie  dans  le  même  svslème  de  sculpture. 

bliées  par  Chapuis  dans   ses  Cathédrales  Moyen  âge  pittor.,  pi,  Lixxyn.Y.  EspkGinE 

françaises,  et  Tolède. 

Nous  signalons  ici  comme  quelque  chose  Cblle  du  chœur  de  l'église  Saint^acques, 

de  très-important,  june  gravure  de  Marot  à  Dieppe,  sculpture  élégante  du  xvi*  siècle. 

'qui  nous  a  conservé  la  trace  des  sculptures  Foyagts  pittoresques  deTâylor  e^de  Cail- 

3ue  nous  sommes  forcés  de  regretter  aujour-  leux  (Normandie)  y  p\,  lxxiv, 
'hui.  Malheureusement,  quoique  gravées 

assez  spirituellement,  elles  sont  tellement  CLOUS.  —  Ceux  dont  Jésus-Christ -eut  les 

réduites  qu'oli  ne  peut  rien  restituer  avec  pieds  et  les  mains  percés  (3),  ont  été  l'objet 

elles;  au  fond  se  voit  l'ancienne  châsse  qui  dé-  de  recherches,  érudiles ,  'consignées  dans 

corait  si  gracieusement  le  dessus  de  1  autel,  plusieurs  *  ouvrages  dont   les  «principaux 

Celles  de  la  cathédrale  dç  Chartres,  repro-  .«ont  : 
duites  dans  diverses  publications,  telles  que  De  quatuor  clavis  crucis  donùnieœ  a  Cor- 
la  Suite   des    cathédrales,-,  par  Chapuis.  nelio  £urtio,  in-]2,'  à  Anvers,*  1670,  avec 
V.  Chartres,  et  \e 'Moyen  âge  monumen-  planches. 

tal,  pi.  X  ;.  dans  la  Monographie  de  Char-  De  cUwis  crucis  dominieœ  et  nonunatim 

très,  par  M.  I^ssus  et  ses  collabateurs ,  pu-  eo  qui  Spoleti  asservffiur;  Roma%    1644, 

bliéesous  les  auspices  et  aux  frais  du  gou-  in-8'',  a  Petro  «nartyro  Frosciante,  plan- 

vernement.  ches. 

Cellos  de  la  cathédnilc  d'Alby,. aussi  mer-  Claffi  dominici  a  Constantino  impositico- 

veilleuses  que*  bien  conservées,  \  en  juger  lumnœ  porphyricœ  (4)  in  urbe  Constantino^ 

par  les  dessins  de  M.  Chapuis,  lithographie  politana. 

•dans  les  Cathédrales  françaises,  V.  Alby.  Dans  le.iivreiie  Uonor.  Nicquet,  intitulé-: 

Clôture  de»la  chapetle  où  3e  voit  le  tom--  de  Titulo  sanctœcrucis,  itt-8"  ;  Paris,  1648; 

beau  de  Henri  Vil,  roi  d'Angleterre,  à  Té-  Anvers,  1670,  avec  planches, 

glise  de  Westminster.  Pu^n^Spécimen  d'ar-  Et  tous  ceux  qui  sont  indiqués  par  Fabri* 

chitectare gothique,  in^l**,  pi.  lx.  cius,  Bibliotheca  antiquaria,  p.  756. 

(i  On  connatt  le  livre  iniilulé  :  Dii$eHaL  sur  la  clô-  bres  qui  sont  venus  envahir  la  place  des  scuipuirct 

tare  des  chœurs  desi  églises,  ou  examen  de  celle  ques-  goihiques  bien  autrement  intéressâmes  que  des  écotn- 

lion  :'  s'il  esl  A  propos  que  le  chœur  des  églises  soit  çons,  des  girandoles  ctaulres  pitoyables  œuvres  d'un 

fermé  de  murailles  ou  de  balusircs,  1  vol.  in-i3,  par  siècle  qui  n'entendait  rien  é  Tari  chrétien  des  Ages 

le  célèbre  J.-B.  Thiers.  Ce  livre  esl  plein  d'érudilion  de  foi  ei  A  la  poésie  des  légendes, 

liturgique,  mais  il  est  nul  sous  le  point  devuemonu-  (S)  Baillei  dans  le  f  volume  de  son  Histoire  des 

mcniai.  fêles  mobiles, p.  502 et  suiv.,  a  fait  des  recherrbet  eri- 

{1)  (Hicsl  indigné  quand  on  pense  A  l'ineptie  des  (Iqucs  sur  cet  objet  oà  II  résume  A  peuprés  tout  ce  qui 

.irtiâies  qui  ont  osé  prendre*  sur  eux  de  détruire  ces  a  été  écrit  de  plus  curieux  par  les  anciens  auteurs, 

curieuses  sculptures  pour  Y  substituer  des  plaques  de  (.4)  Il  y  a  erreur  ici  ou  indication  incomplète  ;  ce 

marbre,  décorées  de  tout  le  luxe  d'ornementation  de  ne  fut  pas  A  la  colonne  môme  que  les  clous  forent  pla- 

mauvaisgoùlqiii  fut  en  vogue  nendantloulicxvii<^sié-  ces,  mais  bien  sur  la  tète  de  la  statue  de  Constantin, 

t'Ie;  mais  ce  qui  est  plus  révoltant,  c'est  de  voir  des  érigée  sur  une  colonne  de  porphyre,  dans  une  place 

auteurs  qui  écrivent  l'histoire  des  monuments,  s'exta-  de  Consljintinopic.  V.  les  auteurs  cités  i>ar  Baillei, 

sier  devant  de  pareils  actes  de  vandalisme  et  nous  dé-  loc.  cit.,  p.  503.  V.  au:«»i  Ir  7«  volume  de  vVniv€r$kU 

tailler  avec  complaisance  les  noms  des  divers  mar-  catholique,^.  w\. 
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V.  les  ouvrages  et  les  planches  qui  s*y  BaptémedeGloTis.  Lemonumenl  le  plus 

rattachent  (1).  curieux  et  le  plus  ancien  qui  existe  de  ce 

Supplice  des  clous.   —  Diverses  repré-  fait  célèbre  est  une  ièuille  de  diptyque  en 

sentations  de  martyrs  attachés  avec  des  ivoire,  qui  passe  pour  être  du  xi*  siècle  ea- 

clous,  sont  gravées  dans  Fou vraged* Antoine  viron  et  qui  appartient  à  M.  Rigollot,  an- 

Gallonius,  intitulé  :  de  Craciatibat  mar^  tiquaire ,  à  Amiens;  il  en  a  donné  une  des- 

iyram,  in-A".  Y.  les  diverses  éditions.  cription  détaillée  dans  une  brochure  in-8'', 

Dans  Pouvrage  de  Mamachi,  Origin,  (utU^  imprimée  à  Amiens  en  1832,  elle  est  ac- 

quitatamehristi€Uiaram,  on  trouve  plusieurs  compagnée  d'une  planchegravée  avec  beau- 

pltfnches  représentant  des  martyrs  torturés  coup  de  soin  (3). 

avec  des  clous  dans  diverses partiesdu  corps.  On  en  trouve  aussi.unerepRoducti0n,moMis 

Des  clous  sont  encore  donnés  comme  at*  bien  exécutée ,  dans  VUm^ra  pittoresqae, 

tributs  à  plusieurs  saints  ou  saintes.  V.  à  publié  par  Didot,  frères  (Franee)^  pl.cxLiv. 

Sainte  Hélène  ,  Saint  Louis ,  Saint  If  ari-  Sculpture  de  l'église  de  Chartres  sur  une 

BERT,  S^iNf  Quentin.  des  murailles, et  ciiée  par  M.Didron  dans  son 

Rapport  fait  en  1839  au  miniëtre  de  l'inslrac^ 

CLOVfS  I".  ^~  Statues  plus  ou  moins  au-  lion  publique,  aux  archives  du  comité  histo- 

thentiques  de  ce  prince  au  portail  de  Téglise  rique ,  année  1839,  p.  6.  Cette  sculpture  ne 

de  Corbeil,  époque  douteuse.  Willeipin,  Mo-  sera  sans  doute  pas  oubliée  dans  la  Detcrip- 

numenti  inédits,  1. 1,  pi.  bix,  lx.            .  tion  de  l'église  de  Chartres,  par  MM.  Lassus, 

Autre  au  grand  portail  de  Téslise  Saint-  Amaury  Duval  et  autres  collaborateurs  de 

Gèrmain-des-Prés  ,  avant  les  destructions  cette  monographie, 

furibcipdes  de  93.  D'Agincourt,  Sculpture,  Le  même  sujet  sur  un  vitrail  de  ladite 

pi:  XXIX,  n'^T^ei  la  vue  du  portail  dans This-  église;  mêmes  citations,  voir  les  planches, 

toire^e  cette  église  par  dom  Bouilla|^t,  in-  Histoire  de  ce  prince,ses  batailles,son  bap- 

folio,  planche  de  la  p.  $08,  et  Shaw,  DreS'  téme,son  couronnement,  etc.  Toiles  peintes 

ses  akà  décorations,  t.  1,.  pt.  xix.  du  xv*  siècle  Trésor^  de  Idéalise  de  Jleims , 

On  trouve  encore  une  belle  statue  y  pré-  publiées  par  M.  Paris,  bibliothécaire  de  la 

tendue  dQ  Clovis,  provenant  de  Péglise  de  ville,  1  vol.  in-folio^  i8i3,  avec  un  texte 

Notre-Dame  de  Clermont.  Foyagespittores^  in-4'';  les  personnages  sont  tous  représentés 

Sues  en  France  (Awergne)^  par  Taylor  et  dans  le  costume  en  usage  du  xv  au  xvi* 

e  Cailieux,,  in-foliOj'pi.  lxiv;  près  de  cette  siècle. 
figure  est  placé  le'  célèbre  vase  de  Soissonst^). 

Belle  statue  présumée' de  ce  prince,  au-  CI/)VIS  H.  —  Statue  de  Péglise  de  Saint- 

trefois  au  portail  de  Péglise  Saint-Jean-de-.  Denis,  vers  le  xiir  siècle.  Costumes  français 

Lille,  à  Corbeil,  bAtie  par  les  soins  d'Inge-  de  Beaunier  et  Rathier,  t.  i,  pi.  xxix,  n»  i  ; 

burge,  femme  de  Philippe  Auguste  et  iqui  Maillot  et  Martin,  atlas  du  tome  III,  pi.  vi, 

est  placée  maintenant  dans  les  caveaux  de  n**  4. 
l*égiisei,de  Saint-Denis,  après  avoir  séjon rnée 

pendant  près  de  20  ans  aa  musée  des  Petits-  CLOVIS  III. —-  Figure  prétendue  de  ce 

Augnstins,  fondé  par  Alex.  Lenoir  ;  elle  est  prince  tirée  des  portraits  de  Mézerai.  Mailîot 

très -bien    reproduite  dans  Touvrage  de  et  Martin  Pont  reproduite  dans  leur  ouvrage, 

yL.lAexhé^  Histoire  des  arts  en  France  par  les  Costumes  français,  allas  du   3*  volume, 

monuments,  in-4*';  Paris,  1842-43,  pL.  xviii.  pi.  vu,  n*"  7.  On  ne  peut  faire  aucun  fonds 

Cette  statue  est  gravée  par  A.   Gâmier.  sur  ce  prétendu  portraiL 

V.  aussi* la  pi.  ccxLiii  de  Pc/ Ai9er4p1tfor.de  Sceau  de  ce  prince,  mêmes  ouvrage  et 

Didot,  frères  (France).  numéro.  Ce  sceau  est  désigné  comme  pro- 

Sceau  de  Clovis.  Y.  le  Trésor  de  numiS"  venant  d^une  ancienne  abbaye. 
matique,  2*  classe,  2*.séne. ,  La  collection  des  sceaux  du  Trésor  de  mi- 
Monnaies  de  ce  prince.  V!  les  planches  de  mismatique  ne  k  donne  pas. 
Boutroue,  de  Le  Blanc  et  de  VMlas  des  mo- 
numents français,  par  Alex.  Lenoir.  CLUNY  (4).  -—Célèbre  abbaye  de  ce  nom 


ées 


(j)  Nous  iiignorons  pas  que  ces  clous  ne  sont  |nis  d'auires  ouvrages,  et  la  forme  eu  est  toujours  variée. 

!8  monumenis  proprefneni  cUls,  mais  ayant  éie  l'ob-  (3)  Il  eu  est  aussi  fait  mention  dans  le  3*  volume 

ici  d'ouvrages  avec  planches,  nous  avons  cru  devoir  des  Mémolrttde  la  tociéié  det  aniiquaire*  de  Picardie, 

les  «goaler.  p.  a9i,  mais  l'aUas  de  ce  volume  n'en  publie  que  la 

^2)  Tout  intéressante  que  serait  une  pareille  repré-  première  bande,  ayant  rapport  à  un  miracle  de  saint 

senUtiOD,  nous  ne  pouvons  la  regarder  que  comme  Heroy.  V. aussi  le  t.  II  des  Ans  aumoyen  âge,  p.  2S9. 

na  objet  de  pure  imaKinatioo;  car,  it'époaue  de  Clo-  (4)  Pourrbistoire|de  l'abbaye,  voir  le  Voyage  Ut- 

«  qui  a  pu  dessiner  ce  vase,  et  comment  le  représen-  léraires  de  deux  bénièdicUns,  t.  I,  p.  6,  227  ;  Deurip- 

,  puisqu'il  a  été  brisé?  On  trouve  ce  vase  publié  dans  lionêde  la  Froiicf,  par  Pig-iniol  delà  Force,  t.  111, 
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en  Bourgogne^  dpnt  la  construction  remon-  M.   Lenoir  a  aussi   publié  un  fragioent 

tait  au  XI'  siècle  environ.  d'inscription  du  vi*  siècle  et  le  tombeau  de 

Israël  Sylvestre ,  dans  sa  Collection  des  Tabbaye  Hugues,  de  la  même  époque.  V.  la 

vaes  de  Frcaice,  a  donné  une  vuegénérale  des  pi.  lvih  à  la  p.  12  du  ^  voltime  de  la  De^ 

bâtiments.  V.  son  œuvre  et  la  grande  To-  eription  des  monaments  français,  et  pi.  xi> 

pographie  de  France,  au  Cabinet  des  estam-  de  Tallas. 

pes.  M.  Alex.  Lenoir  a  fait  graver  ponr  son  Chapiteau  et  ornement  byzantins  tirés  de 

Histoire  ds  l'art  en  France,  atlas  in-folio,  la  porte  intérieure  de  Féglise  de   Cluny. 

pi.  XIX,  une  réduction  de.  la  grande  fresque  j4ltas  des  monuments  français  d*Alex.  L^ 

du  chœur  de  Téglisc ,  représentant  Jésus-  noir^  pi.  xix  et  lix  du  2*  volume  du  Musée 

Christ  assis  et  bénissant.  V.  U  pi.  lvii,  t.  Il  des  monuments  français  et  p.  7  du  texte. 

du  Musée  des  monuments  français,  p.  li  du  V.  aussi  la  Topographie  de  la  France,  au 

texte.  Cabinet  des  estampés  de  Paris. 

MM.  Benjamin  de  I^  Borde  et  Guetlard  ont  L'abbé  de  Cluny,   Hugues,  celui  dont 

publié  plusieurs  vues  des  bâtiments  et  deux  M.  Lenoir  a -donné  le  tombeau*,  cité  plus 

vues  d'intérieur.  V.  1. 1,  planche  n"  20,  56.  hiut,  représenté  assis  sur  un  siège  orné  de 

Willemin,  Monuments  inédits,  1. 1,  plan-  pierreries,  et  coiffé  d^un  bonnet  conique.  Mi- 
che xxxvi,  donne  une  vue  de  la  porte  inté-  niature  d'un  poème  du  xi*  ou  xii'  siècle, 
rieure  de  l'abbaye.  D'Agincçurt,  P^i/i^ar^,  pi.  lxiii. 

V Histoire  de   l'abbaye  de    Cluny  y   par  Aptre  abbé  de  Cluny,  représenté  en  grand 

M.  Lorain,  professeur  de  droit  à  l'école  de  costume.  Miniature  du  xiir  Siècle,  D^Agin- 

Dijon,  i  vol.  in-8°,  i8.^9,  renfermant  de  court,  i&.^  pi.  lxxvl  de  la  section  P^i/ifart. 

'   "       '      •       »     ■■                        '  Monnaies  de  l'ancienne  abbaye,  ^la^i^li- . 

que  de  Saônè-^et-Loire,  in-4",  par  Aagat, 
planckje  au  commencement  du  volume. 

CLUNY  (  à  Paris }.  — 'Église  de  ce  nom  sur 
la  pliice  dite  de  la  Sorbonne,  construction 
Entrée  de  l'abbaye  telle  qu'elle  était  en-  du  xiv*"  ou  xv*  siècle.  M.  de  Saint-Victor  en 
core  au  xvir  siècle,  pi.  de  la  p.  77,  repro-  donne  une  vue  bien  insignlGante*  dans  son 
duite  plus  en  ^and  dans  V Album  du  Som-  Histoire  de  Paris,  V.  aussi  la  grande  Topo^ 
merard,  planche  m  de  la  1'"  série.  graphie  de  Paris,  au  Cabinet  des  estampes. 
Entrée  de  l'église  de  Cluny,  dit  le  portail  A. cette  églisa  se  rattachait  un  assez  joli 
intérieur ,  décoré  d'une  peinture  à  l'eau  cloître,  à  toit  en  charpente,  mais  dont  les 
d'œuf,  représentant  Jésus-Christ  et  les  qua-  baies  annonçaient  l'architecture  du  xiv*  ou 
tre  évangélistes  avec  leurs  attributs.  Cette  xv*  siècle.  On  le  trouve  reproduit  par  M.  de 
belle  porte  est  également  gravée  dans  la  Saint-VictordanssonZTif^oirtfdeT'ariVr^iD-^ 
France  pittor.  et  monumentale,  d'A.  Hugo,  et  in-4»,  quartier  de  la  Sorbqnne. 
t.  II,  pi.  Lxxx.  11  e;xiste  diverses  vues  prises  dans. Tinté- 
Restes  de  l'abbaye,  dite  le  palais  du  pape  rien»  de  ce  clottre*  par  M.  Amout  et  ouelr 
Gélasc  n^  surmonté  d'une  galerie  dans  le  <{ues  autres  artistes ,  dans  des  .publica- 
style  des  cloîtres  du  xiv  siècle.  Y.  V Album  lions  dont  il  nous  a  été  iînpossible  de  dé- 
des  artsaa  moyen  âgé,  pi.  m  de  la  i'^  série,  couvrir  les  titres  (1). 

Vue  intérieure  de  l'abside  et  de  la  belle  Voir  aussi  la  grande  Topographie  de  Pa- 

peinture  à  fond  d'or  au-dessus  du  chœur  ri>  formée  au  Cabinet  des  estampes  à  Paris, 
de  l'église,  c'est  celle  donnée  par  M.  Lenoir, 

mais  beaucoup  plus  exactement.  CLUNY  (Hôtel  de),  à  Paris.  —  Vues  in- 

Vue  de  quelques  maisons  curieuses  d'une  térieures  et  extérieures  de  ce  manoir  célè- 

rue  de  la  ville,  bâties  dans  le  style  du  xii'  bre  publiées  dans  V Atlas  des  arts  au  moven 

siècle,  donnée  aussi  dans  VAlbum  du  Som-  dge,  par  M.  du  Sommerard  (2).  V.  les  pf.  i, 

merard,  pi.  ii  de  la  1'*  série.  n,  m,  iv. 


très-belles  planchés  de  diverses  parties  de 
ce  monastère,  savoir  : 

Le  frontispice  composé  de  débris  d'archi- 
tecture et  de  sculptures  de  monuments 
à  travers  lesquels  se  voit  l'abside  de  l'é- 
glise. 


«!t  loas  les  auteurs  des  ouvrases  cUé£  par  Leiiglelda 
Fresnoy,  i.  III  de  sa  Méthode  pour  étudier  l'histoire. 
p.  Ht. 

(i)  Presque  toutes  les  planches  isolées  que  nous  io- 
diqaons  de  cette  sorte,  sont  réunies  dans  la  Topogro' 
pnte  de  France  que  nous  avons  formée  en  plusieurs 
portefeuilles  in*folio  ,  et  qui  est  destinée  à  la  biblio- 
thèque du  musela  de  rhétoi  de  Cluny^é  Parts. 

(2)  En  1834.  M.  du  Soiiimerard  a  publié  une  notice 
délaillrr  sur  l'hélcl  de  VAuuy  et  sur  tout  ce  qui  en 


compose  ramcublement  comme  collection  d'art.  Ces 
eurieux  détails  se  retrouvait  dans  Touvrage  publié  par 
ce  laborieux  amateur,  à  qui  nous  devons  en  crande 
partie  un  retour  bien  prononcé  vers  l'étude  sérieuse 
des  monuments  du  moyen  âge.  Cet  hôtel,  acheté  avec 
toute  la  collection  do  M.  du  Snmroerard.  en  octobre 
1843,  a  été  organisé  définitivement  en  musée  public  par 
les  soins  de  M.  Albert  Lenoif,  architecte,  et  de  M.  du 
Somroerard,  tilSf  nommé  conservateur. 
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Deux  autres  vues  intérieures  de  la  belle  pour  allribut  à  la  gourmandise.  V.  les  û- 

chapelle,  avec  tous  les  objets  de  curiosité  gures  des  Vices  ou  Pécbés,  dans  diverses 

qui  en  garnissent  Tintérieur.  Même  allas,  collections.  Les  peintres  d'après  une  lé- 

pi.  v  et  VI,  même  chapitre.  gende  le  donnent  (2)  comme  compagnon  à 

On  en  trouve  aussi  quelques  détails  dans  saint  Anloine.V. toutes  les  Ggurcs  de  cesaint. 

la  publication  intitulée  :  le  Fieux  Paris,  de  Deux  cochons  figurent  aussi  sur  une  des 

M.  Turpin  de  Crissé,  pi.  viii,  par  divers  ar-  stalles  delà  cathédrale  de  Rouen;  un  homme 

listes  de  la  capitale,  telle  que  la  cour  et  une  verse  devant  les  deux  animaux  un  panier 

vue  de  la  tourelle  sur  le  jardin ,  et  encore  rempli  de  cette  espèce  de  fleur  nommée 

dans  une  suite  de  Monuments  de  Paris,  par  margaerite,  et  M.  Langlois,  qui  a  publié  cette 

Rouargue.  stalle  sous  le  n°  59  de  la  Description  des 

La' salle  basse  voûtée  conduisant  au  jar-  stalles  de  Rouen^  pense  que  cette  sculpture 

din,  ornée  d'un  pilier  et  d'un  chapiteau  eu-  pourrait  faire  allusion  au  proverbe  si  connu, 

rieux,  est  aussi  dessinée  d'après  un  tableau  Spargere  margaritas  ante  porcos, 

de  M.  Edmond  du  Sommerard.  Jeune  cochon  dans  la  gueule  d'un  chien 

Nous  en  possédons  également  une  vue  sur  hi  couverture  d*un  livre  d'Heures,  xiii* 

inférieure  ainsi 'que  du  pilier  à  chapiteau  ou  xiv*  siècle.  V.  Blaise  (Saint). 

allégorique  et  armorié.  V.  notre  Topogra^  Tètes  de  cochons  placées  sur  la  croupe  de 


l'âne  qui  porte  une  Ggure  allégorique  de  la 
synagogue,  peinture  mystique  du  xv*  siè- 
cle. V.  Synagogue. 

C0El)R!>(3)  (Jkques).— Très-beau  portrait 


phie  de  Paris.  V.  au  mot  Portes. 

COBLENTZ.  —  La  cathédrale  dédiée  à 
saint  Castor  et  construite  au  xiv* siècle  envi- 
ron, est  publiée  dans  le  Moyen  âae.pittor.^ 

chez  With  etHauser,  à  Paris,  i  vol.  in-folio,  de  ce  célèbre  trésorier  de  France,  gravé  par 

pi.  CLix.  Grignon  et  publié  en  tête  de  V Histoire  da 

Pour  les  autres  monuments  de  cette  ville,'  roi  Charles  FIJ ,  par  J.  Chartier,  édition 

voir  l'a    grande  Topographie  de    France  augmentée  nar  Denis  Godefro*y,  i  voL  in- 

au  Cabinet  des  estampes  de  Paris  et  l'ou-  folio,  reproduit  dans  \t  Magasin  pittores- 

vrage  deTombleson,  intitulé  :  Fiews  of  the  ^ue  (4),  t.  III,  p.  108,  sans  doute  d'après 

Bhine,  in-4°  et  in-8°,  publié  à  Londres.  quelque  peinture  de  l'époque. 

Cette  ville  étant  primitivement  et  natu-  •  Figure  en  pied*  d'après  une  ininiature  du 
rellemeni  allemande,V.  les  Topographies  de  temps,  publiée  dans  le  7*  volume  de  Vffik^ 
V Allemagne  que  nous  indiquons  au  nom  de  toire  des  ducs  de  Bourgogne  de  M.  de  Ra- 
ce pays  et  à  celle  du  Ras-Rhin  (i).  rante,  5«  édition,*  planche  de  la  p.  233. 

Hôtel  de  Jacques  Cœur,  à  Rourges,  magni-  . 

COCHLËAR.  -^  On  donne  ce  nom  à  une  fique  habitation  du  xv*  siècle;  vue  inté- 

sorte  de  cuiller  à  nfianche  terminée  en  croix  rieure  de  la  cour  et  de  ses  bAtiments,  pu- 

et  servant  autrefois  pour  communier  sous  bllée  par  M.  du  Sommerard  dans  son  Mlas 

l'^pèce  du  vin.  On  en  trouve  une  publiée  des  arts,  pi.  v  du  châp»  lY,  et 'dans  la  grande 

ààmVEucologium(irœcorumôeGoàr4'^o\.  Topographie  de  la  /«France  du  Cabinet  des 

in-foL,  voir  la  planche  de  la  p.  130,  et  dans  estampes,  à  Paris.  V.*Rourges. 

.le  2*  Volume  de  l'édition  d'Ai^astase  le  Ri-  Vaisseau  dit  de  Jacques  .Cœur,  sur  un  vi- 

bliothécaire,  par  Guillaume,  in-^olio,  plan-  traij  du  xv*  siècle,  abpartenant  au  musée  de 

chede  lap.  179.  Bourges.  Histoire  ae  la  peinture  sur  verre 

en  France,  par  le  comte  de  Lasteyrie,  in- 

*  COCHON  (f^)  —  E^  donné  ordinairement  folio,  pi.  un. 


•  :i)  Depait  le  traité  de  I8i5,  cette  tille  apparlientà 
la  Prùise  comme  fai«aat  partie  du  duché  du  Bas* 
Kliin.  V.  alors  A  la  Topographie  du  Bas-Hkin,  et  à 
celle  de  la  Prusse. 

(3)  Ce  n'est  pas  un  cochon,  mais  une  laie,  dont  tous 
les  petits,  suivant  les  lé|$endaires,  étant  nés  aveugles, 
furent  guéris  de  celle  infirmité  par  le  saint,  è  qui  la 
mère  avait  apporté  tous  les  marcassins  et  ne  voulut 
plus  le  quitter. 

(3  >  Nous  avons  lu  avec  un  sensible  plaisir  dans  1rs 
Mémoires  de  la  tociété  des  aniiqunires  de  France, 
|;  XII,  p.  251,  à  la  noie,  l'expression  des  regrets  et  de 
l'étonnenient  manifestés  par  M.  Gilbert,  de  ce  que 
^•cques  Cœur,  dont  la  fortune  servit  à  Charles  Vli  à 
chasser  les  Anglais  de  France,  et  qui  fut  le  fondateur 
<Iq  commerce,  n'eût  aucune  siaïuc  élevée é  sa  mémoire, 
pas  même  dans  sa  ville  natale.  Espérons  qu'un  vœu 


si  éminemment  français  sera  entendu  et  compris.CeU(i 
marque  de  reconnaissance  est  d'autant  plus  de  ri- 

8 ueur  que  Jacques  Cœur  fut  vicilme  de  la  Jalousie  et 
e  l'ingratitude. 

(4)  Le  Magasin  vittoresque  n'indique  pas  d'après 
quelle  source  l'artiste  a  copié  cette  curieuse  figure  ; 
nous  avons  déjà  plusieurs  fois  éprouvé  ce  çcnre*dedés- 
appointement  j  qui  est  plus  grave  qu'on  ne  le  pense. 
^ous  ne  saurions  trop  réclamer  contre  cette  négli- 

f;ence  des  artistes  et  de  ceux  qui  rédigent  les  notices; 
eurs  publications  seraient  bien  plus  importantes  si 
elles  indiquaient  exactement  d'après  (]uels  originaux 
ils  ont  travaillé  et  dans  quelle  collection  publique  ou 
particulière  existe  la  peinture,  la  miniaiure,  la  scul|)- 
tore,  etc..  reproduite.  Ce  genre  d'indication  doublerait 
l'intérêt  des  objets  reproduits,  car  on  se  lasse  des 
choses  d'imagination-,  il  nous  faut  l'histoire  et  la  vérité. 
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COEUR  représenté  comme  attribut.  —  Palestine,  serait  du xiii*  siècle;  on  y  voit  plo- 

Quelquesartistcsdonnent  un  cœur  enflammé  sieurs  sujets  dont  M.  Le  noir  donne  Texpli- 

comme  attribut  aux  figures  symboliaues  de  cation  dans  son  ouvrage  indiqué  ci-^essos. 

la  vertu  de  charité.  V.  à  ce  mot,  etaansles  ■     Coffre  d^une  forme  toute  particulière, 

livres  d^emblèmes,  de  devises,  etc.  A  divers  couvert  de  sculptures  en  ivoire,  représen- 

saints,  tels  que  saint  Grégoire  le  Grand,  saint  tant  des  sujets  mythologiques  et  des  sujets 

Augustin,  sainte  Catherine  de  Sienne,  etc.  de  chevalerie.    On  y  remarque  plusieurs 

V.  aux  noms  de  chacun  les  monuments  in-  figures  d^anges  assis,  dont  les  tètes  sont 

diqués.  ornées  de  nimbes  quadrangulaires. 

Charles  le  Chauve  représenté  quelquefois  Ce  meuble  parait  être  un  ouvrage  do 

tenant-un  cœur,  voir  sa  statue  couchée  sur  xiii*  siècle;  il  est  publié  dans  VMl4i$  de$  arts 

son  tombeau.  Antiqaitës  de  Paris,  par  Du-  au  moyen  âge  de  M.  du  Sommerard. 

breul  et  Bonfons,  in-^<*,  planche  de  la  p.  62.  Autre  d'un  travail  vénitien,  xiii*  siède, 

Charles  ,d*Anjou   est  ainsi   représenté  ;  orné  de  sculptures  en  os  et  en  marquette- 

même  ouvrage,  planche  de  la  p.  250.  rie.  Album  du  Sommerard,  pi.  xii,  i**  série. 

Une  sculpture  de  Péglisc  Saint- Antoine  Ce  meuble  est  également  publié  dans  le 

de  Padoue ,  et  publiée  par  CLcognara,  Sto-  1"  vol.,  pi. XLii<le l'ouvrage* intitulé:  Mm^t- 

ria  'délia  sculiura  in  Italia ,  t.  Il ,  pi.  vu  ,  ments  des  arts  du  dessin,  recueillis  par  Viv. 

représente  une  personne  placée  devant  un  Denon  et  explioués  par  Amaury  Duval , 

coffre  ouvert  dans  lequel  el te  vient  de  trou-  i  vol.  iil^olio ,  Paris,  182$.  Cette  planche 

.vpr  le  cœur  d'un  homme  célèbre  par  son  semble  mieux  dessinée  que  celle  ci-dessus 

avarice,  dont  le  corps  est  étendu  mort  sur  citée.  Ce  beau  coflret  fart  aujourd'hui  partie 

une  lable,  et  dans  lequel  on  ne  trouva  pas  du  Musée  de  l'hôtel  de  Cluny,  formé  par 

de  cœur.  M.  du  Sommerard. 

Coffret  de  mariage,  ouvrage  en  fer,  pré- 

.CŒUR  AIL£.  —  Une  figure  de  l'Hacmo-  su'mé  du  uni*  ou  xiy*  siècle  ;  fragments  pu- 
nie, représentée  debout  tenant  un  cœur  ailé  bliés  dans  le  Trésor  de  numismatique  H  de 
et  surmonté  de  deux  oreilles  accolées.  Y.  h  glyptique,  2*  classe.  10*  série,  pi.  xii,  W"  1. 
l'*  planche  d'une  suite  intitulée  :ifi'/i(;omiafiî  Autre,  couvert  ae  sculptures  en  ivoire, 
musices,  gcavé  par*Adr.  Collaert,  d'après  représentanH'histoire  de  Pirame  et  Tbisbé , 
lesdessinsde  J.,  Stradan.  tCes  planches,  au  ouvragé  du  xiv*  siècle;  inéme  collection, 
nombre  de  6  ou  8,  se  trouvent  ordinaire-  pi.  ?:xxiii  et  xxxiv. 
ment  dans  lès  œuvres  du  graveur  ou  dans  Wiliemin  en  a  publié  deux  avec  leanser- 
celles  de  Stradan.  rures,  et  couverts  des  objets  précieux  qu'ils 

devaient  renfermer,  tels  qjme  flacons,  bui- 

COFFRES,  COFFRETS  et  autres  meubles  res  (1),  platelets,  piches,  etc.,  xv*  siècle 

de  ce  gènrç.  —  Un  des  plus  importants  environ,  Monuments  inédits,  pi.  ccviii. 

meubles  de  ce  senre  est  le  coffre  du  trésor  Autre  en  fer  travaillé,  ib.,  pi.  ccxv.,  même 

de  4a  sacristie  de  la  cathédrale  de  Sens,  dé  époque. 

travail  byzantin,  représentant  l'histoire  de  On  trouve  plusieurs  coffres  du  xiv*  et  du 

jQseph  et  de  ses  frères  et  celle  de  David  ;  il  xV*  siècle,  dans  l'ouvrage  de  Shaw  inti- 

est'  à  douze  faces;  lé  couvercle  est  de  forme  tulé  :  Anciét^  furnitures  ,  etc. ,  publié  en . 

pyramidale,  il  a  été  publié  par  Millin  dans  anglais,  à  Londres,  1  vol.  in-4*,  avec  40 

son  Foyage  du  midi  de  la  France,  atlas,  planches. 

pi.  IX  et  X,  n*"  1,  où  il  en  donne  la  forme  en-  Autres  par  Ch.  Pusin,  voir  le  volume  in- 

tière,  et  où  les  sujets  sont  développés;  il  en  titulé  :  Serrureries  an  moyen  éige,  ou  pluâ 

donne  une  explication  complète  aans  le  1. 1,  exactement  Composition  pour  la  serrurerie 

p.  98  et  suiv.  gothique  diaprés  des  sources  authentiques 

Coffre  qu'on  présume  avoir  serviàren-  de  cette  époque,  in-4%  Londres;  surtout  ce- 

fertner  les  reliques  apportées  de  terre  sainte  lui  publié  pi.  xxii,  qui  est  un  véritable 

par  saint  Louis,  et  entre  autres  celle  de  la  chef-d'œuvre  en  son  genre  ;  reste  à  savoir 

vraie  xroix  et  de  saint  Siméon;  cité  par  Mo-  si  ce  joli  coffre  est  d'après  un  monument  de 

rand,  Histoire  de  la  Sainte-Chapelle,  p.  54,  l'époque  ou  composé  par  l'artiste,  qui  n'in- 

et  publié  par  Alex.  Lenoir,  Descriotion  du  dique  pas  ses  sources. 

Musé  des  monuments,  t.  II,  plancne  de  la  Coffre  en  fer,  ouvrage  du  xv*  siècle,  avec 

page  27.  4  bas-reliefs  représentant  divers  sujets  de 

Ce  curieux  monument  sculpté,  dit-on,  en  l'histoire  de  Moïse  et  des  Hébreux,  publié 

(1)  M.  PolUer  donoe  aa  sujet  de  ces  meubles  et  de  leurs  accessoires,  des  détails  remplis  dlotérét.  p.  Si  de 
son  texte  des  planches  de  M.  Wiliemin,  t.  II. 
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par  Alex.  Lenoir  dans  le  3'  volume  de  son  bliées  les  inscriptions  chrétiennes  des  cata- 

Mvaée  des  monuments  français,  planches  combes,  et  que  nous  signalons  au  mot  Ik« 

des  p.  159, 160  et  suiv.  sgriptions. 

Voir  aussi   dans  la  Collection  d'objets 

^art,  publiée  par  T.-N.    de  Joliment  et  COIFFURES.  —  Pour  les  ecclésiastiques, 

Coignet,  planches  à  Teau-forte  par  M"*  Nau-  voir  aux  mots  Papes,  Cardinaux,  Diacres, 

det,  1  vol.  in-folio.  Ëvêques,  Patriarches,  Prêtres,  Lame  d^or, 

Pour  le  complément  de  cette  série  V.  Ba-  Mitres,  Bonnets,  Tiare,  etc. 

BUTS,  Boites.  Pour  les  .militaires.  V.  aux  noms  des  di- 

Coffret  du  scel  royal  ou  du  grand  sceau;  vers  grades  ou  dignités  et  surtout  au  mot 

dans  y  Histoire  des  inaugurations ,  par  de  Casques. 

Bevy,  i  vol.  in-iâ,  il  est  question  de  Poffi-  —  Des  empereurs,  des  césars,  des  rois, 
cier  qui  était  chargé  de  porter  ce  coffre,  et  reines,  princes ,  princesses ,  comtes ,  ba- 
nni figurait  dans  la  cérémonie  de  rentrée  de  rons,  etc.  V.  à  tous  ces  titres. 
Irançois  l'**  à  Paris,  en  1514  ou  en  1526.  —  Des  divers  genresde  dignités,  de  fonc- 
Cet  obicierse  nommait  le  chaufife-cire.  V.  ce  tionâ.  charges,  emplois,  etc.  Y.,  à  chacune 
nom.  des  désignations  particulières  qui  peuvent 

Supplice  du  coffre.  —  On  trouve  une  re.-  être  Pobiet  de  recherches, 

présentation  de  ce  genre  de  torture  dans  .Pour  les  diverses  classes  de  la  société,  les 

Touvragc  de  Gallonius  ^  Cruciatibus  mar»  mots  Artisans,  Femmes,  Bodrgeoijs,  Mar- 

iyram,  et' dans  celui  de  Maraachi,  Origines  chands,  tous  les  noms  des  états,  arts,  mé- 

an^otï.  cAri^tionar.  V.  les  planches.  tiers,  etc. 

Toutes  les  collections  de  costumes,  telles 

COGNÉE.  —  L^on  connaît  ce  texte  de  que  ceiies  publiées  par  Montiaucon,  Wille- 
Tévangile  de  saint  Matthieu,  chap.  II(,v.  10  :  min,  Beaunier,  Martin  et  Maillot,  Bonnart.  , 
La  cognée  est  déjà  à  la  racine  de  Varbre,  ce  Les  sceaux  de  tous  les  pavs,  les  tombeaux 
texte  a  été  Tobjet  de  plusieurs  représenta-  et  pierres  tombales^àvec  des  figures  sculp- 
tions allégoriques  (1  ).  téés  ;  enfin  toutes  les  collections  et  ouvrages 

A  l'église  Saint-Màrc . de  Venise  est  une  .que  nous  indiquons  habiluellement^  et  en 

mosaïque  du  XI*  siècle  qui,  suivant  Topi-  particqlier  celui  de Stotbard,  7*Aemonom«iir 

nion-de  J.-A.  Furiettys ,  *Opus  de  m^sivis;  tal effigies ofGreatBritain,  in-4*',  pi.  lxxxi, 

Romj,  1752,  représente  le  naptéme  de  Je*  lxxxvih,  xci,  c,  etc.,  et  VJrchsologia  bri- 

sos-Cbrist  ;  derrière  saint  Jean-Baptiste  se  iannica,  t.  XXIV,  pi.  xxxvii  àxLvi  ;  t.  XXVIl, 

voit  une  cognée  placée  par  terrer  près  les  pi.  iv,  v,  vi,  vu,  vin,  et  les  textes  des  oi^- 

racines  d^un  arbre.  CetteT curieuse  peinture  '  vrage»  cités., 

est  publiée  dans  l'ouvrage  de  Paciaud» ,  ^n-  ,        -  -'      ' 

tiquitates  christianœ,  1  vol.  in-4%  p.  58,  COINS  monétaires  du  xi'  an  xu*  siècle, 

sans  doute  pour  rappeler  ce  que  le  saint  pi.  xxxi  des  Monuments  normands  dans 

précurseur  oisaît  aux  JulTs  qui*  venaient  lui  l'Italie  méridionale,  publiés  par  le  duc  de 

demander  des  conseils.  Une  miniature  4lu  Luyriesetson  collaborateur;!  vol.  in-folio  ; 

il/f nofo^iam  (rr(Vcoram  (2), représente  saint  PariSv^Bil. 

Jean  hiontrant  atix  Juifs  réiinis  près. de  lui,  Voir  aussi  à  Monétaires. 

tine  cognée  placée  de  même  que  celle-ci-  -    .                                          -, 

de^us.  V.  la  planche  de  la  p.  ^7  du  t.  II.  COLATORIUM.  —  Instrument  à  Tusage  de 

On  trouve  des  sujets  semblables  dans  Tanpienne  liturgie  latine  avant  la  forme 
Touvrage  du  père  Drexelius',  intitulé  :  Pro-  d'une  cuiller  percée  de  plusieurs  trous 
dromus  œternitatis,  1  vol.  petit  in-12;  mais  avec  un  long  manche  (5) ,  publié  dans  le 
ici  c'est  la  Mort  elle-même  qui  montre  aux  2"  volume  d'Anastase  le  Bibliothécaire,  in- 
hommes l'exécution  de  la  terrible  sentence,  folio,  édition  de  Guillaume,  bibliothécaire 

La  cognée  ou  hache  se  trouve  représentée  du  Vatican,  pi.  de  la  p.  179.  Pour  les  expli- 

sur  divers  monuments  chrétiens,  ou  comme  cations  Jiturgiques,  voir  le  Glossaire  de 

instrument  de  martyre,  ou  comme  faisant  Du  Gange  et  Vnierolexicon  de  Macri. 
allusion  au  texte  en  question.  V.  au  mot. 

Hache.  V.  aussi  les  ouvrages  où  sont  pu-  COLIGNY  (Gaspard  de).  —  Buste  de  cet 


glise,  p.  13!/. 
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illustre  amiral  de  France,  xvr  siècle,  seul p-  cloilre,  dans  le  style  du  xiv  au  xv*  ^iède, 

ture  de  Jean  Goujon ,  provenant  de  son  gravé  aussi  dans  V Histoire  de  Paris  citée 

chAteau  et  placée  au  Musée  des  Petits-Auff  us-  ci-dessus,  t.  III,  p.  608. 

tins,  à  Paris,  publié  par  Alex. Lcnoir,  plan-  Celui  de  Navarre.  Vue  extérieure,  par 

che  Lxxiv  de  son  Histoire  des  arts  en  France,  Martinet ,  publiée  dans  V Histoire  et  descriD- 

salle  dMntroduction,  et  pi.  xdes  Sou^^enirs  tion  de  Paris,  in-Â" y  par  Béguillet,  t.  fil, 

da  Musée,  etc.,  par  Biet  ;  Album  du  Som-  planche  de  la  p.  17i. 

merard,  pi.  xxv,  2'  série.  V.  aussi  la  belle  Bernard  de  Mon tfaucon,  Jt/oimment^  delà 

collection  des  amiraux  de  France  formée  monarchie  française,  t.  II ,  pi.  xxxvi ,  donne 

au  Cabinet  des  estampes  de  Paris.  une  figure  en  pied  de  Jeanne  de  Navarre  te- 
nant, dit  le  savant  bénédictin,  p.  2i2  du 

COLIMAÇON.  —  On  trouve   le  colima-  tome  indiqué ,  un  modèle  du  collège  qui 

çon  (1)  sculpté  sur  un  sarcophage  chrétien  lui  doit  sa  fondation.  Il  nous  semble,  sauf 

des  premiers  siècles,  attribué  à  sainte  Daria  erreur,  que  la  princesse  tient  le  modèle  de 

et  à  sainte  Chrjsanle  et  déposé  à  Péglise  la  chapelle  du  collège,  car  ce  qu'elle  porte 

Saint-Victor  de  Marseille,  atlas  du  Foyage  ressemble  à  une  petite  église. 

dans  le  midi  de  la  France,  par  Miltin,  plan-  Celui  de  la  Sorbonne.  V.  à  ce  nom. 

che  Lviii,  fig.  4,  et  ce- qu'il  en  dit  t.  III,  Il  en  existait  bien  d'autres  dans  Paris  et 

p.  181  de  son  texte.  ses  environs,  mais  ils  sont  détruits  avec  les 

On  voit  un  autre  exemple  de  remploi  de  ordres  religieux  qui  les  avaient  créés.  On 

cet  insecte  sur  la  base  d'un  bénitier  appar-  en  peut  avoir  quelque  légère  idée  par  les 

tenant  à  Téglise  de  Quimper-Corcnlin,  en  anciens  plans  dç  Paris  que  nous  citons  à  ce 

Bretagne,  publié  dans  le  7' volume  du  ilf a-  mot.                                -          ^ 

sée  des  monuments  français  d^Alex.  Lenoir,  En  Angleterre.  Celui  d'Oxford  est  célèbre, 

^p.  12i.  Ce  bénitier  se  trouve  aussi  dans  la  On  en  trouve  des  représentations  dans  le 

*  Topographie  de  la  France  du  Cabiniet  des  Mémorial  d*Oxford,  publié  h  Londres  par 

estampes  de  Paris,  artitle  Quimper-Corenr  Ingram  et  Lekéux,  par  livraisons,  in-4**. 

tin,  V.  au  nom  de  cette  'église.  Les  ruines  du  beau  collège  de  Lincluden, 

Parmi  les  divers, accessoires  qui  figurent,  architecture  du  x\,*  siècle  environ,  ont  été 

sur  la  belle  châsse  de  Sébald,  à  Nuremberg,  publiées  par  Hearnc  et  Byrne  dans  les  An- 

on  remarque  plusieurs  colitnaçons.  V.  aux  iiquitiçs  of  Great  Britain,  in-i"  oblong; 

noms  Chas^s  et  Sebald.           '  Londres,  1786,  pi.  xl. 

Sur  la  façade  de  plusieurs  maisons  im-  A  Rome.  Celui  délia  Pace;  d'Agincourt 

portantes  de  Zurich,  publiées  d'ans  l'ouvrage  en  donne  le  cloître,  Architecture,  pi.  lxu 

de  John  Arter  sur  cette  ville,  sont  repré-  — Romain-PubliédansTouvragedeM.  Le- 

sentésde  gros  colimaçons;  nous  ignorons  laroulWi ^  iniiivAé  :  Borne  moderne ,  in-ioVio, 

la  signification  de  ces  hgures.                  ^  1. 1,  pi.  clxxiv. 

*  — DelaS^pience,i6.,  pi.  LXxii,LXXiv,Lxxv. 

.C0LLÉGES(2}.  — Vues  intérieures  et  ex-  Voir  aussi,  les  {rlancliés  des  ouvrages  de 

térieures  de  divers  collèges,  de  Paris.  Celui  Vafii  père,  et  des  Piraivesi,  sur  les  Monm- 

de  Bayeux,  dont  il  «xiste  encore  l'entrée  ments  de  Bome  moderne, 

rue  de  La  Harpe»,  n**  93,  architecture   da  —Delà  ville  de  Gênes,  de  celle  de  Sienne. 

XIII'  au -XIV*  siècle.  V.  les  anciens  [)lans  de  V.  à  ces  noms. 
Paris  et  les  Topographies  de  celte  ville. 


trouve 
voli 

Celui  des  Chofets  ou  des  Pauvres-Ëcoliers  cèsed'Êvreux  (Eure).  V.  Écouis. 

(1289),  entrée  gothique ,  style  du  xv  siècle,  -  De  Saintr-Nicolas,  à,  Amiens,  dont  la 

ornée  de  figures,  de  niches  à  jour,  de  den-  fondation  remonte  au  xiii*  siècle,  publiée 

telures  richement  dècounées.  On  en  trouve  par  Millin.  V.  à  Tarticle  Amiens,   p.  49. 

une  vue  dans  VHistoire de  Paris,  par  M.  de  —  De  Saint-Pierre  à  Lille,  dont  Millin 

Saint-Victor,  t.  III,  p.  594.  donne    également    plusieurs    monuments 

Celui  de  Cluny,  sur  l'ancienne  place  de  âsins  se%  Antiquités  nationales,  t.  V,  art.  IV, 

la  Sorbonne.  On  n'en  connaît  plus  que  le  pi.  i  et  ii,  p.  6.  V.  Lille. 

.l'i  Çc  limaçon  qui  monte  sur  un  arbre  en  porianl  vers  collèges  dépend^inl  de  rUnivcrâîlé  dcParîji  aq 

.sa  maison,  désigne  la  prudence  que  le  chrélien  doit  moyen  âge,  dans  l'ouvrage  intitulé  r  de  Paironls  gua- 

meltre  dans  toutes  ses  actions,  suivant  quelques  au-  luor  naliownn  VnivtrsÙatis ,  i  vol  in-8*.  par  (.esar 

leurs  aue  Millin  aurait  dû  citer.  Kgasse  du   Boula  y  ;  Paris,  iHt>2,  avec  figures.  V.é 

y'2   ()n  trouve   un  historique  Irjîs-eurieux  des  di-  Kecteir  et  Umtkrsité. 
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COLLETS.  —  Très- beau  collet  d'une  ca-  Willemin  en  a  publié  deux  assez  reuiar- 

tula  (1)  du  xr  ou  XII*  siècle,  brodée  pour  quables     dans     ses     Monuments  inédits. 

Je  roi  de  Hongrie,  saint  Élienne  mort  mar-  clxxvii  et  clxxx;  et   quatre  autres,  ib., 

tyr,  publiée  par  J.-B.  Passer! ,  dans  sa  dis-  pi.  ccxvi.                      ^ 

sertatioti  sur  tes  Monumenta  eburnea,  à  la  <     On  en  trouve  un  grand  nombre  gravés 

fin  du  3*  volume  du  Thésaurus  diptycho-  dans  V Histoire  des  ordres  militaires  et  de 

min,  de  G ori,  pt.  x VIII.  chevalerie,  par  Adrien  Schoonebeek,   en 

— De  vêlements  ecclésiastiques  richement  2  vol.  in-12.  V.  toutes  les  planches. 

omésde  broderies,  costumedu  xr siècle,Wil-  —  De- Tordre,  de  la  Toison  d^or,  peut  être 

lemin,  ilfoAomftnl^ //)^i7«,  t.  I,^pl.  Lxxxvi.  cité  comme  un  chef-d^œuvre  d'orfèvrerie 

On  voit  sur  cette  planche  un  évèque,  un  des  plus  remarquables.  V.  Toison  d'or  et 

diacre  et  un  sous-diacre.  Ici  le^  collets  sont  les  figures  de  Philippe  le  Bon,  citées  dans 

rabattus.  ce  Dictionnaire. 

Planche  xc,  le  même  ouvrage  donne  un 

exemple  de  collet  montant  à  un  costume  COLOGNE. — Fues,  plans,  coupes  et  dé- 

du  xiir  siècle.  tails  de  la  cathédrale  ae  Cologne,  i  vol.  in- 

Stothard,  dans  son  ouvrage  The  monu-  folio  de  60  planches,  avec  un  texte  fran- 

mental  effigies  of  Great  Britain ,  in -4"  en  çais  par  Suip.   Boissérée,  1824;   ouvrage 

donne  plusieurs  exemples.  V.  celui  d'une  d'une  belle  exécution ,    dans    lequel   on 

chape  gravée  plJ  lxxxii.  trouve  des  planches  de  vitraux ,  de  sculp- 

Autre  d'une  belle  chape  du  xv*  siècle,  tures,  etc. 

publiée  par  Martin  Gerbert  dans  son  livre  Plusieurs  planches  in-folio,  sur  la  même 

foetus  liturgia  allemanica,  iti-4'',  pi.  viii  église,  dans  l'ouvrage  intitulé  :  Monuments 

de  la  p.  266.  de  Varchiteeture  du  vu*  au  xiii*  siècle,  sur 

PJancheccxLiv  du  2'  volume  des  yl/o/iam.  les  bords  du  Rhin,  publié  en  livraisons  (2) 

îA^cf.,  Willemin  donne  un  exemple  de  col-  par  le  même. 

let  formant  éventail,  fin  du  xvi'  sjècle.  Monographie  de  cette  belle  église   par 

Voir  aussi  âants  \e  Trésor  de  la  couronne  J.  Gailhabaud,  dans  ses  Monuments  an- 

de  France,  t.  H,  pi.  ccliv,  cclvii  ,  cclviii  ,  ciens  et  modernes,  in-4°;  Paris,  1844,  40Mi- 

exemple  de   collets    tailladés     Et   encore  vraison. 

pi.  ccLx,   ccLXi,  CLXXii,  CLXxiv,  ccLxxvi ,  La  portc  principale  dc  l'égliso  ost  publiée 

collet  tailladée  un  manteau;  pi.  cclxxxi  ,  en  grand  dans  les  ouvrages  ci-dessus:  et  en- 

rabattu;  pi.  cci.xxxii ,  montant.  core  dans  VHistoire  de  l*art,  par  d'Agin- 

Autrcs  très-riches, pi.  ccLxxxv,ccLXxxvii,  court    (Architecture)^    pi.   lxiv,    n**  20. 

ccLxxxviii,  le  n""  3.  V.  aussi  les  détails  aonnés  dans  le  Moyen 

AuCrc,  pi.  ccxcviii,  ccxcix,  ceci.  dge  pittoresque,  pi.  clxi;  et  dans  le  Moyen 

âge  monumental,  pi.  xii. 

COLLIER.  —  Porté  en  signe  d'esclavage.  M.  Willemin  a  donné  un  excellent  dé- 

Strult,  dans  son  Angleterre  ancienne,  tra-  tail  de  sculpture  tirée  de  cette  église,  dans 

duction  de  Boulard,  in-4'',  pi.  xiii,   n**  7,  le  t.  Il  de  ses  Monuments  inédits,  pi.  cl. 

donne  une  fîgure  de  jeune  homme  qui  porte  Intérieur  de  Téglise  cathédrale,  publié 

un  collier  de  ce  genre,  en  usage  dans  les  par  Tombleson  dans  l'ouvrage   intitulé  : 

premiers  siècles  delà  nation  anglo-saxonne.  Fiews  of  the  Rhine;  Lond.,  in-S""  et  in-4*>, 

Collier  de  martyre.  Formé  de  deux  demi-  et    reproduit    dans    V Univers  pittoresque 

cercles  qui  se  fermaient  au  moyen  d'une  (AUemaane),  t.  II,  pi.  cxxii,  à  Paris,  chez 

charnière;  l'intérieur  était  garni   de  plu-  Didot,  frères.  Les  colonnes  ou  piliers  delà 

sieurs  rangées  de  pointes  aiguës  qui  péné-  nef  de  cette  église  sont  ornés  de  statues  avec 

traient  le  col  du  martyr.  Allegranza  donne  de  riches  pavillons, 

ce  monument  des  persécutions  dans  son  li-  Plusieurs  vitraux  de  cette  église  sont  pu- 

vre  întitulé  ;  Spiegazione  e  riftessioni  sopra  bliés  par  Boissérée  dans  le  premier  des  ou- 

ttkani  monumentisacri,  etc.,  in-4",  p.  181.  vrages  cités  plus  haut;  dans  la  Description 

des  vitraux  de  la  cathédrale  de  Bourges,  par 

COLLIERS  D'ORDRES.— V.  au  mot  Ordres  MM.  Cahier  el  Martin,  V.  les  planches  d'étu- 

H aux  noms  de  chacun.  des;  dans  VHistoire  de   la   peinture   sur 

(i  >  Nous  profitons  de  celle  indication  pour  faire  n*-  est,  cappam  potius,sea  pluviale  reprœsentai,  etc.  Que 

narqaer  combien  les  auteurs  anciens  varient  sur  les  dire  après  une  autorité  aussi  grave? 

véritables  dénominations  des  choses  (]ui  semblent  si  (2)  Il  est  asseï  difficile  de  donner  la  désignation  des 

bien  rnnnues  de  tout  le  monde.  Voici  ce  que  dit  l'as-  planches,  puisqu'elles  ne  sont  Dumérotées  que  sur 

iimà  la  p.  54  du  vol.  cité  ci-dessus  :  Cer/an/ i>«ro  l'espèce  de  liste  qui  en  est  dressée  au  revers  de  cha- 

çl*irimi cïrcu  nomen  casulœ,  rutm  ejus  forma,  iH  wmc  que  feuille  qui  recouvre  les  livraisons. 
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verre  en  France,  par  le  comte  de  Lasieyrie;  veau  monde,  1492,  planche  intéressante  de 

in-folio ,  V.  la  liste  des  planches.  On  en  Touvrage  intitulé  :  Collection  det  grands  et 

trouve  une  reproduite^  mais  bien  dénaturée,  des  petits  voyages,  par  Théod.  de  Bry  et 

dans  \e  Moyen  âge  pittoresque,  pi.  clxii.  Mérian,  plusieurs  volumes  in^olio  de  divers 

M.  de  Monlalembert  a  publie  une  figure  formats  ;  Francfort,  159(K-f  ^;  et  dont  on 

en  pied  de  sainte  Elisabeth  d'après  un  vi-  trouve  le  détail  du  texte  et  des  planches 

Irail  de  cette  église.  Y.  au  nom  de  la  sainte  dans  un  curieux  rapport  fait  sur  cet  ou- 

dans  ceDictionnairev  vrage  par  Camus,  Tarchiviste,  1  vol.  in-4'. 

Pour  les  sculptures,  V.  Touvragede  Bois-  La  bibliothèque  du  Jardin  des  Plantes,  a 

sérée;  le  Moyen  âge  monumental,  pi.  xii;  Paris,  possède  un  bel  exemplaire  de  cette 

les  Monuments  anciens  et  modernes,  par  collection  ;  les  planches  sont  très-bien  gra^ 

J.  Gailhabaud,  40*  livraison.  vées  :  on  y  trouve  de  beaux  costumes  de 

Église   Saint-Martin  de  Cologne,  monu-  Tépoque,  dés  vaisseaux,  des, batailles,  etc.; 

ment  du   ix*  ou  x*  siècle,  publié  dans  le  il  est  cité  par  L.  Batissier,  Éléments  d^ar- 

Moyenâgepittoresque,p\. CLXx;âBJis VUni-  chéologie  nationale,  in<*12,  Paris,  1845, 

^ers  pittoresque  (Allemagne)^  1. 1,  pi.  lvih,  p.  542. 
diaprés  Tombieson. 

Eglise  dite  des  Saints -Apôtres,  architec-  COLOMBARIUM.  —  V.  Colovbbs,  RtfsBa- 

tore  du  ix*au  x*  siècle,  diaprés  la  planche  ves. 
de  Touvrage  de  Tombieson ,  vue  extérieure 

de  Tabside;  et  dans  V  Univers  pittoresque  COLOMBE*  —  Sur  Tarche  de  Noé.  V.  au 

(Allemagne),  t.  Il,  pi.  xuv;  et  par  Hope,  mot  Arche. 

histoire  de  (architecture,  in-8<*,  pi.  xxi.  ^  Sur  le.  haut  de  la  baguette  fleurie  te* 

Magnifique  retable  d*autel  sculpté  en  bois  nue  par  saint  Joseph,  dans  une  grande  corn- 
et portant  la  date  de  1506,  provenant  de  position  du  peintre  Taddeo  Gaddi,  repré- 
régliseSainte^laire,  sans  doute  détruite;  ce  sentant  le  mariage  de  saint  Joseph  et  de  la 
curieux  retable,  dû  aux  recherches  de  Vierge.  V.  au  mot  Mariage  et  dans  Tœuvre 
M.  Boîssérée  qui  ra  fait  replacer  dans  la  ca^  du  peintre. 

thédrale,  a  été  publié  et  gravé  dans  un  ou-  —  Placée  près  de  Poreille  de  saint  Gré- 

vrage  de  M.  le  comte  de  Raczynski,  intitulé  :  goire  le  Grand.  V.  au  nom  Grégoire. 

VArt  moderne  en  Allemagne,  en  2  vol.  —  Grimpant  après  une  croix  tenue  par 

in-4''.  Y.  la  planche  de  la  p.  78  du  t.  IL  un  agneau  ou  par  un  autre  quadrupède, 

Cette  décoration  d^autel  est  à  volets  et  y^/frnmduSommerard,  pi.  vi,  8*  série, 

renferme  24  sujets  de  la  Vie  de  Jésus^lhrist,  —  Représentée  comme  signe  de  U  virgi- 

placés  dans  autant  de  niches  gothiques  i  nité  de  Marie,  7%««aara«  dip^ycAoram,  Gori, 

clochetons;  celle  du  milieu  est  vide.  t.  III,  pi.  xxx. 

Église  Saint-Géréon.  Plan ,  vues  de  la  fa-  Becquetant  des  fruits,  des  fleurs,  ou 

çade,  de  Tabside,  détails  et  colonnes.  Hope,  buvant  dans  un  vase,  Boldetti,  Osservazioni 

Histoire  de  Parchitecture,p\.xyiUj\iXj  XX;  sopra  i  eimeterii ,  in-folio,  planche  de  la 

tympan  et  fronton  de  rentrée,  ib.,  pi.  m,  p.  559  (1).  Cotman,  Arehit,  of  Normandy, 

IV,    LXXIV.  t.  1,  pi.  XLl. 

Église  Saint-Rheinof,  façade  du  xir  siè-  Sur  le  sceau  de  la  ville  de  Bristol  (Angle- 

cle ,  ib.,  pi.  Lxiv.  terre )^Archeologia  britannica,  t.  XXI,  p.  86. 

L'hôtel  de  ville  est  publié  dans  le  Moyen  gravée  sur  divers  monuments  chrétiens,  tels 

âge  monumental,  pi.  xxvii.  que  pierres  tombales,  inscriptions,  lampes. 

Pour  les  autres  monuments  de  Cologne,  v.  les  ouvrages  de  Bosio,  Aringhi,  Bottari, 
V.  toutes  les  planches  de  la  publication  inti-  Bellori,.  Ciampini,  aux  mots  Inscriptions  et 
tulée  :  Allemagne  monumentale,  chez  Hen.  Lampes,  Mnnter  (Fréd.),  Sinbilder ,  etc.,  ou 
Jannin ,  par  Cnapuis  et  une  société  d'ar-  Choix  de  figures  symboliques  des  chrétiens. 
listes,  à  Paris,  1844  ^'i,  in-folio.  V.  la  liste  V.  les  planches, 
des  planches.  V.  les  Topographie»4eV Alle- 
magne ,  de  la  France  et  même  de  la  Prusse,  COLOMBE  (  La  divine).  —V.  Saint-Esprit. 
au  Cabinet  des  estampes.V.  aussi  à  Bourses. 

COLOMBE  dite  réserve.  —  Servant  à  con- 

COLOMB  (Christophe).  —  Monté  sur  son  server  les  hosties  restant  après  le  saint  sa- 

vaisseau  et  partant  pour  découvrir  le  non-  orifice  de  la  messe  (2).  M.  du  Sommerard  a 

(1)  Mssertaiion  de  Raoul  Rocbette  ;  Mémoires  de  «luite  dans  une  vignelte  serf  aol  d'ornemeDt  à  la  tête 
V Académie  des  inserlpiions,  t.  XIII,  2«  série,  p.  207  ;  du  6*  lirre  de  ï'ÊUtoire  de  l'abbaue  de  Saint-Denis, 
de  Glarae,  Catalogue  du  Musée,  n**  5i5,  8i4.  par  dom  Félibien,  in-folio,  p.  296.  On  ;  voit  la  lormr 

(2)  On  trouve  one  trace  curieuse  de  cet  usage,  rtpro-  d'un  ancien  auiei  avec  son  martyrium  et  une  colombe 


COL                        —  303  —  COL 

publié  nii  monument  de  ce  genre  dans  le  Voir  aux  mots  Casula  et  Chapes,  d'antrc$ 

style  byzantin;  on  y  remarque  une  inscrip-  exemples  de  cet  ornement. 

tion.  Y.  la  pi.  m  du  chap.  XIV  de  VAtlas 

des  arts  au  moyen  âge,  COLONNES.  —  D^Agincourt,  pi.  lxviii  de 

M.  le  comte  de  Lasteyrîc  possède  un  vasede  son  IfUtoire  de  Vart  (Architecture)^  offre  un 
ce  genre  d^un  trarail  au  moins  byzantin.  La  tableau  comparatif  de  la  forme  progrès- 
colombe  est  placée  sur  un  plateau  entouré  sive  des  colonnes  depuis  la  décadence  jus- 
de  créneaux  ou  de  tourelles  crénelées.  Nous  qu'à  la  fin  du  xvi*  siècle, 
ignorons  si  oe  T^se  est  publié  dans  quelques  Autre  tableau  de  ce  genre  dans  le  Alé- 
colleclions  (i).  moire  sur  l'architecture,  par  M.  Alb.  Le- 

noir,  pour  les  Instructions  du  comité  des 

COLOMBE  (Ordre  militaire  de  la).    —  arts  et  monuments,  ^' séne^  p.  96  k  Z\. 

Scboonebeck,  Histoire  des  ordres  militaires,  M.  de  Cauroont  donne  quelques  planches 

t.  U,  n**  72.  de   colonnes   comparées  depuis  le  iv*  ou 

V  siècle  environ  (3) ,  V.  la  pi.  lyi,  n«  i, 

COLOMBES.  —  Au  nombre  de  6  et  de  7,  Mlas  de  la  4*  partie  (Architecture  reli" 

représentant  les   Dons  du  Saint-Esprit,  gieuse). 

d'après  des  peintures  de  diverses  époques  Batissier,  Eléments  d'archéologie  natio- 

an  moyen  âge,  Iconographe  chrétienne,  de  nale,  p.  424,  425, 429, 479, 491. 

M.  Didîron ,  ln-4*,  planches  des  pages  464 ,  Exemples  de  colonnes  de  style  byzantin, 

475.  Moyen  âge  pittoresque,  pi.  cxxiv;  et  tous 

—  Au  nombre  de  12  sur  une  croix  gem-  les  monuments  cita  au  mot  ARCHiTEcruRH 

mée.  V.  Oiseaux  symboliques.  etzantine. 

—  En  style  roman  du  x*  ou  xi*  siècle  en* 

COLOMNA  (Marc-Antoine).— Figure  de-  viron.  V.  Architecture  romane  oo  ainiANO- 

boQt,  armée  de  pied  en  cap,  pi.  xlix  de  RTZANTiNE,etles  exemples  donnés  par  M.  de 

Touvrage  de  Schrmkins,  intitule  :  Augustis^  Caumont,  Cours  d^antiquités  monumentales^ 

simorum  imperatorum,  etc.,  gravure  de  Do*  4*  partie,  p.  jl37,  et  les  planches  citées  dans 

mm.  Custos,  d'après  Fontana.  la  Eevue  d'architecture  de  Ces.  Daly. 

Dans  The  chronological  history  of  archi- 

COLONNE.  -^  Portant  un  dragon,  image  tecture  of  England,  de  Britton,  et  The 

de  la  croix.  V.  Croix  et  Dragon.  antique  cathédrale,  par  le  même. 

COLONNE.  —  Sorte  d'ornement  des  véte«  COLONNES  PEINTES.  —  Batissier,  J^^ 

mentsecclésiastiques,qui  peut  correspondre  ments    ^archéologie     nationale,    in-18, 

^ce  que  neas  nommons  bande  ou  parement,  p.  495, 496, 5i7. 

A  Rome,  la  colonne  est  sur  le  dos  :  en  France  Autres  exemples  à  Saint-Denis.  La  Sainte- 

elle  est  par-devant.  Chapelle  de  Paris.  V.  les  descriptions  de  ces 

Une  sutne  de  Fulbert,  évéque  de  Char-  deux  monuments, 

très,  XIII*  siècle,  publiée  par  ^illemin,  JIfo-  —  En  marbre  servant  de  candélabre  pour 

nmnents  inédits, j\.  lxxxvi.  le  cierge  pascal,  à  l'église  Saint-Clément  de 

Une  autre  d'Evrard,  évéque  d'Amiens,  Rome,  dAgincourt,  Architecture,  pi.  xvi, 

Willerain,  même  ouvraee,  pi.  xc ,  offrent  n**  5,  attendu  que  cette  colonne  est  dans 

deux  exemples  de  la  colonne  placée  par-  l'église  dont  11  donne  une  vue  intérieure, 
devant  (2). 

Très^Ue  colonne  placée  sur  la  chape  COLONNES  DE  MEUBLES.  —  V.  au  mot 

d'un  pape,  ornée  de  figures  de  saintes  dans  Meubles. 
des  niches  gothiques.. 

Miniature  des  Heures  d'Anne  de  Bretagne,  COLONNES  DE  LITS.  V.  à  ce  mot. 
Album  du  Sommerard,  pi.  xxxvii  de  la 

9*  série.  COLONNES  DE  LA  PASSION  —  Il  existe 

saspendue  aa-4lc9S08  d'une  espèce  de  re(able,  der-  (2)  Oulre  les  plaoebes  ci-dessas  indiquées,  roir  les 

rièrè  lequel  il  nous  a  semblé  voir  des  reliques  enve-  détails  donnés  par  M.  Potlier,  p.  55,  57  du  leite  do 

loppées  dans  du  linge  ou  une  éloffe  précieuse.  Comme  l'ouvrage  de  Willemin,  1. 1. 

rien  ne  dit  dans  l'ouvrage  si  cette  vignelie  représente  (3^  M.  de  Caumont,  p.  137  de  son  Court,  attire  l'al- 

réellement  un  monuroept  ou  un   simple  mémento  tention  de  ses  lecteurs  sur  cette  innovation  qui  appar- 

d'an  ai|cien  usage  de  l'Eglise,  nous  sommes  forcé  de  tieni  au  xi*  siècle,  et  dans  lequel  se  trouve  renfermé 

nlndlqùer cette  planche  que  comme  objet  decuriosité.  un  des  principaux  éléments  du  système  ogival  prêt  à 

(1)  $ous  savons  qu'il  doit  l'être  dans  un  des  numé-  sedéveloper  au  xii*  siècle, 
ros  de  la  Revitc  arehiùiogique ,  d'après  un  dessin 
ndéle. 
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à  Péglise  de  Brunswick,  en  Allemagne,  une 
colonne,  ouvrage  de  la  fin  du  xv*  siècle, 
surmontée  du  coq  de  saint  Pierre,  une  fi- 
gure de  Jésus -Christ,  dite  Sainte- Face, 
est  tenue  par  la  Véronique  et  entourée 
des  divers  attributs  de  la  Passion.  Elle  doit 
être  reproduite  dans  diverses  collections 
archéologiques,  et  notamment  dans  une 
Histoire  de  la  sculpture  en  Allemagne  par 
le  comte  Léon  de  f^  Borde. 
Autres.  V.  Église  etlROPOEUM. 


{Hôtel  de  Soissons).  Elle  est  encore  repro- 
duite dans  V Histoire  de  Paris,  par  de  Saint- 
Victor.  V,  Quartier  de  la  Halle. 

COLOPIDËÂ.  —  Nom  d'une  chaussure  en 
usage  du  xiv*  au  xv*  siècle,  nommée  aussi 
patins,  galoches.  On  peut  en  avoir  une  idée 
par  un  portrait  de  Philippe  le  Bon ,  publié 
en  pied  par  Willemin ,  Monaments  inéditâ , 
t.  Il,  pi.  CLXii.  V.  aussi  aux  mots. Chausse- 
TIERS,  Cordonniers,  etc. 


COLONNES  TRIOMPHALES.  —  Celle  de  COMBAT  dU  à  la  foule.  —  Espèce  de  mè- 
Théodore  au  Forum  de  Constantlnople  vers  lée  où  une  masse  de  chevaliers  se  combat- 
te iv  siècle,  est  publiée  par  Du  Cange  dans  taient  sans  ordre  et  pour  donner  sans 
sa  Constantinopolis  christiana,  1  vol.  in-  doute  aux  dames  Pidée  d^une  bataille.  On 
folio ,  planche  oe  la  p.  79.  trouve  une  représentation  de  ce  genre  dans 

Fragments  d'autres  colonnnes  triompha-  le  grand  tournoi  dessiné  et  peint  par  le  roi 

les.  D'Agincourt,  Sculpture,  pi.  m,  n°  17;  René  qui  y  a  joint  un  texte.  Ce  tournoi  est 

pi.  X,  n""'  i,  â,  5,  7;  xi,  n<**  1,  2, 4.  publié  dans  Ie2«  vol.  de  Pouvrage  intitulé  : 

les  OEuvres  du  roi  René,  10-4*",  par  MM.  de 

COLONNES  FUNÈBRES.    —    Parmi   les  Quatrebarbes  et  Hawke;  Angers  et  Paris, 

monuments  de  ce    genre    nous    citerons  1844. 


rx)mme  très -remarquables  celle  érigée  à 
François  II ,  aux  anciens  Célestins  de  Paris, 
Musée  des  monuments  français,  d'Alex.  Le- 
noîr,  t.  ni,  pi,  cxiv,  n«  104. 

—  Ërigéeà  Henri   III,  à  l'église  parois-    10*  série,  pi.  xvn. 
siale  de  Saint<^loud,  xvi*  siècle,  même  ou- 
vrage, t.  III,  p.  ^,  pi.  cxiv  bis,  W  456. 

—  Érigée  au  cardinal  de  Bourbon  et  à 
Anne  de  Montmorency. 

Pour  les  détails  de  ces  trois  monuments. 


COMBATS.  —  D'hommes  et  d'animaux. 
Diptyque  consulaire  du  v  siècle,  dit  d\4na- 
stase.  Trésor  de  numismatique,  â*  classe. 


Sur  un  autre^  dit  deStilicon.  Montfaucon, 
Antiquité  expliquée,  t.lll,  p.  252,  reproduit 
par  M.  du  Sommerard ,  Atlas  des  arts  au 
moyen  âge,  pi.  i  du  chap.  XL 

Singulier  et  à  pied  de  Maximilien 


voir  dans  la  description  du  Afoféfe  de«mo/iu-  d'Autriche  contre  un  chevalier  allemand, 

ments  français j^rt  Alex.  I^noir ,  t.  III,  tous   deux  armés  de  pied  en    cap,    et  à 

{)lanches  des  p.  105  et  135,  n<*  105et  112;  et  l'arme  blanche.  V.  la  38'  planche  de  l'ou- 

es  planches  publiéessur  ce  musée  par  Laval-  vrage  intitulé  :  Ze  roi  blanc  ou  récit  des 

lée,  Reville  et  Biet,  détaillées  aux  noms  de  expéditions  de  Vempereur  Maximilien  /*. 

chacun.  Sur  ce  livre  curieux,  fait  de  1512  à  1514, 

V.  la  note  historique  donnée  au  bas  de  la 

COLONNE  OBSERVATOIRE.  — Érigée  par  copie  de  la  planche  publiée  en  1835,  dans 

ordre  de  Catherine  de  Médicis,  en  1572  (l),  le   5*  volume    du    Magasin  pittoresque, 

Bour  faire  des  observations  astrologiques,  p.  233;  le  costume  militaire  du  guerrier  an 


Elle  était  surmontée  d'une  sphère  en  cuivre. 
Elle  se  voit  encore  sur  l'un  des  côtés  de 
remplacement  occupé  par  le  Marché  au  blé , 
h  Paris. 

Cette  colonne  est  <(ravée  telle  qu'elle 
existait  autrefois  dans  la  cour  de  l'hôtel  de 
Soissons,  dans  les  Souvenirs  du  vieux  Paris, 
par  le  comte  de  Turpin  Crissé,  in-folio, 

pi.  XXIII. 

Voir  aussi  les  vues  réunies  dans  la  Topo- 


casque  ailé  est  très-beau. 

Camée  du  xvi«  siècle,' Tr^^or  de  nu- 
mismatique, 2'  classe,  10*  série ,  pL  xiii, 
n°  3. 

Combat  des  Trente.- V.  Trente. 

—  Dit  jugement  de  Dieu.  V.  à  ce  dernier 
mot. 

—  De  la  Mort  contre  le  genre  humain. 
V.  au  mot  Mort. 

~  Sur  mer.  V.  au  mot  Lépente  et  à  Ta- 


graphie  de  Paris,  au  Cabinet  des  estampes  pissbries  de  Rome. 

a]  Elle  était  autrefois  ao  milieu  dé  la  cour  de  rh6~  par  un  ebanoine  de  Téi^lise  Sainte- Geneviève.  V.  Jail- 

tel  de  Soissons,  construit  par  ordre  de  Catherine,  lot.  Recherches  sur  Paris,  eio.,quortier  de  la  Halte. 

abaUu  en  i748  par  les  créanciers  du  prince  de  Cari-  (2)  La  conservation  de  ce  monuneni  est  due-i  H.  de 

gnan,  qui  ne  conservèrent  que  la  colonne,  sur  la-  Bacbaumont  qui  Ta  cèdéè  la  ville  de  Paris,  à  condi- 

quelle  se  voit  un  cadran  solaire  très-curieux,qu1  donne  tion  qu'il  ne  serait  pas  détruit. 
I  heure  du  soleil  été  comme  hiver,  «>tc.,  il  fut  exécuté 
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—  Des  cma  cavaliers,  célèbre  composition  Figure  de  saint  Gôme,  d^unc  assez  belle 
de  Léonard  de  Vinci.  Y.  son  œuvre.  eiécution  ,  miniature  des  Heures  d'Anne 

Voir  aussi  au  root  Batailles.  de   Bretagne  :  costume  des  médecins  du 

XV*  siècle,  il   tient  une  fiole;  publiée  par 

COMBLES  en  charpente.  —  De  la  salières  M.  du  Somroerard  ,    Album  des  arU  au 

pas  perdos,  Palais  de  Justice  de  Rouen,  movenâge,  pi.  xxxviii  de  la  9*  série. 

Traité  de  la  charpenUfie,  par  Ëmy,  colonel  Voir  aussi  celles  réunies  dans  la  collection 

do  génie,  in-4%  pi.  xcv;  Paris,  1842.  des  saints,  du  Cabinet  des  estampes,  à 

—  De  la  salle  des  Ëtats  de  Blois,  ih,,  Paris,  plusieurs  vol.  in-folio. 

pi.  xcvi.  Châsse  des  saints  Côme  et  Damien ,  ou- 

—  De  la  salle  de  Westminster-Hall ,  ib.,  vrage  du  xvi*  siècle  environ ,  publiée  par 
pi.  G.  les  Boliandistes ,  Acia  sanctomm,  mois  de 

—  De  Groaby-HaH.   On  y  remarque  de  septembre,  t.  Vif,  planche  de  la  p.  453. 
beaux     pendentifs    et   des    consoles    en 

iorme  d'anges,  jd.^  pi.  CI.  COME    (Ville   de}.    —    En  Italie  (i}. 

—  De  rancienne  grand'salle  du  Palais  Église  dite  le  Dôme,  architecture  du  xiii*  au 
de  Justice  de  Paris,  sous  saint  Louis,  Ataga^  xiv*  siècle.  Moyen  dae  pittoresque,  pi.  cix. 
sin  pittoresque,  484i,  p.  229  :  diaprés  une  Vue  de  la  façade  (Te  cette  église.  Moyen 
ancienne  gravure  de  Cl.  de  Chastillon,  âge  monnm.,  pl.crx,  et  la  Topographie  de 
devenue  trè»-rare  et  publiée  dans  son  ou*  l'Italie,  au  Cabinet  des  estampes,  a  Paris  ; 
vrage  intitulé  :  Topoaraphie  française,  etc.,  Hope,  Histoire  de  ^architecture ,  donne  aussi 
1  vql.  in-folio.  V.  la  liste  des  planches.  Cette  une  autre  église  dite  San  Fidale,  du  xi'  siè- 
intéressante  vue  est  encore  reproduite  dans  de  environ,  pi.  xv;  et  la  tour  Saint-Abon- 
Touvrase  intitulé  :  '  Palais  ae  Justice  de  dio,  ib,,f\.  lxvi. 

Paris,  V.  à  ce  mot.  Monnaie  de  cette  ville ,  publiée  par  Mura« 

Voir  aussi  aux  mots  Charpentes,  Pla-  iorij  Antiquitates  Italiœ,  i.  II,  p.  673. 

FONDS. 

COME  DE  MËDICIS.—  Belle  figure  en  pied, 
COMBOURG.  —  Vue  du  château  féodal  de  neinture  du  xv*  siècle,  à  Pise ,  publiée  par 
ce  nom,  en  Bretagne,  construction  du  xiii*  BonrtàTÔ^ Costumes dumoyen âge,  t'.I,pl.  Lxr. 
au  xir  siècle,  où  est  né  en  i7d9  le  vicomte  Et  la  Collection  des  portraits  des  hommes 
de  Chateaubriand  devenu  si  célèbre  au  célèbres,  publiée  par  Schrincki  us,  intitulée  : 
XIX*  siècle  par  sa  vie  politique,  ses  ouvra-  Effigies  augustissimorum  imperatorum,  du- 
ges,  ses  voyages  et.  son  tombeau  placé  sur  coin,  baronum,  in-folio,  pi.  xlv. 
un  rocher  en  face  de  la  mer.  Vues  de  cet  Médailles  et  monnaies  dltalie  frappées 
antique  manoir  dans  la  grande  Topogra^  au  nom  de  ce  prince.  V.  le  Trésor  de  numis- 
phie  de  la  France,  an  Cabinet  des  estampes  matique  {Monnaies  d'Italie)^  ou  Médailles 
de  Paris  (Ille^^niain^)^  in-folio,  426;  et  italiennes  des  xv^et  wi*  siècles,  en  3  vol. in- 
dans les.  divers  ouvrages  sur  la  Breta^e,  folio,  en  3  parties.  V.  la  llstç  des  planches, 
et  dans  la  collection  des  œuvres  du  célèbre  Et  tous  les  ouvrages  cités  par  Lenglet  dp 
auteur,  publiée»  par  Furne.  Fresnoy,  Méthode  pour  ^tuaier  l'histoire,' 

in-4*,  t.  ni ,  p.  373,  dont  plusieurs  renfer- 

COME  (Saint).  —  Figures  en  pied  de  ment  des  planches  gravées, 
saint  Côme  et  saint  Damien,   sculpture 

d*an  diptyque  grec  du  vin*  ou  ix*  siècle,  COMÉDIE  (Scènes  de).  —  V.  Acteurs  et 

publiée  .par  Vêciàuâï^  Antiquitates  chris-  Actrices,  Marionnettes,  Mystères,  etc. 
tianœ,  i  vol.  in-4''  planche  de  la  p.  389, 

n*  9  de  la  première  feuille  dd  diptyci^ue  ;  ces  COMÉDIES  CHRÉTIENNES.  —  De  la  re- 

deux  figures  tiennent  quelque  chose  qu'on  ligieuse  saxonne  Hrosvita,  xv*  siècle,  I  vol. 

ne  peut  préciser,  mais  que  Paciaudi  regarde  pelit^  in-folio,  renfermant  plusieurs  drames 

conmo  étant  quelque  instrument  de  chi-  intitulés  :  Callimachus ,  Dulcicius  ,  Abra- 

rurgie  (scalprum  ferrale,  suspicor),y,  àVL  ham,  Oallicanus,  etc.,  orné  de  planches 

reste  .tous  les  détails  que  donne  le  texte  du  on  bois  très-bien  gravées  pour  les  détails 

savant  auteur,  p.  395.  du  livre.  V.  aux  noms  Horsvita  ou  Hros- 

Statues  colossales  exécutées  à  Florence,  vita,  Callihaque. 
et  publiées  par  le  comte  de  Cicognara ,  t.  H, 

pl.  Lxv  (Histoire  de  la  sculptwre  en  Italie)  ;  COMÈTES.  -  Sur  les  armoiries  d'un  pape, 

ces  statues  sont  du  xv*  siècle.  V.  Innocent  VH. 

■ 

Cl)  Vilery,  Voyages  en  Italie,  \n-v,  t.  î,  p.  21 6. 
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Monument  historique  de  la  comète  vue  en  Avant  cette  belle  édition  il  en- avait  été 

4066,  représenté  sur  la  tapisserie  de  Ba yeux,  publié  une  à  Brescia ,  en  4487,  par  Landini 

oudeMathilde.  V.  la  3*  bande  de  la  planche  ou  Landino,  i  vol.  in-folio,  avec  des  plan- 

de  la  p.  25,  publié  dans  le  t.  VIII  aes  Mé-  ches  en  bois. 

moires  de  l* Académie  des  inscriptions ,  de  Dibdin  a  publié  une  des  planches  de  cette 

Paris.  V.  p.  637  et  suiv.  du  texte  Texplica-  ^àÀWoviàdXi^^Vi  BihUograpMcaiAteameTon, 

tion  de  la  tapisserie  et  du  phénomène.  1. 1 ,  p.  290. 

Voir  aussi  au  mot  Tapisseries  nationales 

les  autres  reproductions  de  ce  célèbre  mo-  GOMMÉMOBÂTIONS.  —  Ou  la  cérémonie 

nument.  de  la  déposition  du  corps  des  saints  dans 

leurs  tombeaux.  LiCS  ménologes  des  églises 

COMMANDERIES.  —  Vue  des  ruines  de  grecques  et  latines  en  fournissent  de  nom- 


à  qui  Von  doit  la  conservation  d^une  foule  tome  ,  Jean-Baptiste,  Nicéphore,  Onctions. 

de  monuments  qui  seraient  inconnus  sans 

son  dévouement  pour  les  ruines  de  son  pays.  COMMINES    (Philippe   de).  —   Célèbre 

La  vue  inédile  de  cette  commanderie  ap-  historien  du  règne  de  Louis  XI,  représenté 

partient  au  2*  volume  du  journal  V Artiste,  avec  sa  femme,  à  genoux  sur  leur  tom- 

in-4*  ;  Paris,  1838.  V.  sa  description,  p.  54.  beau,  et  devant  deux  prie-Dieu  d'un  assez 

Chapelle  de  la  commanderie  de  Saint-  mauvaisgoût.  Au-dessous  est  la  statue  cou- 

Jcan-oe-Latran ,  à  Paris,  Statistique  de  Pa-  chée  de  leur  fille,  Musée  des  Petits-Augoê- 

rii,  par  A Ib.  Lenoir,  architecte  et  quelques  tin^,  salle  du  xv*  siècle,  A.  Lenoir  t.  il, 

autres  savants.  planche  de  la  p.  457,  n*^  93.  Pour  la  prove- 

—  De  Saint-Jean-de-Jérusalem,  architec-  nance  du  monument,  voir  le  texte;  Miliin  a 

ture  du  xiii'  siècle,  Drummond  ,  royales  aussi  publié  ces  statues  dans  ses  Antiquités 

du  Levant,  in-folio,  pi.  vii;  d'Agincourt,  hafiona/e«,  t.  Ifl,  pi.  lui,  n""  25. 

Architecture,  pLxxvi,  n""  25.  .   Pour  le  bas-relief  qui  ornait  ce  tombeau 

Sceau  d*une  commanderie  au  xiii*  siècle,  au  Musée  des  monuments  français^  V.  Gbor- 

Trésor  de  numismatique ,  pi.  xxvii,  n""  42.  ces  (Saint-). 

Fragments  de  sculpture  de   Pancienne 

COMMEDIA  (Divina).  -  Oulepofimedu  chapelle  des  Commine^  dans  Péglise  des 

Dante,  comprenant  TEnfer,  le  Purgatoire  et  Grands -Augustins  depuis    longtemps  dé- 

le  Paradis.  truite,  publiés  d'après  les  dessins  de  M.  La- 

n  existe  plusieurs  éditions  de  ce  célèbre  brouste,  architecte;  .dans  le  2*  volume  de 
ouvrage  avec  des   planchas    gravées  sur  la  Hevue  générale  d'architecture ,  par*  Ces. 
'  bois  ou  autrement.  Les  plus  anciennes  et  Daly  et  ses   collaborateurs ,  juia,    4844. 
•les  plus  recherèhées  sont  celles  gravées  par  V.  aussi  l'article  Grands -Adgostins  de  Pa- 
Simdro  Boticello,  d'après  son  dessin,  ou  ce-  '  ris,  dans  ce  Dictionnaire, 
lui  de  Baccio  Baldini,  orfèvre  de  profession,  * 
^ers  4484  (2).  V.les  épreuves  du  Cabinet  COMMINGES   (Saint  Bertrand    de).  — 
des  estampes  k  Paris,  et  les  cop^es  de  ces  V.  Bertrand. 
deux  planches  excessivement  rares;  pu- 
bliées par  Jansen ,  pi.  ix  et  x  de  son  ou-  COMMUNES  de  France  et  autres  pays.  — 
vrage  cité  ci-dessous  dans  la  note.           *  Recueil  des  sceaux  des  communes  publiés 

L°édition  du  Dante  publiée  en  4564  à  dans  le  Trésor'de  numismatique,  4  vol.  in- 
Venise, in-folio,  édition  dite  du  Chat,  par  folio  de "24  planches^  donnant  la  description 
Landini,  Velutello  etSansovini,  ornée  de  de  300  sceaux  environ,  classés  dans  Tor- 
planches  en  bois  bien  exécutées.  dre  chronologique,  et  expliqués  dans  an 

(1)  La  commanderie  de  Sainie-Vaubourgéiail  située  de  rapport  avec  celle  de  Moulins  ;  le  clottre  dans  le 

entre  le  Val -de- La-Haye  elHaulol,  un  des  sites  les  style  de  celui  de  Bochenrille  ,  en  architecture  dite 

plus  agréables  des  rives  de  la  Seine.  Dans  le  principe,  annlo  -  norman'te,  etc. 

cette  maison  n'était  qu'un  domaine  appartenant  aux  (2>  Pour  l'histortçue  de  ces  gravures  et  de  leurs  aa- 

Templiers  et  qui  passa  ensuite  apr^s  I  extinction  de  teurs ,  voir  los  détails  donnés  uar  Vasari,  Hisiohedes 

Tordre  à  celui  de  Sainl-Jcan  de  Jérusalem,  puis  A  peintres ;ei  Jansen,  Estai  surVori^finedr  ta  gravure, 

celui  de  Malle;  elle  servait  de  résidence  au  ^rand  t.  J,  p-  i66clsuiv,  et  encore  p.  f84,  iSS.  V.  aussi  les 

prieur  de  la  province  de  Normandie  ju»qu'en   nso.  observations  faites  par  le  baron  de  Ueinecken,  Idée 

L&graod  prieur  était  seigneur  de  Vaubourg  et  possé-  dUine  collection  complète  d'etiampeê,  p.  14 1  et  M.  Du- 

dali  de  crands  fiefs  dont  la  forêt  de  Roumari  faisait  çhesneatné.  Calulogae  du  cabinet  des  estampes  de 

partie.  L^égH8e  de  celte  commanderie  avait  beaucoup  Paris.  V.  à  la  table  des  matières. 
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texte  rédigé  par  M.  Charles  Lenormant,  con-  ancienne  gravure ,  Thésaurus  aniiquitatum 

servateur  adjoint  du  Cabinet  des  médailles,  poniificiaram,  d^Ângelus  Rocca ,  1. 1 ,  p.  14. 

à  Paris.  —  De  saint  Jérôme,  célèbre  composition. 

Monnaies  des  communes.  V.  le  Traité  des  V.  Jéhôme  et  les  œuvres  du  Dominiquin  et 

monnaies,  de  Le  Blanc,  au  nom  de  chaque  deTrabalesi. 

ville;  la  Beçœ  numismatique,  de  MM.  De  -  De  la  messe  deBolsène,  où  s^est  ma- 

Ija  Saussaye  et  Cartier.  V.  à  la  table  des  nifesté  le   miracle  de  la  présence  réelle, 

matières.  Y.  Bolsène  et  Messe  de  Bolsène. 

Un  ange  donnant  la  communion  h  saint 

COMMUNICANTES.  —  Nom  d^une  classe  Frédéric,  Ba<'aria  sancta,  t.  H,  planche  de 

de  pénitents  admis  à  la  communion.  Pour  la  p.  299.  V.  aussi  à  Euchari&tie. 
connaître  la  place  quMls  occupaient  dans  les 

anciennes  églises,  voir  le  plan  donné  par  COMPAS  D'ARCHITECTE.  —  Un  chapi- 
Sarneili,  Antica  basilicographia ,  et  dans  teau  de  Téglise  Saint-Cermain-des-Prés  rô- 
les Annales  de  philosophie  chrétienne,  présente  un  ange  tenant  un  compas  (i),  et 
t.  XIX,  p.  346,  n*"  â2  du  plan.  deux  tables  de  pierre.  Y.  à  ce  soiet  la 

pi.  IX  de  V Histoire  desbeaux^arts  en  France 

COMMUNION.  —  Saint  Zozyme  commu-  par  les  monuments,  et  la  p.  14  du  texte 

niant  la  Madeleine ,    miniature  du  ix'  au  de  Pouvrage,  par  M.  Herbe,  in-4'',  Paris, 

X*  siècle,  tirée  du  Menologium  Grœcorum,  1842-43;  le  compas  est  ici  employé  d'une 

Bas-relief  du  même  sujet,  vers  le  xi*  siè-  manière  symbolique, 

cle.  Y.  Maj>eleine  et  ZozvME.  —  Entre  les  mains  d'architectes.  Y.  à 

Prêtre  donnant  la  communion  sous  les  ce  nom. 

deux  espèces  à  des  fidèles  dans  une  église  Une  miniature  du  xiv  siècte,  publiée 

de   forme  assez  remarquable.  Le   prêtre  par  M.  Didron,  Iconographie  chrétienne  an 

tient  un  plat  avec  des  hosties,  un  diacre  moyen  âge,  in-4'',  p.  576,  représente  Dieu 

le  suit  tenant  le  calice.  Cette  peinture  est  le  Père,  dont  une  des  mains  tenant  un  com- 

des  plus  capitales  parce  qu'on  y  voit  la  pas  est  posée  sur  le  globe  de  la  terre,  etc., 

preuve  de  la  communion  sous  *Ies  deux  pour  faire  sans  doute  allusion  à  ce  texte 

espèces.  Miniature  d'un  manuscrit  du  xir  de    l'Écriture. sainte  :    Omnia   ordinavit 

au  xiii*  siècle,  Beaunier,  Costumes  français,  Deus  secundum  pondus  et  mensuram. 

1. 1,  pi.  Lxxxix;  le  manuscrit  est  intitulé:  —  D'une  forme   remarquable  an  pied 

Psalleriam  belgicum,  d'un  architecte.  Y.  au  nom  Hugues  Liber- 

*   Bas -relief  du  portail  de  l'église  Saint-  gier.  Cet  instrument  pent  donner  l'idée  de 

Germain-des-Prés,  représentant  Jésus-Cbrist  ce  que  l'on  nomme  un  compas  d'épaisseur, 

à  table  avec  ses  apôtres,  et  communiant  Ju-  I  e  dessin  d'un  compas  à  branches  recour- 

das  prêt  à  le  trahir.  Ce  bas-relief  oui  paraît  bées,  du  xiv*  au  xv*  siècle,  avec  tous  ses 

être  du  XIII'  siècle  *est  gravé  dans  V Histoire  détails,  est  cité  dans  le  2*  volume  du  Bulle^ 

de  V  abbaye  Saint-Germain- des -Prés,  par  tin  des  arts  et  monuments ,  p.  690;  c'est  à 

dom   Bouillar^,    in-folio,  p.  308;    dans  M.  Lassus  qu'on  en  doit  le  dessin -déposé 

YHistoire  de  l'art  (Sculpture) ,  par  d'Agin-  aux  archives  du  comité, 
court,  pi.  xxxix,  n**  10. 

PicH-e  de  Courtenày  ,  empereur  de  Con-  COMPlËGNE  (2).  —  Plan  de  cette  ville, 

^tantinople  ,  recevant  la  communion  des  en  i509,  d'après  un  dessin  de  l'époque,  pu- 

roains  (Tun  pape,  peinture  du   xtir  ou  blié  dans  l'ouvrage  intitulé:  ^mpiV^/i«Af#- 

xiv  siècle,  de  la  basilique  Saint-Laurent-  torique  et  monumentale,  2  vol.  in-8**,  par 

hors<des-Murs,  d'Agincourt',  pi.  xcix,  bande  Lambert  et  Ballyhier;Compiègne,1842, 1. 1. 

n**  6;  le  prince  est  représente  après  la  céré-  Les  principaux  monuments  de  cette  ville 

roonie,  visitant  les  tombeaux  des  martyrs  ;  son#  publiés  dans  ce  même  ouvrage.  On 

les  personnages  portent  tous  le  nimbe  cir-  y  remarque  le  beffroi,  belle  construction  du 

cataire,  malgré  tout  ce  que  disent  les  ar-  xv*siècle  environ,  l'hôtel  de  ville  au  xv* siè- 

chéologues  à  ce  sujet.  Y.  Quadbatum.  cle  ;  Magasin  pittoresque ,  t.  IX,  p.  228. 

Cérémonial  en  usage  à  Rome  lorsque  le  L'église  Saint-Corneille,  cathédrale  du  xiv* 

pape  communie.  Représenté  d'après  une  s\ëc\e,  Moyen  âge  monumental ,  pl.LXxxviii. 

(i)  Noas  croyons  devoir  préTenir  que  le  chapiteau  roo  de  la  Harpe,  où  l'arUatc  aurait  dû  aller  les  dessi- 

d'aprè»  lequel  celte  Rravure  a  été  faite  n'c«i  pas  le  ner  an  lieu  de  donner  la  reproduction  d'une  copte  de 

chapiteau  même,  mais  seulement  une  copie  qui  en  a  cl)apileau. 

éiéexécni6e  loni  delà  réparation  de  t'éfiiise.en  tsoj,  [2)  Les  monuments  de  cette  Tili^  ont  été  l'objet 

époque  à  laquelle  tous  les  chapiteaux  anciens  furent  d'un  Rapport  par  M.  Vitet  au  ministre  de  l'intérieur, 

enlevés  et  places  au  Musée  des  Thermos  de  Julien,  in^s*,  1 89 1,  déposé  dans  les  archives  du  ministén;. 
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Le  château ,  conslruetion  du  xvt'  siècle.  Chambre  ou  cour  des  comptes.  Modu- 

Les  églises  Saint- Antoine  et  Saint- Jac-  ment  du  règne  de  Louis  XII  élevé  sur  les 

ques;  celle  de  Saint-Jean-aux-Bois.  dessins  de  Fra  Giacondo ,  religieux  domi- 

L'abbaye  de  Saint-Corneille,  en  ruines,  nicain  et  détruit  en  1737  par  un  incendie. 

Le  chftteau  de  Pierrefonds ,  xiir  siècle.  On  le  trouve  gravé  dans  les  œuvres  de  Da 

Ruines  magnifiques.  V.  Pierreponds.  Cerceau  ;   dans  celles   d'Israël  Silvestre  ; 

L'ancienne  abbaye  des  Céleslinsde  Saint-  et  sur  une  plus  grande  échelle  dans  VM^ 

Pierre,  dans  la  forêt  de  Compiègoe,  dont  il  Uu  de  M.  au  Sommerard,  planche  m  du 

ne  reste  que  des  ruines.  chap.  IV. 

Un  tombeau  gothique.  Voir  aussi  la  Topographie  de  Paris,  au 

Presque  tous  ces  monuments  se  trouvent  Cabinet  des  estampes ,  pour  toutes  les  vues 
également  représeiltés  dans  la  grande  7V>-  de  ce  monument  aui  y  sont  réunies. 
pographie  de  la  France,  au  Cabinet  des  es-  Séances  de  la  Chambre  des  comptes  de 
tampes  de  Paris,  et  celle  de  Tauteur,  des-  Paris,  sous  Louis  xii,  miniature  d'un  ma- 
tinée à  la  bibliothèque  du  Musée  deCluny,  nuscrit  des  archives  du  rovaume,  repro- 
à  Paris.  Y.  aussi  l'ouvrage  de  La  Borde  et  duite  dans  V Album  de  M.  du  Sommerard, 
Guettard ,  Foyages  pittoresqueê  en  France,  pi.  xii  de  la  7*  série,  cliap.  VIIL 
12  vol.  in-folio,  article  Compiégne,  Autre  séance  de  la  Chambre  des  comptes, 

à  Nancy,  et  l'audience  de  René  d'Anjou, 

COMPOSITEUR  (Le).  —  .En  imprimerie,  miniature  d*un  manuscrit  des  archives  du 

Visité  par  la  mort  qui  veut  l'arracher  à  son  royaume.  Album  du  Sommerard,  pi.  xiv  de 

travail:  gravure  sur  bois  du  xv*  siècle,  Dib-  la  7*  série,  chap.  VIIL                 , 
din ,  Bibliographical  deeameron,  in-S**,  1. 1, 

Elanche  delà  p.  116 ,  d'après  une  ancienne  COMTES.  -  Costumes  et  portraits  de  com- 

anse  des  inorts.  tes  français  et  étrangers  en  habillement  ci- 
vil ou  de  guerre. 

COMPTES.  —  Reddition  de  comptes,  de  Ne  pouvant  pas  donner  une  liste  com- 

redevances.  plète  de  tous  les  seigneurs  portant  ce  ti- 

^  Une  très-belle  miniature  d'un  livre  des  tre,  nous  daignerons  seulement  quelques 

comptes,  manuscrit  de  146K,  publiée  par  figures  plus  remarquables  pouvant  servir 

Willemin,  Monuments  inédite,  t.  Il,  pi.  lxix,  d'exemple  de  costume  à  diverses  époques, 

représente  une  scène  curieuse  de  paiement  Très-belle  et  capitale  figure  de  Geoffroi 

de  rentes  (1)«  ^Le  Bel,  dit  Plantagenet,  comte  de  Bretagne, 

«  Reddition  de  comptes  d'après  quelques-  en  1186,  issu  d'un^maison  d'Angleterre  (3}( 

unes  des  miniatures  du  manuscrit  intitulé  :  émail  du  xii*  'siècle,  publié  par  M.  Alex. 

Leges  palatinœ ,  pohlié  DàT  les  Bollandis-  Lenoir,  Musée  des  monuments  français, 

tes ,  Acta  sanctorum,  t.  Ill  du  mois  de  juin,  t.  VII ,  pi.  gcxxxvil,  p.  83. 

planche  de  la  p.  40,  n"  47  (2).  Tout  le  costume  est  cTune  originalité  re- 

L'économe  infidèle  de  l'Êvangile  rendant  marquable  :  |e  casque  ,    la   tunique   en 

ses  comptes.  V.  toutes  les  Bibles  avec  gra-  mailles  de  fer,  la  robe,  le  manteau,  et  enfin 

vures;  les  sujets  du  Nouveau  Testament ,  le  bouclier  couver^  de  figures  de  lions  grim- 

gravés  soit  en  bois,  soit  au  burin;  la  Vie  pants,  et  orné  d'un  bouton  d'une  forme 

particulière  de  Jésus-Christ,  avec  des  plan-  singulière;  cette  ^lle  figure  est  également 

ches.  V.  les  œuvres  d'Albert  Durer,  de  iVlar*  publiée,  plus  en  grand,  dans  VAdbum  d^ 

tin  de  Vos,  des  Wierix,  des  Sadeler,  etc.  M.  du  Sommerard,  pi.  xii  de  la  10*  série  (4); 

Le  tuteur  et  le  curateur  rendant  leurs  et  dans  Y  Univers  pittoresque  (France),  ae 

comptes  devant  le  juge,  gravure  sur  bois  du  Didot,  frères,  pi.  cgxliii. 

xYi*  siècle.  V.  le  titre  du  livre  au  mot  Pu-  Deux  figures  du  comte  du  Maine  et  du 

PILLES.                                               •  comte  de  Chartres  :  statues  en  costume 

(1)  Voir  auMi  lesdélails  intéressants  donnés  psr  ecplnsiears  accessoires.  La  planche  4e  M.  du  Som- 
M.  Pottier,  p.  13  da  texte  des  planches  de  Willemin.  merard  doit  être  beaucoup  plus  fidèle  saus  le  point  de 

(2)  Nous  donnons  t'analyse  de  toutes  les  miniatu-  vue  de  l'Age  de  ce  monument  qui  parait  arrangé  dans 
res  de  ce  monument  de  léfislation  du  xiii*  siècle  dans  la  )>lanche  de  M.  Alex.  Lenoir,  laquelle  annonce  an 
ce  Dictionnaire.  Y.  Lbois  PALATiffB.  Il  est  impossible  dessin  bien  plus  exercé.  Les  lions  diffèrent  en  loot 
de  se  faire  une  idée  des  documents  innombrables  et  point,  Toniemcnt  qvi  entoure  le  portrait  ne  signiAe 
curieux  que  nous  avons  trouvés  dans  cette  suite.  rien  dans  la  planche  de  M.  Lenoir  et  n'accuse  aueone 

(3'  Cest  ce  qui  fait  qu'on  trouve  cette  ligure  ou  ce  époque.  M.  du  Sommerard  donne  une  inseriptiou  on 

personnage,  publié  dans  les  CoUeetions  de  monumentê  deux  vers  latins  qui  manquenl  dans  celle  de  M.  Lenoir. 

de  r Angleterre,  Y.  la  note  de  M.  Lenoir  au  sujet  de  ce  Ces  détails  doivent  suffire  pour  mettre  les  curieux  sur 

personnage,  même  tome,  ot  84.  la  voie  et  prendre  quelques  précantions  s'ils  veulent 

(4)  Cesdeux  planches  offrent  de  notables  différences  faire  emploi  de  ce  monument  comme  éiudede  costume, 
dans  la  figuré,  le  costume,  les  armoiries,  le  bouclier 
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du  xn*  siècle ,   et   provenant   de  Téglise  devons  ajouter  que  la  Vierge  immaculée  est 

de  Chartres,  publiées  par  Wiliemin,  Afonn-  placée  dans  un  jardin  mystérieux  orné  de 

menti  inédits,  1. 1,  pi.  lxxxvii;  et  dans  VU-  divers  objets  qui  expriment  d'une  manière 

niverê  piitoreêqae  (Franee)^  chez  Didot,  frè*  synibolique  les  principales  vertus  de  Marie, 
res,  pi.  ccxLii. 

Figure  du  comte  de  Champagne ,  Henri  CONCERTS.  —  Bas-relief  d'un  chapiteau 

dit  le  Large  ou  le  Magniâque,  couchée  sous  de  Téglise  de  Saint-Ceorges  de  Boscherville, 

son     tombeau;    monument    de    la    plus  xi*  ou  xii*  siècle,  publié  par  Wiliemin,  Afo- 

grande  importance  et  du  xiv*  siècle,  puolié  numents  inédite,  pi.  lu  du  1. 1. 

par  M.  Amoud,  de  Troyes,  dans  son  ou*  Autre  bas-relief  d^un  tombeau  de  Tégltse 

vrage    sur  les  jinliquitéê  de  la  viUe  de  de  Saint*Eutrope ,  à  Milan ,  xiv*  siècle , 

TySyeê,  et  dans  son  rùyage  archéologique  Cicognara ,  Storia  delta  scnltara  in  Italia, 

dam  te  département  de  l'Aabe,  1. 1,  pi.  xxxvii. 

Il  existe  de  ce  seigneur  un  beau  sceau  Vitrail  du  xiii*  au  xiv*  siècle,  de  Pan- 
sur  lequel  il  est  représenté  à  genoux  ,  of-  cienne  abbaye  de  Bon-Port,  Wiliemin,  Mo^ 
frant  le  don  de  la  fondation  d'une  chapelle  numeniê  français,  1. 1,  pi.  cvi. 
on  d^une  égUae  à  un  abbé;  ce  sceau  oui  est  —  Exécuté  par  un  roi  et  plusieurs  figur 
du  XIV*  siècle,  est  publié  dans  le  Trésor  res.  Une  d'elles  tient  une  harpe  d'une 
de  namtsmatiqne  [Sceanx  destowkmnnes)^  forme  presque  égyptienne,  miniature  du 
in-folio,  pi.  XII,  n"*  9.  xiir  au  xiv*  siècle ,  Wiliemin ,  1. 1 ,  pi.  cv. 

—  du  Maine  (Hélie  de  La  Flèche),  sur  — Exécuté  par  7  personnes  et  conduit  par 
son  tombeau  ,  aans  une  ^lise  du  Mans,  un  chef  d'orchestre ,  miniature  du  xiir  au 
costume  du  xii*  siècle,  Montâucon,  Monar-  xiv*  siècle,  publiée  dans  VUnivers  piCtores- 
chie  française,  1. 1,  pL  xxxii,  p.  549;  d'Agin-  que  (Allemagne)^  Paris,  Didot,  frères,  t.  i, 
court,  Sculpture,  pi.  xxvii,  n*"  25.  planche  de  la  p.  xcviii ,  curieuse  composi- 

—  D'Eu.  Diverses  statues  mutilées ,  trou-  tion. 

vées  dans  les  caveaux  de  l'église  de  cette  Grande  composition  de  Lucas  Signorelli, 

ville,  Foyages pittoresques  en  France,  par  représentant  un  concert,  fresque  de  la  ca- 

Taylor  et  de  Caiileux  (ivormoiidi^},  pi.  xc,  thédrale  d'Orviette,  vers  le  xv*  siècle,  d'A- 

xci.  gincourt, /'«l'usure,  pL  CLvi. 

—  d'Anjou ,  de  Blois ,  de  Champagne ,  Autre  fresque  vers  le  xv*  siècle ,  peinte 
de  Dreux ,  d'Évreux ,  de  Toulouse,  oe  Sois-  dans  l'escalier  du  palais  Quirinal ,  à  Rome, 
sons,  etc..  Trésor  de  numismatique  ( Sceaux  d'Agincourt,  ib„  pi.  cxlii. 

des  grands  feudataires  de  la  couronne),  in-  —  Instrumental  et  vocal,  miniature  de  la 

folio,  32  planches  dont  on  peut  voir  la  dé-  fin  du  xv*  siècle,  Wiliemin,  t.  II,  pi.  cxc. 

signation  à  la  table  du  texte,  p.  43  et  44,  et  Figures  des  9  Muses  tenant  chacune  un 

en  particulier  les  pi.  vi,  x,  xi,  xix,et  dans  le  instrument  et  formant  un  concert,  dans  le 

même  ouvrage,  le  volume  intitulé  :  Sceaux  i*'  cercle  qui  sert  d'encadrement  à  la  figure 

def  cofiiinime<,'in-461io,  pl.xii,n*'4,5,6,7,8.  ^allégorique  de    l'air,  etc.,  miniature  du 

—  De  diverses  familles  d'Angleterre,  xiir  au  xiv*  siècle,  et  publiée  par  M.  Didron 
V.  les  collections  de  sceaux  anglais,  et  dans  le  journaU'^rfiX^,  année  4841 ,  mois 
celles  des  tombeaux  et  pierres  tombales  de  mars,  et  la  Eevue  musicale,  même  année 
des  diverses  ^lises  d'Angleterre,  publiées  et  même  mois. 

eoas    divers    titres    que   nous    donnons  — Exécuté  par  des  anges  dans  le  tableau  de 

aux  arlides  Angleterre  et  Familles  no-  Fra  Angelico  Fiesole ,  représentant  un  cou- 

BLES.  ronnement  de  la  Vierge,  peinture  du  xv*  sic- 

—  De  Flandre.  V.  au  mot  Flandre  les  cle  environ,  au  Musée  du  Louvre  et  publié 
ouvrages  indiqués  renfermant  des  portraits  par  Schlegel ,  1  vol.  in-folio,  avec  un  texte 
et  nombre  de  sceaux.  allemand  et  français.  Pour  plus  de  détails, 

V.  Couronnement. 

CONCEPTION  de  la  sainte  Vierge.  —  Un  Autre  dans  un  banquet,  sujet  d'une  tapis- 

ëmail  du  xvi*  siècle  représente  ce  eenre  de  série  de  Nancy  publiée  par  Achille  Jubinal. 

sujets  <f  une  manière  tout  à  fait  digne  de  V.  le  détail  au  mot  Banquets. 

remarque.    La  sainte  Vierge    est  debout ,  -—  De  voix  et  d'instruments  exécuté  par 

ayant  sur  le  milieu  du  corps  un  disque  les  anges,  tableau  de  sainte  Cécile  par  Ra- 

en  or  où  est  placé  un  petit  enrant  ;  cette  eu-  phael.  V.  ses  œuvres. 

rieuse  peinture  est  publiée  dans  l'ouvrage  — exécuté  aux  Noces  de  Cana,  célèbre  ta- 

de  M.  l'abbé  Texier  ;  intitulé  :  £ssai  sur  les  bleau  de  Paul  Véronès.  V.  son  œuvre  et  au 

argentiers  et  émailleurs  de  Limoges,  etc.,  mot  Choeurs  de  musique. 
1  vol.  in-8';  Poitiers,  1843,  pi.  vni.  Nous 
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CONCHA(l).- Nom  donné  parquelqucsau-  Voir  aussi  rédition  latine  du  MenoUh- 

leurs  ecclésiastiques  ou  liturgiques  à  ce  que  logium  Grœcoram,  1. 1,  p.  i42,  octobre, 

nous  nommons  Tabside  ou  rond-point  du  Grand  concile  de  Nicée  tenu  contre  Arius 

chœur.  V.  le  plan  d'une  basilique  chré-  où  il  fut  condamné  en  présence  de  Cons- 

tienne,  donné  par  Sarnelli,  Basilicogra-  lanlUi  par  3i 8  évoques  présidés  par  Osi us. 

pMa  antica,  dans  le  i9«  vol.  des  Annales  Triptyque  en  bois,  \uv  siècle,  d'Âgin- 

de  philosophie  chrétienne,  p.  346  et  UO.  court.  Sculpture,  pi.  xci,  n«  7. 

Voir  aussi  les  plans  de  basiliques  donnés  —  Tenu  par  Léon  III,  composition  de  Ra- 

par  Spanheim  dans  son  Historia  ecclesias-  phael ,  gravée  par  Fabri  à  Rome ,  n*  503  de 

tica  ou  geographia  chronologica  et  historia  la  Calcographie  chrétienne. 


sont  gravés  dans  Touvrage  intitulé  :  Il  A^a- 

CONCILES.  —  Tableau  du  premier  con-  ticano  descritto  ed  illustrato  da  Ernest. , 

cile  tenu  à  Rome  sous  Constantin,  parle  Erasmo  Pistolesi,  3  vol.  in-folio;  Rome, 

pape  saint  Siivestre,  dans  les  Thermes  de  1838  à  i839.  V.  les  planches  lxi  ,  cxiii  du 

Trajan ,  an  284  de  J.  C.  Âringhi  en  a  publié  t.  III. 

une  gravure  in-folio  assez  mal  dessinée  et  Concile  ou  synode  de  TËglise  gallicane, 

pauvrement  gravée  dans  le  S*  volume  de  sa  sceau  de  1423.  Trésor  de  la  numismatique, 

Jtoma  sttbterranea,  p.  183,  d'après  une  volume  renfermant  les  sceaux  des  commu- 

peinlure  dont  nous  ignorons  le  siècle.  On  nés,  pi.  xxii,  n°7. 

y  voit  le  souverain  pontife  avec  une  tiare  à  Macri  dans  son  Hierolexicon,  1. 1,  p.  125 

trois  couronnes,  ce  qui  est  un  anachronisme  donne  aussi  une  médaille  (4)  ou  sceau  repré- 

im  pardonnable.   Les  évéques  sont  mitres  sentant  un  concile  ou  assemblée  du  clergé: 

comme  au  xvi*  siècle.  On  y  brûle  les  livres  elle  paraît  dater  du  xvsièle. 

des  hérétiques,  etc.  Autre  publiée  par  d'Agincourt,  Sculp- 

Commémoration  du  deuxième  concile  de  ture,  pi.  xliv,  n'*^. 
Nicée,  ou  le  cinquième  des  conciles  œcumé-  L'on  trouve  aussi  quelques  sceaux  repré- 
niques,  miniature  du  Menologium  GrœcO'  sentant  des  conciles  dans  l'ouvrage  d'Hei- 
rum ,  vers  le  ix*  ou  x*  siècle,  publiée  par  les  neccius,  de  Sigillis  Germanorum.y ,  les  mots 
Bollandîstes  dans  le  1"  volume  du  mois  de  Bale  et  Constance  (  Concile  de). 
mai ,  .^cta^anctoram,  à  la  date  du  16  juil-  Concile  provincial  tenu  vers  1525,  à 
Jet;  et  par  d^Agincourt .  .PeMor^,  d'après  Saint-Germain-en-Laye  (5)  par  le  chance- 
une  autre  miniature  plus  grande,  de  la  lier  Duprat  (cardinal);  nas-relief  de  son 
même  époque.  V.  la  pi.  xxxii,  n°  1.  Cette  tombeau,  à  Sens,  dans  la  cathédrale.  Millin, 
peinXure  offre  l'exemple  assez  rare  d'un  f^oyages  dans  le  midi  de  la  France,  1. 1, 
nom  d'artiste  inscrit  en  haut  de  sa  compo-  p.  77  et  la  pi.  vu  de  l'atlas,  1"  partie.  Les 
sition  (2).  oas-reliefs  dont  celui-ci  fait  partie  sont  dé- 
Commémoration  des  quatre  grands  con-  posés  dans  l'église  du  collège  de  la  ville  de 
ci  les,  miniatures  du  ménologe  des  Grecs,  Sens. 

publiées  par  les  Bollandîstes ,  y4cta  sancto-  Concile  de  Florence,  sculpture  d'une  des 

rum,  t.  I  du  mois  de  mai,  planche  de  la  portes  en  bronze  de  Saint-Pierre  de  Rome, 

p.  33,  au  16  dudit  mois.  monument  du  xv*  siècle.  Érasme  Pistolesi, 

Mémoire  du  septième  concile  de'  Nicée,  Il  Faticano  descritto  cité  ci -dessus,  t.  1, 

tenu  en  présence  de  Constantin  et  d'Irène  pi.  x;  Trésor  de  numismatique,  2*  classe, 

contre  les  briseurs  d'images,  ib.,  planche  10' série,  planche  xxix. 

delà  p.  47,  au  16 septembre.  Cérémonies   de  l'ouverture   d'un   con- 

(1)  Voir  Du  Gange,  Consiantinopolis  ehristlana  ,  pice  decoilTure  adoptée  alors  par  les  rardiDaax(5oM 

f>oar  l'explication  de  celle  dénomination  sur  laquelle  tegebanlur  tempore  illo,  bireto  sed  galero).  V.  les  dé- 

66  auteurs  les  plus  habiles  ne«soDi  pas  d'accord,  à  la  Uils  que  donne  le  savant  auteur  louchant  celle  dis- 

p.  i'i  du  iiv.  m.  Les  uns  la  prennent  pour  le  vase  du  linction.  I.e  consisioire  fut  tenu  en  présence  du  pape 

baptistère,  d'autres  pour  des  espèces  de  lahles  placées  Paul  Ij,  dont  on  trouve  une  médaille  p.  I24  du  même 

près  de  l'aulel.  Macri  entre  A  cesujet  dans  de  longs  dé-  volume, 

tails  dans  son  Bierolexlcon,  verbo  Concha.  (à)  Duprat  en  sa  qualité  de  cardinal  ne  pouvait  réo- 

(  2)  D'Asincourt  donne  à  ce  sujet  et  sur  le  manuscrit  nir  un  concile  pour  le  motif  de  la  réunion,  qui  était  le 

d'où  provient  celle  curieuscmihiature  des  détails,  p.  4i  paiement  de  la  rançon  de  deux  princes  français  retenus 

de  Pexplicaiion  des  planches.  en  otage  A  Madrid.  Ce  fut  tout  simplement  une  asscm- 

(3)  Voir  sur  ces  peinture^  les  détails  donnés  par  biée  des  membres  du  clergé  de  Sens,  ce  qui  explique 

Marin  Vasi  dans  son  Uinéraire  de  home,  1. 11,  p.  738  le  silence  de  Fleury  dans  son  Histoire  ecclésiasiiqae, 

et  suivantes.  qui  ne  parle  pas  d'un  concile  qui  se  serait  tenu  en 

'4)  Cette  médaille  a  pour  butde  faire  connaître  l'es-  cette  année  à  Saint-Germain. 
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cile(l),  médaille  du  pape  Paul  III,  Vie  des  CONCORDANCE.  —  Les  auteurs   d'une 

papes  au  nom  de  Paul  III.  Numismata  pon-  concordance  de  la  Bible  en  syriaque ,  occu- 

tificum,  par  Dumolinet,  planche  de  la  p.  72,  pés  à  confronter  les  textes  de  ce  manuscrit 

n**  5,  el  surtout  les  planches  du  Pontificale  avec  d'autres  manuscrits  grecs  et  latins  (5), 

romanam,  reproduites  par  Bernard  Picart  miniature  du  vr  siècle.  D'Agincourt,  Pei/i- 

dans  son   livre  des    Cérémonies   religieor  tare^  pi.  xxvii,  n"*  3. 

ses,  etc.,  volume  des  Cérémonies  da  culte  ca^  Concordance  des  figures  de  l'Ancien  Tes* 

ihoUque;  voir  les  diverses  éditions-  in-folio  tament  avec  les  faits  du  Nouveau,  mis  eo 

et  in-4''.  parallèle.  Précieux  camée  du  Cabinet  des 

Concile  de  Trente,  d'après  un  dessin  de  médailles,  à  Paris,  dont  on  trouve  la  dési- 

4565,  gravé  dans  \q  MagcLSinpittor,,  s^wnée  gnation  au  catalogue   rédigé  par  M.  Du- 

184â,  p.  309.  Le  livre  renfermant  les  décrets  mersan,  employé  au  cabinet,  et  publié  en 

de  ce  concile  envoyé  au  roi  Offa  par  Char-  1837,  sous  le  n'>547.  Nousallons  essayer  de 

les  11,  roi  de  France,  miniature  d'un  ma-  donner  la  description  de  cette  intéressante 

nuscrit  du  xiii*  siècle,  publié  par  Strutt,  pierre  gravée,  qui  parait  appartenir  au  xvi" 

Angleterre  ancienne,  in-4'',  pi.  lviii,  ou  siècle.  Elle  présente  une  forme  ovale  d'en- 

dans  la  traduction  française  de  ce  même  viron  3  pouces  de  hauteur  sur  2  de  large; 

livre,  même  planche.      '  un  grand  arbre  partage  le  milieu  en  deux 

Voir  aussi  les  diverses  éditions  de  ce  cou-  parties  égales  ;  en  haut,  d'un  côté  Moïse  rece* 

cile,  publiées  in-8'*  ou  in-4'' , dont  quelques-  vaut  de  Dieu  les  table»  de  l'ancienne  loi; 

unes  offrent  des  planches.  de  l'autre,  Jésus-Christ  acceptant  son  sacri- 

Dans  la  f^ie  de  saint  Augustin,  par  ÎGeor-  fice,  dont  l'immense  charité  est  figurée  par 
ges  Maigreto,  1  vol.  de  planches  in-4'',  com-  le  Saint-Esprit  qui  descend  vers  lui  ;  au- 
posées  et  gravées  par  Sch.  A.  Bolswert  ;  Pa-  dessous  à  gauche,  Adam  et  Eve  dans  le  pa- 
ris, 1620.  On  voit  une  belle  assemblée  ou  radis  mangeant  le  fruit  défendu;  sous  leurs 
concile  présidé  par  saint  Augustin  contre  pieds ,  la  Mort  qui  sort  d'un  tombeau  pour 
les  donatistes,  pi.,  xv  de  cette  suite,  avec  pénétrer  dans  le  monde;  près  d'eux  la  pre- 
cette  inscription:  Augustinus  variis Eccle»  mière  figure  de  la  rédemption  promise;  le 
siœ  conciliis  adhibitus ,  etc.  serpent  d'airain  élevé  sur  une  croix  dans 

Voir  aussi  au  mot  Syttodes.  le  désert,  et  dans  le  fond  les  tentes  des  Israé- 
lites; de  l'autre  côté  Jésus-Christ  en  croix 

CONCLAVE  (2).  —  Représentation  de  la  accomplissant  son  sacrifice:  près  de  lui  l'a- 

disposition  intérieure  d'un  conclave  pour  gneau  qui  efface  les  péchés  du  monde;  de  l'au- 

l'élection  d'un  pape.  V.  l'estampe  publiée  tre  côté  de  la  croix  un  ange  qui  descend  vers 

par  Giovanini  Orlandi,  à  Rome,  1605,  avec  un  personnage  que  nous  ne  pouvons  préci- 

cette  inscription  :  Pianta  del  conclave  fatia  aer;  tout  à  fait  sur  le  premier  plan  du  bas, 

sede  vacanto  del  Clémente  FUI,  per  le  lec^  l'homme  assis  sur  une  pierre  entre  l'an- 


la  p.  284,  qui  ne  sont  que  la  reproduction  effacer;  enfin  Jésus-Christ  qui  sort  du  tom- 

dc  gravures  bien  plus  anciennes,  publiées  à  beau  vainqueur  delà  mortel  du  monde,  figu- 

Rome  à  diverses  époques  dans  le  Pontifi-  rés  par  un  squelette  renversé  cl  par  un  globe 

cale  romanam,  dans  le  Rituale  pontificum ,  surmonté  d'une  croix.  La  figure  d'homme 

et  autres  livres  de  ce  genre.  qui  représente  Thumanité  tout  entière  dans 

Voir  aussi  les  planches  de  V Histoire  des  son  chef,  nous  semble,  sauf  erreur,  un  peu 

co/ic/ave^,  par  Clément  V,  avec  une  explica-  trop  académique  et  d'une  expression  par 

tion  de  toutes  les  cérémonies,  et  au  mot  trop  indifférente  à  tout  ce  qui  se  passe  d'ex- 

Èlection  DES  PAPES  le  complément  de  cet  art.  traordinaire  autour  de  lui;  peut-être  que 


(I  )  !1  existe  dans  l'ttavre  de  Sebast  un  Leclerc,  céfè- 
bre  dcssiiiaieur  et  (graveur  du  siècle  de  Louis  XIV,  une 
charmaDte  vicnetle  composée  pour  un  des  volumes  de 
VUisioire  ecclésiastique  de  Fleury,  représentant  Tou- 
verturo  d'un  concile.  Au  milieu  de  rassemblée  est 
placé  le  livre  des  Evangiles.  V.  l'œuvre  de  Leclerc  et 
son  Catalogue  par  Joroberi,  t.  II,  p.  268,  n*  3ii.  Si  ce 
n'est  pas  up  monument  proprement  dit,  c'est  du  moins 
00  curieux  souvenir  historique. 

(2)  Voir  tous  lesouvrascs  cités  parLengk't  du  Fres- 
noy.  Méthode  pour  étudier  Vhistoire,  t.  III.  p.  317, 
S&o,  et  p.  29  du  volume  supplémentaire  de  Tedition 


in*4o,  et  tout  ce  qu'en  doit  dire  Ciaconius  et  tous  les 
auteurs  des  Vies  des  papes;  Baronius  dans  ses  Arma" 
les-,  Muratori,  Schetesirate,  etc.  L'origine  des  concla- 
ves date  du  ponliflcat  du  pape  Honoré  III. 

(3)  Cette  miniature,  dit  un  écrivain  dont  le  nom 
nous  échappe,  est  d'autant  plus  intéressante  que  le 
manuscrit  dont  elle  provient  rappelle  une  Toule  d'ob- 
jets relatifs  à  l'histoire  et  aux  rits  liturgiques  des 
moines  maronites,  auteurs  de  cette  concordance,  et 
qu'ils  prouvent  du  moins  qu'à  l'époque  où  cette  mi- 
niature fut  faite  el  son  manuscrit,  ils  étaient  encora 
en  communion  avec  l'Église  romaine. 
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d'autres  y  verront  l'expression  d'un  homme  —  Dans  Tile  aux  Bœu6  pour  la  paix  dite 

absorbé  dans  la  plus  profonde  méditation  de  d'Orléans,  en  1S63,  entre  Xiatherine  de  Mé- 

ses  destinées  futures.  Espérons  qu'une  pierre  dicis  et  les  chefs  hu^enots,  d'après  une 

si  importante  par  son  traTail  et  surtout  gravure  (3)  sur  bois  de  l'époque.  7V^«oriieia 

par  ce  qu'elle  représente,  sera  enfin  repro-  coaronne,  t.  II,  pl.-ccLxviii. 

duite  un  jour  par  la  gravure  ,  mise  ainsi  V.  aussi  les  mots  Assemblées,  Colloque, 

à  l'abri  de  tous  les  accidents  et  placée  sous  Consistoires,  etc. 
les  yeux  des  artistes  et  des  curieux  qui  ne 

Pont  peut-être  jamais  remarquéecommeelle  CONFÉRENCES   ECCLÉSIASTIQUES.  — 

le  mérite.  Miniatures  d'un  manuscrit  du  xiii*  siècle. 

Comme  exemples  de  concordances  ou  de  Pietorial  hutory  of  EngUmâ,  t.  I,  planche 

Rarallèles  des  faits  de  l'Ancien  avec  ceux  du  de  la  p.  869. 

buveau  Testament,  nous  devons  surtout  Autre  d'un  manuscrit  du  xiv*  siècle,  î6., 

citer  les  beaux  vitraux  de  plusieurs  églises,  planche  de  la  p.  139. 

entreautres  celui  de  régliseSaint-Ëtiennede  Voir  aussi  Assemblées,  Conciles,  Coh- 

Bourges,  désigné  sous  le  titre  de  l'ancienne  claves,  etc. 
et  nouvelle  alliance  dans  la  Monographie  de 

cette  église,  par  MM.  Arthur  Martin  et  C.Ca-  CONFESSEUR  DU  ROI.  —  Figura  tirée 

hier,  prêtres,  i  vol.  in-folio,  pi.  i, développée  d'une  miniature  intitulée  :  Confeêsor  régis, 

dans  le  texte  savant  qui  initie  enfin  à  l'étude  manuscrit  dit  Leges  palatinœ^  publié  par  les 

de  la  vraie  symbolique  chrétienne  (1).  Bollandistes,  t.  lil  du  mois  de  juillet,  plao- 

Voir  aussi  dans  ce  même  ouvrage  les  plan-  che  de  la  p.  40,  monument  du  xtir  «ècle. 
ches  des  vitraux,  cités  p.  47, 102, 113,  H4. 

Nous  indiquerons  comme  pouvant  se  rat-  CONFESSEURS  (4).  —  Figures  debout  le- 

tacher  à  ce  genre  d'étude  la  suite  des  plan-  nant  des  couronnes.  Mosaïques  du  vi'  siècle. 

ches  composées  par  Martin  de  Vos  et  gra-  Ciampini,  Fêtera  Monumenia,  t.  Il,  pi.  xxt, 

vées  par  Piiilippe  Galle,  Corneille  Galle  et  p.  95  du  texte, 
divers  auteurs,  et  publiées  sous  ce  titre: 

Septem  novœ  legis  sacramenta,  1  vol.  in«4<',  CONFESSION  (La  )  ou  le  Martyrium  (5). 

sans  autre  texte  que  celui  qui  est  placé  au  —  Lieu  destiné  à  placer  les  reliques  des 

milieu  des  figures  ou  des  sujets.  saints,  soit  sous  l'autel,  derrière  ou  de- 
dans. 

CONDÉS(Les)    —  Princes  et  princesses  Ciampini  en  a  publié  plusieurs  exem- 

de  ce  nom,  vers  le  xvr  siècle.  Montfancon,  pies    dans    ses   Fêtera  Monumenta  ,  sa- 

Monuments  de  la  monarchie,  t.  V ,  pi.  xxvii,  voir  :  1. 1,  pi.  xix,  lettre  B  de  la  1**  figure  ; 

xli  ,  Lv,  lvi;   Trésor  de  la  couronne  de  pi.  zliii,  ii'^4;  pi.  xliv,  n^'S;  ici  laconfes- 

France,  t.  Il,  pi.  cclxxiii,  cclxxxii  et  ceci,  s'on  est  sur  l'autel;  pi.  xliv,  n"  1,  dessous. 

V.  aussi  la  collection  des  portraits  des  prin-  Bans  son  autre  ouvrage  de  JEdifieiis  a 

ces  et  princesses  de  cette  famille  au  Cabinet  Constantino  constructis,  pi.  xx,  l'autel  du 

des  estampes,  à  Paris.  milieu  ;  pi.  xxi,  lettres  A,  B;  pi.  xxii,  let- 
tres G,  1.  Malheureusement  toutes  ces  pUn- 

CONFÉIIENCES  du  pape  Damase avec  saint  ches  sont  mal  gravées. 

Jérôme.  V.  Dahase.  D'Agincourt  en  reproduit  plusieurs  exem- 

—  Du  duc  de  Bourgogne  avec  le  pape  pies  dans  son  Jlistoire  de  Pari  et  mieux 

Innocent  III  (2),  miniature  d'un  manuscrit  exécutés,  Architecture,  pi.  xii,  n^  6, 16, 

du   w*   siècle   [Bibliothèque  de    Dijon j,  19,  23,  24;  pi.  xvi,  n*"  7. 

n"*  15,  publiée  aans  les  Mémoires  de  la  so"  Celle  de  l'autel  de  la  basilique  Saint- 

ciéfé  des  antiquaires  de  la  Côte-d*Or,  année  Pierre  du  Vatican  ;  ib„  pi.  lxvi,  n**  6  ;  à  dire 

1838.  V.les  planches  du  volume.  le  vrai  on  n'en  voit  que  le  baldaquin. 

(i)  Non  pas  une  symbolique  hasardée  el  conjec-  (4)  Biaocbini,  Demonstr.  histor.  eccles.,  in-folio, 

turale,  mais,  fondée  sur  des  preuves  et  les  textes  des  t.  I1I«  p.  627.  n*  55  ;  Molanus,  UUlor,  imagin,  $acr.. 

Pères  de  rÉslise.  On  en  trouve  un  résumé  dans  le  iii-4*,  p.  Si.  On  sait  que  le  mol  de  confesseur  èqui- 

27*  volume  des  Annales  de  phltotophie  ehréiiewne,  vaut  souvent  A  celui  de  martyr,  mais  qui  n'a  pas  été 

p.  66, 103  et  suiv.  ordinairement  Jusqu'à  la  mort. 

(2)  Cette  conférence  eut  lien  au  sujet  de  la  belle  (5)  OulretouiceqttenousfonlGOonatlredernsage 
fondation  de  l'hospice  des  enfants  trouves,  dit  hospice  des  confessions  ou  mariifrium.  Du  Gange,  Macri,  lla- 
du  Saint-lilsprli,  A  Dijon.  machi,  Ciampini,  voir  les  indications  aux  tables  de 

(3)  Celte  gravure  parait  être  la  même  que  celle  qui  ces  ouvrages,  voir  encore  les  deuils  consignés  dans 
fait  partie  de  la  collection  des  gravures  de  Torterel  et  les  Instruetiomt  du  comité  hUiorique,  i'*  série,  p.  88 
Parisin.  Pour  Tbistorique  voir  p.  30  du  texte  des  plan-  et  suiv.  ;  p.  m  el  suiv.  ;  Raoul  Rocbette,  Tableau 
rhes  du  Trésor  de  ta  courofuus  de  France;  Méseray,  des  catacombes,  in- 12,  p.  77»  79,  80,  81,  82,  83, 8S,  86. 
Abrégé  de  Vhisioire  de  France,  édition  in-4%  p.  195.  M  et  les  noies. 
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Autre  à  Péglise  Saiat-Martin ,  à  Rome;  xxvi  ;  dans  ses  Feiera Monutnenta,  pi.  viii, 

ib.,  pi.  XIV,  n"*  2.  XII,  XLiv,  f^.  1,  3  ;  pi.  xlv,  f\^.  4.. 

Â  Téglise  San  Miniato  ,  près  Florence.  D'Agincourt  donne  celle  de Saint-Jean-de- 

D'Agincourt,  Architecture,  pi.  xxv,  n***  23,  Latran,  Sculpture,  pL  xxxvi^n**  2. 

26  et  à  Miniato.  Autre  à  Saint-Gléinent.  V.  au  nom  de 

Celle  de  la  basilique  Saint-Laurent  ;  ib.,  cette  église, 

pi.  x\viii,  n**  34 .  Le  grand   reliquaire  placé  au  fond  du 

—  De  réglise  Saint-Étienne ,  à  Bologne,  chœur  de  Téglise  de  Saint-Denis,  en  France, 
pi.  xxviii,  n*>  2.  offre  un  mémento  de  cette  ancienne  tradi- 

—  De  la  cathédrale  de  Milan  ;  i^.,  pi.  xu,  tion. 

n*"  15.  Confession  souterraine  deSainte-Praxède, 

-  De  Modène;  ib,,  pi.  lxxiii,  n<>  iO.  à  Rome.  D'Agincourt,  Architecture,  pL  xiii, 

Voir  aussi  le  plan  d^une  basilique  latine,  n^  6. 

publié  par  Samelli,  Baeilicographia  antica,  —  De  Santa-Prisca  ;  ib.,  n*"  16. 

eidans  le  19*  volume  àe^Annaùe  de  philos.  —  De  Saint-Silvestre  et  de  Saint-Martin  ; 

chrét.,  p.  546,  n<>  56  du  plan  (i).  ib.,  n'*  19. 

Autre  à  l'élise  Saint-Pancrace  ;  ib.,  n«23, 

CONFESSION  DE  SAINT  PIERRE  (2).—  24,  et  encore  pi.  xiv,  n«2;  à  San  Miniato, 

lie  cardinal  Etienne  Borgia  a  publié  en  ib.,  pi.  xxv,  n"*  26. 

télé  de  son  ouvrage  intitulé:  Descriptio  Autres  aux  églises  Saint-Laurent  de  Rome 

iOttctœ  coj^fenionis  beati  Pétri,  etc.,  une  et  Saint-Zénon  de  Vérone;  id.,  pi.  xxviii, 

gravure  tres^bien  exécutée  et  très-intéres-  *n°'  26  et  30. 

santé,  représentant  la  confession  de  saint  Voir  encore  au  mot  Cbtptes  dans  ce  Dic- 

Pierre  dans  TégUse  du  Vatican,  avec  cette  tionnaire  et  aux  noms  des  églises  désignées, 
inscription  :  vetustissima  beati  petei  vati* 

CANA  coiiFESSio.  C'est  un^  niche  deroi-circu-  CONFESSIONNAUX.  —  Giotto  a  peint  ù 

laire,  autrement  le  Monumentum  arcuatun  Péglise  Santa-Maria-rincoronala,  à  Naples, 

des  catacombes ,  placée  au-dessus  d'un  au*  une  tuite  de  tableaux  représentant  les  sept 

tel  ;  au  fond  est  une  très-ancienne  figure  en  sacrements  ;  dans  celui  de  la  pénitence  se 

pied  de  Jésus-Christ  tenant  un  livre  d'une  voit  un  confessionnal  d'autant  plus  inté- 

main  et  bénissant  de  l'autre.  Mosaïque  exé»  ressaut  à  citer  'que  les  exemples  en  sont 

cutée  par  ordre  du  pape  saint  Anacfet,  dans  plus  rares  au  xiii*  siècle.  V.  la  pi.  ^v  de 

le  r  siècle  (in  annoGhr.  83)  ;  à  droite  et  à  l'ouvrage  intitulé  :  les  Peintures  de  Giotto 

gauche  sont  les  figures  en  pied  de  saint  dans  l'église  de  VIttcoronatatïn'4i'*ilfindTes^ 

Pierre  et  de  saint  Paul.  La  forme  de  l'autel  1843,  par  Stan.  Aloé. 

est  tout  à  fait  remarquable  et  des  temps  Autre  au  xv*  siècle,  gravure  sur  bois  en 

les  plu^  reculés.  tête  de  l'ouvrage  intitulé  :  Ars  moriendi. 

Autres  exemples  de  confession  ou  marty-  Autre  au  xvi*  siècle,  magnifique  décora-n 

rïum.  Cïumpïni/de  jEdificiis  sacris,  in-4blio,  tion  sculptée  sur  bois  dans  l'éffuse  des  J(h 

pi.  XI,  £;  pi.  XV,  B,  B,  p.  62  du  texte.  On  suites  à  Namur,  publié  dans  la  Collection 

y  voit  des  ouvertures  en  forme  d'une  grande  de  meubles  et  armes,  chez  Hausél',  à  Paris^ 

croix  entre  deux  grandes  clés  (dites  caneel"  pi.  lvii. 
latœ)^  ou  fermées  d'un  grillage.  Ici  le  mar- 

ivrium  ou  confession  est  élevé  au-dessus  CONFIRMATION.— Manière  d'administrer 

(fe  l'autel.  ce  sacrement.  V.  les  planches  gravées  d\k 

Ciampini  offre  d'autres  exemples  de  con-  Pontificale  romanum,  et  celles  des  Cérémo-^ 

fessions;   même  ouvrage,  pi.  xxi,  xxii,  nies  religieuses  de  Betn.  VicsiTt. 

(1)  Od  trouve  dans  VHistoire  de  l'abbaye  deStdnt-  les  dessins  de  Carie  MaraUe,  et  dont  on  trouje  dps 
Denis,  par  dom  Félîbien,  in-folio,  p.  2»s.  en  téie  du  descriptions  partout,  mais  seolemeoide  la  niebe  pra- 
b«  livre,  une  vignette  représentant  un  autel  avec  tous  Uquée derrière  la  décoration  moderne  et  construite  sur 
ses  accessoires.  Oa  y  voit  une  confession  placée  une  partie  de  l'ancien  oratoire  érigé  par  le  pape  saint 
derrière  l'autel.  Nous  ne  pouvons  indiquer  cet  autel  Anaclet  sur  le  tombeau  même  de  saint  Pierre  :  (  Uic 
comme  un  monument,  puisque  nous  en  ignorons  la  tnemoriam,  seu  confeseionem  beati  Pétri  ccntlrusii') 
source  et  qu'il  peut  éiw  une  invention  du  dessina-  Liber  nontifcalit,  edilio  Yignoli,  1. 1,  n.  IS.  L  on  cou- 
leur, mais  nous  le  signalons  comme  mémento  d'un  natt  dans  l'antiquité  chrétienne  quelle  fut  toojburs. 
ancien  usage  et  peut-être  d^une  disposition  qui  a  pu  rimportanèe  de  cette  disposition,  v.  Macri,  Hierolext- 
esister  autrefois.  con  ;  Ciampini,  de  AUdific.  a  ConetanL  couairuct.,  in- 

(2)  On  nomme  confession  de  Saint-Pierre,  darts  lé-  folio,  p.  20,  48  ;  du  même,  Vetera  Jfommcnfa,  p- 10, 
Klise  du  Vatican,  la  chapelle  où  est  conservé  le  tom-  177, 178;  t.  I.  et  encore  les  détails  que  nous  donnons 
iieau  du  prince  des  apôtres  et  par  extension  l'autel  dans  notre  Glossaire  liturgique,  inséré  ànAmtales 
i|ui  est  construit  sur  ce  tombeau  -,  nous  n'entendons  de  philosophie  chrétienne,  t.  XVII,  p.  206,  verbo  Jfar- 
l>ds  parler  ici  de  celle  que  Paul  V  fit  construire  sur  tyrhm. 
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Et  la  collection  des  planches  gravées  par  CONGRES    LITTËRAIRES.  —  Celui   de 

Philippe  Galle,  diaprés  Martin  de  Vos,  inti-  Warbourg,  en  Allemagne,  vers  le  xiii*  on 

tulée  :  Septem  navœ  legis  sacramenta,  etc.  xiv*  siècle,  d'après  une  miniature  de  Tépo- 

V.  son  œuvre.  <^ue,  tirée  du  poCme  ou  chants  des  minne- 

singers,  réunis  par  Roger  Manassë,  mann- 

CONFRËRIES  (d).  Il  existe  au  Cabinet  des  scrit  de  la  Bibliothèque  royale,  et  publié 

estamp^'s,  à  Paris,  une  collection  en  1  ou  dans  V Univers  pitlor.  {ÀHlemagne)^  chez 

2  portefeuilles   in-folio  ,   renfermant  une  Didot,  frères,  t.  I,  planche  de  la  p.  406. 

foule  de  pièces  dont  plusieurs  très-curieu-  Voir  encore  aux  mots  Jeux  floraux  ,  Pi- 

ses  font  connaître  les  bannières  adoptées  linod8,Puy8. 
par  les  diverses  confréries.  V.  au  catalogue 

du  Cabinet.  Ce  portefeuille  est  classé  sous  CONGRES  MILITAIRES,  POLITIQUES,  etc. 
la  cote  R,  D,  56,  a,  intitulé  :  Livres  des  con-  V.  au  mot  Assemblées. 
fréries.  D'Agincourt,  Histoire  de  l'art,  sec- 
tion Feinture ,  a  publié  une  miniature  du  CONJURATION,  CONJURÉS.  —  Une  mi- 
XV*  siècle,  représentant  une  sainte  Vierge  niature  d'un  manuscrit  du  xir  ou  xiir  siè- 
cachant  sous  son  manteau  les  associés  cle,  intitulé  :  de  Motibus  sicnlis  carmen, 
à  une  confrérie  consacrée  à  son  honneur,  par  le  moine  Ebulon  représente  une  assem- 
les  femmes  d'un  côté,  les  hommes  de  Tau-  blée  de  conjurés  réunis  dans  une  salle  de 
tre.  V.  pi.  CLx.  forme  singulière;  un  enfant  parait  écouler 

Confrérie  de  la  Mère-Folle.  V.  ce  nom.  ce  qu'on  dit*^  un  moine  accompagné  de  Teo- 

-  De  la  Basoche.  V.  Rasoche.   .                 '  faut  vient  révéler   le   tout  à    l'empereur 

Voir  aussi  aux  mots  Bannières,  Corpora-  Henri  VI;  plus  bas,  les  traîtres  (proditores) 

TiONs.           *  sont  arrêtés,  un  personnage  présente  au 

prince  un  livre  renfermant  sans  doute  les 

CONFRÈRES  DE  LA  PASSION  (2).  — Nous  noms  des  conjurés  que  l'on  voit  à  genoux 

n'avons  pu  jusqu'à  présent  rien  découvrir  la  corde  au  cou. 

en  fait  de  miniatures,  sculptures  ou  peintu-  Ce  manuscrit  qui  renferme  beaucoup  de 

res,  représentant  l'exécution  d'un  mystère,  miniatures  curieuses  a  été  publié  à  Bâie, 

à  moins  que  comme  le  pense  un  auteur  dont  en  f  746  par  Engel  f3j.  V.  aux  mots  Sicile 

le  ifôm   nous  échappe,    Ton  ne   regarde  et  Tancrède  le  détail  de  plusieurs  de  ces  roi- 

comme  représentation  d'un'  de  ces  drames  nialures. 

les  curieuses  sculptures  du  chœur  de  Notre-  Conjuration  dite  d'Amboise,  d'après  une 

Dame  et  peut-être  de  bien  d'autres  églises  gravure  sur  bois  faite  à  l'époque  même 

qui  en  possèdent  de  pareilles.  V.  aux  mots  (i560  ,  reproduite  par  Montfaucon  ,  itfoiia- 

Mystères,  Théâtres,  etc.  ments  de  la  monarchie  française ,  t.  IV , 

Confrérie  du  Saint-Sacrement ,  à  Nancy,  pi  cxlv,  et  dans  le  Trésor  de  la  couronne  de 
suivant  le  cortège  de  la  Pompe  funèbre  de  France,  t.  II,  pi.  cclix  (4).  Use  pourrait  que 
Charles  III,  duc  de  Lorraine,  faisant  suite  celle  çravure  sur  bois  fît  partie  de  la  suite 
aux  planches  gravées  d'après  Claude  de  La-  des  planches  gravées  en  i560  par  Torterel 
ruelle,!  fol.  in-folio,  dont  nous  donnons  et  Parisin,  dont  la  collection  réellement  ca- 
les détails  au  mot  Pompes  funèbres.  rieuse  se  trouve  au  Cabinet  des  estampes,  à 

Bâtons  ornés;  de  confréries.  V.  Bâtons.  Paris. 


(1)  Les  conrréries  des  corps  d'éiats  ci  do  métiers 
étaieni  une  chose  importanle  au  moyen  âge,  et  qui  a 
produit  des  résultats  souvent  très-graves  lorsque  le 
ithristianisme  n'a  pluA  eu  d'influence  sur  ces  associa- 
tions Qu'il  avait  d'abord  établies  dans  un  bon  moiif. 
Celle  des  boucliers  fut  très-souvent  funeste  à  la  tran- 
quillité pdblique.  V.  divers  épisodes  A  ce  sujet  dans 
V Uisioire  des  duct  de  Bourgogne,  par  M.  de  Baranle, 
t.  Vil,  édition  Dufay.  p.  47,  83;  t.  XI,  p.  334,335. 
V.  aussi  l'introduction  de  M.  Leberpour  I  ouvrage  de 
M.  Rigollol,  Monnaies  des  Fous  et  des  Innocents, 
p.  XV  et  suiv.,  et  i28  de  rouvra^ce  même  ;  Histoire  des 
confréries  diiM  le  Limousin,  A*  partie  de  'VUistnire 
générale  de  l'ancienne  province  du  Limoitsin,  par 
Ai.  Jules  Douhet;  Moulins,  1843.  M.  Boblet  prépare 
depuis  longtemps  un  travail  fort  intéressant  sur  toures 
les  Confréries  des  arts  et  métiers  de  la  ville  do  Paris  ; 
nous  espérons  que  ce  travail,  fruii  de  longues  et  pa- 
tientes recherche!*,  sera  publié  quelque  jour,  carie 
manuscrit  est  entièrement  termine,  il  porte  pour  ti- 


U'c  :  Recherches  sur  le  diocèse  de  Paris.  Les  confré- 
ries avaient  leurs  armoiries  dont  le  père  Meneslricr 
donne  les  éléments,  p.  283  de  la  Méiliode  du  blaun, 
1  vol.  in-i9  ;  Lyon,  1686. 

(2)  M.  de  Marchançy  donne  des  détails  très-eo' 
rieuY  sur  cette  confrérie  célèbre  dans  le  4'  volame  de 
son  Tristan  le  voyageur  ou  la  France  au  xit*  siècle, 
p.  231. 374.  376, 409,  OÙ  Too  trouve  le  dévcloppcniefli 
d'un  mystère  entier  et  la  description  de  toutes  ses  dé> 
corallons.  V.  aussi  la  préface,  p.  xxxviii  de  TouvraiLe 
de  M.  Louis  Paris,  intitulé  :  Toiles  petmes  ei  tapisse- 
ries de  Reinis,2Yo\.  in-4";  Paris,  i84S,  qai  noui>  parle 
de  la  disposition  théâtrale,  p.  63-  Y.  aussi  les  détails 
curieux  que  nous  citons  au  mot  Tiixatrks. 

(3>  A  I  article  Sicile  nous  donnons  le  aiire  détaillé 
de  cette  publication  et  des  planches  <^u>lle  n  nferme. 

(4)  Pour  les  détails  historiques  voir  les  écrivais 
du  temps,  Mézeray.  Abrégé  etironot.  de  Vhisioire  de 
France,  in-4%  3*  vol.,  p.  16  et  suiv. 
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œNNÉTABLES  (1).  -  Figure  à  cheval  de  représente  Péglise,  style  roman ,  p.  65  du 

Bernard  d'Armagnac,  xiv  siècle.  Willemin,  texte  et  une  réunion  aes  divers  objets  oom- 

Mowamentê  français,  t.  IL  pi.  lxxv.  posant  le  trésor  de  celte  église,  statues,  reli- 

—  De  Bertrand  Duguesclin.  quaires,  croix  byzantine,  etc.  V.  A  (article  Tfe^ 

—  De  Ciisson.  tiquaires)  de  Charlemagne,  Sainte-Foi,  etc. 

—  De  Lesdiguières.  Le  beau  portail  roman  de  celte  église, 

—  D'Anne  de  Montmorency.  pi.  xcvi,  n"*  8 ,  même  ouvrage  et  tome,  est 
V.  à  tous  ces  noms.  orné  d'un  Jugement  dernier  sculpté  en 
•—Du  comte  de  Richemonjt  tenant  Tépée  pierre,  qui  est  d'une  composition  tout  à  fait 

de  sa  charge.  Miniature  du  xiv*.  siècle.  A/o-  remarquable,  et  dessiné  et  lithographie  par 
numeniê  de  la  monarchie  franfiiise ,  t.  IH,  Chapuis. 
pi.  Lv;  Trésor  de  la  couronne,  t.  U,  plan- 
che CLxiv.  CONQUÊTES.  —  V.  les  mots  Batailles, 

—De  Simon  de  Mon  tfort,  représenté  à  che-  Combats,  Croisades,  Normands,  Guerres, 

val,vitrai1  deTéglise  de  Chartres(i231).Wil-  Sièges  de  villes.  Victoires, etc. 
lemin,  Monuments  français,  t.  I,  pi.  xcvi. 

Diverses  autres  figures  moins  remarqua-  CONSALVL—  Cardinal  de  ce  nom  dont 

h\e&.  Trésor  de  la  couronne,  iA\^^\,  clxxiv,  la  statue  et  le  tombeau  se  trouvent  dans 

clxxv.  l!église  de  Sainte-Marie-Majeure,  à  Rome, 

Voir  aussi  la  planche  représentant  Char-  sculpture  de  Jean  de  Pise,  vers  le  xiv*  siè- 

lesVdans  Phôtel  Saint-Paul,  recevant  le  de,  Cicognara,  ScuHura  in  Italia,  t.  I, 

serment  de  foi  et  hommage.  V.  Cdarles  V.  pi.  xx. 


Les  planches  du  magniiique  ouvrage,  Por^ 
traits  des  illustres  Français,  publiés  par 
Wulson  de  La  Colombière,  i  vol.  in-folio, 
d'après  les  peintures  du  Palais-Cardinal. 

La  suite  des  portraits  de  connétables  au 
Cabinet  des  estampes  de  Paris  et  ce}le  du 


CONSÉCRATIONS  (5).  -  De  personnages, 
de  mon  u  m  en  ts  ou  d'édifices  proprement  ai  ts, 
d'objets  d'art,  etc. 

—  De  personnages,  savoir  : 

-  De  la  sainte  Vierge.  V.  au  mot  Vierge 


Musée  de  Versailles  (2),  dans  les  diverses  divers  sujets  de  sa  vie. 

publications  de  celte  collection  par  Gavard,  —  De    rois,   d'empereurs.  V.  Sacres, 

Furne  et  quelques  autres  éditeurs  de  ce  Onctions. 

musée.  —  D^évéques,  prêtres  et  autres  membres 

Dans  l'ouvrage  de  Bonnart,  Costumes  du  de  là  hiérarchie  chrétienne,  tels  que  pré- 

moyen  âge,  2  vol.  in-4'',  les  planches  in-  très ,  patriarches ,  abbés,  etc.  V.  ces  divers 

diqoées  dans  la  table  du  dernier  volume,  noms  et  au  mot  Ordinations. 

Beaunier,  Horace  de  Viel-Castel,*  Maillot  — De  Vierges.  V.  à  ce  mot  et  à  Odille. 

et  Martin  sont  encore  à  consulter.  — Des  diveis  membres  d'une  famille  à 

Sceaux    de    plusieurs    connétables    de  Dieu  ou  à  la  sainte  Vierge ,  Willemin ,  Mo^ 

France,  Trésor  de  la  couronne  de  France,  numents  inédits,  t.  f ,  pi.  cxlii,  et  aux  noms 


i  vol.  in-folio,  intitulé  :  Sceaux  des  com- 
manes,  barons,  etc.  pi.  m,  n**  5;  pi.  iv, 
n"  i,  2,  5,;^  pi.  xvi,  n°  5,  et  aux  non[^s  de 
chacun  de  ces  personnages. 

CONQUES.  —  Ancienne  abbaye  de  ce  nom 


Bade  ,  Ju vénal  des  Ursins  ,  Mailly  ,  Rurem- 
PRÉ ,  et  Donateurs. 

Voir  encore  aux  mots  Bénédictions,  Hos- 
ties. * 

—  D'autels.  Bas-relief  de  l'église  de  Ta- 
rascon,  représentant  la  consécration  d'un 


dans  le   Languedoc ,  dont  on  trouve  des  autel ,  vers  le  xii*  siècle,  en  présence  de 

plans,  vues,  coupes  intérieures,  détails  d'ar-  deux  évéqucs.  V.  la  planche  publiéi^dans 

chitecture,  etc.,  dans  le  1"  volume  des  l'histoire  de   celte  ville.  V.  au  mot  Ta- 

royages  pittor.   dans  l'ancienne  France,  rascon. 


Taylor  et  àe  Cailleux  (  Isanguedoc)^  plan-       Autre  de  l'église  dédiée  à  saint  Eustache 
chesxcv,  xcvi,  n''H,2,3,  4, 5:l'une  d'elles    et 


à  sainte  Marie ,  par  le  pape  saint  Sil- 


(1^  PoQf  l'époque  et  les  détails  historiques  sur  cette 
digoUé,  Toir  Pioiiniol  de  la  Force ,  Introduction  à  la 
description  de  la  France  ;  liCgendre,  Recherches  sur 
l'origine  des  usages  français,  t  vol.  ;  Lochainayc^-des- 
Bois,  Dictionnaire  des  usages  et  mœurs,  etc.  ;  Diction- 
naire des  ori'jines,  etc.,  par  uoe  société  de  gens  de 
lettres,  3  vol.  in-8*. 

(2)  Quand  nous  citons  le  Musée  de  Versailles,  nous 
n  entendons  pas  nous  servir  de  tous  les  portraits  in- 
distinctement, et  encore  moins  de  ceux  qui  sont  faits 


A  notre  époque  pour  composer  une  suite  historique, 
mais  seulement  de  ceux  qui  sont  du  temps  même  ou 
copiés  d'après  d'anciens  tableaux.  <^e  que  nous  dison» 

Ï^our  les  tableaux,  nous  l'entendons  également  pour 
es  statues  qui  représenlcnt  quelques-uns  de  ces  per- 
sonnages. 

(3)  Sur  cette  matière,  voir  Fabricios,  Biblioth.  an- 
tiquar.,  de  eonsecratlonibus  temptortan,  p.  4i9.  Du 
Gange,  Glos.,  donne  des  détails  sur  h  consécration 
des  vierges,  verbo  Consccratio. 


CON 
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CON 


vestre ,  vers  Tëpoque  de  GonstanliD ,  sculp-  figure  est  réellemeDi  admirable.  Derrière 

lure  en  bois  d'une  époque  reculée,  publiée  la  sainte  Vierge  suivent  deux  grands  an- 

par  le  père  Kircher ,  dans  son  ouvrage  inti-  ges ,  les  mains  jointes ,  et  qui    regardent 

iulé  :  nUtoria  FoitaclUo-'Mariana  (i)y  etc.  avec  la  plus  grande  attention  ce  qui  se 

La  forme  de  la  crosse  est  très-remarqua-  passe  et  semblent  du  reste  servir    d^en- 

ble  et  paraît  d'une  époque  plus  avancée  que  fants  de  chœur.  Cette  intéressante  gravure, 

celle  de  la  sculpture  même  ;  ce  serait  peut-  dont  le  sujet  est  peut-être  inspiré  par  qael- 

étre  une  restauration ,  mais  comme  la  gra-  que  récit  légendaire,  se  trouve  au  commeo- 

vure  est  très-mauvaise,  on  ne  peut  rien  as*  cément  d'un  traité  de  Sanderus  intîtalé  : 

surer;  tout  le  tort  est  peut-être  à  l'artiste  Locaparthenta,  etc.,  réuni  assez  souvent 

Î|ui  aura  mal  copié  l'original  et  dénaturé  la  à  ses  autres  ouvrages,  CJwrographia  Mcra 

orme.  V.  au  reste  la  planche  de  la  p.  i21.  BrahantUB. 


—  D'une  chapelle  ou  églfte  anglo- nor- 
mande ,  miniature  très-ancienne,  publiée 
dans  le  Pictorial  history  of  England,  in-^, 
Lond.,  1857, 1. 1,  pi.  ccxxxvi,  et  dans  VU- 
niQerê  pittoresque ,    pqblié    chez    Didot , 

xviii ,   période 


—  D'un  autel ,  à  Saint-Pierre  de  Rome, 
vers  1594,  médaille  du  pape  Clément  VU. 
Voir  les  divers  ouvrages  de  Bonanni  , 
Dumolinet  et  autres  auteurs  de  la  Vie  des 
papes ,  qui  en  donnent  les  médailles. 

Fresque  du  xii«  au  xiii*  siècle,  d'Âgin-    frères  { Angleterre  )  j'  pi. 
court ,  Pein^are,  pi.  c,  n"3;  c'est  le  pape    saxonne. 
Grégoire  IX  qui  fait  la  cérémonie;  cette 
fresque  se  voit  au  couvent  de  San  Subiaco. 
Pour  plus  de  détail^,  voir  au  mot  Dédicaces. 
-  De  l'église  Saint-Vital  de  Ravenne  en 

1>résence  de  Justinien  et  de  sa  femme  :  cé- 
èbre  mosaïque  du  iv*  siècle.  V.  Ciampini, 


—  De  l'hostie  au  saint  sacrifice ,  avec  les 
détails  des  bénédictions  figurées ,  pi.  de  la 
p.  463  du  i*'  volume  du  de  RitibBê  oiili- 
qaiê  Eccles.,  de  D.  Martène,  édition  in-4*. 

•  D'objets  à  l'usage  du  culte,  tels  que 
calice,  burettes,  patène,  ornements  et  vêle- 


frétera  Monamenta ,  t.  II,  pi.  xxii;  d'Agin-  ments,  luminaires,  reliquaires,  etc.  V.  toos 

court,  Peiniare,  pi.  xvi ,  n**  8;  Historia  ces  mots  et  les  planches  du /'oitti/icol»  ro- 

arcana,  Procopii ,  in-folio,  planche  de  la  monofri  ;  qui  s'y  rapportent  celles  de  Tédi- 

p.  77;  enfin  dans  VAlbiuM  du  Sommerard,  tion  de  iâdS  sont  généralement  assez  bien 

pi.  II,  iO"  série.  gravées;  elles  sont  reproduites ,  comme  on 

—Delà  basilique  de  Saint-Pierre  par  le  sait,  dans  les  cérémonies  religieuses,  par 

pape  Urbain  VUI,  pi.  xxx,  n  '  9,  NumUmata  B.  Picart ,  in-folio  et  in-4°. 

pontificam,  du  père  Dumolinet,  et  l'ouvrage  Consécration  ou  bénédiction  d'un  cime- 

de  Bonanni ,  au  nom  é^Urbatn  FUI.  tière.  V.  ce  dernier  mot. 

—  De  l'éfflise  Saint-Michel  in  Gargano.  On 

y  voit  célébrer  la  messe  comme  il  se  prati-  CONSEIL  (Grand)  de  Venise.  —   V.  la 

iquait  au  vi*  siècle  (2)  ;    la  peinture  est  du  planche  de   l'ouvrage  intitulé  :  Spienior 

XIII*;  est  citée  par  Millin ,  Fayage  dans  magnificentiœ  urbis  Fenetiœ,  2  tomes  en 

le  Milanais,  t.  I,  p.  380.  Tableau  de  la  i   volume  in-folio,  planche  xlii  de  la  2* 

congrégation  des  Umiliati.  V.  aussi  à  Dédi-  partie  ;  et  les  planches  de  l'ouvrage  de 

CACES.  Burmann,  Thésaurus  antiquitaium  ItaUœ, 

V.  aussi  plusieurs  médailles  de  la  vie  des  en  43  vol.  in-folio ,  remplis  de  planches, 

papes,  publiées  soit  par  Bonanni ,  Ciaco-  V.  l'art.  Fenise,  t.  V.  Misson,  Fayage  en 

nius,  Dumolinet,  le  Trésor  de  nunUsmati'  Italie,  en  3  vol.  in-12,  donne  également 

que,  etc.  une  vue  de  cette  assemblée  dans  le  t.  III , 

Consécration dechapelle.Gravurefortbien  V.  les  différentes  éditions. 
iBxécutée,  dans  laquelle  on  voit  Jésus-Christ 

fnarchant  dans  une  chapelle  où  est  placée  CONSEILLERS  du  roi.  —  Fiaure  d'un  des 

pne  statue  de  madone;  il  tient  un  goupil-  conseillers  du  roi  Jaime  II,  d'après  la  mi- 

fon  et  fait  l'aspersion  de  l'eau  bénite  sur  les  niature  du  manuscrit  Leges  palatinœ ,  po- 

murailles.  La  sainte  Vierge  le  suit,  tenant  blié  dans  les  Acta  sanOorum^  des  Bollandis- 

}e  vase  d'eau  bénite;  l'expression  de  cette  tes,  t.  III,  mois  de  juin,  planche  de  la  p.  52. 


fi)  Sur  l'aocienne  manière  de  consacrer  les  ora- 
toires, les  églises,  chapelles,  en  Angleterre,  voir  Lin* 
oard.  Antiquités  de  Véglite  anglo-saxonne,  tradaction 
française  :  Paris,  18281  in-8*.  p.  387  et  suIt.,  et  le  texte 
do  Pontificale  romanum,  dont  nous  citons  les  plan- 
ches ;  Casalios,  de  Hitlbus  Ecelesiœ  ;  Durandas.  Du- 
ranti  et  tous  les  auteurs  cités  par  Fabricius,  Blblloth. 
antiquar.  p.  419;  Goar,  Allatius  pour  la  Liturgie 
ffrecqite ,  etc. 


(3)  Voici  cequ'en  ditllillio:  «Le  peintre  j  i  introduit 
des  personnages  de  son  ioTention  ;  on  y  voit  la  reine 
T héodelinde  ,  son  flis  Adaloald  et  trots  Jeunes  filles 
que  le  peuple  regarde  comme  étant  celles  do  la  reine, 
qui  cependant  n'en  avait  qu'une.  La  forme  de  Taolel, 
I  attitude  du  célébrant  qui  est  loumé  vers  le  peuple 
en  officiant;  le  calice  sans  patène,  les  vêtements  sa- 
cerdotaux, les  ornements,  tout  annonce  le  siècle  ao- 
qocl  cette  peinture  est  attribuée.  » 


CÛN                        —  3i7  —  CON 

NoQS  retnarqueroQs  que  les  conseillers  publiés  dansce  volume  et  détaillés  à  la  table, 
ecclésiastiques  soot  à  gauche  et  les  conseil- 
lers laïques  à  droite  :  c'est  sans  doute  une  CONSERVATORES  URBIS.  ^  Officier»  de 
maladresse  du  copiste  qui  n'aura  pas  peiisé  la  chapelle  du .  pape  dont  on  trouve  le 
à  lûre  son  dessin  de  manière  à  conserver  nom  dans  la  liste  des  officiers  qui  iont  le 
aux  figures  le  côté  qu'elles  occupent  sur  la  service  auprès  de  Sa  Sainteté.  Pour  connal- 
ininiature  originale.  tre  le  rang  qu'ils  occupaient ,  voir  au  mol 

Autres  figures  de  la  même  dignité ,  vi-  Chapelle  papale,  n«  29. 
Ipnette  de  la  p.  60,  même  volume  et  même 

origine.  CONSERVES ,  custodes,  etc.  -  V.  aux  mol» 

Jean  Duvet,  conseiller  du  roi,  statue  Ciboiebs,  Colombes,  les  monuments  cités, 
de  ii60,  jàntiquttés  nationaiet  de  Millin, 

t.  IV,  art.  LIX,  pi.  1.  CONSIUARIUS    REGIS.  —    On    trouve 

Voir  aussi  aux  mots  Colloque  de  Poisst,  une  fonction  du  palais  dé8i|pnée  ainsi  dans 

Lit  db  justice,  Paelements,  Procès,  etc.  les  miniatures  du  manuscrit  intitulé  :  Z^- 

get  palalinœ,  publié  dans  le  3*  volume  du 

CONSEILS  de  rois,  d'empereurs,  de  prln-  mois  de  juin  des  Aeta  sanetormn,  planche 
ces ,  etc.  —  Une  miniature  du  manuscrit  de  la  p.  52. 
Leges  palatinœ,  qui  date  du  xiv*  siècle,  pu- 
blié par  les  Bollandistes  dans  leurs  Jeta  CONSISTOIRES.  —  Médaille  représentant 
êonctorum,  t.  III  du  mois  de  juin,  p.  56,  un  consistoire(i),mvée  sur  le  frontispice 
représente  les  officiers  composant  le  con-  d'un  ancien  pontifical  conservé  dans  les 
seii  du  roi  de  Majorque.  archives  de  la  cathédrale  de  Viterbe,  et  re- 
voir aussi  la  planche  qui  sert  de  fronti-  produite  dans  VHierolexicon  de  Macri, 
spice  à  l'ouvrage,  même  vol.,  p.  12.  page  425;  le  monument  ne  porte  pas  de 

>-  Tenu  par  le  duc  d'Albe  pour  la  con-  date, 

damnation  des  comtes  d'Egmont  et  de  Horn  -  Présidé  par  le  pape  Paul  H,  Aaaiif- 

décapités   vers  le  xvr  siècle.  V.  la  suite  aiato  ponll/Scam  de  Bonanni ,  Dumolinet, 

des  planches  gravées  sur  bois  par  Torterel  etc.  V.  aux  médailles  de  la  Vie  de  ce  pape 

et  Parisin.  par  Ciaconius. 

On  en  trouve  plusieurs  dans  l'ouvrage  Médaille  de  Paul  III,  mêmes  indications; 

întiHilé  :  Lavie  ie  Mawimilien,  empereur  le  'Présorde  namiêmatiqae  l'a  aussi  publiée, 

^Autriche,  gravé  sur  bois,  par  Burgmayer  pi.  xi,  n^  5  de  la  NamUmatique  de$  papes, 

et  autres,  dUiprès  les  dessins  d'Albert  Du-  et  pi.  xvi,  n""  5,  et  dans  l'ouvrage  intitulé.: 

rer.  V.  les  planchés;  et  les  mots  Assemblée,  MonnmenU  desarU  da  deêsin„..y  Vivant  De- 

CoLtOQUB,  Lit  de  justice,  etc.  non  et-Amaury  Duval,  in-folio,  1. 1,  pi.  lvii. 

Autre  tenu  par  le  pape  Paul  V,  médaiU 

CONSEILS  DE  GUERRE  ou  de  guerriers.  Ion  en  bronze  du  xv*  au  xvi*  siècle,  d'Agin- 

—  De  trois  chef!»  arabes  assis ,  tenant  cha^  court,  Sculpture,  pi.  xliv,  n»  2. 

cun  leur  glaive,  peinture  de  l'Alhambra,  Salle  du  petit  consistoire  de  Toulouse, 

reproduite  dans  VUniven  pittoreêque  (Es"  Curieuse  construction  du  xv*ou  xvi*  siècle» 

pagne )y  de  Didot,  frères,  in-8%  pi.  xxviii,  f^oyages  pittoresques' et  romantiques  dans 

d'après  celle  du  grand  ouvrage  de  MM.  Oven  V ancienne  France,  par  Taylor  et  de  Cailloux 

iones  et  Jf.  Goury  ,  sur  l'Alhambra,  in-fo-  (Languedoc) ^  1. 1,  pU  xxiii  bis;  le  plafond 

lio;  ces  trois  figures,  sont  tjrès-remarqua-  est  disposé  en  caissons, 
blés.    • 

La  Fie  de  Maximilien  â? Autriche  et  le  CONSOLATION,  —  Église  de  ce  nom  prè» 

livre  intitulé  :  Le  chevalier  de  Tewerdnnck  de  Todi,  duché  dé  Spolette,  architecture  du 

on  à  la  JtouCf  renferment  plusieurs  plan-  xvi*  siècle  ,    d'Agincourt ,   Architecture  , 

ches  représentant  des  conseils  de  guerre,  pl-  lviii,  n""  20;  coupe  transversale,  n""  22; 

V.  aux  deux  noms  indiqués  ci-dessus.  détails  de  chapiteaux,  colonnes,  conso- 
les, etc.,  ib.,  n<»  25,  24,  30;  d'après  un 

CONSEILS  DES  COMMUNES.  -  U  Trésor  ouvrage  de  Lazzari,  Memorie  sopra  aUani 

de  numismatique  a  donné  un  sceau  de  ce  monamenti  di  Bramante. 

genre  portant  la  date  1299  ;  c'est  celui  de  —De  Boéce.  V.  ce  nom 

la  commune  d'Artois.  V.  la  planche  XIII,  n*'4.  -~   (De  la)   dans  la  mauvaise  fortune 

Voir  aussi  tous  les  sceaux  des  communes  V.  aux  mots  Infortune  et  Philosophie. 

./'^  ^î";  J*."f*i*fT«  *J.  *■  .Mlennilé  de  ces  ftorlct  «ier  el  tous  les  .coolroversistes,  théologiens  et  autres 

d  assemblée  de  i  Eglise  chrélienne,  Toir  Macn,  Ber-  nisistoren  de  I^F:gli»e. 


CON                        —  318  —  CON 

CONSOLES.  -La  coDsoIe  se  confond  quel-  —  Des  niches  de  Tbôtel  de  ville  de  Pa- 

quefois  avec  le  corbeau  et  le  modilloti  (i).  ris.  V.  au  mot  Hôtels  de  Ville. 

—  De  Téglise  Saint-Lucien  de  Beauvais,  — D*une  belle  niche  de  Téglise  de  Caude- 
XI*  siècle,  Willem  in  ,  Monuments  inédits ,  -bec,  Foyages  pittoresques  et  romantiques  en 
pL  XXXV,  très-remarquable  par  sa  hardiesse  France  (JSormandie)^  par  Taylor  et  de  Cail- 
et  sa  belle  composition.  leux,  pi.  xix  et  xx. 

Jumiéges ,  dans  le  haut  des  travées  de  la 

nef  de  sa  grande  église,  offre  dès  consoles  CONSTANCE  (Sainte). —  Église  ronde, 

représentant  des  têtes  de  bœufs,  un  grand  monument  byzantin,  à  Rome;  publiée  daus 

aigle,  trois  anges  groupés  qui  supportent  Deankmœlerhaukanst  in  Italien/iii'ioi.^^T 

des  demi-colonnes,  Foyages  pittoresques  et  J.-E.  Ruhl,et  dans  celui  intitulé  :  the  Eecle- 

romantiflru6< en /Vance  par  Taylor  et  de  Cail-  siastical  architecture  of  lUUy,   in-folio; 

leux  {Normandie)^  pi.  viii,xin,  wuhis  et  xv.  Londres,  1843,  par  Hen.  Galiy  Knight,  1  vol. 

La  petite  église  de  Saint-Pierre,  mémos  Autre  église  de  ce  nom,  près  la  basiliqae 

abbaye  et  ouvrage,  nous  montre  dos  con-  Sainte-Agnès  hors  de  Rome,  avec  desco- 

soles  à  tètes  humaines  dont  les  cheveux  lonnes    accouplées,  supportant  des  arcs, 

sont  remplacés  par  des  feuilles  de  vigne  ou  Wk%\iito\XTiy  Architecture,  pi.  vui,  n**  7. 

de  chardons,  ih.,  pi.  x.  Pour  les  figures  de  la  sainte  voir  les  pein- 

Au  cloître  d^Arles,  deux  consoles  dont  tures  de  cette  église  et  la  collection  des 

une  formée  d^une  tète  d'âne ,  Tautre  d'une  saints  du  Cabinet  des  estampes,  à  Paris, 
femme  renversée,  xiii*  siècle.  Moyen  âge 

pittoresque,  p\,cxLi\i,  CONSTANCE  (Empereur),  achevai.  — 

—  Du  xiir  siècle,  au  réfectoire  de  Pan-  Figure  présumée  de  cet  empereur  sur  un 
cienne  abbaye  Saint-Martin-des-Champs ,  à  diptyque.  D'Agincourt,  Sculpture  ^  pL  m, 
Paris,  Statistique  de  Paris,  in-folio  par  n"*  15.  V.  aussi  Constantin. 

Alb.  Lenoir.  V.  les  planches. 

Très-belle  console  de  la  même  époque,  à  CONSTANCE  (  Ville  de  ].  —  Concile  de  ce 
Péglise  de  Saint-Étienne ,  de  Vienne,  en  nom,dont  le  sceau  est  publié  dans  Touvrage 
Autriche,  terminée  par  un  tableau  repré-  de  Heinecci us,  de 5i^<ui>  Germanoram,  in- 
sentant en  relief  le  buste  d'un  des  archi-  folio,  pi.  xv. 
tectes  de  cette  belle  église.  V.  au  mot  Vienne 
le  titre  de  l'ouvrage.  CONSTANCE  de  Provence,  femme  du  roi 

—  Du  portail  de  Saint-Çermain-l'Auxer-  Robert  le  Pieux.  —  Costumes  des  anciens 
rois,  XV*  siècle,  Moyeii  âge  pittoresque,  peapfe^.  par  Maillot  et  Martin,  atlas  duo*  vo- 
pl.  XVI.  jiraie,  pi.  xviii,  n*"  6  et  7.  Nous  n'oserions 

—  De'  la  Grande  Maison  -  des  Andelys,  assurer  l'authenticité  de  cette  belle  figure, 
à  Rouen.  V.  Andelts.  Autre  princesse  de  ce  hom ,  femme  de 

—  Du  château  de  Gaillon.V.GAiLLON.  Louis  Vil,  d'après  les  monuments  publiés 
.  —  Du  jubé  de  la  Madeleine,  à  Troyes.  i^ar  Montfaupon;  même  odvragc,  pi.  xxx, 

V.  Jubés.                          .  n.""'  5  et  4.  C'est  Constance  d'Aragon. 

—  D'un  contFO^ort  de  lYglise  de  Ville-  Un  sceau  de  Constance,  2*  femme  de  Louis 
franche  (Rhône),  \ir  siècle,  formé  par  le  Jeune,  portant  la  date  de  1154,  publié 
un  aigle  à  queue  de  dragon.  Moyen  âge  dans  le  Traité  de  Paléographie  ' de  M.  de 
pittoresque,  pi.  xvi.    •  Waill^,  t.  II,  pi.  xvi,  n°  5,  p.  579,  donne  le 

—  Représentant  une  église  entourée  de  véritable  costume  de  .cette  époque, 
flammes  (2),  et  sous  les  pieds  d'un  évéque, 

Wiilemin,  Monuments  inédits,  pi.  lxxxvi.  CONSTANTIN.  —  Portraits  de  ce  prince, 

—  D'une  très-belle  niche  d'une  église,  à  en  peinture  et  sculpture. 

Sens,  xv  siècle,  ib,,  pi.  xciv.  Elle  supporte  Figure  à  cheval,  diptyque  en  ivoire  d'une 

une  Vierge.  Deux  autres  sont  placées  de  belle  sculpture  du  iv^ ou  v* siècleenviron, 

chaque  côté,  de  forme   très-gracieuse;  la  publié  par  Gori,  Thésaurus  diptychorum, 

grande  est  d'une  beauté  parfaite.  in-folio,  pi.  i  du  t.  Il,  et  le  texte  explicatif. 

Plusieurs    belles    consoles    du   xv  au  p.  165.  D  Agincourt,  ÀVaZptnre,  pi.  iii,n'>i5; 

xvr  siècle,  à  la  Chartreuse  de  Pavie,  Monu-  il  doute  si  cette  tigure  est  bien  celle  de 

ments  anciens  et  modernes,  nar  J.  Gailha-  Constantin. 

baud ,  in-i"*,  15'  livraison ,  planche  de  dé-  Figure  en  pied  tenant  le  Labarum,  statue 

lails.  V.n°5.  colossale,  ouvrage  du  iv  siècle,  à  l'église 

(i).  Instruciiom  da  comité  des  arts  et  mommentSt  (2<  Voir  au  nom  Folbciit  la  note  qui  concerne 

2^  série,  p.  53;  Baiissior,  Élément*  d'archéologie  fia-  celte  particularité. 
tionale,  in-i'i,  p.  433, 487. 
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SaiDt-JeaD-de-LatraD.D*AgiDcouri,  J/î4toire  9*"  Invenlion  de  la  sainte  croix,  ib.,  n*  9. 

de  Vart,  pi.  m,  n"*  3.  Cette  figure  est  de  la  10"*  Fragments  de  peintures  détériorées 

plus  grande  beauté.  qu^on  ne  peut  expliquer. 

Une  peinture  en  mosaïque  du  viii'  siècle.  Figure  en  pied  de  Constantin  dans  Tinté- 
à  Saint-Jean-de-Latran,  représente  Constan-  rieur  deTétuid^unedes  reliques  de  la  Sainte- 
tin  à  genoux  recevant  des  mains  de  saint  Chapelle  de  Paris.  Morand,  Hiêtcire  de  ce 
Pierre  Pétendard  de  TËglisc  ;  publiée  par  monument,  in-4'',  planchette  la  p.  44. 
Ciampini,  mais  mal  gravée,  Monumenia  Fe^  Victoire  de  Constantin  sur  Maxence 
l«ra^  t.  Il,  pi.  XL  ;  dAgincoui't  donne  cette  en  312,  tableau  de  Raphaël,  gravé  par 
peinture  bien  mieux  gravée  dans  son  Hiê-  Volpato  et  autres  graveurs  de  son  œuvre. 
taire  de  Vart  (Peinture)^  pi.  xvii,  n**  9.  Constantin  faisant  construire  la  ville  de 
V.  surtout  la  planche  de  Touvrage  de  Nico-  Byzance  dont  on  lui  présente  les  plans, 
laus  Allemanus,  de  Picturis  lateranensibus  Tableau  de  Rubens,  voir  son  œuvre. 
reetitutis,  in-4'',  p.  30  et  40.  •    Constantin  offrant  à  TËglise  en  la  per- 

—  Coiffé  d^un  bonnet  de  forme  singulière,  sonne  du  pape  la  ville  de  Rome  en  propriété. 

en  costume  du  Bas-Empire,  assis  sur  un  C'est  Torigine  de  la  fameuse  donation  de 

trône  les  jambes  croisées,  peinture  du  ix*  Const^tin.  Tableau  de  LucaPemii,  dans  une 

siècle.  D'Âgincourt,  Peinture ,  pi.  lxvii  ,  des  chambres  du  Vatican, d'après  un  dessin 

n*>  4.  de  Raphaël.  V.  les  œuvres  de  Raphaël  et  de 

Constantin  et  Charlemagne  se  rcncon-  LueaPenni,et  toutes  les  publicationsfaites  sur 
trant  sous  la  porte  de  Con^tantinople  ou  de  le  Vatican.  Oii  le  trouve  reproduit  en  petit 
Rome,  peinture  du  ix»  siècle,  Montfaucon,  dans  la  pi.  xxvii  de  VHistoire  universelle. 
Monuments  de  la  monarchie  française,  t.  1,  en  tableaux,  i  vol.  in-folio,  publié  à  Paris, 
pi.  XXIV.  et  dans  le  Musée  religieux,  pi.  cxxxvii,  pu- 
Constantin  combattant  contre  les  barba-  blié  par  le  libraire  Odot  et  Réveil,  à  Paris, 
res,  fresque  du  xiv*  siècle  de  Téglise  Sainte-  format  in-i2  et  au  trait. 
Cécile  d'Alby,  Foyage  pittor.  en  France,  Apothéose  de  Constan  tin. Baroni  us,  u^/ina- 
par  Tayloret^deCailleux  (Languedoc)^  1. 1,  2e«,A°18,n"337,citeune  monnaie représen- 
pl.  Li;  tous  les  guerriers  sont  armés  comme  tant  Constantin  reçu  au  ciel ,  où  Dieu  est  fi- 
au  xv«  siècle.,  guré  par  une  main  ;  Molanus,  édition  de  Pa- 

Suite  de  peinlures  de  la  chapelle  Saint-  quot,in-4'',p:  36,  note  D,  cite  ce  monument. 

Sylvestre,  près  Féglise  des  Qualre-Saints-  Très-belle  figure  en  buste  de  ce  prince 

Couronnés,  à  Rome;  les  légendes  en  sont  avec  sa  mère,  tenant  la  croix  entre  eux 

tirées  d'un  livre  dont  le  titre  est  :  Historia  deux,  peinture  byzantine  publiée  par  Ban- 

êocra  de  baptismo  Constantini,  in-4'',  avec  duri ,  Imperium  orientale,  etc.,  in-folio , 

planches,.  Touvrage  est  de  Matbias  Thur^  t.  II,  planche  de  la  p.  188;  ils  portent  tous 

mann.                    '  deux  le  nimbe  orbiculaire. 

1**  Constantin  se  justifie  devant  leâ  chi^ 

tiens  d'une  imputation  odieuse,  pi.  ci  de  CONSTANTINOPLE.  —  Représentée  d'une 

V Histoire  de  Vart  de  d'Agincourt  qui  a  re-  manière  allégorique  sur  le  beau  diptvque 

produit  aussi  ces  peintures  dans,  les  plan-  dit  de  Paris,  appartenante  la  Bibliothèque 

ches  de  son  6*  volume  consacrée  la  peih-  royale.   Trésor  de  numismcCtigue ,  volume 

ture.  *  intitulé  :  Ornements  et  bas-reliefs,  â*  partie, 

2*"  Les  apôtres  saint  Pierre  et  saint  Paul  pi.  liv. 

lui  apparaissent  en  songe,  ib,,  n<*  3.  Topographia  Constaniinopolis  et  ejus  an- 

Z°  Il  envoie  une  députatiori  au  pape  pour  tiguitates,  par  le  père  Gellius  ;  le  2"  volume 

l^engager  à  rentrer  dans  Rome,  ib,,  n*"  4.  de  cet  ouvrage  consacré  aux  antiquités  de 

4"*  Les  députés  partent  à  cheval,  ib,,  n^'S.  cette  ville  renferme  beaucoup  de  planches 

5**  Ils  gravissent  le  mont  Soracte  et  près-  donnant  des  vues  et  figures  tirées  d'anciens 

sent  le  pape  de  revenir,  ib,,  n*>  G.  monuments. 

6''  Le  pape  montre  à  Constantin  les  ima-  Constaniinopolis  christianaâe  Du  Cange. 

ges  de  saint  Pierre  et  de  saint  Paul,  et  l'em-  1  vol.  in-fol.,  1657,  plusieurs  planches  dont 

pereur  les  rçcoimatt  pour  être  les  mêmes  un  plan  de  la  ville  et  quelques  autres  dé- 

que  les  personnages  qu'il  a  vus  en  songe ,  tails  de  monuments, 

n*"  7.  Constaniinople  ancienne  et  moderne,  par 

7*"  Constantin  est  baptisé  par  le  pape,  ib,,  Dallawav,  édition  anglaise  et  sa  traduction 

n*  8.  par  Ana.  Morellet. 

S""  L'empereur  offre  une  mitre  ou  tiare  Ciampini,  de  Sacris  œdificiis,  etc.,  1  vol. 

au  pape.  Cette  coiffure  a  deux  couronnes  in-folio,  donne  un  plan  de  Sainte-Sophie, 

ou  bandeaux,  ib,,  n""  9.  V.  à  ce  mot. 
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A.  Banduri,  Imperium  orientale,  sacra  Dibdin  reproduit  une  figure  de  ce  genre 

antiqaitaieê  ConstantinopoL,  etc.  ^t  vol.  iH-  dans  son  BibUographical  decameron,  1. 1, 

fokavec  planches,  et  tons  les  ou vragesdonnës  planche  de  la  p.  35. 

sur  celte  ville  par  Dan.  Ramée,  Manael  de  Voir  au  mot  Calendriers  gothiques. 

Phistoire  de  Varchitecture ,    in-12,  t.  Il,  Globe  céleste  cufico-arabe  représentant 

u.  48  ;  L.  Batissier,  Eléments  d'archéologie,  les  constellations  gravées  en  creax ,  moira- 

in-iâ;  Paris,  4846,  chez  Leleux.  Y.  p.  575.  ment  d'astronomie  au  xiii*  siècle .  d'Agin- 

Église  romano-byzantine  de  Monè-tes-  court.  Sculpture,  pi.  xxv,  et  tous  les  zoom- 

Koras  ou  maison  de  la  Vierge,  architecture  ques  sculptes  sur  les  églises  du  x«  au  xiii*  siè- 

iiu  viii*  au  XI*  siècle.  Revue  générale  de  Var^-  cle.  V.  au  mot  Zodiaques. 
chitecture ,  par  M.  Dalv,  architecte;  Paris, 

i840,planchedelap.'l3àl4.  CONSTRUCTIONS    (3).    —    D'Agincourt 

Constantinople  prise  d*assaut  par  les  Vé-  donne,  dans  son  Histoire  de  Vart^  section^ 

nUiens,  sous  la  conduite  du  doge  Dandolo,  Architecture,  pi.   lxxi  tous  les  appareils 

XVI*  siècle.  Tableau  du  Tântoret  au  palais  de  construction  usités  depuis  la  décadence 

(les  doges,  à  Venise,  salle  du  grand  conseil,  jusqu^au  xvi*  siècle.  V.  aussi  les  pi.  xxri  k 

V.  Tœavre  du  peintre.  xxviii,deCiampini,  Fêtera  MowùmenUi,  1. 1. 

Monnaies  des  empereurs  de  Constantino-  >  De  la  ville  de  Carthage,  miniature  do 

pie  au  moyen  âge.  V.  celles  publiées' par  Virgile'de  la  bibliothèque  du  Vatican ,  ma- 

Du  Cange,/Vimi7t<»6yjsaiilîH«;  celle  ffravée  nuscrit  du  iv*  au  v*  siècle,  d^Agincoart, 

p.  169,  montre  5  des  portes  de  cette  ville  (1  ).  Histoire  de  Vart  (  Peinture)^  planche  xxi , 

—  Des  princes  français  de  Constantinople  n"  3. 

à  l'époque  des  croisades.  V.  l'ouvrage  de  M.  de  —  De  la  tour  de  Babel ,  peinture  de  Be- 

Saalcy,  Essai  de  classement  des  médailles  nozzo  Gozzoli,  xiv*  siècle,  au  Gampo  Santo« 

byzantines  et  du  moyen  âge.  V.  les  planches  de  Lasini  sur  les  peintures 

Voir  aussi  les  Lettres  du  baron  Marchand,  de  ce  monument,  1  vol.  in-^ollo,  n*"  6. 

in^*>  ;  Metz»  1818,  p.  66  et  suivantes.  Autre  du  xi«  ou  xii*  siècle,  Angleterre  oa- 

Un  ouvrage  moderne  intitulé  :  Constanii"  eienne,  de  Strutt;  in-4'',  pi.  vi  de  la  tradoo 

nople  ancienne  et  moderne ,  contenant  aussi  tion  de  Boulard. 

les  sept  églises  de  TAsie  Mineure,  suite  de  -^  D*un  château  fort ,  vitrail  du  xiii*  siè- 
96  planches  supérieurement  gravées  sur  de,  pi.  ii  de  ]di  Descniption  des  vitraux  de 
acier  et  publiées  dans  le  format  in-4''  par  Bouraes,  in-folio,  par  les  PP.  Martin  et  Ca- 
la maison  centrale  Fisher  et  compagnie,  à  hier.On  voit  la  truelle,  leniveau  pour  dresser 
Paris  et  à  Londres,  offve  des  vues  intérievH  les  murs,  la  manière  de  faire  le  mortier,  etc. 
res  et  extérieures  de  monuments  très-cu-  —  D'une  église.  Miniature  du  xv*  siècle, 
rieux ,  mélange  singulier  de  gothique ,  de  provenant*d'un  livre  d'heures  exécuté  sous 
mauresque,  d'arabe,  grec^  etc.  le  roi  Louis  XI ,  reproduite  dans  le  grand 

V.  aussi  aux  mots  Btzânce,  Minarets,  Mos-  ouvrage  de  M.  le  comte  de  Bastard  r  f  6*  li- 

•QOÉES.  HÔPITAL,  Bazars,  Sainte-Sophie,  etc.  vraison. 

Madone  dite  de  Constantinople.  Bombelli,  —  D'une  cathédrale,  miniature  d^un  ma- 
Raccolta  del  imag,  dell,  beata  Maria,  U  IH,  npscrit  de  la  Cité  de  Dieu^  au  xv*  siècle,  re- 
planche de  la  p.'97.  produite  dans  Pouvrage  intitulé  :  Catalogue 

de  la  bibliothèque  des  ducs  de  Bourgogne, 

CONSTELLATIONS (2). --Image bizarre  de  par  Barrois,  1  vol.  in-4«;  Paris,  1830,  plan- 
leur  prétendue  influence  sur  le  corps  de  chedela  p.  1SS8. 

l'homme.  On  trouve  ce  genre  de  figures  gra-  —  De  monastères  et  autres  lieux  régu- 

véessuir  bois  ou  peintesen  miniature  en  tête  liers  (4),  miniature  de  V Histoire  du  roi 

d'une  foule  d'heures  de  Simen  Vostre  et  de  Offa,  par  Mathieu  Paris ,  au  xiii*  siècle.  On 

M.  Kerver.  y  voit  l'architecte  tenant  son  compas  et  son 


(1)  Oo  Mit  d'après  les  anciens  historiens  de  celle 
époqoe  reproduits  par  Du  Gange  que  cette  ville  avait 
43  portes  fortiOées,  Consltuuinopol.  christ.,  p.  44  A 
S6.  Outre  tons  les  ouvrages  cités  ci-dessus  à  cause  des 
planches  qu'ils  renferment^  voir  aussi  tous  ceux  cités 
par  Lenglet  du  Fresnoy,  Méthode  pour  étudier  this- 
ioire,  in-4*,  t.  III,  p.  240  ;  la  Bkbliotheca  antiquaria 
ée  Fal>rieins,  in-4*,  p.  228  A  330,  qui  y  cite  une  foule 
d'auteurs. 

(2j  Molanus,  édiUon  Paquoi,  in-4*,  p.  73,  de  Ima- 
gine duodecim  signorum  quœ  imte  ephœmerides 
poniitir. 

(3)  M.  de  Saint'Mémin,  conservateur  de  la  Biblio- 


thèque de  Dijon,  a  adressé  au  comité  arebéologlmie 
des  arts  et  monuments  en  Rourgogne,  un  glossaire  des 
termes  usités  au  moyeu  Axe  pour  l'architecture,  Tico' 
nographie,  la  sculpture,  la  neintnre  au  xiv*  et  xv* 
siècle.  On  apprend  dans  ce  Glossaire,  qui  est  composé 
avec  des  titres  authentiques,  comment  on  nommait  A 
celte  époque  une  abside,  un  transsept,  un  chapiteau, 
un  trumeau,  une  colonne,  un  nimbe,  etc.  A  chaque 
terme  est  joint  le  passage  de  la  pièce  d*oà  il  est.  tiré. 
Extrait  du  Bulletin  da  comité,  2«  vol.  p.  i82. 

(i)  Berington  dans  son  Histoire  littéraire  aumoif«n 
Age,  XII*  et  xtii*  siècle,  p.  J5i,  nous  transmet  la  re- 
lation de  la  manière  dont  on  procédait  au  moyen  âge 
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('qiierrc;  une  grue  enlève  les  matériaux  ;  bois  des  anciennes  bibles  et  les  peintures  de 

un  maçon  prend  une  mesure  avec  un  niveau  IVglise  Santa  Maria  -Nova  de  Montréal ,  et 

à  plomb ,  un  tailleur  de  pierres  fait  un  cha-  du  Campo  Santo.  Voir  à  ces  noms, 

piteau;  le  roi  Offa  donne  ses  ordres.  Celte  Peinture  de  Raphaël  au  Vatican.  V.  In 

curieuse    miniature   est   reproduite   dans  collection  des  peintures  dites  des  Loges,  par 

Y  Angleterre  pittoresque  publiée  à  Paris  en  les  divers  graveurs  de  ses  œuvres. 

1854  ou  environ ,  par  le  baron  Roujoux.  —  Au  ix*  ou    x«  siècle  ,  tapisserie   do 

V.  la  planche,  p.  58.  Baveux.  V.  les  descriptions  de  ce  monu- 

Une  reine  présidant  à  la  construction  de  ment  dans  Montfaucon,  le  Trésor  de  la  cou^ 

son  couvent  on  d^une  église;  miniature  du  ronne  de  France,  les  Mémoires  de  VAca- 

XIII*  ou  XIV*  siècle  environ.  V.  Touvragc  demie,  etc.  On  y  voit  Guillaume  le  Conqué- 

anglais  intitulé  :  S§ecimen  ancieni  sculpture  rant  ordonnant  la  construction  de  sa  floltc 

ana  paiA<i/i9f>  in-^folio;  Londres,  par  John  pour  aller  en  Angleterre,  là' bande  de  la 

Carter,  1. 1.  pi.  xxvin.  pL  m.  V.  au  mot  Vaisseaux  le  complément 

.   —  De  rhdpilal  des  Enfants  Trouvés,  à  de  cet  article. 
Dijon  ;  au  xv*  siècle^  miniature  du  décret  de 

fondation ,  manuscrit  du  xiv  au  xv*  siècle ,  CONSULS.  —  Costume  de  consuls  du  Bas- 

appartenant  à  la  bibliothèque  de  la  ville  (!},  Empire  (2)  ;  diptyque  célèbre  dit  du  consul 

cl  publié  par  les  antiauaires  de  la  Côle-d^Or,  Anastase  tenant  la  mappa,  monument  du 

i  vol.  in-i"*,  Dijon,  1o38.  v  ou  vi«  siècle,  Cabinet  des  médailles,  à  Pa- 

—  D^une  muraille  :  maçon  avec  son  com-  ris.  Publié  dans  le  1"  volume  des  Foyages 
pagnon,  gravure  de  149i,  reproduite  par  littéraires  de  deux  bénédictins,  in-4'',  plan- 
Dibdin.  Supplément  à  la  Bibliotheca  spence^  che  de  la  p.  24.  Ces  beaux  diptyques  appar- 
riana.  Loua.,  1822,  in*^",  p.  97.  La  forme  tiennent  a  la  cathédrale  de  Bourges.  Ils 
de  la  truelle  est  triangulaire.  sont  aussi  publiés  dans  le  Trésor  de  numis- 

—  D*un  couvent  par  des  Chartreux,  plan-  matique,  pi.  17  de  la  1'^  série;  et  encore 
che  eu  bois  de  Touvrage  intitulé:  Fitaet  dans  i  Univers  pittoresque^  de  Didot,  frères, 
miracula  Brunonis  monast.  Cartusian,,  in-  {France),  pi.  cxliv,  cxlv. 

folio,  1524,  planche  de  la  p.  DV,  cité  par  On  trouve  aussi  un  diptyque  consulaire 
Brunet,  Manuel  du  libraire,  etc.,  verbo  publié  dans  le  volume  supplémentaire  du 
Brunonis  Oper.  mois  do  mai  des  Acta  sanctorum  des  Bol- 
Ville  du  moyen  fige  en  construction;  landistes,  intitulé  :  Propylœum,  Conatus 
grande  miniature  d'un  manuscrit  de  là  fin  chronico- historiens,  pars  1*,  p.  210.  Ce  mo- 


du  xv*"  siècle,  dit  le  manuscrit  de  Jean  Te- 
rnaire. On  voit  un  roi,  l'on  dirait  Louis  Xlf, 
présidant  à  la  construction  de  la  ville  de 


nument  a  beaucoup  de  rapports  avec  celui 
du  Cabinet  des  méaailles  de  Paris. 
Costume  du  consul  Stilicon;  du  même 


Troyes.  On  y  voit  tous  les  détails  d'archi-  siècle  environ ,  publié  par  M.  du  Somme- 
tecture,  de  sculpture,  de  charpente,  de  vi-  rard,  Atkis  des  arts  au  moyen  âge^  pi.  i  du 
traux  que  Ton  peut  désirer,  et  même  un  chap.  XI  ;  on  y  voit  des  jeux  dans  le  Cir- 
échafaud  volant  inventé  soi-disant  au  que  (3). 
xix*'  siècle.  Atlas  des  arts  au  moyen  âge, 
par  M.  du  Sommerard,  pi.  i  du  chap.  VIU. 
—  De  Pabbaye  Sainte-Geneviève,  à  Paris, 


en  présence  du  roi  Clovis  et  de  sa  femme; 


Autre  du  même  siècle.  Cabinet  des  mé- 
dailles, publié  dans  V Univers  pittoresque, 
pi.  cxLiv,  même  collection;  on  y  voit  le 
consul  Flavius  Félix.  Ce  diptyque   classé 


toile   peinte  du  xv*  siècle,   à  Téglise  de  dans  les  monuments  mérovingiens,  ou  du 

Reims ,  publiée  par  M.  Paris ,  bibliothécaire  Bas-Empire ,  provient  de  Limoges  où  il  a  été 

de  la  ville,  in-^1.,  Reims,  1845,  avec  un  trouvé;  lessoulierssont  remarquables;  sur 

texte,  in-4''.  le  fond  de  la  draperie  se  voit  un  signe  de 

forme  singulière;  le  sceptre  ou  bâton  con- 

CONSTRUCTION  DE  VAISSEAUX.  -  Con-  sulaire  est  aussi  à  étudier, 

struction  de  Tarche  de  Noé  ;  gravures  sur  Sceaux  des  consuls  des  villes  ou  commu- 


pour  réaliser  es  immenses  construciions  qui  nous 
elontieni  C'est  au  sujet  du  monaslôrcdc  Croyiand, 
élevé  en  Angleterre,  vers  ii60.  Ce  que  dit  A  ce  sujet 
lia  aoGien  registre  de  l'abbaye  de  Sainl-Ouen,  rapporte 
dans  VUiiiversiié  calhotiçue,  t.  XI,  p.  2i9,  est  étrale- 
ment  curieux  ;  on  y  voit  une  troupe  de  maçons  se 
ilonoanl  au  monastère  pour  servir  jusqu'à  leur  mort  a 
la  construction  de  l'èKlise.  M.  de  Caumonl  dans  son 
Coitrs  tTanliguUé,  4*  partie,  p  274, 276. 

(i)  Ce  manuscrit  renferme  22  miniauiros  louiez  pu- 
bliées- 

Tome  I. 


(2)  Sur  CCS  personnagrfi,  leurs  fonctions,  leur  cos- 
luntect  les  monuments  qui  les  reproduisent,  voir  le 
texte  de  M.  (îh.  Lenormant,  servant  de  commentaire 
ou  de  description  aux  planches  du  Trésor  de  runuh- 
mmtquc,  dans  lequel  oh  trouve  résume  tout  ce  que 
la  science  approfondie  de  Tantiquile  a  pu  dire  à  ec 
sujet.  V,  aussi  le  Dictionnaire  des  beaux  urtxde  Mil- 
lin  ;  Diptyque  ;,  p.  449.  où  il  parle  des  diptyques  con- 
sulaires et  des  auteurs  qui  s'en  sont  occupes. 

(3)  Pour  le  lexie,  voir  la  inMe  des  matières  de  cet 
ouvrage. 
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TICS  de  France  au  moyen  âge,  Trésor  de  nu-  CONTRE -AUTELS  —  V.  Retables. 
iiiismatique ;  pour  les  diverses  pièces  de  ce 

gonre  qui  y  sont  indiquées,  volume  inlilulc:  CONTRE -ABSIDE.  —  L'église  de  Noire- 

Sceaux  des  communes,  voir  la  pi.  xix,  n°  54  ;  Dame  de  Poitiers  offre  un  exemple  de  celte 

\\,  n"  54;  xxii,  57.  particularité;  il  est  signalé  dans  les  Instruc- 
tions da  comité  des  arts  et  monuments ,  pu- 

CONSIILTATIONS.   —  Une  gravure  sur  bliées  par  ordre  du  ministre  de  Pinstruction 

bois  qui  so  voit  à  la  p.   95  des   œuvres  publique,  2*  partie,  p.  16. 
d'Ugon  de  Sens  (^a^o  senonensis  medicus  ), 

in-folio,  4515,  représente  ce  célèbre  méde-  CONTRE -COEURS  de  cheminée.  —  Cc- 

cin  visitant  un  malade  couché  dans  son  lit;  lui  de  la  cheminée  de  Tancieii  château  de 

il  lui  tâte  le  pouls,  examine  son  urine;  Yilleroi  est  un  beau  modèle  en  ce  genre, 

trois  autres  médecins  assistent  à  la  consul-  xvr  siècle.  Univers  pittoresque  (Francr), 

tation.  Didot,  frères,  pi.  dxliii. 

Frontispice  de  Touvrageinli  luIé  : /dea  de  -   Delà  belle  cheminée  d'une  maison 

nniversœ  medicinœ    par    Jonslonus    José-  rue  de  la  Croix-de-Fer,  à  Rouen,  publiée 

plius  (1),  in-12,  1648.  On  y  voit  l'auteur  dans    les  Voyages  pittoresques   de   l'an- 

qui  donne  une  consultation  à  un  cavalier  ou  cienne  France  (Normandie)^  pi.  clxxiv. 

seigneur;  le  médecin  tient  une  fiole  suivant  Voir  aussi   aux  mots  Cheminébs-  et  Pla- 

Tusage  du  temps  et  est  assis.  ques. 

\jH  pi.  VI  de  la  suite  intitulée  :  Nova  re- 

perla ,  gravée  par  Philippe  Galle  d'après  CONTRE-FORTS.  --  Pour  connaître  le 

Stradan,  offre  encore  une  scène  de  ce  genre,  développement  successif  de  celte   partie 

Ici  le  médecin  assiste  à  la  prise  de  la  dose  de  caractéristique  de  l'architecture  au  moyen 

gaïac.  V.  encore  au  mot  Médecins.  âge,   voir  les  descriptions  des  plus  belles 

églises  qui  en  offrent  des  exemples  variés , 

CONTI. — Tour  de  ce  nom  à  Rome  ;  exem-  parmi  lesquelles  nous  citerons  surtout  la 
pie  d'architecture  militaire,  vers  la  fin  du  cathédrale  de  Chartres,  de  Dijon  ^  d'Albi , 
XI II"  siècle.  D'Agincourt,  Histoire  de  l'art,  d'Amiens,  de  Milan,  de  Reims,  de  Saint- 
pi.  Lxxi,  n"  14,  et  pi.  lxxii,  n"  1 .  Ouen  de  Rouen,  de  Strasbourg,  etc.  D'Agin- 

Voir    les    Descriptions    de   Rome    avec  court  cite  ceux  de  l'église  Notre-Dame  de 

planches,  telles  que  la  grande  Topographie  Paris,  Architecture,  pi.  lxxi,  n*"  43. 

dé  V Italie,  au  Cabinet  des  estampes,  à  Pa-  M.  de  Caumont,  clans  la  4*^  partie  de  son 

ris;    les  œuvres  de  Piranesi;   hs  vues  de  Cours   d'antiquités  monumentales,   donne 

Rome,  publiées  par  Vasi;  l'ouvrage  de  M.  F^-  l'histoire  ou  le  tableau  du  développement 

tarouilli,  architecte,  intitulé:  Home  mo-  successif  des  contre-forts  dans  les  monu- 

derne;  celui  de  Roisecco,  5  vol.  Borna  antica  ments  religieux  ,  à  partir  surtout  du  xr  siè- 

e  moderna,  avec  planches;  eltous^eux  qui  cle  à  la  fin  du  \vi%  avec  quelques  planches 

sont  indiqués  aux  mots  Italie  et  Rome.  de  détails.  V.  les  p.  126,  257 ,  285,  294,  et 

toutes  les  planches  qui  s'y  rattachent.  n'Élut 

CONTINENT  (Nouveau).  Carte  de  cette  encore  y  joindre  les  règles  iracc'cs  dans  les 
partie  du  monde  nommée  aussi  l'Amérique,  Instructions  du  comité  des  arts  et  monu^ 
figurée  dans  la  mappemonde  de  Jean  de  la  ments ^  S'  partie,  p.  50  à  66,  avec  les  modè- 
Cosa ,  au  xv'  siècle,  et  publiée  à  la  fin  du  les  gravés  qui  servent  de  guides  à  ceux  qui 
5«  volume  de  VExamen  critique  de  l'histoire  étudient  Tâge  des  monuments. 
de  la  géographie  du  nouveau  continent,  et  — Très-remarquable  couvert  de  sculplu- 
des  progrés  de  l'astronomie  nautique  aux  res,  de  rébus,  de  chiffres,  au  mur  de  l'entrée 
XV'  et  xvr  siècles,  i)ar  Alex,  de  Humboldt  ;  de  la  salle  du  palais  Soutton  (comté  de  Sur- 
Paris,  1856,  chez  Gide ,  éditeur.  En  tête  de  rey),  pi.  xix  de  l'ouvrage  intitulé:  The  ma»- 
cette  carte  est  une  miniature  représentant  sions  of  England,  par  Jos.  Nash,  1**^ 
une  figure  de  saint  Christophe  portant  l'en-  2'  séries ,  planche  xvi  ;  Londres ,  1819 ,  in- 
fant Jésus.  folio. 

Très-beau  contre-fort  de  la  chapelle  de 

CONTRATS.  —  Rédaction  de  contraU,  de  Henri  VII  à  Londres,  Rritlon,  The  architee- 

donations,  de  fondations  et  autres.  V.  aux  tural  antiquities,  etc.,  in-4'',  l.  Il,  pi.  viii  de 

mots  Donations,  Fondations.  la  description  de  ce  monument. 

(1)  Ce  Jonslonus  ou  Jonstoni  est  encore  auteur  de  Bisioire  générale  de*  oiseaux,  eiï  3  yoI.  iD-fol.  onw* 

divers  ouvrages  sur  Téiude  des  arbres,  des  planles,  de  planches  gravées  par  Mathieu  Merian. 
des  quadrupèdes,  des  oiseaux,  poissons,  etc.,  et  d'une 


CON 


—  323  — 


COQ 


—  De  la  cathédrale  d'York,  Britton,  Ca- 
Ihedr.  antiqaities,  in-4°,  pi.  v. 

Autre  d^une  église  de  France ,  publié  par 
M.  de  Gaumont,  Statistique  routière  de 
Normandie,  planche  de  la  p.  i7;  extrait  de 
V Annuaire  normand,  1843. 

Les  contre-forts  des  hôtels  de  ville  de 
Bruxelles  et  du  beffroi  de  Bruges  sont  en- 
core à  citer,  surtout  ces  derniers. 

CONTRE -RETABLES  (i).  -  Cet  orne- 
ment des  autels  chrétiens  est  souvent  con- 
fondu avec  le  retable. 

Voir  tous  ceux  qui  sont  désignés  au  mot 
Autel,  avec  lesquels  ils  ne  font,  pour  ainsi 
dire,  qu'une  seule  et  même  chose. 

Les  autels  de  la  cathédrale  de  Milan  et  de 
Saint-Marc  de  Venise  ont  des  retables  ou 
contre-retables  d'une  grande  beauté;  celui 
de  la  cathédrale  de  Milan ,  connu  sous  le 
nom  de  la  Palla  Dora,  est  surtout  très-célè- 
bre, ainsi  que  celui  de  la  cathédrale  deBAle 
publié  dans  VAlbumôu  Sommerard,  pi.  xxi 
de  la  9'  série. 

Dans  \  Atlas  des  arts  au  moyen  âge,  de  M. 
du  Sommerard  ,  pi.  i  du  chap.  VI,  on  voit 
Pintérieur  d'une  chapelle  où  est  un  autel  à 
contre-retable. 

Magnifiques  contre -retables  de  deux  au- 
tels, gravés  dans  Touvrage  intitulé  :  Descrip- 
tio  basilicœ  Sanctœ-Afrœ  et  Sancti-^Uda' 
larici ,  par  Bern.  Uarlfelderus  ,  1  vol. 
petit  in-folio.  Ces  décorations  ont  de  70  à 
oO  pieds  de  haut,  et  sont  dans  le  style 
riche  de  la  renaissance. 

Voir  aussi  les  planches  de  VEspagne  ar- 
tistique et  monumentale,  à  cet  article. 

CONTRE-SCEL.  ~  Ou  le  petit  sceau  ser- 
vant à  constater  Tauthenlicité  du  sceau  or- 
dinaire. V.  tous  les  ouvrages  de  diplomati- 
que que  nous  signalons  à  cet  article,  et  où 
Ton  en  trouve  des  exemples,  et  ce  qu'en  dit 
Millin ,  Dictionnaire  des  beaux-arts,  verbo 
Contre^scel.  - 

CONVERSION.  —  Voir  aux  noms  Augus- 
tin, Corneille  (le  centenier).  Eunuque,  Lar- 
ron, Madeleine,  Paul,  Samaritaine,  etc.  V. 
aussi  aux  nomsde  plusieurs  saints  et  saintes. 

CONVOCATION   du    clergé,    de   la  no- 

(1)  Suivant  Millin,  Dictionnaire  des  beaux- arts,  le 
contre-relable  d'un  aulel  serait  la  décoration  archi- 
lectarale  placée  au-dessus  d'un  autel  pour  recevoir  la 
statue  ou  le  tableau  placé  derrière  le  tabernacle.  Sui- 
Yant  plusieurs  autres  le  contre-retable  serait  ce  que 
nous  nommons  devants  d'autel.  Y.  à  ce  mot  dans  ce 
Dictionnaire,  et  Thiers,  Traité  des  autels,  p.  173. 

(2)  rious  avons  déjà  dit  dans  une  note  que  l'on  donne 
le  nom  de  convois  à  celle  suite  do  figures  placées  dans 


blesse.  —  V.  Assemblées,  Conciles,  Confé- 
rences, etc. 

CONVOIS  (2)  ou  pompes  funèbres.  —  De 
reines,  rois,  princes,  seigneurs, etc.  V.  Anne 
Dp;  Bretagne,  Charles  Y,  Cdarles  de  Lor- 
raine, Papes,  et  à  Funérailles. 

—  D^ecclésiastique.  V.  Parements  d'autel. 

—  D'un  mort  porté  en  terre  dans  un 
chariot;  gravure  sur  bois  du  w  siècle.  Dib- 
bin,  Typographical  antiquities,  in-4%  t.  II, 
planche  de  la  p.  120. 

—  Du  roi  Henri  de  Valois ,  conduit  par  le 
roi  de  Navarre,  pièce  gravée  sur  bois,  1589. 
V.  le  n°  4086  du  Catalogue  de  la  bibliothè- 
que de  M.  Lebcr,  t.  IL 

COPENHAGUE.  —  Pour  les  monuments 
de  cette  viLle,  voir  la  grande  Topographie  de 
la  Suéde  au  Cabinet  des  estampes,  a  Paris. 

Médailles  et  monnaies  du  Musée  de  cette 
ville,  2  vol.  avec  planches,  Copenhague. 
V.  aussi  à  DanemarK. 

COPERNIC.  —  Une  figure  de  ce  célèbre 
astronome  se  voit  en  relief  et  sculptée  en 
bois  ou  en  pierre  dans  une  niche  de  la 
belle  horloge  de  Strasbourg,  ce  qui  fait  que 
plusieurs  ont  cru  que  ce  savant  était  l'au- 
teur de  son  curieux  mécanisme.  V.  toutes 
les  Descriptions  de  la  cathédrale  de  Stras- 
bourg, avec  planches. 

COPISTES  des  manuscrits.  —  V.  Calli- 

GRAPHES. 

COPTES.  —  Église  de  cette  liturgie,  mo- 
nument d'une  époque  incertaine.  D'Agin- 
court ,  Architecture ,  pi.  xxvii ,  n**  20  , 
d'après  Vocok ^  Description  de  l'Orient,  en 
anglais,  t.  I,  pi.  lxxi. 

COQ.  —  Donné  comme  emblème  à  saint 
Pierre.  V.  ce  nom.  D'Agincourl  a  publié 
une  urne  du  v*"  siècle  sur  laquelle  on  voit 
un  coq,  Sculpture,  pi.  v,  n**  3. 

On  le  trouve  quelquefois  sur  des  monu- 
ments chrétiens  comme  emblème  ou  sym- 
bole du  chant  de  triomphe  ou  comme  em- 
blème du  chrétien  sortant  de  son  tombeau  , 
vainqueur  de  la  mort,  ou  se  réveillant  d'un 
long  sommeil  (5),  ou  encore  comme  em- 

» 

des  niches  sur  les  diverses  faces  de  plusieurs  tom- 
beaux du  xiu^  au  xiv"  siécio,  tels  que  ceux  des  ducs 
de  Bouncogue,  à  Dijon.  'V.  le  Discours  d'introduction 
au  Musée  des  monuments  français,  d'Alex.  Leuoir, 
par  do  Roquefort,  in-folio,  p.  18. 

(3)  Nous  devons  cette  indication  à  M.  Cyprien  Ro- 
bert, Coiars  d'hiéroglyphique  chrétienne}  Université 
catholique,  t.  Vil,  p.  35,  mais  il  n'indique  aucun  mo- 
nument. 


y 
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titres  du  ^  volume,  pour  le  texte  et  les  in-folio,  p.  99,  et  dans  les  Cérémonies  relu 

(nonuments  ci  lés,  et  surtout  p.  529;  Arin-  gieuses  de  Bernard  Picart,  t.  IIl ,  pi.  n*"  4. 

^'hi,  lioma  snbterraneâ,  p.  183, 485, 193, 199,  V.  aussi  Discos. 
255. 

On  voit  tin  coq  chantant ,  peint  au  bas  CORBEAUX  oa  modillons.—- V.  Modilloks. 
d'un  vitrail  de  Sa int-Ë tienne ,  représen- 
tant saint   Ursin  et   des  gens  qui  jouent  CORBEIL.  —  Millin  a  publié  divers  tno- 


oiseâu  mis  à  cette  place.  nationales,  t.  Il,  n"  22,  et  t.  ï,  p.  75,  pi.  li, 

—  Mécanique  battant  dés  ailes ,  chantant  n"  i  de  Téditioa  de  cet  ouvrage  par  Barba, 

deux  fois  à  chaque  heure  à  Thorloge  de  Paris ,  1837. 

Strasbourg.  Y.  toutes  les  représentations  de  Une  des  statues  de  celte  église  représente, 

cette  merveille  signalée   au   mot  Horlo-  dit-on ,  une  figure  de  Clovis  dont  nous  don* 

(;es.  Ce  coq,  ouvrage  du  xiv'  siècle,  fut  nons  la  description  à  ce  nom. 

frappé  à  deux  fois  diiïérônttes  du  tonnerre.  Une  chAsse  do  saint  Spire.  V.  an  mot 

et  son  mécanisme  détruit.  Nous  pensons  qu'il  Chasse  et  au  nom  Spire.  Les  stalle»  de  saint 

est  rétabli  depuis  la  restauration  de  rhor-  Spire  ,  représentant   divers  métiers;   ib., 

loge,  faite,  dît-on  ,  complètement  en  1842.  pi*  mv,  fig.  de  1  à  26,  et  aux  noms  de  cha- 
cun. 

COQUILLE  DE  MER  (Chevaliers  du  Na-  La  statue  du  comte  Àîmon.  V.  ce  nom. 

vire  ou  de  la).->Schoonbeek,  Histoire  des  Pour  plus  de  détails,  V.  tous  les  monn- 

ordres  militaires,  etc.,  t.  II,  n"  53.  menls  réunis  dans  la  grande  Topographie 

de  France,  au  Cabinet  des  estampes  de  Pa- 

COQUILLES.  —  D'Agincourt,  Histoire  de  ris  (département  de  Seine^t^Oise). 
l'art  (Sculptare)j  pi.  v,  n"8, 9, 10,  donne 

trois   exemples  de  la  coquille   employée  CORBEILLES  de  chapiteaux.  —  l^es  plus 

comme  ornement  sur  des  monuments  chré-  usitées  sont  les  cylindriques,  cubiques ,  co- 

tieni.  niques,  cordées^,  pyramidale.%  campanulées, 

I^s  coquilles  sont  données  comme  attri*-  infundibuliformes,  godronnées,  scaphoïdes. 

buts  à  saint  Jacques  et  aux  pèlerins  dti  Pour  les  indications  méthodiques  de  ces 

moyen  ûge.V.  saint  Jacques  et  Pèlerins.  variétés,  V.  les  Instructions  du  comité  des 

La  coquille  est  employée  comme  nimbe  a^/'  ft  monuments,  2*  série,  pages  32  et 

ou  auréole  autour  de  la  (dte  de  quelques  siji vantes;  dans  l'ouvrage  de  M.  Batissier, 

personnages.  Eléments  d'archéologie  nationale  ^  in*12. 

Le  portail  de  Péglise  de  Vermanton  en  page420« 

Bourgogne ,  monument  du  w  ou  xii^  stè^  Voir  aussi  au  mot  Chapiteaux  les  dési- 

olc,  oirrc  trois  statues  avec  ce  genre  d'orne-  gnaiions  que  nous  y  donnons, 
incnts  ;  celle  de  Jésus-Christ,  celle  de  saint 

Jean-Baptiste  et  celle  de  l'enfant  Jésus  tenu  '  CORBELS.  —  Ornement  de  la  corniche 

par  sa  mère.  ou  de  l'entablement;   l'église  de  Bayeux, 

Ce  portail  et  les  figures  sont  publiés  dans  monument  du  xir  siècle,  offre  des  corbels 

V Histoire  générale  de  Bourgogne,  par  dom  de  forme  singulière.  VVillemin,  Monuments 

Plancher,  t.  II,  planche  de  la  p.  514.  inédits,  t.  f,  pi.  li. 

Voir  aussi  les  planches  de  tous  les  livres 

COQUfNARIUS.  —  Fonction  de  la  cui-  d'architecture  dont  nous  donnons  la  dési- 

sinc  au  xin*  siècle.  V.  Officiers.  gnation  à  ce  mot. 

CORIUN  ou  AGIOS  ARTOS.  —  C'est  le  CORBIANUS  (Sasctus).  Évéque  des  Pays- 

C 1  Voir  tout  ce  que  dit  à  ce  sujet  Aringhi,  Borna  sub-  naies  encyclopédiques,  aimée  18I8,  in-s*}  on  j  iFouvr 

terrauea,  1. 1 1,  p.  32if,  330  k  J3i  ;  Casalius,  dr.  nUibus  la  description  détaillée  d'une  sculpture  du  portail  «ic 

Ecctcslœ ,  V.  à  la  table;  le  Diciloimaire  chrétien,  r<iolre-Dame  de  Gorbeil,  représentant  un  Joffemrnl 

in-4%  sans  nom  d'autour,  verho  Coq,  dernier  d'une  très-belle  exécution.  Jji  lettre  en  que»- 

\-2   LL-llre  de  M.  Haymond,  professeur,  A  M.  Millin  lion  a  été  publiée  séparément,  même  année,  chei  Le 

sur  quelques  cdilices  n^aiifs  à  Ihisioirc  de  France  cl  Noraianl,  imprimeur,  à  Paris, 
pnncipalomcni  sur  l'église  de  Corooil,  cxlraii  des  An- 
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llds,  re|)rèseulé  accompagné  d\iii  ours,  Ba- 
varia  sancta  et  pia,  t.  11,  pi.  eu. 

CORBIE  (1).  —  Célèbre  abbaye  de  ce 
nom,  fondée  en  662,  en  Picardie.  Vue  géné- 
rale de  ses  bâtiments  prise  à  vol  d^oiseau. 
Âloncutieum  gaUicanumy  1. 1,  pi.  ii.  Vue  de 
son  cloître  en  style  du  xv*  siècle,  même 
plancbe,  lettre  C. 

Voir  la  grande  collection  de  la  Topogra- 
phie de  la  France^  et  dans  lacfueile  est 
fondu  le  recueil  des  Yues  dessinées  par 
Âl.  de  Gaignières. 

Celles  oes  abbayes  de  France,  par  Israël- 
Si4vestre,  Perelle,  Marot,  etc. 

L^oavrage  de  La  Borde  et  Guettard,  sur  la 
France,  est  encore  à  consulter. 

Les  auteurs  des  Voyages  pittoresques  et 
romantiques  dans  l'ancienne  France ,  de 
^IM.  Ta^W,  de  Cailleux  et  Nodier,  ont  pu- 
blié une  belle  vue  des  ruines  de  Tancienne 
i^gliscde  cette  abbaye.  V.  le  volume  intitulé: 
PicardiCy  à  Fart.  Corbie;  les  planches  de 
c-elte  publication  ne  sont  pas  numérotées. 

Très-curieux  chapiteau  provenant  de  cette 
«église ,  représentant  Thistoire  d^Adam  et 
<l*Ëve,  atlas  de  VEssai  sur  l'histoire  des  arts 
^n  Picardie,  par  M.  Rigollot,  Amiens,  184.0, 
i  vol.  in-S^S  pl.  11,  n''*  29,  30.  ^Ibum  du 
Sommerard,  5"*  série,  pl.  xiv.  Ces  figures 
attribuées  au  vii<-  siècle  sont  ei^traordinai- 
res  pour  Pexpression. 

Fragment  d*un  manuscrit  du  xiir  siècle, 
provenant  de  Tabbaye  de  Corbie.  Willemin, 
Monuments  français,  1. 1,  pl.  civ. 

Évangéliaire  de  ce  couvent  vers  le 
]\'  siècle,  atlas  de  VBssai  sur  les  arts-  en 
Picardie,  par  M.  Rigollot,  pl.  iv,  n*"  «^,  B, 
et  46,  B;  pl.  v,  n^'6,  40,  14,  17;  pL  vj, 
ii"7,8,13;  pl.vn,n'"'9, 11,12,13,18. 

Autre,  manuscrit  du  xi*  siècle,  représen* 
tant  saint  Jacques ,  ib,,  pl.  ix,  n"*  48^  Minia- 
ture d^une  Bible,  xiir  siècle,  pl.  xv;ii,  re- 
présentant un  Couronnement  de  la  Vierge  ; 
d'un  Psalteriwn  un  xiir  siècle,  ib,^  pl.  xix, 
n~  52,53. 

Deux  sceaux  :  celui  de  Tabbaye,  xiu*  siè- 
cle, gravé  dans  Touvrage  de  Schonemann, 
jîur  la  diplonuitique ,  i  vol.  in-folio,  plat, 
pl.  XIII,  publié  en  Angleterre. 

Autre  du  xiv*  siècle.  Trésor  de  numisma- 
tique, volume  des  Sceaux  des  commu- 
nes, etc.,  pl.  XI,  n''2. 

Sceaux  de  la  ville  et  du  bailliage  de  Cor- 
bie, i6.>  pl.  xi,  n^  8,.9. 


COUDELIÈKE  (U).  -  Ornement  de 
femme,  devenu  un  signe  de  veuvage  de- 

f)uis  Anne  de  Bretagne,  à  qui  on  en  doit 
^origine.  V.  la  Tapisserie  de  Uruges,  Alex. 
Lenoir,  description  et  planche  (je  ce  monu- 
ment, brochure  in-8%  Pai^i^,  1.819,  p.  15. 
V.  encore  à  Anne  de  Br^-ugaNIS. 

Une  figure  de  sainte  Barbe  f;ravée  sur 
une  cuirasse  anglaise  du  xvr  siècle,  offre 
un  exemple  remarquable  de  ce  genre  d'or- 
nement (2).  V.  Barbe  (Sainte). 


core  divers  autres  exemples  de  cordelières. 
Voir  aussi  à  Ceintures  et  à  Louisi^  ue 
Savoie. 

CORDELIÈRES.— Les  rellgiausesd&ecDom 
furent  établies  ou  fondées  dans  le  xiir  sià- 
cle,  par  saint  Louis;  une  miniature  de  ma- 
nuscrit de  la  Bibliothèque  royale  de  r^ris , 
sous  le  n'*8405 ,  folio  56 ,  représente  TinstanL 
où  ces  religieuses  sont  installées  par  le  roi 
ou  peut-être  présentées  à  ce  bon  prince. 

Pour  le  ooslume  de  ces.  religieuses ,  voir 
les  ouvrages  indiques  ci-a^'ès. 

C0RDEL1ERS. — Le  costume  des  religieux 
de  cet  ordre  se  trouve  dans  les  divers  ou- 
vages  cités  sur  les  ordres,  tels  que  ceux  du 
père  Héliot,  de  Scboonebeek ,  de  Bar  et 
autres. 

— De  Paris,  avaient  mu  beau  couvent  diins 
celle  ville,  dont  on  trouve  des  vues  dans  Içs 
diverses  descriptions  de  Paris,  et  dans  la 
Topographie  de  la  France,  du  Cabinet  d?s 
estampes  ù  Paris» 

Statue  du  prince  de  Car  pi,  mort  dan^  ce 
couvent,coucbéesurson  tombeau  ;  scMl|)tiKc 
du  XVI* siècle.  Alex.  I^enoir  le  donne  'dans 
le  3r  volume^  de  sa  Description  des  ma- 
numents  du  Musée  des  Pelits-Augnstins , 
pl.  xeixiièla  p.  52. 

CORDES.  —  Formant  une  couronne  por- 
tée par  un  ange  à  un  personnage.  V.  En- 
guerrand  de  Marigny  et  Couronne. 

CORDJERS.  —  Une  planche  du  livre  de 
Jost  Ammon.,  de  Artibus  mcchanicis  et  ille- 
beralibus,  etc.,  représente  un  cordier  à  son 
métier.  V.  la  p.  92. 

CORDONNIERS.  —V.  Crépin  et  Crépimen. 


(T.  Sprrbisloire  ek  f 0|Hgi4fi€- <ip  eeltc al>bay(»,  voir 
l.'i  dissertation  de  M.  N'**,  iiUilulée  :  llecnerches 
historiques  s'tr  les  premiers  temps  de  CorOw  (Arthi- 
res  de  Picardie \  I8f2, 1. 11,  p.  2.12,  à  Amiens;  Voyn- 
tfes  littéraires  de  deux  bâiédiclins,  t.  IF,  p.  I70,  in-i°, 


IT17;  dans  le  texte  do  Touvroge  de  M.  du  SomnK'- 
rard.  Arts  au  moyen  âifey  1. 11,  p.  38 1, 385  ;  t.  M  l,  p.  255. 
(2)  Sur  ce  Rcnrc  d'onieinenl,  voir  la  noie  de  M.  Gil- 
bert, Manoir e  de  la  wciéié  des  antiquaires  de  France , 
t.  XI, p.  173 
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Diverses  formes  ou  miséricordes  des  stal-  Les  Loges  du  Vatiean  par  RaphaeL  V.  son 

les  de  la  cathédrale  de  Rouen,  publiées  par  œuvre  et  ceux  de  ses  graveurs. 
Iianglois  du  Pont-de-PÀrche ,  représentent 

plusieurs  gens  de  cet  état  à  leur  ouvrage.Y.  CORINTHIEN-ROMAN.  —  Les  chapiteaux 

au  mot  Stalles  l'indication  du  titre  et  la  de  Téglise  de  Custoia  (Roussillon)  offrent 

description  des  planches.  un  exemple  de  ce  style.  Voyages  pittor. 

Sceau  des  cordonniers  de  la  ville  de  Bruges,  et  romcintiques  dans  V ancienne  France,  par 

xiv^  siècle.  Trésor  de  numsmatiqae  {Sceaux  Taylor  et  de  Cailloux  (RonssUlon),  V.  les 

des  communes)^  pi.  ix,  n""  16.  planches,  et  dans  le  texte  de  Touvrage  inti- 
tulé :  les  Pyrénées,  par  le  baron  Taylor, 

CORDOUE.  —  Les  monuments  maffres-  in-8°,  p.  208. 
ques  de  cette  ville  sont  publiés  dans  divers 

ouvrages,  dont  les  principaux  sont  :  CORNEILLE  (  Le  centenier  ).  —  Venant 

Foyages  pittor.  ians  V Espagne  en  2  vol.  demander  à  Jésus-Christ  la  guérison  de  son 

in-folio,  par  Alex,  de  La  Borde.  fds.  V.  tous  les  ouvrages  avec  gravures  in- 

Sottvenirs  d'Espagne,  par  le  général  Ba-  diqués  su  nom  Jésus-Christ. 
cler  d'Albe,  2  vol.    in-i'';  lithographies; 

Paris,  1824.  CORNEILLE  (Saint).  -.  Châsse  des  reli- 

Monnments  arabes  et  maaresqaes  de  .Cor-  ques  du  saint  de  ce  nom,  vers  le  xvi*  siècle, 

doii^,  in-folio;  Paris,  1840,  chez  Weith  et  publiée  dans  les  Acta  sanctoram  des  Bol- 

Hauser,  d'après  les  dessins  de  M.GirauU  de  landistes,  mois  de  septembre,  t.  IV,  p.  752. 

Prangey,  avec  un  texte,  savoir  :  Église  de  ce  nom  à  Compiègne,  architec- 

1*  Vue  générale  de  la  mosquée.  ture  du  xiv*  siècle,  publiée  dans  les  Voyages 

2"  Chapelle  de  la  Villa-Viciosa.  pittor.  en  France,  par  Guettard  et  de  La 

3"  Détails  de  la  chapelle.  Borde.  V.  Compiègne. 

4°  Vue  extérieure  ae  la  mosquée.  Celte  vue  est  très-insignifiante,  mai  des- 

5*  Vue  intérieure.  sinée  et  mal  gravée.  V.  aussi  la  Topogra- 

.6°  Détails  dVchi lecture.  phie  de  la  France  ^  article  Compiègne. 

V  Vue  du  sanctuaire.  Vue  générale  prise  à  vol  d^oiseau  de  Pan- 

S"*  Détails  de  la  façade.  cienne  abbaye  de  ce  nom,  Monasticum  an- 

Hôpital  des  Enfants  Trouvés,  vue  de  la  glicanum,  t.  1"%  pi.  vu  ,  exemplaire  de  la 

porte  extérieure.  Moyen  âgepittor.,  xv*  siè-  Bibliothèque  de  l'Arsenal,  à  Paris, 

cle,  pi.  Lxxxvii.  Pour  les  figures  du  saint  et  son  costume, 

Belle  chapelle  de  la  cathédrale,  ib,,  plan-  voir  la  collection  des  saints  et  saintes  du 

che  Lxxfii.  Cabinet  des  estampe^,  à  Paris. 

Plans,  coupes  et  détails  de  divers  monu- 
ments, d'Agincourt,  Architecture,  pi.  xliii,  CORNÉLIUS  (Saint).  Confesseur  ou  mar- 
xLiv,  n°  7  ;  pi.  Lxv,  n°22;  pi.  lxxiii,  n«  11.  tyr  de  la  primitive  Eglise,  figure  debout, 

I^  belle  mosquée  est  publiée  en  détail  mosaïque  du  vi*  siècle.  Ciampini ,  Fêtera 

dans  Touvrage  Monuments  anciens  et  mo-  Monumenta,  t.  If,  pi.  xxv,  n*  5  et  p.  95  du 

dernes,  par  J.  Gailhabaud,  in-4<'  ;  Paris,  Di-  texte. 

dot,  frères.  V.  les  livraisons  1,  10  et  20.  On  trouve  une  figure  de  ce  nom  à  genoux 

près  d'un  évéque  ou  archevêque  assis,  coiffé 

COR-ÉVÊQUE.  —  Crosse  de  cette  dignité,  d'un  bonnet  conique  représentée  sur  le  de- 
monument  du  xii*  ou  xiii*  siècle.  65o//ectiO/i  vaut  d'une  mitre  brodée  au  xiir  siècle, 
de  meubles,  armes,  etc.,  par  Asseiineau,  pu-  planche  de  la  p.  93  d'un  livre  intitulé  :  des 
bliéechez  Hauser,  in-folio,  n*»  (>5.  Andelys  au  Havre,  illustrations  de  Nor- 
mandie, 1    vol.  in-12,  par  Mme  Amable 

CORÉ  ,  Dathan  et  Abiron,  engloutis  tout  Tastu;  Paris,  1845,  chez  Lehuby,  éditeur, 
vivants.   -  Miniature  d'un  manuscrit  du  ix« 

siècle.  D'Agincourt ,  Peinture,  pi.  xli  ,  n*  5.  CORNÉLIUS  (Évêque).— Tenant  à  sa  main 

Ce  sujet  se  voit  plus  ou  moins  bien  exé-  un  cornet  de  chasse  ;  collection  des  saints, 

cuié  dans  les  Bibles  gravées  sur  bois  ou  au  Cabinet  des  estampes,  à  Paris^  lettre  C. 
burin,  publiées  du  xiv«  au  \vi' siècle  et  dans 

les  œuvres  de  Martin  de  Vos ,  des  Sadelers ,  CORNESâ boire  et  auti^(l). — Corne  ger- 

d'Albert  Durer,  Lucas  de  Leyde,  des  frères  manique  montée  sur  une  patte  d'oiseau;  mo- 

Galle,  etc.  numentdescd1pturedMxirsiècle(2);conser- 

i)  Sur  ce  genre  (le  vaso  cl  ses  variclcs,  Du  Cangc,  {2)  Oslà  torique  ci»  vase  es  indiciarilv '»*  P*' 

Glossarium  infimœ  (vfaiis.  verbo  Cornu.  quelques-uns. 
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vée  au  Cabinet  des  inscriptions  et  médailles,  CORNET  D£  CHASSE  entre  lès  mains  d'un 

à  Paris  ,   et  publiée  dans  VVnivers  pitto-  évéque  — Y.  Cornélius  et  Olipoans. 
resqae,  de  Didot  frères.  (France),  pi.  clxx. 

L'explication  des  planches  est  à  la  fin.  CORNETO  (État  de  l'Église).  —  Portail 

Autre  du  x'  ou  xi«  siècle^  publiée  dans  la  de  Téglise  Santa-Maria-in-CastclIo.  D'Agin- 

Franee  pittor.  et  monamenlale,  par  Alb.  court,  ^rcAi7ec/ar6,  fin  du  xir  siècle,  plan- 

Hugo;  Paris,  iWi  ,  t.  IV,  pi.  vi ,  Texpli-  chc  lxiv,  n'  14. 

cation  des  planches  à  la  fin  du  volume.  Plan,  coupes,  élévation  de  ce  monument. 

Autre  publiée  dans  les  Antiqaités  na-  i6.>  pi.  xui,n®6;  pi.  lxxiii,  n<*48vcoupole, 

iionales  de  Millin,  t.  V,  art.  LIV,  pi.  vin,  et  pi.  lxvii,  n°  9, 

cequ'ilditdecegcnred'ustensile,  p.74,  75,  Chapiteaux  et  colonnes,  pi.  lxx,  n^H; 

76  où  il  donne  Tinscription  gravée  dessus,  élévation  générale,  pi.  lxxiii,  n^  48. 

Corne  servant  de  reliquaire  aux  reliques 
de  saint  Cyprien,  dit  JSinoviœ.  V.  au  nom 
de  ce  saint. 

Il  existe  plusieurs  belles  cornes  à  boire. 


Fonts  de  baptême  de  cette  église,  ib., 
pl.  Lxiii,  n°  i6. 

CORNETTE.  —  Sorte  de  bande  ou  pièce 


de  chasse  ou  pour  tout  autre  usage,  dans  le  d'étoffe  qpi  accompagnait  la  coiffure  des 

Musée  du  roi  de  Danemark,  de  Suède  et  de  hommes   vers  les  xiii*  et  xiv«  siècles.  Les 

Norwége,  elles  sont  publiées  dans  un  ou-  peintures  et  sculptures  de  cette  époque  en 

vrage  intitulé  :  Muêœam  régis  Daniœ  et  fournissent  des  exemples  multipliés.  Celles 

Norvegiœ,  1  vol.  in-folio,  par  Oligerus,  sa-  de  Jean  de  Méhun  et  de  Philippe  Lebon  peu- 

voir  :  Corna  aareum  Danicum,  voir  pl.  xv.  ^enl  en  donner  une  idée.  V.  ces  deux  noms. 

Cornu  Oldenburgicum,  voir  pl.  xvi.  et  aussi  plusieurs  des  fiffures  en  pied  gra- 

La  deuxième  oe  ces  deux  cornes  est  d'une  ^ées  dans  la  Flandria  illastrata.  voir  à  ce 

grandeur  et  d'un  détail  de  sculptures  in-  nom. 
croyable,  on  y  compte  plus  de  250  figures, 

dont  plusieurs  sont  en  relief;  autour  du  CORNICHES.  —  M.  deCaumont  dans  la 

bord  est  une  inscription  en  lettres  gothi-  4''  partie  de  son  Coars  d'antiquités  monu- 

ques,  dont  une  partie  exprime  une  invoca-  mentales,  p.  87,  95,  96, 135,  d  56, 176, 177, 

tion  à  la  sainte  Vierge.  présente  la  marche  progressive  de  cette  por- 

Voir  an  reste  l'explication  qu'en  donne  lion  de  l'architecture  dans  le  moyen  âge  : 

l'auteur  p.  59,  60  et  62.  Cette  belle  corne  ^oir  les  planches  qu'il  en  donne  comme 

est  reproQuite  sous  la  désignation  de  corne  exemple. 

d'or  de  Tondern  dans  le  11'  volume  du  Mor  Voir  aussi  les  exemples  donnés  à  ce  sujet 

gasin  pittor,  p.  325  (1),  plus  complètement  dans  la  2*  partie  des  Instractions  da  comité 

dans  V Univers  pittor.  de  Didot,  frères,  des  arts  et  monuments,  p.  53  et  suivantes. 

(Danemark).  V.  à  ce  nom  et  à  trompettes.  WiUemin,  t.  II,  pl.  lxviii  de  ses  Monu- 

Magnifique  corne  de  chasse  ornée  de  64  ments  inédits  donne  comme  exemple  d'un 

sujets  de  ce  genre  d'exercice  ;  la  courroie  beau  modèle  de  corniche  celle  de  la  porte 

cl  sa  fermeture  sont  d'un  travail  remarqua-  <^e  *»  sacristie  de  l'église  du  Pont-de-l'Ar- 

ble.  Ce  monument  qui  paraît  être  du  xv'  che;ce  monumentestdu  xvsiècle. 

siècle  est  publié  dans  VArcheologia  bri-  Voir  toutes  les  planches   d'architecture 

tannica,  t.  fil,  pl.  vi,  p.  24.  données  par  d'Agincourt,  MM.  Hope,  Hil- 

torf,  dans  les  Dictionnaire  de  cet  art-,  par 

CORNES  (Les)  de  l'agneau  de  Dieu.—  Britton,  Pugin,  Batissier,  Ramée,  etc. 
Planche  de  la  p.  31 6  de  V Iconographie  chré- 
tienne de  M.  Didron,  in-4«.  CORNU  DUCALIS.  -  Nom  du  bonnet  ou 

coiffure  des  doges  de  Venise ,  citée  par  Pa- 

CORNES  D'ABONDANCE.   -  WiUemin  en  ciaudi.  Antiquitates  christianœ,  in-4%  et 

reproduit  deux  exemples  d'après  des  pein-  les  monnaies  a  l'appui,  p.  318. 
turcs  du  xvi«  siècle.  Monuments  inédits,  t.  II, 

Kl.  COL,  ccLxix.  Anjlre  exemple  sur  un  meu-  •  CORONA.  —  Nom  d'une  espèce  de  lampe 

le  du  xvr  siècle,  publié  par  M.,du  Somme-  d'église  dont  on  trouve  la  désignation  dans 

Twà,  Atlas  des  arts  au  moyen  âge,  pl.  xii  les  livres  de  lilureie  et  surtout  dans  le  Zi- 

duchap.  XII.                                       •  berponUficalis(^. 

(I)  Noas  sommes  forcé  d»  dire  que  celle  reprodue-  (2)  Du  Gange,  Clossarium  inftmœ  laiintiaiis,  in< 

lîon  esifaile  Afec  de  nombreuses  inexacliluaes,  soit  folio,  verbo  Corona,  et  nolfc  Glossaire  liturgique, 

dans  le  nombre  des  figures,  soit  danr  les  délaiis  des  inséré'dans  les  Annalts  de  philosophit  chréllewHe, 

ornements  ;  mais  la  plus  grave  de  ses  altéralions  est  t.  XI,  p.  49  et  la  planche  do  la  p.  60. 

d'avoir  supprimé  les  inscripUons  gothiques.  * 
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Macri  en  donne  un  exemple  à  la  p.  188  de  reproduite  dans  Touvrage  in  Ululé  :  MonU" 

son  dictionnaire  intitulé  :  Hierolexicon,  etc.  ments  anciens  et  modernes,  par  Jules  Gaii- 

Magnifique  lampe  de  ce  nom  donnée  par  habaud. 
Tempereur  Barberousse  et  placée  au-dessus 

du  tombeau  de  Charlemagne  à  Téglise  ca-  CORPS.  —  Figure  du  corps  humain  soas 

thédraled^Âix-la-Chapelle  (i).  Ce  précieux  Tinfluencedes  iâ  signesdu  zodiaque  (3).  On 

monument  dont  il  n'existe  plus  qu'un  frag-  en  trouve  des  gravures  en  télé  de  toutes  les 

ment  est  publié  par  M.  de  Caumont,  Cours  Heures  de  Simon  Vostre  et  de  M.  Rerver,  et 

d'archéologie  monumentale,  Q"  partie,  plan-  dans  beaucoup  d'heures  manuscrites  du  xiv 

che  cvi  de  l'atlas.  au  \v*  siècle.  Y.  aussi  à  Constellations. 

Autre  présumée  du  xiii*  siècle,  servant  Corps  de  saints  ou  saintes  exhumés,  ense- 

autrcfoîsdans  le  chœur  de  l'église  cathédrale  velis,  transportés  d'un  lieu  dans  un  au- 

d'Âmiens,  publiée  par  M.   Prosper  Tarbé  tre  (4).  Y.  Catherine  (Sainte),  Fun^iuil- 

dans  l'ouvrage  intitulé  :  Trésor  des  églises  ses,  Translations  ,  Exhumations  ,  Invention 

de  Reims,  1  vol.  in-4'',  planche  de  la  p.  213.  de  reliques.  Martyrs,  etc. 

Autre  donnée  par  Willemin ,  Monuments  Corps  humain  et  ses  diverses  parties , 

inédits,  pl.cciii.  V.  au  mot  Lampiss  et  Lus-  telles  que  la  tête,  le  cœur,  les  bras,  iesjam- 

tres  le  complément  de  cet  article.  bes,  les  mains,  les  pieds,  etc. ,  employés 

comme  meubles  ou  pièces  de  blason;  Ency^ 

CORPORâL.  —  Celui  de  l'église  de  Monza  clopédie  métkodiqueyiiy4%  1. 1,  Blason,  p.2i, 

est  un  des  plus  anciens  objets  de  ce  genre  et  les  planches  indiquées, 
parvenu  jusqu'à  nous.  Miliin  en  donne  une 

description  assez  détaillée  dans  son  Voyage  CORPS  DE  YILLE.  —  Miliin  dans  le  2*  vol. 

dans  le  Milanais,  t.  1,  p.  37i.  On  en  trouve  de  ses  Antiquités  nationales,  xv*  20,  p.  9, 

une  représentation  dans   le   Memorie  de  donne  des  détails  curieux  sur  les  divers 

Monza,  par  Frisi,t.  11,  pi.  xviii,  p.  484;  les  costumes  portés  par  chacun  des  corps  de 

inscriptions    sont  gravées  dans  Vlter  ita-  ville  et  des  métiers  de  la  ville  de  Rouen  lors 

licum  de  dom  Mabillon,  1. 1,  p.  212.  d'une  procession  qui  eut  lieu  en  1596,  sons 

Miracle  du  corporal  de  Bolsène,  repré-  le  règne  de  Henri  lY.  Y.  à  Processions. 

sente  en  plusieurs  peintures  sur  émail  du  Les  sceaux  des  divers  corps  de  villes, 

xn""  siècle,  sur  le  reliquaire  servant  à  ren-  communes,  bailliages ,  prévôtés,  etc. ,  sont 

fermer  la  relique,  savoir  :  publiés  dans  le  Trésor  de  numisnmtiqaey  v»- 

l*'  L'instant  de  la  consécration.  lume  intitulé  :  Sceaux  des  communes,  etc., 

2**  Le  prêtre  incrédule  se    confesse  au  in-folio,  Y.  le  détail  des  pièces  dans  la  table 


pape. 

3°  Transport  du  corporal  u  Or  vielle  par 
révoque. 

4*"  Le  pape  va  au-devant  de  la  relique. 


à  la  fin  du  texte. 

CORPUS  DOMINI  (  Procession  du  ).  —  An- 
gélus Rocca  dans  son  ouvrage  Thésaurus  ce- 


Ces  diverses  peintures  sont  publiées  par  remoniaram  sacraram  pontificiarum ,  i  vol. 

d'Agincourt,  itistoire  de  Vart  (Peinture),  in-folio,  donne  deux  planches  représentant 

pl.cxxiii.  une  procession  du  Corpus  Domini.  Y.  1. 1, 

folio  ol. 

CORPORATIONS  des  arts  et  métiers.  -^  Une  médaille  du  papç  Clément  Yll,  à  son 

Y.  les  monuments  désignés  au  mot  Contré-  revers,  offre  aussi  ce  genre  de  cérémonie. 

RIES  (2).  Y.  les  suites  de  médailles  des  papes  par 

Très-belle  salle  de  la  corporation  des  mé^  Bonanni  et  celle  donnée  par  le  père  Dumo- 

tiers  de  la  villede  Lubeck,  en  style  roman,  et  linet  au  nom  de  Clément. 
toute  construite  en  briques. 

Yoir  au  nom  de  cette  ville  les  monuments  CORSE  (Ile  de).  —  Sur  les  antiquités  de 

que  nous  y  signalons.  Celle  salle  doit  ôlre  la  Corse ,  voir  le  Thésaurus  aniiquitatum 


g 


(i)  M.  Didron  donne  une  description  de  celle  tampe.  au  xiv*  siècle.  V.  surioiU  le  t.  HT,  p.  5,  ii,  353  où 

.  409  de  son  Iconographie  ehréiimne,  i  vol.  in-4,  pu-  l'on  trouve  les  slaïuts  de  sainlLouié  sur  les  rôles  des 

lié  par  le  Comitcfaes  arts  et  monuments;  Paris,  j844.  diverses  classes  des  citoyens,  t.  IV,  p.  388;  l.YI,p.  273. 

Ci)  l/oovrage  d'Kiienne  Boisleau  sur  les  Métien  et  (3)  Voir  à  ce  sujet  Molanus,  Hisioria  imaginianta- 

corporations  au  xiii'  siècle,  à\i  un  savant  de  notre  .  crarum /m-A^ ,  p.  78,  de  imaglniOits  daodecUn  signor 

époque,  peut  servir  A  expliquer  les  vitraux  tic  plu-,  rum  qttœ  ante  epkemerides  jyonantur. 

sieurs  é<^iises.  On  peut  consuller  avec  frufl  l'ouvrage  '  (4)  Sur  rinventiou.du  corps  des  martyrs  et  les  preu- 

deM-  dcMonleil,  États  det  Français  au  moyen  âge,  vesdu  martyre.  Y.  la  dissertation  «du  père  Secchi  : 

(  qui  serait  inapprécia blc,si  Tauteur  y  avait  joint  une  Anmiles  de  philosophie  chrètietme,  t  xXni,  p.  43(i 

taille  des  matières  ),  ainsi  que  les  détails  donnes  à  ce  et  suivantes.  L'ouvrage  intitulé  de  l'hoimeur  rcfién 

sujet  por  M.  de  Mardiangy  dans  les  6  volumes  de  son  pur  les  chrétiens  aucorps  des  martyrs  ,  etc. ,  cité  par 

ouvrage  intitulé  :  Tristan  te  voyageur  ou  la  France  I.abbc  :  Diblioihtca  bibliotheçarum,  in-i2,  p.  38 i. 
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Corsia  a  urcvio  cl  Gronovio,  clc,  io  vol.  pays  et  d'iiabilants  singuliers;  quelques-uns 

in-folio,  avec  planches;  Lugdun.  I^lav. ,  de  ces  dessins  sont  reproduits  dans  le  li*  vo- 

iT£5.Note(Pan  voyage  en  Corse,  par  lA.^ro^  luine  du  Magasin  pitlor.,  p.  140  et  suiv. 

per  Hérinnée,  i  vol  in-S»;  Paris,  1840,  orné  Voir  aussi  le  livre  d'Oderic  ou  Odric  de 

iie  planches  à  l'eau-forte  bien  exécutées.  La  Frionl  (2),  missionnaire  et  célèbre  voyageur 

planche  de  la  p.  125  est  surtout  remarqua-  (1314),  dont  la  relation  écrite  en  latin  et 

ble  et  importante;  on  y  volt  Tensemble  de  publiée  vers  1530  a  été  traduite  par  un  au- 

réglise  San  Michèle  de  Murato,  monument  tre  moine,  Jehan  Leionc  ou  Lelong,  avec 

dans  le  style  de  Tarchitecure  de  Técole  de  des  planches  gravées  sur  bois;  on  y  voit  des 

Fisc;  le  porche  forme  avant-corps  avec  ar-  monstres  fantastiques  quMl  dit  avoir  vus. 

cades  en  plein  cintre,  surmontées  d'une  Quelques-unes  de  ces  Ggures  sont  reprodui- 

tour  carrée.  tes  même  volume  et  page  du  Magasin  pit- 

La  planche  de  la  p.  127  est  consacrée  à  toresqae. 

représenter  deux  croisées  de  ladite  église,  Gomme  grandes  collections  plus  remar- 

dont  la  forme  singulière  donne  assez  ridée  aua  blés  sous  le  point  de  vue  de  la  science  et  de 

de  meurtrières  des  anciens  châteaux  forts.  Part ,  nous  citerons  aussi  les  magnifiques  vo- 

lume&âefJartesgéograp.,  publiées  par  Muns- 

L^église  Sainte-Christine,  architecture  ro-  ter ,  Çosmographia   universalis ,  in-folio , 

m«ne.  V.  la  planche  de  la  p.  154  présentant  1544  à  1550, et  rédition  donnée  en  1575  par 

la  particularité  d*une  double  absioe  formant  Belleforest (3). V. Cartes  GÉOGRAPHiQUEs.Celie 

la  lettre  oméga  renversée.  de  Thevet,  en  1575  ;  celle  de  Pierre  Martyr , 

Bâle,  1 555,  et  toutes  celles  ci  tées  par  Lenglet 

CORTONE.  —  Monnaies  de  cette  ville  au  du  Frcsnoy,  Méthode  pour  étudier  Vhistoire, 

moyen  fige,  publiées  par  Muratori  dans  ses  in-4'*,  t.  111,  p.  16  et  suiv. 
jiintiquitates  Italiœ,  in-folio,  t.  II,  p.  673. 

COSSÉ  DEBRISSAC  (Charles  de),  maréchal 

COSIMATO  (  San  ).  — Monastère  de  Home  ;  de  France.  —  Figure  en  pied  couverte  de  son 

le  portail  de  son  église  qui  date  du  xvi*  siè-  armure  ;  Portraits  des  illustres  Français , 

de  est  publié  par  d'Âgincourt,  jirchiteo  i  vol.  in-folio,  par  Wulson  de  la  Colom- 

ture  ,  pi.  LxiY,  n**  25.  bière,  dont  toutes  les  planches  sont  magni- 

V»  ^ussi  la  grande  Topographie  de  Vlta-  fiques,  publié  aussi  in-12.  V.  la  collection 

lie.  Etats  de  l'Eglise,  di\ïQd\Àïïttéei&es\Amr  de  Fauteur  destinée  à  la  bibliothèque  du 

pcs,  à  Paris,  05  vol.  in-folio.  Musée  du  Somroerard,  à  Paris. 

COSME  DE  MÊDICIS.  Y.  Côme.  COSSË DE BRISSAC  (René },  grand  panne- 

tier  et  grand  fauconnier  de  France. — Figure 

COSMOGRAPHIE  (1  ) . — Au  nombre  des  ou-  en  pied ,  Montfaucon ,  Monarchie  française. 


vrages  que  nous  citons  au  mot  Cartes  géo- 
graphiques, nous  avons  oublié  de  signaler 
toutes  celles  gravées  dans  la  célèbre  Chro* 
niqae  de  Nuremberg  dont  les  planches  gra- 
vées sur  bois,  en  1495,  peuvent  donner  une 


t.  IV,  pi.  Liv,  et  dans  le  Trésor  de  la  cou- 
ronne, in-folio,  t.  II,  pi.  xLii,  d'après  la  sta- 
tue de  son  tombeau. 

COSTUMES  des  premiers  chrétiens  (4).  — 

idée  suffisante  de  la  science  en  question  à  Mamachi,  de  Costumi  de  prin^itivi  christiani, 

Tépoque  où  a  paru  ce  livre  réellement  eu-  Venise,  1757,  figures.  3  vol.  in-8°;  il  faut 

rien  X  pour  ceux  qui  aiment  à  suivre  les  pro-  joindre  à  ce  livre  celui  intitulé:  Antiqui' 

grès' des  idées  des  arts  et  des  sciences  depuis  tates  philosophicœ  veterum  christianorum , 

leur  point  de  départ.  Walchius;  lenœ,  1746 ,  iu-S**.  Plusieurs  fi- 

II  existe  au  dépôt  de  la  guerre  un  atlas  gures  des  catacombes  peuvent  donner  aussi 

dessiné  en  1550  par  Guill.  Tastu,  pilote  du  queloues  documents  à  ce  sujet.  V.Gatacom- 

Uavre,  qui  est  orné  de  dessins  curieux  de  res,  Fossoyeur  (le),  Orantes,'  Vierçes,  etc.* 

(1)  Sar  la  cosmographie  aa  moyen  âge,  voir  VEu-  (3)  Sur  Ifsdivers  ouvrages  publiés  vers  ceUe  époque 

rope  littéraire,  septembre  1833,  ii"  du  29  septembre,  et  surtout  par  Blaeu  d'Amsterdam,  Y.  ce  que  dit  I^n- 

du  13  et  17  octobre,  24  et  28  novembre,  par  M.  Ferdi-  glois  du  Pont-de-l' Arche,  Essai  sur  la  calligraphie  an 

n^nd  Denys,  conservateur  de  ia  biblioibéqne  Sainte-  moyen  âge,  in-8*,  p.  1 19  et  sutv.  Jansen,  Essai  sur  la 
Geneviève.                                                                   <  gravurcsur  bois,K,lyp.  \ii. 

{'D  Sur  l'auteur  et  le  livre,  voir  Feller,  Dictionnaire  (4)  Outre  les  testes  des  ouvrages  cités  ci-dessus  à* 

historique  (Odoric),  iw  Mémoires  de  f  Académie  des  cause  des  planches  qu'ils  rcnrerraent.  nous  indique- 
rn.tcripiiOM^«  etc.,  sur  les  traducteurs  des  manuscrits 
du  XIII*  au  XV'  siècle,  t.  XVII,  p.  750.  Ici  le  voyo- 


tieur  en  question  est  nommé  Odric  de  Foro  Julii  ^ou 
de  Fréjus)  si  toutefois  nous  avons  bien  lu  ;  ce  travail 
•  ht  du  cclebrc  abbé  T^ebeuf. 


rons  comme  remarquables  \e9  Notices  historiques,  pr- 
ciiéologiqaes  de  M.  Tabbc  Greppo,  vicaire  de  BcleUi, 
1  vol.  ni-8%  cité  dans  le  5"  volume  de  VlustiiiU  catho- 
lique, dans  une  dissérlation  de  Tabbé  Boue  sur  les 
chapes. 
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Celui  de  Frcd.  Monter,  Sinnbilder,  etc.,  1B4i,  4842,  18i3  etsuiv.  ;  les  figares  soDt 

ou  Figures  symboliques  des  premiers  chré^  coloriées. 

tiens,  z  vol.  in-4°.  Costumes. des  diverses  dignités  eeclésiasth 

Robert  de  Spalart  a  donné  quelques  cos-  gués  et  des  ordres  religieux,  Fosbroke,  1  toL 
tûmes  chrétiens  ou  ecclésiastiques  (i)  dans  m-S**,  intitulé  :  British  monachisme ,  Lond., 
son  ouvrage  intitulé  :  ^er^acAu^eroo^  iSM>«-  1843,  planches  n<"  290  à  321;  les  autres 
tain,  etc.  (2).  Y.  t.  Il,  pi.  lxv,  n""  132,  et  sont  des  costumes  mélangés;  Touvrage  de 
pi.  Lxvi,n'*'123,124, 125,  etpl.  LxXfU^'ISô.  John  Carter,  JScclesiastical  costume  ,  1  vol. 
Une  de  ces  planches  représente  un  portrait  in-folio,  avec  figures, 
assis  du  célèbre  saint Dunstan écrivant. V.  ce  Celui  de  Strutt,  Ecclesiastical  (uni- 
que nous  en  disons  à  ce  nom  et  à  Lampes  quittes  of  England ,  in-4°;  Lond.,  avec  figo- 
MONUWENTALES.                      .  rcs;  ct  cet  autrc,  ^/i^^^t^rrf  aiici>/iii«,  édî- 

Les  miniatures  de  VExultet,  V.  ce  mot.  tions  anglaise  et  française,  2  vol.  in-4o  avec 

Les  miniatures  du  Menologium  Grœcor.  nombre  de  planches.* 

I^s  fresaues  de  Saint-Jean-ae-Latran ,  de  Celui  d^Herbé ,  Histoire  des  beaux-arts 

Saint-Ambroise  ,   du   Campo  Santo  ,   de  en  France,  1  vol.  in-4''  de  texte  accompagné 

Téglise  Sait-Marc,  à  Venise,  et  tous  ceux  que  de  planches  gravées;  Paris,  1842-45  et  saiv. 

nous  désignons  aux  mots  âbbés,  ABBEi»SES,  Ceux  de  Bonnart(4),  Beaunier  et  Rathier, 

Antiquités  cuBÉTiENNEs ,  Cérémonies  reli-  de  Vignes,  de  Héliot  (5),  Bar,  Horace  de 

GiEiisES ,  Consécrations  ,  Liturgie  ,  Ordres,  Vieil-Castel  (6) ,  Bonanni,  etc. 

Monastères,  etc.  (3).  Costumes   militaires    (7j.    V.  Armures  , 

L^ouvrage    de    raciaudi ,    Antiquitates  Armes,  Bas-empire,  Batailles,  Chevaliers, 

christianœ,\  vol.  in-4°,  et  cet  autre,  de  Croisés,  Entrées  solennelles ,  Guerriers, 

Balneis  christianorum,  dont  les  planches  Tapisseries  ;  aux  noms  des  divers  empe- 

sont  du  plus  grand  intérêL  reurs,  rois,  princes,  etc.,  entrées,  sièges 

Celui  de  Martin  Cerbert,  Fétus  liturgica  de  ville  ,  camps;  aux  noms  des  divers  gra- 

allemanica;  Ciampini,  Prêtera  Monumenta;  des,  ou  dignités,  et  ordres  militaires ,  Ami- 


Bianchini,  Demonstratio  hisloriœ  ecclesias- 
ticœ,  etc.,  texte  et  planches. 

Sacerdotale  secundum  sanctam  rom,  Ec- 
cles.  ;  Venise,  1569,  in-4°,  figures. 


RAL,  Commandant,  Capitaines,  Connétable, 
Maréchal  ,  Marches  ,  Soldats  ,  Tombeaux  , 
Triomphes,  etc. 
L^ouvrage  de  Bonnart,cité  cinlessus,  ren- 


Ceremoniale  episcoporum,  Rom<e,  1651,  ferme  des  planches  du  plus  grand  intérêt 

in-4'',  figures.  Ceux  de  Montfaucon,  du  père  Daniel,  de 

Sacrarum  cœremoniarum  et  cœremoniale  Strutt,  les  histoires  d^ordres  militaires  an 

episcoporum,  Venise,  Junta,  1582,  figures,  mot  Ordres;  ceux  du  Gough  ,  Stothard  , 

Voir  aussi  aux  mots  Chapelle  papale  ou  Carter,  etc. 

PONTIFICALE,  Messe,  Ordres  RELIGIEUX.  Cclui  de  M.  Herbe ,  intitulé  :  Histoire  des 

Costumes  du  moyen  âge  chrétien,  diaprés  costumes  français,  etc..  avec  armures,  meu- 
les monuments  contemporains ,  1  ou  2  vo-  blés,  blasons,  etc.,  plus  de  2800  figures; 
lûmes  de  texte  avec  600  planches;  ouvrage  celles  des  preuves  sont  surtout  à  consulter, 
remarquable  de  M.  de  Hefner;  Manheim,  Costumes  civils  (8).  V.  Bourgeois,  Fem- 

(1)  Du  Cangc  donne  une  liste  Irés-étenduc  de  tous  (4)  3  vol.  in-4\  inlilulés  :  Collantes  des  xti**,  uii'  «<.' 
les  vêlements  ecclésiastiques  à  la  (in  du  lit*'  volume  xv*^  siècles,  ouvrage  remarquable  pour  la  tinesse  et  le 
de  son  Glossaire  de  la  lanme  latine,  verbo  Vestes  ee-  précieux  des  détails,  mais  dont  il  Taui  se  méfier.  Boa- 
clesiasiicœ  i^jïhùcxns,  &ihlioihtca  antiqaaTia,\&tho  nart  ayant  arrangé  presque  toutes  les  figures  ;  il  les 
Vesiis,  in^",  p.  836.  Nous  pensons  bien  faire  en  signa-  met  debout  quand  elles  sont  couchées  sur  une  lonbc, 
lanl  aux  artistes  cl  aux  curieux  la  belle  collection  de  et  dispose  le  cosiume  en  conséquence. 

costumes  historiques  formée  depuis  quelques  années  (5)  Savant  ouvratsc,  mais  dont  presque  toates  les  fi- 

par  M.  Kude,  costumier,  rue  des  Petits-Augustins,  gures  sont  dessinées  sans  vigueur,  et  qui  annonce  de  la 

n'  13,  à  Paris.  On  y  remarque  plusieurs  beaux  coslu-  prétention. 

mes  ou  fragments  de  costumes  ecclésiastiques,  tels  {q)  On  y  trouve  beaucoup  de  documents,  mais  les 

que  chapes,  chasubles,  dalmatiques  du  moyen  Age^  re-  planches  sont  généralement  faites  sans  soin  et  seo- 

marquantes  par  des  ornements  et  des  ligures  de  saints,  tent  plutôt  le  chiqua  que  le  monument  mémo  eirépd^ 

des  sujets  historiques,  tels  que  la  mort  de  saint  Jean-  que  historique. 

Baptiste,  les  douze  apétres  avec  leurs  attribuis.  Nous  (?)  Pour  les  détails  voir  la  Painoplie  de  J-B.-î» 

faisons  des  vœux  pour  que  ces  ornemenls  soient  pu-  Carré  ;  Alex.  Lenoir,  JAtisée  des  monuments,  à  Tarticle 

bliés  avec  exactitude  el^ dans  un  format  qui  permette  Cosiume.  V.  la  table  des  matières  à  la  Kn  du  t.  V. 

d'en  étudier  les  détails.  Quelques-uns  remogtent  au  tonies  les  observations  de  Ai-  Pottler  sur  les  planches 

XI  v^  siècle.  de  Willemin,  le  Traité  de  In  miliee,  par  le  père  Daniel, 

(2)  Il  existe  de  ce  livre  une  traduction  française  par  les  divers  Traités  de  chevalerie  de  [^  Curne  deSainie- 
1..  de  Joubert;  Mclz,  i804,  6  vol.  in-8\  avec  6  atlas.  Palaye.  de  Marlot,  Vulson  de  la  Colombièrc ,  le  texte 

rs)  Outre  tous  les  ouvrages  h  planchns  que  nous  ci-  de  l'ouvrage  de  M.  llerbé  sur  les  costumes,  ouvrage 

Ions,  voir  aussi  ceux  de  Lebrun  des  Charmcltes  ou  de  sorieuscmeiil  écrit. 

Moleou,  Bingham,  Bona,  Duramius,  Duranti,  Cancel-  (s)  Alex.  F.enoir,  Musée  des  monuments,  elc,m^nt 

lieri,  Lebrun.  Boequilloi,  oic.  indication  qu<*  ci-dessu»;  M.  Pottier  sur  Willemin, 
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MES,  Magistrats,  Consuls,  Prévôts,  Juges,  du  Magasin  piitoresqae,  p.  224,  d'après 

Professeurs  ,  Médecins  ,  Ëtats  ,  Métiers  ,  les  planches  de  l'ouvrage  de  MM.  d'Ebner, 

Artisans,  Laboureurs,  etc.,  et  tous  les  ou-  Elsenbach  et  Schneider,  sur  les  OrnemenU 

vrages  cités  à  tous  ces  mots.  impériàux.W,  aussi  Sigismond. 

ÙvU  costume  ofEngland,  from  the  con^ 

qnest  to  the  présent  period,  Martin,  a  séries  COSTUMES  DE  THÉÂTRE  au   xiv*  siè- 

ofsixty-one  plates,  royal  in-4%inostly  por-  cle,  et  au  xv*  principalement.  —  V.  aux 

traits  of  royal  and  noble  persons,  drawn  mots  Acteurs  et  actrices  (1),  Décorations, 

from  ancient  manuscripts,  tapestry,  etc.;  Lustre,  Toiles  peintes  de  Reims,  etc. 


beautifuily  illuminated  in  gold  and  colours. 
A  complète  view  ofthe  dresses  and  ha- 
bits of  the  people  of  England,  from  the 
establishment  of  the  Saxons  in  Britain  to 
the  présent  Time.  With  an  historical  and 


COTTE  D'ARMES.  —  V.  les  planches  du 
Traité  de  la  milice  française,  par  le  père 
Daniel. 

Celui  de  J.-B.-L.  Carré  intitulé  :  Fano- 


crilical  inquiry  into  every  branch  of  cos-  plie,  2  vol.  in-4*'. 

tume.  To  \\-hiçh  is  prefixed  an  introduc-  M.  Rigollot  regarde  comme  un  des  plus 

tion,  containing  a  gênerai  description  of  anciens  exemples  de  ce  genre  de  vêtements 

the  ancient  habits  in  use  amonç  mankind.  de  guerre,  deux  ûgures  de  soldats,  publiées 

New  and  grcatly  improved  édition,  with  dans  son  Essai  sur  les  arts  en  Picardie, 

critical  and  expfanatory  notes;  par  Strutt,  2  vol.  in-S»,  atlas,  pi.  n*"  il  et  45,  et  la 

publié  par  J.  R.  Planché,  Esq.   F.  A.  S.  p.  dS  du  texte. 

2  vols,  royal  ito,  153  planches.  Le  mémoire  de  M.  AUou  sur  les  armes 

L'ouvrage  du  docteur  Jules  Ferrario,  f  5  v.  et  armures,  avec  planches,  inséré  aux  Mé- 

grand  in-4'',  intitulé  :  Costumes  anciens  et  moires   de  la  société  des  antiquaires  de 

modernes,  ou  histoire  du  gouvernement,  de  la  France,  t.  V,  2*  série,  p.  270. 

milice,  des  mœurs,  etc.  ;  Milan  ,  1827.  Beau-  Willemin,  Monuments  francs  inédits,  en 

coup  de  planches  coloriées  avec  soin;  le  offreunexemple.  V.  lapl.cxxv  du  t.  II,  Mil- 

Fremier  volume  est  consacré  à  l'histoire  de  lin,  Antiquités  nationales,  t.  I,pl.  xvi,  n°  2. 

empire  ottoman,  on  y  voit  quelques  mo-  Lenoir ,  Musée  des  monuments  français, 

numents  du  pays.  pi.  clix  du  4®  volume ,  et  tous  les  livres  de 

Voir  aussi  aux  noms  Allemagne  ,  Angle-  chevalerie,  du  père  Ménestrier,  LaCurnede 

terre,  Espagne,  France,  Flandre,  Italie,  Sainte-Palaye,   Vulson  de  La  Colombière, 

Suisse,  etc.,  tous  les  ouvrages  que  nous  Marlot,  etc. 

y  citons  sur  les  mœurs,  les  usages  de  ces  —  Portée  aux  funérailles  du  duc  Albert 

divers  pays  dont  une  foule  renferme  des  d'Autriche.  Y.  au   mot  Funérailles   des 

planches  de  costumes.  princes.  . 

Parmi  toutes  les  figures  de  guerriers,  vé- 

COSTUMES  ARMORIÉS.  -  Les  monuments  tues  de  la  cotte  de  mailles ,  nous  signale- 

du  moyen  Age  en  offrent  de  fréquents  exem-  rons  celle  gravée  dans  l'atlas  de  V Essai  sur 

pies.  V.  ceux  que  nous  citons  aux  noms  les  arts  en  Picardie,  par  M.  Rigollot,  in-4''y 

Bourdons,  Charles  V,  CoMHifiES,  Comtes  de  pi.  viii,  n^  23  (2). 

Toulouse,  DucsDE  Bretagne,  Gilles  Mallet,  Autre  reproduite  par  Willemin,  Moni- 

Mailly,  Marigny,  Harcourt,  Pierre  de  Na-  ments  français  inédits,  pi.  cxliii.  La  figure 

VARRÊ.  Voir  surtout  les  planches  de  l'ouvrage  de  Robert,  comte  de  Dreux;  Beaunier  et 

de  honnàTi^  Costumes  des  \ui' et  \i\^  siècles,  Rathier,  Costumes  françutis ,  pi.  cclxxxv, 

{)lusieurs  figures  de  chevaliers,  gravées  dans 
'ouvrage  de  Stolhard ,  Monumental  effigies^  , 

Bas-Empire.  V.  Empereurs  et  Impératrices,  of  Great  Britain;  celui  de  Gough,  Sepul- 

Magnifiquc  costume  impérial  complet ,  chral  monuments,  etc.,  5  vol.  in-folio, 

dit  de  Charlemagne,  conservé  au  trésor  de  Bonnart ,  Costumes  du  moyen  âge,  t.  T, 

Nuremberg,  et  publié  dans  le  11*  volume  pl*  xlii;  t.  II,  pi.  xLiy;  et  tous  ceux  que 


Herbe,  Costume*  fronçai»  aux  diverses  époques  de  la 
monarchie.  , 

(i)  NoCis  signaleroos  ici  les  curieax  détails  donnés 
par  ne  l'abbé  C-ihier  sur  quelques  costumes  de  repré- 
seoUtions  théâtrales  du  moyen  àgc  dan&son  texte  des 
Vitraux  de  la  cathédrale  de  Bourges ,  in-folio  ,  p.  i32, 
153  et  suiv.  de  sou  analyse  de  la  iéi^ende  de  saint 
Thomas,  apôtre  des  Indes.  On  n'avait  pas  encore 
abordé  cff^cnre  de  sujet  avec  cette  puissance  d'obser- 
vation ;  et  l'on  reste  éi.onné  des  descriptions  minu- 


tieuses que  présente  l'auteur,  à  tel  point  qu'on  croi- 
rait qu'il  son  d'assister  à  l'un  de  (;cs  mystères  dont 
il  nous  dépeint  si  scrupuleusement  la  mise  en  scène, 
les  chan((emi'nts  de  décorations  à  vue,  la  trappe  d'en- 
fer, les  machines,  les  évolutions  militaires,  les ani-^ 
maux  mécaniques,  eld. 

f2)  M.  Rigollot,  p.  55,  entre  dans  des  détails  curieux 
à  lire  sur  Tintroduclion  de  ce  genre  d'armure,  p.  SS  de 
son  Kssai  sur  les  arls  en  Picardie,  in-8*,  et  la  note  i 
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nous  cilons  aux  mots  Costumes  iiilitaire:s, 
Armes,  Armures,  Art  militaire,  clc. 

COUCY  ( Engubrran D ,  sire  de).  —  Le  sire 
de  Coucy  représenté  combattant  un  lion , 
sur  un  sceau  magnifique  du  xiii*  siècle  en- 
viron; publié  dans  VArcheologia  britan- 
nica,  t.  lY,  pi.  xix;  le  casque  du  chevalier 
est  d'une  forme  singulière. 

Autre  sceau  de  Coucy  portant  la  date  de 
i2â0,  Trésor  de  la  numismatique,  in-folio. 
Sceaux  des  communes,  pi.  xii,  n*"  2. 

Entrevue  du  sire  de  Coucy  et  de  la  dame 
de  Favel  ;  miniature  du  roman  de  ce  nom, 
sans  Clouté  à  la  Bibliothèque  royale  de  Paris. 
On  en  trouve  un  fcu>simile  bien  exécuté 
<lans  V Encyclopédie  musicale,  publiée  en 
1853  chez  Delhoye,  éditeur,  à  Paris,  1. 1, 
p.  18,  i  vol.  in-i*'.  On  ne  connaît  que  ce 
seul  volume;  le  manuscrit  cité  plus  haut 
paraît  être  du  \\\v  au  xiv""  siècle. 

Vues,  plans,  coupes  et  détails  du  château 
<le  Coucv;  Voyages  pittoresques  en  France 
(  Picardie),  (l)  de  Taylor  et  de  Cailleux, 
pi.  xxxii,  xxxiii,  xxxiv;  détails  de  la  salle 
des  preux,  ib.,  pi.  xxvi.  4  vues  des  détails 
du  château.  Chastillon,  Topographie  fran- 
çaise, etc.,  t.  I,  édition  de  '1576;  toutes 
celles  réunies  dans  là  collection  topographi- 
4iue  de  Tauteur,  destinée  à  la  bibliothèque 
du  Musée  de  Cluny. 

Histoire  généalogique  de  la  maison  de 
Coucy,  in-folio,  par  André  Duchesne,  avec 
planches  ;  table  ae  marbre  de  Coucy.  Y.  Ta- 
ble. 

COUETTES.  —  Sorte  de  coussins  ou  car- 
reaux. Willemin  donne  quelques  exem- 
ples de  ce  genre  de  meubles,  Monuments 
français  inédits,  t.  I|,  pi.  cxcviii,  cxcix, 
CCI,  cciii. 

COULEURS.— Des  vêtements  (2)  ecclésias- 
tiques, des  ordres  religieux,  clercs,  etc.. 


Y.  les  planches  coloriées  des  ouvrages  de 
Bonnarl,  Willemin,  Carter,  du  comte  de 
Bastard  sur  les  manuscrits,  dç  Stnitt, 
Shaw,  et  tous  ceux  que  nous  citons  aox 
mots  Costumes  ecclésiastiques.  Vitraux, 

—  Des  vêtements  civils  et  militaires.  Y.  à 
peu  de  chose  près  les  mêmes  ouvrages. 

—  Des  étendards ,  drapeaux,  bannières, 
pennons,  etc.  Y.  à  chacun  de  ces  mots. 

—  Des  armoiries.  Y.  aux  mots  Armoiries 
et  Blasons  les  ouvrages  cités. 

—  De  quelques  parties  de  monuments. 
Y.  Charpentes,  Colonnes,  Plafonds,  Sta- 
tues, Voûtes,  etc. 

COULISSES  de  théâtres.  —  Y.  à  Théâtres. 

COUPES  dites  hanaps  et  autres.  -  Par- 
mi tous  les  vases  de  ce  nom  et  de  celle  forme 
nous  ea  citerons  deux  de  formes  assez  ri- 
ches, du  xV'siècle.  Willemin,  l.  II^l.ccxvi. 

—  Du  xvp  siècle,  d'une  forme  irès-élé- 
gante.  Univers  pittoresque  (  France) y  de  Di- 
dot  frères,  pi.  ccccxcviii  et  dxx. 

Autres  publiées  par  M.  du  Soinmcrard, 
dans  son  ouvrage  intitulé  :  Les  arts  au 
moyen  âge,  pi.  m  du  chap.  IX  de  Y  Atlas, 
et  dans  vAlbwn,  pi.  x,  7^  série;  pi.  xxxiii, 
même  série;  pi.  xxv  de  la  i(K  série,  n*"  5. 

Magnifique  coupe  avec  son  couvercle,  pu- 
bliée dans  le  Spécimen  of  ancient  sculpture 
andpainting,  de  Carter.  Y.  au  mol  Calices, 
où  elle  figure  peiit-êlre  à  tort. 

Autres  publiées  par  Shaw ,  Dresses  and 
décorations,  etc.,  I,  pi.  xxvi,  xxxi,  xxxix. 

Voir  aussi  au  mol  Vases  le  complément 
de  cet  article. 

COUPOIRS.— Inslrumenls  propre  à  tran- 
cher le  pain,  ou  tout  autre  genre  de  comes- 
tible. Willemin  en  a  publié  un  trcs-riche- 
ment  travaillé.  Monuments  inédits,  l.  Il, 

pi.  CCLXXXV. 

Voir  aussi  la  collection  des  objets  dVt 


(1)  M.  Daniel  Ramée  a  reproduit  dans  le  3«  volume  cohrl  deuli  abiti  ecclesiastlci  ;  Rome,  1662,  iii-8%  sans 

<1e  son  Manuel  d'architecture,  p.  287,  une  suite  de  si-  nom  d'auteur.  Tous  ceux  cités  sur  les  variéiés  du  cos- 

^rtcs  maçonniques  tracés  parles  archiicétes  sur  les  lume  ecclésiastique,  )»ar  Fabricius,  Ribliotlteca  au 

murailles  de  ce  chAleau,  dont  queiaues-uns  se  retrou-  tiquar.,  in-4%  p.  8ii  A  843;  l'ouvrage  de  VVelbi  Pai;in  : 

vent  au  dôme  ou  cathédrale  de  Worms,  ib.,  noii;  3.  the  Giossaryof  ecctexlusiical  ormanetU  and  co^siuvie 

(^>uant  aux  conclusions  qu'il  en  tire,  nous  n'en  sommes  tatiiwj  forth  the  oriyin,  history,  and  myslècal  sig^i- 

l>as  juges.  flcation  of  the  varions  emblenu,  deviceê,  and  sym 

(2^  M.  Aimé  SilvestreGuinon,dans  son  livre  intitulé:  bolicul  colours,  etc.-,  in-4%  avec  planches;  I^ikI.. 

Iç  Cénacle  de  Léonard  de  Vinci,  in-8*  ;  Milan,  ist  i,  a  i842.  Sur  le  symbolisme  des  couleurs  employées  dan;* 

fait^  au  sujet  den  vêlements  des  apdires.  des  recher-  les  vêtements,  Begin.  description  de  la  cathédrale  ée 
ches  curieuses  touchant  les  couleurs  qui  distinguent  .  Metz^  in-8%  i844«Tome  1,  nages  106  à  iio..  Pour  Vi- 

chacun  d'eux  h  la  Cène  et  quels  ont  été  Les  iiioiiTs  iraux  ,  peintures  sur  émail,  etc ,  Y.  l'cxcelleni  oq- 

tiélerminanls  du  peintre  dans  l'adoption  de  la  variété  vragc  de  l'abbé  Texier,  Essai  sur  les  argentiers  et  la 

'qu'on  y  remarque.  Y.  p.  155  eX  suiv.  Sur  les  couleurs  émailleurs  au  moyen  âge  »  les  nombreuses  ret'berebt^â 

adoptées  par  les  chevaliers  dans  les  tournois,  joutes,  de  l'abbé  Cahier  danà  ses  Dissertations  sur  ta  cain- 

pas-d^armes.  V.  fe  Blason  des  couleurs,  par  Sicile,  hé-  tjravhie.  au  moyen  âge.,  insérées  dans  les  Amtalcs  de 

raut  d'armes,  in-4»  gothique;  le  Traitalo de  colori  de  philosophie  chrétienne,  t.  XIX.  p  :.8,  î>»,  i23, 20 :,  il 
coronaio,  in-8*,  t568.  Potir  les  vêlements  ccclêsiasti-  .  dans  son  lexte  rolossal  sur  les  vitraux  de  l^ourg*^. 
ques  l'ouvrage  intitulé  :  l'iride  sacra  spieqasione  néi 
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publies  par  T.  N.deJolimonl  et  gravés  par    réunion  de  tout  ce  qui  composait  le  cértv 
M"*  Naiidet,  en  plusieurs  livraisons  in«4blio.  -    monial,  Tapparcil ,  nUiquelle  de  la  maison 

des  rois  de  France,  de  leurs  palais,  du  ser- 
COUPOLES.  —   Tableau   comparatif  de    vice  de  leur  personne. 


remploi  des  coupoles  depuis  la  décadence 
jasqti^à  la  renaissance.  D'Agincourt ^  Archi-- 
iecture,  pi.  lxvii. 

Parmi   les  plus  anciennes  (i)  Ton  cite 
celle  de  Sainte-Sophie  de  Gonstantinople; 


Comme  il  serait  impossible  de  détailler 
une  pareille  matière,  nous  renvoyons  aux 
grands  ouvrages  qui  renferment  le  plus  de 
documents  à  ce  sujet,  savoir  : 

f^s  Monuments  ae  la  monarchie  française 


du  tombeau  d'Alaric;  de  Saint -Vital  de  de  Bernard  Montfaucon,  5  vol.  in-folio. 

Kavennc;  du  monument  d^Aix-^a^hapclle;  Nous  avons  déjà  dit  sans  doute  dans  ce 

de  Saint-Marc  de  Venise;  de  Tégiise  de  Dictionnaire  que  les  planches  des  5  volumes 

Tournus,    n^odèle    de    construction,    du  de  Montfaucon  sont  publiées  avec  une  sim-» 

xi«  siècle.  Eléments  d'archéologie,  de  Ba-  pie  explicaion,  le  tout  formant  2  voL  in- 

tissler,  p.  505.  V.  à  ces  divers  noms  et  aussi  folio,  portant  pour  titre  :  Trésor  de  la  cou^ 

à  DÔMES,  VocTES.  ronne  de  France,  IJk  Haye,  1744-i5.  Rare* 

ment  les  planches,  de  cette  publication  va- 

COUPOLES    PEINTES.  —  Parmi    toutes  lent  celles  de  Montfaucon.  Ces  deux  volu- 

celles  qui  existent,  noud citerons  celle  de  la  mes  sont  très- précieux  pour  ceux  qui  ne 

cathédrale  de  Palerme  publiées  en  15  plan-  peuvent  pas  acquérir  le  grand  ouvrage, 

ches  in-folio^  V.  le  n""  105  du  catalogue  de  V Atlas  des  monuments  français  cTAlex. 

la  Ckilcographie  tontine,  chez  Didot,  frè-  Lenoir,  in-folio,  dans  lequel  on  retrouve 

rcs;  celle  ae  la  cathédrale  dWviette ,  de  beaucoup  de  planches  copiées  dans  Tou- 

Saint-Marc  de  Venise.  V.  à  ces  deux  noms;  vraçe  de  Montfaucon  ,  mais  assez  souvent 

celle  de  l'église  Saint-Clément  de  Rome,  modernisées. 

gravée,  V.  le  n"*  397  du  catalogue  de  la  Cal-  L'ouvrage  intitulé  :   Histoire  des  i/ian- 

cogfaphief  celle  de  la  chapelle  Sixtine;  de  gurations,  i  vol.  in-8",  par  de  Bevy,  avec 

Téglise  Saint-André-de-la- Vallée  ;  de  Péglise  quelques  planches  de  costumes. 

Sainte -Agnès;  celle  de  la  chapelle  du  Cru-  Les  diverses  Histoire  des  sacres.  V.  à 

cifix  au  Vatican.  V.  les  n*"'  14,  143,  âlO,  ce  mot. 

Les  Traités  de  généalogie  et  de  blason. 


du  catalogue  précité;  celle  de  la  chapelle 
du  Saint-Sacrement  k  Saint-Pierre  de  Rome, 
n*"  424,  môme  catalogue.  V.  toutes  ces  indi- 
cations* 


V.  Généalogies,  Blasoks,  Sceaux,  etc. 

Et  tous  les  ouvrages  avec  planches  que 
nous  désignons  aux  mots  Cérémonies,  Cos- 
tumes FRANÇAIS ,  Entrées  ,  RÉdEPTiON  de 
COUR  PONTIFICALE.  —  Pour  connaître  clefs  des  villes,  Prestation  de  serments, 
les  noms  des  divers  officiers  attachés  à  la  foi  et  hommage.  Marches  triomphales  ou  à 
personne  du  souverain  pontife  de  TËglise  Poccasion  de  quelques  événements  impor- 
romaine.  V.  le  tableau  que  nous  indiquons  tants.  Naissances  de  dauphins.  Baptêmes  tes 
aux  mois  Cavalcades  pontificales,  Cano-  princes,  Assemblées  de  la  nation,  Parle- 
NiSAtiON,  Conclave, Chapelle  Sixtine,  Cour  ments  ,  Lit  de  justice  ,  Procès  des  prince» 
DE  Rome,  Processions,  etc.  pour  crime  de  haute  trahison ,  Mariage  des 

rois,  princes  et  autres  seigneurs  de  la  cour, 
COUR  DE  FRANÇOIS  I*^.  — Tableau  al-  Fêtes  publiques.  Repas  ou  Banquets  royaux^ 
légorique  détaillé  au  nom  de  ce  prince.  Sacres  des-  rois  et  reines ,  Funérailles  des 
V.  aussi  Charlemagne,  Charles  le  Chauve,  rois,  reines,  dauphins ,  princes,  princesses,. 
Charles  V.  Diverses  peintures  donnent  une  du  sang  royal,  etc.  V.  tous  ces  mots, 
idée  de  ce  genre  d'assembléesv 

COURONNEMENT  D'ÉPINES.  -  Verrière 
COURONNE  DE  FRANCE  (2).  —  Ou  la    du  xiii"  siècle,  planche  d'étude  n«  1,  ûg.  A. 


M)  M.  Raoul  Rochelle  irouvc  la  première  trace  de 
ce  ij;eDre  de  cooâtruction  pour  les  basiliques  sur  an 
ba»-reUef  de  sarcophage  cliréiien  des  catacombes.  V. 
KOD  Tableau  de»  catacombes,  iD-i3,  p.  316. 

l'i)  Outre  les  ouvrages  à  planches  dont  nous  donnons 
la  désignation  spéciale,  nous  indiquerons  aussi  sous 
ip  point  de  vue  historique  le  i^rand  Cérémonial  de 
Denis  (vodefroy  et  le  supplément  donné  à  cet  ouvrage 
parGodefroy,  fils,  i  voi.  in-4*  intitulé:  le  Nouveau 
*'ité\nonial  français  ;  Paris,  17-40,  ouvrage  singuli(^ro- 
went  curieux  et  utile.  Le  grand  ouvrage  du  père  An- 


selme sur  la  Maison  r ovale  de  France,  i  vol.  in-folio, 
toutes  les  Histoires  ou  Traités  sur  Véiai  de  la  matsof^ 
militaire  des  rois  de  France,  du  père  Leiong;  le  Die- 
tiofoiaire  historique  de  l'état  des  Français,  par  La- 
chainavc-des-l'Ois,  et  tous  les  ouvrages  désignés  dans 
la  Méthode  pour  étudier  l'ltistoire,"piïT  Lenglel  du 
Fresnoy,  4  vol.  in-4*,  et  le  vol.  supplémentaire.  Y. 
surtout  le  t.  IV,  p.  253,  359,  260,  26.'»,  277,  les  deux 

Ïtremiers  volumes  de  la  ncscripiinn  de  la  France,  par 
'iganiol  do  la  Force. 


cou                         —  354  —  COU 

yitranœ  de  Bourges,  par  MM.  Arth.  Martin  d'une  Paix  publiée  par  Ottley,  HUtoirt  âe 

et  Cahier  ;  et  p.  407  du  texte.  la  gravure. 

Ce  sujet  se  trouve  gravé  dans  toutes  les  Peinture  è  fresque  du  tabernacle  deSainl- 

suites  sur  la  passion  de  Jésus-Christ,  d'après  Jean-de-Latran ,  xiv*  siècle.  D^Agincoort, 

une  foule  d^anciens  maîtres.  pi.  cxxix,  n**  5. 

Voir  surtout  les  œuvres  d'Albert  Durer,  Couronnement  de  la  Vierge,  par  le  pein- 
de  Lucas  de  Leyde,  de  Martin  de  Vos,  des  tre  Ambroise  Borgnone,  1475-1S22  ,  pu- 
--'-■--      lia- 


Wierix,  etc.  bliépar  Orsini,  Storia  délia  pittura  in 

Le  tableau  d'Antoine  Van  Dyck,  gravé  par  lia,  in-folio;  Rome,  1838.  On  v  remarque 

Bolsv?ert,  est  justement  célèbre.  V.  son  œu-  le  Père  étemel  debout,  dont  la  fîgare  ^ 

vre.Van  Dvck  a  également  composé  ce  même  d'une  expression  sublime  de  mansuétude; 

sujet  d'une  manière  moins  étendue  et  en  a  le  Saint-Esprit  est  sur  sa  poitrine,  il  semble 

fait  une  très-belle  eau-forte,  recherchée  par  embrasser  de  ses  deux  bras  étendus  son  fib 

les  amateurs.  V.  les  catalogues  des  graveurs  et  sa  fille  bienaimée,  la  vierge  Marie.  Piu- 

par  Bartch,  Hubert;  celui  de  fienard,  Hubert  sieurs  cercles  d'anges  jouant  de  divers  ins- 

et  Rost,  ctff.  truments   entourent  de  leurs  concerts  le 

Couronne  d'épines  autour  d'une  tiare,  croupe  divin;  au  bas  du  ciel  sont  les bien- 

V.  ce  dernier  mot.  heureux  qui  admirent  ce  ravissant  specta- 
cle (i).  V.  pi.  CI  du  !•'  volume. 

COURONNEMENT  DE  LA  VIERGE.  —  Mo-  Peinture  sur  bois,  même  époque,  ib., 

saîque  de  Sainte-Marie-aux-Fleurs,  à  Flo-  pl.  cxx'xiii,  n*"  3;  grand  nombre  d'anges 

rence ,  chef-d'œuvre  de  Taddeo  Gaddi.  D'A-  jouant  de  divers  instruments.  Les  têtes  de  la 

gincourt,  Peinture,  pl.  xviii,  n®  14,  vers  le  Vierge  et  de  Jésus-Christ  sont  reproduites 

XIII*  siècle.  en  grand  n""  5. 

Mosaïque  de  Sainte  -  Marie  -  Majeure ,  à  j^lle  sculpture  du  xiv  au  xv*  siècle,  ser- 

Rome,  peinte  par  ordre  de  Nicolas  V,  qui  va  nt  d'ornement  à  Tau  tel  de  Saint-François, 

s'y  est  fait  représenter  à  genoux,  ib,,  n<*  18,  à  Bologne.  Cicognara,  Storia  délia  scaltura 

monument  du  xiv*  siècle.  in  Itaïia,  1. 1,  pl.  xxxvi. 

Belle  composition  peinte  à  l'eau  d'œuf  Belle  miniature  du  xv*  siècle,  provenant 

par  le  moine  Fra  Angelico  Fiesole ,  vers  le  d'un  livre  d'heures,  reproduite  par  M.  le 

XIV*  siècle.  Ce  curieux  tableau ,  d'environ  comte  de  Bastârd  dans  son  ouvrage  sur  les 

0  pieds  de  haut  sur  3  à  i  pieds  de  large,  ap-  Manuscrits  à  miniatures,  3^  livraison, 
partient  au  Musée  du  Louvre  ,  à  Paris,  et 

est  placé  en  tête  de  la  collection  des  dessins  COURONNEMENT  DES  VIERGES  CHRË- 

de  l'école  florentine.  Cette  peinture  est  un  TIENNES.  —  Cérémonies  gui  se  pratiquent 

des  chefs-d'œuvre  du  moine ,  et  a  été  gravée  lorsqu'elles  entrent  en  prolession  et  qu'elles 

et  publiée  par  Schlegel  en  iO  ou  12  planches  ont  reçu  le  voile.  Pontificale  romanum,  édi- 

in-folio,  au  trait,  avec  un  texte  allemand,  tion  in-folio,  1564,  pl.  clx,  clxiv,  clxv. 

Il  en  existe  des  éditions  françaises;  au  bas  clxvi. 
de  ce  tableau  est  une  suite  de  petits  sujets 

delà  vie  de  saint  Dominique,  détaillés  au  COURONNEMENT  DES  PAPES.  —  V.  au 

nom  du  saint.  mot  Papes  toutes  les  cérémonies  qui  lesoon- 

Célèbre  niellure  de  Mazzo  Finiguerra  ,  cernent, 
inventeur  de  la  gravure  en  Italie,  dont  il 

existe  une  épreuve  au  Cabinet  des  estam-  COURONNEMENT  DES  ROIS,  EMPEREURS, 

pes,  à  Paris,  une  autre  au  Musée  de  Flo-  PRINCES,  etc. 

rence.  On  en  trouve  d'assez  bonnes  copies  — Des  rois  anglo-saxons.  V.  Couvertures, 

dans  \qs  Essais  sur  les  nielles,  par  M.  Du-  Missels. 

chesne,  aîné,  conservateur  du  Cabinet  des  -  D'un  prince  lombard  par  un  évéque. 
estampes,  à  Paris,  in-S"  ;  dans  l'ouvrage  in-  Un  officier  tient  une  épéedans  son  fourreau 
tituié:  Monuments  des  arts  du  dessin,  re^  et  qu'il  élève  en  signe  dlionneur  ou  de 
cueillis  par  Vivant  Denon,  1  vol.  in-folio,  puissance.  On  y  remarque  parmi  les  assis- 
texte  historique  et  descriptif ,  par  Amaury  tants  l'archiprêtre  de  l'église  de  Mon  A, 
Duval;  Paris,  1825-43,  pl  xlvi,  t.  I.  Il  en  l'archevêque  de  Cologne,  un  duc  de  Saxe, 
existe  aussi  une  autre  copie  en  tête  du  cata-  l'archevêque  de  Mayence,  un  marquis  de 
logue  du  cabinet  Durand.  V.  aussi  la  planche  Brandebourg.  Ce  bas-relief  important,  prove- 

(0  Celle  magnifique  composUion  qui  apparlicni  au  en  Italie,  p.  156  de  Touvrase  inlilulé  •  du  Vandalisme 

duc  Meizi.  àMuan.e8lciiée  par  le  comie  de  Moula-  et  du  cathoUciime  dans  Part;  Paris  ,  t%%9,  Boblei, 

lemberi,  Tableau  chronologique  des  écoles  de  peinture  édileur. 
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liant  de  Téglise  de  Monza,  a  été  publié  par  Autre,  même  ouvrage,  folio  423,  en  1442. 

Frizi,  Memorie  di  Monza,  t.  I,'p1.  x,  par  Cérémonies  qui  se  pratiquçntau  couron- 

Giulinî  dans  ses  Memorie,  etc.,  tome  VIII,  nement  des  rois  suivant  ce  qui  est  tracé  par 

p.  443.  Muratori  reproduit  cette  sculpture  le  Pontificale  romanum,  Y.  les  planches  des 

qui  paraît  être  du  xii«  siècle  dans  son  ou-  p.  169,  i70,  472,  473,  475,  476,  477,  478, 

vrage  intitulé  :  Scriptores  rernm  italica-  479.  V.  les  éditions  in^olio  et  in-8**. 

mm,  etc.,  1. 1,  planche  de  la  p.  509.  Sur  un  Pour  le  couronnement  des  reines,  V.  le 

autel  sont  des  vases  sacrés,  une  croix  de  même  ouvrage  et  les  planches  des  p.  482, 

forme  dite  aemmata.  483, 488,  489,  494,  et  au  nom  Charles  V. 

Ce  bas-rcTief  pourrait  bien  être  le  même 

que  celui  publié  par  d'Agincourt,  Sculpture,  COURONNEMENT  ARCHITECTURAL.  — 

1)1.  xwi,  n**  33,  et  qui  provient  du  jubé  de  Sorte  de  décoration  qui  termine  le  haut  d^un 

'église  de  Monza  (4  ),  xii*  ou  xiii*  siècle.  monument  d'architecture  ou  de  sculpture, 

—  D'un  prince  bulgare ,  miniature  du  et  plus  communément  nommée  abat-voix, 
xiir  siècle.  D'Agincourt, Pein/orf^  pi.  lxi,  pavillon,  baldaquin.  On  en  trouve  divers 
n**  5.  exemples  dans  d'Agincourt,  Architecture, 

—  D'un  empereur  d'Allemagne  par  un  pi.  lxvi,  Sculpture,  pi.  xxiii,  xxiv,  xxvi, 
ëvêque,  sculpture  du  xiv*  siècle,  ib,,  plan-  n*  43;  pi.  xxviii,  xxix,  n?  37;  pi.  xxxii, 
che  xxvii,  n«  2.  n*'9;  pi.  xxxiv,  n°  4. 

—  DeCliarlemagne.  V.  à  son  nom.  M.  du  Sommerard,  Mlcu  des  arts  au 

—  De  l'empereur  Sigismond  par  le  pape  moyen  àge^  pi.  m,  chap.  Xlï  ;  pi.  iv,  chap.  V; 
Eugène,  IV,  en  4433,  bas-reliet  d'une  des  pi.  v,  chap.  Xlll. 

Sortes  en  bronze  de  l'église  Saint-Pierre  de  \jc&  publications  du  Moyen  âge  pittores- 

ome,  monument  du  xv«  siècle,  Trésor  de  que  et  du  Moyen  âge  monumentai  offrent 

numismatique,  etc.,    volume  Ornements,  plusieurs  exemples  de  ce  genre  de  décora- 

Scalpture  en  relief,  etc.,  pi.  xxx,  et  dans  tion.  V.  les  planches  et  aux  mots  Chaires, 

ToQ vrage  d'Ërasme  Pistolesi ,  Il  Faticano  Clôtures,  SrÉCES  pontificaux.  Stalles,  etc. 

descritto,  in-folio,  à  Rome,  t.  III,  pi.  x.  Couronnements  de  cheminées  du  xiv*  ou 

—  De  l'empereur  Henri  VI  par  le  pape  xvi*  siècle.  V.  au  mot  Cheminées. 
Clément  IH,  miniature  du  xiii'  siècle,  tirée  —  De  portes  d'églises,  de  chapelles,  d'es- 
dn  manuscrit  du  moine  Ehulon,  Carmen  de  caliers,  de  dressoirs,  de  fenêtres,  de  lavabo, 
motibus  siculis,  etc.  V.  au  mot  Sicile  le  dé-  de  piscine,  de  jubés,  de  lits  du  xv*  au  xvr 
tail  de  cet  ouvrage.  siècle,  etc.  V.  à  chacun  de  ces  mots  les  mo- 

—  Du  prince  Visconti,  même  siècle,  mi-  numents  que  nous  citons. 

niatiire  provenant  d'un  missel  de  l'église  Plusieurs  chflsses,   telles  que  celles  de 

Saint-Ambroise  de  Milan.  Bonnart,  Recueil  Saint-Eustorge,  à  Milan,  de  Saint-Scbald  de 

de  costumes  au  moyen  âge,  t.  H,  pi.  c  etcxix.  Nuremberg,  de  Sainte-Elisabeth,  etc.,  sont 

Ces  deux  miniatures  sont  très-belles  et  enrichies  de  couronnements  remarquables, 

capitales.  V.  à  chacun  de  ces  mots. 

—  De  saint  liOuis.  V.  ce  nom.  Plusieurs  mausolées  ,  tels  que  ceux  de 

—  Du  roi  Charles  V  et  de  sa  femme.  Georges  d'Amboise,  du  comte  <f  Arundel,  de 
De  Charles  VU.  V.  les  noms  de  ces  deux  Poncher,  de  l'église  de  Brou,  de  celles  de 

princes.  Un  bas-relief  du  xv*  siècle,  publié  Lincoln,  Salisbury  et  de  Cantorbéry,  Souvi- 

Ï»ar  Cicognara,  Storia  délia  scultur,  in  Ita-  gny,  etc.,  de  Philippe  de  Commines,  de  di- 
ia,  t.  H,  pi.  XXXVIII,  représente  le  couron-  vers  papes,  de  quelques  personnages  enter- 
nement  d^un  prince  lombard,  autre,  sans  rés  au  Campo  Santo,  etc.  V.  toutes  ces  dé- 
doute, que  celui  ci-dessus  désigné.  signations ,  et    encore  Pierres   tombales  , 

—  De  deux  princes  par  un  archevêque;  Tombeaux,  Cénotaphes,  etc. 
pierre  tombale  représentant  Sigefroi,  arche- 
vêque de  Kulde  couronnant  Guillaume  le  COURONNE  ECCLÉSIASTIQUE.  —  Ciam-* 
Batave  et  Henry  de  Hesse,  sous  les  pieds  du  pini,  1. 1  de  ses  Fêtera  Monumenta,  p.  239, 
prélat  un  dragon  et  un  lion,  etc.,  Historia  donne  une  figure  ecclésiastique  exécutée 
Fuldensis,  pars  3%  p.  494,  par  Schannat,  au  vi*  siècle,  coiffée  d'une  espèce  de  cou- 
4  vol.  in-folio.  ronne  à  deux  bourrelets  ou  cercles,  sur  la- 

L'ouvrage  intitulé  :  Sicilia  descritta  con  auelle  il  donne  des  explications  savantes 

medaglie,  a  Philip.  Paruta,  4  vol.  in-folio,  dans  son  texte  et  dont  nous  ne  pouvons  in- 

pi.  Gxx,  donne  une  médaille  de  couronne-  diquer  un  autre  exemple, 
ment  d'un  roi  par  un  évêque,  en  4494. 

(1)  Miilin  donne  l'explicaiion  trés-déuillée  de  ce  mes,  f  volume  de  son  Voyage  dimt  le  MiUmaiê.jf.ZAt 

basTciieff  des  divers  personnages  ei  de  lous  les  coslu-  el  suivantes. 
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COUUONNKS.  —  1^  (JifTiculté  d'offrir  un  faucon,  Motuirchie  française,  t.  I,  pi.  xi. 

tableau  exact  de  la  forme  des  couronnes  —  De  Charles  le  Cnauve.  V.  à  ce  nom. 

par  ordre  chronologique  pour  les  princi-  -    De  Charles  tV,  empereur  d^ Allemagne 

pales  puissances  de  TEurope  au  moyen  âge  (remarquable).  V.  au  nom  dece  prince. 

nous  a  décidé  à  en  dresser  une  nomencla-  —  De  Constantin,  d'une  forme  singulière, 

turc  par  ordre  alphabétique,  soit  de  noms  donnant  Tidée  de  petites  bornes  superpo- 

de  personnages  k  qui  elles  sont  attribuées,  sées  et  terminées  par  une  croix.  Y.  au  nom. 

soit  par  toutes  autres  désignations  locales,  —  De  cordes  présentée  par  un  ange  au 

historiques,  monumentales,  de  forme,  de  s  re  Ënguerrand  de  Marigny,  Bas-relief  de 

matière,  etc.,  qui  puissent  faciliter  les  re-  Téglise  d'Ëcouis,  xv*  siècle.  Millin,  Antiqui- 

cherches.  tés  nationales,  1. 111,  n°  28;  pi.  iv,  n**  3,  édi- 

->-  IVÂgilulfe  roi  des  îx^mbards,  ouvrage  tion  Barba,  in-4'',  p.  50,  pi.  xviii,  fig.  i. 

célèbre  du  y'  ou  vi*  siècle  environ  (1).  Le  Crucifère.  Pour  connaître  rorigîne  et  les 

cercle  est  formé  de  42  niches  d'architecture  variétés  de  ce  genre  de  couronne,  Y.  les 

lombarde  ou  romane,  renfermant  chacune  planches  de  l'ouvrage  de  Du  Cange,  Fami^ 

une  figure  assise  d'apôtre;  on  y  voit  une  liœ  hyzantinœ ,  et  les  textes  qui  s'y  ratta- 

inscription  en  lettres  d'or  émaillee.  Ce  mo-  chent  et  au  mot  Coronà  dans  son  Glos^ 

nument  aussi  précieux  que  remarquable  est  saire  (2).  Les  collections  de  sceaux  français, 

publié  dans  plusieurs  oyvrages dont  les  plus  anglais,  etc.,  offrent  des  formes  variées  de 

importants  sont  :  d'Agincourt,  Scjalptare,  couronnes. 

pi.  XXVI,  n""  7;  Muratori,  Aniiquitates  ItOr  Couronne  dV  (Ordre  de  la).  Y.  les  histoi- 

liœ,  1. 1,  planche  de  la  p.  460  ;  Fumagalli,  rcs  des  ordres  de  chevalerie  de  Héliot,  Bar, 

Vella  anticha   Longo  ^bardico  Milanese ,  Schoonebeek,  etc. 

1. 1,  p.  1,  qui  en  donne  une  très-belle  gra-  Couronne  de  fer  servant  au  sacre  des  rots 

Yure;  ¥rîs\,  Memorie  diMonza,  iAyp\,  y i^  d'Italie,  vers  le  vu*  siècle.  D'Agincourt, 

p.  42.  Sculpture,  pi.  xxyi,  n*J  9  et  42;  Frisi,  Aie^ 

—  De  divers  princes  de  TAllemagne,  pu-  morte di  Monza^  in-4''  ;  Muratori,  Anliqui-' 
bliécs  par  ordre  chronologique  dans  l'ouvra-  tates  Italiœ,  t.  I,  planche  de  la  p.  451; 
ge  intitulé  :  de  Sigillis  Allemanorum  sive  Genisto  Fontani,  de  <)orona  ferrea,  Rome, 
Germanorum,  1  vol.  in^ol.,  par  Josep.  Mich.  4747,  in-4°  avec  planches. 

Heineccius.  Plusieurs  couronnes  de  rois  de  France, 

—  Des  rois  d'Angleterre ,  placées  par  or-  tels  que  Lothaire,  Charles  le  Chauve,  etc. , 
dre  chronologique,  Encyclopedia  ofantiqui-  sont  cravées  aux  noms  des  personnages  à 
tics,  etc.,  Fosbroke;  Lond.,4843,  in-S"*,  1. 11,  qui  elles  appartiennent.  Y.  aussi  les  suites 
planche  de  la  p.  762,  d'après  celles  données  des  sceaux  ,  les  tombeaux  publiés  dans  les 
dans  le  grand  ouvrage  Fetusta  monamenta  ouvrages  cités  à  ces  deux  indications. 
Magnœ  Brilanniœ,  Carter ,  Strutt,  etc.,  et  Couronne  dite  mitra,  posée  par  un  cvéque 
tous  les  ouvrages  indiqués  au  mot  Angle-  sur  la  tète  du  roi;  miniature  du  poëme^^r- 
TERRE.  men  de  motibus  siculis,  du  moine  d'Ebulo. 

-  D'un  roi  des  Bulgares,  miniature  d'un  (monument  du  xir  siècle).Y.  Sicile. 
manuscrit  du  XIII*  siècle;  d'Agincourt, /'ei/i-  — Dite  murale,  ornée  du  monogramme 
lure,  pi.  VI,  n**  3.  du  Christ.  Baron ius,  Annales,  t.  lil,  p.  576. 

—  De  Baudouin,  empereur  de  Constanti*  Voir  aussi  l'ouvrage  intitulé  :  de  Kalen- 
nople.  V.  à  ce  nom.  dario  et  cyclo  Cœsaris  ac  de  paschali  ca- 

-  De  Charlemagne  et  conservée,  dit-on,  à  none  sanct.  Hippolyti ,  in-4* ,  par  Nicolaus 
Aix-la-Chapelle;  publiée  par  Millin,  Foyage  Allemanus  ;  Rom.,  4773,  pi.  xii. 
d'Italie,  t.  1,  planche  de  la  p.  84.  —  Des  princes  d'Orient.  Y.  les  monnaies 

Autre  du    même  prince;    d'Agincourt,  byzantines  publiées  par  Du  Cange,  le  baron 

Sculpture,  pi.  xxvii,  n°  23.          ^  Marchand,  M.  de  Saulcy,  etc.,  et  au  mot 

Autre  conservée  au  trésor  de  Nuremberg;  Byzance  tous  les  ouvrages  que  nous  signa- 

Willemin,  Monum,  inéd,,  pi.  23 ,  par  Mont-  Ions. 

(i)  Ce  monamenl  inappréciable  et  si  précieux  pour  cela  serait  totalement  inconnu.  Millin  en  donne  une 

l'histoire  de  l'art  et  des  usages  de  l'antiquité  n'existe  description  détaillée  dans  son  Voyaqe  du  Milanais  , 

plus.  Apporté  à  Paris  par  le  premier  consul  à  la  suite  i.  T,  p.  367  et  suiv.  V.  aussi  ce  qu  oii  en  dit  dans  le 

de  ses  campagnes  d'Italie  et  impitoyablement  fondu  8*  volume  du  iia^asinyiiioresqut,  p.  320. 

sans  profit  par  les  brigands,  auteurs  du  vol  audacieux  (2;  Sur  l'origine  et  la  forme  des  couronnes,  voir  Ma- 

commis  en   180I  au   cabinet  des  médailles  prés  la  cri,  Hierolexicon  ;  Fabricius,  Bibliolheca  antiquariu; 

Bibliothèque  royale  de  Paris  qui  a  fait  de  si  grandes  Morcri,  article  Couronnes,  cite  la  savante  disserialion 

perles  à  cette  époque,  elle  n'existe  plus  que  dans  quel-  de  Du  Can^edaiis  son  Glosxaire;  Millin,  Dictiùnnairv 

ques  ouvrages  où  elle  est  heureusement  gravée.  Quelle  des  beaux-arts,  1. 1  ;  les  Dictionnaires  de  diplomati- 

reconnaissance  ne  doit-on  pas  à  ceux  qui  ont  eu  que.  Y.  à  ce  mot. 
l'heureuse  idée  de  faire  dessiner  ce  monument  qui  sans 
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—  En  forme  de  reliquaires.  V.  au  mot    de  la  conrçnne  de  France,  t.  H,  pi.  ccxîvi, 


JIeliquaiçes. 

~  De  Sigismond ,  empereur  d'Occident. 
Willemin,  Monaments  franc.  inéd\,  pi.  xxyi, 
cl  pag.  \%  du  texte.         ,  • 

• — De  Ja  Vierge  Marie. 
•    Nous  citerons  comme  remarquables  celles 
dedivers  tabU?aux'  des  xi%  xii*  et  xiir  siè- 
cle, du  cabinet  de  M.  Artaud^  à *Paris,  pu 


ccxxTii ,  représente  la  cour  de  François  I". 


COURS. D'AMOUR  (4).  —  J)eux  curieuses  . 
sculptures  en-  ivoire  du  xiii*  au  xiv*  siècle, 
semolent  représcnlcr  ce  genre  de  réunion. 
Trésor  de  namismçtiqne,  sculpture,  bas*re- 
liefg,  ornements,  etc.,  pi.  xxxix,  n""  1,2.'^ 
\oir  aussi  Chevalerie,  Jeu^x  FtORAux', 
bliéi»  par  M.  Challamel,  sens  ce  titre  :  Peifi"    SonCe  d'un  chevalier,  Palinods. 
ires  primitifs,  i  vol.  in-4'';  du  \uv  au  xiv*       Très-belle  sculpture  en  ivoire  du  xiii*  ou 
siècle^  du  tableau  ^e  Fiesole,  connu  sous  le    xiv*  siècle  du  musée  de  Darmstadt  ,*  repré-- 
tilrc  :  t^ouronnement  de  la  Vierge.  V.  au    sentant  sur  un  couvercle  de  boîte  diverses 
mot  Couronnement  Feigslicatioq  de  la  pein-    scènes  «qu'on  peut  re*garder  coinine  se  ratta-  • 
ture;  d'on  autre  tableau  dju  xivc  siôfele,  rè-    cbanfràcegcnredesujet.V.  la  planche \iii  de 
produit  par  d'Aglncourt,  Peinture,  pi.  cxiv,    l'ouvrage  de  Fr.  Hub.  Muller,  intitulé  :  Zfey- 
n"  5,  très-remarquable.  trage  ziir  teuischen  kunst,  etc.,  ou  Recueil 

.    '  de  matériaux  pour  l'histoire  de  l'art  en 

COURONNES.  —  Nom  d'une  espèce  de    Allemagne,  în-4°,  2'  partie. 
lustre,  dont  nous  donnons  des  exemples  au 

motCoRONA.  1  COURS  servant  d'entrée  aux  monuments, 

tels  qu'églises,  palais,  hôtels,  maisons,  etc. 
COURONNES  FERMÉES.  —  Le  premier  Cour  dite  de  Pilaie,  à  Bologne.  D'Agin- 
exemple  de  ce  genre  de  couronnes  date,  court,  pi.  xxviii  de  la  section  Architecture, 
dit-on,  de  4517,  époque  où  la  princesse  — Des  cloîtres  Saint-Jean-de-r^tran,de 
Claude  de  France,  fille  de  Louis  XH,  fit  son  Sain t-Paul-hors-d es-Murs,  du  monastère 
entrée  à  Paris.  Essai  sur  les  costumes,  par  de  Sainte-Scholastique,  à  Rome,  de  l'église 
Maillot  et  Martin,  atlas  du  5*  vol.,  pi.  lxxx,  Saint-Ainbroise,  à  Milan,  etc.  V.  aux  noms 
n°  2.  de  ces  divers  monuments  l'indication  des 

planches  qui  les  représentent. 


COURONNES  SYMBOLIQUES  tenues  par 
une  main.  —  Ciampini,  Fêtera  Monumenta, 
t.  H,  pi.  XVI,  XXIX,  xxxii,  XXXV,  xxxvii,  LU, 
LUI. 

—  Entre  les  mains  de  saints  et'de  vierges, 
mosaïques  de  l'église  de  Ravenne,  vi*  siècle. 
Ciampini.  Fêtera  Monumenta,  t.  Il,  pi.  des    pi.  lix,  n"*  2. 
p.  95,  99,400.  -—  Du  château  Gaillon ,  en  Normandie. 

Autres,  ib.,  pi.  xxx,  xxxiii,  xli,  li,  lu.    V.  ce  nom. 

—  Du  château  deBIois,  d'Anet,  deCham- 

COURONNÉS  (  Les  neuf  hommes  ).  —  Vi-    bord,  de  Chenonceau,  de  l'hôtel  du  Bourg- 
Irail  de  l'église  de  Saint-Denis,  époque  de    Iheroulde,  à  Rouen,  de  la  Couronne  d'or,  à 


des  Lions,  palais  de  l'Alhambra,  à  Gre- 
nade. V.  toutes  les  descriptions  de  l'Alham-p 
bra  que  nous  citons  à  ce  nom. 

—  Du  palais  Saint-Marc,  à  Rome.  D'Agin- 
court,  Architecture,  pi.  liv,  n°  34. 

—  Du  palais  Farnèse ,  même  villp ,  ib.. 


SugeiC-  V.  au  mot  Neuf  (les). 

COURRIERS  ou  COUREURS  de  la  mai- 
son du  roi.  V.  CURSORES  REGIS. 

COURS  ou  intérieurs  de  palais  des  empe- 
reurs, rois,  pripces,  des  papes,  etc.  V.  les 


a 
Paris.  V.  aux  noms  de  ces  divers  monu- 
ments. 

—  De  l'ancien  palais  abbatial  de  Saint- 
Ouen.  Album  du  Sommerard ,  pi.  iv  de  la 
9*  série. 

—  De  l'ancien  archevêché  d'Évreux , 
Foyage  pittor.  en  France,   Taylor  et  de 


mots  Cérémonies  ,  Couronne  ,  Dignités,  Of-  Caiïleux  {Normandie},  pi.  ccxxv. 
FiciERS,  etc.  Magnifiques  cours  de  la  Bourse,  à  Anvers. 

Une    peinture  allégorique    publiée   par  V.  Bourses  et  h  Anvers. 
Montfaucon,  Monuments  de  la  monarchie       — Du  palais  de  l'archevêché,  à  Liège. 

française,  t.  IV,  pi.  xxxv,on  dans  le  Trésor  V.  à  ce  nom. 

(I)  C'est  sans  doute  la  même  chose  que  les  Puys     les  aulcurs  qu'il  cîlc  dans  les  notes.  Essai  sur  les  cours 
d'amour  dont  les  plus  célèbres  élaicni,  vers  les  xii*"  et     d'amour,  par  lo  baron   Ferdinand  de  Roisin,  in-8*; 

Lille,  iSi'i,  déposé  à  la  bibliolhèque  du  comité  des 
arts  et  monuments  ;  ^oblesse  el  chevalerie  de  Flan- 


XIII*  siècle,  ceux  de  Dcauvais,  d'Amiens,  de  Caen, 
de  Dieppe,  de  Rouen,  de  i'Âriois  cl  de  Valencîennes. 
Voir  a  ce  sujet  la  Dissertation  sur  l'état  de  "  la 
poésie  en  France  par  M.  de  Roquefort,  dans  les  xn^  et 
XIII*  siècle,  1  vol.  io-S*,  p.  93  et  suivantes,  et  tous 

Tome  L 


dre,  d'Artois,  etc.,  par  F.  Roger  et  Dulbois,  in- 
Amiens, 18 «3,  S  L. 
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GOUTANCES.*—  U  cathédrale  ést.pabBée 
par  Alex,  de  La  Borée ,.  Description  de$ 
COURTENAY.  —  Seigneur  de  ce  nom,  re-   principaux  monuments  deAa  France ,  t.  Il, 
pré$entéàchev^l,nguredtixiv'siècle,7V^«or    pi.  ci.xxvf. 

de  la  couronne  de  France,  t.  II,  pi.  clx«v,  Dans  VAlhnm  dç  Varl  au  moyens  âge,  par 
diaprés  celle  donnée  pur  Montfaucôn  iJans  M.'  du  Sommcrard ,  pi.  ii  du  chap.  IV, 
sa  Monarchie  frahçaise ,  l.  III,"  pi.  lvii,  ii°5.    iO^'série. 

•  Pierre  de  Courtcnay,*  seigneur  français,       Une  des  galeries   extérieures   de   cette 

empereur  de  Gonstaniinopie,^  recevant  la  «église  se  notnaie  la  galerie  de  *Tancrède, 

communion   des   mains  au  pape.  Y*'  Ho-    à  cause  des  statues  des  seigneurs  de  ceiiom 

'  NORÉ  III.  qui  faisaient  rornement  de  ce  lieu  avant 

Adélaïde  de  Courtcnay,  figure  de  cette    les  destructions  de  89  (1j. 
pripcesse  dans  Thistoire  de  la  famille  de  ce       Toutes  les  vues  de  cette  église,  Vcunies 
nom,  par  4u  Bouchet,H  vol.  in-folio.  dans  là  -  Topographie  de  la  Frlmce,  Caht- 

Monnaies  de  cette  famille.   V.  de  Sauley.    net  des  estampes,  à  Paris  (2),  et  dans  notre 
Claêsem€hlde8mQnn»byzantin€it,iïi^'*yp\aii-    Collection  déjà  souvent  cUée. 
che  xxxiyn*»*2,3,4. 

COUTEAUX.  —  De  table,  de   chasse  ^t 
COURTINES.  — .  Espèce  de  rideaux.  V.  au    autres. 


mot  Chambres,  Lits. 

Dites  reliées,   Mbum  du   Sommerard , 
pL  XXIX,  4*^*  série,  xv  siècle. 

COURTINES,  portions  de  remparts.  — 
Du  château  de  Beaucaire  et  autres.  Instruc- 


Eucharistique (5),  gravé  dans  les 

OpnscoH  d^Allegranza,  1  vol.  in-4*,  pi.  m. 
Sur  le  manche  sont  gravés  les  12  mois  de 
Pannée.  Ce  monument  parait  être  du  xr 
ou  XI  r  siècle. 
—  De  Técuyer  tranchant  de  Philippe  le 


lions  du  comité  des  arts  et  monuments  (^r-    Bon,  duc  de  Bourgogne,   Willemin,  AIo- 


chitecture  militaire)^  in-4<>;  Paris,  1843, 
planches  des  p.  46  et  suiv. 

Et  tous  les  livres  que  nous  citons  aux 
mots  Art  militaire  ,  Architecture  mili- 
taire ,  Forteresses,  Remparts,  etc. 

•  COURTRAY.  —  Hôtel  de  ville  de  Cour- 
tray,  pi.  i  du  magnifique  ouvrage  intitulé  : 
Picturesque  shetches  in  Belgium  and  Ger- 
manu,  par  L.  Haghe,  texte  en  anglais,  in'4°; 


numents  inédits  du  xiv«  siècle,  f.  U, 
pi.  CLXXix  (4).  Autre  du  Musée  du  Som- 
mcrard ,  Atlas  des  arts  au  moyen  âge , 
pi.  1,  chap.  XV,  et  pi.  i  des  chap.  XX  à  XXV. 
Autre  du  xvi*  siècle.  Album,  pi.  xxi  de  la 
4«  série. 

—  Du  xvi«  siècle,  Willemin,  Monuments 
français  inédits,  t.  Il,  pi.  cclxxxiv. 
Autre,  même  ouvrage,  pi.  cclxxxix  (5). 
Autre  portant  gravé  sur  la  lame  le  bene^ 
Lond.,'1840.  On^y  voit  une  cheminée  dont  dicité,  avec  le  plain-chant,  même  siècle.  Ce 
les  sculptures ,  du  \\*  sic '.le,  sont  une  vé-  couteau  qui  appartient  au  Musée  du  Louvre 
ritable  broderie.  Y.  la  Topographie  de  la  est  gravé  dans  le  9<*  volume  du  Magasin 
France  au  Cabinet  des  estampes  à  Paris.         pittoresque,  p.  512. 


COUSSINS.  —  D'un  beau  travail,  placé 
sous  la  tête  d'une  statue  de  Gaston  de 
Foix  couché  sur  sa  tombe.  Willemin,  Mo- 
numents inédits,  ni.  cciv. 

— Sous  les  pieas  des  empereurs  et  des  im- 
pératrices d'Orient.  V.  à  ces  deux  mots  et  h 
Scjppedakeun. 

COUSTE.  —  Dit  aussi  couvertoire  ou  cou- 
verture de  lit.  Y.  au  mot  Lits. 


COUVENTS.  -  TiCs  miniatures  du  Méno- 
loge  des  Grecs  offrent  plusieurs  scènes  pri- 
ses dans  l'intérieur  de  couvenls  grecs  (6). 

Voir  l'ouvrage  en  question,  édition  gréco- 
latine  du  Vatican,  p.  3, 8, 38, 40,  56, 6d,  75, 
76,  n,  98.  Celle  de  la  p.  102,  dont  les  détails 
sont  curieux ,  p.  108, 120,  125, 141.  ici  la 
forme  du  cloître  est  bien  déterminée. 

Vue  du  couvent  des  Studites  où  arrive 
saint  Théodore,  ib.,  p.  181. 


(1)  L'atnéde  C6U«  famille  fui  fondaleor  de  la  cathé- 
drale en  qnpsiion  vers  le  m''  siècle.  M.  de  Caumont 
donne  des  détails  trcs-étenilus  sur  celle  église  dans  la 
4^  partit;  de  son  Cours  d'anliquiiéê  monimenlales, 

r>'  ai8  Pl  suir.  V.  aussi  le  Némoire  inséré  au  i*"'  vo- 
urne  drs  Mémoires  de  la  société  des  antiquaires  de 
Normandie. 

(2)  Dibdin  dans  le  3*  Tolame  de.  srs  Voyages  en 
Frofice,  p.  2ji,  3i5.'JiO,  3i7à  233,  donne  des  déiails 
inléressauls  sur  une  suite  do  dessins  de  celte  église 


déposés  aux  manuscriu  de  la  Bibliothèque  royale  de 
Paris. 

i3)  N'ayant  trouvé  aucun  autre  monument  de  ce 
genre,  et  ne  connaissant  aucun  ouvrage  où  il  en  soit 
qui'Slion,nous  renvoyons  au  icxte  du  traité  dAllegrania 

1,4;  Le  texte  de  M.  Potlier,  même  volumt*.  p.  18.  est 
rempli  de  détails  curieux  i>ur  les  usages  die  Tépoqae. 

(s;  Même  ouvrage,  p.  63 

(6)  Sur  la  vie  intérieure  des  couYents,  Toir  ao  mol 
HonASTsaKS  tous  les  documcats  q|iii  y  aooi  réaiûs. 
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ÂoiresnoYt  désigné^,  maïs  d^un  bel  aspect,- 
p;  194;  198,  205. 

Sujets  tjfés  de  la  vte  cénobitique  ;  on  y 
voit  des  consécrations  de  biens  ou  de  per- 
sonnes, .prises  d'habits,  etc.  Willemin,  AIq- 
^naments  franfais  inédits,  t.  f,  pi.  cxliti. 

D\Agincourt  donne  aussi  plusieurs  sujets 
de  ce  geni^  que  nous  avons  signalés  aux    et  à  Gouttières,  Courtines,  etc. 
mots  Abbés,  BÉNÉDrctiONS ,  Consécratiotvs. 

Suite  de  ritraux  de  l'église  des  Feuillants 
de  Paris,  ofrraht  divers  su jçte'de  la  vie  inté- 
rieure du  cloître  on  couvent  de  cet  ordre, 
Millin ,  Jintiquités  nationales,  t.  I ,  art.  V, 
jç\.  VI  h  xr,  et  Texpiication ,  p.  46  à  74. 


—  D'un  beau  calice  ou  peut-être  d'un 
saint  ciboire  du  xvr  siècle.  Atlas,  pi.  m  du 
chap.  XIV. 

COUVERTOIRES  (4),  ou 

COUVERTURES  de  lits  (2).  -  V.  à  Lits 
à  Gouttières  ,  Courtines,  etc. 

COUVERTURES  de  livres  (S).  -  Ciampini, 
Veiera  Monnmenta ,i,  I,  pi.  xxXvii,  donne, 
d'après  Guy  Poncirole  (  Historia  orienialis 
et  occidenialis) ,  un  ou  deux  exemples  de 

volumes  avec  reliure, qui,  du  reste,  n'ont 
Veîr  encore   tous    les  monuments  que    rien  de  remarquable. 

neus  citons  aux  mots  abbayes,  âcgcstins,  Parmi  les  plus  anciens  monuments  de  cou- 
Carmes,  Célestins,  Chartreux,  Monastères,  verlures  de  livres  avec  ornements  sculptés. 
Réfectoires^  Salles  capitulaires,  etc.  nous  citerons  celle  d'un  évangéliaire  de  la 

cathédrale  de  Monza ,  ouvrage  du  v  on 

COUVERCLES.  —  De  coffrets,  de  coffres,  vi«  siècle,  formée  de  deux  plaques  en  or, 
de  coupes  ou  toute  espèce  de  vases  de  ce  avec  des  sculptures  entremêlées  de  camées' 
genre,  de  ciboires,  de  sarcophages,  urnes,    publiée  dans  les  Memorie  di  Monza,  par 

—  D'un  cercueil  chrétien,  assez  remar-    Frisi,  t.  Ilï,  pi.  xiv.  V.  Transfiguration. 
quable.  V.  au  mot  Luc.  Autre  du  même  siècle  ou  environ,  publiée 


Marc,  à  Venise.  V.  Fonts  de  baptême,  Saint-  même  auteur  dans  son  Foyage  en  Piémont^ 

Marc  de  Venise.  t.  II,  p.  575. 

—  Très-curieux  d'une  corne  ou  oTifant,  --  De  Tévangéliaire  trouvé  dans  le  tom- 
dont  nous  donnons  l'indication  au  irtot  beau  de  Charlemagne  à  Aix-la-Chapelle,  re- 
Cornes.  V.  celle  dite  eornu  OldeAburgicnm,  produite  sous  le  n**  47  de  la  planche  publiée 

Très-beaux  couvercles  de  deux  coupes  en  dans  le  3»  volume  des  Délices  des  Pays^ 

émail,  par  Jacques  Courtois  de  Limoges,  sur  Bas,  article  jiix-la^Chapelle. 

lesquels  l'artiste  a  représenté  sur  l'un  le  pa-  —  D'un     codex    S»    Eduvi ,    vers     le 

radis,  la  création  d'Adam ,  etc.;  sur  l'autre,  xi»  siècle,  gravée  en  tête^'un  livre  intitulé  : 

le  péché  du  premier  homme,  sa  punition  Dissertatio  sœcalaris  de  re  litteraria  cœno- 

et  sa  pénitence.  Atlas  des  arts  an  moyen  hii  Sancti  Michaelis  Inneburgensis,  par  le 

dae,   de  M.  du  Sommerard,   pL  m  du  père  J.  Lud.  Lev.  Gebhard,  in-4%  1755, 

chap.  IX.  V.  le  m  43.  On  y  voit  une  figure  de  Jésus- 

—  D'un  coflVet  à  huit  pans,  orné  de  sculp-  Christ  assis  dans  un  grand  nimbe. 

tnres  en  ivoire,  représentant  des  anges  et  Autre  des  plus  remarquables ,  d'un  texte 

divers  sujets  historiques  et  chevaleresques,  d'évangéliaire  donné  par  la  sœur  de  Charle- 

Atlas  des  arts  an  moyen  âge ,  planche  uni-  magne,  l'abbesse  Adda,  au  couvent  de  Saint- 

que  du  chap. XXI.  Maximin  de  Trêves.  On  y  a  représenté  en 

—  D'un  beao  coffre  sculpté  en  ivoire,  AU  peinture  la  donatrice  Ada ,  tête  magnifique 
Mijn  du  Sommerard,  4"  série,  pi.  xn.  coiffée  d'un  voile;  Charlemagne  couronné 

Autre  ii.,  pi.  x  de  la  7*  série,  et  dans  de  lauriers,  et  ses  trois  fils.  Au-dessous 

VAtïas,  pi.  indu  chap.K.  deux  grands  aigles.  Le  tout  dans  un  riche 


(0  V.  les  deuils  donnés  par  Pollier  sur  les  plan- 
ches de  Willemin,  t.  Il,  p.  26,  21. 

m  Dibdin,  i.  III,  Voyafjes  en  France,  p.  I5i,  ci  le 
coniroe  un  exemple  rt'mar(^uablc  de  ce  genre  dameu- 
blcment  la  couverture  du  lit  sur  lequeF  nn'urt  sainte 
Lucie  V  Id  spipndide  miniature  du  bréviaire  dit  de 
lîedford.  Bibliothèque  royale  de  Paris,  aux  manu- 
scrits I  vol.  in-4°,  vers  le  milieu  du  livre. 

(Z)  Les  auteurs  dans  lesquels  on  peut  trouver  des 
docaments  sur  celte  invention  sonl  résumés  d  une 
manière  savante  par  d'Aginçourl,  Bhimre  de  Part, 
L  VI   p.  t07.  Il  pense  que  le  grec  Pbilialio  esl  Tm- 


ventenr  des  premières  reliures.  Gori,  dans  son  Traiié 
des  divtyques,  ûonne  de  curieux  détails  sur  les  divers 

firocédés  employés  par  les  anciens  pour  couvrir  les 
ivres;  il  pense  que  beaucoup  de  ces  couvertures 
étaient  primitivement  des  diptyques,  et  Mariorelli  en 
cite  plusieurs  preuves  p.  28i  de  son  ouvrascc  inuiulé- 
Theca  regia  Calamana,p.  229.  ns,  t  I,  |ib.  dt  Forma 
libror.  lannornm.  M.  I  abbe  Cahier  nous  apprenJ  que 
le  savant  Cassiodore  a  vail  dessiné  lui-même  plusieurs 
soécimens  de  reliures,  etc.  Annales  de  pfaiosouhte 
chréiietme,  l.  XIX,  p.  321.  V.  aussi  les  deuils  dounés 
au  mot  Liv&ES. 
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encadrement  orné  de  pierreries  et  d^orne-  .  Cette  couverture  est  sans  doute  la  même 
nîents  arabesques.  En  bas  est  écrit:  ^cAates  que  cellç  publiée  par' le'  docteur  G^etaucK 
gemma  qaœ  effigiem  Adœ  anciUœ  Christiet    Bugali  dans  .les  Alemorie  di  santo  Çelso , 


^sororis  CiroU  Magni  cam  tribus  ejus  ut 
videtar  filiis  reprœsentat.  Cette  couver- 
ture est  très-bien  gravée  dans  le  Foyage 
littéraire  de  deux  bénédictins ,  intitulé  :  Se- 
cond voyagé  littéraire,  p.  290. 
Voir  au  nom  Ada  divers  autres  détails. 


p.  2i5,  Qt  par  lé  comte  Giulini,  Alemorie  di 
Milano,  t.  III,  p.  410,  et  par  Gori,  Thesau' 
rùs  diptyçhoram,  l.  III,  p.  ^58,  pl.'sxxi  et 
XXXII.  .  .        '    .  . 

•  Ma^gnifique  ccfuverture  de  YEçangèlista^^ 
r/am  donné  par  l'arche véqué  Aripert  à  ré-' 

—  D'un  autre  évangéliaire  manuscrit  du  glise  de  Milan  vers'lexi*'  siècle, représentant 

ix^  siècle  ou  environ,  appartenant  à  la  6î-  la  Pa^ion de Jésqs-Christ, exécutée  crvmosaî- 

bliolhèque  royale,  n"  99.  Sur  Tun  des  côtés  que*et  pi!3r,res  prÔcieuses,  avec  /le  Tpr  et  dç 

sont  représentés  plusieurs  sujets  de  la  vie  I  argent  mélangés.  Ce  curieux  monument  ap- 

de  Jésus-Christ ,  entourant  une  grande  fi-  partjenX  au  trésor  de  la  cathédrale  de  Milan ,.  ' 

gure  de  saint  Mathieu.  Au  bas  est  figurée  et  se  trouva  décrit  par  M.  Millin,  Foygges 

l'Entrée  à  Jérusalem,  la  Samaritaine^  I^zare  dans  le  Milanais,  1. 1,  p.  64;  et  par  Giuliiu, 

sortant  du  tombeau,  enveloppé  de  baude-  qui  en  donne  une  gravure  dans  ses  Mémo- 

lettes  à  la  manière  des  momies  d'Egypte,  rie,  t.  III,  p.  410. 

Sur  Tautre  côté,  une  figure  de  ia  sainte  Celle  du  Sacra  mental  re  de  Metz,  don  tle$ 
Yierge  assise,  tenant  l'enfant  Jésus;  autour  importantes  sculptures  en  ivoire  représen- 
de  la  figure  principale ,  divers  traits  de  la  tent  diverses  actions  de  la  liturgie  (2). 
vie  de  Ta  sainte  Vierge.  Toutes  ces  sculp-  Les  petits  bas-reliefs  qui  composeiit  cette 
tures  rappellent  celles  des  sarcophages  des  sculpture  sont  publiés  dans  le  Trésor  de  no- 
catacombes  des  premiers  siècles,  i^s  sculp-  mismatiqiie,  V.  au  mot  SACRAMENTAïaE  de 
tures  de  colle  magnifique  couverture  sont  Metz  les  détails  aue  nous  en  donnons  d'a- 
gràVées  dans  îe  Trésor  de  numismatiqaé ,  près  le  texte  de  M.  Ch.  Lenormant.  Ce  mo- 
volume  intitulé  :  Bas^relrefs  et  ornements ,  nument  parait  dater  du  x*"  ou  du  xi«  siècle. 
.10'  série,  2"  classe,  2®  partie ,  pi.  ix,  x,  xi.  —  De  l'évangéliaire  de  Charles  le  Chauve, 
.Bl.  Ch.  Lenormant,  à  qui  l'on  doit  la  des-  dont  le  manuscrit  appartient  à  la  Biblio- 
cription  de  cette  sciilpture,  entre  dans  les  thèque  royale  de  Paris.  Dibdin,  t.  III, 
plus  grands  détails  à  ce  sujet  (1).  p.  129  de  ses  Foyages  en  FraijkCe^  en  donne 

Autre  couverture,  ivoire  byzantin  répré-  une  description  assez  détaillée  ;  cette  sculp- 


scntant  saint  Démétrius.  Collection  de  M.  le 
comte  de  BaStard,  publiée  dans  le  Trésor  de 
numismatique ,  même  classe  et  même  série , 

pi.  XXXVII. 

Autre  du  xir  siècle  environ,  représen- 


ture  est  du  x*  ou  xr  siècle. 

—  Du  psautier  de  Charles  le  Chauve, 
même  époque  et  même  bibliothèque^  On  y 
voit  des  hommes  et  divers  animaux.  V.  en- 
core Dibdin,  même  volume,  p.  128,  et  BibUo- 


tant  l'Ascension  detésus-Christ;  aux  quatre  thèque  royale,  manuscrit  n""  IISO 

coins,  les  évangélistes  en  médaillons;  dne  Ornement  d'une  couverture  de  livre  du 

bordure  en  feuilles  de  chardons  encadre  le  xip  siècle  environ,  publié  par  d'Agincourt, 

volume.  Publiée  dans  l'ouvrage  de.Gcrbért,  Histoire  de  l'art  (Peinture)y  pi.  li,  n'2. 

Fétus  litargia  allemanica.              .  —  De  Tévangéliaire  de  saint  Eusèbe  de 

Le  trésor   de  l'église  de  Milan  possède  Vercei lies  en  Piémont,  sculpture  en  or  et  en 

une  couverture  composée  de  ^  morceaux  argent,  style  byzantin.  D'un  côté,  la  figure 

d'ivoire,  dites  les  Tablettes  de  Milan,  repré»  de  Jésus- Christ  dans  un  nimbe  ou  disque; 

sentant  plusieurs  sujets  de  la  vie  de  Jésus-  aux  quatre  coins  les  animaux  symboliques 

Christ;  aivers  symboles  chrétiens,  des  sujets  des  évangélistes;  sur  Tautre  la  figure  de 

de  la  sainte  famille  dont  Millin  donne  une  l'évêque  Eusèbe,  publiée  dans  le  Thésaurus 

ample  description  dans  le  1"  volume  des  diptychorum  de  Gorl,  t.  III,  p.  22. 

Foyages  dans  le  Milanais,  p.  G2,  et  les  gra-  Autres  moins  importantes;  mêmes  ouvrage 

Tures  qu'il  indique  de  ce  monument.  et  vol.,  p.  128  et  140. 


(!)  Dibdin  qui  parle  de  cette  reliore,  p.  I40(1a  3*to- 
lumcdeses  Voyages  en  Fritnre,  désigne  le  manuscrit 
60U»  le  litre  de  Lioer  ifeneraiionls  Jesu  Ckrisii,  etc.; 
il  pense  que  lacouveriurep6urraii  bien  élrc  aussi  an- 
cienne que  le  manuscrit.  Après  le  célèbre  Codex  Cla- 
iomonttmus,  c'est  le  plus  ancien  manuscrit  do  la  Bi- 
bliothèque royale  de  Paris;  il  renferme  rËvan(;ile 
saint  Matthieu  qui  commence  par  ces  mots  :  Liber 
generationis  IIIS.  XTS;  mais  ce  titre  que  lui  donne 
Dibdin  est  erroné,  car  il  d'y  q  pas  de  manuscrits  com- 


mençant ainsi  h  la  Bibliolhèqne  royale,  c'est  tout 
simplement  un  évaneéliairc  commençant  par  le  lÎTre 
de  la  Généalogie  de  Jésus-Christ. 

(2)  On  voit  d'après  quelques-uns  de  ces  bas-reliefs, 
dit  M-  Ch.  Lenormant. que  Tintenlion  de  l'arlisle avait 
été  d'établir  un  parallèle  entre  les  actions  de  Jésus- 
Christ  cl  les  cérémonies  de  la  messe:  maisque  n'ayant 
pu  exécuter  cette  idée  Jusqu'à  la  fin  de  son  iraTail,  il 
a  abandonné  sou  premier  plan  pour  ne  plus  s'occoper 
que  des  seules  cérémonies  de  la  liturgie. 
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Couverture  d'une  Bible  dite  de  Sonvigny,  servi  aux  cérc^monies  du  couronnement  des 

du  XI'  siècle  environ ,  appartenant  à  ia  bi-  rois  anglo-saxons/ 

bliolhèque  publique  de  Moulins,  composée  Autre  d'un  ]^>angi1e  manuscrit  de  saint 

de  chimères  ou  oiseaux  fantastiques  enrou-  Mathieu,  qui  date  du  ix'  ou  x*"  siècle  (1) , 

lés,  et  d^un  encadrement  formé  de  plantes  et  publiée  par  Bianchini  dans  ses  P^indiciœ 

et  fleurs  enlacées,  dans  le  style  byzantin,  canon,  scripturarnm,  ou  dans  rEvangelia- 

d'une  pureté  et  d'une  finesse  d'exécution  riam  quadruplex,  in-folio,  pars  2",  t.  II. 

remarquables.  Elle  a  été  publiée  dans  Tou-  Gori  la  donne  aussi  dans  son  Thésaurus 

vrage  mtitulé  :  Vjincien  Bourbonnais ,  in-  dipiychorum,  t.  III,  p.  22. 

folio,àMoulins, Desrosiers, éditeur;  et  dans  Trois  belles  couvertures   de  livres  dû 

le  Trésor  de  numismatique  et  de  glyptique,  w"  au  xiii*  siècle,  publiées  par  M.  du  Som- 


vol.  intitulé  :  Becueil  général  de  bas-reliefs, 
d'ornements,  etc.,  in-folio,  pi.  lx. 

Couverture  d'un  évangéliaire  ou  épistolier 
de  Téglise  Saint-Jean  de  Besançon,  xi'  siè- 
cle. Trésor  de  numismatique,  vol.  intitulé  : 
Ornements,  bas-reliefs,  etc.,  2" partie, pi.  lu 
et  p.  25  du  texte. 


merard ,  Mbum ,  2*  série,  pi.  xxxiv  ;  S*  sé- 
rie ,  pi.  XXII  ;  40*  série  ,|  pi.  xxiv. 

Magnifique  couverture  d'un  évangéliaire 
dit  de  saint  Louis  ou  de  la  Sainte-Chapelle. 
Bibliothèque  royale  de  Paris,  manuscrits 


n"*  5G,  suivant  Dibdin,  Voyaqes  en  France, 
t.  III,  p.  112  etn*"  66S,  d'après  un  nouveau 

Magnifique  couverture  d'un  livre  du  classement  f2).  On  y  voit  Jésus-t:hrist  sor- 
xir  siècle,  formée  d'un  ancien  diptyque  re-  tant  du  tombeau  accompagné  de  deux  anges 
présentant  la  légende  de  la  licorne  et  de  la  et  tenant  une  croix;  au-dessous,  près  du 
Vierge.  On  y  voit  un  ange  en  chasseur,  te-  tombeau,  trois  soldats  endormis,  costume 
tant  des  chiens  en  laisse;  dans  le  fond,  les  militaire  du  xiir  siècle;  sur  les  côtés  for- 
emblèmes  des  vertus  de  Marie  ;  des  inscrip-  niant  l'encadrement  en  renfoncements ,  sont 
tiens,  des  ornements,  etc.  Très-beau  fac-  gravées  en  creux  une  suite  de  petites  fi- 
simile  de  ce  livre,  dans  le  1*'  volume  du  gures  d'anges  et  de  saints  d'une  grande  fi- 
Catalogue  de  la  Bibliothèque  Leber,  à  Pa-  nesse  d'exécution,  f^  bordure  qui  termine 
ris,  p.  28,  n°  154  (maintenant  annexée  à  celte  reliure  est  formée  de  fleurs  et  de  fruits 
celle  de  Rouen].  La  sculpture  parait  être  entrelacés  dont  l'exécution  annonce  une 
un  travail  du  XIV* au XV*  siècle;  lange  tient  époque  bien  plus  moderne  que  le  reste, 
une  croix.                                                  ^  TVillemin ,  qui  avait  remarqué  cette  belle 

Autre  d'un  évangéliaire,  en  argent  doré,  couverture,  n'en  donne  que  les  trois  figures 

Bibliothèque  royale  de  Paris,  Trésor  de  nu-  de  soldats  dans  ses  Monuments  inédits  (Z), 

mismatique  et  de  glyptique,  p\.  ux  (y o\.  des  pi.  cxliii.  Espérons  qu'elle  sera  un  jour 

ornements,  bas^reliefs,  etc.,  2*  partie).  ^  donnée  d'une  manière  plus  complète.  Nous 

Couverture  d'un  évangéliaire  de  Modène,  devons  ajouter  que  le  revers  de  cette  cou- 
ouvrage  du  XI'  siècle  ou  environ ,  avec  pein-  verlure  représentait  unCalvaire.  Nous  igno- 
tures  et  sculptures.  Millin,  Foyage  dans  le  rons  à  quelle  époque  il  a  été  détruit. 
Milanais,  t.  JI,p.205;  il  n'en  indique  pas       Celle  portant  le  numéro  646  des  manu- 
de  gravure.  scrits  du  même  dépôt ,  est  également  re- 

Porlion  d'une  couverture   de  livre.  On  marquable.  Le  milieu  se  compose  d'orne- 

y  voit  une  Ascension.  Si  l'on  peut  juger  ments  enlacés  dans  le  style  byzantin ,  et 

(Ju  monument  par  la  gravure,  il  serait  d'un  qu'il  serait  impossible  d'expliquer;  c'est  un 

siècle  de  décaaence  complète.  Y.  au  reste  véritable  chef-d'œuvre  de   sculpture    en 

la  planche  qu'en  donne  Gerbert  dans  son  ivoire.  L'encadrement  est  orné  d'une  suite 

ouvrage /^<?ra«  lilurgia  allemanica,  in-4°,  demédaillonsreprésentantdestétesdesaints 

p.  405,  t.  P%  ou  à  la  fin  du  II*.  personnages ,  d'apôtres,  d'évangélistes,  de 

Madame  Amable  Tastu  a  publié  dans  un  pères  de  l'Ëglise,  etc.  Cette  couverture  de- 
livre  intitulé  :  des  Andelys  au  Havre,  illus^  vaitétre  exécutée  par  le  procédé  Colas  dans 
traiions  de  Normandie,  vol.  in-12,  Paris,  le  Trésor  de  numismatique,  vol.  intitulé  : 
4843,  chez  Le  Huby,la  couverture  d'un  Ornements  et  bas-reliefs,  eic^in-'ioViOfUou^ 
missel  du  ix*  ou  x*  siècle  environ,  qui  a  ignorons  pourquoi  elle  ne  s'y  trouve  pas. 


(0  11  faut  que  cette  couverture  fât  déjà  bien  an- 
cienne, dit  Millin,  t.  II,  p.  349,  note  3,  Voyages  dans 
le  Fiémonl,  paisqii'pllc  était  déjà  endomnia|;ée  ou  dé- 
gradée à  l'époque  uc  l'hérésie  de  néran«;er. 

(2)  Cette  variété  do  numéros  est  des  plus  fâcheuses 
et  surtout  nuisible  au\  recherclu's  de  I  élude  ou  de 
la  curiosité.  Messieurs  les  conservateurs  des  n^onu* 
meots  devraient  éviter  cet  inconvénient. 


(3)  Morand  dans  son  Histoire  de  la  Sainte-Cliapelle, 
p.  49,  parle  assez  lestement  de  ce  précieux  monument. 
On  y  lit  avec  élonneinent  ces  mots  qui  font  si  peu 
d  honneur  à  son  (soût  :  Cette  coiweriure  est  de  bols 
recouvert  d'une  plaque  d'argent  doré,  etc.  De  pareilles 
di'scripiions  font  hausser  les  épaules  de  piiié,  du  reste 
Morand  ne  parait  pas  comprendre  l'importance  ou 
riuiérétque  comportent  les  monuments  du  moyen  âge. 
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Couverture  d'un  évangéliaire ,  n^anuscrit  la  révolution ,   plusieurs  livres  ornés  de 

du  xiir  siècle.  On  y  voit  les  quatre  fleuves  belles  couvertures ,  dont  nous  ne  pouvons 

du  paradis ,  l'agneau  crucifère  ,  el  une  in-  assigner  Fépoque;  les  gravures  de  VHUtoin 

scription;  du  ^oxnxnexhvà ^  Mhiim  des  ari$  de  l'église  de  Saint-Denis,  par  Félibien, 

au  moyen  âge,  pJ.  xxv,  9*  série.  nYHant  pas  assez  développées  pour  en  juger, 

Celle  d'un  évangéliaire,  manuscrit  de  la  voir  au  reste  la  planche  delà  page  [S59,  sur 

Bibliothèqueroyale,  n^'SiS;  ony  voitJésus-  laquelle  sont  représentés  six  de  ces  volu- 

Christ  assis  au  milieu  d'un  nimbe  ou  au-  mes  (2).  La  planche  iii ,  page  540  du  même 

réole  déforme  oroïde  ou  ogivale.  Aux  quatre  ouvrage,  en  donne  uneautreàla  lettre  Vin- 

coinà  sont  placés   les   quatre  évangélistes  diquée  comme  étant  du  xiv  au  xv' siècle;  ci 

assis,  dont  les  draperies  sont  d'un  style  re-  enlin  celle  de  la  page  5i2,  lettre D,  d'une 

marquable  (i).  Cette  sculpture,  qui  semble  date  inceruine. 

appartenir  au  xv  siècle,  a  été  ounliée  dans  D'Agincourt ,  ///«^oirc  de  V  art  (Peinture), 

le  Trésor  de  numismatique  et  de  glyptique,  pi.  i.xxxi ,  a  publié  une  belle  couverture 

où  elle  méritait  cependant  de  figurer.  du  xv*"  siècle;  ou  y  voit  un  évangélisle  en- 

Très-belie  couverture  d'un  livre  d'Heures,  tredcux  anges, 

ou  Plenarium,  xiv*  siècle,  ornée  de  six  û-  AViilemin,  Monuments  inédits,  a  publié 

gures  en  pied  et  de  huit  médaillons  de  la  celle  d'un  manuscrit  du  xvi*"  siècle  aux  ar- 

vie  de  Jésus-Christ.  V.  la  pi.  xiu  et  p.  56  mes  de  Diane  de  Poitiers,  pi.  gclxxxvh  du 

de  l'ouvrage  de  Gérard  Motanus,  intitulé  :  2«  vol.  (3). 

Lipsonographia  sive  Thésaurus  reliquiaram  M.  Duchesne,  aîné,  conservateur  adjoint 

electoris  JJrunswicen.  Luneburgensis ,  in-4°,  du  Cabinet  des  estampes,  à  Paris ,  cite  plu- 

à  la  suite  de  celui  de  Jungius,  de  Reliquiis,  sieurs  couvertures  de  livres  dont  quelques^ 

Autre  du  xiii»  au  xiv*  siècle,  en  vermeil ,  unes  avec  sculptures,  voir  ses  deux  ouvra- 

sur  laquelle  est  représenté  saint  Biaise ,  ges  intitulés  :   f^oyages  d'un  iconophite  , 

évéque  ,  avec   le  duc  Othon  de  Brande-  in-8%  p.  18,  19,  20,  et  dans  son  Traité 

bourç,  etc. ,  sainte  Agnès  sa  ûlle ,  et  les  ar-  des  nielles,  in-8^  Y.  à  la  table  des  matières 

moines  de  cette  famille,  pi.  xiv,  p.  40  du  de  ce  volume, 

même  ouvrage.  M.  du  Sommerard  donne,  dans  son  jétlas 

Autre  formée  par  un  beau  diptyque  en  des  arts  au  moyen  âge,  pi.  iv  du  chap.  Ylll, 

ivoire,  représentant  un  sujet  mystique  de  la  couverture  d'un  livre  d'Heures  Je  Hen- 

la  Vierge  placée  dans  un  jardin  et  saluée  rilH,  deux  sujets,  un  Calvaire  et  uneSalu- 

par  un  ange.  Publiée  dans  le  1^'  volume  du  talion  angélique.  L'encadrement  est  formé 

Catalogue  de  la  Bibliothèque  Leber,  u""  154.  de  larmes  et  de  têtes  de  mort,  fin  du  xv'  siè- 

V.  la  aescription  de  cette  couverture,  qui  de.  Cette  couverture  du  reste  est  fort  peu 

est  du  xv°  siècle ,  dans  le  catalogue  de  remarquable. 

vente  de  M.  de  Chalabre,  par  M.  Merlin,  M.  du  Sommerard,  p.  218  de  sa  Notice 

TV*  114.  sur  l'hôtel  de  Cluny,   cite  la  couverture 

Autre  d'un  évangéliaire   manuscrit   du  d'un  livre  d'offices  de  la  Vierge,  offert  par 

XIV'  au  xv*"  siècle.  On  y  voit  Jésus-Gbrist  le  pape  à  Charles-Quint  comme  un  ouvrage 

assis  les  pieds  posés  sur  deux   des  ani-  de  Benvenuto  Cellini.  Ce  savant  antiquaire 

maux  de  l'Apocalypse.  Il  appartient  à  la  ne  dit  pas  si  ce  livre  ou  sa  couverture  existe 

Bibliothèque  royale  ae  Paris,  ou  il  est  classé  encore,  ni  dans  quelle  bibliothèque.  Nous 

sous  le  n'' 645  (non  publiée).  signalons  ce  curieux  monument  aux  in- 

Couverture  d'une  Bibleslavonne,  in-folio,  vestigations  des  curieux  et  des  antiquaires, 

imprimée  en  4581.  On  y  voit  un  Calvaire;  Plusieurs  beaux  spécimens  de  couvertures 

aux  quatre  coins  les  quatre  évangélistes,  de  livres  du  xiir  ag  xvr  siècle  sont  publiés 

d'un  style  plus  ancien  et  qui  paraît  byzan-  par  Dibdin  dans  le  2''  volume  de  son  Biblio^ 

tin.  Dibdin  qui  la  cite,  t.  IV  de  ses  Voyages  graphical  decameron. 

en  France ,  p.  252,  ne  parle  pas  des  évan-  Nous  citerons  surtout  celles  des  pag,  458, 

gélisles.  Nous  n'en  connaissons  pas  de  gra-  466, 467,  474,  490. 
vure. 

Le  trésor  de  Saint-Denis  possédait,  avant  COUVRE-CHIEF  DE  PLAISANCE.  —  Es- 

(1)  CellobcllDrouvcrlureel  les  quatre  évangélistes  (3)  (^o  manuscril  écrit  en  grec  par  AngcVé,:èce, 
sont  cites  d'une  manière  toute  particulière  par  Dibdin,  habile  calligraplie  crétois,  qui  l'exécuta  en  iS54  pour 
Voyages  en  France,  t.  III,  p.  u  i,  à  la  note.  Kous  n'en  le  roi  lïenri  II.  est  placé  aux  manuscrits  de  la  Biolio- 
connaissons  pas  de  {iravure.  thi^que  rovalc  sous  le  n**  25^7,  sous  le  litre  de  Cunéyé- 

(2)  Il  serait  bien  irilôressant  de  savoir  si  quelques-  ticon.  V.  les  observations  de  M.  PoUier  sur  les  Ve- 
ons  de  ces  livres  échappés  aux  mains  de  vandales  liures  du  siècle  de  François  1^%  p.  64  du  volurue 
sont  conservés  quelque  part.  Avis  aux  investigateurs  ci-dessus  indique. 

dos  monuments. 
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pèco  de  pennon  que  Ton  atUchait  au  fer  de  GRKATEUR   (  Dieu  }  et  CRÉATION  des 

lance  des  chevaliers  dans  les  tournois;  c'était  anges.  V.  ce  mot. 

un  signe  de  proleclion  ponr  le  faible  ou  -^  Du  inonde,  fresque  de  Buffamalco , 

rop{)rimé  ;  il  servait  aussi,  en  Tagitant  d'une  xii*  siècle  environ,  au  Campo  SaYito. Y.  Gampo 

manière  convenue,  à  sauver  la  vie  à  unche*  Santo  et  les  détails  que  nous  en  donnons, 

valicr  vaincu  dans  les  combats  à  outrance,  Autre  de  Gimabue,  dans  Péglise  supé- 

el  dans  quelques  autres  circonstances  dé-  rieurede  Saint-François  d'Assise.  V.  Assise. 

taillées  dans  les  livres  de  chevalerie.  La  figure  du  Créateur  est  reproduite  dans  le 

Ce  genre  d'ornement  est  plusieurs  fois  Journal  de  VInstittttcatholique,mQrs,\S4^, 

représenté  dans  les  belles  planches  coloriées  Peintures  à  fresque  de  la  cathédrale  d'Or- 

qui  accompagnent  le  texte  du  Traité  des  viette.  Y. ORviETTE,lesdétaiIs  de  cette  église. 

Tournois ,  par  le  roi  René;  magnifique  ma*  Mosalquesà  In  chapelle  royale  de  Palcrme, 

nuscrit  de  la  Bibliothèque  royale,  publié  à  l'église  de  Montréal.  Y.  à  ces  divers  noms, 

avec  un  fac-similé  d'écritures  et  de  minia-  '     Autres  à    IVglise  Santa^-Maria-Nova  ,    à 

tures  par  ordre  du  gouvernement  français ,  Montréal,  publiées  dans  l'ouvrage  intitulé  : 

chez  Didot  frères,  in-folio,  avec  20  planches  Descripiio basilicœ Sanctœ-Mariœ-Novœ (2). 

enluminées.  Les  sculptures  extérieures  de  la  cathédrale 

MM.  de  Quatrcbarbes  et  Hawke  viennent  de  Rouen  offrent  encore  de  nombreux  ta- 

dc  reproduire  ce  tournoi  dans  le  2'  volume  bleaux  de  ce  genre  de  sujets.  La  pantomime 

de  l'ouvrage  intitulé  :  OEuvres  du  roi  René;  des  diverses  actions  ou  scènes  de  la  création 

Angers  et  Paris ,  1844.  Y.  les  planches.  est  rendue  d'une  manière  assez  singulière. 

Ces  curieuses  compositions  doivent  être  re- 

GOUYRE- JOINTS  DE  TOITURE ,  en  forme  produites,  du  moins  cruelques-unes  des  plus 

d'anneaux   entrelacés  à  l'église  d'Issoire.  remarquables ,  dans  vHistoire  des  arts  an 


Eléments d^ archéologie  nationale,  par  L.  Ba- 
tissier,  in-i8,  planche  de  la  page  486. 


CRANEQUIERS.  Y.  Arbalètes. 


moyen  âge,  que  prépare  M.  Rigpliot  (5). 

On  connaît  les  belles  compositions  de  Ra- 
phaël où  il  a  représenté  Dieu  créant  l'uni- 
vers,  aux  Loges  du  Yatican,  et  les  gravures 
faites  par  divers  graveurs.  Y.  les  œuvres  de 
CRANES.  —  Etude  du  crâne.  Y.  Craho-    Raphaël  dans  toutes  les  collections  d'es- 
LOGiE.  tampes. 

Crâne  placé  près  de  la  croix  au    cal-       Yoir  aussi  les  œuvres  de  Martin  deYos, 
vaire  (1).  Y.  au  mot  Calvaire.  des  frères  Galle,  des  Slradan ,  Sadelers ,  et 

^-  Coupés  et  tenus  par  des  saints.  Y.  De-    de  quelques  autres  où  l'on  trouve  une  foule 
Kis,  Put  ,  Gbrysolius,  à  leurs  noms  et  dans    de  compositions  do  la  création, 
les  collections  de  saints  du  Cabinet  des  os-       Les  anciennes  Bibles  \x  miniatures ,  avec 
tampes ,  à  Paris.  planches  gravées  en  bois  ou  sur  cuivre,  etc. 


CRANOLOGiE.  —  On  trouve  dans  un  livre 
imprimé  au  xvr  siècle,  à  Strasbourg,  et 
intitulé  :  Fhilosophiœ  novœ  margarita , 
in-4%  par  Jean  Gruninger ,  une  planche  au 
folio  254,  représentant  un  crâne  ouvert, 
dans  lequel  sont  figurées  diverses  cases, 
portant  les  désignations  suivantes  :  Sensns 
commnnis,  frontalia  imaginativa,  cogitât  iva, 
estimativa ,  memoraiiva^  etc. 

CRAPAUDS  (Trois)  figurent  comme  em- 
blèmes sur  des  étendards  dans  la  suite  des 
tapisseries  intitulés  :  les  Victoires  du  fort 
roi  Clovis ,  pi.  -  m  et  iv  ,  publiées  par 
M.  Louis  Paris,  bibliothécaire.  Y.  Toiles 
PEINTES  et  Tapisseries  de  Reims,  etc.,  sur 
ce  genre  d'emblème.  Y.  Ilistoireda  Drapeau 
en  France,  par  Rey,  t.  II,  p.  32,  35. 


CRÉATION  DE  L'HOMME  ET  DE  LA 
FEMME.  —  Y.  diverses  fresques  ou  peintu- 
res, publiées  par  Seroux  d'Agincourt,  ffiS" 
toire  de  l'art  (Peinture)^  pi.  xviii ,  n**  4; 

El.  XLi ,  n**  4  ;  pi.  ex ,  n°  2;  pi.  cci ,  n"  5,  6. 
e  comte  de  Ci^ognara,  dans  la  Storia  délia 
scultara  inltalia,  t.  1 ,  pi.  vu,  n"  14;  t. Il, 

El.  xxi ,  donne  la  sculpture  de  Ghiberti,  au 
aptistère  de  Florence.  Y.  Baptistère  et 
Florence.  Michel- Ange  a  également  peint 
ce  sujet  à  la  voûte  de  la  chapelle  Sixtine. 
Y.  son  œuvre. 

CRÉATIONS  DE  CHEYALIERS ,  d'après 
une  miniature  du  xni'  siècle,  Ronnard, 
Costumes  du  moyen  âge,  t.  II ,  pi.  xvi. 

SlTuii ^  Angleterre  ancienne,  pi.  xlyi  et 
LXii ,  oOre  deux  sujets  de  ce  genre. 


(i)  Sur  ce  genre  de  représentation,  voir  Molanus,  (3)  La  suite  de  ces  curieuses  sculptures  est  mou- 

Bitioria  imantinum  tacrannn,  in-4<>,  p.  4  j2.  lée  et  elles  se  (rouveot  à  Paris ,  dans  les  ateliers  de 

(2)  Cet  ouvrage  est  de  D.-M.  Giudicc.  Y.  au  mot  M.Micheli  ttU, rue GuéDéfsaud. 

MOKTIIBAL. 
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Serment  du  chevalier  sur  FËvangile  , 
pi.  XXI  de  Pouvrage  de  Bonnard.  Y.  au  mot 
Armement  de  Chevaliers  les  divefs  monu- 
ments que  nous  citons  au  sujet  decetilre. 

CRÉCELLE.  —  V.  CREPixàcULUM. 

CRÈCHE  (!)  ou  ÉTABLES  DE  BETHLÉEM. 
—  Vue  intérieure  de  ce  lieu.  Roma  èubter- 
ranea ,  de  d'Aringhi,  t.  l"  de  la  page  197 , 
349;  t.  n,p.i9i. 

Bianchini  en  donne  aussi  quelques-unes(2) 
dans  sa  Demonsiratio  historiée  eccîesias^ 
ticœ  comprobaia  nionamenlis,  tabula  ii",  s«- 
culi  I' ,  n""  3;  tabula  i*,  ssculi  ii' ,  n"  28. 

Sculpture  sur  bois,  attribuée  aux  moines 
du  mont  Athos,  vers  le  ix*  siècle ,  apparte- 
nant à  la  Bibliothèque  de  Grenoble,  et  pu- 
bliée avec  une  savante  dissertation,  par 
M.  Champollion-Figeac ,  dans  le  Magasin 
encyclopédique,  année  1811 ,  moisd*août. 

Vue  de  la  crèche,  peinture  d'un  vase 
chrétien  du  xir  siècle  environ,  gravée  dans 
une  édition  de  Prudence,  avec  les  notes  et 
les  variantes  de  Faust.  Arevali  ,  Rome , 
avec  quelques  planches  de  monuments  chré* 
tiens.  Y.  le  t.  11 ,  pi.  de  la  page  574. 

Fresque  de  Cimabué  à  réglisc  Saint-Fran- 
çois d'Assise;  d'Aginçourt,  Peinture,  pi.  ex, 
n"*  3.  Figure  isolée  du  Créateur,  reproduite 
dans  le  Journal  de  VInsiitat  catholique 
d'avril  ou  mars  1842. 

Miniature  d'un  évangéliaire  du  xir  siècle. 
La  composition  est  des  plus  singulières. 
D'Agincourt,  Peinture ^  pi.  lix,  n°  3. 

Bas-reliefs  du  xiv  siècle,  à  Milan.  Ci- 
cognara,  Stor.  délia  scultura  inltalia,  1. 1, 

pi.    XXXVII. 

Fresque  du  même  siècle ,  publiée  par 
d'Agincourt,  Peinture j,  pi.  cxxvi,  n*  3. 
Autre  par  le  Pinturrichio ,  au  Vatican,  gra- 
vée dans  l'ouvrage  intitulé  :  //  Faticano 
descriito,  par  Ev.  Pistolesi,  1. 111,  pi.  xxii. 

Voir  aussi  aux  mots  Bethléem  (5)  et  Na- 
tivité. 

(O  On  sait  que  Tâne  et  le  bœuf  sont  les  accessoires 
de  la  crèche  el  que  tous  les  artistes  peintres  ou  sculp- 
teurs les  placent  toujours  ou  presque  toujours  dans 
leurs  compositions.  Sur  la  présence  comme  obligée  de 
ces  deux  animaux,  voir  Molanus,  Hisiorla  imayiunm 
sacrarum,  i  vol.  in-4%  p.  396  et  suiv.;  Trombrlli,  de 
Cultu  snuclorum,  t.  Il,  pars  II,  cap-  XXX VII,  le 
poêle  Prudence,  édition  d'Arevali,  p.  !2ii. 

(a)  Nous  avons  déjà  prévenu  qu»  nous  ne  pouvions 
indiquer  les  belles  planclir's  publiées  par  l^ianchini 
qu'avec  beaucoup  de  précautions,  attendu  que  nous 
nous  sommes  aperçu  plusieurs  fois  que  les  monu- 
ments y  sont  dénaturés,  soit  comme  pose,  sok  comme 
disposition  des  Usures  ou  des  accessoires.  Le  sujet  que 
nous  indiquons  ici  en  est  une  nouvelle  preuve.  \jà 
crèche  au'on  voit  sur  la  planche  de  Bianchmi  n'existe 
pas  Sur  le  même  sarcophage  donné  par  Hosio  et  Arin- 
ghi;  l'enfant  est  ici  entouré  de  bandelettes  ;  sur  le 
sarcophage,  il  a  les  bras  libres  et  est  vêiii  d'une  petite 


CBÉDENCES.  —  Ce  mot  s'applique  à  plu- 
sieurs objets  très-différents  de  forme  et 
d'usaee(^j.  Tantôt  c'est  la  table  qui  servait 
dans  Tes  basiliques  à  déposer  les  objets  sacrés 
à  Tusage  du  saint  sacrilice; 

Y.  ce  qu'en  dit  M.  Cahier,  Annales  de  phi- 
losophie chrétienne,  t.  XIX,  p.  374,  n* 40  (5), 
et  la  planche  qui  sert  d'exemple  ; 

Tantôt  c'est  une  niche  creusée  dans  la  mu- 
raille, à  main  droite  des  autels  (6).  Pngin 
et  Britton  en  donnent  des  exemples  dans 
leur  Dictionnaire  d'architecture  gothique, 
Y.  au  mot  Pisclnes  et  Sacraires. 

Nous  citerons  celles  de  Saint-Etienne  de 
Caen  de  la  l*"'  époque  de  la  période  ogivale, 
Bulletin  monumental  de  M.  de  Caumont, 
t.  VIII,  planche  de  la  p.  157. 

Autres  de  divers  siècles,  publiées  dans 
l'atlas  de  la  6'  partie  du  Cours  d'antiquités 
monumentales  au  même  archéologue ,  et  ce 
qu'il  en  dit  dans  son  volume,  p.  156  et  sui- 
vantes; celle  de  la  p.  159  présumée  du 
xir  siècle  est  des  plus  curieuses ,  et  encore 
p.  170,471,172. 

On  en  trouve  de  cette  forme  à  Notre-Dame 
de  Paris,  à  l'église  Saint-Severin,  à  la  l'* cha- 
pelle; celles  des  églises  de  Lincoln  et  de  Sa- 
lisbnry  sont  remarquables.  Y.  à  ces  noms. 

La  crédence  dans  plusieurs  églises  sert 
à  la  fois  de  tablette  et  de  lavabo  ou  sc^ 
craire,  Y.  à  ces  deux  derniers  mots  les 
exemples  que  nous  citons. 

Tantôtc'est  une  espèce  d*armoireou  coffre 
renfermant  les  objets  sacrC's  du  culte  comme 
à  Saint-Clément  de  Rome  et  à  la  cathédrale 
de  Séville.  Y.  ces  deux  noms. 

Crédence ,  meuble  pour  les  salles  à  man- 
ger au  moyen  âge. 

M.  du  Sommerard  en  donne  deux  exem- 
ples du  style  florentin,  Album  des  arts^ 
pi.  XXII ,  série 2' ,  et  dBà\%V Atlas,  pi.  i\, 
chap.  XXII. 

CREDO.  —  T^  Credo  mis  en  action  dans 


tunique.  Nous  pourrions  ciierbien  d'autres  différences; 
celles  ci  peuvent  suffire  pour  Justitier  notre  observa- 
lion.  Kn  revanche,  voir  le  texte  de  ce  savant  dans  le 
t.  III  de  Texplicaiion  de  ses  planches,  public  en  S  vol. 
in-folio,  voir  p.  475,  n°  28. 

(3)  On  sait  que  Tc^lise  de  ce  nom  a  été  élevée  sur  le 
lien  où  est  né  Jé<us-Christ. 

(4  '  Millin,  Dictiounuire  des  beaux  arts,  1. 1  ,au  met 
désigné. 

(5)  L'âutcur  n'en  donne  que  la  désignation  ;  des 
Iravaui  éir.in;;ers  l'ont  empoché  de  continuer  son 
savant  commentaire. 

(6)  Sur  l'origine  présumée  des  crédences  des  mu- 
railles d'églises,  voir  le  journal  ri'nit'er«,  19  octobre 
184?,  fin  de  la  dernière  colonne.  L.  Batîssicr,  Éléments 
d'archéoloijic  nationale,  in-i8;  Paris.  1843,  p.  3.^8; 
le  Bulletin  de  la  société  française  ds  cowcrvation  des 
monuments,  dirigé  par  M.  de  Caomont,  io-8*,  séance 
de  isfif  p<  97. 
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le  vol.  intitulé  :  la  Chronique  de  Nuremberg, 
in-folio ,  1493,  p.  101 ,  est  une  planche  re- 

E résentant  les  apôlrcs  tenant  chacun  une 
anderole  sur  laquelle  est  écrit  un  verset 
du  Credo  qu'il  est  censé  avoir  composé. 

M.  de  Montalembert,  p.  96  de  son  ouvrage 
intitulé  :  du  Christianisme  dans  l'art ,  etc., 
cite  une  suite  de  sculptures  des  stalles  de  la 
chapelle  du  palais  public  de  Sienne,  par 
Taddco  Bartolo,  artiste  du  xiv'  au  xv*  siè- 
cle ,  représentant  le  Credo  mis  en  action 
Nous  ignorons  si  celte  suite  est  gravée. 

Sur  une  verrière  du  xv*  siècle.  Cathédrale 
de  Metz.  Histoire  de  la  peinture  en  France , 
par  Ch.  de  Lasteyrie ,  in-fol. ,  pi.  lviii. 

Une  sculpture  du  xvi'  siècle,  représen- 
tant un  Credo  mis  en  action^  publié  dans 
Vullbum  des  arts  au  moyen  âge,  de  M.  du 
Sommerard  ,  pi.  xxxii  et  xxxiii ,  3"*  série. 

Adrien  CoUaert,  graveur  du  xv*  siècle,  a 
publié,  diaprés  ses  propres  compositions  ou 
celles  d^un  autre  dessinateur ,  une  suite  de 
planches  représentant  le  Credo  mis  en  ac- 
tion, y.  son  œuvre. 

CREIL.  —  Abbaye  de  ce  nom  en  France, 
deux  vues  de  ses  bâtiments,  Foyages  pit- 
toresqaes  en  France,  par  Benjamin  de  la 
Borde,  publiés  par  Lamy,  in-folio,  t.  iV, 
pi.  xxxviii  ;  t.  V,  pi.  xvn. 

Un  sceau  de  1374,  publié  dans  le  Trésor 
de  numismatique,  vol.  de  ceux  des  commu- 
nes, pi.  XI,  n°  11 ,  représente  les  remparts 
du  château  de  ce  nom.  Pour  la  vue  de  ce 
monument,  voir  la  grande  Topographie 
de  la  France,  au  Cabinet  des  estampes,  à 
Paris. 

CRËMÂILLËRE  à  la  cheminée  et  tous  les 
accessoires  qui  s'y  rattachent.  Y.  dans  le 
livre  intitulé  :  Navis  stultifera,  1487,  la 
planche  du  folio  68.  Y.  au  mot  Cuehi- 
?iÉEs  d'autres  exemples  de  ce  meuble  de 
ménage  du  xiv*  au  xvr  siècle. 

CRÉMONE.  —  Antonio  Campo  a  donné , 
en  1582 ,  une  Histoire  de  cette  ville,  en  ita- 
lien, in-folio,  accompagnée  de  planches. 

Y.  aussi  la  Topographie  de  l'Italie,  au 
Cabinet  des  estampes  de  Paris. 

La  cathédrale  de  celte  ville,  monument 
du  xvi*  siècle,  est  publiée  dans  la  Collection 
topographi^ue  du  maréchal  d'UxclIes,  vo- 
lume XXXMI,  folio  97.  au  Cabinet  des  es- 
tampes, à  Paris.  Tour  et  baptistère,  <6.,  folios 
99  et  101 .  Celte  église  est  ornée  de  fresques 
de  la  plus  grande  beauté,  exécutées  vers  le 
même  siècle ,  citées  par  M.  le  comte  de  Mon- 
talembert, p.  157  du  Christianisme  dans 
Part,  etc.,  1  vol.  in-8*. 


V.  encore  l'ouvrage  de  Vairani ,  Monn- 
ments  de  la  ville  de  Crémone,  en  italien , 
in-folio  ,  avec  planches.  Monnaies  de  cette 
ville,  Muratori,  j4nUquitates  Italiœ,  t.  Il, 
p.  576. 

CRÉNEAUX  (  Tableaux  comparés  de  ).— 
Instructions  du  comité  des  arts  et  mo/ia- 
ments.  Architecture  militaire,  p.  52,  35,  54 
et  suiv.;  p.  59,  51,  81,  et  aux  mots 
Châteaux  ,  Doî^jons  ,  Forteresses  ,  Rem- 
parts ,  etc. 

CRÉPIN  {  Saints  )  et  Crépinien^  travail- 
lant à  leur  métier  de  cordonniers  et  arrêtés 
par  deux  soldats;  très-belle  sculpture  en 
pierre,  par  François  Gentil,  sculpteur  de  la 
fin  du  XVI'  siècle,  à  l'église  Saint-Pantaléon 
deTroycs,  Arnaud,  Voyages archéoloaique s 
dans  le  département  de  l'Aube,  ville  de 
Troyes.  V.  aussi  la  grande  collection  de 
figures  de  saints  en  plusieurs  vol.  in-folio, 
au  Cabinet  des  estampes ,  à  Paris. 

CREPITACULUM  ou  ECCLESIASTICUM  , 
ce  que  nous  nommons  maintenant  la  cré- 
celle. On  trouve  un  curieux  instrument  de 
ce  genre,  publié  par  Gori ,  Thésaurus  dip- 
tycharum,  t.  III,  pi.  x ,  à  la  fin  du  volume 
où  sont  réunies  diverses  dissertations  de 
J.-B,  Passeri ,  intitulées  :  Monumenta  ebur- 
nea.  Cet  objet  a  la  forme  d'une  gaîne  de 
poignard ,  il  est  rouvert  de  figures  et  d'or- 
nements sculptés  eu  ivoire ,  avec  beaucoup 
de  soin. 

CRESPINE  ET  CRESPINETTE.  —  Réseau 
de  soie  ,  de  fils  d'or,  ou  de  toute  autre  ma- 
tière à  fusage  drs  femmes  pour  enfermer 
leurs  cheveux.  M.  AVillemin  en  donne  un 
exemple  tiré  d'une  peinture  du  xiv*^  siècle 
ou  environ.  Monuments  inédits  ,  t.  I , 
pi.  153.  Y.  aussi  dans  l'ouvrage  de  Bonnart 
sur  les  Costumes  du  moyen  âge. 

CRESPY  (Commune  de).  —Le  Trésor  de 
numismatique,  vol.  intitulé:  Sceaux  des 
communes,  etc. ,  donne  ceux  de  la  ville  de 
Crespy  portant  la  date  de  1228  et  1260, 
pi.  III,  n"  7  et  8. 

Pour  les  châteaux,  églises  et  autres  loca- 
lités historiaues  et  monumentales  de  cette 
ville,  voir  la  Topographie  de  la  France 
au  Cabinet  des  estampes,  et  celle  formée 
par  fauteur  de  ce  Dictionnaire,  destinée 
à  la  bibliolhèque  du  Musée  de  l'hôtel  de 
Cluny. 

CRIBLE.  —  Cet  instrument  se  trouve  re-> 
présenté  comme  devise  dans  les  armoiries 
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du  pape  Urbain  III  (i).  He  des  papes,  par  les  armoiries  des  chevaliers.  Nous  ne  pou- 

CiaconiiAS,  l.  I,  p.    1126.    V.  également  vons  mieux  faire  que  de  renvoyer  pour  ce 

celles  données  par  les  Holiandistes,  par  Pa-  genre  d'étude  aux  miniatures,  peintures, 

lalius  et  quelques  autres.  sculptures  représentant  des  pas  d^armes, 

11  est  également  donné  comme  attribut  à  des  joutes,  tournois,  carrousels,  sujets  de 

saint  Benoit.  V.  les  diverses  Ggures  que  nous  batailles,  etc.,  aux   planches  dont  sont 

en  indiquons  à  ce  nom.  ornés  les  livres  de  chevalerie  ,  d^armoi- 

Le  crible  est  cité,  dans  quelques  textes  de  ries ,  etc. 

TËcriturc   sainte,    comme   emblème   des  FâiWol , dan^  sa  Fraie  science  des  armai" 

épreuves  par  lesquelles  Dieu  fait  passer  le  ries,  4  vol.  in-folio,  p.  243,  donne  divers 

cœur  Immain,  soit  pour  le  châtier,  soit  exemples  de  cris  de  guerre  tracés,  figurés, 

pour  le  sanctifier.    Un  ouvrage  intitulé:  peints  ou  brodés  sur  Técu  des  armes. 

Dictionnaire  chrétien ,   ou   Méthode  pour  VVillemin   a  publié  ,  dans  le  tome  II , 

les  prédicateurs,  etc. ,  pour  étudier  VEcri^  pi.  clxxvii  de  ses  Monuments  inédits,  un 

ture  sainte,  i  vol.  in*i%  sans  nom  d'auteur,  exemple  curieux  de  ce  genre,  c^est  Pétcn- 

donne  le  détail  des  diverses  acceptions  dans  dard  enlevé  aux  Bourguignons  par  Jeanne 

lesquelles  ces  textes  sont  employés  pîir  les  Hachette ,  et  sur  lequel  était  écrit  en  lettres 

Pères  et  docteurs.  Ces  détails  peuvent  ser-  déforme  singulière,  Jhirgundia. 

vir  aux  artistes  chargés  de  peindre  ou  sculp-  V.  aussi  Touvrage  de  M.  Rey  sur  VHiS" 

ter  des  sujets  pieux  et  mystic|ues.  V.  au  toire  des  drapeaux  chez  les  diverses  na- 

mot  CRifiLE  dans  Touvrage  ci-dessus  dé-  tions ,  etc.  ;  mais  Fauteur  n'a  pas  fait  ses 

signé.  recherches  sous  le  point  de  vue  qui  nous 

occupe. 

CRIMINELS  conduits  au  supplice  ou  à 

la  mort.  —  Miniature  d'un  manuscrit  du  CRIS  DES  MARCHANDS  de  Bologne.— 

xiv*  siècle,  Pietorial  history  ofEngland,  Suite  de  costumes  du  bas  peuple,  par  An- 

t.  II,  planche  de  la  p.  109.  nib.  Carrache ,  42  pièces  gravées  par  Mitteli 

Flagellés ,  ib,,  p.  168.  et  J.  de  Rossi.  V.  leurs  œuvres. 

Un  criminel  attendant  la  mort  aux  pieds 

d'une  figure  allégorique  de  la  Justice,  Pein-  CRISPINA  (Sainte  1.  — Vierge  de  la  prî- 

ture  du  Giolto  expliquée  au  n"*  57  du  cata-  mitive  Église,  figure  aebout  tenant  une  cou- 

logue  d'une  suite  de  tableaux  appartenant  ronne,  mosaïque  du  xvi'  siècle  ,  Ciampini , 

à  M.  Artaud,  et  publiée  par  Challamel,  sous  Prêtera  Monumenta,  t.  II,  pi.  xxv ,  n*  15  et 

le  titre:  Peintres  primitirs,  etc  ;  Paris,  1842-  p.  100  du  texte. 
43.  V.  le  n°  20  de  la  publication. 

Criminels  enfermés  dans  une  vaste  prison  CRISTAL  DE  ROCHE.— Bas-reliefs  sculp- 

où  ils  sont  enchaînés  et  attachés  de  diverses  tés  au  xvi*  siècle,  en  Italie;  d'Agincourt, 

manières,   composition  de  Jules  Romain.  Histoire  de  l'art  (Sculpture)^  pi.  xliii  , 

V.  son  œuvre.  n"  8. 

Suite  de  planches  gravées  en  15il ,  pour  M.  du  Sommeratd  donne  un  autre  cxero- 

l'ouvrage  intitulé  :  Praxis  criminalis ,  pat  pie  de  ce    cenre  de   travail,  Atlas  des 

J.  Milleus,  petit  in-folio,  à  Paris.  On  y  voit  la  arts ,  etc. ,  pi.  i,  chap.  XL 
marche  progressive  de  la  justice  criminelle 

depuis  l'arrestation  des  scélérats  jusqu'à  leur  CROCCEA.  — Espèce  de  pallîum  ou  man- 

exéculion.  teau  noir  à  l'usage  des  carclinaux  et  de  quel- 

Y.  aussi  Supplices  ,  Tortures  et  au  mot  ques  ordres  militaires.  On  en  trouve  un 

Justice.  exemple  dans  la  planche  gravée  p.  192  de 

V Hîerolexicon  de  Macri ,  1  vol.  in-folio. 

CRIMINELS  EXPOSÉS  AU  PILORI.  V.  à  ce 

mot.  CROCHETS  (2).  —  Sorte  d'ornement  de 

sculpture  gothique  affectant  la  forme  d'une 

CRIS  DE  GUERRE.  —On  trouve  quelque-  volute  de  crosse  ou  de  feuille  ondulée  pla- 

fois  les  cris  de  guerre  on  de  ralliement  figu*  céesurle  rampant  des  pinacles,  des  pignons^ 

rés  ou  inscrits  sur  les  étendards,  les  écus  et  des  ogives ,  autour  des  chapiteaux  ,  etc. 

(0  l'O  porc  Meneslrier  dans  son  Traité  des  devises  {2)  Sur  Torigioe  de  ce  penre  d'orneroeni  nomnié 

et  enibU'mes,  inséré  dans  le  volume  intitulé:  d^  fa  aussi  crosse  ,  v.  ce  que  discnl  les  auteurs  du  Co.irâ 

Philosophie  des  images,  i  vol.  in-i2,  p.  364,  réfuie  d'archéolonie  wonitmenlale,  inséré  au  a--  rolonif*  do* 

rinvraiscmblancu  de  la  ridicule  addition  que  fait  à  Mémoires  de  ta  société  de$  antiquaires  de  Picardie» 

ceitn  ormoiric  le  père  Yion,  bénédictin,  dans  son  livre  p.  -«os.  L'abbé  OudîD,  Manuel  d'nrchéoiogie,  in-8% 

des  Prophi'iies  de  S.  Malachie, publié  h  Veniso en  1524.  p.  124. 
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V.  divers  spéciinens  de  crcchitU  dans  ie«  xif  de  ]a  France  historique  et  monumentale 

Instructions  du  comité  des  arU  et  nkonu^  d'A.  Hugo ,  1. 111  (2) ,  et  encore  dans  V Atlas 

méats ,  £'  série ,  p.  39  el  52.  des  monuments  français  ,  io^folio ,  d'Alex. 

Dans  le  Cours  d'antiquités  monam^ntale$  Lenoir,  un*  siècle,  pi.  xxiii. 

de  M.  de  Gaumont ,  4'  partie ,  p^  24i ,  285 ,  Une  deuxième  suite  de  beaux  vitraux  du 

292,  299,  Touvrage  de  M.  Bomagnesi  sur  xiv^sièck,  de  la  inéme  église,  représentant 

les  Ornements  de  sculpture,  dans  le  Moyen  divers  sujets  de  la  vie  de  saint  Louis,  offre 

âge  monumental,  in-folio.,  publié  4  Pa^  aussi  quelques  sujets  des  voyages  de  ce 

ris;  chez  Hauser.  V.  les  diverses  planches  prince  en  Palestine;  savoir:  1^  sou  départ 

de  portails  dVglises  du  xiii*  au  xiv«  siède.  pour  la  terre  sainte;  2^  sa  captivité; 5°  re- 

Dans  la  Collection  d'ornements,  par  Jules  cueillant  des  reliques;  sa  mort  en  Afrique. 

Peyre,  publiée  chez  le  même ,  1  vol.  ij>-fo-  Monuments  de  la  monarchie  française,  1. 11 , 

lio.  Y^  les  planches.  pi.  xxii ,  n°»  i  et  2,  pi.  xxv  ,  n**  1. 

Suite  de  miniatures  d'un  manuscrit  du 

CROISADE  (  Chevaliers  de  la  ).  —  Schoo-  xv  siècle,  dont  quelques-unes  sont  publiées 

nebeck,  Histoire  des  ordres  militaires,  1. 1,  par  M.  Rigollot,  dans  Tatlas  de  V Essai  sur 


pi.  xxvii. 


les  arts  en  Picardie.  V.  la  pi.  xxxiii  et  p.  164 
du  texte ,  en  1  vol.  in-8'',  et  dans  le  3*  vo- 
lume des  Mémoires  de  la  société  des  anti" 


quaires  de  Picardie ,  p.  275  et  suivantes. 
Soldat  croisé.  Sculpture  d'une  pierre  ru- 


CROISADES  {\  )  ET  CROISÉS.— CpIlecUons 
de  diverses  peintures,  sculptures,  mosaï- 
ques, etc. ,  relatives  à  celle  époque  célèbre. 

Les  vitraux  de   Téglise  de  rabbaye  de  nique  à  Skoklorter  placée  à  la  porte  de 

Saint-Denis 9 exécutés  sous TabbéSugcr;  sa-  Téglise  de  ce  nom  ,  a  tjpland,  en  Suède, 

voir:  Départ  des  croisés,  vitrail  de  Péglise  reproduite  dans  Touvrage    de  M.    Pierre 

de  Saint-bcois,  xir  siècle,  publié  par  M.  Ca-  Victor,  dans  un  Essai  sur  les  monuments  de 

hier  et  Martin,  prêtres,  Monographie  de  la  i^co/idmaWf,  in-S**;  Paris,  4  B4i,  planche 

jyour^f^^in-folio,  pi.  d'étude  n°  2.  Le  combat  de  ù  p.  Î5.  On  y  voit  une  étoile  à  huit 

de  Nicée,  Monuments  de  la  monarchie  fran^  pointes  avec  un  nimbe  posé  sur  une  croix. 

çaise^  deMontfaucon,  t.l,  pl.L,n''  i.  Suite  de  monnaies  inédites  des  princes 

Prise  de  la  ville  de  Nicée.  Les  infidèles  y  français  croisés,  des  empereurs  français  de 

sont  désignés  sous  le  nom  de  Parthes.  it/o-  Conslantinople  ,  barons ,  ducs  ,  seigneurs 

numents  de  la  monarchie  française,  t.  I,  d'Antioche,  de  Tripoli,  de  Galilée,  etc., 

pi.   L,  n"*  2.  publiée  par  le  baron  Marchand,  Mélanges 

Le  siéged^Anlioche  et  un  combat  entreles  de  numismatique  et  d'histoire,  lettre  T  ;  Pa- 

croisés  et  les  infidèles,  ib.,p\.  li,  n'"3et4.  ris  1818,  in-S"*,  p.  55  à  78  et  la  planche  à  la 

Une  bataille  et  la  prise  ae  Jérusalem.  On  fin  de  la  lettre. 

y  voit  des  machines  de  guerre ,  un  château  Plusieurs  monnaies  de  ce  genre  et  de  la 

roulant,   un  pont  abattu  contre  la  mu-  même  époque  sont  publiées  par  M.  Michaud, 

raille,  etc.,  ib,,  pi.  lh,  n*"'  5  et  G.  à  la  fin  du  dernier  vnlume  de  son  Histoire 

Balaille  près  d'Ascalon.  On  y  voit  un  fait  des  croisaies,  i"  édition;  elles  sont  accom- 

d'armes  du  comte  Robert ,    ih,,  pi.  un  ,  pagnées  de  quelques  explications.  Ces  plan- 

n*"*  7  et  8.  ches  furent  supprimées  dans  les  éditions 

Ces  mêmes  sujets  sont  reproduits  dans  le  qui  suivirent  celle  ci-dessus   indiquée, 

Trésor  de  la  couronne  de  France  ^  t.l,  M.  Michaud  ne  trouvant  pas  ces  monnaies 

pi.  L,  u ,  ui ,  un  ,  Liv ,  et  dans  la  pi.  xiu  et  assez  authentiques. 


(i)  Sor  ces  (oierres  si  célèbres  dans  le  moyen  âge, 
TOir  tous  les  ouvrages  ciiés  par  Lentîlet  du  Frcsnoy, 
Uéthodd pour  étudier  l'histoire,  in-4*,  (.  IV,  p.  39i, 
395.  Les  inanuscrilH  apparif*nant  à  la  Bibliothèque 
royale  de  Paris,  elles  par  M.  Paulin  Paris,  Notices  ëur 
les  manuscrits,  etc.,  ln-8%  1,1.  p.  Si.  C»>lui  placé 
ftoas  le  11**  8314,  3,  traduit  sur  rori{!inal  de  Guillaume 
deTyr.est  un  des  plus  beaux  que  nous  puissions  citer.- 
il  renferme  plus  de  lOO  miniatures  admirables,  des 
lettres  majuscules  sur  fond  d'or,  d'une  grande  perfec- 
tion. Nous  y  avons  remarqué  suriout,  folio  o?  recio 
et  299,  la  miniature  représentant  des  pèlorins  en 
priérfî  prés  d'un  autel,  folio  3'iU  ;  saint  I.^uis,  à  che- 
val, attaquant  une  ville.  Piirmi  les  ouvrîmes  plus  niu- 
deriies,  l' Histoire  des  croisades,  vu  6  vol.  in  8°,  par 
Michaud,  avec  atlas-  ('et  allas  arrangé  par  nous  est 
le  seul  qui  existe  ainsi;  il  forme  i  vol.  in-4*,  renfer- 
nuDl  tout  ce  que  nous  avons  pu  découvrir  sur  les 


croisades,  portraits ,  batailles,  vues  de  villes,  tom- 
beaux, monnaies,  sceaux  des  princes  croisés,  etc. 
Cet  exemplaire  est  destiné  avec  le  reste  de  notre  col- 
lection à  la  bibliothèque  du  Musée  de  Cluny.  L'édition 
de  1829  est  accompagné»  d'une  table  des  matières  assez 
étendue,  réiligéepar  l'auteur  du  présent  Dictionnaire. 
La  Diblioihèqœ  des  croisades,  dont  le  4*  vol.  ren- 
ferme les  extraits  des  auteurs  arabes  sur  ces  guerres  , 
est  de  M.  He)naud,de  l'Institut;  la  Gwtie  yoéiique, 
de  Marchan^y,  t.  T,  2»  partie,  p.  I4t  à  208;  p.  277  à 
322,  et  les  preuves  p.  400  et  suiv.  ;  t.  Il,  p.  I7i  à  212  ; 
t.  III,  p.  i\)i  :'i  la  lin.  On  trouve  dans  les  notes  de  ces 
volumes  une  foule  d'ouvrages  manuscrits  el  imprimes 
cités   sur  les  croisades. 

(2,  Cette  suite  curieuse  nous  semble  mieux  rendue 
dans  ce  dernier  ouvrage  que  dans  celui  de  Monifaucou, 
qui  d'ailleurs  n'en  donne  que  i,  tandis  qu'Ab,  Hugo 
eu  donne  lO. 
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Cette  suite  de  monnaies,  provenant  da  cintre  d'une  arcade  romane  d^une  des 
cabinet  de  M.  Cousinery ,  appartient  au  Ga-  faces  du  clocher  de  Péglise  de  Ceflbnds, 
binet  des  médailles  de  Paris.  Pour  les  mon-    publiée  dans  le  Voyage  archéologique  àam 


le  département  de  VAuhe ,  de  M.  Ârnoud, 
in-4° ,  pi.  I  de  celle  localité.  Nous  igno- 
rons si  cette  particularité  se  retrouve  ail- 
leurs et  quelle  en  peut  être  la  portée,  nous 
livrons  aux  archéologues.  V.  le  texte  de  la 
l'ouvrage. 
Petit  croissant  placé  sur  le  lambel  des 


naies  des  princes  français  de  Tempire  grec, 
voiries  planches  et  le  texte  de  Touvrage  de 
M.  Lelewel  et  dans  la  Revue  numismatique , 
t.  VU,  pi.  VII,  et  le  texte  qui  accompagne 
ces  monnaies  (i).  Y.  aussi  Nicée. 

CROISÉES  ou  FENÊTRES.  V.  àce  dernier 
mot.  Du  reste  il  faudrait  citer  tous  les  mo-  armoiries  d'un  seigneur  de  PAngoumois. 
numents  par  siècle  et  par  pays  sans  pou-  Y.  l'ouvrage  intitule  :  ^nfigai/^>  de /a  (Sa- 
voir épuiser  ce  genre  d'indication,  rente,  li^x  M.  l'abbé  Michon,  in-i"";  Paris, 

d844.  Y.  la  liste  des  planches. 

CROISILLONS. — Il  faudrait  citer  presque  Croissant  de  la  lune  qui  figure  quelauefoîs 

toutes  les  églises  du  xi*  au  xiv*  siècle  pour  à  l'un  des  côtés  de  la  croix  de  Jésus-£hrist. 

indiquer  une  suite  de  ce  genre  et  en  faire  un  Y.  les  peintures  ou  sculptures  du  Calvaire 

tableau  comparé;  chacun  peut  voir  les  mo-  par  les  peintres  ou  sculpteurs  des  diverses 

numents  de  Tépoque  qui  l'intéresse  pour  époques  du  moyen  âge.On  le  voit  assez  sou- 

en  étudier  les  parties    nécessaires  à  ses  vent  placé  sous  les  pieds  de  la  sainte  Yier^e, 

éludes.  dans  son  Assomption.  Y.  ce  mot. 

Parmi  tous  ceux  qui  existent,  nous  signa-  Le  croissant  figure  également  dans  plu- 

lerons  plus  particulièrement  celui  de  PégUse  sieurs  armoiries.  Y.  à  ce  sujet  Pouvrage  de 

Saint-Etienne  de  Beauvais ,  qui  est  du  xi*  Pailloi,  intitulé  :  la  Fraie  science  des  ar^ 

au  xw  siècle,  publié  par  Willemin.  Y.  la  moiries ,  in-folio ,  et  dans  ceux  de  Méncs- 

planche  xxxiv  de   ses  Monuments  inédits,  trier  «ur  2e  i^/a«OA.  Y.  également  les  armoi- 

Ce  croisillon  est  d'un  détail  peu  commun  ries  de  quelc^ucs  papes,  tels  que  Formose  1", 

oui  fait  Pobjet  de  quelques  observations  Jean  XXI I,  Pie  II  et  III,  etc.,  ainsi  que  dans 

érudiles  dans  le  texte  de  l'ouvrage,  p.  24  du  les   armes  de  Henri  II  et  Diane  de  Poi- 

1. 1.  tiers  (2).  Tous  les  monuments  du   règne 

On  le  trouve  également  dans  l'ouvrage  de  ce  prince  en  sont  couverts.  Les  portes, 

de  M.  Woillez,  intitulé  :  Archéologie  des  les  fenêtres,  les  solives,  les  plafonds,  les 

monuments  religieux  du  Beauvoisis ,  in-fo-  murailles  en  sont  des  preuves  multipliées  et 

lio ,  pi.  IV  et  le  texte  de  cette  planche.  faciles  à  rencontrer. 

Nous  citerons  aussi  ceux  qui  se  trouvent  Croissant  sous  les  pieds  d'un  seigneur  de 

évidés  aux  quatre  angles  de  la  grande  rose  la  maison  de  Savoie.  Y.  la  planche  donnée 

du  portail  principal  de  la  cathédrale  de  p.  250 ,  dans  VHistoire  générale  de  la  mai- 

Strasbourg,  ceux  des  baies  des  cloîtres  de  son  de  5a9oye,  par Guichenon,  in-folio,  1. 1. 

Rouen ,  de  Noyon,  de  Cantorbery ,  de  Salis-  Le  croissant  se  voit  aussi  dans  les  détails 

bury,  des  fenêtres  de  Péglise  de  Saint-De-  du  tombeau  de  Charles,  duc  du  Bourbonnais, 

nis.  Y.  à  ces  divers  monuments  les  planches  à  l'église  de  Souvigny.  Y.  au  nom  de  ce 

que  nous  y  indiquons.  prince  et  au  nom  de  l'église  en  question. 

Yoir  aussi  Pexemple  qu'en  donne  M.  de  Ordre  du  croissant.   Une  miniature  du 

(^tkxxmoïxi^  Cours  d^ antiquités  monumentales,  xv'  siècle,  publiée  dans  le  Trésor  de  la 

4«  partie,  atlas ,  pi.  lxvi  ,  tig.  8 ,  et  ce  qu'il  couronne  de  France,  représente    la   vue 

en  dit  p.  d40  de  son  texte.  d'un  chapitre  de  cet  ordre;  t.  Il,  pi.  clxvi. 

Autres  donnés  par  M.  l'abbé  Oudin,  Ma^  Y.  aussi  Schooncbeck,  Histoire  des  ordres 

nnel  d'archéologie ,  pi.  xiii ,  n"  7 ,  il ,  43.  militaires ,  t.  II ,  n°  54. 

CROISSANT.  —  On  trouve  la  figure  du  CROIX  DE  JÉSUS-CHRIST  (5).  —  Y.  Cal- 

croissant  musulman  évidé  dans  le  plein  vaire  ,  Jésus-Christ,  Passio?!. 


(1)  Sur  les  monnaies  do  ce  genre,  voir  tons  les  ou- 
vrAges  cités  dans  la  Revue,  1. 1,  p.  127  ;  l.  II,  p.  238  ; 
t.  m.  p.  147.  Le  travail  de  M.  Cousinery,  sarcelles 
données  par  M.  Michaiid  à  la  fin  du  5'  volume  de  la 
4''  édition  de  son  Histoire  des  croisades.  Ces  monnaies 
sont  assez  difficiles  a  trouver  ayant  élé  supprimées 
dans  1rs  éditions  suivantes. 

(7)  Voir  au  sujet  du  chilTrc  de  ces  deux  personnages 
l'observation  remarquable  que  fait  M.  Ch.  Lenormant, 
Revue  numismatique,  t.  VI,  p.  425. 


(3)  Sur  la  croix  comme  instrument  de  supplice, 
comme  forme  et  comme  image  sainte ,  v.  Fabncios, 
Bibtiolheca  amfqiuria,  in-4*,  p.  52i,  S85«  730,  liS; 
Casalius,  de  Riiibus  christianorimt,  verbo  Crux  et 
Cruces,  à  la  table;  Malanus,  édition  de  Paqout,  in^*. 
p.  4Z  et  suîv.,  Hlsioria  dldactica  de  sanaœ  cruet't 
cultu  et  vencradonp  in  ordine  div,  benedicii  a  Ma- 
gnoaldo  Ziegelbaur/i/i/f»  or(/ini5,  in*4*;  Vienne,  1746. 
On  y  trouve  quelques  figures.  Sur  cette  matière  im- 
portante, voir  encore  toutes  les  observations,  disscr- 
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Découverte  ou  inventipn  de  ]a*croix  par    réuni  toutes  les  formes  variées  données  à  la 
saintf  Hélène.  V.  à  ce  nom. 


diquons  sur  celte  fôtc,  dans  rKglise  grecque. 

V.  ^  EXALTATION. 

•  —  Rapportée  en  triomphe  ptkr  Iléraclius; 
^andç  médaille  byz^^ntine,  pu'bli^e  par 
Du  Gange',  en  léttB  du  l'Welu^ne  deson  Glos- 


croix  depuis  les  premiers  sfècle  du  christia- 
£xall<Uion  de  la  croix.  V.  ce  que  nous  in-'    nisme.  V.  les  planches  de  ce  folume.  * 

Croix  dite  CortçneMis.  Dissertation  de 
Philippe*  Venuti,  1  vol.  in-4*';  Livourne,* 
'175^9  ornée  de  4|uelques« planches  et  repro- 
duite par  Gori ,  dans  le  5*  volume  de  son 
Tf^sauras  diptycJioram,^  p,  iofy.  \.  Sius^'i  au 
sàireiaiin  ,  1"  édition /pi.  iv.  Au  reversest  mot  HiEROToéciuM.  Cette  précieuse  relique 
un  portrait  dcrcmpercur  placé  sur  un  crois-  a  été  également  Tobjet  d'autres  dissçrtations* 
sant,  avec  cette  ^ in^riplion  *:  Super  /^- '  dont  Gori.donno  les' auteurs,  p.  129  de  son 
n^^re»,  etc*.  La  ço*uronnc  du  prince  est 'des  o^uvrage  cité  ci-dessus, 
plus  femarquaJHCs.  De  Cnice  iTelitcrna,  par  le' cardinal  Bor- 

Le- chp»  à  quatre  roues  qui 'yortc  Héra-  .gia,  in-4^,  pl.'xviii,  p.  157. 
clius,  le  harna/^hcment  des  trois  chevaux  ,  *    De  Cruce  Faticana,  par  le  même;  Rome, 
le  fouet  du  cocher,  les  quatre  lampes  sus-    ln-4°,*  également  accompagné  de  planciies. 
pendues  en  haut  \le  la  médaille,   tout  est'       Croix. des  cimetières;  cérémonies  en  usage 
à  étudier  avec  soin.  dans  Téglise  pour  leur  bénédiction;  Pontifi- 

Cette  belle  médaille  est  reproduite  beau-    cale  vomanum,  édition  in-^olio  de  i5G4; 
coup  mieux  que  par  Du  Gange,  dans  Tou-    Paris,  p.  144, 146, 147, 151. 
vrage  :  de   Crace,-  par  Juste  Lipse,  petit       Croix  de  consécrations  peintes  ou  sculp- 
ih-4'',  p.  95,  envers,  offic,  Planiiana,  dans    tées  sur  les  murailles  ou  les  colonne^  des- 
lequel  on  trouve,  p.  91 ,  95,  111 ,  diverses    églises. 

médailles  frappées  au  signe  de  la  croix.  Ob  Nous  citerons  comme  très-remarquables 
y  voit  les  efhgies  de  Valenlinus,  Maurice,  celles  qui  sont  gravées  en  creux,  incrustées 
Decenti us,  Justin,  Zenon,  Constantin,  Pho-  de  couleurs  et  d*or,  placées  sur  les  disques 
cas ,  Auastase  et  Théophile  ,  empereurs  que'  tiennent  les  statues  d^apôtres  placées 
chrétiens.  des  deux  côtés  de  la  Sainte -Chapelle  de 

Croix  de  Jésus-Christ  placée  sur  un  dra-    Paris,  église  supérieure.  On  en  trouve  des 

Î;on  ,  représentée  ainsi  sur  un  vitrail  de  représentations  dans  T/^i^to/r^  de  ce  monu- 
'église  de  Saint-Denis.  V.  la  planche  d'étu-  ment  par  Morand.  Y.  la  planche  de  la  p.  31. 
de  VII ,  fîg.  G.  Description  des  vitraux  delà  On  les  retrouve  dans  le  Musée  des  Petits- 
eathédrale  de  Bourges ,  par  MM.  Cahier  et  Augustins,  fondé  par  Alex.  Lenoir,  où  elles 
Martin  ,  in-folio,  et  p.  77  du  texte.  furent  placées  à  rentrée  de  la  salle  dite  du 

Croix  figurée  par  une  colonne  portant  xiv''  siècle.  V.  les  planches  publiées  sur  ce 
un  dragon.  Vitrail  de  Bourges ,  pi.  i,  même  musée  par  Lavallé,  Reville  et  Biet.  Ce  Musée 
ouvrage  et  p.  77  du  texte.  ayant  été  détruit,  elles  furent  portées  au 

Croix  double  représentée  sur  une  des  mont  Valérien,  d^où  elles  sont  revenues  à 
verrières  de  la  cathédrale  de  Bourges,  pi.  I,  Paris  prendre  leur  ancienne  place  à  la 
Description  des  vitraux  de  cette  église ,  par  Sainte-Chapelle  restituée,  restaurée  en  1843, 
Tabbé  cahier  et  Martin ,  in-folio ,  et  le  texte    1844  et  suiv.  Une  de  ces  curieuses  statues  a 


qui  s'y  rapporte. 

Jacob  Grctzer,  Opéra  omnia,  en  17  vol., 
consacre  5  vol.  intitulés  :  de  Cruce,  à  des 
recherches  critiques  sur  la  croix.  On  y  trouve 
beaucoup  de  planches. 

Bosio  a  publié  un  ouvraçe  in-folio ,  inti- 
tulé :  Crux  triomphans ,  dans  lequel  il  a 

Utions  et  conflpuralions  variées  de  la  croix  sous 
toutes  ses  acceptions  réelles  ou  symboliques  coosi' 
gnées  dans  Vlcono(jraphie  chrétienne  de  M.  Didron, 
in-4*,  p.  iSi  à  402.  il  serait  difficile  de  pouvoir  ùiro 
auelque  chose  de  plus  après  un  travail  si  étendu  et 
SI  consciencieux.  M.  Cyprien  Robert  résume  tout  ce 
qu'on  peut  savoir  sur  cet  important  objet  dans  son 
Co*tT8  d'aniiquUè  chrétienne.  Université  catholique, 
t.  VII,  p.  123  et  suiv.  Il  est  assez  difficile  d'él^Dlir 
onc  nomenclature  bien  disiincle,  bien  caractérisée  et 
surtout  bien  saltsfaisanie  A  ci*t  égard.  Taniôl  la  croix 
est  envisagée  sous  le  point  de  vue  historique,  tantôt 
soos  le  point  de  vue  mysUque  ou  allégorique,  tantôt 
comme  objet  d'art,  tantôt  comme  objet  de  dévotion  ; 


été  publiée  séparément  par  les  soins  de 
M.  Lassus,  architecte.  Nous  en  possédons 
une  épreuve  dans  notre  collection  topogra- 
phique de  Paris.  V.  Saitite-Ghapelle. 

Les  églises  de  Groslay  et  de  Montmorency, 
près  Paris,  offrent  des  croix  de  consécration 
qui  seraient  curieuses  à  copier. 

quclquerois  les  auteurs  ne  l'envisagent  que  soos  le  rap- 
port de  la  ligure  de  Jésus-Christ  dont  les  représenta- 
tions sont  également  si  multipliées  et  si  variées.  Les 
distinctions  qui  existent  entre  croix  proprement  dite, 
crucifix  et  même  Clirist  sont  si  values,  si  variées,  si 
arbi(raires«  que  n'ayant  pastrouvé  de  régies  tracées 
d'une  manière  arrêtée  à  cet  égard,  force  nous  a  été 
de  faire  comme  nous  pouvions  dans  les  désignations 
que  nous  établissons  ici.  Avons-nous  réussi  ?  nous 
sommes  loin  de  le  croire,  puisque  de  plus  habiles  que 
nous  se  sont  trompés.  Parmi  tous  les  ouvrages  exis- 
tant sur  la  croix  sous  les  divers  points  de  vue  signalés 
ci-dessus,  nous  avons  tâché  de  citer  ce  qu'il  y  a  de 
plus  accrédité  sur  ce  sujet. 
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ou  encore  lesSiécles  de  la  monarchie- fran:'    TarUste  n%'a  rien  a  o.wS  i«  cl'  •»''"'5*«  * 
•  çaise,  n  .  vu  bit.  C«t  ouvfrasre  entrepris  nar  "     •  rnir  !î/ru  .  .  ^       •  *  *""*  lorennon. 

frères ,  Paris, 4838, «'a pa5 été  (etminé;^^    pi  '^^^         '^"^ Mommenta,fngliœ, t D, 

.Autres  des  premiers  «èdes  da  christia-  rSCA.v'ÂfŒ^^^r^^ 

«isrnc  dans  les,  Gaules,  »..  pi.  xx,.„.        .  (cSeTsdcst    ""''' ^  "''"'*  ^'•*^'"* 

Crois  de  Samt-Omer,  monument  très-  Croix  de  diverwK  nl«<.A<.  „,ai-     '     ^ 

important.  V.  au  mot  Pieds  de  croix.  .  Rôacn    xir  s  ècle^nv  ?^^    P«b>iqu«s  de 

Croix  dites  de  Saint-Denis,  détruites  par  ioreu  Fran^%ZZ^^■,^    "^"^'i  PJ'' 

les  fandalesdfc 93;  elles  sont  heureusement-  «  de  Cailleux  V  îl  n^^i'   P""  '^'J'"' 

gravées  dans  la  collection  dite  la  TbpoflTO-  •    Croix  X  R«. Vf    c.P?--    , 

phie  da  maréchal  d'Uxelles^au  CabiS^fdes  suméé  du  x.rTu'x m  i^^/"^'"^'*'  P'^- 

cstampes  de  Paris,  t.  XVI,  folio  121  :  elles  tordoM  rànr  FraLr!  i  '^W"  P"" 

sonlau  nombre  de .'?  ou  6,'ornées  de  petites  eux  Sp.rZ)    v   au  Tf/m  V  ''*'  ^*"■•■ 

statues  de  rois  de  France,  placées  dans  les  Croix  en  WéLeV^  ^T  ^""""Ir     . 

niches  gothiques  qui  entourent  la  base  de  Troyel    détruite  dln.^«  \^Zl  '*   '""*'    ^ 

ces  monuments.  Une  de  ces  croix  se  trouve  bH%  par  lesToh,,?^  u  '"ï^temps    et  pa- 

gravée  sur  une  planche  d'Israël  Sylvestre  ^Z"té  ITvilt J^Tr^^^^^^ 

ou  de  Marot,  représentant  une  vue  latérale  y<maaes  ani»iimi,*  ^.    -^f.    «  dans  ses 

-D.I'«gli.'d.F,„.Mr«,mo„„™»,d.  S,1mt  t?r,*„,ï°'-°°°''  "»'  '"«' 

xrv"  au  XV*  siècle.  Foyages  artistianes  dans  YmiY  Ha  \i7aifK««!      «r  .^ 

le  département  de  VAuVp.rArnoL,  m-4s  teST'en'Siî'rT  de  KS'  ^?>"«^'^ 

pi.  m.  V.  le  texte ,  p.  24.  ^^^a'  ^  "  ^ImZVaIJ^^i  *  '^^/^^  E*<^onore , 

^    -De    Plogaster Daoulas ,  orné   d'une  xr îècle  ^^^^^^^^^^^                                     ^" 

foulede  petits  bas-reliefs sculptés sar pierre,  1}  vli  in^oHo        '^'^«'"^'^^«-^''^/'V»,  t.  f, 

représentant   la    vie  de  Jésus-Christ,  un  Croix  de  WinVhAcfo,.  ^a 

d'eux  est  l'entrée  à  Jérusalem ,  où  l'on  voit  ouvrage  "^^f /^^^^s^^»^»  ^^^^  siècle,  même 

Jésus^hfist  précédé  de  paysans  bretons.  Ce  Croix  'nroVp«irtnnAii«.         u  •     . 

monument  curieux  qui  paraît  dater  du  argen    et*^  S^^              ^lîrx^"'  ^^^  ^"^^ 

xiiie  siècle  est  publié  dans' la  Galerie  bre-  m^Hcral^^na^^^^^^            P«^  ^'*°^ 

tonne,  ouvrage  de  M.  0.  Perrin,  du  Finis-  xi    x  iv  Ce  M«d^^^^^            ^'  '^'  P''  ^^'  ^"^ 

tère,  dans  lequel  on  trouve  les  mœurs,  les  ré  namuablp^,^^^    Ravenne  est  surlout 

«sages  des  Bretons  de  l'ancienne  Armori-  S  de  ce  te  v  lll    n  m^*'  '^'''^.  ^^  ^''^^ 

que,  avec  des  notices  par  M.  Amaury  Duval,  dans    Trnfr^dlil^^^  P"i*?''^o  P"**"  '®  '"^"ï^î 

2  vol.  in^olio  ornés  de^gravures  sur  acierrà  et  îeoroS    moi^*'' '"^  ^^^^^     î"-^«»«' 

Paris,  chez  Perron  et  c^  ;  ce  monument  est  rltemS^^^^           ,"î?'"',  '''^"'  ^^"^  '^ 

reproduit  dans  le  i"  vol.  de  la  Bretagne,  de  B^H^S  S^'.-  "'  P  '  ^'^• 

Jules  Janin ,  p.  120,                          ^    '  fév^llt  a^  archiépiscopale,  ouvrage  d'or- 

'  ^  levrene  du  .viv«  ou   xv  siècle ,    publiée 

n:  Dans  le  3«  volume  Aes  Mémoires  de  l'Institut,  desreliaues  d^  <u.ini  t«  • 

esi  unedissfrtation  de  dom  Abrial,  cx-b.énédicuii,  qui  H«rdi  ?t  niivnn?J     Louis  par  sou  fils,  Philippe  le 

essaye  de  prouver  que  ces  croix  existaient  déjà  du  la  roule  on,.n2n^r'''.A."^  *  '"'''V^'' l«  endroits  de 

temps  de  l\.bbé  Suffer  et  qu'elles  avaient  clé  posées  épaSks  lî'S  r«KX  /  ^'*"i''«'Pîse  en  portant  sur  ses 

depuis  léglise  Saint-r^zare,  alors  dans  les  champs,  d?ns  ses  Fo^^^p»  «r'**"  P^*"^-  ^  «ieur  de  Mauléoa 

jusquâ  réalise  de  Saint-Denis  en  témoignage  du  d^i{  ZnleîJs7ror^^^^^^^  vol.  in -8%  p.   262, 

de  propriété  des  mornes  de  ladito  abbaye  sur  tout  le  oréci^e  n?«i  iw«    "^"''^  origine;  seulement  il  n  en 

terrain  qui  exisiait  dans  ces  deux  limites,  en  vertu  de  Jiou  ons*^ à  c?r3"L^**™*^®.3om  Félibicn.  Si  nous 

concessions  royales,  appuyées  sur  les  litres,  diplômes  d^UxellVs  cmi  i,?«  ,  r.tï  u^"'®"'^^   *^^"e  «*«  maréchal 

et  autres  actes  rapportés  et  discutés  par  le  savant  dePiffaniori,.  u  i^    *^''"'■*^"**'"e"^<^<•s*>ne^«lcd 

bénédictin,  voirie  volume  précité,  p,  25.  Félibien,  AbHal  He^on  dn^n^*'  et  de  quelques  auirt^dom 

aisioirede  rabbatje  de  Saini-Denks,  i  vol.  in-folio  tei^rs  à7e  dé^?rf.L?*L^?"  ^^'s-  Wous  laissons  aui  le" 

p.  249.  du  afflrmalivemeni  que  ces  croix  furent  éri-  aemhlîr.  ni..L       PO"»"  celle  de  ces  vt-rsions  oui  leur 

gée»  sur  la  seule  route  de  Saint-Denis  depuis  les  portes  ïïvjmSffP*^       vraisemblable,  ou  qui  les  ^(i&fm 
de  Paris,  pour  constater  la  mémoire  de  la  translation        *«"^»<^- 
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dansPouvrageintilulé:  Muêœumregiê Daniœ  siècle;  Paciuudi,  Anîiqmt.  chrUtianœ,  in-4", 

et  Norveake ,  tiCy  par  Oiigerus ,' in-folio ,  p.  65;  époque  incertaine. 

2  Tol.,  pï.  XIV.  Autre  du. XV' siècle,  ^t/a^daSommerard, 

Belle  croix  processionnelle  de  Téglise  de  pi.  it;chap.  V;  on  y  voit  lés  diverses  scènes 

Lambadér ,  en  Bretagne,  p^bliée-par  M.  du  de  la  Passion.         ^             .           .           . 

Sommerard,  Album  de$  arts  an  moyen  âge^  Pied  de  là  croix* de  saint  Bcrtit],  Album 

pi.  iv delà  7''  séde^on  y  voit  plusieurs  figu-  du  Sommerard,  pi.  xi<îe  la  ÎKsérie,  rèpro^ 

res  de  saints.     ^  '                          .              .  dui te  dans  là  planche  d'étude  i, figure!)  des 

Croix  archiépiscppale  du  tréspr  de  la  ca-  Fltraaûfi  de'  Bourges ,   par  MM.*  Cahier  et 

Ihédrale  de  Cologne,  xiii*  siècle  envirotf^  pu-  Marlin,  pfôlres,  et  p.  21,  107  du  lexle.- 

bliëe  dans  le  Moyen  âge  monumental,  plan-  Autres  publiées  par  Ciampini,  Fêtera  Mo- 

che  Lxv.  *           *        .    *     '                      •  numenta,  in-folio,  t.  Il,  pi.  x,  xi,  xii,  xiii. 

Croix  brachiale,   peinture  mystique  du  xiv;  par  Casali us,  de /?i7ida«  cAm^ianoram, 

ipv*  siècle,  appartenidnt  au  Musée  de'Cluuy  în-4%  pi.  v,  vi. 

et  publiée  dans  V Album  des  jarts  au  moyen  *           .         .            .            • 

d^e,  pi.  xxxvif  delà  d«  série.  CROIX  HABITÉE,  formant  gloire  avec 


ne 
qui 

le  style  gothique.  Y.  la  planche  XVI.  de"  M.  Didron,  in-4'',  p."  586;  Paris,  1814, 

Croix  pouvant  servir  de  chandelier  ?  dV  publiée  par  ordre  du  ministère, 

près  une  miniature  du  XV' siècle.  Bonnart,  Croix  constellée  (2) ,  Ciampini,  Fêtera 

Costumes  au  moyen  âge  (ij,  t.  II,  pi.  l.  Monumenta,  pars  2%  pi.  xxiv,  elle  est  peinte 

an  milieu  d^one  auréole  avec  ces  lettres  A,  C, 

CROIX  dites  GEMMÉES.  —  Bosio ,  Roma  0,  en  haut  d'une  mosaïque,  à  Saint-Apolli- 

tuhterranea,  p.  451 ,  155;  Aringhi,  Borna  naire  de  Ravenne. 

sttbterranea,  t.  I,  p.  579,  585;  Ciampini,  Voir  aussi  Gori,  Thesaaras  diptychorum. 

Fêtera  Monumenta,  t.  If,  pi.  xxi,  xxii.  t.  II,  planche  de  la  p.  22. 

M.  du   Sommerard  a   publié  plusieurs 

belles  croix  de  ce  genre  dans  son  Album  CROIX  PECTORALES.  —  Nous  indique- 

Aes  arts  au  moyen  âge,  auelques-unes  sont  rons  celles  qui  appartiennent  à  l'ancien  tré- 

d^une  grande  richesse,  v.  les  pi.  xv,  xxxvi,  sor  de  Saint-Denis.  V.  les  pi.  i  et  ii  de 

xxxTii  et  xxxvifi  de  la  10*  série.  Ces  monu-  VHistoire  de  cette  abbaye  par  Félibien,  in- 

ments  chargés  de  détails  et  d'ornements  en  folio,  lettres  A,  B. 

filigranes  sont  du  xii*  ou  xiir  siècle.  —  Données  par  Casalius,  de  Bitibus  chriS" 

Magnifique  croix  donnée  Fan  1017  par  '  fto7ioramJn-4%  pi.  xvi,n<'8. 

Tempereur  saint  Henry  au  couvent  du  Mont-  Celles  gravées  dans  Pouvrage  intitulé: 

Saint-Michel,  à  Bamberg,  gravée  dans  le  Musœum  régis  Daniœ  et  Norvealœ,  in-folio, 

3*  vol.  du  mois  de  juillet  des  Ada  sanctor.,  publié  par  Oligerus,  pars  1*,  pi.  xiv,  n*  10. 

desBollandistes,  p.784.0nyvoitJésus-Christ  Autre  trouvée  dans  le  tombeau  de  saint 

couvert  d'une  tunique  jusqu'à  mi-corps.  Celse,  à  Milan,  et  servant  à  renfermer  des 

Autres  avec  bas-reliefs.  Ciampini,  Fêtera  reliques.  Millln,  Foyage  en  Piémont,  t.  f, 

Monumenta,  pi.  x  et  xi.  p.  106  à  la  note,  et  la  planche  qu'en  a  donnée 

Casalius  en  a  publié  quelques-unes  dans  Bugati,  pi.  ii,  n°  1. 

Mm  ouvrage  de  Bitibus  ehrisiianor,,  etc.,  Pezius  dans  le  1**  vol.  de  son  Thésaurus 

\  vol.  in-4*',  mais  les  planches  sont  des  plus  anecdotarum,  sive  eoîlectiomonumentor.  Eo 

mal  gravées.  clesiœ,  p.  50,  a  donné  une  curieuse  figure 

de  saint  Benoit,  tenant  une  croix  de  forme 

CROIX  HISTORIÉES.  —  Espèces  de  croix  inusitée,  portant  une  inscription  latine.  Le 

très-larges  et  dont  les  4  traverses  sont  or-  texte  expli<}ue  l'origine  et  l'usage  de  cette 

nées  de  sculptures  représentant  divers  su-  croix  ;  la  iigure  du  saint  est  remarquable 

jet»  mystiques;  de  ce  genre  nous  Indique-  et  d'une  grande  sévérité, 

rons  celles  publiées  par  Gori ,  Thésaurus  Croix  de  la  sainte  Yierge.  Nous  désignons 

diptychor.,  t.  III,  planches  des  p.  22, 156 ,  ainsi  une  figure,  du  reste  à  ce  qu'il  paraît 

ld2,  et  la  pi.  IV  de  son  Expositio  de  monum.  unique,  représentée  dans  une  belle  mosal- 

eburn,,  Alex.  Lenoir,  Musée  des  monuments  que  de  la  chapelle  dite  de  Nicolas  V  au  Yati- 
français,  1. 1,  pi.  xxxvii,  monument  du  xiii*    càn,  tenant  sur  ses  genoux  l'enfant  Jésus, 

(i)  Sur  eetle  forme  de  creix,  ? oir  Raoul  Bochette,  (3)  Voir  airsajet  derce  monament  letextedeCiam- 

Piâeoursêm  l€§  fypé»  primitifs  de  V art  chrétien,  in-8*,  pini,  t.  11,  p.  ar,  89,  et  le  ÏÏnUetin  da  comité  det  arts 

p.  &0,  note  1,  qui  y  cite  plusieurs  monumenia  pôMfés.  ac  mtmmmim,  I.  Il,  p*  Si 3* 
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et  dan§  Tune  de  ses  mains  une  croix  de  Frisi  dans  le  ji*'  volume  de  ses  Memork 

forme  grecque  placée  au  bout  d'un  longbâ-  di  Monza ,  pi.  i ,  et  Giulinî ,  Memorie  detla 

ton  ou  manche.  Celte  belle  figure'  et  ses  ac-  ciiiàdi Milano,  secoli  bassi,  t.  VHI  (  voir  les 

cessojres  sont  publiés  dans  les  j^cta  ^/icto-  pl.) ,  donriedt  un  bas-relief  de  Téglise  de. 

ram  des  Bollarxdistcs,  tome  suppli^nentaire  Monza  où.  est  représenté  un  évéque  tenant 

du  mois  de  mai,  intitulé:  Propilœam,  Conor  une  crosse  dont'Ia  forme  peut  dater  du  v 

tus  ùhTonicO'historiQus,  pars' 2*,  planche' de  o^u  v^'  siècle..            '         •        ' 

la  p.  208.           '                      '            '  ,  *  Celle  que  tient  Tévê^iue  breton  Goia^ 

Celte  bolle  mosaïque  se  (route  également  '  nou ,  dont  la  statue  très-ancienne  et  d'un 

grayée  dans  les  Acta  sanctorumde  Tédition  stylp  barbilre  sa  voit  dahs  une  niche,  aa- 

de  Venise,  mais4es  ligures  y  sont  dénaturées,  dessus  d^ime  fontaine  regardée  comme  m^- 

le  dessin  en  est  détestable  ;  ainsi  que, dans  riiculeuse  audi^  lieu.                    '   ' 

MHistoire  de  VabbcCye  du  Mont-Cassin  (  His-  Voir  la  figure  de  Tévêque  et, de  sa  crosse 

toria  abbat. Mont,'Cas3inensi8,  i  vol.  grand  dans  la  Collection  de  saints  formée  par  Tao- 

in-4'*)  où' celte  peinture  est  encore  pepro-  tèur  de  ce  Dictionnaire  et  qui  doilpasser  aîi 

duile,  comme  exemple  àe  costumes  ecclé-  Musée  de  Cluny,  à  Paris.                  '     . 

siastiques  de  celte  époque.  V.  au  mot  CâsSin.  Autre  entre  les  mains  d^un  personnage 

assis,  sur  un  bas-relief  fragmenté,  attribué 

CROIX  GRECQUE  ET  IJ^TINE.  —  Les  va-  par  quelques  savants  au  vr  ou  vu*  siècle, 

riétés  de  ces  deux  formes  appliquées  aux  Ce  bas-relief  vient  de  la  place  Saint-Marc  à 

plans  des  basiliques  ou  des  églises  sont  re-  Venise;  VVillemin,  Monuments  inédits,  1. 1, 

produites  dans  tous  les  ouvrages  que  nous  pl.  m  ;  le  texte  de  M.Pottier  sur  cette  pian- 

citons  aux  mots  Architecture  chrétienne  ,  che  n^explique  rien. 

Basiliques,  Ëglises.  V.  Pexcellent  résumé  Autre  de  Parchevéque  Atalde  au  x' siècle; 

que  donne  sur  cette  matière  M.  Alb.  Le-  ib,j  pl.  xxix. 

noir,  Jnstractions  da  comité,  Architecture  Autre.  Ouvrage  émaillé  et  très-curieux 

religieuse,  i"  partie,  p.  90  et  les  sniv. ,  et  ayant  appartenu  à  Ragenfroy,  évéque  de 

les  p.  44 ,  d5  de  la  2*  partie  ;  Batissier,  Élé-  Chartres,  vers  le  viir  ou  ix*  siècle.  Autour 

ments  d'archéologie  nationale,    in-i2,  p.  de  la  base  du  crosseron  sont  représentés, 

562,  563,  etc.;  d'Agincourt,  ^rcAitec/ar^,  dans  des  enroulements  byzantins  ,  divers 

pi.  XXIV,  n"  35,  pl.  XXV,  n*  5;  pl.  xxvi ,  sujets  de  la  vie  de  David'.  Au-dessous  du 

xxvii.  renflement  de  cette  base  est  une  inscription 

latine  portant  f  Frater  U^Helmus  me  fcciU 

CROSBY-HALL.  —  Vue   générale  inté-  Willemin,  lô.,  pl.  xxx. 

rieurede  celte  curieuse  salle  et  de  sa  char-  Autre  du  même  style  publiée  par  Wille- 

gente.  Angleterre  pittoresque ,  du  baron  min,  Jl/o/iam.  i/ie'd.,  pl.  lxxii,  etlesobserva- 
oujoux,  t.  II,  pl.  de  la  p.  268  à  269,  lions  deM.Pottier  sur  le  travail  des  volulcsdes 
d'après  divers  ouvrages  anglais.  '  crosses  à  celte  époque.  Ib.,  p.  46  du  texte. 
Détails  de  la  belle  charpente  en  penden-  Très-belle  crosse  en  filigrane  d'argent, 
tifs  ;  Pugin ,  détails  û* Architecture  (lu  ouvrage  de  la  fin  du  xi*"  siècle ,  ayant  appar- 
moyen dore,  in-4'',pl.  xLii,xuii,XLiv,XLV,  tenu  au  premier  abbé  de  Cileaux,  saint 
et  dans  le  Traité  de  Vart  de  la  charpenterie,  Robert.  Album  des  arts  au  moyen  âge,  pl. 
in-4'' ,  par  M.  Ëmy ,  colonel  du  génie,  t.  II ,  xxxviii  de  la  iO"  série, 
pl.  CI.  — D'Yves, évéque  deCharlres,xr  siècle,  en 
Détails  de  cette  même  salle.  Moyen  âge  ivoire,  publiée  par  Alex.  Lenoir,  Atlas  du 
monumental,  Paris,  Hauser,  in-folio,  pl.  Musée  des  monuments  français  j  p.  230,  oo 
XLii.  le  tome  VII  de  son  ouvrage,  pl.  de  la  p.  7i. 

V.  l'édition  in-8^  de  1821. 

CROSSES  (1).  —  Avant  les  crosses  pro-  Crosse  de  saint  Boniface,xii*  ou  xiii*  siècle, 

E rement  dites,  on  ne  connaissait  que  le  publiée  par  M.  Eckhardls, /"roAcia  on'e/Uo- 

âlon  pastoral  dont  la  forme  a  varie  très-  m,  reproduite  par  Fred.-Munler,À^{7}/)5i7dfr 

peu  dans  les  premiers  siècles.  V.  au  mot  and  Kunstvorstellungen  der  alten  Christen, 

Baton    pastoral  ce  que    nous   désignons  in-4°,  Altona,  1825,  pl.i,  n"  11. 

à  leur  article.  Crosse  d^un  archevêque  de  Cantorbery, 

(i)  Sur  l'origine  et  les  formes  variées  de  la  crosse  croix  processionnelle  qui  a  deax  traverses  poor  le 

aux  divers  siècles,  voir  les  savantes  Dissertalions  du  primat  ou  patriarche,  ei  irois  pour  le  souverain  pontife 

docteur  Miiner,  t.  XYII  ûeVArclieolegiabritatmica,  'de  Rome.  Outre  les  deux  ou  trois  auti'urs  que  nous 

p.  36,  et  ce  que  dit  M.  Pottier,  p.  20  du  i*'  volume  de  venons  de  citer,  voir  encore  le  Ceremonialepontifi' 

Willemin,  Monuments  inédits  français,  qui  fait  obscr-  cum,  lib.  Il,  cap.  V*,  Isidore  de  Séville,  de  OiJiçiwu», 

ver  entreautres choses  quele bâton  pastoral  ou  crosse  lib.  il,  cap.  v.  Le  Ceremoniate  episcopuin,  hh,  I, 

des  archevêques  n'est  pas  celle  à  volutas,  nais  la  cap*  XVII. 
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vers  le  xuy  ou  xiv*  siècle;  elle  a  la  forme    d'une  chapelle  du  Tollëge  d'Oxford.  Cette 
d'une'  croix  grecque;  BriUon,  Cathedral    même  crosse  est  reproduite  dans  le  Afoy  a  a 
antiquities,  pi.  xxiv,  n*»  3.  On  y  voit  la  sla-    âge  monumental,  pi.  lxxxii. 
tuecouchéesur  un  tombeau.  Très-belle  crosse  en  bois  sculpté,  d'une 
Crosse  d'un  évéque  placé  au  portail  de    forme  remarquable,  ornée  de  bas-reliefs  et 
la  cathédral.e  de  Poitiers,  commencement    de  Ogurcs  détachées  ou  d'une  grande  sail- 
du  xir  siècle;  Willemin,  1. 1,  pi.  l.  lie;  monument  du  xiii*  siècle  ou  fin  du  «ii*; 
Autre  plus  singulière,  tenue  par  une  fi-    UMa ,  jàntiquitéê  nationales,  t.  III,  n°  28, 
cure  d'évéque  sculptée  sur  un  des  médail-    pi.  ii ,  n*»  6 ,  et  la  page  28  du  texte. 
Ions  de  renlablement  du  portail  de  la  ca-  Autre  du  xiii*  au  xiv^  appartenant  au 
thédrale  de  Bayeux  ;  ib.,  pi.  lu,  même  Musée  du  Vatican  et  publiée  dans  l'ouvrage, 
époque  ou  environ.  intitulé,  //  Faticano  descritto   ed    i7/m- 
Autre  d'après  une  figure  d'évéque  sculp-  trat. ,  par  Érasm.  Pistolesi ,  t.  III ,  plan- 
tée sur  une  pierre  tombale  porUnt  la  date  che  lxxiii.  V.  l'exemplaire  du  Cabinet  des 
de  ii4A,ib, ,  pi.  lxviii.  estampes,  à  Paris. 

Crosse  à  reliques.  On  trouveassezdifBcile-  Crosse  dont  la  hampe  est  garnie  d'un« 
ment  de  ces  sortes  de  crosses  dont  la  tête  est  longue  poiçnée  de  velours  ou  d'étoffe  avec 
travaillée  en  creux,  et  dont  le  crosseron  pré-  franges  ou  bordure,  i3'  ou  14*  siècle.  V.  le 
sente  comme  une  petite  armoire  à  porte  et  tombeau  de  Boniface  de  Savoie,  évéque, 
charnières,  pour  renfermer  des  portions  à  ce  nom.  Autre  des  arcbeirques  de  Co- 
de reliques.  Nous  indiquerons  un  meuble  logne  et  conservée  d  ins  le  trésor  de  l'église 
de  ce  genre,  ouvrage  du  xirau  xiir  siècle,  cathédrale ,  Moyen  âge  monam,,  pi.  lxv. 
le  seul  que  nous  ayons  rencontré,  publié  Crosses  du  xiv«  au  xv*  siècle.  Magnifiques 
en  Angleterre  par  Hullmandel  dans  un  ou-  sculptures  en  ivoire,  où  est  représentée  la  sa- 
vrage  dont  il  nous  a  été  impossible  de  lutation  angélique  dans  le  crosseron  et  dans 
découvrir  le  titre,  malgré  des  demandes  l'autre  un  calvaire;  publiées  par  M.  du  Som- 
réitérées  en  Angleterre,  il  existe  une  plan-  meràrdy  Atlas  des  arts  au  moyen  âge,  plan- 
che de  ce  curieux  monument  dans  la  Col-  che  m  du  chapitre  Y.  Ces  deux  piècesd'ivoire 
lectionarchéoloàiqneâeM.i,  Gaii\hahaud{i).  sont  de  Nicolas  de  Pise ,  artiste  célèbre  dont 
Nous  en  possédons  un  calque  assez  exact  nous  avons  déjà  donné  plusieurs  monu- 
dans  notre  collection  de  même  genre  des-  ments  dans  notre  Dictionnaire.  M.  Begin  , 
tinée,  comme  nous  l'avons  déjà  dit,  à  la  bi-  p.  44i  et  448  du  SSr  volume  de  sa  Descrip- 
bliothèque  du  Musée  de  l'hôtel  de  Cluny.  tion  de  la  cathédrale  de  Hfetz,  ïn-S" ,  1844, 
Autre  de  Sainl-Filland,  en  Ecosse,  xii*  donne  les  deux  faces  d'une  crosse  qui  nous 
ou  xiii«  siècle,  gravée  dans  les  7>a/Kac(io/i«  semble  être  la  même  que  celle  qui  a  été 
de  la  société  des  antiqaaires  d* Ecosse^  en  donnée  par  M.  du  Sommerard  tant  elles  ont 
anglais ,  in-4° ,  t.  Il ,  pi.  de  la  p.  290.  d'analogie. 

Crosse  d'un  abbé  de  l'abbaye  de  Saint-  Dans  l'œuvre  de  Von  Mechelen. ou  Meken, 

Bertin,  vers  le  13*"  siècle,  publiée  par  les  artiste  du  xv  siècle,  et   cité  par  Bartsh 

Bollandi$tes,^c^a«a/ic/ora/n,  mois  de  sep-  sous  le  n°  3  de  son  catalogue  des  peintres 

tembre,  t.  Il,  p.  726.  Le  crosseron  de  celte  grav.  des  Pays-Bas,  est  une  planche  repré- 

crosse  est  d'un  travail  très-précieux.  sentant  une  crosse  qui  peut  passer  pour  un 

Crosse  dite  de  Cor-évêque.  V.  ce  mot.  prodige  d'orfèvrerie.  V.  cette  belle  pièce 

Crosse  du  commencement  du  xiii*  siècle,  dans  l'œuvre  de  l'artiste, 

avec  figures  d'anges;   VVillemin  ,    it/o/iu-  Autre  gravée  et  peut-être  composée  par 

ments  inédits,  pi.  cvii.  Martin  Schoen  ou  Schongaver,  pièce  assez 

Magnifique  crosse  d'un  évéque  anglais  du  curieuse  de  son  œuvre, 
^lii'  au  xiv^  siècle,  gravée  dans  l'ouvrage  Nous  terminerons  cette  énumération 
intitulé, ^/ici>/it/'arm7are,  etc. ,  publié  par  par  la  belle  crosse  en  cuivre  doré  et  re- 
Shaws  (2),  1  vol.  in-4*',  pi.  lxxi.  C'est  sans  poussé  au  marteau ,  chargée  de  précieux  dé- 
doute la  même  que  celle  publiée  en  cou-  tails  de  niches  gothiques  d'une  excessive 
lear  dans  l'ouvrage  anglais  intitulé ,  5peci-  délicatesse,  avec  plusieurs  petites  figures 
inen  ancient.  Sculpture  atid  Painting,  etc.,  de  saints,  d'évéques,  etc.  Elle  passe  pour 
in-folio,  publié  à  Londres  par  John  Carter,  avoir  appartenu  à  un  abbé  de  l'abbaye 
^«  la  pi.  LXXXII  du  tome  1;  elle  provient  deSaint-UubertdesArdenncs  (dont le  patron 

Cl)  M.  Gailhabaud  connu  par  sa  pablicalion  des  toojours  diaprés  les  documents  les  plus  aulbtntiqucs. 

^onaitems  anciens ei  ntoderncM ,  Pari»,  Didot,  frères,  (2^  Ce  bel  ouvrage  appartient  i  h  bibliothèque  du 

E repare  depuis  plusieurs  années  un  grand  travail  sur  baron  Taylor,  où  nous  en  avons  eu  comraunicaiion. 

i  Vie  religieuse,  civile  et  miliiaire  de  tous  les  peuples  II  est  placd  sous  le  a*  176  de  la  série  des  ouvra^^es  an- 

dont  le  texte  sera  appuyé  de  planches  nombreuses,  et  glais. 

Tome  I.  23 


CRU 


-  W4- 


CRY 


«t  représemé  avec  sôrf  cerf  ) ,  publiée  par  Aringhi ,  Huma  snbierranea,  t.  II,  pi.  de  k 

M.  du  Sommerard,  dans  VJÎbam  des  arts  p.  463.  Ceux  publies  de  cette  manière  dans 

aa  moyen  âge,  pi.  xxvii  de  ia  10*  série,  l'ouvrage  d'Aiigel us  Rocca,  Thésaurus  pot^- 

chap.  XIV;  monument  d*orfévrerie  de  la  iificiaram  cœremoniarum,  2  vol.  iu^olio, 

fin  du  XVI*  siècle.  On  y  voit  une  petite  figure  p.  252  et  suiv.;  de  GorI»  Thesaaras  éiptf- 

de  saint  Hubert,  évéque,  tenant  une  crosse  ehorum,  t.  III,  p.  417, 428,  203. 

ôrnéc  du  sudartum.  Le  comte  de  Cicognara,  dans  sa  Storiê 

Voir  aussi  aux  moU  Bâto:?s  ,  Béqoilles.  delta  seulîara  /•  /faWa, offre  quelques  beaux 

Grosses  sur  des  monnaies.  Revue  numis*  exemples  do  Christ  en  croix.  V.  les  plan* 

matique  de  Slois,  1. 1 ,  p.  258.  cbes  v  et  lx  do  1. 1. 

Celui  peint  par  J.  Jordans,  gravé  par 

CROYIANB.— Abbaye  d'Angleterre,  dont  Bolswert,  avec  celte  inscription  an  Ims: 

la  fondation  remonte  au  xif  ou  xnr  siè-  Fos  qal  iransiUs  per  viam,  attendue,  «le, 

de  (4).  L'on  trouve  une  église  de  ce  nom ,  est  une  des  plus  belles  choses  à  citer  dans 

architecture  des  xivS  xv* ,  et  peut-être  xvi*  ce  genre.  V.  l'œuvre  du  peintre, 

siècles,  gravée  dans  l'ouvrage  :  Spécimen  ar-  Voir  aussi  les  diverses  ligures  de  ce  genre 

ehUectural^  etc.,  publiée  Londres,  parleche-  dans  la  Collection  des  peintres  primitifs  de 

valier  John  Colman,  in-folio,  pi.  xv,  t.  I.  M.Artaud,  publiée  chez  Challamel,  *  Paris. 

4  Aux  noms  Christ  et  Jésu^hust  lecom» 

CRUCIFIEMENT  DE  JÉSUS -CHRIST.  —  plément  de  cet  article. 
Voir  aux  mots  Calvaire  et  Jésus-Christ. 

Crucifiement  de  martyrs,  de  saint  André, 
de  saint  Pierre,  de  saintes  Marthe  et  Marie. 
V.  ces  noms. 

L^ouvrage  intitulé  :  THamphtts  Jesu^ 
Christi  crucifixi  per  SarthoL  Biccium  a  cas» 
tro  Fidardo,  chez  Piantin,  renfermant  70 

planches  par  Ad.  Collaeri  et  ses  frères,  de  que  ci-dessus. 
tous  les  genres  de  crucifiement,  etc. 

L'ouvrage  de  Gallonius  ,  Sapplicia  mar-*  CRYPTES  (S).  —Pour  en  faciliter  les  re- 

tyrum,  ou  de  Craciatibas  martyram^  1  vol.  cherches,  nous  les  classons  par  ordre  alpha* 

in -8''  ou  in-i**  reproduit  en  partie   par  bétique  des  lieux  ou  des  noms  de  sainb 

Mamachi  dans  ses  Origines  et  antiquitates  sous  lesquels  elles  sont  désignées. 

christiaaoram,  est  aussi  à  consulter.  -^  D*Aicobaça,en  Espagne.  Parmi  lestom^ 

bes  qui  y  sont  déposées,  on  voit  celle  dînes 

CRUCIFIX  fâ).  —  Ofi  Jésus-Chrîst  est  re-  de  Castro.  Magasin  pit.,  t.  \III ,  p.  387. 

présenté  assis  et  tenant  un  livre.  CiampinI ,  —  De  rédised'Andlau,Bas-Uhin.  V.  Alsace. 

Cetera  Monnmenta,  t.  Il,  pi.  xiii,  p.  48.  —De  Péglise  de  Saint-Bavon,  construite 

Debout  et  dans  Taelion  de  bénir,' Casalius,  en  1228,  sous  Péglise  de  ce  nom.  V.  Bavok, 

de  Bitibus  Christian.,  in-4%  pi.  ii.  »-  Des  caiacombes.  V.  Catacombes. 

On  trouve  dans  plusieurs  églises  des  ta-  ^-De  Péglise  de  Cantorbéry.  T.  le  délall 

bleaux  et  des  sculptures  représentant  le  des  vues  intérieures  et  extérieures  de  celle 

Christ  en  croix  'avec  des  ailes.  V.  au  nom  église  au  mot  Cantorbéry. 

François  d^ Assise,  et  le  monument  de  ce  Les  cryptes  de  Péglise  de  Chartres  sont 

genre  cilé  bulletin  archéologiqae  du  comtté  de  la  plus  grande  beauté,  et  sont  comme 

es  arts  et  monuments,  iAl  y  p.  QiO.N.mssi  une  répétition  de  Péglise  supérieure  [i). 

les  planches  de  Touvragc  dcM.  Didron,  /co-  On  y  descend  par  cin<)  escaliers.  V.  les  des- 

nographie  chrétienne,  1  vol.  in-4';  Paris,  criptions  de  cette  église. 

181.4,  p.  5G2  à  586.  -^  De  PAbbaye^aux-Damcs  h  Cacn.  Jnth 

«*-  Où  Jésus*Clirist  porte  une  tunique,  quités  anglo-normandes,  par  DucareL  Tra- 


CRUX  CORTONENSIS.  —  V.  au  muCGEOix 
dans  ce  Dictionnaire,  p.  549. 

CRUX  TATICANA.  —  Même  indieatioii. 

CRUX   YELITERNA.  ^  Même  indicaliOB 


(0  Au  mol  CoitsTRccTioK,  p  320t  fiotd  4  qui  con* 
cirtiK  d'Ile  di*  cette  abbaye,  t'I  qui  donne  une  idée  40 
toiiit'a  oelli>$qiii  »h  laisait'nt  au  roo)eD  A)te. 

(2)  Sur  le)  |»r4HiiièreB  ropré«enuiiîoii»  de  Jésus  en 
croix,  voirEmcrIc  David, D.'.«roir»«/j'  tnpelniure,\n' 
8",  ancienne* cdiiiun,  p.  iis  à  la  noie  en  bis,  ei  encore 
p.  lit,  lA.  ViO)  i«i,  qui  rniredunsIvA  détails  les  plut 
eti'ndu«  et  if'S  plus  curieux  h  ce  sujet  ;  Raoul  RoclioUe, 
DU^o  tn  s  tr  li'$  types  pri^uMfi  dd  l'art  ckrélien,  in  -8*, 
p.  58  ei  sdiv.  ;  Molanus,  Uittw,  tmû§.  smâ^  tn^*, 
p.  43^,  5i8el  suiv. 

(«)  6at  €8  genre  de  monuments  chrétiens  et  la  ré" 


nérâllon  dont  ils  tonil*oh3«l  et  tout  le«  tnwenlra 
historiques  qui  b*|  rairachrnt,  voir  le  Court  é'amh 
guUés  à  1  wuym  âge,  par  M.  de  Caumoni,  4'  partie, 
p.  7i,  123  ;  Pabriciut.  Blbliothetiu  tmtig  luria,  in-4\ 
p.  1037;  Cyprtfn  Hobert ,  Oouir^t  U'hUtOirê  nmm* 
inrniale  des  prtmiern  chrétiens,  Univemité  rulhoiioiK, 
t.  ]  V,  p.  ;»2.  i07,  108,  lOtf,  110.  ii8, 117;  celui  de  Ro- 
dolph;*  lloapinianu».  lUOrinifU  lemp/orum^io* folio* 
p.  78.  M.  Balissiery  rallncbe  le  souvenir  des  catacom- 
bes ,  tlémeia$  d'urchéototjiu  natiotfwe,  i843 ,  p.  41^ 
(4)  M.  dt  Couioont  les  cite  avec  admiraUom  P*  Ul 
de  son  Court  darchéologie,  4*  parue. 
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doclion  d«  PÊchaudé-  d'Anisy,  in*S*,  pfan-  ^  De  Stint-Médard  ât  SoisSôDs.  SoDt  cé- 

che  de  la  p.  HO.  lèbres  depuis  le  xir  siècle ,  et  renfermaient 

Crypte  ou  chapelle  9oa(errainc  de  Sainte-  beaucoup  de  tombeaux  et  de  pierres  tom- 

Glaire,  à  Tancienne  abbaye  de  Conches,  balesderois,seigneurs,  guerriers,  t;lc.  Elles 

XIII"  siècle  environ,  CoUection  monumen^  sont  publiées  dans  Pouvraçe  de  Guëiard  et 

taie  d»  département  de  V£nre,  3'  série;  à  de  La  Borde,  Fayaaes  piiioresq.  en  France, 

Êvreux  >  cnez  Antelie  ^  éditeur,  Topograp*  Y.  Soissonnais,  et  dans  la  grande  Topogra* 

de  la  France,  Bibliothèque  royale  (A'sianh  pkie  de  la  France  au  Cabinet  des  estampes, 

pe#),  portefeuille  suppb^meniaire.  classée  par  départements  ;  reproduites  dans 

—  De  réglise  de  Tabbaye  de  Saint-Denis,  les  Fùwiges  de  ^ancienne  France,  par  Tay* 
si  célèbre  en  France.  V.  Denis  (Saint-}.  lor  et  de  CalUeux  (Z'icardt'e),  1. 11,  pi.  Lxxiii 

^-Do  réalité  de  Saint-Ëmmcrand,è  Ratis-  et  Lxxvit. 

bonne;  celle  dite  d'Otmar  (1045)  et  de  la  Autre  dans  la  cathédrale  de  Milan,  où  est 

cathédrale  sont  très*  remarquables.  On  en  déposée  ta  châsse  de  saint  Charles  Borromée, 

trouve  des  vues  et  coupes  intérieures  dans  Description  de  cette  église,  par  Rupp,  Ca- 

Touvrage  de  Popp  et  Bulau,  les  Trois  âges  binet  des  estampes,  à  Paris,  fonds  de  Fé* 

de  Varckiteciwre  gothiaae  en  Allemagne ,  russac,  n*  7872. 

iA«folio,  par  cahiers,  édition  française,  à  Crypte  très-curieuse  du  xiv*  siècle,  ojt 

Paris,  chez  Bance.  V.  la  table  des  planches  en  Ton  voit  les  ossements  de  plusieurs  person* 

léie  du  volume,  celles  de  Téglise  S^Euirope  nages  placés  sur  des  planches  superposées, 

à  Saintes,  citées  par  M.  de  Cauinont,  CoBrs  et  auxquelles  un  tombeau  plein  d  ossements 

d^antiqnHés  monumentales,  i'  ^SiiWe^i^A^.  sert  comme  de  support.  Y.  la  i'*  planche 

Voir  les  descriptions  de  ces  églises.  de  Tonvrage  intitulé  :  de  Rudolpho  saevico 

-^  De  Pëglise  a*Eu.  Foyages  pittoresques  comité  de  Rhinftlden,  daoe,  rege,  etc.,  par 

en  France,  par  Taylor  etofe  uailleux.  V.  Eo.  Martin  Gerbert,  in-4\ 

-—  De  l^égliseSaini'François,  à  Assise.  V.  à  Crypte  de  saint  Bertin,  à  saînt-Omer,  du 

ce  nom  celles  de  Téglise  Saint-Gervais  k  xir  au  xiii*  siècle,  découverte  en  1834 ,  et 

Rouen,  Foyages  pittoresques  en  France  publiée, chez  Aubert  et  compagnie,  in-8'', 

(Normandie)^  t.  i,  pi.  gxlvii.  V.  ce  que  fl.iàeU  Description  de  VégliseSainP-Ber' 

U.  de  Caumont  dit  de  ce  monument^  p.  62,  tin,  par  M.  Wallet. 

Coars  d'antiquités,  4*  partie*                  ,  —  De  sainte  Odille,  dans  la  chapelle  de 

—  De  Tégltse  de  Glascow  en  Ecosse ,  pu-  la  Croix.  V.  la  pi.  ii  d^un  P^oyage  en  Alsace 
bliée  dans  Touvrage  intitulé  :  Paris -Lon*  et  dans  les  départements  du  Haut  et  Bas* 
dres,  ou  Guide  pittoresque  de  l'Ecosse,  à  Jlhin,  par  Chapuys  et  Bichebois ,  publié  par 
Paris,  chez  Didot,  in-8*,  p|.  85.  Engclmann. 

•—De  réglise  Salnt-4îilles  à  Nimes,  Foya'  —  De  la  chapelle  royale  de  Palerme,  or- 
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es  pittoresques  en  France,  par  Taylor  et  de  née    de   peintures    byzantines  ;   Hittorf  , 

ailleux  (Languedoc),  chapitre  de  Nimes.  Monuments  modernes  de  la  Sicile^  in-folio , 

-*  De  l^église  Saint-Irénée  k  Lyon,  it*sIc-  pi.  xlv. 

eleenviron,/^ova^eieAFrjiice^parOzannc,  —De  la  cathédrale  de  Pavie.  V.  au  nom 

et  dans  touttt  tes  coUectiona  topographi-  Pavie. 

ques.  V.  Lyon.  Cryptes  qui  existent  dans  diverses  églises 

— De  Pégtiiie  dlssoire  en  Auvergne.  V.  Is«  de  Picardie,  Mémoire  des  antiqxMires  de 

soiRK.  cette  province,  t.  !  ;  et  dans  les  Foyages 

•-«Delà  reine  Matfaildo,  dans  Téglise  de  pittor,  en  France  (Picardie)^  par  le  baron 

k  Trinité,  à  Caen.  V.  au  mol  Trinité.  taylor  et  de  Cailleux.  T.  le  volume. 

Très-belles  cryptes  de  Péglise  de  Tan-  Très-belle  chapelle  souterraine  de  Téglise 

clenne  abbaye  de  Jouarre  (Brie).  Construc*  Saint-Pierre  in  Montorio,  regardée ,  dit-on, 

tfon  du  V*  ou  vr  siècle.  Très*bîen  publiées  comme  le  chef-d^œuvre  du  Bramante,  et 

par  le  baron  Taylor,  Forages  pittoresques  publiée  dans  Touvrage  Intitulé  :  Home  mo^ 

et    romantiques   dans    l'ancienne   France  derne,  etc.,  in«folio,  par  Letarouilli  (^r- 

(Champagne^  >ti-folio,  planche  du  chapitre  chitecture),  t.  I,  pi.  cm. 

de  Tabbaye  de  Jouarre.  —  De  sainte  Radcgonde,  dans  Péglise  de 

Une  vue  intérieure  de  ces  cryptes  est  pu-  son  nom  à  Poitiers.  V.  les  planches  de  la 

bHéc  dans  le  premier  tableau  des  Études  publication  intitulée:  h  Fienx  Poitou,  par 

synoptiques  de  l'histoire  de  France,    par  une  société  d'antiquaires,  à  Poitiers,  plan- 

rf.lubé  de  la  Pcrclle,  in-folio;  Paris,  1843-44.  che  xi,v. 

On  y  voit  divers  tombeaux  d^une  époque  —De  la  cathédrale  de  Rouen,  Foyages 

très-ancienne.  Un  d'eux  renferme  une  ab*  pittoresques  |n  Normandie ,  par  Tayfor  et 

besse  de  Jouarre.  de  CalUeux ,  pi.  155  et  147. 
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—  De  Péglise  de  Sarrebonne,  magnifique    et  le  texte,  p.  73,  en  donne  nn  exemple. 
et  d'un  grand  développement,  FoyagespiU 

toresquesen  France.  Y.  Sarrebonne.  CUCULE.  —  Vêtement  religieux  dont  on 

Cryptes  de  diverses  églises  de  la  Saxe,  trouve  les  différentes  formes  et   variétés 

publiées  par  Puttrich  et  Geyser,  in-i"*,  par  dans  tous  les  ouvrages  sur  les  ordres  reli- 

livraison.  V.  Saxe.  gieux  (i).   Voir,  .au  reste,  celui  de  saint 

—  De  Téglisede  Toumus,  ancienne  ab-  Rémacle,  abbé,  Acta  sanctorum ,    mois 
baye  de  ce  nom.  V.  Tournus.  de  septembre,  t.  II, *p.  692.  Donné  aussi 

—  De  Tancienne  abbaye  de  Saint- Victor  dans  les  Foyages  littéraires  de  deux  béné^ 
de  Marseille ,  reproduite  dans  Pouvrage  in-  dictins,  2«  partie,  p.  254. 

titulé  :  Introduction  à  V histoire  de  France, 

par  Geoffroy  et  Breton ,  1  vol.  in-folio ,  ou-  CUFÏC0-AR4BE.  —  L'on  trouve  une  în- 

vrage  très-bien  exécuté,  mais  non  terminé;  scription  de  cette  langue  sur  un  planisphère 

à  Paris,  chez  Didol,  1858.  V.  la  pi.  xxxix.  du  xii'  au  xui'  siècle.  D'Agincourt,  Scalpi., 

La  disposiliou  de  ce  monument  est  des  plus  pi.  xxv. 

curieuses^  et  parait  remonter  à  Tan  408.  Nous  indiquerons  encore  un  exempte  de 

V.lesdélailshistoriquesdonnéâ  dans  le  texte,  cette  écriture  sur  les  bords  d'une  patène 

Cryptes  dites  du  Vatican.  Les  monuments  portant  la  date  de  448,  et  donné  à  une  église 

qui  y  sont  ou  qui  étaient  renfermés  sont  pu-  par  saint  Pierre  Chrysologue.  V.  au  mot 

bliés  dans  un  ouvrage  intitulé  :  Sacrarum  Patène  la  désignation  plus  détaillée  de  ce 

Faticana  basilicœ  cryptarum  monumenta,  meuble  ecclésiastique. 

Ï^ar  Ph.  Laur.  Dionysius  et  Angcl.  deGabrié- 
is,  in-folio.  Mais  on  n'y  trouve  qu'un  plan  CUILLÈRES.  —  Une  cuillère  d'une  date 
géométral  des  cryptes,  et  aucune  vue  inté-  incertaine  (2)  est  publiée  dans  le  27*  voh 
rieure.  Pour  en  avoir  une  idée,  voir  la  belle  de  V Archéologie,  pi.  delà  p.  302. 
planche  servant  de  frontispice  aux  deux  Autres  du  xiv  au  xv*  siècle.  V.  les  plan- 
volumes  de  la  Borna  subterranea  de  Bosio  ches  de  l'ouvrage  de  Pugin,  Objets  d'art  du 
et  d'Aringhi,  dans  toutes  les  bibliothèaues.  moyen  âge,  in-4'*,  pi.  ix. 

Cryptes  de  l'église  de  Vie,  en  Bourbon-  Vers  le  xvi'  siècle,  Willemin,  Monuments 

nais.  Exemple  du  plan  carré,  d'une  voûte  inédits,  t.  H,  pi.  cclxxxv,  et  le  texte  de 

plate,  d'un  autel  avec  la  confession  ou  mar-  M.  Pottier  sur  celte  planche, 

tyrium  sur  l'autel.  V.  la  planche  donnée  Dans  le  Becueil  d'objets  d^art,  publié  par 

par  M.  Batissicr,  Éléments  é archéologie nor  MM.  T.  N.  de  Joliment  et  Coignet,  dont  les 

tionale,  in-18, 1845,  p.  477.  planches  sont  de  M'*"  Naudet,  on  trouvequel- 

— A  l'église  de  Wrela,  Ostrogothie  (Suède),  ques  ustensiles  de  ce  genre.  V.  les  planches, 

xir  siècle;  d'Agincourt,  Architecture,  plan-  Atlas  des  arts  au  moyen  âae,  par  M.  do 

chc  XLiii,  n"  7.  Sommerard ,  pi.  i  du  chap.  XV. 

Détails  d'architecture  et  sculpture  de  la 

crypte  de  l'église  de  Saint-Zénon,  à  Vérone.  CUIRASSES.  —  Outre  tous  les  ouvrages 

V.  Zenon  (Saint-).  qui  sont  désignés  au  mot  Armures,  nous 

indiquerons  plus  particulièrement  la  suite 

CUBA    .  ■  *       '  "  *       "   " 

d'archi  lecture 

£ssai  sur  l'architecture  arabe  et  moresque^, 

in-8%  1841 ,  pi.  II.  Pavillon  de  ce  palais,  \b„    armures,  V.  l'indication  que  nous  en  don- 
pi.  X  et  p.  87  du  texte.  nons  p.  94  de  notre  Dictionnaire.  V.  en- 
core celle  dite  aux  Lions,  désignée  également 

CUBICULAIRE.  —  Officier  de  la  personne    au  mot  Armures;  celle  de  Chabot,  Gilles 
du  pape.  Pour  connaître  son  costume  et  la    Mallet,  d'Orgemont,  de  Louis  XII,  Fran- 
place  qu'il  occupait  dans  les  cérémonies    çois  1",  etc.  V.  à  tous  ces  noms. 
poniiQcales,  V.  au  mot  Chapei^le  papale, 

no  39.  CUIRASSES  AILÉES.  -  V.  au  mot  Ar- 

mures AILÉES. 

CUBIÈRES.— Pièce  de  l'armure  d'un  che- 
valier. Willemin,  Monum.  inéd,,  t.  l,pl.cxxv,       CUIRS  DORÉS ,  servant  de  tentures  aux 

(i)  De  Caculia  nigra,  donnée  par  quelques  peintres  ne  se  trouvent  cités  pour  la  première  fois  que  dans  on 

à  soint  Au(LUSlin    V.  Jean  Mulanus,  édition  in-4%  inventaire  du  résine  de  Charles  VJI.  V.è  ce  sujet  ce 

tS42.  Y.  aussi  la  Théologie  despelniret,  par  Tabbé  que  dit  M.  du  Sommerard  dans  sa/Totice  sur  tkôw 

éry,  in-13,  p.  ]6«.  a«  CUmy,isï'V,  p.  104. 
(2)  L'on  sait  que  les  premiers  astenfiles  de  ce  genre 


BA ,  près  Palerme.  —  Palais  (de  la  ) ,  de  cuirasses ,  donnée  par  Heineccius,  de  Si- 
hileclure  arabe.  Girault  de  Prangey,  aiWw  Gcrma/iorai»,  in-folio,  p.  204;  M.  Al- 
i  sur  l'architecture  arabe  et  moresques,    lou ,  dans  sa  Dissertation  sur  les  armes  et 
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appartements  du  moyen  âge  vers  le  xir  siè-  in-8°,  pi.  de  la  p.  iOi ,  et  fig.  28  de  la  pi.  xin. 

cie(l).  Au    Palais    de  Justice,  à  Paris,   Ton 

Willemin ,  t.  Il,  pi.  cclxxi,  donne  un  fao  voyait  autrefois  les  cuisines  dites  de  Saint- 

iimile  d'un  fragment  de  ce  genre  de  déco-  Louis,  dans  les  constructions  souterraines, 

ration  dans  ses  Monuments  inédits,  V.  les  diverses  descriptions  du  Palais  et  les 

M.   du  Sommerard  en  donne  quelques  vues  qui  en  existent  dans  la  topographie  de 

spécimens  dans  son  Album  des  arts  au  moyen  Paris ,  au  Cabinet  des  estampes. 

âge,  exemplaire  en  couleur,  planche  xxxix,  Pour  le  complément  de  cet  article,  voir 

l"sérle.  les  mots  Banquets  ,  Festins  ,  Repas. 

CUISINE.  — *Ce  mot  peut  être  enyisagë  CUISINIER.  —  Figures  du  manuscrit  Lé- 
on comme  apprêt  de  repas  ou  comme  mcH  ges  palatinœ,  Acta  sanctor,  des  Bollan- 
nument  de  construction.  Sous  le  premier  distes.  V.  3«  volume  du  mois  de  juin, 
point  de  vue,  nous  citerons  diverses  parties  pi.  liv. 

de  la  tapisserie  de  la  reine  Mathilde  ou  de  Le  cuisinier  aux  prises  avec  la  mort,  figure 

Bayeux.  V.  au  mol  Tapisserie  les  détails  de  de  la  Danse  des  Morts,  de  B&le  ou  de  Mérian, 

ce  monument  et  toutes  les  gravures  qui  en  n**  38(2). 
existent. 

Une  miniature  de  V Angleterre  ancienne  CULS-DE -L4MPE.  —  Divers  modèles  de 

de  Strutl,  reproduite  dans  V Angleterre pit"  culs-de-lampc  publiés  dans  le  Moyen  âge 

ioresqae  du  baron  Roujoux,  d'après  Strutt,  pittoresque ,  pi.  25,  51,  53,  83. 

t.  I,  planche  de  la  p.  166,  représente  des  Celui  de  Péglise  Saint-Germain-rAuxer- 

Saxons  préparant  un  repas,  tuant  des  bêtes  rois ,  à  Paris,  xv«  siècle  ou  environ.  Moyen 

et  faisant  cuire  les  viandes.  Cette  minia-  âge  monumental,   pi.  xcvi.  On  y  voit  un 

ture  est  tirée  d'un  manuscrit  saxon  du  x*  évéque,  sans  doute  saint  Germain,  et  les 

ou  XI*  siècle,  coté  :  Claudius  B.  iv,  à  la  Bi-  quatre  animaux  des  évangélistes. 

bliothèque  royale  de  Londres.  —  D'une  fenêtre  en  tribune  à  l'ancienne 

L'on  trouve  divers  sujets  de  ce  genre:  des  maison  des  Andelys  (Normandie),  Voyages 

gens  faisant  des  apprêts  de  cuisine,  dans  le  pittoresques  en  France,  par  Taylor  et  de 

manuscrit  intitulé  :  Leges  palatinœ,  du  roi  Cailleux  ,  pi.  cxci. 

Jaime  II ,  publié  par  les  Bollandistes.  V.  Tin-  -<  Des  pendentifs  dujubé  delà  Madeleine , 
dication  des  planches  au  mot  Leges  pala-  à  Troyes  (  Champagne),  V.  au  mot  Jubés. 
iinœ,  dans  ce  Dictionnaire.  —  De  Torgue  de  la  cathédrale  de  Stras- 
Une  des  planches  de  l'entrée  de  Charles-  bourg,  terminé  par  une  fîgurede  Samson  dé- 
Quint  à  Bologne,  représente  d'une  manière  chirant  un  lion.  V.  h'S  descriptions  de  ce 
très-curieuse  des  apprêts  de  cuisine  où  Ton  monument  indiquées  au  mot  Strasbourg. 
rôtit  un  bœuf  tout  entier.  V.  l'œuvre  d'Al-  — D'un  tabernacle  en  pierre,  église  Sainle- 
bert  Durer,  et  dans  V Univers  pittoresque  Gertrude, en  Normandie,  pi.  xvi  de l'^Mai 
de  Didot  frères  le  t.  II  [Allemagne),  sur  l'abbaye  de  Saint^P^andrille ,  ^an  lAnr 
pi.  cvii.  glois  du  Pont  de  l'Arche. 

Instruments^ou  apprêts  de  repas,  dans. le  »  Du  magnifique  tabernacle  de  l'église 

jRecueil  de  costumes  au  moyen  âge ,  de  hàVL'-  Saint-André,  près  Troyes.  V.  la  pi.  ii  des 

nier  et  Rathier,  1. 1 ,  pi.  xc.  Voyages  archéologiques  dans  le  départe- 

Les  représentations  de  calendriers  peints  ment  de  l'Aube ,  par  M.  Arnaud ,  et  ce  qu'il 

dans  les  livres  d'heures  et  sculptées  sur  les  en  dit  p.  16  et  17  de  son  texte, 

murailles  des  églises  offrent  encore  diverses  De  diverses  parties  du  château  Gaillon. 

figOTes  de  ce  genre.  V.  aux  mots  Calen-  V.  au  mot  Gaillon  les  descriptions  avec 

DRiERS  ,  Zodiaques.  planches  de  ce  monument. 

Comme  monuments  construits,  représen-  — 0e  la   belle  niche  d'une  chapelle  de 

tant  des  cuisines,  nous  trouvons  un  monu-  l'église  de  Caudebec ,  publié  dans  les  f^oya- 

ment  de  ce  genre  construit  sous  Guillaume  ges  pittoresques  et  romantiques  en  France, 

le  Conquérant ,  x*  siècle  environ ,  dans  les  par  Taylor  et  autres ,  pi.  xix  et  xx  de  la 

Antiquités  anglo  -normandes  ,  de  Ducarel  Normandie. 

(  traauction  de  l'Echaudé  d'Anisy  ) ,  1  vol.  —  Des  voûtes  d'une  chapelle  du  saint 

(i)  M.  de  la  Qayriôre,  membre  de  la  société  royale  rard  dans  sa  Notice  sur  l'hôtel  de  Cluny,  in-8",  p.  46 

des  antiquaires  de  France,  afail  un  Mémoire  sur  la  et  I2i  :  l'ouvrage  intitulé:  le  Cabinet  de  l'antiquaire 

fabrication  de  ce  genre  de  cuir,  nommé  aussi  or  ba-  ei  de  Vamattur,  mars  i842,  1. 1,  p.  80  et  suiv.,  qui  ré- 

sané,  10^  volume  des  Mémoires  de  la  société  desanti-  aume  ceux  que  noua  citons  plus  haut.  Cet  article  est 

?aairesde  France, Qi  les  réflexions  de  M.  Poilier  sur  siuné  G.  de  N. 

ouvrage  de  M.  Willemin,  t.  ]1,  p.  58.  M.  du  Somme-  v2;  Citée  par  Peifmot,  Damet  des  morts,  p.  43. 
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sépulcre,  ^lise  Saipt-JacquQf  de  Dieppe,  (i^i  «aii/i^f^  par  lettre  alphabéliqua,  desUnét 

Même  ouvrage^  pi.  lxxv.  &  la  bibliothèque  du  Musée  de  riiôiei  de 

.  — «Daporche  de  Téglise  de  Loiivicrs  (  Nor^  Cluny. 
imndi^  ],  même  ouvrage.  V.  Louviers. 

^  De»  peodeoiifft  du  jubé  de  la  cathédrale       CURATEURS  et  TUTEURS.  Leurs  deroin 

d^Alt>j.  V.  au  nom  de  cette  église.  envers  leurs  pupilles.  •**  Livre  eurieux  avec 

—  Du  tombeau  de  Georges  d^Amboise,  planches  en  bois  du  xv*  siècle»  dont  nous 
yoyag€9  pittoresques  en  Francs  •  Taylor  et  donnons  le  détail  au  mot  Pwili.k8. 
compagnie  (  Normandie  )  ^  pi.  iSt. 

—  De  la  tribune  d'une  maison  du  XYi*siè-  CURE  (le),  entraîné  par  la  mort.  — 
c\e,  à  Troyes,  rue  du  Mortier  d'Or,  pu-  Figure  de  la  Danse  maciuTre  d^lloibein , 
blié  par  M.  Arnaud ,  Foyages  archéologie   n""  31  • 

gaes  dans  Is  déparlement  de  VAabe.  V.  ces       Voir  aussi  celles  de  Bàle  et  de  Mérian  au 

planches,  article  Trotes  (1).  —Aux  mots  mot Damsks dbs MOATS. 

Clefs  de  Voute,  Con80i.es,  Tribunes,  Niches 

et  quelques  autres  où  Ton  trouvera  d'au*       CURSIVE  (Ecriture ).^D'Agincourt,  ZR«« 

très  indications  de  culs-dc-lampe,  oui  ter-  loira  ds  Vart,  section    Peinture,  donne 

minent  presque  toujours  ces  sortes  ae  mo-  divers  fac-similé  de  cursivcs,  savoir:  du 

numents«  x*  au  xi*  siècle ,  tirés  d'un  méaologe  grec  du 

-*-  De  la  chapelle  des  Bourbons  à  Lyon.  Vatican , pi.  xxxi ,  n"  1 . 
Moyen  âge  m/owa^menial,  pL  ccxxx.  V.  Jubé.       ~  D'un  autre  manuscrit  grec  du  xi*  siè* 

de.  Môme  ouvrage,  pi.  xlix,  n<*4  et  5. 

CUNÉGONDE  (  Sainte  ).  ^  Femme  de  Alphabet  do  ce  caractère,  /6. »  n^  B  et  7. 
Henri  H,  empereur  d'Allemagne.  Tombeau       Voir  les  planches  des  Traités  de  paié^ 

de  cette  princesse  dans  l'église  de  Bamberg.  graphie  ,  tels  que  ceux  de  Monifaucon , 

Ce  monument,qnt  paraîtétreduxiii*siècley  des  bénédictins ,  de   M.   de  Wailly  ,  do 

est  orné  de  plusieurs  bas-reliefs  représen-  Schaws,  en  Angleterre ,  Schonemann,  de 

tant  divers  traits  de  la  vie  de  sainte  Cuné-  Silvestre,  et  tous  ceux  que  nous  citons  à 

gonde.  Oo  y  voit  d'abord  la  statue  de  la  Alphabet. 

princesse  couchée  couverte  de  ses  habits       Voir  aussi  les  planches  du  Dictionnaire 

d'impératrice  (3).  raisonné  de  diplomatique  dedom  Devaines, 

Le  premier  bas -relief  représente  Cnné-  t.  I,  p.  14,  2i,  462,  486,  et  surtout  U 

gonde  assise  près  du  lit  de  son  mari  malade,  pi.  cccclxxi. 

Le  deuxième  bas -relief  représente  la 
sainte  marchant  sur  des  lames  de  fer  ronge       CUSTODES  (5).  ^Réserves  servant  dans 

pour  prouver  son  innocence.  les  anciennes  églises  à  recueillir  et  oon* 

Dans  le  troisième,  elle  distribue  des  au-  server  les  hosties  consacrées, 
môncs  lors  d'une  grande  disette.  Cijstode,  qui  passe  pour  être  du  iv*  siècle, 

Lo  tombeau  cl -dessus  est  aussi  gravé  dans  représentant  une  colombe,  et  publiée  par 

leâ'vol.  drsy^(;ta<aACtarBm,mois  de  mars.  M.  du  Sommerard  ,  dans  son  Histoire  ds 

V.  la  p.  ino.  Vart  au  moyen  âge,  atlas,  pi.  m  du  cha- 

Le  deuiième  sujet  cité  ci*conlre  se  trouve  pitre  XIV. 
représenté  avec  quelques  diflérenoes  dans       —  D'une  forme  inusitée  et  riche.  Meuble 

la   Bai9aria  pia  et  saneta,  do  Ruoeeds,  du  xv*  siècle.  Willemin,  A/oAumenl^  riufiiiff, 

1. 1 ,  planche  de  la  p.  499.  t.  H ,  pi.  ccxvi. 

L*on  trouve  plusieurs  figures  de  sainte       H  y  avait  aussi  des  custodes  pour  les 

Cunégonde  dans  la  Grande  collection  du  huiles  saintes  et  le  saint  sacrement;  podk  le 

Cabinet  des  estampes,  à  Paris,  Fies  des  complément decet article  V.Ica mots Colok* 

saints,  lettre  C,  et  dans  notre  Collection  bes,  Conserves,  Tabernacles,  Tours,  etc. 

(1)  tes  planches  n'élant  pas  toutes  numérotéps  dans  conciles,  les  règlements  des  églises  parlicoliéres.  les 

les  livraiiions  8>ir  lesquelles  nous  avons  pris  nos  ren-  lilur^^istes  ci  tous  les  auteurs  ecu léstasliqurs  sont  mis 

seignemenis,  il  faut  vuir  le  volumi*.  à  contribution;  il  parle  des  conserves  eucbarîsti- 

(3)  On  la  trouve  quelquefois  repréfenléo  en  habit  qups  nonamévs  eoloml>ea,  p.  i9S,  puia  det  lourt, 

de  religieuse,  attendu  qu'elle  csi  morte  abbesse  d'un  p.  197,  I98;  maison  n'y  iroove  pas  le  mot  Ctsicde, 

couvent  fondé  par  elle  où  elle  s'éuit  retirée  après  la  non  plus  que  dans  Durandus  ei  Duranti.  Du  Cêaji^^ 

mort  de  son  raari.  verbo  Cuêiodia  et  Theca.  dit  que  ce  mot  éiâil  en 

(8)  Voir  à  ce  sujet  tous  les  détails  donnés  par  Tliiers  osag^dés  l'an  i32i.  d'après  une  charte  qu'il  élu»,  et 

dius  ses  DiMxeriatiotu  iitu/yiqœs.  Traité  dtit  auult,  de  plus  il  dit  que  (rrégoire  XI.  après  avoir  termine  le 

p.  190,  el  dans  le  19*  voluroi»  des  Annaleêde  phUonO'  saint  sacriOce,  plaça  dans  une  custode,  reaervulam 

phie  chréiienne,  p.  440.  Les  détails  donnés  par  Thiers  eutkarittiam.  Macri  ciie  aussi  ee  mol  dans  SOD  Utv^ 

sont  d'une  érudition  qui  ne  laisse  rien  à  désirer;  les  lexiGWik  eo  rcovoyanl  à  CiBoum. 
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CUSTOIA  on  60UST0UGE.  -* L*Ég|ise  r<H  net,  mises  «u*dessus  de  chaque  figure;  pU« 

mane  est  remarquable  par  son  caractère  eée  8ou9  len^'âS,  dans  Tancien  Musée  des 

d^arcbitootare  chrélienno  primitive.  On  y  Petits -Augustins ,   présenlemenl  dans  ]« 

trouve  l^exemple  du  Camarill,  le  Séfcos  ou  douxièmc  cour  de  TÉcole  des  Beaui«Ar(s 

sanctuaire  tel  qu^on  en  voit  dans  les  di-  de  Paris.  Celle  cuve,  oubliée  dans  louiça 

▼ers  ermitages  de  celte  province , /^oya^f^  les  publications  du  Musée  ci-dcssns  cité| 

pittoreêqae9  et  romantiques  de  t^ancienn$  doit  êire  gravée  dans  la  Hevm  archéologie 

Franee,  par  Taylor  et  ses  çoilaboraleurSy  «n^de  Paris,  publiée  sous  la  direction  de 

(RonniUon),\^  lli  pi.  ci.xv.  M»  Jules  Gailnabaud,  cbc;i  l«eleux,  édiicur. 

Le  baron  TayJor  donne  sur  cette  église  des  Cette  cuve  semble  citée  par  Oubreul  (  AiitlF> 

détails  curieux  dans  soa  ouvrage  les  Pyré"  quités  d#  Parié  )t  in^lS  (1). 
«^«^  10*8'*  t  Paris,  4843 ,  p,  207  &  209, 

CUVES  ou  CUVEHES.  -  Dans  les  collée 

CUSTOS  TENTORIUM.  •-  Le  préposé  à  la  tiens  d'Objets  d'cfrt  du  moyen  âge  Ton 

garde  des  tentes  du  roi  lorsqu'il  va  à  la  trouve  pariois  quelques  belles  cuves,  sur-* 

guerre.  On  trouve  une  figure  de  ce  nom  toutdanslesxiv'etxv'siècles,  soit  pour  bas« 

dans  le  manuscrit  Ji^ges  palatinœ ,  pu-  sins,  soit  pour  lavabo  dans  des  monastèresi 

blid  par  les  Bollandistes  ,  Jeta  sanctorum^  ou  pour  tel  autre  usage  plus  ou  moins  re« 

mois  de  juin ,  t,  III ,  p.  87,  n"*  i9 ,  d'après  connu. 

une  miniature  de  ce  manuscrit  qui  est  du  M.  Lenoir  a  publié,  dans  son  Musée  des 

«m*  siècle,  monuments  français ,  une  belle  cuve  de 

porphyre,  réputée  un  ouvrage  du  Bas-Em- 

CUTHBERT  (Saint  ),  évoque  d'Angleterre  pire  et  déterrée  dans  la  ville  de  Met«  ;  pla- 

au  XIII*  siècle  environ,  —  Il  tient  dans  ses  cée  à  sa  cathédrale ,  elle  sert  de  fonts  d# 

mains  une  léte  d'Idole  pour  exprimer  la  baptême.  Y.  la  pi.  du  t.  YJI,  p.  117. 

desCruciion  de  ridolâtrle ,  suite  de  ses  pr^  Autre  du  xv*  au  xvr  siècle ,  sculptée  par 

dications.  Belle  figure  en  pied ,  d'après  une  Jean  Goujon,  publiée  par  Alexandre  Lenoir, 

miniature  du  xiir  siècle,  publiée  dans  le  Même  ouvrage,  t.  VIII,  pi.  275,  p.  40. 

/'ic/oria<Ai>(oryo/'ir/»;(a/»(ljtQndres,  t,  I,  Autre  placée  au  Musée  des  Petits^Ja^ 

p.  351»  gustins,  dans  une  des  baies  du  portique  de 

Gaillon.  V.  le  frontispice  du  4*  vol.  du  A/u» 

CUVE  «en  forme  de  tombeaut  k  Pusage  des  sée  des  monuments  français,  de  M.  A.  Lenoir, 

ehrétiens,soitpourse  purifier,  soit  pour  ad-  la  planche  portant  le  n"*  156  et  la  plan** 

minislrer  le  baptême.  Ce  monument  parait  che  du  Musée  par  Uvallée  et  Reville,  grand 

être  du  xiP  au  xiii*  siècle.  Ornée  de  sculp-  in-folio,  intitulé  f^ues  perspectives  des  sallsê 

tures  singulières.  On  y  remarque  des  hom-  du  Musée  des  monnfnent$  français ,  etc. , 

mes  tenant  de  petites  croix,  et  une  main  texte,  par  de  Rocquefort,  représentant  le  dé* 

divine  bénissant,  suivant  te   rit  grec;  un  yeloppement  de  rare  de  Gaillon.  Y,  aussi  les 

agneau  crucifère  attaqué  par  un  serpent;  mois  Urnbs,  Vases,  etc.     • 
deux  eerfs  près  d^un  vase  ou  amphore,  un 

lion,  etc.    Elle   est  percée  de  15  trous  CYCLES   CHRËTIENS  (3).  Un  des  plus 

et  porte  une  inscription  barbare,  traduite  célèbres  monuments  de  cette  classe  est  san^ 

ainsi  :  Dextera  Domini  fecit  virtutem,  deoh  doute  celui  connu  sous  le  nom  do  Cycle  de 

ira  Domini  exaltavit  me.  Y.  la  pi.  m  de  Pou-»  Saint^Hippolyte,  parcedu'il  se  trouve  gravé 

vragedePaciaudi,  d«i^a/fi«iaaacnaeAri>li(ah  sur  les  côtés  du  siège  en  marbre  sur  lequel 

norum,  in<4<>  et  p.  156, 143, 155,  ce  saint  est  représenté  assis. 

Ce  monument  est  publié  dans  plusieurs 

CUVE  (Grande),  estimée  du  xn«  siècle,  ouvrages  dont  les  plus  remarquables  sont 

servant  de  lavabo  dans  un  ancien  couvent  ;  V Histoire  littéraire  de  France,  par  les  bé» 

ornée  k  son  pourtour  de  quelques  signes  du  nédictins ,  1. 1,  p.  566. 

zodiaque,  de  figures  allégoriques  do  vices  Dans  un  ouvrage  de  YignoU ,  intitulé: 

et  de  létes  de  dieux  et  déesses  de  Panliquilé  de  Anno  primo  imperii  Severi  AleJoandri , 

païenne,  etc.,  comme  Pindiquent  les  in-  in-4'';  Rome,  1721. 

scriptions,  moitié  grecques,  moilié  romai-  Le  cycle  n'est  pas  très-visible  sur  la  plan- 

(i\  Dans  l^édiiion  de  cet  ouvrage  donnée  par  Du-  blés  des  dieui  paTeos..,.  Au«delè  est  une  flfnn  de 
breolen  16I9.  formai  in-i9.  p.  im6,  on  lU  :  «  Au  cloi-  Dagotiert,  au  bas  do  laquelle  des  verssonl  tracés,  n 
tro  de  Itt  susdite  maison  (l'abbaye  de  SaintrDenUi,  se  >2)  Sur  ce  genre  de  monumenl,  voir  Uidoro  de  Se* 
voUun  bassin  de  tontaine,  fort  ancien  et  admirable  vilin,  Durandi,  Scaliuer,  Raiione  temporutên  Sucber. 
pour  être  grand  et  d'une  seule  pièce*  relevé  à  i'eniour  a«t  Caiiones  putchaieê  ;  Gassendi ,  de  Kalendatio  ro- 
ue ses  bords  de  0gures  qui  représentent  quelques  fa«  mono;  Macri,  Uicrolexicon,  verbo  Cycius* 
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che  placée  à  cette  page ,  parce  que  le  siège  in.4%  p.  329 ,  cite  diverses  peintures  qu  il 

est  donné  de  trois  quaris,  mais  on  trouve  pense  être  des  premiers  temps  du  christia- 

le  cycle  gravé  à  part  p.  5,  92, 93 ,  120, 125.  nismc ,  et  qui  existent  dans  un  hypogée  de 

Hianchini  a  encore  reproduit  ce  monu-  ce  pays.  V.  Hypogées. 
ment  dans  sa  Demonstratio  historiœ  ec- 

clesiasticœ,  comprobata   monumentis,  ta-  CYRIAQUE  (  Saint  ).-Êvêque  de  Jénisa- 

bula  III* ,  ssculi  ii' ,  n*"  19  bis,  lem .  celui  oui  aida  sainte  Hélène  à  déoou- 

Cycle  pascal  d^une forme  singulière,  dans  yrir  le  bois  de  la  vraie  croix.  Son  martvre, 

les  Prêtera  Monumenta  de  Ciampini ,  t.  H ,  sous  Julien  FApostat ,  est  représenté  dans 

p.  56.  Ce  monument,  gravé  sur  une  pierre,  une  des  miniatures  du  Ménologe  grec  de 

est  placé  dans  une  chapelle  de  la  cathé-  Tempereur  Basile.  11  fut  plongé  dans  une 

drale  de  Ravenne.  chaudière  bouillante.  Y.  le  1. 1 ,  planche  de 

Autre  dans  VEvangeliêtariam  de  Cbarle-  la  p.  148. 

magne,  exécuté  de  l'an  774  à  781  ,  par  or-  Saint  Gyriaque  d'Ancône ,  pour  la  6gure 

dre  de  ce  prince.  Ije  manuscrit  appartient  voir  la  Collection  des  saints  du  Cabinet  des 

à  la  Biblioinèque  du  Louvre.  Y.  à  ce  sujet  estampes  pour  Téglisedece  nom.Y.ATiCÔNE. 

Dibdin  ,  Foyages  en  francefi^W,  p.  50,  Saint  CyriaqMe,  diacre  (2),  représenté 

et  le  Magasin  encyclppédique ,  année  1811,  guérissant  un  possédé;  miniature  de  1508, 

t.  m,  p.  378.  publiée  dans  son  ouvrage  intitulé  :  Betrage 

zur  Teatschen  Kunst  and  Geschichts  Knn- 

CYGNE  (Ordre  du). —  V.  Cigîie  (1).  de,  etc.,  ou  fragments  et  matériaux  pour 

V Histoire  de  Vart  au  moyen  âge ,  en  Alle^ 

CYPRTEN  (Saïnt).  —Figure  debout  te-  magne,  1  vol.  in-4» ,   par  Franz   Hubert 

nant  la  couronne  du  martyre;  mosaïque  du  Huiler.  Darmsiadt,  1^7, 1"*  partie,  pi.  vu. 

VI*  siècle,  à  Ravenne.  Ciampini,   Prêtera  Cyriaque   (Sainte).  Vierge  et  martyre, 

Monumenta ,  t.  H ,  pi.  xv,  ii<>  6  et  p.  95  du  debout  dans  rattitude  de  la  prière.  Bottarl, 

texte.  Y.  aussi  la  collection  des  saints  du  pittur,  et  scaltur.  sacre,  1. 11 ,  pi.  cxxx. 
Cabinet  des  estampes,  à  Paris,  et  celle  de 

Fauteur  de  ce  Diclionnaire.  CYRILLE  (Saint).  —  Belle  figure  de  ce 

•  On  en  trouve  un  assez  beau  représenté  à  Père  de  TËglise  grecque ,  tirée  d'un  manu* 

mi-corps  par  Raphaël  Custode,  dans  Fou-  scrit  du  xir  siècle,  publié  par  d'Agincourl, 

vrageiiilitulé:  ^cadfm.  retasJesas-Christi,.  Histoire  de  Vart  (Peinture) ,  pi.  lviii.  Le  4' 

par  Joseph  Spizelius ,  in-4''.  V.  les  œuvres  de  la  suite  des  Pères  représentés  sur  cette 

du  graveur-,  Fouvragc  indiqué  n'étant  pas  planche, 

très-commun.  Voir  aussi  la  grande  Fie  des  saints,  du 

Thevet  a  aussi  publié  quelques  portraits  Cabinet  des  estampes,  à  Paris,  et  Fouvrage 

de  saint  Cyprien  ,  dans  son  Histoire  des  de  Spizelius,  Academia  Fétus,  déjà  cité, 

hommes  célèbres,  éditions  in-folio  et  in-12.  ou  Fœuvre  de  Custode  ,  au  Cabinet  des  es- 

Hais  cette  suite  est  généralement  gravée  tampes,  à  Paris,  et  notre  collection.  M.Pau- 

sans  soin.  lin  PAris,  p.  43  du  4'  vol.  de  son  ouvrage  : 

En  tête  des  œuvres  ou  Opéra  sancti  Cy-  les  Manuscrits  français  de  la  Bibliothèque 

priant,  de  la  Collectio  Patrum  ,  Fon  doit  du  roi,  etc. ,  cite  une  miniature  représen- 

encore  trouver  un  portrait  en  pied  de  saint  tant  saint  Cyrille  répondant  à  saint  Augus- 

Cyprien  ,  sans  dout^  par  Léonard  Cauthier,  tin  qui  lui  avait  écrit.  Une  miniature  aussi 

h  qui  Fon  en  doit  plusieurs  pour  divers  vo-  intéressante  mériterait  bien  d'être  repro- 

lûmes  de  cette  belle  collection.  duite  dans  quelques  ouvrages  à  illustra- 
tions. 

CYRÉNAÏQUE  (  Africrue)  (  Voyage  dans  la 

Marmarique  et  dans  ta),  par  M.  Pacho,  CYTHARE  (3). — Figure  présumée  de  cet 

1  vol.  in-folio,  orné  de  planches  avec  texte,  instrument ,  tiré  d'un  manuscrit  du  vii<>  siè- 

publié  en  1827.  On  y  trouve  quelques  monu-  cie,  ou  peut-être  du  x«.  Willemin,  Mona-' 

ments  du  xr  siècle  ou  environ.  ments  inédits ,  1. 1 ,  pi.  xxv. 

M.   Didron  ,   Iconographie  chrétienne ,  Martin  Gerbert,  dans  son  traité  de  Conta 


(i)  Malgré  l'orthographe  reçue.  Schoonebeek  écri- 
▼ani  cUfn",  nou«  avons  éié  forré  ae  l'écrire  ainsi 
(1)  Sur  lespoiioii'ts  et  au  bas  de  la  tunique  sont  des 

fiiéces  d'étoffe  rouge  qui  sont  à  remarquer,  mais  sur 
esquelles  nous  ne  pouvons  donner  de  renseignements. 
Nous  livrons  cette  mdicalion  aux  érudils. 

(3)  La  cythare  n'est  pas  nommée  ainsi  dans  les  ro- 
mans Cl  fabliaux  qui  eiislenien  si  grand  nombre;  il 


se  pourrait  qu*)  ce  fût  le  même  ioslrumenl  que  la 
cilolc  dont  on  trouve  le  nom  dans  le  roman  de  la  Itose. 
Voir  à  cp  sujet  la  curieuse  éuuméraiion  que  donne 
sur  1rs  divers  inslrumenls  de  musique  M.  ae  Roque- 
fort dans  sa  Dissertation  sur  la  poésie  française, 
1  vol.  in-8*,  au  mot  Citole,  p.  iiO;  llnsiruciion  dâ 
eomiié  des  arts  et  monamenis  sur  la  musique,  mé- 
moire  de  M.  Botté  de  Toulmoni,  in*4*,  1843. 
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et  sacra  Mnsica ,  donne ,  dans  Tune  des  même  nom  désigné  ainsi  Cithara  eum  xxiiij 

planches  annexées  à  son  ouvrage,  un  instru-  cordis. 

ment  de  ce  nom ,  mais  avec  cette  désigna-  Planche  n"*  xxxn  est  encore  une  Cythara 

tion  :  Secandam  quosdam,  V.  n*"  2  de  ses  anglicana  et  Cythara  teutonica,  V.  toutes 

planches ,  t.  H.  les  explications  du  savant  auteur  au  sujet 

N<*  8  est  encore  un  autre  instrument  du  de  ces  divers  instruments. 


D 


Très-belle  lettre  manuscrite  sur  fond  d'or  ou  environ ,  publiée  par  Strutt,  Angleterre 

delà  Bible  de  Charles  le  Chauve ,  représen-  ancienne,  i  vol.  in-4°,  pi.  xv. 

tant  un  zodiaque,  reproduite  par  M.  Alex.  —  Du  beau  manuscrit  de  J.  Juvénal  des 

Lenoir,  Mlas  des  monuments  français,  in-  Ursins,  publié  par  M.  du  Sommerard  ,  Al" 

folio,  pi.  XI ,  et  dans  le  grand  ouvrage  du  bam  des  arts,  etc.,  pi.  xxiv  de  la  8'  série  ; 

comte  de  Bastard  sur  les  manuscrits  fran-  on  y  voit  un  évêque  qui  consacre  une 

çais.  Voir  les  planches  de  la  5Mivraison  (1).  église. 

Autre  commcnçantles  mois  Diligam  te.,.  Autre  du  même  ouvrage,  du  xv*  siècle 

manuscrit  du  vi**siècle;  Astles,  Origin  of  ou  environ,  dans  laquelle  on  voit  l'ancien 

Letters,,.,  pi.  ix,  p.  82,  et  pi.  xiv  ,  p.  96.  autel  de  la  Sainte-Chapelle  de  Paris  tel  ou'il 

Majuscule  du  ix*"  siècle  ;  d'Âgincourt ,  était  à  cette  époque.  Y.  la  pi.  xi  de  VAl" 

Peinture,  pi.  xxxvni,  n"  4.  Autre   tirée  ôam,  7*  série. 

d'un  livre  intitulé  Codex  Rhenan^inensis ,  Très-belle  lettre  majuscule,  publiée  dans 
manuscrit  du  même  siècle.  Au  milieu  de  la  Pouvrage  intitulé,  Biblioiheca  Cesarea  de 
lettre  est  représenté  saint  Grégoire,  pape,  JLambecius,xy^  siècle  environ,  t.  II,  p.  782. 
au  moment  où  avec  sa  crosse  il  frappe  la  Au  milieu  est  représenté  le  célèbre  Du- 
porte  d'une  église  dont  il  fait  la  dédicace  randus,  évêque  de  Mende,  assis  devant  un 
ou  la  consécration.  On  voit  ici  la  forme  très-  pupitre,  écrivant  son  Traité  de  liturgie. 
ancienne  de  la  niiire,  de  la  crosse,  du  Autre,  d'une  richesse  d'ornements  re- 
vêtement nommé  6^a/a  et  du  P/a/ie^anum.  marquable.  Au  milieu  se  voit  le  roi  Wen- 
Cette  lettre  est  reproduite  dans  l'ouvrage  ceslas  assis  sur  son  trône,  et  à  côté  de  lui  la 
de  Cerbert,  Liturgia  allemanica,  tome  I,  reine  Sophie  son  épouse.  Cette  belle  lettre, 
p.  2n8.                                                *  tirée  d'un  manuscrit  du  xv«  ou  xvi*  siècle , 

—  Du  ix*"  au  x'siècle,  Astles,  déjà  cité,  est  gravée  dans  le  même  ouvrage,  même 

pi.  XIX.  tome ,  pi.  de  la  p.  750. 

Autres  dans  le  grand  ouvrage  du  comte  Autre,  en  stvle  de  la  renaissance,  où 

de  Bastard  sur  les  Manuscrits.  V.  la  plan-  l'on  voit  deux  chantres  à  leur  lutrin ,  tirée 

che  de  la  3*  livraison.  d'un  bréviaire  de  Venise,   manuscrit   de 

Pelle  lettre  ornée  ,  tirée  d'un  manuscrit  1522,  et  publiée  par  les  Bollandistes  dans 

du  xir  siècle,  d'Agincourt,  Peinture ^plwor  le  volume  supplémentaire  du  mois  de  mai, 

cbe  Lxiii.  Acta  sanctorum ,  ParcUipomena  ,  p.   96 , 

Diverses  formes  delà  lettre  D ,  tirées  d'al-  pars  2*. 

phabets  des  xiii* ,  xiv^  et  xvr  siècles.  Sha ws.  Lettre  majuscule  avec  ornements  et  sujet 

lUuminated  ornement  selected  from  manu-  d'un  antiphonaire  du  xvi«  siècle,  publiée 

script,  1818,  in -4^,  pi.  vii,xv,  xxv,  pu-  dans  les  Foyages  pittoresques  dans  l'an^ 

bliéesà  Londres..  cienne  France,  par  Taylor,  etc.  [Langue- 

Lettre  majuscule  très-ornée,  tirée  d'un  doc) ,  pi.  xxxiii  bis.  On  y  voit  une  Adora- 
manuscrit  du  XIII*  siècle,  d'Agincourt,  Pein-  tion  des  rois. 
ture,  pi.  Lxxi,n°  1. 

~  D'un  manuscrit  anglais, du  xiir  siècle  DADON  ou  SAINT-OUEN,  référendaire  à 

(1)  Moas  ne  pouvons  mieux  indiquer,  les  planches  ne  portant  pas  de  numéros. 


DÀG  -im^  DAG 

la  4Sour  de  Dagobert.  V.  aa  mot  Sàiht-Oitbn.    pi.  clhi  du  tome  II  de  ToaTrage  iiititalé  i 

Mùimmêntê  françoiê,  etc.,  in-folio,  al  h 

DIGOBERT  I^.  —  Statue  de  ce  pftnce,  teite,  p.  44. 
assis  et  revêtu  du  manteau  royal  (1)  y  ta       On  en  doit  la  graTure  k  M.  Lerojr  dont  11 

couronne  sur  la  télé;  autrefois  à  T^Use  pointe  spirituelle  a  si  bien  reprocfoil  teoi 

Saint-Denis,  près  le  grand  porche  à  main  les  détails  de  celte  curieuse  seulplore. 
cauchc.  V.  Sculpture  du  vu^  siècle.  Mont-       Nous  nous  permettrons   cependant  en- 
faucon  ,  Monaments  de  la  monarchie  fran-  *  core  de  faire  remarquer  que  le  paveur  i 

çaise,  t.  I,  pi.    xii,  et  p.    162;   Beau-  oublié  de  reproduire  les  flammes  Infernales 

nier  et  Raihier,  Costumes  français,  t.  I,  qui   remplissent    plusieurs    arcades  pU- 

pl.  XIX  et  XX;  d^Agincourt,  Sculpture  ,  pi.  cées  au-cfessus  de  la  barque  dans  laquelle 

XXIX,  n**  12.  Autre,  même  église,  1^.,  plan-  la  bande  satanique  emmenait   sans  pitié 

che  ib.,  n""  i3;  Trésor  de  la  couronne  de  Vkme  de  Dagobert,  si  saint  Denis  ne  fût  in- 

France,  1. 1,  pi.  xiii,  n""  5;  ib.,  pi.  xii,  n*"  5.  tervenu  dans  ce  moment  critique  et  pres- 

Tombeau  de  Dagobert.  Ce  célèbre  mau-  que  désespéré.  On  trouve  encore  une  gra- 

solée,  que  Ton  sait  être  un  monument  votif  vure  du  mausolée  de  Dagobert  dans  le  l*' 

construit  sous  le  règne  de  saint  Louis  (2),  volume  du  Musée  de  M.  Alex.  Lenoir.  Toir 

était  autrefois  placé  entre  deux  arcades  du  pi.  xix  bis,  w*  5  du  catalogue  et  dansU 

chœur  de  réglise  Saint-Denls  »  comme  le  France  monumentale  d'Ab*  Hugo.  ln-8*, 

prouve  le  plan  de  celte  basilique  et  de  ses  1. 1,  pi.  xxiv,  mais  un  peu  dénaturé. 
anciens  tombeaux,  publié  par  dom   Féli*       Nous  citerons  encore  la  statue  provenant 

bien ,  Histoire  de  Fabbaye  royale  de  Saint-  de  ce  mausolée ,  publiée  par  Bonfons  et 

Denis,  etc.,  1  vqI,  in-foliOt  pi.  delà  p.  ^0.  Dubreul,  les  j^ntiquités  et  choses  les  plm 

Lettre  A  du  plan;  passé  au ^ai^edf^/'ffir^*  remarquables  de  Paris,  etc.,  éd,  io-IS» 

^ugustins,  fondé  par  Alex.  Lenoir;  il  fut  p.  70,  avec  celte  épitaphe:  (^^/al^a^o^n 

placé  dans  le  jardin  dit  Elysée,  ainsi  qu*on  fondateur,  etc.  Mais  cette  flguro  n'est  nu|- 

peul  en  voir  la  disposilioo  dans  les  plan-  lement  exacte  pour  la  tète  ni  pour  les  dri* 

ches  publiées  par  Héville  et  Lavallée  pour  perles,  c^  n'est  pas  ainsi  que  Ton  sculptait 

Pouvrage  intitulé  :  Fues  pittoresques  des  au  xiii*  siècle.  Elle  n'est  même  pas  pfacéa 

salles  du  Musée,  eic ,  in-folio,  et  par  RJet ,  exactement»  car  sur  lé  mausolée  on  ne  peat 

architecte ,  Souvenirs  du  musée  des  mon»'^  la  voir  que  W  profll  et  non  de  face  comma 

ments  français,  in-folio,  pL  ]ixxYii.  ici. 

M.  le  comte  de  Lasteyrie  en  a  aussi  fait       Dagobert  accordant  à  saint  Ooen  la  charte 

une  lithographie  d'après   un    dessin    de  du  privilège  de  la  Fierté.  Vitrail  du  16*  siè- 

M.  Vauzelle;  nous  possédons  une  épreuve  cle,  Ici  les  costumes  n'ont  aucun  rapport 

de  celte  planche  devenue  rare,  avec  ceux  d)9  l'époque  des  personnages; 

Ce  mausolée,  reporté  à  Téglise  Saint-  Langlois  du  Pont-de-l'Arche,  ffistoirc  iê 

Denis  depuis  sa  restauration  et  la  destruc-  la  peinture  sur  verre,  in-8«,  Rouen, 
tion  du  Musée  des  Petits-Augustlns,  en       Sceau  de  Dagobert.  7*rf «or  de /a  conroaai 

1821,  est  placé  à  l'entrée  de  l'église  sous  de  France,  t.  I,  planche  xii,  n*"  6.  Beao- 

le  grand  porche,  après  avoir  été  dédou-  nier  et  Rathiery  Costumes  français,  1. 1, 

blé  (3).  C'est  dans  ce  dernier  état  que  M.  le  pi.  xxvi. 

comte  Alex,  de  La  Borde  a  le  premier  fait       Monumenlsfunèbresde  ses  fila,  i6.,plan- 

graver  les  deux  monuments,  qui  jusque-lk  che  xiii.  Dubreul  et  Bonfoosi  Antiq^iés 

n'en  avaient  toujours  ûïi  qu'un.  V,  \s^  de  Paris,  pi.  de  la  p.  62, 

(1 )  Si  réellement  celle  statue  epparllt^Bl  au  jlêcio  hardie,  de  noua  faire  connattre  celle  apiro  face  repii 
qoi  est  Ici  daigné  par  d  A.loeourt,  elle  wrall  bien  geniani  le  mausolée  de  Nantilde  qui  était  resiéwl»- 
précieuse,  mais  dou«  irosQot  cruire  «  une  origine  de  ment  ignoré  que  ni  Dubreul,  lii  Bonrons,  ni  Félibicn, 
celle  daie.  Voir  à  ce  sujet  Kraenc  David.  Discours  SiOF  ni  M.  Alei.  lenoir,  ni  de  Boquelori,  ni  M.  Biet,  u 
/«  scttiptureentrunça.fiaçiWM  édUioq,  p.  I3,  36,  d'auirea  n'en  parlenl,  et  ^u'iT  seraii  reaié  aiiuiii* 
39  et  siiiv.  eonnu  pour  toujours,  à  moins  de  le  replacer  dans  oaa 

(2)  Cet i  ee  que  nom  apprend  Alex.  Lenoir  dans  det  arcades  du  oboiur,  eomimi  (I  y  était  auirafoii. 
son  Uisioire  des  arls  tn  Ffunot,  io-s%  i.  J,  p.  IS2.  Sans  doute  que  l'impérieuse  loi  de  la  syméineafofoé 
Déjà  il  aveii  été  élevé  un  autre  lombeau  h  ce  prince  e(  Tarchltecte  de  Té^li&e  de  Saini-Denisà  prendre  le  parti 
à  sa  femme  vers  le  tu"  siècle,  ri  il  était  orné  de  deux  que  noua  voyons  :  et  d'ailleurs,  depuis  lonalemps,  M 
h.usips  d'antent  doré.  Pélibien  ef'dessus  cité.  p.  54T  et  moines  et  les  chefs  MClésiasliuui*s  evi  méflMS  ot 
Emnric  David,  Discours  sur  la  sculpiuré,  T'-  édilioRt  voulaient  plus  de  monuments  funèbres  dans  tocbotf 
p.  39,  citent  ce  monument  de  sculpture  et  d'orfèvrerie,  ou  dans  les  nefs,  ce  qui  cependant  devait  être  irévioi* 
mais  ce  lombeau  et  ces  bustes  m  sont  pas  venus  jus-  posant  au  moyen  Age,  alors  que  tout  était  d^accord,  et 
qu'à  nous.  que  les  pierres  loinbalet  tapissaient  do  jeor  laie  féo* 

(3;  Quel  que  soit  celui  qui  a  eu  Pidée  de  faire  scier  dal  ou  ecclésiastique  le  pavé  de  tontes  les  églises,  lei 

ce  monument  en  dt-ux,  nous  devons  lui  en  savoir  gré,  cloîtres,  les  salles  capitulaires,  les  cbapellet  et  bifs 

puisqu  il  a  trouvé  le  seul  mpyea,  par  ctUa  opdnUon  4'aiUltf  Uflix. 


DAI                      *^  ses  -  DAL 

Monnaies  darègnedeeeprinoe,  publiées  M.  Romagnesi   fils  a  publié   piuiieurs 

par  Bauiroue  et  Le  Blanc  dans  leurs  iraîtés  beaux  spécimens  de  ce  genre  de  dëcoraiion 

des  monnaies,  et  dans  la  description  du  Ca-  dans  son  ouvrage  inUtuié  :  Recueil  d'orne-^ 

èinet  de  la  bibliothéqae  de  Vabbayà  Saint»^  menis  et  $culptare$,  eic.  y.  les  planches 

Geneviève  de  Paris,  i  tûI.  in-folio,  par  le  consacrées  à  reproduire  les  fragments  de 

père  Damolinct,  pi.  de  la  p.  141 ,  n*  111,  sculptures  du  moyen  Age.  Les  numéros  va* 

-  Jievne   BumiêWïatiqae    de  Bloiê,  t.  II  ^  rient  suivant  les  deux  éditions  données  de 

p.  1S7,  et  dans  ratlaa  de  VHieioirê  dee  arU  cette  publication. 

en  France,  etc.,  par  Alex.  Lenoif',  pi.  vu.  Ceux  de  divers  meubles  publiés  par  Wil- 

lemin.  MommenU  inédits,  pi.  ce  a  ccxiix, 

DAGUES.  «**  Outre  tous  lei  recueils  que  Par  M.  du  Sommcrard,  Jtlas  des  arts , 

nous  dësigaons  aux  mots  Aniiis,  et  qui  pi. y,ch.  Xil;  pl«  x,méme  cbap.;  pi.  iv, 

renferment  des  modèles  de  ce  genre  d^armes,  cbap«  V. 

nous  sigoaleroDs  celles  publiées  dans  VAt^  .     Mbum,  pi.  xiii  de  la  1**  série;  pi.  xir, 

ktê  des  arU  «■  maifeik  âge,  de  M.  du  Som«  même  série  ;  pi.  xiv ,  9'  série  ;  pi.  xvii ,  l'* 

merard,  pi.  vi,  chap.  XIlI,  et  dans  VAU  série;  pi,  vu  de  la 8';  pi.  xxxide  la  5% 

bum,  pi.  XXV,  40*  série.  Autre  dans  la  France  Voir  aussi  au  mot  Codronneucht. 
monumenietiê  d^Ab.  Hugo,  t.  IV,  pi.  xvr. 

Autres  dans  la  Collection  &objets  d'art,  PAIS  DE  PROCESSION.  ^  Miniature  du 

par  T.3f.  deiolimontetCoi^et.  Les  plan**  xv*  siècle,  représentant  une  procession , 

ches   gravées  par  mademoiaelle  Naudet ,  ^^^amdu  Sommerard,  pi,  xxvii  de  la  S*  se- 

celles  n«  3,. H,  20,22,  24,  dans  le  Masée  rie,n*  2. 

éf artillerie  de  Madrid,  par  Acb.  Jubinal,  Autres  qui  figurent  dans  les  cavalcades 

2  vol.  in^olio,  pi.  viii,  t.  IL  pontificales,  dans  L'entrée  de  Cbarles-Quint 

Dans  la  Collection  de  meuèleê,  armée  et  avec  le  pape,  à  Bologne.  V.  CavàlçapxSi 

mrnmreê,  publiée  par  Weith  et  Haaser  à  E;«TB£ss,MAacaKSy  Procession. 
Paris;  les  planches  sont  d^Asselineau.  Voir 

les  pi.  18, 20.  DALBADE.-^.urieuse  église  de  Toulouse, 

st}ledu  xiir  au  xv«  siècle,  royageepitto^ 

DAIS  ou  PAVILLONS.  •—  M.  de   Gau-  rnquee  dans  l'ancienne  France,  par  laylor 

mont  dans  la  4*  partie  de  son  Confe  d'anti'»  et  de  Cailleux,  Languedoc  >  t,  1 ,  pi.  xv. 
qnitéi  monumentales,  p.  243,  2S5 ,  293, 

demie  divers  exemples  de  en  genre  d'orne*  DALLES  TBANSPARENTES  servant  de  vi* 

ments  depuis  le  xiii*  siècle  jusqu'à  la  fin  du  traux«*-On  en  trouve  des  exemples  à  Téglise 

xvr.  V.  les  planches  qui  y  sont  indiquées,  de  San  Miniato,  à  Florence,  D'Agincourt, 

Dais  remarquables  des  stalles  d'Amiens,  Architecture,  pi.  xxv,  n°  21 ,  et  p.  2:^ du  texte, 

publiés  par  MM.  Jourdain  etDuval,  prêtres.  Autre  percée  k  jour ,  Instructions  du  co* 

in-^ ,  pi.  IV,  Amiens,  4843,  et  à  ce  nom.  mité  des  arts  et  monuments,  V  partie^  pi.  de 

Comme  exemples  particuliers  et  remar-  la  p.  104.  V,  aussi  Torcello  et  kPhengites. 
quabics,  nous  citerons  ceux  du  d^me  do 

1  église  de  Baroberg,  de  la  cathédrale  de  DALNACE  (  Saint  ).-<^Apôtre  de  Bohême, 

Strasbouiig,  des  piliers  des  anges,  de  Ratia*  représenté  tenant  une  lance  et  un  écu  ou 

bonne  ,  des  diverses  chapelles  dos  églises  bouclierornéd'unaigle.Pein/ur^duxiv'sièr 

de  Burgos,  Tolède,  etc.  cIo.  O'Agincourt,  pi.  cxxxm  ,  et  la  Collée-* 

Autres  du  tombeau  desScaliger,  deCeor»  tion  des  figures  de  saints,  du  Cabinet  des 

Ses  d'AmlMise,  des  tombeaux  des  églises  estampei  k  Paris,  par  ordre  alphabétique. 
e  Westminster,  Salisbury,  d'Ely,  de  Saint-* 

Sébald,  des  beaux  tombeaux  de  l'église  de  DALMACIUS.  •*-«  Légende  du  personnage 

Brou,  de  celle  de  Souvigny,  de  divers  ta-  de  ce  nom  (1),  sculpture  du  tympan  du 

bernacles,  retables,  chaires,  etc.,  de  la  portail  de  l'église  de  Sémur»  V,  au  nom  de 

fontaine  de  Nuremberg ,  de  Bâle ,  Bruns-  cette  église, 
wiek ,  etc.  Voir  à  tous  ces  noms. 

—  Des  niches  qui  entourent  la  chapelle  DALMATIE.  —  Plusieurs  châteaux  forts 

haute  de  Thôlel  de  Cluny.  V.  aux  noms  de  construits  au  moyen  âge  dans  ce  pays  sont 

tous  ces  lieux  et  objets  eités  ici.  V.  aussi  les  gravés  dans  le  Theatrum  urbiam  ttalice , 

dictionnaires  d'architecture  de  Britton  et  publié  par  Blaeu,  in-folio,  pi.  lx  et  i^xii. 
Puglo. 

(0  Toat  lef  arohéoloffuei  n'adoptent  p«f  l'eiplica-  consigné  dans  le  2'  Tolame  da  Bulletin  arçhéoloçlque 

tion  donnée  A  ootte  soulptiire.  V.  à  et  siMet  çs  qui  est  des  aru  si  mQnumenis,  p.  12$. 
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DALMATTQUE  {i  ),  représentée  sur  une  roi-  Lebrun ,  Cérémonies  de  la  messe ,  îd-8*,  an- 

nîature   cl'^'a;a((e^  du  xi«  au    xii*  siècle,  cienne  édition ,  planche  de  la  p.  56. 

D*Agincourt,  Peinture,  pi.  Lrii,  n''  iO,  Voir  aussi  toutes  les  figures  iadiqaéesao 

—  D^un  archevêque  de  Sens ,  114f ,  fen-  mot  Diacres  et  à  Roger. 
due  sur  les  côtés  et  ornée  de  feuillages. 

Willemin ,  Monuments  inédits ,  pi.  lxviii.  DAUASCËNE  (  Saint  Jean  ).  — Figure  de- 

Magnitique  dalmattque,  de  travail  grec  du  bout,  miniature  d*un  manuscrit  du  xii*  sié* 

Bas-Empire,  dite  dalmalique  impériale,  de.  D'Agi^court,  jPei/itare,  pi.  lviii,  n*i, 

venant  de  Conslantinoplc  et  appartenant  de-  le  premiei^  de  la  suite, 

nuis  longtemps  à  Téglise  Saint -Pierre  de  Autre  gravée  par  Léonard  Gai  ter  ou  Gan- 

nome.  On  voit  Jésus-Christ  assis  sur  l'arc-en-  thier.  V.  son  œuvre  et  la  planche  mise  ea 

ciel ,  les  pieds  posés  sur  deux  cercles  croisés  tête  du  1*^  vol.  des  œavresTia  saint,  édilions 

et  ailés  ;  symbole  des  esprits  célestes  nommés  in-folio. 

Thrânes.  Autour  de  lui  les  divers  degrés  de  .     Autre  dans  la  CollecUon  des  hommes  il- 

la  hiérarchie  céleste,  en  bas  la  hiérarchie  lasires ,  publiée  par  And.  Thevet,  éditions 

ecclésiastique,  parmi  laquelle  figure  une  im-  in-folio  et  in-12. 

}>ératrice  grecque  portant  le  manipule.  Sur  Celles  réunies  dans  la  grande  CoUeetion  de 
es  manches  Je  ce  beau  vêtement  tout  en  figures  de  saints  réunis  au  Cabinet  des  es- 
broderie  de  couleur  et  or,  est  représentée  la  tampes  de  Paris,  et  celle  de  Fauteur  destinée 
communion  sous  les  deux  espèces.  On  y  voit  à  la  bibhothèque  du  Musée  de  Cluny. 
Jésus-Christ  donnant  la  communion  à  ses  Voir  aussi  au  nom  Jean  Damascène. 
apôtres  avec  des  hosties  crucifères  et  le 

vm  consacré  dans  un  vase.  La  table  est  DAMASE.  —  Figures  plus  ou  moins  an- 

en  forme  d*autel,  on  y  remarque  un  ca-  then tiques  de  ce  pape  dans  les  divers  oo- 

lice  à  deux  anses.   Sur  le  devant  de  la  cha-  vrages  désignés  au  mot  Papes,  tels  que  les 

subie  est  représentée  la  Transfiguration.  Ce  ^cta  sancta  sanctoram,  les  f^ies  des  papes 

précieux  vêtement,  le  plus  beau  connu,  par  Ciaconius ,  etc. 


est  publié  par  Sulp.  Boisserée  dans  une 
dissertation  format  in-4%  Munich,  i8>i0, 
sous  ce  titre  :  Uber  die  kaiser  dalmatika,  etc. 
IVI.  Victor  Gué ,  architecte ,  se  propose  de 
publier  ce  monument  liturgique  aans  un 


—  Représenté  conférant  sur  rÉcriture 
sainte  avec  saint  Jérôme  ,  tableau  de  J. 
Palme ,  gravé  par  lui-même  à  l'eau-forte. 
V.  son  œuvre. 

—  Représenté  écrivant.  Beau  costume  de 


des  numéroides  Jnnales  archéologiques  ai"  philosophe.  V.  la  collection  des  saints,  an 

rigées  par  M.  Didron.  On  y  trouvera  la  des-  Cabinet  des  estampes,  à  Paris ,  lettre  D. 
criplion  complète  de   la  dalmatique  dont 

nous    nous    trouvons   heureux    de  pou-  DAMASQUINERIE  (2)  ou  DAMASQUmURE. 

voir  signaler  Texistence  dans  notre  Die-  — Magnifique  toilette,  ouvrage  du  xvr siècle, 

tionnaire.  Mlas  du  Sommerard  ,  pi.  m  et  chap.  XX 

Dalmalique  dite  tunique  de  Charlemao^ne.  et  XXII.  Ce  meuble  est  orné  de  tous  les  attri- 

Vélement  d'une  époque  douteuse.  Wille-  buts  de  Ja  volupté  unis  à  ceux  de  la  piété, 

min.  Monuments  inéaits,  pi.  ws.  Magasin  On  y  voit  le  Père  éternel  et  Jésus-Christ 

pittoresque,  t.  XI,  pi.  de  la  p.  2â0.  couronné  d'épines  et  portant  sa  croix  ;  des 

—  De  saint  Adalaric  ou  (Jlric  au  Trésor  prophètes  et  des  saints  en  compagnie  de  sa- 
de  Péglisede  ce  nom  à  Augsbourg.  V.  au  tyres,  de  faunes,  de  nymphes.  Cette  idée 
mot  Augsbourg  et  au  nom  du  saint.  bizarre  d'allier  des  choses  aussi  contrastan- 

La  pi.  XXXVIII  de  la  .V  série  de  V Album  tes  est-elle  une  mauvaise  plaisanterie  on 

du  Sommerard  ,  représentant  diverses  scè-  une  leçon  de  morale  donnée  d'une  manière 

nés  de  la  vie  de  saint  Vincent ,  diacre  (  ta-  bien  singulière?  nous  l'ignorons, 

pisserie  du   xvr  siècle  ) ,   oiïre  plusieurs  Autres  objets  publiés  dans  V Album  du 

exemples  de  dalmaliques  avec  quelques  va-  même  ouvrage,  pi.  xiii  et  xxi  delà  4  série, 

riélés;  auH-es  pi.  xii  de  la  6"  série.  L«  magnilique  bouclier  et  le  beau  cas- 

—  Des  diacres  dans  la  liturgie  grecque  ;  que  dits  de  François  P'  au  Cabinet  des  mé- 


(1)  Sur  l'usage  et  les  formes  successives  de  la  Dal- 
malique, voir  lous  les  lilu.ngisles:  Maori,  Uierolexicon, 
verbo  Oalmaiica;  Duranli,  de  Ritibis, elc  ;  Du  r,ange, 
Glo%xuria*n,  elc,  verbo  d,i  Ritibus.  L.  Moléon  ou 
Lebrun  des  Chjrmciles,  Voyages  lilurgiqiei,  Boc* 
quiliol.  Liturgie  sacrét,  aux  iaotes  des  madères  de 
ces  deux  volumes.  Millin,  Dictionnaire  des  buauxaris. 

<,2)  Sur  l'origine  de  ce  genre  d  ouvrages,  voir  Millin, 


Dictionnaire  des  beaux-arts,  verbo  Damasqutmage  ; 
d'AKiiicourl,  Histoire  de  Vart,  voir  k  la  Ubie  des  ma- 
tières M.  du  Summerard  se  prometiailde  nous  initier 
dans  les  déiails  des  origines,  des  progrès  dn  celte  bran- 
che de  l'arl  dans  les  deux  chapitres  ci-dessus  indi- 
qués ;  mais  nous  en  sommes  réduits  au  peu  de  mois 
qui  sonl  consignés  p.  8  de  son  Prospecins,  la  mori 
ayant  arrêté  les  travaux  de  son  iDépuisablc  érodiiioïk. 
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daîlles  de  Paris.  Album  du  Sommerard,  C'est  à  tort  si  nous  annonçons ,  p.  305  de 

pi.  xxTiii  de  la  5"  série.  notre  Dictionnaire,  une  figuré  de  saint  Côme, 

Vase   d'argent  orné  d'arabesques  et  de  publiée  par  M.  du  Sommerard,  pi.  xxxviii 

Ggures  ciselées.   D'Agincourt  ,   Sculpture,  de  Ja  9*  série  de  l'album.  Cette-^curieuse  11- 

pl.  IX  ,  n"  13.  eure  existe  bien  dans  la  miniature,  comme 

Autre  monument  de  ce  genre  de  travail,  le  dit  le  docteur  Dibdin,  p.  170  du  3*  vol.  de 

ib.,  pi.  XL.  ses  Foyages  en  France^  etc.  ;  mais  elle  n'a 

Voir  encore  aux  mots  Fers  ouvrés  et  Sphi-  pas  été  reproduite  par  M.  du  Sommerard.  Il 

&ÉLAT0N.  Icfut  voir  la  miniature  même.  On  trouve  une 

figures  de  saint  Damicn  dans  cette  même  mi- 

DAMKS  NOBLES.  —  Pour  connaître  la  niature;  il  y  est  représenté  tenant  un  vase, 

marche  progressive  de  leurs  costumes,  voir  nommé  à  tort  ciboire,  par  Dibdin  ;  et  les  fi-  ' 

toutes  les  planches  de  la  Monarchie  fran-  gun'S  de  ce  saint,  Collection  du  Cabinet  des 

mise  de  Bernard  de  Montfaucon,  en  suivant  estampes,  à  Paris,  et  celles  de  la  collection 

les  règnes;  celles  des  2  vol.  du  Trésor  de  de  l'auteur  destinée  à  la  bibliothèque  du 

la  couronne  de  France;  les  ouvrages  de  Musée  de  Cluny. 
Willemin  ,  de  Beaunier  et  Ralhier ,  de  Bon- 

nart,  de  Vigne,  Horace  de  Vieil-Gastel ,  DAMNATraVS  et  DAMNES.  —  Un  magni- 

Strult ,  et  tous  ceux  dont  les  titres  sont  fique  vitrail  de  Bourges,  publié  dans  Tou- 

détail lés  au  mot  Costumes.  vrage  in-folio  des  pères  Cahier  et  Martin, 

offre  diverses  scènes  de  démons  et  de  dam- 

DAMES  DE  RHÉTORIQUE.  —  Titre  d'un  nés,  d'une  expression  des  plus  énergiques, 
manuscrit  du  xiv*"  au  xv*'  siècle  ,  apparte-  Y.  la  planche  d'étude,  n"  10,  qui  donne 
nani  à  la  Bibliothèque  royale ,  et  qui  ren-  quelques  détails  en  grand  de  la  pi.  m ,  re- 
ferme plusieurs  miniatures  où  les  diverses  présentant  un  tableau  du  Jugement  dernier, 
branches  de  sciences  sont  personniiiécs  par  Cette  belle  peinture  est  du  xiir  siècle, 
desfiguresde  femmes,au  nombre  de  treize;  Une  gravure  placée  p.  262  d'un  ouvrage 
savoir:  Science,  Éloquence,  Profondité,  intitulé  :  Thésaurus  litaniarum  sacer ,  de 
Gravité,  Multiforme  ,  Mémoire,  Richesse  ,  Thomas  Seyilius,  représente  une  âme  en 
noble  Nature  ,  claire  Invention,  précieuse  dialogue  avec  son  corps.  Le  corps  est  assis 
Possession,  Déduction  louable,  glorieuse  A-  dans  sa  bière  ,  enveloppé  de  son  linceul , 
chfv'scence ,  vieille  Acquisition;  on  y  trouve  et  l'âme  qui  est  damnéelui  reproche  d'avoir 
aussi  deux  ou  troisautres  sujets  qui  ontrap-  été  la  cause  de  sa  perte.  On  la  voit  ici  en- 
port  à  l'auteur  de  l'ouvrage.  chaînée  et  sous  la  garde  d'un  démon.  Le 

Ce  curieux  manuscrit  et  ses  miniatures  corps  répond  aux  reproches  de  l'âme.  Cette 

sont  publiés  en  i  vol.  in-4%  sous  son  titre,  composition,faite  d'après  une  vision  que  l'on 

par  l'éditeur  Desrosier  ,   à   Moulins  ,   en  attribue  à  saint  Bernard,  est  bien  rendue  et 

1838  (1).  On  retrouve  aussi  une  partie  des  gravée  avec  assez  de  soin.  Pour  les  paroles 

figures  ci-dessus  indiquées,  dans  Touvrage  de  celte  singulière  scène,  voir  le  texte, 

intitulé  :  Ancien  bourbonnais,  publié  par  Beaucoup  d'églises,  et  surtout  de  cathé- 

le  même  éditeur.  V.  Bourbonnais  (ANCtEN.  J  drales,  représentent  des  sujets  de  damnés. 

On  en  trouve  le  détail  au  mot  Jugement  Der- 

DAMES  (Jeu  de). —  Une  miniature  du  nier.  Les  églises  d'Orviette,  Notre-Dame  de 

XIV*  siècle,  publiée  dans  le  Pictorial  histo-  Paris,  Notre-Dame  de  Rouen ,  la  cathédrale 

ry  o/'i5'n^/a/id,  1. 1,  pl.dela  p.879,  nousfait  d'Autun,  celles  de  Saint-Denis,  en  Fran- 

Toir  deux  personnages  jouant  à  ce  jeu.  ce ,  etc.,  en  offrent  de  curieux  exemples. 

Voir  aussi  celui  de  Strutt,  intitulé  :  On  the 

Gam  and  Patime,  etc. ,  i  vol.  in-4%  très-  DAMOISEAUX  (Costume  de).  —  Tiré  d'un 

curieux ,  plus  amplement  détaillé  au  mot  jeu  de  caries  du  xiv'  siècle.  Willemin,  Afo- 

Jeux.  numents  français  inédits,  t.  Il,  pi.  clxxvi. 

Voir  aussi  les  mots  Pages  ,  Varlets  ,  etc. 

DAMIEN  (  Saint  ).  —  Statue  colossale,  pu- 
bliée par  Cigognara.  Sculpture  du  xv«  siè-  DANDOLO  (Henri).  —  Célèbre  doge  de 
cle,  pi.  Lxv  du  t.  II  de  sa  Storia  délia  seul-  Venise,  vers  le  xiii^  siècle;  son  tombeau 
turain  Italia.  à  Sainte-Sophie  de  Constantinople;  nous 

Sa  châsse  réunie  à  celle  de  saint  Côme.  n'en  connaissons  pas  de  gravure  (â). 

V.  CÔME.  Monnaies  à  son  nom,  Jtevue  numismatique, 

(1)  En  tête  du  volume  est  an  tahlean  de  l'éUt  des  (2)  Cité  dans  VBistoire  des  croisades  de  Blichaad . 

sciences  au  xv*  siècle.    ^  t.  llj,  p*  a3i. 
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du  XVI*  siècle,  provenant  du  Palais  Mar-  Ifo,  dont  une  est  reproduite  par  Dibdin, 

chand  à  Angers;  publiée  dans:  Soavenirs  dans  le  1*' volume  de  son  ouvrage  BibUo- 

de  V exposition  faite  en  1831  ^par  la  so-  araphicalDecameron^ïn-S",  p.  2iM),  et  dans 

ciélé  des  scieHces  et  arts  d'Angers,  in-8°,  la  Bihliotheca  spenceriana ,  in-^"",  planche 

p.  5 ,  n*"  26.  Une  partie  de  ce  bas-relief  re-  de  la  p.  114  et  loi  du  t.  IV. 

Brésenle  un  comoat  à  outrance  entre  la  Autre  suite  de  eravures  en  bois  d^une 

ort  et  les  diverses  conditions  de  la  vie  hu-  édition  du  Dante,  de  1491 ,  reproduites  par 

maine.  On  y  voit  figurer  un  pape  et  des  car-  Dlbdîn ,  supplément  à  la  Bibliotheca  spen- 

dinaux  qui  tirent  des  ûèches   contre  la  ceriana,  iu-8";  Londres,  1822,  p.  115, 

Mort.  116,117. 

Le  portrait  du  Dante  se  trouve  aux  diver- 

DANSES  DIVERSES.  —  Dite  de  la  Made-  ses  éditions  de  ses  œuvres.  On  en  trouve  un 

leine,  grandecooiposition  de  Lucas  aeLeyde.  très-beau  dans  la  Collection  des  portraits 

On  y  voit  une  foule  de  monde.  Pièce  capi-  des  hommes  célèbres ,  au  Cabinet  des  estam- 

tale  de  Pœuvre.  pes  de  Paris.  Fonds  du  maréchal  d'Uxelles , 

—  De  la  fille  d^IIérodiade.  S>culpturë  d^un  in-folio ,  t.  V  ,  folio  121 ,  gravé  par  Philippe 
des  portraits  de  la  cathédrale  de  Rouen.  Galle  ,  d'après  Slradan.  Y.  aussi  leurs 
Voyages  pittor  esqnes  dans  V  ancienne  France,  œuvres. 

pi.  cxxxi  et  cxxxiii.  En  haut  dans  un  médaillon  est  le  portrait 

—  Des  noces  de  Rébecca  et  d'Isaac.  Jolie  deBéatrix. 

composrtion  sans  nom  d'auteur,  gravée  par  On  y  voit  5  plans  figurés  du  paradis,  da 

Théodore  de  Brie.  V.  son  œuvre.  purgatoire  et  de  Tenfer. 

Autre  par  un  maître  du  xv'  siècle,  pu-  Autre  en  pied,  d'après  une  miniature  de 

bliée  par  Piroli,  danssa  collection  intitulée  :  manuscrit  du  xiv*  siècle.  D'Agincourt,  Peinr 

Pittara  e  scultura  di  alcuni  maestri  anti-  tare,  pi.  lxxvii,  n"""  4,  5. 

chi,  in-folio.  La  bibliothèque  Barberini  possède  un  ma- 

— Des  femmes  israélites,  après  le  passage  nuscrit  du  Dante,  1  vol.  in-folio,  xiv*  siècle, 

de  la  mer  Rouge.  V.  la  pi.  ii  de  la  suite  in-  qui  estenilchi  de  miniatures  et  d'arabesques 

titulée  :  JEncomiam  masices,  gravure  d'A-  d'une  beauté  remarquable.  D'Agincourl  en 

drien  Collaert.  V.  son  œuvre.  a  publié  quelques  fragments  (2),  Peinture, 

—Autour  du  veau  d'or.  V.  à  cette  dé-  pi.  lxxvii. 

signation,  Loges  da  Vatican,  par  Raphaël.  Tombeau  du  Dante  à  Ravcnne  (3) ,  dans 

«  l'église  Saint-François ,  publié  dans  les  Mo- 

DANSEUSE.  —  Tirée  d'une  miniature  du  namenta  illa^triam  viroram,  de  Boxhornius, 

x«  siècle;  manuscrit  de   la  Bibliothèque  in-folio,  à  Amsterdam,  pL  xx. 

royale;  publiée  par  M.  Lcnoir,  Jtlas  des  L'on  trouve   dans    rœuvre  de  Salvalor 

monuments  français,  in^olio,  pi.  xix.  Rosa  une  assez  jolie  gravure  à  l'eau-forte, 

Voir  aussi  Hérodiade.  représentant  un  homme  debout  près  d'un 

Autre  sur  une  sculpture  du  portail  de  rocher,  dans  l'attitude  de  la  méditation,  la 

l'église  de  Bocherville.  V.  à  ce  nom.  tête  couronnée  de  laurier ,  appuyée  sur 

une  de  ses  mains,  qui  passe  pour  une  fi- 

DANTE.  — Il  existe  plusieurs  exemplaires  gure  du  Dante.  Y.  fœuvre  de  Salvator  Rosa. 

de  la  Divine  Comédie ,  avec  gravures  ,  soit  A  la  fin  del'ouvrage  :  la  Metropolitana  Ho- 

sur  bois,  soit  au  biirin  (1),  dont  les  plus  eu-  rentina,  in-4°,  publiée  à  Florence  ,  par  Jo- 

rieuses  sont  :  seph  Molini ,  se  trouve  une  curieuse  cora- 

Celles  de  Sandro  Boticello  et  de  Baccio  position  représentant  le  Dante  debout  près 

Baldini.  Y.  leurs  œuvres  au  Cabinet  des  es-  des  murailles  de  Florence ,  'tenant  un  livre 

tampes ,  à  Paris,  Dresde,  Yienne,  etc.  ouvert ,  et  voyant  comme  dans  une  appari- 

Celles  gravées  sur  bois  pour  l'édition  dite  tion,  diverses  scènes  de  sa  divine  Comédie  de 

du  Chat,  publiée  à  Yenise ,  en  1561 ,  in-fo-  l'enfer  (4)  et  du  purgatoire.  Quant  au  para- 

(0  Sar  les  diverses  suites  de  gravures  publiées  pour  où  il  est  représenté  assis  et  oniouré  de  sculptures 

le  Dante,  voirie  baron  de  Heineclien,  Idée  d  une  col-  analogues  à  ses  poésips.  Ce  monument  lardif  e»t  pu- 

lic.ion  d'esianipes  qui  en  a  donné  quelques   foc-  blié  dans  l'ouvrage  de  Tosi  et  l3«^ccbio,  intitulé  :Scc/iâ 

simile.  Janspn,  Origine  de  la  gravure  sur  bols,  1. 1,  raceotia  di  monamenli  sepolcrali,  etc.,  in-folio,  plan- 

p.9fiO\ï)\bd\n^Biblioihecasptnc€riana,i.i\,p\àii'  cbe  non  numérotée, 

ches  des  p.  ii4  et  ii5.  (4;  On  trouve  dans  le  r' volume  du  Cours  de  litii^ 

(2<  Sur  ce  beau  manuscrit,  voir  M.  Yalery,  Voyages  rature  numoyen  Age  de  M.  Viilemain,  p.  34,  la  citation 

enliaJie,  t.  I,  cbap.  XV,  p.  33.  curieuse  d'un  s.Tmon  du  célèbre  Hildebrand,  arclii> 

\Z)  Florence  n'ayant  pu  obtenir  de  Ravenne  les  diacre,  qui  est  devenu  pour  le  Uanie  comme  le  point 

restes  du  Dante  traité  si  injustement  par  elle,  a  fait  de  départ  de  son  £n/<;r:  Dans  les  contrées  germani- 

élever  comme  expiation  de  son  injustice  envers  ce     ques  vivait  un  certain  comte,  riche  et  puissant un 

grand  génie  un  cénotaphe  dans  l'église  Sainte-Croix  saint  homme  descendit  aux  enfers  en  esprit  et  aperçut 
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dis,  on  n'en  voit  que  la  porte  gardée  par  un  cata ,  représente  un  seigneur  à  cheval  por- 

ange  armé  d^un  glaive,  et  qui  fait  passer  tant  un  plat.  Cette  pièce  semblerait  offrir 

outre  les  âmes  condamnées  a  expier  leurs  la  6gure  d*un  seigneur  dapifère  (3). 
péchés  par  la  pénitence.  Cette  gravure  est 

faite  d'après  une  peinture  d'Orgagna ,  dans  DAPIFËRI  (Les).  —  Nom  des  diaconesses 

Péglise  cathédrale  de  Florence  (i),  près  la  des  premiers  siècles  de  rËslise.  Unesculp- 

deuxième  porte  d'entrée  à  droite.  V.  la  ture  d'un  coffret  du  iv*  siècle,  d'Agi ncourt, 

pi.  xxxvu  de  l'ouvrage  précité  au  Cabinet  Peinture,  pi.  ix,  n*"  7,  offre  le  costume  que 

des  estampes,  exemplaire  de  la  collection  portaient  ces  femmes  consacrées  au  service 

du  duc  de  Blacas.  des  églises  (4). 

Raphaël  a  placé  le  Dante  debout  et  cou- 
ronné, dans  son  tableau  de  la  Dispute  du  DARIA  (Sancta).  —  Vierge  delà  primitive 
saint  sacrement.  Y.  les  œuvres  de  Raphaël  Église.  Figure  debout  tenant  une  couronne, 
et  surtout  la  belle  gravure  de  Volpato.  Mosaïque  du  \v  siècle.  Ciampini,  Fêtera 

Très-beau  portrait  du  Dante  en  buste,  Monamenta,  1. 11,  pi.  xxv,  n°  8. 
dans  un  cartouche,  et  tenant  un  livre. 

y ,  Vonvrage  intitulé  :  Académie  des  sciences  DARNETAL.  —  Tour  de  l'église  de  ce 

et  des  arts ,  i  vol.  in-folio,  BuUart  (Isaac);  nom.  Foyages  pittoresques  dans  l'ancienne 

Amsterdam  ou  Bruxelles.  V.  la  planche  de  France,  par  Taylor,  de  Cailleux  et  Nodier 

la  p.  303.  {Normandie)^  t.  I,  pi.  xii. 

Une  miniature  délicieusement  exécutée 

par  Jules  Clovio  (2), au  XV*  siècle,  représente  DAUPHIN.  —Un  dauphin  autour  d'une 

le  Dante  et  Béatrix  au  milieu  du  soleil,  et  ancre  et  mordant  sa  queue  se  trouve  comme 

parlante  Constance  de  Souabe,  accompa-  symbole  chrétien  (5),  sculpté  sur  une  pierre 

gnés  de  quelques  autres  personnages.  Cette  publiée  par  Mamachi ,  Origines  et  antiquita- 

peinture,  qui  provient  d  un  exemplaire  du  tes  christianœ,  figure  du  t.  III,  p.  22. 

Dante  de  la  Bibliothèque  du  Vatican,  est,  V.  aussi  dissertation  latine  de  Venuti, 

publiée  dans  le  3'  volume  de  la  Paléogra-  in-4%  intitulé  :  de  Crace  cortonensi,  p.  3, 

phie  universelle  de  M.  Sylvestre,  calligra-  et  reproduite  par  Fré.  Munter  dans  Sinn- 

phe,  etc.  ;  Paris,  1842 ,  in-folio,  d'une  ma-  bilder  ou  Figures  symboliques  des  premiers 

gnifîque  exécution,  mais  dont  les  planches  chrétiens,  in-4'',  1825,  pi.  i,  n"*  25. 

ne  portent  pas  de  numéros.  Il  faut  voir  au  On   le  trouve  aussi  sur  un  sarcophage 

siècle  indiqué.  chrétien  du  Bas-Empire  au  musée  de  Mar- 
seille, et  publié  par  Millin,  Foyages  dans  le 

DANTZÏCK.  —  Hôtel  de  ville,  monument  midi  de  la  France,  t.  IH,  p.  168.  Atlas,  plan- 

du  xiv«  siècle.  Moyen  âge  monumental,  plan-  clie  lvui  ,  n°  5. 

che  xciv.  Dauphin  sculpté  à  l'extérieur  du  chœur 

de  l'église  de  Wechselbourg,  dans  une  em- 

DAPIFËRE.  —  Nom  de  Tofficier  chargé  brasure  de  fenêtre.  F.  Putlrich,  DenkmaaL 
de  présenter  les  mets  à  la  table  des  rois,  des Baukunst  d,  mittelalt.  inSachsen,  plan- 
ducs  ,  barons ,  etc.  V.  un  officier  de  ce  nom  che  xii ,  figure  F. 
dans  la  suite  des  miniatures  du  manuscrit 

intitulé  :  Leges  palatinœ;  Acta  sanctorum  DAUPHINÉ.  —  Les  principaux  ouvrages 

des  Bollandistes.  V.  au  mot  Officiers.  publiés  sur  celte  province  sont  : 

Un  sceau,  publié  par  Hooimélius,  Deju-  '  Deluc,  Description  de  la  France  {Dau- 

risprudentia  numismatibus  sigillis   expli-  phiné)^  2  vol.  in-fol.^  avec  planches. 

le  susdit  comte  placé  sur  le  deiiré  le  plus  haut  d'une  de  minialure  ou  peinture  du  temps,  peut  donner  une 

échelle;  cette  échelle  qui  avait  dix  échelons,  semblait  idée  de  l'usage  en  question.  Cette  composition  réelle- 

s'élever  intacte  entre  les  flammes  bruyantes  et  tour-  ment  curieuse  a  été  publiée  dans  le  journal  l'Arilsie, 

billoonantes  de  l'incendie  vengeur,  etc.  année  i836. 

ri)M.ArtauddeMonior  dansson  ouvrage^  Pein/ure  (4)  Casalius,  deRltibus  Ecclniœ,  p.  I55,  cap.  XXIX 

en  Italie  avant  Raphaël,  in-8",p.94,  parle  d'un  portrait  de  Diaconissis....  Viduœ  porro  quœ  prœerunt  minis- 

du  Dante  dans  l'église  de  Florence  sans  autre  explica-  terio  quotidiano  nemve,  oi/,  meiutamm,  servitio^  etc., 

tion;  lise  pourrait  que  ce  fût' le  même  que  celui  que  Epistol.  lynacclo  aâ  Antiochitm  Ctetnens  Alesand. 

nous  citons  plus  haut.  comtliut.,  lib.  III,  cap.  XV  ;  Albaspinus,  de  Veieribus 

\2)  Voirce  que  dit  de  cet  excellent  artiste  TabbéCa-  eccles.,  fib.  I,cap.  XXIY;  Hospmianus.  (/<;  Origine 

hier,  Àtmales  de  philosophie  chrétienne,  t.  XIX,  templorum,  in-folio, 

p.  313.  (5;  Aringbi  parle  longuement  du  dauphin  dans  sa 

(3)  Froissarl  dans  le  t.  II,  feuillet  Ixiii  de  ses  Koma  sabitrranea^l.lt  p.  i83,  et  t.  Il- p.  335,  n*  I2, 

Grandes  chroniques,  donne  une  description  de  han-  13.  Voir  aussi  le  texte  de  Fred.  Mun\er  àinsSinttbllder 

qoet  royal  où  II  est  question  de  plusieurs  seigneurs  tmd  k  tnstvorstellungen,  elc  ,  ou  figures  symboliques 

qui  servaient  le  roi,  montés  à  cheval-  M  Deveria  in-  des  premiers  chrétiens  ;  Allona,  182S,  iQ-4%i'*  partie, 

spire  de  ce  texte  en  a  composé  un  dessin  qui,  à  défaut  p.  48  et  suir. 

Tome  I.  M 
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Benjamin  de  I^  Eorde,  Deiûrtpiion  det  Cette  église  possédait  nn  beau  cloître 

monuments  de  la  France o^f^oyagepUtores-  dont  11  n^existe  i)las  rien;  M.  Dumège  en 

que  en  France,  iSvol.  in-fèiio,  avec  pian-  donne  une  description  très-détaillée  dam 

ches.  Y.  t.  II.  ie  même  Toiume  de  son  ouvrage ,  p.  463 

Alex,  de  La  Borde,  Monuments  de  la  etsuiy. 

France.  La  grande  Topographie  de  la  France,  Statue  delà  Vierge  dorée,  Fùyages  piUO' 

au  Cabinet  des  estampes,  à  Paris,  en  plus  de  TBsquee  dans  l'ancienne  France,  par  Tayfori 

SSOvol.  in-foiio.  V.  aussi  aux  noms  parti-  de  Gailleux,  etc.   {Languedoc) ^  in-folio, 

culiers  des  villes  :  Grenoble  ,  Valence  ,  pi.  xxx  bis. 
Vienne  ,  Die  ,  Chartreuse  ,  Ehbritn  (1),  etc. 

Monnaies  de  cette  province,  Bou troue  et  DAVID.  ^  Histoire  de  ce  personnages 

Le  Blanc  ;  monnaies  baronnales  restituées,  sculptée  en  ivoire  autour  d*un  coffret  ap- 

Beçtte  numismatique  deBlots,  t.  yi^  p.  ^Q^  partenant  au  trésor  de  la  cathédrale  de 

pi.  XXI  (2).  Laon,  et  qui  peut  dater  du  Bas-Empire. 

Millin  Ta  publiée  dans  ses  Voyages  da  nUdi 

DAUPHINS  DE  FRANCE  (3).  —  Costume  de  la  France ,  atlas  de  la  1**  partie,  pi.  ni>« 

de  deux  Dauphins  fils  de  CharleS'  VI  (  de  mérotées  X  A  et  X  B.  Pour  la  descnptioo» 

1596  à  1596).  Monuments  de  la  monarchie  V.  p.  99  du  1. 1  de  cet  ouvraçe. 

française,  t.  ÏII,  pi.  xvi  et  pi.  clxxx,  fir  —Costumé  en  empereur  ae  Gonstantino* 

gure  5.  Antiquités  nationales,  Millin,  1. 1,  pie,  revêtu  d'un  manteau  à  fleurs  de  lis,  il 

pi.  IV,  n"  1.   Trésor  de  la  couronne  de  lient  un   livre  ouvert.  Miniature  grecque 

France,  t.  II,  pi.  clxxvii.  du  x*  siècle.  Iconoaraphie  chrétienne  dû 

Sceaux  de  quelques  Dauphins  de  France.  Didron ,  in-4'*,  p.  419. 

Trésor  été  numismatique,  1  vol.  in-folio  Trois  sujets  de  la  vie  de  ce  prince.  Émaux 

(vol.  des  Sceaux  des  feudataires)^  pi.  i  et  ii.  du  bftton  a*une  belle  crosse,  au  style  byzan- 

V.  aussi  Fils  de  France.  tin,  ayant  appartenu  à  Téveque  Rasenfroy  t 

Louis   Dauphin   de   France.  Sceau   du  cette  pièce  est  d^autant  plus  intéressante 

XIV*  siècle,  gravé  dans  VArcheologia  hritanr  qu^elle  porte  le  nom  de  Tartiste  :  fTillelmas 

nica,  t.  XXH,  pi.  de  la  p.  426.  me  fecit.  Publiée  par  Willemin  ,  Monum. 

Voir  au  Cabinet  des  estampes,  h  Paris,  la  inédits,  etc.,  pi.  xxx  (S), et  reproduite  dans 

réunion   des   portraits    des  Dauphins  de  V Univers  pittoresque ,  France,  n\,  xcrn. 

France,  dans  la   Collection  des  portraits  David  combattant  le  géant  Goliath.  MosaP 

historiqaes  de  France.  que ,  travail  barbare.  CiampinI  donne  ce 

monument  comme  une  des  plus  anciennes 

DAURADE  (La).  —Très-ancienne  église  représentations  de  ce  sujet,  Vetera  Monu- 
de  Toulouse.  L'architecture  estimée  du  v  ou  menta,  t.  II ,  pi.  ii  et  p.  B  du  texte.  Le  bou- 
Ti*  siècle  (4)  est  très-remarquable.  Elle  est  clier  du  Philistin  est  rond  et  porte  une  in- 
décorée de  statues  de  saints  et  de  patriar-  scription. 

ches.  Elle  est  publiée  dans  les  Mémoires  de  Ifiniature  du  ix*  siècle  environ.   Bible 

VAcadémieéUss  inscriptions,  eiCyX.lypXsirk-  dite  de  saint  Paul.  D'Agincourt,  pi.  xli, 

che  de  la  p.  146.  V.  aussi  la  Topographie  n**  8. 

de  la  France  au  Cabinet  des  estampes,  à  Autre  de  la  Bible  de  Charles  le  Chauve; 


en  plusieurs  vol.  in-8*,  Toulouse,  4840  et  cle,  peinture  de  Benozzo  Gozzoli.  V.  le 
suiv.,  donne  plusieurs  chapiteaux  de  cette  n""  14  de  la  description  des  peintures  de  ce 
église,  dans  le  style  du  x*  ou  xr  siècle,  monument,  détaillées  dans  ce  Dictionnaire 
Y.  les  pi.  XII  et  xiii,  1. 1;  pour  rhistorique,    au  mot  Campo  Santo. 

Bas-relief  du  xv*  siècle;  porte  du  Baptis* 


p,  462. 

(1)  Sur  cette  proTince  et  ses  monaments  histori- 
ques, voir  lous  les  auteurs  cités  par  Lenglei  du  Fres- 
noy.  Méthode  pour  étudier  l'histoire,  l  IV,  p.  248; 
Piganiolde  la  Force,  Description  de  la  France,,  t.  VI, 
p.  209;  la  notice  bibliographique  rédigée  par  M.  L.  Ba- 
tissier,  p.  S86  de  son  lirre  inuiulé  :  EÎémenu  d'archéo- 
logie nationale,!,  vol.  in-i2;  Paris,  1843. 

(2)  Fondée  à  Blois  par  MM.  Cartier  et  De  La  Sans- 
saye  en  i836,  6vol.in-8<*;  avec  table  alphabéiiqae 
et  raisonnée  des  matières  par  l'aateur  de  ce  Diction- 
paire. 

(S)  Sor  rorigine  de  cette  dignité,  consultex  le  grand 


DictiomuUre  historique  de  Moreri  ;  Introduction  Idi- 
torique  à  la  Description  de  la  France  de  Piganiol  de 
la  Force  ;  l'ouvrage  de  Legcndre  sur  les  Digniiés  dé 
France:  le  Dictionnaire  des  mœurs  et  coutumes  des 
Français,  par  t.acheoaie  des  Bois,  et  tous  les  auteurs 
cités  dans  la  Méthoàe  pour  étudier  Vhistoire,  par 
Lengletdu  Fresnoy,  t.  IV,p.  168.  285. 

(4)  De  l'Antiquité  de  l'éguse  de  Saneta  Maria  To- 
bricata  ou  la  Daurade,  par  Jehan  de  Chofencel. 

(6)  Voir  les  détails  donnés  par  M.  Poitier  4  ce  ftiUet, 
p.  81  du  texte  de  Touvrage  de  Willemin. 
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1ère  de  Florence.  D*Agînconrt,  pi.  xli  ,  n»  9.  —Portant  tenr  lêle  entre  leurs  mains  (2). 

Triomphe  de  Itavid  sur  Golialh  et  les  Plii-  T.  DEfvis  et  Nicâise  ,  etc.,  et  ceux  représen» 

listins,  Das-relief  à  Téglise  Saint- Jacques  tés  sur  un  diptyque  du  xiy*  ou  xv*  siècle. 

des  Espagnols,  xv*  siècle.  Cicognara,  Istoria  Themur,  êiptyehor.de  Gori ,  t.  lil ,  pi.  xxt. 
délia  scnttara  in  Italia,  t.  IL  pi.  ly. 

Ce  sujet  fait  aussi  partie  de  la  suite  des  DÉCEMBRE.  —  PoUr  la  personnificatioii 

fresques  peintes  par  Raphaël  aux  Loges  du  de  ce  mois  dans  les  calendriers  et  zodiaques 

Vatican.  Voir  Pœuvre  de  Raphaël  et  celles  chrétiens,  Y.  les  monuments  de  ce  genre 

de  ses  graveurs  et  surtout  Borghianus,Cha-  que  nous  citons  aux  mots   Calendriers, 

peron ,  Volpato  et  autres.  Heures,  Zodiaques. 

David  jouant  de  la  harpe,  placé  dans  une 

décoration  du  xiii«  siècle.  Willemin ,  Jlfon.  DÉCOLLÂirON.  —  V.  Décapités. 
franc,  inéd,,  t.  If,  pi.  xvi. 

Pour  ce  sujet,  comme  pour  le  précédent,  DÉCORATIONS.  —  Soit  dVchiteeturé  ^ 

voir  Raphaël  et  les  diverses  œuvres  de  Mar-  soit  de  sculpture,  peinture,  ciselure,  etc. 

tin  de  Vos  et  autres  maftres  de  cette  épo-  V.  aux  divers  mots  qui  s'y  rattachent,  tels 

que,  ainsi  que  toutes  les  anciennes  Bibles  qu'ARABËsouES ,  Bordures  ,  Cartouches  ,  En-^ 

gravées  en  dois  ou  autrement.  cadrements.  Frises,  Culs-de-Lampes ,  Coh- 

Très-belle  fignre  de  David,  assis.  Seul-  soles,  Caissons,  Encorbellehents ,  Orne- 

ptureduCampoSanto,  tirée  d*un  bas-relief  hents.  Croisillons,  Clôtures  de  choeur , 

du  XIV*  au  XV*  siècle  environ,  publiée  par  Clochetons  de  pinacles.  Maître-autel^ 

Lasiul ,  Raccolta  di  sarcofagi  e  aliri  mona-  Miches ,  Balustrades  découpées  à  jour.  Ta* 

menti  del  Campo  Santo,  1  vol.  in-4*^.  Pise,  bernacles,  Stalles,  Sièges,  Meubles,  Ju- 

1S24,  pi.  Lxxv.  BÉs,  etc.  Nous  citerons  d^une  manière  plus 

Autre  debout,  sur  l*une  des  faces  du  puits  particulière  la  belle  décoration  sculptée  en 

dit  de  Moïse,  à  Dijon;  publié  dans  r^//eu  Dois  au  xv*  siècle  provenant  d'une  église 

des  arts  en  France,  par  M.  du  Sommerard,  de  Dijon  et  placée  au  musée  de  Dijon,  celle 

pi.  I  du  chap.  V.  qui  se  voit  à  Saint-Denis  au  fond  du  chœur 

Lejournai du  Jlfa^o^JApiïtore^gne  donne  et  servant  de  reliquaire.  V.  Dijon,  Saiitt* 

aussi  une  réduction  de  cette  figure ,  I.  II ,  Denis.    Autres   aux   cathédrales    d'Alby  , 

p.  i77.  d'Amiens,  Reims,  de  Barcelone,  de  Hara- 

Statue  de  Francavilla  représentant  David  bourg,  etc.  Y.  à  ces  noms, 

en  berger  vainqueur  de  Goliath.  Musée  des  Autre  d'une  admirable  légèreté  à  Reims. 
monnm^  français,  par  Alex.  Lenoir,  n°  iSi  '  Chapelle  dite  de  Saint-Lait ,  publiée  en  léte 

et  pi.  CLiv,  salle  du  xvi*  siècle.  de  l'ouvrage  intitulé  :    Toiles  peintes   de 

Autre  assise  sur  un  beau  siège.  Sculpture  Jteims,  ixiioWo y  par  L.  Paris.   Y.  Toiles 

du  xvr  siècle  à  la  Chartreuse  de  Pavie.  peintes. 
Y.  la  pi.  n**  5^de  la  13*  livraison  de  l'ouvrage 

de  M.  Gailhabaud,  Monuments  anciens  et  DÉCORATIONS   THÉÂTRALES.  —  AuK 

modernes.  xiv*  et  xv*  siècles  principalement.  Y.  au  mot 

Acteurs  et  Actrices,  Costumes,  Lustre, 

DÉCALOGUE  (Le)  on  les  dix  commande-  Théâtre  ,  etc. 
ments  de  Dieu  (!}. —  Explication  littérale  et  • 

symbolique-  des  dix  commandements    de  '  DÉCOUYERTES.  —  Cette  désignation  est 

*Dieu  (1).    Suite  de.  pièces  composées   et  tellement  étendue  q^u'on  ne  peut  facile- 

gravées  par  Matthieu  Gruter,  graveur  de  la  ment  essayer  d'en  faire  un  article  spécial 

nn  du  XVI*  siècle.'  Y.  son  œuvre.  sans  risquer  de  faire  un  ouvrage  dans  un 

ouvrage,  puisqu'il  embrasserait  toutes  les 

DÉCAMÉRON.  —  Nom  d'un  ouvrage  du  -  inventions    humaines   dans  les  arts ,  les 
célèbre  Boccace.  Il  en  existe  diverses  édi-  sciences ,  les  métiers  de  tous  les  genres, 
tîons  avec  planches  en  bois  gravées  dans  Nous  signalerons  cependant  quel(}ues  ou- 
ïe XVI*  siècle.  vrages  à  planches  qui  semblent  avoir  voulu 

résumer  ce  genre  de  travail. 

DÉCAPITÉS  (Saints).— Y.  Jean-Baptiste,  Celui  intitulé  :  Panoplia,  st^e  de  ariibus 

SAINT  Paul,  saint  Eustrate,  sainte  Iraide,  illiber alibus,  etc.,  par  Jost  Amon,  ou  Am« 

8AiifT  Denis,  saint  Nicaisb  de  Reims,  etc.  man,  i  vol.  in-iS. 

(i)  On  sait  quel  beao  parti  M.  de  Triqaety,  seul-  bas-reliefs  qui  font  rorncment  des  portes  de  Téslise 

pleur  du  six*  siècle,  a  tiré  de  ces  sujets  et  comment,  de  la  Madeleine,  A  Paris.  Y.  ce  <{u'on  dit  de  ces  Das* 

sans  copier  le  moyen  âge,  il  a  su  s'inspirer  des  études  reliefs  dans  le  2*  volume  de  V Artiste,  p.  45. 

aites  des  mattres  de  cette  époque,  dans  ses  beaux  (3)  Au  mot  Skvst  Deivis,  toir  la  note  è  ce  sujet. 


I 
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Ouvrage  du  plus  grand  intérêt,  renfermant  Gratien  (3)  rédigeant  son  livre  des  Décréta- 

des  planches  très-bien  gravées  représen-  les  en  présence  des  papes,  des  évéques,  des 

tant  les  divers  états ,  proiessions  et  métiers  docteurs  de  TËglise,  qui  lui  présentent  leurs 

connus  à  cette  époque,  et  sur  lequel  M.  Le-  ouvrages  comme  bases  de  son  travail  et  de 

ber  donne  des  détails  intéressants  dans  le  Pauthenticité  des  textes  qui  y  sont  cités. 

Catalogue  de  sa  belle  bibliothèque ,  tome  I,  Gravure  en  bois  de  dSOl ,  et  servant  de  fron- 

n°  1312.  tispice  aux  œuvres  de  Gratien  publiées  à 

Suitedeplanches  portant  pour  titre,  iVbva  cette  époque,  et   dans  le  cours  du   xvi* 

reperta,  etc. ,  gravées  par  les  frères  Galle,  siècle. 

d'après  Stradan  ,  représentant  les  inven-  Le  moine  Gratien  présentant  son  livre 
tions  connues  au  xvi'  siècle.  On  y  voit  Tas-  des  Décrétales  à  un  pape.  La  disposition  du 
tronomie,  Talchimie,  la  fabrication  des  trône  pontifical  est  assez  remarquable.  Mi- 
armes,  Pimprimerie,  la  gravure,  Tusage  de  niature  ou  gravure  en  bois  d'une  édition 
la  boussole,  de  Taimant,  la  culture  des  vers  de  ce  livre  publiée  en  1476,  et  reproduite 
à  soie,  Tusage  d'un  médicament  nommé  le  par  Dibdin  dans  sa  Miblioiheca  Spence^ 
hois  de  gaîac,  la  fabrication  de  la  poudre  riana,  t.  Ill,  pi.  ce. 
à  canon,  les  moulins  à  moudre,  les  feux 

pyriques,la  balance  dite  romaine,  etc.V.  les  DÉIDICACE  (4).  —  De  Téglisc  de  la  Vierge 

œuvres  de  Stradan  et  des  frères  Galle.  par  saint  Sylvestre  I",  pape.  On  y  voit  Pappa- 

Au  bas  de  la  planche  servant  de  fronti-  rilion  de  Jésus-Christ  à  saint  Eustache  entre 

spice  à  l'ouvrage  intitulé:  Pompa  funebris  les  cornes  d'un  cerf.  Sculpture  en  bois  de 

Caroli  III,  ducis  Lotaringiœ,  gravée  par  chêne  qui  parait  être  du  x'  au  xr  siècle.  Le 

ilath.  Merian  et  Brentel  d'après  Claude  de  nom  de  l'artiste  y  est  écrit  ainsi:  Magister 

la  Ruelle,    in-folio.  On  trouve  une  suite  Gnilelmus  fecit  hoc  opus  indicaf ,  etc. ,  pu- 

de  petits   tableaux   représentant    les   di-  blié  dans  les  ^icta  sanctorum;  mois  de  sep- 

verses  découvertes  de  1  industrie  humaine,  tembre,t.  VI,  p.  120.  On  y  voit  un  encensoir 

les  mines ,  les  salines ,  les  fonderies  de  fer,  d'une  forme  remarquable, 

d'or,  d'argept,  la  vitrification,  les  usines,  Autre  sculpture,  représentant  la  di§dicace 

la  taille  des  pierres  dans  les  carrières,  etc.  d'une  église  par  un  pape.  Monument  du  xii* 

V.  aussi  Astrolabe,  Boussole,  Imprime-  au  xiir  siècle.  D'Agincourt,  ^cn/.,  pi. xxvi, 

RIE,  etc.  n*"  32,  et  dans  l'ouvrage  de  Kircher,  inti- 
tulé: Historia  EustachiO'Mariana,  Home, 

DÉCRÉTALES  (1).   Une  miniature  d'un  in-i%  p.  21. 

manuscrit  des  Décrétales,  xiir  siècle  en-  Miniature  d'un  ordo  du  xir  siècle  envi- 

viron ,  appartenant  au  monastère  de  Corbie  ron  appartenant  à  la  bibliothèque  de  Rouen, 

et  maintenant  à  la  bibliothèque  d'Amiens,  n"*  362,  publiée  dans  VArcheologia  Britan" 

représente  Grégoire  ÏX  remettant  à  un  clerc  nica ,  t.  XXV,  pi.  xxx  ,  p.  251. 

le   livre  de    droit   canon   ou    décrétales.  Dédicace    d'une   église   à    San  Subiaco. 

Cette  miniature  est  publiée  dans  VAtlas  Fresque  du  xir  au  xiii*  siècle.  On  lit  sur  la 

de  Vessai  sur  les  arts  du  dessin  en  Picar^  peinture  cette  inscription,  hic  est  p.  p.  Gre- 

die  (2),  2  vol.  in-8°,  Amiens  ,  1840,  plan-  gorivs  (5)  Oli.  eps.  hostiensis.  qvia  conse- 


logic.  Au-dessus  de  sa  tête  est  écrit  Michel  pre-. 

Elle  est  également  publiée  dans  le  3'  vo-  positus  paradisi.  Cet  te*  peinture  est  publiée 

lume  des  Mémoires  de  la  société  des  anti-  d'après  le  ménolôge  par  d'Agincourt,  pi.  c, 

quaires  de  Picardie,  p.  275,  à  la  fin  du  n"  ^  y  section  Peinture, 

volume.  Suite  de  toutes  les  '  cérémonies  usitées 

(1)  Sur  les  décrétales  et  l'origine  de  cette  célèbre  qui  vivait  à  cette  époque.  Sur  la  découterle  toute  re- 
compilation, voir  la  dissertation  insérée  au  7*  volume  cenic  du' manuscrit  de  Bernard  de  Coroposielle.  voir 
des  Annales  de  philosophie  chrétienne,  p.  43i ,  -439;  la  note  de  la  p.  20S  du  t.  XI  des  Annales  de  vhilosù- 
t.  XI,  p.  266.  phie  chrétienne. 

(3)  Le  titre  de  cet  ouvrage  u'est  pas  exact,  car  tous  (4)  Description  de  la  dédicace  de  l'église  du  monas- 

les  monuments  qui  sont  gravés  dans  cet  atlas  sont  térc  d'Arro^'aise,  diocèse  d'Arras,  et  liste  des  eh eva- 

loin  d'être  des  productions  iJ'artistes  de  Picardie.  M.Ri-  licrs  qui  y  assistèrent.  Xobles-se  et  chevalerie  de  Flan- 

gollot  doit  fondre  ce  travail  dans  une  tfi«foife(/<^ra/e  dre,  d'Artois ,  de  Picardie,  in-8*,  avec  planches; 

des  arts,  que  nous  attendons  depuis  longtemps.  Amiens,  S  Vi,  par  M.  F.  Koaer. 


être  Dcrnaraueciomposieiie  qui  ecrivaii  au  xiv"  sie-      v.  les  nisioriens  des  papes. 

de,  et  a  bien  pu  présenter  son  travail  à  Bonirace  Yllt    de  l'église  royale  de  saint-Denis,  un  tableau  tr^-In- 
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pour  la  bénédiction  des  églises ,  publiées  allemande  ,  qui  veut  dire  Image  complète 
dans  le  Pontificale  romanum.  V.  pour  Tin-  d'un  tournoi,  etc.,  représente  la  manière 
dication  des  planches  les  tables  des  ma-  dont  se  faisait  cette  triste  cérémonie.  Dans 
tières  ou  des  chapitres  placées  à  la  fin  des  le  fond  le  chevalier  vaincu  ,  à  cheval  sur 
diverses  éditions  in-S""  et  in-folio.  Ces  di-  une  poutre,  est  dépouillé  des  piècesdeson 
vers  sujets  sont  reproduits  par  Bern.  Pi-  armure  (S).  V.  l'œuvre  du  graveur, 
card,  dans  le  5'  volume  de  1  ouvrage  inti- 
tulé :  6^'r^momV;«  re%'eu«e«  ^  etc. ,  éditions  DÉLIVRANCE  DE  PRISON  ou  DE  LA 
in-folio  et  in-4*».  CAPTIVITÉ.  —  Sculpture  en  ivoire,  xiv*  ou 

Voir  aussi  le  mot  Consécrations.  xv*  siècle,  représentant  des  dames  déli- 

Dédicace  de   livres.  Miniatures  et  gra-  vrées  des  mains  de  leurs  ravisseurs  figurés 

vures  représentant  des  auteurs  offrant  leurs  par  des  enchanteurs  et  des  sauvages.  Voir 

ouvrages  à  des  papes ,  des  évéques ,  des  Sauvages. 

rois,  princes,  seigneurs,  etc.  Voir  AoTEUBS,  Délivrance  de    prisonniers.  V.    Pierre 

Livres,  Présentations.  (saint)  et  aux  mots  Prison,  Prisonniers, 

Déduction  louable.  Nom  d'une  des  figures  Geôlier,  etc. 
du  roman  des  Dames  de  rhétorique.  V.  les 

planches  du  manuscrit  ou  des  copies  de  ce  DÉLUGE.  —  Les  principaux  monuments 

volume ,  désigné  plus  amplement  au  mot  qui  servent  à  prouver  ou  r'appeler  le  dé- 

Dahes  de  rhétorique.  luge  sont  : 

Les  médailles  d'Apamée,  ville  de  PAsie , 

DÉFI  D'UN  TOURNOI  EN  CHAMP  CLOS,  publiées  par  le  docteur  Wisemann  dans  son 

—  Le  duc  de  Bretagne  envoie  ses  hérauts  ouvrage  intitulé:  des  Rapports  des  sciences 

d^armes  présenter  le  défi  au  duc  de  Bour-  et  de  la  religion  chrétienne  ,repïodmi  dans 

bon.  Miniatures  du  manuscrit  de  la  Biblio-  \es  Annales  de  philosophie  chrétienne,  t.  VIII, 

thèque  royale  de  Paris ,  publiées  dans  VUni-  pi.  de  la  p.  i44. 

vers  pittoresaue,    France ^   pi.   ccccxxxi,  Sarcopnages  (divers)  publiés  par  Bosio 

d'après  les  planches  du  grand  tournoi  du  ânns  Borna  sotterranea  et  par  Aringhi  dans 

roi  René.  Le  duc  qui  remet  Tépée  à  son  hé-  Borna  sabterranea.  Pour  les  planches  de  ces 

raut  la  lui  présente  par  la  lame  ;  le  héraut  deux  ouvrages  voir  aux   tables  des    ma- 

du    roi  René    tient  i'épée  par  la  pointe  tières,  verbo  Noé. 


lorsqu'il  présente  Parme  au  du'c.V.  René 
et  Tournois. 

Reproduit  par  Bonnart  dans  le  2'  vol.  des 
Costumes  du  moyen  âge,  pi.  xxiv. 


Divers  autres  monuments  publiés  par 
Aringhi.  Même  ouvrage  que  ci-dessus,  t.  II, 
p.  67,105,487,515. 

Peinture  de  la  S'  chambre  du  cimetière 

Sainte-Calixte.    Même  ouvrage,  p.  539, 

DÉGRADATIONS.  —  D'ecclésiastiques ,  de    55i ,  566. 

chevaliers  ou  militaires.  -  Sur  une  feuille  de  métal  appartenant  au 

Pour  les  ecclésiastiques,  V.  le  Rituale    sénateur  Buonarotti  publiée  aans  l'ouvrage 

pontificum  et  le  Pontificale  romanum  ,  avec    intitulé:  Osservazioni  sopra  alcuni  vasi  an- 

planches  gravées  reproduites  dans  les  Céré-    tichi,  etc.,  t.  i ,  folio  4  (3). 

monies  religieuses  de  Bernard  Picard,  1. 1,        On  trouve  dans  l'ouvrage  de  Bianchini, 

pi.  ccLxviii ,  et  la  vignette  de  la  p.  274.  Storia  unispersale  pro  monum,,  i  vol.  in-4*. 

Pour  les  chevaliers  et  militaires.  V.  les    p.  ilS,  une  planche  représentant  un  vase 

livres  de  chevalerie  (i  )  et  de  tournois ,  tels    d'une  date  incertaine  dont  on  trouve  le 

que  ceux  de  René  d^Anjou,  de  Marlot,  Mé-    détail  dans  l'ouvrage  indiqué  représentant 

NESTRiER ,  VuLSON  DE  La  Colohbine  ,  et  au    divcrscs  scènes  ayant  rapport  au  déluge  et 

mot  Gages  de  Batailles.  h  l'arche  de  Noé.  Ce  monument  est  repro- 

Une  planche  gravée  en  bois  par  J.  A  mon,    doit  avec  une  dissertation  assez  détaillée 

à  ce  que  l'on  pense,  ou  le  graveur  au  mono-    dans  le  17*  volume  des  Annales  de  philoso' 

gramme  A.J, ,  1565,  avec  une  inscription    phie  chrétienne,  p.  46. 


tércssant  du  peioire  Meynier,  représenuinl  la  cérémo» 
nie  de  la  dédicace  de  colle  basilique.  Ce  lableau  est 

f;ravé  au  irail  dans  le  Musée  Lanaon,  année  1812,  vo- 
uroe  I,  pi.  zix;  il  se  trouve  également  reproduit  dans 
la  France  pittoresque  et  monumentale,  d'A.  Hugo, 

1. 1,  pi.  LZl. 

(1^  Une  gravure  de  François  Chauveau  ou  Le  Pau- 
tre,  laquelle  se  trouve  en  léie  d'un  des  chapitres  du 
livre  inlilulé:  ThétUre  d'honneur  ei  de  chevalerie,  eic, 
représente  une  cérémonie  de  ce  genre  V.  aussi  une 
des  planches  de  l'atlas  de  VHisioire  des  ducs  de  Bour- 


go(jne,  par  M.  de  Barante.  et  qui  est  intitulée  •*  Chapi' 
trè  de  la  toison  d'or  ,  t.  VIII,  planche  de  la  p.  3b$. 

(2)  Celle  planche  curieuse  et  même  capitale  qui 
fait  parité  de  notre  collection  de  tournois  et  autres 
exercices  chevaleresques,  provient  d'un  ouvragée  in- 
folio dont  nous  n'avons  pu  découvrir  le  titre  ni  l'au- 
teur. 

(3)  Giampini  en  donne  l'explication  dans  l'ouvrage 
intitulé  :  Dtssertatio  de  duobus  emblematibus  musœi 
cardiualis  Carpinei^  Rom.,  1748,  p.  18. 
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La  pierre  de  Foggi ,  décrite  par  Ifama-  DEMOISELLES  ou  jeunes  filles.  -*  Pour 

cbî.  Origines  et  antiqaiiates  chriêiianœ ,  leur  costume  peu  différent  du  reste  de  ceux 

lib.  XX ,  t.  lil.  y.  à  la  table.  des  femmes ,  voir  les  planches  de  Wille- 

Grande  composition  de  Jean  Cousin,  des-  min ,  de  Bonnart,  de  Beaunier,  en  suivani 

BJn  appartenant  à  d'Agincourt  qui  en  a  les  époques, 
donné  une  réduction.  Histoire    de  Pari 

(Peintare) ,  pi.  clîi v ,  n«  30.  DEMOISELLES  D'HONNEUR.  —  H  exi'*e 

Scène  du  déluge  sculptée  sur  un  chapi-  sans  doute  bien  des  peintures  où  Ton  doit 
teau  de  Téglîse  de  Pabbaye  de  Saint-Austre-  trouver  des  demoiselles  d'honneur.  Parmi 
moine ,  vers  le  x'  ou  xi*  siècle.  tous  ceux  qui  peuvent  exister ,  nous  cite- 
Alex.  Lenoir  le  reproduit,  t.YI,  pi.  ccxxxii  rons  deux  tableaux  intéressants;  savoir: 
de  son  Musée  des  monuments.  Fentrée  de  la  reine  Isabeau  de  Bavière  k 

Très-belle  composition  du  déluge  gravée  Paris.  V.  au  mot  EnthAb  et  Isabead  ,  et  dans 

au  burin  en  1544  par  Van  Staren,  ou  le  mai-  un  autre  où  Ton  voit  Anne  de  Bretagne 

tre  à  rétoile ,  à  cause  de  celle  qui  figure  dans  son  appartement  écrivant  h  son  mari 

entre  les  deux  lettres   ou  monogrammes  Louis  XII.  V.  Anne  de  Bretagne  et  «a  mot 

D.  V.  Voir  une  très-belle  épreuve  de  celte  Sacres. 
gravure  au  Cabinet  des  estampes  de  Paris, 

sous  le  n*"  72  du  Catalogue  des  esUmpes  DEMOISELLES  DE  PAVEURS.  —  On  voit 

exposées  dans  les  diverses  salles.  un  instrument  de  ce  genre  dans  là  bordure 

Tableau  du  déluge,  fresque  de  Raphaël  d'une  magnifique  miniature  du  xrv*  siècle, 

dans  les  Loges  du  Vatican.  Voir  Fœuvre  du  publiée  par  Willemin ,  MonumenU  inéâiU 

peintre  et  de  ses  graveurs.  françcUs  ou  autres,  t.  II,  pi.  glxix  (S). 

Et  dans  toutes  les  suites  de  gravures  pour 

TAncien  TesUment  par  Martin  de  Vos,  les  DEMON  (Le  ).  V.  Diable,  Jogehbmt  oer- 

Sadelers,  Stradan  et  autres,  dont  les  œuvres  hier  ,  Satan  ,  ete. 
sont  dans  tous  les  cabinets  d'estampes. 

DÉMONIAQUES.  --V.  £xoRGiaMBs,TRA!is- 

DÉMÉTRIUS  (Saint).  —Officier  du  pa-  Fi«uaATiQN. 
lais  des  empereurs  de*Byzance ,  représenté 

en  pied  et  dans  son  costume  de  cour.  Seul-  DEMONOMANIE.  —  Une  gravure  réelle- 

pture  en  ivoire  servant  de  couverture  à  un  ment  curieuse  composée  par  Crispin  de  Pas, 

manuscrit.  11  porte  le  eingulum,  espèce  de  et  gravée  par  David  pour  le  livre  de  Jean  Bo- 

ceinture  d*honneur  et  est  armé.  Cette  seul-  din.  Angevin,  intitulé  :  de  la  Démonomanie 

pture  est  publiée  dans  le  Trésor  de  numis-  et  des  sorciers,  i  vol.  in-4**,  l£iSO,  repré- 

matique,  2'  classe,  iO*  série,  partie  2*,  sente  Tintérieur  d'i^ne  habitation  de  sor- 

pl.  XXXVII  et  la  p.  19  du  texte  de  M.  Ch.  Le-  ciers,  avec  la  vue  de  toutes  les  opérations 

normant.  de  ma^ie  pratiquées  pour  leurs  évocations 

On  trouve  un  personnage  de  ce  nom  sur  diaboliques, 

un  diptyque  ou  triptyque  publié  par  Pa-  Ony  voit  Tapparition  par  le  moyen  du  mi- 

ciaudî, QdinsVouYra^  Antiquitates  christia^  roir;  des  pactes;  l'envoûtement  au  moyen 

nœ,  etc.,  in-4*',  planche  de  la  p.  255.  de  la  petite  figure  de  cire  couverte  dMpin- 

Sur  un  autre  monument  de  ce  genre,  gles;  des  évocations,  une  sorcière  brûlée,  etc. 

VIII' siècle  environ,  existant  à  la  biblioth.Ca-  Ce  livre  étant  sans  doute  très-difficile  à 

sanate  (1  ]  ou  de  la  Minerve  k  Rome,  et  pu-  rencontrer  dans  le  commerce  de  la  librairie, 

blié  par  le  P.  Hyacinthe  de  Ferrari ,  préfet  V.  Pœuvre  des  deux  graveurs, 

de  cette  bibliothèque,  dans  le  23*  volume  Autre  composition  de  ce  genre,  gravée 

des  Annales  de  philosophie  chrétienne.  V.  la  pour  Pouvrage  intitulé  :  Des  mauvais  anges 

El.  de  la  p.  50,  et  ce  qu^en  dit  le  savant  bi-  el  démons  ,i  vol.  in-4* ,  par  de  Lancre. 

liothécaire ,  p.  58  de  ce  volume.  On  y  voit  Tintérieur  d^une  chambre  de 

On  trouve  uq  saint  Démétrius  dans  la  sorcière  avee  un  sabbat. 
Collection  de  figures  de  saints,  du  Cabinet 

des  esUmpes  à  Paris.  DÉMONS  (3)  ou  DIABLES.— V.  Dagobbrt  et 

(1)  Nommé  ainsi  de  son  fondateur.  TUlustre  cardinal  d*analoçie  avec  les  divers  emblèmes  ou  insignes  de  la 
de  ce  nom ,  çai  en  confla  la  garde  et  le  soin  aux  confrérie  de  Nolr«-Dame-de-ReconTrancc  q«i  llgQ- 
PP.  dominicams  de  Sainle-Marie  de  la  Minerve,  dont  rent  sur  celle  miniature. 

la  salle  esi  la  plus  belle  qui  existe.  Marin  Vasi,  /«-  (3)  Sur  le  rdie  que  ioue  le'démon  dans  les  seulplu- 

néraire  de  Rome,  t.  I,  p.  427.  res  el  les  peintures  au  moyen  Age,  voir  rariicle  de 

(2)  Il  est  fAcheux  que  M.  Poltler  n'ait  pas  pensé  ou  M.  Paul  Lamache,  VniversiU  catholique^  l.  Il, 
pu  nous  expliquer  ce  que  cet  Instramenl  pouvait  avoir  p.  29s. 
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SoMGS  DB  Da6ob£rt  ,  et  le  mot  Jugement  Saint  Denis  en  prison ,  «ccomnaifné  des 

OERifiER ,  et  toutes  les  planches  jointes  au  quatre  vertus  cardinales,  reçoit  la  commu- 

traité  de    VIconographie    chrétienne ,    de  nion  des  mains  de  Jésus*Ghrist.  Miniature 

11.  Didron.  Histoire  da  diable ,  i  vol.  in-4*',  d'un  missel  de  Tabbaye  de  Saint-Denis,  u« 
faisant  partie  des  Instractians  du  comité    siècle,  citée  par  M.  Didron,  p.  61  de  son 

historique  des  arts  et  monuments.  V.  aussi  Iconographie  chrétienne,  et  reproduite  par 

BàLi  AL ,  Dragoks  ,  AoTUM.  le  comte  de  Bastard,  dans  son  ouvrage  :  Pein- 

Démon  enlevant  sur  son  dos  une  jeune  tureset  ornements  des  manuscrits,  in*foIio, 

femme,  épisode  du  Jugement  dernier  de  4*  livraison. 

l'église   d^Orviette ,  et    reproduit   comme  Saint  Denis  exhortant  Dagobert  mourant, 

étude  dans  la  Storia  dieUapittura  italiana,  tiré  du  bas-relief  du  tombeau  de  ce  prince, 

de  G.  Rosini ,  în-S"* ,  t.  III,  pi.  xciii  de  la  V.  Dagobert. 

3*  partie.  On  trouve  la  légende  historique  du  mar^* 

Le  portail  nord  de  Notre-Dame  offre  bien  tyre  de  saint  Denis ,  sculptée  sur  le  portail 

des  figures  de  ce  genre  reproduites  sur  la  nord  de  Téglise  de  son  nom.  Le  bas-relief 

gL  XXXIII  de  VJWum  de  M.  du  Sommerard,  oui  représente  cette  légende  est  publié  dans 

'  série.  \  Histoire  des  arts  en  France,  par  A  Lenoir. 

V.  la  pi.  Lxii,  n<*  525  de  V Atlas  ou  celle  de 
DENIS  (Saint  )  (1).  —  Outre  toutes  les  Ja  p.  30  à  31  du  t.  II  de  son  Musée  des  mo- 

figures  de  saint  Denis  que  peut  offrir  la  numents  français. 

grande  Collection  des  saints  au  Cabinet  des  Une  ancienne  peinture  représentant  un 

estampes  de  Paris,  nous  citerons  un  vitrail  calvaire  avec  divers  personnages,  roi,  reine, 

de  Téglise  de  Chartres,  du  xiii*  siècle  envi-  seigneurs  ,  etc. ,  et  qui  servait  de  tableau 

Ton  ,  représentant  saint  Denis  en  pied,  re-  d^autel  à  la  chapelle  Saint-UicbeK  au  Palais 

mettant  à  Henri  de  Metz ,  maréchal  de  de  Justice ,  vers  le  xiv  siècle ,  offre  une  ii- 

France  sous  saint  Louis,  Pétendard  de  l'ab-  gure  de  saint  Denis ,  qui ,  au  lieu  de  tenir 

baye  de  Saint-Denis.  Cette  peinture  est  pu*  sa  tète  suivant  ce  que  rapportent  les  légen- 

bliée  dans  les  Monuments  de  la  monarchie  daires,  ne  tient  que  son  crAne  sur  lequel  se 

française,  de  B.  de  Montfaucon  ,  t.  II,  voit  une  tonsure.  Atlas  des   monuments 

pi.  XXXIII  de  la  p.  168 ,  et  dans  V Atlas  des  français,  par  A.  Lenoir,  in-folio,  pi.  xxxviii, 

ar<< e/»/ya/iced*A.Lenoir,in-folio.pl.  xxxi,  diaprés  celle  des  Monuments  de  la  monar- 

et  dans  V Univers  pittoresque  des  îrères  Di*  chie  française^  de  MontfaucoUi  t.  n,  pi.  tv. 
dot  (France) ,  pl.  ccxci. 

Deux  reliquaires  de  Pancien  trésor  de  DENIS  (Eglise  royale  de  Pancienne  abbaye 

Saint-Denis  nous  offrent  deux  figures  du  de  Saint-;. — La  descriptionde  ce  monument 

saint  dont  Pune  et  Pautre  soutient  sa  tête  si  célèbre  en  France,  existe  dans  divers 


siens.  Sculpture  du  poruil  nord  de  Notre-  folio  ,  dont  les  planches  sont  généralement 

Dame  de  Paris  (2j.  Publiée  par  A.  Lenoir,  assez  bien  exécutées.  Mais  on  n'y  trouve 

Atlas  des  arts  en  France,  in-folio,  pl.  xx.  aucune  vue  de  Péglise,  soit  à  Pintérieur , 

Ou  t.  U  de  son  Musée ,  pl.  lxii  ,  n**  525,  soit  à  Pextérieur;  on  n^  trouve  rien  sur  les 

p.  31.  caveaux  funèbres  (3J, 

(0  On  ne  pcu(  lire  sans  élonnement  et  sans  pilié  bas-relief^qui  décorent  les  dehors  desmursdelfoire- 

les  absurdités  entassées  par  quelques  écrivains  de  Dame,  etc.  ;  Paris,  I8i5,  inséré  au  Magasin  encyelo- 

l'école  philosophique  du  itiii'  siècle  sur  It  compte  pédi^tfa,  septembre  de  la  dernière  année,  dil  p.  4 1,  que 

desainl  Denis.iieslévtendaires  dont  ces  prétendus  pbi-  le  saint  tient  un  livre;  et  sur  la  erande planche  pu- 

losoplics  se  sont  moqués  sont  loin  d'avoir  débité  des  bliée  de  cette  sculpture,  Album  de  M.  du  soramerard, 

absurdités  de  la  force  des  leurs.  Les  légendaires  étaient  pl.  xxxiii  de  la  &*  série,  saint  Denis,  travesti  en  doc- 

de  bonne  toi,  et  n'élaieni  que  Técho  des  traditions  leur  de  Sorbonne.  tient  une  petite  ^llsa. 

pieuses  et  populaires  de  led^  siècle.  Les  prétendus  phi-  ^  (3)  Noos  attendons  .V^^^^  ifpP^iioi^ce  la  description 

CCS 

vieille 
V. 

ment 

ments  .       ,      ,                  .  ^  ^ 

réfutations  de  tous  ces  systèmes    antiohréiiens  se  serait  une  grave  lacune  dans  ce  travail  que  loi  seul 

trouve  consigné  dans  les  ilmui/e«  ite  pM/osopMe  oA/^-  peut  faire  en  connaissance  de  cause.  Cette  notice 

tUmtej  l  111 ,  p.  295  : 1. 1 X ,  p.  ISS  ;  t.  X ,  p.  166  et  suiv.  n'aurait-elle  pour  but  que  de  dispenser  les  visiteurs 

(i)  M.  Fauris  de  Ssini- Vincent  expliquant  cette  seul'  de  torobeaut  des  monotones  explications  des  gardiens, 

plore  dans  sa  brocbore  inUtuiée  :  MànoiH  $wr  ks  eeseraildéjà  un  grand  ierriee rendu  an  pablio  sérieux* 


.  le  résumé  de  ce  sistème,  ou  plutôt  du  travestisse*  monarchie  française.  Nous  ignorons  si  oe  savant  ar- 
ent  imaginé  par  Dupuys,  t.  Il  du  Musée  des  monu-  chitecte  Joindra  quelques  vues  des  caveaux  au  moins 
ents  français,  A.  LaNoia,  p.  32.  L'ensemble  des     comme  itinéraire;  mais  tout  portée  le  croire  et  ce 
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Dans  Pœuvre  d^Israel  Sylvestre  on  trouve  autres  objets  conservés  depuis  si  longtemps 

quelques  vues  perspectives  de  Tëglise  et  de  et  détruits  ou  dispersés  en  grande  partie  en 

Fabbaye.  1793. 

Une  de  ces  vues  présente  Pintérieur  du  Les  tombes ,  mausolées  et  autres  monu- 

cloître  avec  une  belle  croix  en  pierre  ornée  ments  funèbres  existant  autrefois  dans  le 

de  niches  gothiques  et  de  statues  de  rois.  chœur,  la  nef  et  les  bas  côtés  de  Téglise  sont 

M.  Alexandre  Lenoir  en  donne  diverses  gravés  dans  VHistoire  de  Vdhbaye  de  Saint-' 

portions  dans  son  Atlas  des  monaments  Denis ,  ci-dessus  citée.  V.  surtout  les  plan- 

fra/ipaij.  V.  les  planches,  xix,  xx,  xxi,  xxii.  chesdes  p.  550  et  555 ,  dans  les  Antiquités 

Vue  générale  de  Tabbaye  et  de  toutes  ses  de  Paris,  par  Dubreul  et  Bonfons,   édi- 

dépendances,  prise  à  vol  d^oiseau.V.  la  plan-  tion  grand  in-12  ,  mais  arrangées  pour  la 

che  n°  14,  t.  I  de  Texemplaire  en  2  volumes  plupart. 

in-folio  du  Monasiicam  gallicanum  appar-  Plusieurs  vitraux  de  cette  église  sont  pu- 
tenant  à  la  bibliothèque  de  TÂrsenal.  Cette  bliés  par  M.  Alexandre  Lenoir,  Musée  des 
planche  est  d^autani  plus  intéressante  qu'elle  monaments  français,  t.  Yl ,  pi.  lxhi  ,  lxit  ; 
fait  connaître  la  disposition  et  le  style  d^ar-  t.  Vil,  pi.  ccxxxviii,  p.  86,  et  pi.  xxi  de 
chitecture  du  beau  cloître  dont  ifu^existe  son  ^(ia« ,  et  par  M.  du  Sommerard,  Atlas 
plus  rien  depuis  longtemps,  et  dont  une  des  arts  en  France,  pi.  ii  du  chap.  Vil. 
des  arcades  avait  quinze  ogives ,  ce  qui  ne  *  Dans  la  description  des  Fitraaxde  la  ca- 
se trouve  à  aucun  autre  monument.  Ce  thédrale  de  Bourges ,  par  MM.  Cahier  et 
cloître  était  du  xiv*  au  xv*  siècle.  Martin,  prêtres,  sont  représentés  plusieurs 

PlanderéglisesousLouisXlIIouLouisXIV,  vitraux  de  Saint-Denis,  comme  point  de 

en  tête  du  Nobiliaire  de  France ,  par  Che-  comparaison  avec  ceux  de  Tégllse  de  Boar- 

villard,  in-folio,  avec  blasons.  ges.  V.  les  pi.  vu  et  suiv. 

Vue  générale  de  riulérieur  prise  du  bas  Dans  VHistoire  de  la  peinture  sur  verre, 

de  Péglise;  gravée  dans  la  Description  de  par  le  comte  de  Lasteyrie,  in-folio.  V.  les 

la  France,  par  Belleforest ,  i  vol.  in-folio.  pi.  m ,  iv ,  v,  vi ,  vu.  Sur  une  de  ces  pcin- 

Vue  intérieure  prise  sous  le  grand  porche  tures  se  voient  deux  sujets  assez  difnciles 

3 ni  sert  de  support  à  Torgue,  pi.  ccxxxvi,  à  expliquer,  Tun  représente  une  m^arche  de 

loyen  âge  monumental,  pi.  xliii,  et  de  la  cavaliers  dont  un  porte  un  étendard  ea 

suite  intitulée  :  Intérieurs  de  tous  les  gen-  forme  de  dragon.  V.  à  ce  mot  pour  Texpli- 

res  et  de  tous  les  pays,  in-folio ,  par  Chapui  cation, 

et  une  société  carlistes.  L'autre  représente  neuf  figures  d'hommes 

Vue  intérieure  d'un  des  bas  côtés  de  la  assis  trois  par  trois ,  qui  sont  couronnés, 

nef  avec  les  deux  tombeaux  de  Louis  XII  et  V.  h  ce  sujet  le  texte  de  l'ouvrage  ci-dessus, 

de  Henri  II,  ib,,  pi.  xii,  xliv.  Willemin,  pi.  lxxix,  donne  un  fragment 

Un  des  autels  du  rond-point  représentant  de  bordure  de  vitraux ,  de  l'époque  de  Su- 
un  sarcophage  chrétien  des  catacombes  de  ger.  V.  aussi  son  texte,  p.  50, 1. 1. 
Rome ,  est  gravé  dans  le  Magasin  pitto-  Dans  la  Collection  topographique  du  ba- 
resque ,  année  1812.  ron  d'Uxelles,  au  Cabinet  des  estampes ,  on 

Vue  extérieure  du  portail  nord ,  avec  ses  trouve,  t.  XVI,  des  gravures  maintenant 

six  statues  de  rois  portant  chacune  leur  bien  précieuses,  des  croix  qui  existaient au- 

nom  sur  une  banderole  placée  dans  leur  trefois  sur  le  chemin  de  Paris  à  Saint-Denis, 

main.  Pour  plus  de  détails ,  Toir  au  mot  Croix  de 

On  lit  les  noms  suivants  :  Hugues,  Ro-  Pierre,  p.  350  dé  ce  Dictionnaire, 

bert  I",  Henri  P%  Philippe  I",  Louis  VI,  M.  Lenoira  publié  les  deux  belles  colonnes 

Louis  VIL  arabesques,  sculpture  du  xvi'  siècle  envi- 

Le  premier  de  ces  rois  pose  ses  pieds  sur  ron  ,  qui  existaient  autrefois  soit  au  por- 

un  centaure  tenant  une  harpe.  tail ,  soit  dans  quelques-unes  des  chapelles 

Ce  joli  portail  est  gravé  d'après  un  dessin  du  rond-point.  V.  la  pi.  lxi  ,  t.  II  du  Musée, 

du  reste  assez  vague  de  M.  Pcrcier  ,  dans  le  et  pl.xix  de  V Atlas,  où  il  l'adonnée  plus  en 

W"  vol.  du  Musée  des  monuments  français  grand  et  plus  complète. 

d'Alexandre  lenoir,  pi.  lxii  et  dans  son  Le  costume  des  religieux  est  gravé  sur 

grand  Atlas  des  arts  en  France,  pi.  xx,  qui  plusieurs  vignettes  de  l'ouvrage  de  dom  Fé- 

est  si  réduite  qu'on  ne  peut  rien  distinguer,  libien ,  p.  d  ,  114 ,  150 ,  151 ,  449. 

L'on  doit  aux  planches  publiées  par  dom  M.  Willemin  donne  plusieurs  beaux  frag- 

Félibien,  dans  son   Histoire  de  l'abbaye  mentsde  l'église  dans  ses  Jfo/iumeR(<  t/iétfîf^ 

royale  de  Saint- Denis  ,  un  souvenir  du  français,  savoir  : 

magnifique  trésor ,  si  riche  en  vases ,  en  re-  Un  fragment  de  mosaïque  du  xii*  slède , 
llquaires,  châsses  y  vêlements  précieux  et'   pi.  lxvu. 
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Une  slatue  de  vieillard  tenant  une  espèce  numismatique  (â),  4*  année,  p.  406.  Outre 

de  violon.  Sculpture  du  xii*  siècle,  pi.  lxxv.  ces  indications,  voir  les  planches  et  le  texte 

Deux  fragments  de  sculpture  du  portail  de  la  Description  de  l'église  de  Saint^Denis, 

Bord ,  pi.  Lvii.  par  M.  Debret. 

Plusieurs  chapiteaux  de  cette  église,  pu- 


bliés par  Alex.  Lenoir  dans  son  Musée  des 
monuments  français,  t.  I,  pi.  xxxix;  t.  V, 
pi.  ccvii  et  p.  224;  t.  VII,  pi.  ccxxvi,ccxxvii, 
ccxxViii,  ccxLviii.  Divers  chapiteaux  delà 
crypte  avec  bas-reliefs. 

On  y  voit  un  convoi  ou  une  translation 
de  reliques  et  une  amende  honorable.  Wil- 
lemin.  Monuments  inédits ,  pi.  lviii. 


DENIS  (  Saint  )  TAréopagite,  -  Figure 
en  pied,  représentée  dans  une  fresque  de 
l'église  Santa-Maria-Novella ,  à  Florence, 
par  Taddeo  Gaddi.  D'Agincourt  (Peinture)  y 
pi.  cxviii,  n'*  3.  Etruria  pittrice,  1. 1,  pi.  xi. 

I^  curieux  tableau  d'où  provient  cette 
Ogure  est  publié  en  entier  dans  le  1"  vo- 
lume de  1  ouvrage  intitulé  :  Storia  delta 


Un  de  ces  chapiteaux  représente,  dit-on,  pittura  italiana,  par  Giovan.  Bosini,  in- 

Pépin  le  Bref.  V.  à  ce  nom.  folio;  Pise,  1839,  pi.  xiii. 

Vues  intérieures  des  caveaux.  Van  Marck,  Très-belle  Gaure  en  pied ,  en  costume  de 

d'après  Nasch ,  et  toutes  celles  de  la  Col-  patriarche  de  l'Ëglise  grecque ,  gravée  par 

lection  topographique  du  Cabinet  des  es-  Léonard  Gaultier  d'après  une  ancienne  pein- 

tampes  de  Pans,  et  celles  appartenant  à  ture  byzantine,  pour  servir  de  frontispice 

l'auteur  de  ce  Dictionnaire  (i).  aux  œuvres  de  saint  Denis  qui  font  partie 

Dans  le  7'  volume  de  son  musée  des  mO"  de  la  CoUectio  Patrum.  V.  aussi  l'œuvre  du 

naments  français,  H.  Alex.  Lenoir  donne  graveur  au  Cabinet  des  estampes  de  Paris, 

une  planche  à  la  page 58  représentant  la  Autre  portrait  pour  l'ouvrage  intitulé; 

vue  intérieure  d'un  superbe  caveau  de  l'é-  Fétus  academia  Jesu  Christi,  de  Spizélius, 

glise  souterraine  de  Saint-Denis,  orné  de  petit  in-folio. 

colonnes  à  chapiteaux  avec  des  sujets  histo-  Voir  aussi  la  collection  de  portraits  de 
riques,  et  d'une  grande  réunion  de  tom-  Thevet,et  toutes  celles  du  Cabinet  des  es- 
beaux  avec  les  figures  de  rois  et  reines  de  tampes  de  Paris. 
France.  Ce  caveau  sépulcral  ainsi  disposé 


n'a  jamais  existé;  et  M.  Lenoir,  qui  en  donne 
une  description  page  62  du  même  volume, 
n'a  jamais  vu  ce  caveau  que  sur  la  planche 
composée  par  M.  Percier,  sans  doute  pour 
donner  une  idée  de  restauration  projetée , 


DENIS  (le  Chartreux).—  Figure  en  pied 
pour  le  frontispice  de  ses  œuvres,  gravée 
par  le  même.  Y.  toutes  les  collections  de 
portraits  de  chefs  d'ordre,  d'abbés,  de 
moines  réunis,  tfu  Cabinet  des  estampes. 


mais  qui  n'a  pas  été  mise  à  exécution.  Cette  les  diverses  éditions  de  ces  ouvrages,  et 

planche  est  reproduite  dans  V Atlas  des  arts  surtout  celle  de  Cologne. 

en  France,  du  même  auteur,  pi.  ix.  La  vue 

exacte  de  ce  caveau  se  trouve  pi.  XX,  même  DENIS  (Saint)  de  là  Chartre  (3).  —  Il 

ouvrage  et  dans  l'atlas  des  planches  qui  ao  existait  autrefois  à  Paris  une  église  de  ce 

compagnent  la  Description  de  l'église  royale  nom,  dont  Millin  a  publié  quelques  détails 

de  Saint'Denis,  par  M.  Debret.  dans  ses  Antiquités  nationales,  t.  I,  n°  7. 

Vue  intérieure  et  extérieure  de  la  cha-  La  planche  m ,  la  seule  réellement  intéres- 

pelle  funèbre  dite  des  Valois,  près  l'église  santé,  représente  la  vue  intérieure  d'une 

Saint-Denis.  V.  au  mot  Valois.  ancienne  chapelle  basse  ou  crypte,  qui, 

Abbés  de  Saint-Denis.  V.  Adam ,  Antoine  suivant  la  tradition,  aurait  servi  de  prison  à 

de  la  Haye,  Pierre  d'Auteuil ,  Suger  ;  leurs  saint  Denis  ;  on  y  voit  même  les  attaches  des 

monuments  à  ces  noms,  et  le  mot  Pauer;  chaînes  (4). 

monnaies  de  l'abbaye  Saint-Denis;  Itevae  La  grande  topographie  du  Cabinet  des 

(4)  Il  est  fâcheux  qoe  Millin  ait  encore  ici  RAté  son 
texie  en  le  salissant  de  tous  les  quolibets  et  de  toutes 
les  grossières  plaisanteries,  fruiiac  son  éducation  anti- 
chrétienne;  il  aurait  dû  surtout  ne  pas  reproduire  les 
pitoyables  niaiseries  de  la  fable  du  baisement  de  la 
télé  de  saint  Denis  par  saint  Denis  même,  et  s'il  est 
Yrai  qu'Hilduin  l'ait  dit,  11  fallait  en  faire  justice, 
mais  avec  la  dignité  qui  convient  si  bien  A  un  écri- 
vain qui  se  respecte.  Il  ne  fallait  pas  surtout  imprimer 
le  vers  qui  lermine  si  mal  la  p.  4  de  son  article  ciui 
fera  plu«  de  honte  h  son  auteur  que  de  tort  à  la  reli- 
gion ;  lË^  lise  est  trop  solide  pour  craindre  dépareilles 
inepties.  Du  reste  nous  savons  que  Millin  a  rosretlo 
dans  ses  derniers  instants  de  s'être  laissé  aller  h  tant 
d'injustes  prévenlioDs.  Ceux  qui  aimcal  la  vérité  et 


(0  Nous  citons  cette  collection  parce  Qu'elle  doit 

Jasser  A  la  bibliothèque  du  Musée  de  1  hôtel  de  Cluny, 
Paris,  pour  être  mise  à  la  diâposilion  dej  hommes 
d'étude  et  des  artistes. 

(2)  Fondée  en  1836,  à  Blois,par  MM.Cartieret  De  La 
Sanssaye  en  i84i,  6  volumes  in-8%  avec  table  des  ma- 
tières, par  l'auteur  do  ce  Dictionnaire. 

(3)  Cliartre  est  une  corruption  du  mot  latin  carcer, 
prison.  Dans  les  anciens  litres  on  lit  souvent  Sanctiuf 
Dionysius  de  pwisiaco  carcere.  Pour  plus  amples  dé- 
tails, voir  Lvbeuf,  Histoire  du  diocèse  de  Paris,  disser- 
tation, t.  II,  p.  10;  Jaillot.  Esxais  sur  ta  topographie 
de  Paris,  1. 1,  quartier  de  la  Cité,  p.  67  A  70;  Pigauiol, 
Curiosités  de  Paris' jUL,  de  Saint- Victor,  Bisioire  de 
la  viUe  de  Paris, 
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estampes  (ville  de  Paris)  est  encore  à  con*  représentant  ee  sujet*  Y.  la  plandie  xn, 

sulter  sur  cette  curieuse  antiquité  chré*  n<'24. 

tienne.  Peinture  du  ix*  siècle.  Quoique  Pexécii- 

tion  se  ressente  de  la  décadence  de  Part, 

DENIS  (Saint)  le  Chartreux.  —  Figure  en  Pensemble  a  quelque  chose  de  trèa-impo- 

pied,  tenant  une  eloire  et  écrasant  le  dé-  sant.  Y.  la  pi.  xcv,  n°  2. . 

mon.  Gravure  du  frontispice  des  commen-  Sculpture  des  portes  de  Saint-Paul-hors- 

taires  du  prophète  Malachie,  par  ce  reli-  des- murs  (xi*  siècle).  Cianipini«  yeUraMo- 

gieux,  in-folio,  1S57,  et  la  Collection  des  nwMnUi,  t.  [,  pi.  xviii,  n""  i2.  Beatt<t>up 

saints  formée  par  Pau  leur  (destinée  à  labi-  mieux  par  d^Agincourt,  /Tialoira  de  forf 

bliothèque  du  Musée  de  Clunv).  {Sculptwre)^  pi.  xiv,  n**  II. 

Le  même  à  genoux  aux  pieds  de  la  Yierge  Cette  naïve  composition  est  réellement 

Marie  avec  sainte  Barbe  debout  derrière  lui.  dénaturée  par  le  graveur  employé  par  Giam- 

II  présente  son  livre  k  Penfant  Jésua.  Mêmes  pini.  La  pose  des  figures  n'est  plus  la  môme, 

indications.  ni  les  détails  de  la  scène.  Il  y  a  sept  per- 
sonnes dans  la  sculpture,  et  Ciampini  n'en 

DÉNOMBREMENT.  —  Celui  fait  à  Beth-  donne  que  quatre.  Jésus-Christ  semble  at- 

léem  à  Pépoque  de  la  naissance  de  Jésus-  taché  à  la  croix  par  un  seul  clou,  car  per- 

Christ  a  été  Pobjct  d'une  composition  peinte  sonne  ne  le  soutient.  Jésus-Christ  est  re- 

par  François  de  Saint-Gai,  qui  couvre  une  présenté  entièrement  nu,  tandis  qu'il  doit 


précieux  monument,  m-folio  et  in-4®,  J.  C.  On  peut 

dont  nous  donnons  la  description  au  mot  autres  sculptures;  mais,  en  Técompense,  le 

Santa  Casa.  texte  est  savant.  Y.  p.  3â  et  suiv. 

Grande  composition  d'Albert  Dorer,  re* 

DENTISTE.  —  Pièce  de  Lucas  de  Lejde.  produite  par  d'Agincourt,  Peifilnre^pl.  clxv. 

Y.  son  œuvre.  Même  sujet  dans  Péglise  souterrame  d'As- 
sise, id.,  pi.  CLXiii,  n°  i,  Sioria  deilateikU, 

DENTS  DE  SCIE.  —  Nom  d'un  ornement  Sculpture  de  Donatello,  bas-relief  à  l'église 

d'architecture  en  usage  vers  le  xr  siècle.  Saint-Laurent  à  Florence.  Cicognara,  pi.  tu, 

M.  de  Càumont  en  donne  des  exemples  dans  n**  2,  t.  H. 

la  4«  partie  de  son  ^ara  d'antiquitéê  mo^  Autre  bas-relief  assez  remarquable ,  re- 

numentales.  Y.  p.  244,  produit  par  le  même,  provenant  d'une  tri- 

Yoir  aussi  les  plane,  des ^/i^'grai(««aAjfIo-  bune,  ouvrage  du  xv"  siècle.  Cicognara, 

normandes  de  Vucarel,  soit  dans  l'édition  t.  Il,  pi.  xlix,  n.â. 

anglaise,  soit  dans  celle  de  l'Echaudé  d'A-  Jean  Goujon  a  exécuté  en  bas-relief  le 

nisy .  même  sujet.  Cicognara ,  ib.,  t.  Il ,  pi.  lxxxi. 

Le  spécimen  qu'en  donne  M.  Albert  Le-  Cette  composition  est  mise  ici  en  parallèle 

noir  dans  les  InstractioM  du  comité  des  arts  avec  celle  de  Daniel  de  Yol terre. 


Britton  et  Pagin,  les  Eléments  d'archéolo-  Y.  l'œuvre  du  peintre  ou  du  graveur. 

gie  nationale  de  L.  Batîssier,  in-18,  i843,  Grande  fresque  par  le  Starnina,  Storia 

p.  429,  figure  2,  lettre  B.  délia  pittura  italiana ,  par  Giov.  Rosini; 

_^               .     •                           ,  Pise,  4839,  in-folio,  pi.  XXXI. 

DÉPOSITION  d'ecclésiastiques.  —  Y.  Dé-  Magnifique  composition  de  Daniel  de  YoK 

GRADATION.  tcrrc  OÙ  il  a  représenté  la  sainte  Yierge 

-  De  roi.  Une  suite  de  miniatures  d  un  évanouie  au  pied  de  la  croix.  Yoir  l'œuvre 

manuscrit  du  xiv*  siècle  à  la  Bibliothèque  du  peintre.  Nicolas  Dorigny  en  a  lait  une 

royale  de  Paris  représente  toute  Phistoire  belle  gravure. 

de  la  déposition  de  Richard  II,  roi  d'Angle-  «.  Diptyques  de  diverses  époques.  Seul- 
terre.  Y.  au  nom  Richard.  plures  du  xir  au  xv  siècle.    Thesamrus 

,                             ^^        ^w  .  dyptichor.  de  Gori,  3  vol.  in-folio,  voir  les 

DÉPOSITION  DE  LA  CROIX.  -  D'Agin-  Xnches. 

court,  Scalptare  de  diptyque  du  iv  siècle,  ^  Bas-reliefs  des  portes  de  la  cathédrale  de 

une  critique  nage  et  modérée  doivent  lire  Jaillot  qui  est  an  modèle  de  ce  %enn.  Y.  SUçhsrchss  critiqua  eC 
historiques  sur  Paris,  in-S*,  quartier  de  U  Cité. 
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Béoévttnt.  Giampini,  Veter.  JlfoAam.|  t.  Il,  —  De  saint  Pierre,  martyr.  Bas^relief  de 

pi.  IX,  n®  38.  Ces  sculptures  accusent  le  xi*  son  tombeau,  xiv  siècle.  D^Agineourt,  ^cui- 

ou  xii*  siècle.  Voir  au  nom  (le  la  ville  les  piwe,  pi.  xxxtv. 

ouvrages  que  nous  oitons.  —  Du  corps  d'un  saint  inconnu.  Bas-relief 

du  XV"  siècle,  au  baptistère  de  Florence. 

DÉPOSITION  ou  MISE  AU  TOMBEAU.  —  D'Agincourt,  Sculpture,  pi.  xxxv,  n^  7. 

Menologium  Grœcorum,i.  I, pi. m,  xv,cxxi;  Autre  du  même  siècle ,  pi.  xxxix. 

t.  If,  pi.  ccxTiii,  GCXGiv.  Une  médaille  du  pape  Paul  V  offre  la  ce* 

Peinture   du   xu*  siècle.   D'Agincourt ,  rémonie  de  la  déposition  des  reliques  d'un 

pi.  Lvii ,  n*"  5.  saint ,  dans  la  confession  ou  martyrium 

Autre  très-belle  composition  du  Giotto.  placé  sous  le  maitre-autel.  Numiêmata  pon-* 

Dessin  appartenant  à  l'auteur  de  ce  Die-*  tificum,  par  Bonanni   et  le  père  Dumoli- 

tionnaire,  et  qui  est  calqué  sur  le  tableau  net,  dans  toutes  les  bibliothèques.  V.  au 

même,  publié  dans  la  Revue  archéologique,  nom  du  pape  Paul. , 

fondée  par  Lelcux  et  Jules  Guilhabaud.  1'*  Voir  aussi  FoKtiRAÎLLBS,  SiSpultures,  etc. 
année. 

Sculpture  du  xvi*  siècle.  Bas-relief  d'une  DÉPOUILLE  (Forme  en).  —  Sur  ce  genre; 

porre  ae  sacristie  de  Saint-Marc  de  Venise,  de  construction  et  son  époque  voir  le  Cours 

Album  du  Sommerard,  ^  série,  pi.  xix.  éTantiquités  monumentales  de  M.  de  Gau* 

Bas-relief  du   même    siècle,   à    Vicence.  mont,  4*  partie,  p.  97  et  la  planche  qu'il 

D'AgioGourt,  Sculpture,  pi.  xlui,  n"*  7.  cite  à  l'appui,  et  tous  les  dictionnaires  et 

Autre  du  Pérugin,  de  Frédéric  Baroche,  traités  d'architecture  que  nous  citons. 
du  Regilio  ou  Portenon,  du  Bassan ,  du 

Tintoret,  Michel  Amerigi  ou  le  Garavagè ,  DÉS  A  GOUDRE.  —  L'on  trouve  un  objet 

d^Alber  Durer,  Jean  Van  Achen ,  L.  Joseph  de  ce ffenre  admirablement  travaillé  et  cou- 

Heinz,  Lucas  de  Leyde,OttoVenius.  Voiries  vert  de  petits  sujets  tirés  de  la  vie  de  la 

œuvres  de  tous  ces  artistes.  sainte  Vierge,  dans  l'œuvre  de  Théodore  de 

—  De  la  sainte  Vierge ,  mise  au  tombeau  Bri  et  dans  celui  de  Michel  ou  Michaelis 
par  les  apôtres,  excellente  composition  du  Blondus.  V.  leurs  œuvres. 

Giotto.  Ge  tableau  est  gravé  dans  l'^traria  Autres  très-curieux,  mais  moins  riches 

pittrice,  1. 1,  pi.  ix.  de  sculptures.  Voir  les  mêmes  œuvres. 

Du    corps  d^un  martyr  dji^ns  les  cata* 

combes  (i).  DÉS  A  JOUER.  —  Boldetti ,  dans  son  ou- 

Très-belle  composition  servant  de  fron-  vrage  intitulé ,  Osservaxioni  sopra  di  cime^ 

tispice  à  la  Borna  sotterranea  de  Bosio,  et  ter,    santi  martiri ,    donne  la  figure    de 

à  la  traduction  de  ce  livre  par  Aringhi.  deux  dés  à  jouer  avec  leur  cornet ,  tels 

Noua  ignorons  si  cette  planche  est  gravée  qu'ils  furent  trouvés  dans  un  tombeau  chré- 

d'après  un  monument  plus  ancien;  à  dire  tien.  Il  serait  intéressant  de  connaître  le 

le  vrai,  nous  en  doutons.  motif  qui  a  pu  faire  enfermer  de  tels  objets 

Sculpture  trè»-ancienne  représentant  un  dans  un  tombeau   surtout  chrétien.  Voir 

saint  dont  la  tête  est  tranchée,  mis  au  tom«*  la  planche  de  la  page  447.  Fabretti  in^ 

beau  par  plusieurs  personnages  dont  les  scriptiones ,  chap.  VIII,  n°  59,  p.  574.  Maf- 

noms  sont  écrits  au-dessus  de  chacun ,  An-'  fe! ,  Mus.  Feron,,  p.  279 ,  n*"  i . 

tiquita  di  civita  Aquileia ,  1  vol.  in-folio,  Un  vitrail  de  Ghartres  publié  par  le  comte 

pi.  de  la  page  5&6.  Gette  planche  est  très-  de  Lasteyrie  dans  son  Histoire  de  la  peinture 

importante  comme  étude  des  costumes  et  sur  verrt,  représente   deux  personnages 

des  usages  chrétiens  à  cette  époque.  jouant  aux  dés  sur  un  damier. V.  la  planche 

Plusieurs  sujets  de  ce  genre,  mais  rendus  n**  65 ,  et  le  texte  qui  s'y  rapporte, 

d'une  manière  presoue  uniforme.  Bas-reliefs  Les  dés  figurent  sur  plusieurs  monnaies 

de  la  porte  deTéglise  Saint-Paul-hors-les-  des  fous  et  des  innocents,  publiées  par  M. 

murs  à  Rome.  D'Agincourt,  Sculpture,  plan-  Rigollot  dans  son  livre  intitulé  ;  Monnaies 

che  XIII.  Vue  générale  des  bas-reJiedls  et  inédites  des  évéques,  des  fous,  in-S"".  Voir 

S  tanches  de  détails,  pi.  xvi  et  xvii,  n***  25,  Atlas,  pi.  xviii,  xix,  xxx. 

D ,  48  ;  pi .  XX ,  n°  1 .  Les  joueurs  de  dés  de  Léon.  Bramer  .V.  son 

—  Du  corps  de  saint  Sébastien.  Peinture  œuvre, 
du  XIV*  siècle ,  publiée  par  d'Agincourt. 

Histoire  de  l'art  (Peinture) ,  pi.  clxu  ,  n**  6.  DESCENTE  DE  CROIX.  V.  Déposition. 

(1)  DeposlUo  corpor.  mwrivrum.  Sur  la  valeur  de  monumentis,  io-folio;  Molanus,  Histor.  imag. .  iD*4*, 

cette  ezpretsiou,  voir  le  t.  II.  p.  237  de  rouTrase  de  p.  457, 458,  et  la  brochure  dedom  Guéranger,  abbé  de 

Bitnehim*  Denunutraiio  hUtortos  cccles»  comprobaia  Soleune,  Sur  les  corps  du  sainu  lires  des  caiacom^es^ 
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DESCENTE  AUX  ENFERS.  —  Miniature  n<*  8.  Très-belle  composition  dans  le  style 

d^un  Virgile  manuscrit  du  iv'  au  v"  siècle,  antique. 

D^Agincourt ,  Peinture,  pi.  xx  ,  n*  5  ;  plan-  Même  sujet ,  pi.  cxxxi  de  la  Fie  de  JésM- 

che  XXIV,  n*  3.  Christ  (2) ,  par  le  père  Hier.  Natalis  ,  dek 

—  Du  Dante.  Voir  les  gravures  des  diver-  compagnie  de  Jésus,  gravure  des  Wierix, 

ses  éditions  de  sa  divine  Comédie  que  nous  diaprés  Ber.  Passeri. 
signalons  au  mot  Comédie  (Divine)  et  à 

Dante.  DESCENTE  DES  EAUX  DE  PLUIE.  — 

V.  Gargouilles. 

DESCENTE  AUX   UMBES  M).  -    Voir 

toutes  les  suites  de  la  vie  de  Jésus-Christ,  DÉSESPOIR  (  Acte  de  ).  —  Saûl  et  Jona- 

peintes,  sculptées  et  gravées  en  bois ,  elc. ,  thas  se  perçant  de  leurs  épées.  V.  dans  tou- 

et  surtout  les  œuvres  de  Martin  Schon,  d'Al-  tes  les  Bibles  avec  planches  gravées, 

ber  Durer,  Lucas  de  Ley de,  Goltzius,Mar-  Judas  fscariote  se  pendant  à  un  arbre, 

tin  de  Vos,  Wierix,  les  Sadeler,  elc.  V.  toutes  les  suites  de  la  vie  de  Jésus^Chiist 

Les  diptyques  publiés  par  Gori,  3  vol.  où  se  trouve  ce  sujet, 

in-folio,  voiries  planches.  Deux  planches  de  VÂrs  moriendi (\à  3' et 

Peinture  d^un  Exnltet  au  xi'  siècle.  D^A-  la  4*) ,  représentant  Tune  un  moribond  aux 

gincourt,  pi.  lui,  n°  il  ,  section  Peinture,  prises  avec  la  tentation  du  désespoir  que  lui 

Sculpture  des  portes  de  la  catl.édrale  de  soufflent  plusieurs  démons  placés  autour  de 

Bénévent,  monument  du  xir  siècle.  Ciam-  son  lit.  Il  voit  ensongeoudans^le  paroxysme 

pini ,  Fêtera  Monumenta,  tome  [I ,  pi.  ix  ,  du  délire  un  homme  qui  se  coupe  la  gorge. 

D"*  39.  La  figure  est  au  bas  ae  Testampe. 

Et  au  mot  Bénévent  les  ouvrages  indi-  Dans  la  deuxième  planche,  le  ciel  vient 

qués.  en  aide  à  ce  pauvre  moribond;  ses  patrons 

Autre  du  même  siècle  environ.  D^Agin-  et  la  sainte  Vierge  le  réconfortent,  et  le 

court.  Peinture,  pi.  lvii,  n"*  6.  Autre  du  diable  en  est  pour  ses  mauvaises  pensées 

même  siècle,  pi.  xciv,  n»  7.  qui  sont  calmées  et  le  malade  consolé.  V.  les 

Peinture  sur  verre  du  xiii*  siècle.  f7-  deux    planches  ci-dessus  signalées ,  et  les 

traux  de  la  cathédrale  de  Bourges,  pu-  fac-similé  qu'en  donne  le  baron   de  fld- 

bliés  par  les  PP.  Martin  et  Cahier,  in-folio,  necken ,  p.  422  de  son  livre  :  Idée  if  aae 

pi.  V,  médaillon  du  haut.  collection  d^estampes ,  etc. 

Miniature  française  du  x\\\*  siècle  repro- 
duite dans  VIconographie  chrétienne  de  Di-  DÉTREMPE  (  Peinture  en  ). — D'Agincoart, 
dron,  in-4",  p.  370.  dans  son  Histoire  de  Vart  au  moyen  âge. 

Ce  sujet  est  rendu  d'une  manière  com-  donne  d'assez  longs  détails  sur  ce  genre  de 

plète  sur  un  bas-relief  en  bois,  du  xv*  siè-  peinture  (3)  ;  et  plusieurs  exemples  de  la- 

de,  faisant  partie  du  retable  provenant  de  bleaux  peints  de  celte  manière,  dans  les 

Pabbaye  de  Saint-Riquier  ,  et  publié  par  pi.  lxxxii  ,  lxxxiii,  lxxxiv. 

M.  du  Sommerard  ,  pi.  xxxii  de  V Album ,  Toute  une  suite  de  la  vie  de  sainte  Cédie, 

3*  série.  développée  en  quinze  tableaux.  V.  au  nom 

Belle    composition  d'Ang.   Fiesole  pu-  de  Cécile  ;  et  encore  les  pi.  lxxxv,  lxxsti, 

bliéc  par  Nocchi  dans   la  Vita  di   Gesu  lxxxvii  ,  jusqu'à  la  93*"  de  l'ouvrage  de 

Christo ,  etc.,  in-folio;    Florence,   4843,  d'Agincourt. 

pi.   XXXI. 

Bas-relief  du  xv*^  siècle.  Magnifique  com-  DEUIL.  —  Le  village  de  ce  nom  ,  près  Pa- 
position  où  l'on  remarque  l'expression  de  la  ris,  possède  une  église  de  construction  très- 
joie  empreinte  sur  les  figures  d'Adam  et  ancienne. 

d'Eve.  Cig(^ara,  Storia  délia  scultura  in  M.  du  Sommerard  donne  le  rond-point  du 

Italia  ,  in-folio ,  t.  II,  pi.  xxxv.  chœur  comme  exemple  d'architecture  du 

Sculpture  en  cristal  de  roche ,  d'un  ar-  xni*  siècle.  Album  des  arts,  pi.  xi  (4)  de  la 

tiste  du  xvr  siècle.  D'Agincourt,  pi.  xliii,  40*  série. 

(1)  Cet  important  sujet  est  passé  sous  silence  par  (3)  Voir  le  texte  dudit  ouvrage ,  pages  indiqQées 
Molano»  qni  cependant  donne  quelque:»  explications  dans  la  taille  des  matières  de  la  section  Peinture; ce- 
sur  diverses  manières  d'entendre  le  met  infemus.  lui  de  M.  Kmeric  David,  Ojfcoui'jaur /a  peinftcre,  elc-; 
\.  ce  qu'en  dit  Du  Ganfie,  verbo  Limbus.  Glossur.  in'  le  bictionnaire  <Us  beaux-arts  de  Milltn. 
/!m./a/tn.,Macri.iri(;ro/ejicon>  au  motLifr^ra, exprès-  (4)  Cette  planche,  sauf  erreur,  semble  donner  ao 
sion  dont  ne  parle  pas  Du  Cange;  le  texte  de  VExpU-  chœur  en  question  beaucoup  plus  d'élévation  qii'il 
cation  des  vitraux  de  Bourges,  par  le  père  Cahier  n'en  a  réellement.  Celte  intéressante  église  aurait  bien 
sur  la  pi.  V,  ci-dessus  indiquée.  besoin  que  le  gouvernement  vint  h  son  secours  jpoor 

(2)  Ce  livre  qui  est  de  format  In-fOl.  est  plus  ample-  diverses  réparations  urgentes  :  la  chapelle  de  la  Vierge 
ment  désigné  au  nom  JêsusK^haist.  est  surtout  dans  un  étal  des  plus  déplorables  et  meosce 
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Les  colonnes  sont  alternativement  isolées  Saint-Âmbroise,  nous  avons  onblië  d'indi- 

et  doubles  ou  accouplées.  quer  les  ouvragesde  Frîsi,Giulini,  etc.  Miï^ 

On  remarque  à  Tune  des  encoignures  de  lin  en  donne  une  description  très*délaillée 
la  chapelle  de  la  Vierge  un  chapiteau  ou  dans  le  i"  vol.  de  son  Foyage  dans  le  Mi- 
console  repiësentant,  soit  une  pompe  funè-  lanais ,  p.  177  et  suiv. 
bre,  soit  une  translation  de  reliques  ou  Le  même  auteur  a  publié  divers  devants 
peut-être  un  condamné  conduit  au  supplice  d*a u tel ,  parmi  lesquels  nous  indiquerons 
dans  un  chariot.  L'état  fruste  de  cette  seul-  celui  gravé  dans  son  Mlas  de  voyages  en 
pture  nuit  beaucoup  à  son  interprétation.  France,  pi.  lix,  n""  4,  et  qu'il  désigne 

On  y  reconnaît  cependant  deux  ecclésias-  comme  représentant  un  philosophe  tenant 

tiques  dont  un  tient  un  bénitier  et  Tautre  des  livres  roulés  et  accompagné  de  figures 

une  torche.  Nous  en  possédons  un  dessin  dans  d'hommes  tenant  également  aes  livres  (3). 
notre  Topographie  de  la  France.  V.  Deuil.       Autre  sur  la  même  planche,  n°  5,  où  Ton 

voit  la  sainte  Vierge  tenant  Tenfant  Jésus  ; 

DEUIL (1).  —Cérémonies  de  deuil.  V.  Fu-  deux  évéques  sont  k  ses  côtés.  Cette  seul- 

NÉR AILLES,  PoMPEs  FuNÈÉRES.  pturc  ocut  appartenir  au  xi*  siècle ,  à  cause 

Costume  de  deuil.  V.  les  mots  Anne  de  de  la  forme  des  mitres. 
Bretagne  ,  Louise  de  Savoie  ,  Frédéric  de       Autre  du  xiii'  au  xiv*  siècle.  Aïbum  du 

Bavière,  Funérailles,  Pompes  funèrres  ,  Somroerard,  pi.  xxx  de  la  10*  série,  n***  1 

Veuves,  etc.  et  5.  Sur  Tun  des  côtés  on  voit  la  figure 

assise  de  la  Vieree  tenant  Tenfant  et  deux 

'    DEVANTS  D'AUTEL  (2).  —A  ceux  que  figures  d'anges;  les  bordures  des  extrémités 

nous  citons  au  mot  Autels,  nous  ajouterons  sont  en  branches  de  vigne. 
les  suivants  :  Sur  Ta utre,  encore  une  figure  de  la  Vierge 

Celui  d'Avenas  en  Beaujolais,  publié  dans  accompagnée  de  celles  de  saint  Jean-Bap- 
le  1"  volume  de  VInstitut  catholique,  tiste  et  de  FËvangéliste.  La  bordure  d'orne- 
in-S"*;  Paris ,  1842 ,  bas-relief  en  pierre ,  xi*  ment  est  très-curieuse, 
siècle.  On  y  voit  Jésus-Christ  dans  un  grand  Très-beau  devant  d*autel ,  ouvrage  d'or- 
nimbe  ovale  ;  derrière  sa  tête  une  auréole  févrerie  du  xiv  siècle  à  Téglise  Sainte-Claire 
sans  croix  de  fond;  les  douze  apôtres  ,  les  de  Cologne.  On  y  voit  Jésus-Christ  debout, 
quatre  animaux  symboliques.  Le  siège  de  bénissant  et  placé  dans  un  nimbe  en 
icsus-Christ  ressemble  à  une  console  de  amande,  entouré  d'une  bordure  d^ome- 
stalle.  ment  d'un  bel  eflet.  Autour  de  Jésus-Christ 

Magnifique  devant  d'autel   couvert   de  les  douze  apôtres  en  pied,  placés  deux  par 

figures  et  d'ornements  en  mosaïque.  Jésus-  deux  ;  publié  par  Boisserée  (Sulpice)  dans 

Christ  et  les  douze  apôtres,  etc.,  monument  l'ouvrage  intitulé  :  Monuments  des  bords  du 

du  XII'  siècle  ou  environ  ,  dans  l'église  col-  Bhin  inférieur  ou  Bas-Rhin,  in-^olio,  voir 

légiale  de  Kombourg.  Boisserée,  Monuments  à  la  liste  des  planches. 
d'archit(cL  du  Bas-Rhin,  in-folio,  pi.  xxvii        -  Sculpté  en  albAtre  k  l'église  Saint-I^o- 

et  xxviii  et  p.  7  du  texte.  nard  (Haute-Vienne),  représentant  la  vie 

Celui  de  la  cathédrale  de  Citta  di  Castello,  de  la  sainte  Vierge ,  monument  du  xw  siè- 

dans  rOmbrie.   Ouvrage   d'orfèvrerie    du  de.  Près  de  50  figures  en  pied.  Le  Père 

xii*  siècle.  n'est  pas  nimbé,  mais  simplement  couronné. 

On  y  volt  la  naissance  de  Jésu^-Christ ,  VxxhWé  àdXi%V Histoire  monumentale  de  Van- 

l'adoration  des  mages,  rentrée  à  Jérusalem,  fienne  province  du  Limçusin,  par  J.  B.  Tri- 

le  crucifiement.  pou*,  in-4'',  pi.  du  chapitre*de  Saint-Léo- 

Au  milieu  Jésus-Christ  dans  un  nimbe  nard,  p.  178  et  suiv. 
•gival;  aux  quatre  coins  les  évangélistes.       L'abside  de  Péglise  Saint-Denis  est  en- 

D'Agincourt ,  Sculpture ,  pi.  xxi ,  n"*  13.  tourée  de  chapelles  dont  les  autels  offrent 

Encitantlebeau  devant  d'autel  de  l'église  des  détails  d'un  grand-  intérêt;  nous  espé-' 

de  s'écrouler  sous  ses  piliers  rongés.  La  eolonne  qui»  ginedes  devants  d*aulel.dans  ce  qui  taisait  autrefois 

soQlicDi  loute  la  voûte  est  tiors  d'aplomb  el  mcl  en  la  confession.  Y.  à  ce  mol  ce  que  nous  y  citons.  L'au- 

danger  ceux  qui  fréquentent  cette  ét;lise.  tel  de  la  chapelle  de  Sainl-Jean-Bapiisie  à  l'église  de 

(i;  Sur  les  usages  relatifs  h  ce  costume,  voir  le  Die-  Saint-Denis  peut  donner  une  Idée  des  anciennes  con- 

tiannaire  des  usatje»  français,  par  Lacbenaie  des  fessions  pincées  âous  Taulcl  avec  leurs  portes  dilei 

Bois,  et  Meliotmairv.  des  origines;  l'ouvrage'  de  M.  de  Hegiolœ.  V*.  à  ce  mot. 
Roquefort.  \D[,ilu\éî  Sépultures  nalioruites,  i  vol.  in-8*.        (3^  Il  y  a  eu  évidemment  méprise  de  la  part  de  MiU 

v'i)  Le  devant  d'auiel  éiant  si  souvent  pris  pour  lin;  le  monument  représenté  sur  la  planche  en  ques- 

Tautel  même,  voir  à  ce  dernier  mot  les  auteurs  et  les  tion  n'a  aucun  rapport  avec  la  description  qu'en  donne 

ouvrages  que  nous  y  citons,  p.  ii4.  Nous  ajouterons  l'auteur,  p.  198  du  3*  f^l.;  voir  aussi  p.  167. 
Kulemenl  ici  que  Ton  pourrait  peut-être  trouver  l'ori* 
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TOUS  que  M.  Oebret  les  publiera  quelque  ^     Les  colliers  des  divers  ôrdries  oRnem 

jour  avec  une  description   qui  fera  sans  aussi  plusieurs  devises  qu*on  peat  étudier 

doute  connaître  les  motifs  qui  Ton!  déter-  dans  les  livres  de  chevalerie  ^  et  qu*il  serait 

miné  à  adopter  telle  ou  telle  forme,  tel  ou  impossible  de  détailler  ici.  Y.  Cbevaleiii 

tel  emblème ,  telles  inscriptions ,  etc.  et  GHEVALiEits ,  Ordres. 

Pour  le  complément  de  cet  article  voir  Les  armoiries  des  papes  |M'éseiitent  en» 

Autels.    .  core  de  nombreuses  devises  eurîeases  à 

connaître  et  dont  on  trouve  la  celleetion 

DEVISES  ou   I^GNATUHES.  —  Il  existe  dans  les  diverses  vies  des  papes  publiées  par 

divers  ou vroges  dans  lesquels  on  a  recueilli  les  Bollandîstes,  Giaconius,  Palatios,  Dii- 

les  devises  ou  signatures  dont  se  servaient  molinet  et  quelques  autres.  Toir  la  note  de 

les  graveurs ,  les  imprimeurs  et  les  libraires  l'article  Armoiries  des  papes. 

des  XI v%  XV*  et  même  xvi*  siècles.  Voir  aussi  au  mot  GBirnuss  db  mohs,^ 

Les  devises  et  signatures  des  graveurs  se  blêmes  et  Signatures. 
trouvent  réunies  dans  Pouvragedu  profes- 
seur Christ  de  Leipsick  (1) ,  dans  Touvrage  DEXTROCHËRE.  —  On  trouve  un  mooiK 
du  baron  de  Heinecken  (z),  dans  le  catalo-  ment  de  ce  genre,  représentant  un  bras 

Sue  deFlorent-le-Gomte  (3;,  dans  Touvrage  colossal  sur  des  murailles  de  Perpignan  et 

e  Jansen  (4)  et  quelques  autres ,  et  de  nos  tenant  une  épée.  f^&pa§f9  piitoresqaeg  et 

jours  dans  les  catalogues  de  Bartch  et  le  romantiques  dans  l'ancienne  France,  par 

Dictionnaire  des  monogrammes  de  M.  Brul-  Taylor  et  de  Gailieux,  in-folio.  JtoussiUon, 

liot,  conservateur  du  Cabinet  de  Vienne  (Au-  t.  IL  pi.  gxlii  4*. 

triche),  dont  Touvrage  est  en  2  vol.  in-4*'.  Voir  à  ce  sujet  le  texte  de  l'éarraffe  de 

On  trouve  une  belle  suite,  par  ordre  M.  Taylor:  les  Pyrénées,  in-8^,p.  i^, 
chronologique,  des  marques  et  signatures 

des  plus  célèbres  imprimeurs  dans  Pou-  DL\BLB.  —  iconographie  arehëolonque 

vrage  de  Frédéric  Roth-Schoitzius,  in-folio,  du  diable,  ou  son  histoire  diaprés  aÎTcn 

Intitulé  :  Thésaurus  symbolorum  et  emble-  monuments  de  peinture  et  sculpture. 

matum  hibliopolarum,  etc.  M.  Didron  doit  publier  une  nistotre  du 

Dans  le  2*  et  5"  volume  du  BihliographU  diable  ornée  de  fac-similé  curieux  puisés 

cal  /7ecameron  de  Dibdin,  ouvrage  dont  les  aux  meilleures  sources  sur  le  même  plan 

planches  sont  supérieurement  exécutées,  que  son  Histoire  de  Dieu ,  i  vol.  iD-4*'  (6). 

Le  texte  qui  est  anglais  est  rempli  de  docu-  On  peut  en  avoir  une  idée  d'après  Vei* 

ments  intéressants.  trait  ou  fragments  qu'en  a  publiés  la  France 

Willemin  a  publié  dans  ses  Monuments  littéraire,  1. 111,2*  année,  août  1840,  t.  IV, 

inédits  français  quelques  devises  de  prin-  p.  i75  et  suivantes  et  la  Bévue  générak 

ces,  seigneurs,  dames,  etc.  (3),   savoir:  d^ architecture,  de  César  Daly,  in-i*,  t, I, 

celle  du  roi  René  d'Anjou,  t.  II,  pi.  ccix.  page  727, 

Celle  de  Charles  VI,  ib.,  pi.  CLxiii,  p.  8.  D'Agincourl ,  ^irtoiVe  de  Vari  (Peiniurê)^ 

Celle  de  Charles  VII,  ib,,p\.  clxiv,  p.  9.  pi.  xlii  ,  a  publié  une  miniature  représeiH 

Celle  de  Philippe  le  Bon,i5.,pI.  CLXii,p.7.  tant  le  diable  enlevant  Simon  le  Magicien. 

Celle 'du  ducde  Bourgogne  et  celle  du  duc  Le  diable    disputant  des   âmes    à   des 

d^Orléans  sont  célèbres.  V.  Baton  et  Rabot,  anges.  V.  Dagobert,  Pesée  des  âmes,  Pst- 

.   Celle  de  Louis  XH,  représentant  un  Porc-  chostasie.  Jugement*  dermer,  etc. 

ÉPic.  Voircenom.    •               *^                   •  .    — Tentant  Jésus-Christ  dans  le  désert.- 

Celle  de  Frtfnçois  ^^  Voir  Salamandre.  Voir  à  la  vie  de  Jésus-Christ  les  diverses 

Celle  de  la  ville  de  Moulins  Espérance.  Es-  suites  citées  à  son  nom. 

pérancè  est  reproduite  plusieurs  fois  dans  —  Enlevant  Jésus^Ohrist  sur  fe  piiiacle 

rouvrage  intitulé  :  Ancîtn  Bourbonnais.  V.'  d'un  temple.  Singulière  composition  d*aii 

Bourbonnais.  vitrail  de  la  cathédrale  de  Troyes.  Ce  diable 

•  » 

(1)  Intitulé  :  Dictionnaire  des' monogrammes,  etc.,  .M.  Potlier,  p.  Si  do  texte  du  volume  mdtqué.  Xjr  pért 
tn-S*.  Méneslrier  a  fait  un  ouvrage  iniilulé ,  de  ta  PJ^Ioto- 

(2)  Idée  d'une  collection  complète  d'estampes,  3  phiedei  images»  où  il  Lraiie  des  origines  et  de  Inrs 
vol.  in- 8°.  devises.  Mais  ce  qu'eH  dît  ce  savant  est  bien  souvent 

(3)  Cet  ouvrage  qui  est  Intitulé  :  Cabinet  de  Fama-  plus  singulier  que  réellement  satisfaisant.  Les  TYaiiii 
leur,  en  4  vol.  in-ia,  serait  du  plus  srand  intérêt  si  d'armoiries  et  blasons  sont  également  k  consulter, 
l'auteur  eût  mis  de  Tordre  dans  son  livre,  et  s'il  eût  V.  ces  deux  mots. 

terminé  le  dernier  volume  par  une  table  générale  des  (6)  Nous  avons  déjà  plusieurs  fois  cité  des  extraits 

matières.  nombreux  de  cet  ouvrage  portant  pour  litre  :  icoiÊ(h 

(4)  Essai  sw  la  gravure  sur  bois,  les  cartes  à  jouer,  graphie  chrétienne,  etc.;  publié  par  ordre  <?a  Comité 
etc.,  s  vol.  in-8<>.  des  artç  et  monuments.*  V.  ce  qu'on  en  dit  AniHÛeS  U 

^5)  Sur  ces  devf  seSf  voir  le  curieo)^  commentaire  de  philosophie  chrétienne,  t.  XXvXlI,  p>  383, 
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ti  des  ailes  «qx  pieds  comme  le  Mercure  de  tant  saint  Bernard.  Y.  au  mot  Bernard,  Rou9 

la  mythologie.  Il  porte  des  cornes  de  forme  et  Satan. 

singulière.  Cette  peinture  est  reproduite  Le  diable  figure  sur  quelques  médailles 

r'  Arnaud,  Fumages  archéologiques  dans  publiées  dans  la  R&ftie  numismatique  dé 

département  de  l'Aube,  in -4%  planche  £lois  de  MM.  Cartier  et  De  La  Saussaye.  Y. 

non  numérotée. Y.  à  l'article  Troïes  (Calhé-  t.  Il  ou  2"  année,  p.  221 ,  222. 

draie  de }.  Diable  à  qui  une  femme  coupe  les  oreilles, 

—  Enlevant  Pâme  du  mauvais  riche.  Mi-  Stalles  de  Saint-Spire.  Y.  aux  mots  Oreil- 
niatured'un  manuscrit  du  xii'  siècle  au  xiii%  les  coupées  et  Stalles. 

B'Agincourt,  Peinture,  pi.  cm  ,  bande  nu-  Diables  excitant  une  tempête.  Yoir  Théo- 

méro  5.  pHiLE. 

—  Disputant  à  la  sainte  Yierge  la  per-  Autre  scène  de  ce  genre  où  Ton  voitfiffu- 
sonne  du  moine  Théophile.  Yoir  à  ce  nom  rer  le  duc  de  Bourgogne.  Miniature  doiti 
le  détail  de  cette  légende  si  en  faveur  au  manuscrit  de  Dijon ,  publié  par  la  Société 
moyen  âge.  des  antiquaires  de  la  ville ,  i  vol.  in-4''  in- 

Voir  aussi  toutes  les  scènes  de  Jugement  titulé,  Mémoire  sur  la  fondation  de  Vhôpi- 

dernier  et  à* Enfer  peintes  par  les  anciens  tal  de  Dijon,  in-4'* ,  par  M.  Peignot,  mem- 

maitres  et  citées  à  ces  deux  mots.  bre  de  plusieurs  sociétés  savantes. 

La  vie  des  solitaires  offre  divers  sujets 

DIABLE  BOITEUX.  —  On  trouve  ce  sin-  où  les  diables  figurent  d^une  manière  plus 

gulier  genre  de  figure  dans  une  miniature  ou  moînà  remarquable.Y.au  motSoLiTAiREs. 

de  manuscrit  du  xi'  au  xii'  siècle.  Il  sert  Diables  à  côte  de  deux  anges  à  Tégliso 

d^ornement  à  une  belle  lettre  Y  qui  com-  Saint-JuIicn-de-Brioude.  France  monumen- 

mence  la  4*  partie  des  Commentaires  de  taie  d'A.  Hugo,  t.  I,  pi.  xxx,  ou  dans  la 

saint  Jérôme  sur  l'Écriture  sainte.  Ce  ma-  France  pi7tore«gaedeM.Taylor  {Jmergne). 

nascrit  appartient  à   la   bibliothèque  de  Monument  du  v  au  x*  siècle.  Yoir  au  nom 

Rouen  :  la  lettre  en  question  avec  sa  figure  de  TËglise  citée  ci-dessus, 
sont  publiées  par  Langlois  du  Pont-de-rAr- 

che ,  dans  la  Revue  de  Rouen ,  t.  Y,  nouvelle  DIACONAT.  —  Cérémonies  en  usage  pour 
série,  juin  ltô5,  p.  550,  et  dans  Touvrage  conférer  cet  ordre.  Yoir  les  planches  du 
du  môme  auteur  intitulé  :  ^«Mi  «ar /a  ca/-  Pontificale  romanum,  in-folio,  pars  1' » 
Ugraphie  au  moyen  âge,  in-8'',  pi.  de  la  pi.  des  p.  42,  49,  58,61,  66,71,  76,  et  celles 
paffe  29  à  50.  des  Cérémonies  religieuses  de  Ber.  Picard. 
Diable  sonnant  de  la  cloche  ou  neut-ôtre  D^Agincourt,  Peinture,  pi.  cxlv.  Miniature 
emportant  la  sonnette  qui  sert  à  la  messe,  d*un  pontifical  du  ix*  siècle,  ib,,  pi.  xxxvii^ 
car  nous  sommes  dans  le  doute.  Telle  est  la  n"*'  8,  9. 
figure  qui  se  trouve  sur  deux  jolies  mon- 
naies de  la  république  helvétique,  publiées  DIACONESSES  (1).  —  Une  peinture  du 
dans  le  grana  ouvrage  de  M.  Benj.  de  La  Monumentum  arcuatum  de  la  catacombe 
Borde  intitulé:  Tableaux  pittoresques  de  Saint-Hermès  sous  Tancienne  voie  5a^arto, 
la  Suisse,  4  vol.  in-folio,  n*'  214,  fig.  10.  peut  servir  d'exemple  pour  le  costume  de 
et  12.  Sans  doute  que  cette  monnaie  a  rap-  ces  femmes,  consacrées  au  service  de  Dieu. 
port  à  quelque  profanation,  car  on  voit  ici  D'Agincourt,  Architecture,  pi.  xii,  n""  16 , 
un  ange  qui  semble  remettre  en  ordre  sur  donne,  ces  deux  figures.  L'une  tient  un  plat 
un  autel  les  vases,  les  chandeliers,  la  ou.  vase,  Pautre,  un  panier  rempli  sans 
croix,  etc.,  probablement  renversés  par  un  doute  de  pain  qu'elle  porte  aux  malades, 
profanateur.  Une  espèce  de  damier  ou  Voir  aussi  à  ce  sujet  le  Tableau  des  caton 
jeu  d'échecs  parait  placé  sur  l'autel.  Pour  comhes  de  Rome,  par  Raoul-Rochette ,  in- 
tous les  détails  voir  le  texte  de  l'ouvrage  ci-  12 ,  p.  72. 

dessus  indiqué.  Une  mosaïque  du  xi*  siècle  environ ,  pu- 
Diable  écrasé  sous  'les  roues  du  char  de  bliée  dans  les  Fêtera  Monumenta  de  Ciam-> 
triomphe  de  l'Ëglise,  vitrail  du  xvr  siècle,  pini;  t.  Il,  pi.  vi,  semblerait  offrir  deux 
publié  par  Langlois  du  Pont-de-l'Arche  figures  de  femmes  remplissant  ce  genre  dé 
dans  V Histoire  de  la  peinture  sur  verre,  fonctions;  elles  assistent  à  la  cérémonie 
in-8'',  Rouen.  Y.  les  planches  de  ce  volume,  d'un  baptême  et  tiennent  les  linges  destinés 
Diable  servant  de  roue  à  un  chariot  por-  à  essuyer  les  cathécumènes  sortant  de  l'eau, 

(0  Sur  les  diferses  foDcUooB  doot  elles  étaient  Casalias,  de  Bitibut  EccUsiœ,  p.  iSS;  Hacri,AI^0« 

chargées  dans  la  primitive  Éalise,f  oir  tous  les  auteurs  Ufiicon,  verbo  iHaconissu* 
cit^par  Fabricius,  Biblioiheca  amiquaria,  p.  660; 
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M.  Jules  RenouYîer,  dans  son  excellent  pi.  xxxviii  de  la  5' série,  onvrage  da  xv*  an 

livre  intitulé  :  Notes  sar  les  monuments  go^  xvr  siècle. 

thiqn.es  de  V Italie,  in-8<> ,  p.  119 ,  elle  les  fi-  Jean  de  Fiesole  ou  Fra  Angelico ,  a  peint 

gures  de  diaconesses  de  la  mosaïque  de  dans  la  chapelle  du  pape  Nicolas  V,  à  Rome, 

régiise  Sainte-Praxède ,  à  Rome.  une  suite  complète  de  la  vie  du  diacre  saint 

Laurent.  Pour  les  détails  des  tableaux  voir 

DIACONICON  et  DIAGONICUM.  —  Pour  au  nom  du  saint, 

connaître  la  destination  et  la  place  de  cette  Figures    de  diacre  et  de  sous -diacre 

partie  des  aj^ciennes  basiliques  chrétiennes,  représentées  sur  la  pierre  tombale  d*Hum- 

V.  les  divers  plans  que  nous  signalons  au  bert  II,  Dauphin  de  Viennois ,  mort  évéque 

mot  Basiliques  et  dans  notre  (ilossaire  li-  de  Paris ,  en  1554.  Miilin  a  publié  cette 

turgiqne.  Annales  de  philosophie  chrétienne,  belle  pierre  dont  nous  donnons  les  détails 

i.  XVl,  p.  29,  pi.  XIX ,  p.  34G,  n«»  28,  et  au  nom  d'Humbert. 

p.  454 ,  n""  9.  —  Tenant  le  Flabellam ,  monument  du 

xiir  siècle  environ.  D^Agincourt ,  Peinture, 

DIACONIES.  —  V.  ci-dessus  et  à  Sacris-  pi.  xxii,  n*»  12. 

TiEs.  Statue  de  la  cathédrale  de  Chartres,  xirou 

xiir  siècle.  Willemin,  Monuments  inédits, 

DIACRES  (1).  —  Très-anciennes  figures  pi.  lxxxvi'. 

de  diacres  revêtus  de  costumes  tels  que  les  Beaunier  et  Rathier  Pont  aussi  donnée, 

décrit  saint  Chrysoslome  au  iv  siècle.  V.  la  Recueil  de  costumes  du  moyen  âge,  pi.  xxi , 

planche  publiée  par  Du  Cange,  Glossariam  1. 1". 

infimœ  latiniiatis,  t.  I.  Voir  les  premières  Cérémonies  pour  leur  élection  dans  la  pri- 

feuilles,  n"*  10  et  celles  données  par  le  père  mitive  Église,  diaprés  les  peintures  de  la 

LehTuUy  Explications  des  cérémonies  de  la  chapelle  Saint -Nicolas,  à  Kome.  Y.  Dia- 

messe,   1  vol.  in-8°,  anciennes  éditions,  conat. 

p.  56  ,  n"*  1  et  2.  Cette  figure  passe  pour  Deux  diacres  assistent  saint  Grégoire  qui 

être  du  V*  ou  \v  siècle.  dit  la  messe ,  Peinture  du  xv*  siècle.  Album 

Costume  des  diacres  de  PËglise  grecque,  du  Sommerard,  pi.  xu  de  la6«  série. 

Y.  le  même  ouvrage,  même  page,  n^  5  et  4.  Diacre  de  l'Église  romaine  en  costume  de 

Autre  publié  par  Goar.  Euchologion  sive  la  chapelle  pontificale.  Pour  savoir  le  rang 

rituale  Grœcorum,  1  vol.  in-folio,  planche  qu^ils  occupaient  dans  les  cérémonies ,  voir 

de  la  p.  177.  Il  tient  un  encensoir.  Et  encore  Chapelle  pontificale  ,  etc. 

ceux  qui  se  trouvent  représentés  dans  un  Diacres  de  TÉglise  de  Belgique,  fin  du 

Portefeuille  de  la  Grèce  moderne,  vol.  N.D.,  xvr  siècle.  V.  les  noms  ADALBEnTUS,  Wil- 

n""  22 ,  Cabinet  des  estampes  de  Paris.  librôrdus. 

Les  Bollandistes,  dans  leurs  Acta  sancto^ 

ram,  mois  de  juin,  t.  III ,  p.  56 ,  donnent  la  DIADÈMES.  —  Diadème  à  pointes  aigoés, 

figure  en  pied  du  diacre  Justin,  et  une  autre  porté  par  une  vierge  brodée  sur  la  mitre  da 

dans  le  t.  Il  du  mois  de  mai,  p.  61  et  499.  pape  saint  Sylvestre.  Monument  d'une  date 

Yoîr  aussi  les  miniatures  de  VExultet ,  incertaine,  publié  par  Angélus  Rocca ,  The- 

publiées  par  d'Agincourt,  Peinture^  pi.  lv,  saurus  antiquitatum  sacrarum  pontificia- 

i|o  1  ;  pi.  99,  n*  12.  ram,  etc.,  t.  Il,  planche  de  la  p.  579. 

Diacre  vêtu  suivant  le  ritambroisicn.  Cette  Diademaçivicum,    L'empereur  Justinicn, 

figure  fait  partie  du  bas-relief  placée  der-  debout  et  coifle  de  ce  genre  'de  couronne 

rière  rambon  de  Téglise  de  Monza.  Mémo»  qui  ncservait,  à  ce  que  nous  apprend  Pro- 

rie  di  Monza ,  par  Frisi,  t.  I,  pi.  x,  p.  175,  cope,  que  lorsque  ce  prince  assistait  à  Pof- 

et  par  Giulini,  pi.  viii,  p.  445.  fice  divin. 

Autre  diaprés  une  miniature  du  x*  siècle  Au  mot  Justinien  et  Théodorà  nous  don- 

ou  environ ,  tirée  d'un  manuscrit  de  la  Bi-  nonsdes  détails  curieux  sur  toutes  les  par- 

bliothèque  royale.  V.  Vf  iiiemin^  Monuments  tiesde  cette  peinture.  V.  aussi  à  Offrandes. 

inédits  ,  etc.,  pi.  xxviii ,  et  ce  qu'en  dit  Pour  le  complément  de  i;et  article,  voir 

H.  Pottier ,  p.  19  du  texte  de  cet  ouvrage.  au  mol  Codronmes. 

Diacre  conduit  en  prison  et  martyrisé,  ta- 
pisserie de  Berne,  publiée  par  A.  Jubinal,  DIALECTICA.  —  Figure  symbolique  de 
dans  sa  suite  des  Tapisseries  historiques ,  cette  science  ,   tirée  d'une  miniature  de 
et  dans  VAlbum  de  M.  du  Sommerard,  P/ToWa^  de^iciaramd'UerradedeLandsberg, 

'  (i)  Sur  leurs  fondions  et  leurs  costumes,  voir  tous  questions,  celle-ci,  pourquoi  les  diacres  portent  la 

les  détails  donnés  par  Duranll,  de  RUibus  Eccleslœ,  dalmatique.  V.  au  mot  Dalvatica.  Voyaget  Utargi- 

à  la  lablç  des  matières  ;  Durant!  y  traite  entre  autres  que$  de  Lebrun  des  Charroctles,  à  la  table. 
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xn'  siècle.  Voir  la  publication  de  ce  ma-  femme  de  Henri  IT.  On  y  voit  vingt  télés  en 

nuscrit  par  Engelhart,  i  vol.  in-folio,  et  relief  de  personnages  illustres  du  temps  et 

reproduite  dans  les  annales  de  philosophie  quatre  télés  de  papes  Magasin  pittoresque, 

chrétienne j  t.  xix,  p.  54.  Elle  lient  une  léle  t.  VIII,  p.  77. 

de  chien  emblème  de  la  dispute.  Voir  aussi  au  mot  Gooro?ines,  Chasses, 

Voir  aussi  celle  qui  est  gravée  dans  le  vol.  Chaussures  ,  etc. 
intitulé:  Margahta philosophie  nova,  sans 

nom  d'auteur,  in-4%  Strasbourg,  1508.  DIANE  DE  FRANCE,  fille  de  Henri  H.— 

Autre  figure  symbolique  composée  par  Statue  en  marbre,  à  genoux  devant  un  prie- 
Franc  Floris  et  gravée  par  Collaert ,  Sadeler  Dieu.  Sculpture  de  la  fin  du  xvi*  siècle.  Âtu- 
et  autres  graveurs  de  cette  époque.  V.  les  sée  des  monuments  français ,  par  Alexandre 
œuvres  de  ces  artistes.  Lenoir,  t.  III ,  pi.  de  la  p.  151. 

Autrecomposéeet  gravée  par  HansBéham.  Ce  mausolée  est  retourné  à  Téglise  de 

V.  son  œuvre.  Saint-Denis  où  il  est  placé  dans  les  caveaux 

Voir  aussi  celles  de  Henr.  Goltzius.  funèbres. 

DIAMANTS.  —  Ceux  qui  appartenaient  à  DIANE  DE  POITIERS ,  représentée  à  ge- 

Charles  le  Téméraire  et  qu'il  perdit  à  la  ha-  noux,  les  mains  jointes ,  au-dessus  de  son 

taille  de  Granson  ,  sont  publiés  dans  Pou-  mausolée^  soutenu  par  quatre  génies  ou  ver- 

vrage  de  Lambecius,  Bioliotheca  Cesarea  tus  figurés  par  quatre  femmes  tenant  des 

FindeboneMis.  V.  le  détail  de  ces  bijoux  ce-  torches  (1).  Ouvrage  de  Jean  Goujon.  Mu- 

lèbres  au  nom  de  Charles  de  Bourgogne  dit  sée  des  monuments  français ,  d'Alexandre 

le  Téméraire.  Lenoir,  t.  IV,  p.  77  et  t.  VIH,  p.  42. 

Les  beaux  reliquaires  de  l'église  .de  Saint-  Autre  figure  de  celle  femme  représentée 

UlricetdeSainle-Afre,  à  Augsbourg, offrent  en  Diane,  même  ouvrage  et  même  tome  , 

divers  modèles  d'enchâssement  de  diamants  pi.  cclxxxi,  p.  49;  pi.  cclxxxii,  et  la  plan- 

de  la  plus  grande  variété.  V.  l'ouvrage  in-  che  donnant  la  vue  de  la  salle  d*introduc- 

titulé  :  Thésaurus  Basilicœ  Sancti  Udalarici  lion  du  Musée  des  monuments  français,  par 

cl  j4frœ,  par  Hertelfelderus,  1  vol.  petit  La  vallée,  Ré  vil  le,  Biet. 

in-folio,  avec  beaucoup  de  planches.  I^  célèbre  chiffre  attribué  à  Diane  de  Poî- 

Le   trésor    de  Saini-Denis,  gravé  dans  tiers,  et  qui  est  comme  l'ornement  de  toutes 

VHistoire  de  l'abbaye  de  ce  nom  ,  par  dom  les  sculptures  de  son  époque,  est  gravé 

Félibien.  V.  les  planches  de  cet  ouvrage,  dans  une  foule  d'ouvrages.  V.  à  ce  sujet  au 

i  vol.  in-folio.  motCniFFREs  la  note  qui  y  est  jointe,  p.  270. 

La  belle  crosse  appartenant  aux  abbés  du 

collège  d'Oxford;  publiée  dans  le  Spécimen  DIEPPE.  (2)  —  Église  et  château  fort  de 

ancient  sculpture  and  painting ,  par  John  cette  ville,  publiés  dans  les  ^os^a^f^pi^^orcf^- 

Carters,  Londres,  pi.  lxxxiii  ,  est  couverte  ques  en  France,  par  Taylor,  Nodier,  de  Cail- 

de  diamants  enchâssés.  feux,  etc. ,  in-folio.  Normandie,  pi.  lxxi  , 

Le  reliquaire  dit  la  chapelle  de  Philippe  lxxiii  ,  lxxiv  ,  lxxv,  et  dans  la  Topographie 

Augustr,    publié  par  Alexandre  Lenoir,  de  la  /"ra/ic^  au  Cabinet  des  estampes,  « 

Atlas  des  monuments  français ,  pi.  xxiv.  Paris ,  n"  C. 

—  Employés  comme  ornements  de  vête-  Siège  de  la  ville  de  Dieppe^  en  1545, 

ments.  d'après  une  miniature  de  l'époque  ,  re-. 

Nous  citerons  les  figures  d'empereurs  et  produite  dans  VArcheologia  Britannica , 

d'impératrices  d'Orient,  publiées  dans  la  t.  XXIV  ,  pi.  l,  et  p.  292 du  texte. 

Bibliotheca  seguieriana ,  vol  in-folio ,  par  Notice  sur  cette  ville  et  les  monuments 

Bernard  de  Montfaucon  Les  habits  sont  cou-  circonvoisins ,  in-8^,  par  Feret,  avec  figure, 

verts  de  pierreries  et  de  diamailts.  Le  beau  manoir  d'Ango,  \\V  siècle.  Tay- 

Celle  du  doge  Faliéro.  V.  au  mot  Doges.  ]or  (Normandie) ,  t.  I,  pi.  xcvii,  xcviii. 

Ceux  de  Tempereur  Sigismond ,  publiés  Texte ,  p.  25  et  suiv. 
parWillemin.  V.  Monuments  inédits,  plan-  . 

che  xxiii.  DIEU  LE  PÈRE  (3).— Miniature  de  l'évan- 

Magnifique  diamant  de  Marie  de  Médicis ,  géliaire  de  Lothaire.  Manuscrit  du  i\^  siè- 

(1)  Par  une  singoliëre  destinée  ces  quatre  statues,  néraire  de  Paris  à  Rouen  et  à  Dieppe,  i  vol.  In-8**,par 
scQlpléPS  dans  l'origine  pour  suppor'er  une  châsse  de  Waysse  de  Yillers. 

sainte  Geneviève,  passèrent  de  celle  pieuse  destina^  (3)  On  sait  que  la  première  manière  de  représen- 

tion  au  monument  d'une  couriisanc-  ter  Uieu,  fut  une  main,  aiusi  que  le  prouvent  ics  plus 

(2)  tfij'oire  de /a  t'i//ed(;  Dierppe,  par  M.  Yiiel,  in-  anciens  monumeuis  chrétiens.  Souvent  celle  main 
•peclenr  des  monuments  historiques,  2  vol.  in-8<*,  iti-  tient  une  couronne.  Y.  é  ce  sujet  le  Discours  sur  la 

Tome  h  2S 
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de.  Bibliothèque  royale  de  Paris,  citée  par  DIEU  LE  SAINT-ESPRIT.  -^  Voir  Espeit 

Dibdln,  Foyages  en  France  y  t.  III,  p.  129.  saint. 

—  Assis  sur  son  trône ,  entouré  de  séra- 
phins et  des  prophètes.  DIEU  (Le  Grand }  de  Thérouanne.—  Belle 

Cette  composition  est  fort  belle  et  remplie  sculpture  du  xiii*  siècle  environ.  Poar  le 

de  détails  curieux.  Miniature  du  ix«  siècle,  détail  voir  au  nom  Thébouanhb. 


D^Agincourt,  Peinture,  pi.  xlii,  n°*  2 ,  5. 

—  Dieu  créateur.  V.  les  bas-reliefs  du 
baptistère  de  Florence.  V.  Baptistère  et 
Création.  Même  sujet,  ivoire  romain  du 
XII*  siècle.  Iconographie  chrétienne,  de 
M.  Didron,  în-4'',  p.  i54. 

Autre  en  pape.  Vitrail  du  xvi*  siècle ,  ib., 
planche  de  la  p.  200. 

Dieu  le  Père  tenant  son  Fils  en  croix. 
Vitrail  du  xiii*"  siècle,  à  Saint-Denis.  Mono- 
graphie de  Bourges  de  MM.  Martin  et  Cahier, 
pi.  d'étude,  VI,  lettre  F,  et  dans  Vlcono^ 
graphie  chrétienne  de  M.  Didron^  planches 
des  p.  208,  496,  568 ,  569 ,  570. 

Divers  bas -reliefs  du  grand  portail  de 
la  cathédrale  de  liouen  représentent  Dieu 
opérant  pendant  les  sept  jours  de  la  créa- 


DIGESTE  (Le),  donné  par  Justinien.— 
V.  à  ce  nom. 

Dir.HOUR  (Arménie).  — L'église  byzan- 
tine de  cette  ville  est  très-remarquable,  et 
Î>ubliée  dans  Fouvrage  de  M.  Charles  Texier, 
^ Arménie,  eic,  1  vol.  in-folio, pi.  xxv,  xxvi, 

XXVII. 

DIGNITÉS  de  PÉglise  grecque  (i). 
Les  miniatures  du  ménologe  grec  de  Tem- 
pereur  Basile  le  Jeune  offrent  plusieurs  fi- 
gures qui  peuvent  servir  à  ce  genre  dVtude. 
Y.  au  mot  Ménologe  les  détails  que  nous  y 
donnons. 
VEuchologion  sive  rituale  Gr€BCorum  de 
tion.  Ces  bas -reliefs,  qui  datent  du  xiir  siè-  Goar,  in-folio  ,  offre  aussi  quelques  plan- 
cle,  sont  moulés  et  se  trouvent  à  Paris  chez  ches,  et  celles  des  Cérémonies  religieuses 
Micheli,  mouleur;  nous  n'en  connaissons  de  Bernard  Picard;  voir  dans  les  diverses 
pas  de  gravures ,  nous  savons  seulement    éditions  de  cet  ouvrage  les  volumes  consa- 

3ue  M.  nigollot  d'Amiens  doit  en  repro-    crés  au  culte  catholique  (Eglise  grecque), 
uire  quelques-uns  dans  son  ouvrage  sur 
VHiêtoire  de  l'art  en  France,  et  M.  Jules        DIGNITt'S  DU  PALAIS  IMPÉRIAL  des  em« 
Gailhabaud  dans  la  Revue  archéologique;    pereurs  de  Byzance. 
Paris,  4844,  chez  Leieux,  éditeur.  Les  diptyques  et  les  monnaies  byzantines 

Dieu  des  armées.  Miniature  d'un  psautier  sont  à  consulter  pour  ce  genre  d'étude  ^2). 
du  XIV*  siècle.  Il  lient  un  glaive,  un  arc  et  V.  Diptyques,  etc.;  Du  Gange,  Familiœ  dy- 
deux  flèches.  Iconographie  chrétienne,  plan-  zantinœ,  i  vol.  in-folio;  d'Agincourl,  Nis^ 
che  de  la  p.  i&l;  reproduite  dans  V His- 
toire du  Nimbe,  par  M.  Didron;  JHevae 
générale  de  Varchitectare  de  Ces.  Daly,  ï,  I, 
pi.  de  la  p.  718. 

Voir  aussi  aux  mots  Main  divine  ,  Père 
ÉTERNEL,  Trinité. 

—  Tenant  une  balance  et  un  compas.  Mi- 
niature du  xiir  siècle.  Didron ,  Iconogror 
phie  chrétienne,  in-4°,  planche  de  la  p.  576. 


toire  da  l'art  (Peinture)^  pi  xx\i,  nM; 
XL ,  XLII ,  n*  2 ;  xliu  ,  n*»  5;  xlvii,  n'**  1 ,  3, 
5;  lix,  n°  4  ;  Banduri,  Imper ium  orientale, 
â  vol.  in-folio,  avec  quelques  planches.  Cet 
ouvrage  fait  aussi  partie  de  sa  Collection 
byzantine. 

DIGNITÉS  DE  LA  COUR  DE  ROME.  —  Le 
Thésaurus  antiquitatum  pontificiarnm  d'An- 


Les  peintures  du  Campo  Santo ,  les  Loges  gel  us  Rocca ,  1. 1 ,  pi.  des  p.  14,  51,  59. 

de  Raphaël,  les  sujets  bibliques  peints  par  Le  Pontificale  romanam,  dont  nous  don-. 

Michel  Ange ,  offrent  une  foule  de  composi-  nous  tous  les  détails  aux  noms  de  chaque 

lions  où  le  Père  éternel  est  représenté  d^une  dignité ,  grades ,  ordre,  fonctions ,  etc.  V.  les 

manière  assez  variée.  mots  Papes,  Cardinaux,  Évêques,  etc.  On 

les  trouve   toutes  représentées   dans   une 

DIEULEFILS.— V.Jésus-Christ.  planche  in-folio,  gravées  par  Fontana,  à 


Seinture  moderne  de  M.  Emeric  David,  p.  43-44,  de 
L  Raoul  Rochelle,  Types  primitifs  de  l'art  chrétien, 
p.  7.  el  é  Main  divine. 

(1)  Du  Cange  dans  sa  Consfantinopolis  chrixtiana, 
S  vol.  in-folio,  enlredans  les  plus  ^rand»  détails  sur 
tout  ce  qui  concerne  l'église  deSainle-Sophi**,  la  mère 
et  le  type  de  toutes  les  enlises  d'Orient.  V.  aussi  l'ou- 
vrage de  Godinus,  de  Officiis'magnœ  eciclesiœ,C.  P. 
dans  la  Byzitniinej  le  Glossaire  de  Du  Can^o,  t.  III, 
B.  (509  à  1002  de  l'édition  ca  3  vol.  in  folio,  ou  le 


n*  16  de  ses  Indices  ad  Glossarium  ■-  Dignitatts  eceU- 
siasiicœ. 

(2;  Pour  les  détails  historiques,  voir  Touvrage  de 
Codinus  Georpus,  dit  Curopalale,  inséré  danslafiv- 
zantlne,  intitulé  :  de  Offlctis  aulœ  ConstantinopoU- 
tanœ,  etc.,  in  folio,  I818  ;  Du  Ganiie.  Indices  ad  <;/o*- 
sarinm,  n'  i5.  Dignituies  palatince»  elc.  Celui  di-  Pan- 
cirolc,  yotiiiadignitanim  imperii  oriefU.  ei  occident., 
iU'foiio,  len. 
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Poeeasion  de  la  cérémonie  de  béatiOcation  déuih  dans  le  i*  Toluine  de  sa  Bibliothèque 

d*aii  saint,  en  1691,  et  qui  n'est  que  la  ré-*  kiitorique. 

pétition  exacte  de  ce  qui  se  pratiquait  avant  Pour  Tempire  d'Allemagne ,  V.  aux  mots 

cette  époque.  Cette  planche  est  intitulée  :  Allemagme,  Gharles-Quikt,  Mathias,  Maxi- 

il  Frospetto  del  ieatro,  et  est   dédiée  à  milieim  ,  ûtbon  ,  Sigishond. 

Alexandre  VÎII.  Bernard  Picard  Pa  repro-  Dans  rouvraged'Ortélios,  intitulé  :  TA^o^ 

duite  dans  le  S*  vol.  de  ses  cérémonies  reli-  tram  orbis  ierrarum,  swe  tabula  veteris  geo^ 

gieusés,  pi.  n*'  S ,  édition  in-folio.  Y.  aussi  graphiœ,  se  trouvent  deux  planches  gravées 

celle  in«4*».  portant  pour  titre  de  Institutione  et  ordine 

L'ouvrage  de  dom.  Rossi,  intitulé  :  il  Nuo^  imperii  germanici  tabula  ii*  et  tabula  i*.  Sur 

vo  êplendore  délie  Fabriche  di  Roma,  etc. ,  la  1",  on  voit  divers  costumes  d'officiers  de 

par  G.  B.  Falda,  in-folio  avec  planches ,  re*  l'empire,  ainsi  désignés  :  archichancelier  de 

présentant  l'ordre  tenu  dans  les  cavaica-  la  Gaule,  archichancelier  en  Italie,  arcAî- 

des  ou  marches  pontificales  à  diverses  épo-  chancelier  en  Germanie  (2) ,  tous  officiers 

ques,  telles  que  jubilé,  canonisation,  êta-  électeurs  ecclésiastiques.  Vient  ensuite  le 

tions,  V.  tous  ces  mots.  roi  de  Bohême,  tenant  une  belle  coupe  ou 

D'Agincourt,  Histoire  de  Pari  {Feiniure)^  vasd  à  boire.  Près  de  cette  figure  est  écrit 

pi.  xxxii,  n<*   i;  XXXVII,  xxxviii,  xxxix,  F  incerna  {ou  l'échanson);  le  comte  Pala^ 

XLVi ,  n°  5;  XLix,  n*"  i,  â;  pi.  lu.  tin  tient  des  plats  (il  a  pour  titre  Dapifer)} 

le  duc  de  Saxe  tient  Tépée  (Fortitor  ensis) ; 

DIGNITÉS  DE  LA  COUR  DE  FRANGE  (i).  le  marquis  de  Brandebourg  lient  une  grande 

—  V.  toutes  les  planches  renfermées  dans  clef  (C^meraWM).  Puis  viennent  les  quatre 

les  5  Yolumrs  des  Monuments  de  la  monar^  grands  officiers  séculiers,  les  quaire  grands 

cAie /ranfaiie  do  Mon tfaucon.  ducs  de  l'empire,  les  quatre  marquis  de 

Les  sceaux  des  grands  feudataires  de  la  l'empire;  les  quatre  comtes  des  provinces; 

eooroàne,  publiés  dans  un  des  volumes  du  les  quatre  comtes,  maîtres  des  camps  de 

Trésor  de  numismatique.  Tempereur ,  tenant  chacun  Técusson  des 

Les  sceaux  des  communes,  même  collée-  armes  des  villes  capitales  de  l'empire.  Ges 

tion,  où  l'on  trouve  beaucoup  de  sceaux  figures  sont  gravées  par  Antoine  Wierix, 

de  princes,  seigneurs  français.  d'après  Gérard  de  Jode,  dans  Tœuvre  des- 

Le  Trésor  de  la  couronne  de  France,  auelsondoit  trouver  ces  planchés  qui  sonf 

2  vol.  in-folio,  qui  se  composent  des  plan-  du  plus  grand  intérêt  pour  les  costumes  et 

ches  do  Touvrage  de  Uonlfaucon,  repro-  les  attributs  qui  leur  appartiennent, 

duites  sans  le  texte  du  savant  bénédictin,  Pour  l'Italie.  Voir  toutes  les  planches  de 

mais  avec  une  simple  explication  des  fi-  l'ouvrage  de  Bonnart,   (hsiumes  du  xiii* 

gures.  00  xv"  siècle,  où  Ton  trouve  représentées 

L'/Ti^/oire  (le«  inao^aralton^,  par  de  Bevy,  plusieurs  (laures  de  dignités,  telles  que 

i  vol.  in-8'',  dont  une  grande  partie  des  celles  des  doges,  ducs  de  Gôme,  Médicis, 

planches  sont  tirées  des  ouvrages  du  père  Ferrare,  etc. 

Daniel,  de  Montfaucon  et  de  quelques  au-  Divers  officiers  religieux,  civils  et  mili<« 

très.  taires.  Voir  aux  mots  Magistrats,  Offi- 

Les  divers  ouvrages  du  père  Ménestrier  giers,  et  tous  ceux  désignés  dans  la  table 

sur  le  blason,  les  armoiries,  etc.  V.  à  ces  des  matières  et  des  planches  à  la  On  du  2* 

mots.  volume. 

Les  diverses  collections  du  Gabinet  des  es-  Pour  la  Flandre  et  les  Pays-Bas,  la  Belgi- 

tampes  de  Paris,  dont  la  principale  est  celle  que,  etc.,  V.  le  tableau  allégorique  des  prin-* 

intitulée  :  Histoire  de  France  en  estampes,  cipales  dignités  des  villes  de  Flandre,  repré-i 

formée  par  Fevret  de  Fontelte,  en  71  vol.  sentées  par  i4  figures  tenapt  des  étendards, 

in-folio,  ei  dont  le  père  Lelong  donne  les  dans  l'ouvrage  intitulé  :  Recherches  des  an* 

(i)  Pour  la  partie  historique,  voir  tous  les  ouvraoei  în-i2:  introduction  à  la  descriptlonde  la  France,  pas 

Gités  par  LcniEiet  du  FresDoy,  Méthode  pour  étudier  Piganiol  de  la  Force,  3  vol.  io  12,  avec  une  bonne  laole 

ffti«/oir««  l.  Iv,  p. TZ70  et  8uiv.,  édilionin-4*; le C<jrd'  des  matières;  Histoire  généalogique  de  la  maison 

maniai  français  aei  deux  Godefroy,  père  ei  fils;  1^  rot/a/e  de  France,  9  vol.  in-folio,  par  le  père  Anselme] 


des  rois  et  reines  de  France,  de  leurs  couronne  et  Marchangy  ;  le  grand  Dictionnaire  de  Moreri,  etc. 

maison,  ensemble  le  rauq  des  grands  de  France,  etc.,  (3)  Il  va  sans  dire  que  ces  àiverses  désignalionv 

in*4%  t.  ),  p.  457,  traité  d'environ  1 30  pages  ;  Recker-  sont  en  latin  dans  l'ouvrage  Indiqué. 
ches  sur  les  mœttrs  des  Français,  par  Legendre^  1  vol. 
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tiquUéêdeFlandreê,iyo\\ime\n^6\io^vàr  M.  Alex.  Lenoir  a  donné  la  vue  exté-- 

rÈspinoy.On  y  yoît  les  armoiries  des  villes  rieure  du  portail  de  Téglise  de  Notre-Dame 

de  ce  pays.  et  la  coupe  intérieure  de  cette  église,  jitlcu 

Et  encore  aux  noms  des  villes  ({ue  nous  des  monameats  français ,  \n-io\ïo ,  pi.  xxxii. 

citons  divers  autres  détails.  V.  enfin  à  Bel-  Cette  église  qui  est,  dit-on ,  un  exemple 

ciQUE ,  Pays-Bas  ,  etc.  du  deuxième  Age  de  Tarchitecture  gothique, 

ou  du  XII* ou  XIII'  siècle,  est  reproduite  par 

DIGNITÉS  de  la  cour  de  Jaime  ou  Ja*  d^Agincourt ,  Histoire  de  l'art  (  JrciUteC'- 

cob  2*  du  nom ,  roi  de  File  Majorque  vers  le  tnre  ) ,  pi.  xxxvi ,  et  la  p.  65  du  texte.  Voir 

xtii*  siècle.  aussi  Moyen  âge  monumental,  pi.  clxxxii  , 

LesBollandistes  ont  publié  dans  leurs^cto  cxcvi,   cci,  ccxlv;  I^borde,  Monuments 

«àm;^oramjmoisde  juin>t.  Ill,  unesuitede  français,  t.  II,pl.CLXx,  clxxi. 

miniaturesd'unmanuscritdu  xv*oudu  XIV*  L^  détails  de  Téglise  de  Saint-Bénigne 

siècle  intitulé:  Legespàlatinœ,  reproduites  sont  gravés  dans  V  Histoire  générale  de  Bour- 

aux  p.  49 ,  54,  56, 60, 72 ,  qui  à  elles  seules  gogne^  t.  I,  pi.  cccclvui,  cccclix,  etc.  (i), 

peuvent  servir  à  dounec   une  idée  com-  par  dom  Plancher.  Ce  portail  d'architecture 

plète  de  tout  le  personnel  d'un  palais  au  romane  estoriiédesix  statues  parmi  lesquel- 

moyen  Age.  Voir  aux  mots  Officiers  le  dé-  les  on  voit  une  reine  Pédauque.  V.  ce  nom. 

tail  que  nous  donnons  de  toutes  les  figures.  M.  Chapuis  donne  aussi  en  détail  Féglise 

cath:'drale  de  Dijon,  dans  la  suite  de  ses 

DIGNUS  (Àaikt).  -*Évéque  d'Augsbourg,  Cathédrales  de  France. 

représenté  .dans  rétat  de  squelette  et  revêtu  Grand  hôpital  dit  du  Saint-Esprit  fondé 

de  ses  habits   pontificaux,  il  est  couché  et  construit  au  xiv  siècle  par  le  comte 

dans  un  tombeau,  ou  chAsse,  dont  le  cou-.  Eudes  III  et  réédifié  au  xv*  par  Philippe  le 

v«rcleestouvert.  Planchedelap.  62dePou-  Bon,  pour  y  recevoir  les  enfants  trouvés, 

vrage  d'Uertelfelderùs  intitiilé:  Thésaurus  MM.  les  membres  de  la  commission  des  an- 

basîlicœ  sancti  Udalarici  et  sanetœ  AfrcBy  tiquaires  de  Dijon  ont  publié  un  manuscrit 

d  vol.  in-folio.  L'exemplaire  de  la  biblio-  orné  de  miniatures  représentant  diverses 

thèque  de  TArsenal  à  Paris  est  remarquable  scènes  historiques  et  des  vues  intérieures 

par  la  beauté  des  planches  qui  sont  com-  de  cet  hôpital,  1  vol.  in-4'* ,  Dijon.  Voir 

plètes.  Enfants  TROUVÉS,  HÔPITAUX,  etc. 

Magnifique  cheminée  de  la  salle  des  Car- 

DIJON.  —  Les  principaux  monuments  de  des ,  etc.  Y.  au  mot  Cheminées  ,  et  toutes 

cette  ville  sont  publiés  dans  un  ouvrage  de  les  pièces  renfermées  dans  la  Grande  topo- 

M.  T.  N.  de  Jolimont,  Description  de  la  graphie  de  la  France  au  Cabinet  des  es- 

ville  de  Dijon,  etc^,  in-4'',  1830.  Les  plan-  tampes,  article  Bourgogne. 

ches  de  cette  publication  sont  assez  bien  .     , 

exécutées.  On  regrette  seulement  d'y  trou-  DIMITER  (Saint).  —  Confesseur  ou  mar- 

ver  des  monuments  Insignifiants  et  de  très-  tyr  de  la  primitive  Ëglise,  figure  debout 

importants  totalement  oubliés.  tenant  une  couronne,  mosaïque  du  vr  siècle. 

Dans  Touvrage  intitulé:  Dijon  ancien  et  Ciampini,  Fêtera  Monamentar  t.  II,  plan- 

moderne,  par  Maillard  et  de  Chamburc,  2  che  xxv,  n^'lfi,  et  p.  95  du  texte, 
vol.  in-S"",  texte  et  52  planches  par  Sagot. 

Dijon,  1849.  On  y  remarque  le  plan  de  la  DINTON  ou  DITTON.  —  L^une  des  portes 

ville  de  Dijon  et  les  restes  de  Tancien  pa-  de  Téglise  de  ce  nom,  bel  exemple  d^archi- 

lais  des  ducs  de  Bourgogne^  le  palais  des  lecture  du  xr  au  \u'  siècle  en  Angleterre, 

Ëtats,'  la  belle  cheminée  de  la  salle  des  est  gravée  dans  V Angleterre  pittoresque  da 

Î;ardes ,  les  tombeaux  de  Philippe  le  Hardi ,  baron  Roujoux ,  1. 1 ,  pi.  de  la  p.  296,  d'après 

e  château,  les  fragments  d'une  chapelle,  celle    gravée   dans   Pouvrage  anglais    de 

la  cour  de  Thôlel  Chambellan,  le  palais  de  Strutt. 

justice ,  la  maison  des  cariatides ,  le  Puits  On  trouve  un  point  de  comparaison ,  pour 
de  Moïse,  etc.  ce  genre  curieux  de  style  normand  trans- 
Assez  belle  tombe  de  deux  seigneurs  de  planté  en  Angleterre,  dans  la  pi.  xxxii, 
]a  maison  de  Clugnv,  au  w  siècle,  dans  n*"'  91,  92,  94  des  Antiquités  anglo^nor» 
Féglise  des  pères  de  l'Oratoire  de  Dijon,  mandes  de  Ducarel,  édition  de  l'Échaudé 
planche  publiée  dans  un  vol.  in-4'',  sans  d'Anisy,  in-S**,  p.  195.  On  y  voit  les  orne- 
nom  d'auteur,  mais  intitulé  :  Généalogie  ments  nommés  l'étoile  de  mer  ou  chausse- 
de  la  famille  de  Clugny,  Dijon ,  1736.  trape  ;  le  cordon  ou  baguette  tronquée , 

(t)  Ottvrase  trés-Bavant,  maf«  dont  les  planches  da  l'élude  archéologiqoe,  comme  celles  de  presque  tous 

plus  grand  tolérât  p  sont  généralement  nulles  pc^r  les  onvra^ses  de  celte  époque. 
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sîiople;  le  câble,  le  chevron  double  et  sim-  ^peetaiitium  Cùllectio,  m-^oWo,  rempli  de 

Îile,  mulllple,  l^  double  torsade,  les  co-  planche^e  chartes,  diplômes,  etc. 

onnes   torses  eqrubannëes  et  nébulëes,  Le  Chronicon  gottwicence,  eic^^Yol.  in" 

roraernent  en* forme  de  coquille  on  ^gua-  folio,  par  Besseliusf  Godefroi  ).  En  tête  de 

jnati.              ,             *        «   .  cet  ouvrage  est  un  préliminaire  à  la  chro-» 

nique ,  qui  est  un  véritable  traité  de  diplo- 

DIOSGORIDE. — ^^  Manuscrit  grec  de  ce  sa-  matîque.  On  y  trouve  des  planches  d^une 

van t,  donnant  la  connaissance  des  plantes  très-belle  exécution, 

et' simples  en  usa^e  «lans  l'a  médecine  vers  Codex  diplomaticQ''hi$toricO'epistolariê  ^ 

le  vr siècle.  D'Âgmcourt  en  reproduit  quel-  ^quo    diplomata,  cHartœ,  epistolœ,  fraÇ' 

ques  fragments,  Histoire  de  l'art  (Fein-  menta  opttsculornm/epitaphia,alia  id  ge* 

litre),  pi.  XXVI.  La  Bibliothèaue  royale  de  nus    vetera  monnmenta  pontificum    rom. 

Paris  en  possède  un  exemplaire  cité  par  archiepisc. ,  episeopor.,  aobatnm,  impératif 

Montfaucon  dans  sa  Paléographie  grecque,  regum,    marekionum,   ducum,    comitum, 

p.  212,  256.  aliorumque  illustr.  viror.  a  sœculo  quinto 

Ckristi  usque  ad  decimum  fere  sextumcon* 

DIPLOMATIQUE.  —  Nous  n'envisageons  tinentur  utrius  totiusque  Europœ  illustr. 
pas  cette  matière  sous  le  point  de  vue  de  la  R.  P.  Ber.  Pez,  ord.  Bened.  August.  Vindel. 
science  en  elle-même ,  mais  simplement  1  vol.  in-folio,  planches, 
comme  fournissant  des  matériaux  et  des  Le  Dictionnaire  de  diplomatique  on  Cours 
planches  gravées  pour  les  éludes  de  ceux  philologique  et  historique  d'antiquités  ci- 
qui  recherchent  les  formes  variées  des  écri-  viles  et  ecclésiastiques,  publié  dans  les  fri- 
tures des  diplômes,  chartes,  traités  et  au-  nales  de  philosophie  chrétienne  sous  la  di- 
tres  monuments  écrits  aux  divers  siècles  du  rection  de  M.  Bonnetty,  à  savoir  t.  XIV  , 
moyen  âge.  p.  262,  et  t.  XV,  p.  25;  t.  XVI,  p.  25i,  etc. 

Parmi  les  nombreux  ouvrages  où  nous  Les  planches  sont  celles  de  rouvrage  de 
avons  puisé  des  documents  et  des  maté-  dom  Dévalues  avec  de  nombreuses  augmen- 
riaux  pour  nos  recherches,  nous  citerons  tations.  Voir  au  reste  les  tables  des  ma- 
celui  de  dom  Mabillon ,  intitulé:  De  Re  di-  tières  des  divers  volumes  des  Annales, 
plomatica,  1  vol.  in-folio,  rempli  de  plan- 
ches bien  gravées.  DIPTYQUES  (i  ).  —  Parmi  les  ouvrages  les 

Le  célèbre  ouvrage  des  bénédictins ,  inti-  plus  importants  sur  cette  matière,  nous  ci^ 

tulé  :  Nouveau  traité  de  diplomatique ,  6  vo-  terons  le  Thésaurus  diptychorujn ,  de  Gori , 

lûmes  in-4^  renfermant  plus  de  150  plan-  magniûque  ouvrage  en  3  vol.  in-^olio ,  ren- 

ches  dont  on  connaît  la  beauté  et  i'impor-  fermant  plus  de  200  planches,  tant  de  dip- 

tance.  tyques  consulaires  que  de  diptyques  chré- 

Celui  de  dom  Dévalues,  intitulé:  Diction"  tiens.  A  la  fin  du  3*  volume  se  trouvent 

naire  raisonné  de  diplomatique,  %  y o\.\n'%'*^  diverses  disserta iionà  de  Passeri   sur  les 

terminés  par  une  bonne  table  des  matières,  sculptures  en  ivoire,  la  casula,  etc. 

I^s   planches  sont  en  partie  réduites  de  L  ouvrage  intitulé  :  de  Ditticrdegli  anti" 

Pouvrage  précédent.  chiprofani  e  sacri,  par  Sébast.  Donati,  1  vol. 

VHistoria  diplomatica  du  marquis  Sci-  in4°,  1753,  où  sont  publiés  divers  monu- 

pion  de  Maffel,  1  vol.  in-4°.  ments  de  ce  genre  assez  curieux.  On  y  re- 

La  Clavis  diplomatica,  de  Baringius,  in-4o,  marque  celui  désigné  sous  ce  titre  :  le  sacro 

dans  lequel  on  trouve  parmi  d'autres  docu-  Trittico  Luchese,  gravé  p.  215.  On  y  voit  la 

ments  curieux  les  marques  ou  signatures  sainte  Vierge  entre  deux  saints,  dont  Tun 

des  notaires  de  1545  à  1552,  et  plus  de  tenant  un  livre,  et  Tàutre,  en  costume  de 

27  pi. d'abréviations  latines.  diacre,  tenant  un  lien  (ceppo^  qui  sert  à  in- 

VJcademia  litteraria  de  Schannat ,  hoc  diquer  qu^il  se  livrait  à  la  mission  de  déli- 
ent monumentorum  ad  Germaniam  sacram  vrer  les  prisonniers. 


(1)  MilliA  donne  but  les  Bculpturos  nommëPB  dipty- 
ques tous  les  renseigtiemenis  qu'on  peut  désirer  dans 
son  Dictionnaire  des  beaux-arts»  en  3  vol.  in-8*«  let- 
tre D.  Voir  aussi  ce  qu'en  dit  M.  du  Sommerard  dans 
son  Ariaumoyen  âge,  t.  II,  p.  S9.  et  tout  lechap.  XI 
consacrée  leur  historique.  M.  Poilier  dans  son  texte 
des  planches  de  Wiliemin,  rappelle  lus/ige  et  la  lec- 
ture des  dipiyqui*s  dans  la  primitive  Église.  Y.  t.  I, 
p.  28.  Ouvrages  cités  dans  la  Bibtiotheca  aniiquaria 
de  Fabricius,  in-4%  p.  951,  953.  ei  dans  les  Atmules  de 
pMlosùphie  chrétienne,  i.  XXlII,  p.  46  et  suiv.,  qui 
résument  tous  ceux  qui  ont  écrit  sur  cette  matière; 


H.  Cypricn  Robert.  VniversUé  catholique,  t.  lY, 
p.  434.  Nous  nous  plaignons,  p.  39,  n?  2,  de  la  ma- 
nière dont  est  fait  le  catalogue  du  Cabinet  des  mé- 
dailles, nous  ignorions  alors  l'existence  d'une  autre 
édition  de  ce  catalogue  publiée  en  i838  et  4o,  intitulé  : 
Noiice  desmonum,  exposés  dans  le  Cabinei  des  mé- 
dailles,etc.  Cette  fois  l'auteur,  M.  Marion  Dumersan, 
premier  employé  du  cabinet,  donne  une  plus  large 
part  aux  monuments  du  moyen  âge,  ainsi  qu  on  peut 
s'en  convaincre  en  lisant  ce  qui  est  dit  p.  18  et  8UiVi>: 
puis  encore  p.  81, 49  et  saiv. 
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'  Ce  diptyque  est  aussi  publie  dans  le  7A«-  d'Eve,  la  mort  d*AbeI  et  d'Adam.  D'Agin* 

sauras  diphfch.  de  Gori,  t.  Ut,  pj^LXXYii,  court  {Scttlpture)^  ph  xii,  n<>  i. 

Paciaudi  a  publié  plusieurs  monuments  Autre   représentant  Justinien  sur  son 

de  ce  genre  dans  son  ourrage  Andqttitates  trône.  Ih.,  ib,,  n""  5.    . 

rhristianœ  sive  de  caltu  Jocmnis  Baptistœ ,  Autre  tiré  du  trésor  de  Péglise  de  Sainl* 

i  vol.  in-4*'.  V.  les  planches.  Ambroise  à  Milan.  Ib.,  n""  2. 

On  en  trouve  un  ou  deux  assez  remar-  Autres  représentant ,  Tun  Thistoire  de 

quables  dans  les  Foyages  littéraires  de  deux  Jonas ,  celle  de  Lazare ,  de  Tareugle-né ,  du 

bénédictins,  in «4*,  tome  I,  planche  de  la  paralytique.  Ib.,  n""  3  et  4.  Sur  ces  diverses 

p.  25.                                                          .  sculptures,  voir  les  détails  curieux 'donnés 

Le  Trésor  fie  numismatique  et  de  glyp-  par  Millin ,  Foyages  dans  le  Milanais,  1. 1 , 

tique,  volume  intitulé  :  Becueil  général  de  p.  66,  67. 

bas'reliefs,  etc.,  en  a  publié  plusieurs  des  Dipivque  consulaire  du   monastère   de 

plus  importants,  tant  du  Cabmet  des  mé-  Saint-Êorneille ,  à  Compiègne,  avec  le  nom 

dailles ,  près  la  Bibliothèque  royale,  que  de  de  Philoxenus  (  peut-éire  celui  de  l'artiste), 

divers  cabinets  particuliers.  Y.  ceux  des  D'Agincourt,  5ca/pfare,  pi.  xii,,n'' 6. 

planches  n**  47,  p.  2,  2*  classe,  10*  série.  Deux  autres  où  se  voient  les  jeux  de  l'am- 

Monument  du  vi*  siècle,  connu  sous  le  nom  phithéfttre,  ib,,  n*"*  0  et  H. 

du  diptyque  d'Anastase.  V.  encore  les  pian*  Diptyque  formant  calendrier,  publié  dans 

chcs  XX ,  l'*"  partie ,  et  celles  xii ,  l  ,  lu  ,  lui,  les  Jicta  sanetorum  des  Bollandistes.  Mois 

Liv,  Lviii  et  LXix,  2*"  partie;  et  le  texte  de  de  décembre,  1. 1,  p.  60. 

M.  Gh.  Lenormant,  qui  donne,  dans i'in-  Celui  sculpté  par  des  moines  dn  mont 

troduction  de  cette  publication ,  un  résumé  Athos,  versle  xi*  siècle,  et  représentant  les 

de  ce  qu'on  a  écrit  do  mieux  sur  ce  genre  douze  grandes  fêtes  de  l'flglise  grecque ,  et 

d'antiquité.  publié   dans  le  Magasin   enqfclopedique  ; 

Outre  ces   divers   ouvrages,   consacrés  août18ii,parM.  deGhampoilion-Figeacfi). 

d'une  manière  plus  ou  moins  spéciale  à  la  Autre  représentant,  en  deux  feuilles,  les 

publication  des  diptyques,  nous  citerons  en  principales  cérémonies  de  la  liturgie,  les 

particulier  comme  monuments  très-impor-  sept  sacrements,  divers  traits  de  la  vie  de 

tants  :  Jésus-Ghrist  qui  s'y  rattachent,  etc. 

Gelui  présumé  du  V*  ou  VI' siècle,  où  l'on  Ge  précieux  monument,   présumé  du 

voit  Jésus -Ghrist  couronnant  l'empereur  xr  siècle,  est  publié  dans  le  TYésor  de  nu- 

romain  et  l'impératrice   Eudoxie-,  publié  mf«maf/f  iif  (2),  2*  classe,  f  0*  série,  pi.  xvni 

par  Du  Gange,  en  tête  du  i"  volume  de  son  et  iix ,  et  dans  V Univers  pittoresque  de  Di- 

Glossarium,  édition  ancienne,  en  3  voln-  dot  frères  (/^VoiM^e),  pi.  clxxv  du  I*' volume, 

mes;  reproduit  dans  le  Thésaurus  dipty^  Gelui  dit  le  diptyque  d'Amiens,  représen- 

cAoram  de  Gori,  t.  IH,  pi.  i,  dans  le  Tré^  tant: 

sor  de  glyptique,  in-folio,  pi.  lu,  et  le  texte  i**  La  guérison  miraculeuse  d'une  femme 


de  M.  Gh.  Lenormant,  p.  25. 
Ge  curieux  monument  est  encore  repro- 


par  saint  Remy; 
2«  Le  saint  évêque  recevant  du  ciel  la 


doit  avec  le  plus  grand  soin  dans  le  1"  vo-  sainte  ampoule  ; 
lume  de  la  Hevue  archéologique,  publiée  à  S""  La  cérémonie  du  baptême  de  Glovis. 
Paris,  sous  la  direction  de  M.  Jui.  Gallha-  Gette  importante  sculpture  réputée  du  ix* 
baud;  Paris,  1844,  2*  livraison.  ou  x*  siècle  est  publiée  par  M.  Higollot,  an- 
Autre  publié  par  Willemin,  Monuments  tiquaire;  brochure in-8°;  Amiens,  1852  (5). 
inédits,  1. 1,  pi.  xlii,  d'un  travail  présumé  Un  de  ces  sujets,  celui  de  la  guérison  mirt- 
antérieur  au  xi*  ou  xir  siècle.  On  y  voit  culeuse ,  est  reproduit  par  le  même  savant 
comme  une  espèce  de  calendrier,  h  en  juger  dans  Tatlas  de  son  Essai  sur  les  arts  en  Pi- 
par  les  deux  figures  du  sagittaire  et  du  ca-  cardie,  in-8^  pi.  xi ,  n""  5,  et  dans  le  3*  vol. 
pricorne  qui  se  trouvent  sur  le  volet  con-  des  Mémoires  des  antiquaires  de  Picardie, 
serve.  in-S"  avec  atlas. 

Autres  du  iv«  au  vi*  siècle.  École  grecque  On  la  trouve  encore  reproduite  dans  l'I/nn 

du  Bas-Empire,  représentant  la  création  ver^ptlfor. deDidotfrères (France), pi. cxliv. 


(0  Les déléils savants  donnés  paf  M. de  Champollion 
sont  trop  longs  pour  essayer  d'en  donner  ici  une  ana- 
lyse: nous  pensons  qu'on  ne  nous  saura  pas  mauvais 
Î;ré  de  rappeler,  au  sujet  du  Magasin  encyrlopédique, 
'etcelienic  table  des  maiién's  qu'en  a  faite  le  sieur 
Sajou  en  4  vol.  ln-8*,  el  qui  est  d'un  si  grand  secours 
pour  ceux  qui  on(  des  recherches  à  faire  dans  celle 
curieuse  el  savante  collection. 


(2)  Sous  le  titre  de  Saerameniaire  de  Met»,  qvoi- 
qu'à  dire  le  vrai,  celte  désignaiion  n*anparUenne  réel- 
lement qu'au  volume  el  non  am  scoipiiirea  qui  for- 
ment (a  converlure- 

(S)  Sous  ce  i\lre:  If Qlke  sur  une  feuille  rfe  dipif- 
que  en  ivoire  représei^ani  le  bapiêtne  4e  Ctovle.  Y.  i 
ce  nom  el  à  Battbiu  loiis  tes  détails  consignés. 
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Diptyque  dont  nous  ne  poavpns  indiquer  V.  ausâi  ceux  du  Maseum  chriêtic^nni 

Te  siècle,  représentant  une  immaculée  con-  Faticani  (4),  dans  l'ouvrage  d'Erasme  Pis-, 

eeptioo;' publié  dans  lés  Acla  sanctorum  tolesi ,  il  Faiicano  descriito ,  etc. ,  t..  III, 

des  Bollandistes.  Mois  de  mai,  t.  Il,  p.  60  pi.  lxxiv. 

et  suiv.                                       *.  pibdin  ,  t.  III,  p.  .460  de  son  Bibliogrch 

Autre  représentant  Constantin  et  sainte  phical  Decameron,  donne  un  diptyquar^à 

Hélène  à  côté  delà  croix.  Ce  diptyque  est  ix'  siède  environ,  représentant  saint  Jé- 

piihlié  par  Gori  dans  son  Thésaurus  dipty-  rôrae  assis  et  méditant  ses  commentaires 

cAoru/n,  tabulaxx,  p.  i38du3'voi.,  et  Tr^'-  sur  TËcriture  sainte"  ou  cjuelques  autres 

$or  de  la  numismatique,  pi.  lvii  ,  2*"  partie  écrits.  La  télé  est  belle  ,  mais  elle  diffère  du 

de  la  collection  des  ornements  et  bas-reliefs,  type  généralement  reçu  et  représenté  par 

expliaués  p.  28  du  texle.  les  artistes. 

Ce  beau  diptyque,  qui  appartient  au  Ca- 
binet des  médailles,  est  au  xr  siècle,  et  DIPTYQUES  avec  chants  et  6gures.-Mar- 
classé  sous  la  lettre  E.  tin  Gerbcrt ,  dans  son  ouvrage  intitulé  :  De 
Autre  du  ix*"  et  x'  siècle.  On  y  voit  Jésus-  cantu  et  musica  sacra,  1. 1,  pi.  de  la  p.  447, 
Christ  enlevé  au  ciel  par  deux  anges  dans  donne  un  diptyque  de  ce  genre  dont  i*écri- 
un  nimbe  ogival  ;  près  de  la  tète  du  Sau-  ture  est  longobardique. 
veur,  deux  figures  singulières  représentant, 

Tune  le  soleil,  l'autre  la  lune;  au  bas,  les  DISCIPLINE.  — Personnages  recevant  la 

apôtres,  qui  regardent  leur  maître;  au  coin  discipline.  V.  Écoles  ,  Flagellation,  Hbn- 

de  l'encadrement  les  quatre  évangélistes.  ri  II  (roi  d'Angleterre) ,  Louis  EK. 
Saint  Mathieu  est  sous  la  figure  d'un  ange. 

Ce  diptyque  est  gravé  dans  l'ouvrage  inti-  DISCOS.  —  Plat  ou  disque  propre  à  re^ 
talé;  Fétus  liturgie  allemanica ,  par  Har-  cevoir  des  offrandes, 
tin  Gerbert,  1  vol.  10-4"*,  voir  la  planche  Goar,  dans  son  Euchologion  sive  Rituafle 
p.  405.  Grœcorum ,  in-folio,  donne,  sous  cette  dé- 
Diptyques  du  trésor  de  l'ét^lise  de  Monza,  signation ,  planche  de  la  p.  99,  un  plat  sur 
publiés  par  Gori  dans  son  Thésaurus  dipty* 
chorum.S.  t.  II,  pi.  v,  et  t.  III,  pi.  xii,  n''9; 
Frisi,  pi.  XI,  dans  ses  Memorie  di  Monza, 
Millin  donne  une  description  de  ces  sculp- 
tures dans  le  i"  vol.,  p.  565  et  suiv.  de  son 
Foyage  dans  le  Milanais. 

Le  père  Mabillon  a  publié  quelques  dip- 
tyc^ues  de  l'église  d'Arles  dans  son  ouvrage 


lequel  on   voit  le  pain   eucharistique  tel 
qu'on  le  distribue  dans  PËglise  grecque  (5). 

DISC  US  VOTIVUS.  — V.  Antathemata. 

DlSfBODE  (Saint  ),  évêque  de  Mayence, 
vers  le  vu*  siècle,  dont  on  trouve  3  figures 
^      en  pied  très-curieuses  publiées  par  les  Bol- 
intitulé  :  Analecta{i),  4  vol.  in -4°.  Y.  les    landisles,  en  tête  d'une  vie  de  ce  saint. 


planches  et  Ph.  Buonarotti  dit  aussi  Bo- 
narotta  dans  Diitico  sacro  (â) ,  ouvrage  en 
i  vol.  in-4°. 

On  doit  à  ce  savant  l'explication  d'un  dip- 
tyque du  consul  Boëce  (3),  insérée  au  tiior^ 
n^e  d'Italia,  t.  XXVIII,  p.  39. 

Mamacchi  a  également  publié  plusieurs 
diptyques  des  musées  romains  dans  ses  Ori- 


Acta  sanctorum,  mois  de  juillet,  t.  II,  plan- 
che de  la  p.  587. 

*  Autre  figure  du  même  saint ,  d'après  une 
peinture  du  xii*  siècle,  publiée  également 
dans  les  j4cta  sanctorum  des  Bollandistes, 
mois  de  mai,  vol.  supplémentaire  ConatuS' 
chronico'historicus ,  pars  1«,  p.  209. 
Le  même  couché  sur  son  tombeau ,  dans 


gines  et  antiquitates  christianorum  ,  en  5    le  haut  duquel  sont  deux  anges.  Même  ou- 
ou  6  vol.  in-4<'.  vrage  et  page. 


(i  )  Les  Annales  de  phUnnphie  chrétienne,  t.  XYII,        (4)  Parmi  ces  divers  diptyques  od  n'en  trouve  aucun 
p.  130,  Dole2,  citent  ce  travail.  de  ceux  que  Ton  plaçait  sur  les  autels,  et  dans  les- 

ts; Le  travail  de  Kuonarotti  sur  le  Dittico  sacro  fait     nucls  on  représeotaii,  soii  les  noms,  soit  les  portraits 

ues  fondateurs  ou  doriatr-urs  des  églises;  nous  n'en 
pouvons  citer  aucun,  et  M  Cyprien  Robert  dit  posi- 
tivement, p.  S8,  VniversUé  catholique ,  L  YI,  qu'U 
nVn  est  pas  resté  trace.  Nous  désirons  vivement  que 
quelques  savants  puissent  nous  taxer  d'ignorance  en 
nous  révéliini  l'existence  de  quelques  monuments  de 
ce  genre  et  l'ouvrage  où  ils  se  trouvent  çravés. 
(5)  Voira  ce  sujet  le  texte  de  Vouvrapc  de  Goar, 
sulter  pour  l'étude  des  monuments  et  des  usages  de     loco  ciiaio,  et  dans  le  i"  volume  des  Cérémonies 
raniiquiié chrétienne.  religieuses  de  Bernard  Picard,  suivant  les  diverses 

(8)  Quelques  écrivains  contestent  que  cette  expli-     éditions, 
cation  de  diptyque  de  Boëce  soit  de  Buonarotti. 


p.  2^9,  383.  Les  trois  planches  qui  représentent  ces 
diptyqoes  ne  sont  pas  numérotées,  mais  à  la  suite  des 
trente  et  une  qui  forment  réellement  le  corps  de  l'ou- 
vrage ci-dessus  indiqué;  cet  ouvrage  est  d'une  h:<ute 
importance  et  un  des  jilus  savants  qu'on  puisse  con 
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'  Grande  miniature  entourée  de  riches  or-  Nons  trouvons,  des  exemples  de  ee  genre 
Déments  avec  dés  figures  tenant  des  phylac-  d^oritemcnt  entre  les  mains  de  divers  per- 
Itères  ou  banderoles ,  où  Ton  voit  représen-  sonnages  représentés  dans  les  miniatures  du 
tés  divers  traita  de  la  vie  du  saint  évéque.  manuscrit  du  poëme  d*Êbulon  (2),  moine  de 
Héme  oûvraffC)  mois  de  juillet,  t.  II,  p.  587,  Tépoque,. intitulé  :  Carmende  motibas  sien- 
sur  une  banderole  que  tient  saint 'Disibode ,  Us ,  vers  le  xir  siècle,  publié  à  Basle^  i7i6, 
.est  écrit  cette  épigraphe  remarquable  :  in  par  §amuel  Ângel,-i  vol.  in-i**,  pi.  ti,  m,  v; 
hamiie  hco  oratorii  nhi  golitarius  Ùeoser^  entre  les  mains  du  roi  Pépin,  Gharlemagne, 
vavi  sepelite  me...  Sur  celle  que  .tiei^  un  Charles  le  Chauve,  etc.  V.  à  ces  noms, 
moine  disciple  du  saint  évéque ,  sont  écrits  — Entre  les  mains  de  statues  dcsdouzeapô- 
CG6  mots  :  O  pater,  quid  erit,  cam  te  p<isto-  très  placés  autrefois  .dans  la  Sam te-Cha pelle 
rem  perdemns.  En  haut  du  cadre  on  voit  de  Paris,  avant  1789.  V.  la  pi.  de  V Histoire 
sainte  llildegarde  offrant  à  Jésus-Christ  la  de  la  Sainte^ Chapelle ,  par  Morand,  p.  39, 
vie  de  saint  Disibode  qu^elle  a  rédigée.  représentant  une  vue  inténeure.  de  cette 

église,  exposée  pendant  plusieurs  années  au 

DISPUTE  (4)  SUR  LE  SAINT  SACREMENT.  Musée  des  Pelits-Auguslins  (5)  ou  des  monu- 

— Célèbre  composition  de  Raphaël.  V.  au  menls  français.  Six  d^entrc  elles  servaient 

mot  SAI.NT  Sacrement  Texplication  complète  de  décorations  aux  arcades  gothiques  for- 

de  ce  beau  tableau.  mant  l'entrée  de  la  salle  dite  du  xiv*  siècle. 

Les  autres  furent  placées  dans  la  galerie  du 

DISPUTE    DE  SAINTE  CATHERINE.  —  cloître  intérieur ,  conduisant  aux  salles  des 

V.  à  ce  nom.  xiv*  et  xv*  siècles.  V.  les  diverses  publica- 
tions faites  de  ce  Musée,  par  La  vallée  et  Ré- 

DISQUE  VOTIF  CHRÉTIEN.  —  On  trouve  ville,  par  M.  Riet  et  par  Alexandre  Lcnoir, 

un  monument  de  ce  genre  expliqué  dans  Musée  des  monuments  français ,  t.  II,  plan- 

Fouvrage  de  Just.    Fontanini  ,  intitulé  :  cheLxiii. 

JJiscus  argenteus  votivas  veter.  christiano-  I^es  disques  que  tenaient  ces  statues  étaient 

rumPerusiœrepertus, etc., \n'é%^ome,il21.  ceux  de  consécration  de  Téglise,  qui ,  au 


DISQUES  ou  plats  dits  orbiculares,  avec 
des  peintures  de  sujets  chrétiens. 


lieu  d'ôlre  appliqués  sur  les  murailles  ou 
sur  les  colonnes ,  comme  c^est  Tusage , 
furent  placés  entre  les  mains  de  ces  statues 


D'Agincourt  a  publié  quelques  antiquités  disposées  dans  la  longueur  de  la  nef.  V.  Apô- 
tres ,  Sainte  -  Chapelle  ,  Consécbations 
d'Églises  ,  etc. 

DISTILLATION.  -  L'œuvre  du  graveur  J. 
Stradan  offre  une  pièce  où  l'on  voit  un  chi- 
miste ou  alchimiste  préparant  une  potion. 


chrétiennes  de  ce  genre,  Peinture,  pi.  xii , 
n«27. 

Rianchini  en  donne  quelques-uns  assez 
remarquables  dans  sa  Demonstratio  kisto^ 
riœ  ecdesiasticœ,  etc. V.  tabula  m',  ssculi  i', 
n«M,2,5,  4,5,  6,7,  8,  et  encore  18,  19, 


20,  21,22,23,24,  23,  26,  27,28,  58,  59,  6o,  Au-dessus  de  celte  gravure  est écritZ>i>liWfl- 
et  pour  le  texte  qui  en  donne  l'exolication,  tio.  Y.  l'œuvre  de  ce  maître.  Cette  planche 
V.  t.  II,  p.  30$  et  suiv.  jusqu'à  la  nn  des  nu-    de  Stradan  fait  partie  de  la  suite  intitulée  : 

Nova  reperla ,  dont  nous  avons  déjà  donné 
quelques  indications.  V.  Alchimiste. 


méros  ci-dessus. 

DISQUES  CRUCIFÈRES.  — Très-beau  dis- 
que  crucifère  servant  d,e  nimbe  à  Jésus- 
Christ. 

Alcgranza  en  a  publié  un  de  ce  genre  qui 


DISTRIRUTIONS  d'ARGENT  et  VIVRES, 
par  la  reine  RIanche ,  dans  son  palais ,  aux 
pauvres  de  Paris.  Vitrail  du  xiu*  siècle. 

se  voit  à  l'église  d'Âquilée,  dansses  Spic-    V.  Aumônes  et  Rlanche. 

gazioni  sopra  alcuni  monum.  sagri ,  in-4%       —  Par  saint  Laurent ,  diacre.  V.  à  son 

pi.  I.  nom. 


(i)  On  sait  que  le  mot  dispulo  n'a  pas  ici  le  même 
sens  qu'il  a  dans  le  lan^^age ordinaire;  c'est  ici   une 

Î;randc  assc>mblée  où  se  Irouvoni  réunis  les  apôln^s, 
es  plus  célèbres  docteurs  de  l'Église  les  Pères,  etc., 
que  le  peintre  suppose  avoir  vécu  à  la  mérne  époque, 
pour  mit'ux  exprimt;r  par  cei  anachronisme  volon- 
taire la  succession  non  interrompue  des  écrivains  sa- 
crés, la  commun**  et  inébranlabK*  tradition  de  TÉglise 
sur  la  prande  vérité  de  la  présence  réelle  attaquée 
par  quelques  novateurs  duxvi*'  et  xix'  siècle. 

C2)  Le  but  de  ce  poÇroe  est  de  tracer  Tbisloirc  des 
conquêtes  faites  par  la  famille  des  Tancréde  en  Si- 


cile au  xii**  siècle.  V.  dans  les  historiens  del'empereur 
Henri  VI  les  détails  des  faits  qui  concernent  ce  prince 
et  sont  le  sujet  de  plusieurs  miniatures. 

(3)  Depuis  que  la  restauration  de  la  Sainte-Chapelle 
est  décidép  et  commencée,  ces  statues,  après  avoir  été 
portées  au  MontValérien,  sont  retournées  plus  ou 
moins  mutilées  à  la  Sainte-Chapelle  pour  y  reprendre 
leur  place  ancienne.  Espérons  que  ce  sera  leur  der- 
nier déplacement.  Une  de  ces  statues  a  été  publiée  a 
part  d'après  le  dessin  de  M  Tissus,  architecte;  Tau- 
leur  de  ce  Dictionnaire  en  possède  une  épreuve  dans 
sa  topographie  de  Paris  (Sainte-Chapelle}. 
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—  Par  saint  Roôh ,  à  son  nom. 

—  Par  un  ecclésiastique  à  des  pauvres  et 
des  inûrmes.V.  la  pi.  lxxxviii  ;  univers  piU 
toresqœ  des  frères  Didot  (Allemagne),  1. 1. 
•Cette  miniature  est  tirée  du  Minnesanger, 
manuscrit  de  Tépoque.  Y.  à  Minnesanger. 

On  pourrait  croire  que  cette  miniature, 
qui  est  du  XIV*  siècle,  représente  une  récep- 
tion d^infirmes  dans  un  hôpital. 

Distribution  de  vivrez  et  d^argent  à 
rentrée  de  Cbarles-Quint ,  à  Bologne,  en 
i529 ,  avec  le  pape  Clément  VII ,  et  non 
Clément  V,  comme  porte  la  planche.  Même 
ouvrage,  pi.  clviii,  clxvii  ,  d'après  les  belles 
planches  gravées  in -4**,  par  Lucas  Cra- 
nach. 

Autre  dans  une  habitation  anglo-saxonne. 
Miniature  du  xi"  siècle.  V.  au  mot  Anglo- 
Saxons. 

DITTON.  — ^V.  DiNTON. 

DIVERTISSEMENTS.  -  V.  Banquets,  Mu- 
sique ,  Danses ,  Promenades ,  Cavalcades , 
Noces  ,  Repas  ,  Intermèdes  ,  Jeux  ,  etc. 

DIVINATION  —  Dans  le  traité  intitulé  : 
Tractaias  de  divinatione  et  prœstigiis,  i  vol. 
in-folio,  par  J.  J.  Boissard,  Ton  tiouve  di- 
verses figures  de  ce  genre ,  par  Théodore  de 
Bry.  V.  aussi  son  œuvre. 

Voir  les  mots  Astrologues  ,  Astrologie  , 
Magie  ,  Sorcellerie. 

DIXMUDE.  -  T>e  jubé  de  cette  église  de  la 
Belgique  est  publié  avec  une  vue  intérieure 
du  monument  dans  Touvrage  intitulé  : 
Skelehes  in  Belgium  and  Germany ,  1  vol. 
in-folio,  pi.  XV.  C'est  un  chef-d'œuvre  de 
sculpture  en  bois ,  vers  le  xv  siècle. 

Vue  extérieure  de  face  dans  le  11«  vol.  du 
Magasin  pittoresqae ,  1843.  p.  105,  n°  4i. 

Autre  vue  de  ce  jubé  dans  la  Belgique 
monumentale  ;  Paris,  1843,  2  vol.  in-S"", 

t.  r 


er 


DOCTEURS  DE  LA  LOI  instruits  par  Jésus- 
Christ.  —  Miniature  du  xir  siècle.  D'Agin- 
couri y  Histoire  de  Vart  (Peinture  )y  pi.  lvii, 
n"  8. 

Tableau  attribué  à  Léonard  de  Vinci.  Col- 
lection du  prince  Allobrandini.D'Agincourt, 
Peinture ,  pi.  clxxv  ,  n*»  2. 

Ce  sujet  se  trouve  dans  toutes  les  vies  de 
Jésus-Christ,  par  une  foule  de  peintres  et  de 
graveurs.  V.  celle  composée  par  Bernard 
Passari ,  et  gravée  par  les  Wierix ,  publiée 
avec  un  texte  latin,  petit  in^olio,  par  le  père 
J.  Natalis. 


Voir  aussi  les'  œuvres  de  Martin  -de  Vos, 
des  S^delers,  Stradan ,  Valdor ,  etc.,  au  Ca- 
binet desfstampçsaui  renferment  une  foule 
de  sujets  de  la  vie  ae  Jésus-Christ. 

DOCTEURà  DE  L'Éi^LISE.  -  Très-belles 
statues  du'  Campo  Santo.  V.  le  recueil  des 
sculptures  de  ce  monument  célèbre ,  par 
Lasini ,  in-4'>  ;  Pise.  V.   les  pi.  lxxxiii  , 

LXXX1V  ,  lxxxv  ,  CXXIII. 

Deux  autres  sXatuescp  pied  de  docteurs  de 
l'Église,  sculpture  de  della  Robbia  »  au 
XIV*  siècle,  publiées  par  Cigognara,  Storia 
della scultura  in  Italia,  t.  Il,  pi.  xxiv.  Us 
tiennent  des  livres  et  sont  placés  entre  deux 
anges. 

Cl.  Thevet  les  a  publiés  tous  à  mi-corps , 
d'après  des  sources  soi-disant  authentiques, 
mais  malheureusement  gravés  d'une  ma- 
nière grossière.  V.  l'ouvrage  intitulé  :  His- 
toire des  plus  illustres  et  savants  hommes  de 
l'Europe,  8  vol.  in-12  ou  2  vol.  in-folio. 

On  en  trouve  quelques-uns  en  tête  de  leurs 
œuvres,  dans  la  grande  collection  dite  Col- 
lectio  patrum,  publiée  par  les  bénédictins. 
Les  gravures  sont  en  grande  partie  de  Léo- 
nard Galter  ou  Gauthier,  et  VVierix.  V.  aussi 
les  œuvres  des  deux  graveurs. 

Le  tableau  de  la  Dispute  du  saint  sacre- 
ment, par  Raphaël,  çravé  par  Volpatoet 
autres  graveurs  ordinaires  de  ce  peintre  , 
offre  la  réunion  de  plusieurs  docteurs  de 
l'Église. 

DOCTEURS,  MAITRES  ES  ARTS,  SA- 
VANTS ,  etc.  —  Plusieurs  figures  dites  les 
Vieillards  de  l'Apocalypse,  tirés  d'un  tableau 
de  Jean  de  Bruges,  représentés  dans  le  cos- 
tume des  savants  à  l'époque  du  peintre. 
D'Agincourt ,  Peinture,  pi.  clxxii  ,  n°  1. 

Savants  du  xiii%  du  xiv*  au  xvr  siècle, 
couchés  sur  leurs  tombeaux.  V.  l'ouvrage 
intitulé  Jl/onam^nfatiroram  illustrium,  etc., 
publié  par  M.  Z.  Boxhornius,  i  vol.  petit 
in-folio ,  1638. 

Voir  surtout  les  planches  cm ,  cv,  cxv, 
cxxix,  cxxxvii,  cliii,clv.  Cette  figure  est 
très-belle,  pi.  clxv  ,  clxvii.  Ce  savant  porto 
un  chaperon.  V.  les  pi.  clxxiii,  clxxv  et 

CLXXVII. 

Figures  de  savants  en  costumes  du  xiv  au 
XV' siècle  (1),  d'après  divers  manuscrits  de  la 
Bibliothèque  royale.  Willemin ,  Monuments 
inédits,  t.  Il,  pi.  clxiv,  clxxi  ,  clxxiii  , 
CLXXVIII,  clxxxvi,  cxci,  cxcv,  ccix. 

Très-beau  costume  d'un  docteur  es  lois  de 
la  ville  de  Padoue ,  au  xiv  siècle.  Bonnart, 
Costumes  du  moyen  âge ,  t.  II ,  pi.  lxxxii. 

Voir  aussi  les  noms  Arringuieri  ,  Dame  , 


(1)  Sar  ce  costume,  voir  le  texte  de  M.  Pollier  sur  Willeniin,  1. 1,  p.  13. 
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Gerson  ,  Lazakri  ,  Oresm E ,  PÉTRARQoii ,  Sxr       Docalis  regiœ  Lararinm,  9we  reipju^lieœ 
DOLET)  SiNABALDt,  etc.  Fenstœ  principam  omnium  ieones  et  Eloaia 

Le  tableau  de  Raphaël,  intitulé  :  la  Dis^    à  Leone  Mitina^  in-folio,  Venise,  ren&r* 


pale  da  saint  sacrement ,  offre  plusieurs  fl- 
gures  de  ce  genre.  V.  son  œuvre. 

DOGARESSE.  -On  trouve  désigné  sous  ce 
nom  singulier  une  figure  de  femme  portant 
un  diadème  en  bandeau  et  un  manteau  cou- 


mant  i05  portraits  de  doges l>ien  graves. 

Doge  en  procession.  Burmann,  Thesan^ 
rus  antiquitatum  Italiœ,  t.  Y  ter,  pi.  de  la 
p.  36i,  et  dans  le  \**  volume  de  (^ouvrage, 
Délices  de  V Italie,  in-42. 

Grande  procession  du  doge  à  Venise  et 


leur  vert-pomme  semé  d'étoiles  d^or,  dans  détails  de  toute  cette  pompeuse  cérémonie, 
Bonnart,  Costames  da  moyen  âge,  t.  II,  en  14 feuilles  in-folio,  assemblées,  gravées 
pi.  Lxxvi.  Monument  du  xii*  siècle.  V.  le  par  Jost  Amon  ou  Amman.  V.  son  œuvre, 
texte  de  cette  planche.  Doge  tenant  Tétendard  de  Venise  (4)  et  à 

genoux  devant  le  lion  de  Saint-Harc.  Mé- 
aille  du  Pisan.  Trésor  de  numismati- 
la  célèbre  décoration  du  grand  autel  de  aue,  etc.,  volume  des  médailles  d'Italie, 
saint  Marc  dite  la  pal  d'or  (2),  la  plus  singu-  2'  partie ,  planche  xii,  n^  2 ,  xv«  siècle  en- 
tière comme  la  plus  curieuse  figure  de  ce  viron. 
fenre  pour  le  costume  ;  elle  est  reproduite  Doges  recevant  à  genoux  Tétendard  de  la 
e  la  grandeur  de  l'original ,  dans  1  ouvrage    république  des  mains  de  saint  Jean.  Blon- 


intitulé  ;  Le  Fàbriche  di  Fenezia,  etc.,  par 
les  membres  de  l'Académie  royale  des  beaux- 
arts  à  Venise,  1. 1,  pl.vii. 

Ce  costume,  qui  est  celui  du  doge  Orséolo 
Faliéro,  a  beaucoup  de  rapports  avec  ceux 


naies  de  Venise  publiées  par  Faciaudi.  An- 
tiquitates  christianœ,  in-4°,  p.  318.  On  y 
voit  les  noms  de  4  doges;  au  revers,  Jésos- 
Christ  debout  tenant  un  livre. 
Doge  épousant  la  mer  Adriatique.  Même 


des  empereurs  d'Orient,  publiés  dans  la  Bi'    ouvrage.  Grande  planche  du  volume  cl-des- 


hliotheca  seguieriana,  par  dom  Montfaucon, 
1  vol.  in-folio,  pi.  cxxxiv,  cxxxv  ,  cxxxvi , 
cxxxvii. 

Doges  en  costume  du  x\v  au  xiir  siècle. 
Un  des  deux  reçoit  du  pape  une  épée  pour 
combattre  les  ennemis  du  saint-siége  (3). 


sus  cité,  p.  266.  On  y  voit  le  bucentaure. 
V.  ce  mot. 
Voir  aussi  au  nom  de  Dandolo. 

DOLE.  —  Statistique  de  rarrondissement 
de  Dôle  par  M.  Marquiset ,   sous-préfet , 


Bonnart,  Costumas  da  moyen  âge,  1. 1,  plan-  2  vol.  in-o*",  avec  planches  assez  bien  exé- 

che  XIII.  L'autre,  t.  II,  pi.  lxxviii.  entées.  A  Paris,  cnez  Dumoulin,  libraire. 

Portrait  en  buste  au  Vatican,  par  le  Ti-  El  la  Grande  topographie  de  la  France  du 

tien.    Érasme  Pislolesi,   il  Faticano  des-  Cabinet  des  estampes,  à  Paris. 
critto ,  t.  VI ,  pi.  LXiv. 

Figure  du  doge  Vendramini  couchée  sur  D0MES(5). —  D'Agincourt,  dans  son  ^ir- 
son  tombeau  à  1  église  Saint-Jean  et  Saint-  toirede  l'art ,  seciion  Architecture ,  pi.  lvii, 
Paul.  Le  mausolée  qui  passe  pour  le  plus  donne  un  tableau  chronologique  de  ee 
beau  monument  funèbre  de  Venise  au  xvi*  genre  de  construction  depuis  son  origine 
siècle  est  publié  par  Cicognara  :  Storia  jusqu'à  la  fin  du  xvr  siècle.  Parmi  tous  ceux 
délia  scultara  in  ttalia,  t.  Il,  pi.  xlii  et  qui  furent  exécutés  dans  la  période  qni 
XLiii  ,et  beaucoup  mieux  dans  Monuments  nous  occupe,  nous  citerons  celui  do  tom- 
anciens  et  modernes  de  Jules  Gailhabaud  ,  beau  d'Alaric,  de  Sainie-SophicdeConstan- 
in-4*' ,  1841 ,  livraison  tlnople,  de  Saint-Marc  de  Venise,  de  Sainte- 
Ci)  Sar  les  doges  de  Venise,  Toir  tous  les  ouvrages  que  tableau  que  nous  trace  un  auteur  contemporain  do 
cités  par  Len^let  du  Fresnoy,  Méthode  pour  étudier  dernier  doge  de  Venise  se  faiMnt  apporUirmouraniai 
VhiUoire,  in-4*,  t.  III,  p.  375  à  382.  grand  autel  de  Saint-Marc,  el  là  ordonnant  de  cacher 
(t)  Voir  au  mot  Pal  d'or  l'historique  de  celte  mer-  sous  cet  autel  lelendard  de  la  république,  pour  qu'il 
veill'*use  décoration,  el  surtout  dans  h*  i^'  volume  de  ne  soit  pas  souillé  du  trist«*  speciacle  de  rassrrrl^e 


l'Art  au  moyen  àqe,  par  M.  du  Sommerard  qui  a  publié 
ce  monument  d'après  de  nouveaux  dessins  faits  sous 
ses  yeuf 

(S)  Celte  fleure  est  tirée  d'une  peinture  à  fresque, 
au  tribunal  de  la  ville  de  Balia,  et  a  rapporté  une  cé- 
lèbre expédition  contre  l'empereur  Barbe -Rousse- 
V.  le  détail  dece:ie  guerrf  el  ses  expediiions  dans 


ment  de  sou  pays;  et  après  unetouchaoteallocatiODanx 
souvenirs  d«^  gloire  el  de  puissance,  accueillis  par  les 
cris  et  les  pleurs  de  ceux  qui  renlourent.  le  doge  expire 
demandant  comme  la  récompense  de  ses  serrices 
d'être  enterré  près  de  la  bannière  de  Venise.  Y.  aussi 
Rio.  Pelniure  chrétienne,  p.  354. 
(5)  Sur  ce  genre  de  construction  assez  souvent  coB- 


touies   les   histoires  de  l'Eglise  et  dans  les  divers  fondue  avec  coupole,  voir  le  texte  de  d'Aj^inconrt. 

historiens  de  l'époque,  et  les  Dictionnaires  historiques,  le  Dictionnaire   des  beaux-arts  de  Millin  ;  Uaiissier, 

verbo   Barbe-Housse,  Éléments  d'archéologie,  in-i8,  p.  335,  374,  S9S,  491, 

(\)  Nous  ne  ponvonsrésistor  au  plaisir  de  signaler  ici  434,  503  et  au  mot  coupoles  les  indications  qni  se 

à  la  méditation  et  aux  études  des  artistes  le  magnifl*  irouYent  à  la  table  des  matiérei  de  ce  volume. 
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MArle-ank -Fleurs,    de   Saint -Pieri^   de  .dominicaîDsdek  ville  de  Trévise,i|yec  une 

Rome,  etc.  planche  gravée  de  ces  portraits. 

Ceux  du  Vatican  développés  dans  Tou-  Les  dominicains  travaillant  à  la  conver- 

irrage  d'Érasme  Pislolesi;4»  f^aticano  des^  sion  des  péclieurs  en  préchant  contre  les 

eritto.  Voir  les  planches  des  divers  volumes  fausses  doctrines  qui  'ravagent  TËglise  de 

de  Rome  moderne^  par  M.  Letarouilli,  ar-  Dieu.  Tableau  de  Simon  Memmi..V.  Èglisiv 

.chitecte,  2  Vol.  in-folio.                              '  militan.te  et  triomphante. 

.Ceut  de  Pise,  de  FlQrence^  sont  surtout  Église  des  -dominicains  de  Toulouse.  La 

célèbres.  V.  aux  noms  de  ces  deux  villçs.  nef  de  cette  église  offrait  une  particularité 

On  cite  encore  ceux  des  églises  de  Ber-  assez  remarquable  dans  la  disposition  inu- 

game ,  Brescia ,  de  Milan ,  de  Saterne.  V.  à  sitée.   Le  maître-autel,    sur  lequel   était 

tous  ces  noms.  placée  la  châsse  de  saint  Thomas  (peut-être 

M.  Isabelle,  architecte  français ,  a  publié  saint  Dominique),  était  disposé  entre  les 

Touvrage  intitulé  :  Edifices  circulairei  et  colonnes  du  rond-point,  de  telle  manière 

dômes  clfxssés par  ordre  chronologique,  etc.,  que  quatre  prêtres  pouvaient  y  célébrer  la 

i  vol.  in-folio,  texte  et  planches,  Paris,  messe  en  même  temps  (2).   La  représen- 

i843,  chez  Avenarins.  tation  de   cet  autel  et   de  Tégltse  ne  se 

Voir  aussi  à  Coupoles.  trouve  pas  dans  les  F'oyag es  pittoresques 

dan$  Vancienne  Finance,  par  Taylor  et  de 

DOMESTIQUES.  —  Les  diverses  classes  Cailleux,  nous  ignorons  pourquoi, 
de  domestiques  dont  on  se  servait  au  moyen  Magnifique  tombeau  et  autel  de  Saint- 
âge  se  trouvent  représentées  dans  les  plan-  Thomas  d'Aquin  autrefois  dans  Téglise  des 
ânes  des  miniatures  du  manuscrit  des  LC"  ûom\mcsAns,\AsLTopographie  de  la  France 
ges  palatinœ ,  publiées  par  les  Bollandlstes.  au  Cabinet  des  estampes  de  Paris.  V.  Uaule^ 
Voir  aux  mots  Leqeb  PALATiNiE ,  le  détail  Garonne,  pi.  vi. 
des  figures. 

Les  gravures  de  rentrée  de  Charles-Quint  DOMINICAL.  -^  Voile  dont  les  femmes 

à  Bologne 4  les  chars  de  triomphe  de  Maxi-  devaient  se  couvrir  la  tête  en   allant  à 

milien  d'Autriche  offrent  diverses  figures  Téglise  et  surtout  le  dimanche.  Willemin 

de  valets,  cuisiniers  et  autres  gens  de  suite  en  donne  un  exemple.  Monam.  inéd.,  t  I , 

et  de  bouche.  V.  aux  mots  Chars  de  triom-  pi    civ  et  la  p  64  du  texte  de  M.  Pottier 

PHB ,  En TRÉBS ,  Distributions.  au  sujet  de  cet  usage. 

Dans  tous  les  sujets  de  repas ,  banqnets , 
les  marches,  cavalcades^  les  tournois,  etc.  DOMINICALES  (  Lettres).  —V.  les  Calen^ 
y.  ces  divers  mots.  driers  ecclésiastiques  et  tous  les  détails  don- 
Domestique  sculpté  sous  le  tombeau  de  nés  dans  les  dictionnaires  ou  traités  de  di- 
aon  maître.  Voir  Chabot.  Cet  exemple  est  plomatique  que  nous  citons  à  ce  mot. 
d'autant  plus  remarquable  qu'il  est  peut- 
être  le  seul  qu'on  puisse  citer  (i).  '  DOMINICUM.  —  Nom  donnée  la  partie 

V.  eneore  aux  mots  Servantes,  Servi-  des  basiliques  qui  correspond  à  celui  de 

TEURS,  Valets.  Confessio.  V.  les  plans  donnés  d'après  Sar- 

nelh,  Voigt,  Béveregius ,  Spanheim.  Ân^ 

DOMINICAINS.  —  Costume  de  cet  ordre  ;  nales  de  philosophie  chrétienne  >  t.  XIX  , 

d'Agincourt,  Histoire  de  Vart  ( Peinture),  p.  349,  et  à  Basiliques. 
pi.  cKxxtti.  n^  2,  donne  la  représentation 

de  divers  moines  de  cet  ordre  travaillant  DOMINIQUE  (  Saint  ).  — Très-belle  figure 

dans  leurs  cellules,  xiv  siècle;  Bonanni ,  en  pied  de  ce  saint,  par  Flesole.  Voir  son 

Ordres  religteude,  in-4%  1. 1,  n"»  46;  Bon-  œuvre. 

nartf  dans  le  2*  volume  des  Costumes  da  Autre  à  genoux  au  milieu  de  plusieurs 

moyen  âge,  pi.  lxvi,  a  publié  un  beau  cos-  saints  et  apôtres,  en  haut  un  couronnement 

tume  de  cet  ordre.  de  la  sainte  Vierge.  Tableau  du  Pinturri- 

V.  aussi  VHistoire  des  ordres  religieux  de  ehio  gravé  par  6.  B.  Wenxel  V.  l'œuvre  du 

Bar,  d'Héliotf  de  Fialelti,  etc.  peintre  et  du  graveur. 

Le  père  Ffédéric,  Memorie  tre^igiane.  Suite  de  sujets  de  la  vie  de  saint  Domî- 
t.  I,  p.  20,  donne  la  description  détaillée  nique  au  bas  du  grand  tableau  du  cou- 
de tous  les  portraits  des  hommes  illustres  ronnement  de  la  sainte  Vierge  par  Ange- 
qni  décorent  le  chapitre  du  couvent  des  lieo  Fiesole,  publié  par  Schiegei  avec  un 

(0  IVotii  «'ignorons  pas  que  cette  Intéressante  parti-  (t)  Pisaniol  de  la  Force;  Deseription  de  la  Franceg 

eaUrité  es(  contestée.  V^  Gnâio  t.  t.  Vl,  p.  27S. 
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' .  te](te  allemand  et  français  f  grand  in-folio.  *  la  sainte  Vierge  et  les  donateurs  à  geaoax 
Le  tableku  appartient  au  Musée  du. Louvre,  accompagnés  de  leurs  patrons  saint  Antoine, 
à  Paris,  galerie  des  dessins  de  Fécole  flo-  saint  Mcqdes,  saint  Philippe.  Peioturedu 
renline.  Les  gravures  de  ce  beau  ^bleau*  xiv  siècle,  16.,  n|«  clxu. 
sont  au  Cabinet  des  estampes  à  Paris,  avec  Un  donat  ur  a  genoux  devant  saint  Sé- 
un  texte  franç^ais.  bastien.  Peinli^rc  de  la  mêipe  époque  envi- 
Statue  de  saint  Dominique ,  appartenant  Von.  Mém&ouvrage,  pi.  clxii,  n""  T. 
à  une  châsse  de  Téglise  de  Milan,  xv*  siècle.  Très-beau  sceau  publié  dans  l*Duvrage 
D^Aglncourt,  Sculpture,  pi.  xxxiv,  dans  la  de  Vrée  (2^ ,  représentant  un  seigneur  à  ge- 
Hichê  à  gauchp  du  couronnement.  noux  ,  offrant  à  un  moine  une  pancarte 

Saint  Dominique  disputant  avec  ses  dis-  avec  le  cachet  servant  à  scefler  Pacte  renfer- 

ciples  contre  les  hérétiques.-  Fresque  du  mant  sans  doute  quelque  donation-  pieuse, 

XIV*   siècle  à  Péglise  Santa-Maria-di-No-  1  vol.  in-folio ,  pi.  lxxiii  ,  Généalogie  de  U 

vella,  à  Florence.  D'Agincourt,  Peinture,  maison  des  comtes  de. Flandre, 

pi.  cxxii.  Voir  aussi  au  nom  de  Henri ,  dit  le  Magni- 

Saint  Dominique  entouré  des  figures  al-  ûque,  un  autre  sceau  de  ce  genre, 

légoriques  des  sciences  divines  et  humai-  Aulre  étendu  mort  et  demi-nu,  devant 

nés    Belle  composition  de  Taddeo  Gaddi,  la  sainte  Vicr^çe,  à  qui  sa  veuve,  la  dame 

p).  xiH  de  Pouvrage  intitulée  Storia  délia  de  Plasne,  oQ'rc  pour  elle  et  son  mari  un 

piltura  ilaliana,  par  Gio.  Rosini,  in-folio,  tableau  de  Pannonciation.  Sujet  exécuté  en 

Plse,  i859, 1. 1,  pi.  XIII.  vitrail  à  Péglise  Saint -Patrice  de  Rouen 

—  Sa  vision  des  Trois  Vertus  :  pauvreté ,  (ioiO).  V.  Phistorique  du  vitrail  dans  le 

chasteté  et  humilité.  Môme  ouvrage ,  plan-  Traité  de  la  peinture  sur  verre,  de  Langlois 

che  x\v.  du  Pont-de-PArche ,  i  vol.  in-8' ,  p.  64. 

Ce  tableau  qui  est  très-gracieux  de  com-  M.  du  Sommerard  a  publié  plusieurs  ta- 

position  ne  porte  pas  de  nom  de  peintre.  bleaux  et  miniatures  où  Pon  voit  des  figures 

Magnifique  tombeau  du  saint  à  Bologne ,  de  donateurs  et  donatrices  avec  leurs  pa- 

dans  Péglise  de  Saint-Dominique.  Il  est  en  trons  et  patronnes.  Album,  pi.  xi,  xv,  xxix, 

marbre  orné  de  bas-reliefs  et  de  figures  en  xxxiii,  xxxiv  de  la  9'  série.  Atlas,  pi.  vi  et 

or  et  argent.  Il  est  cité  par  Morézi  et  gravé  ix  du  chapitre  VI. 

dans  la  grande  Topographie  de  V Italie ,  vo-  On  trouve  un  beau  tableau  de  c^  genre 

lume  de  Bologne.  V.  aussi  la  collection  dans  le  1"  volume  de  P^ûtoire  généatogi' 

des  saints  du  Cabinet  des  estampes  à  Paris,  que  d* Auvergne,  par  Baluze,  planche  de  U 

Tol.  B.  ■  page  351.  On  y  voit  Jean  de  la  Tour  d'Au- 

Toutes  les  figures  de  saint  Dominique  vergne  et  sa  lemme  Jeanne  de  Boulogne  à 

réunies  dans  sa  collection  des  saints  au  Ca-  genoux,  ayant  chacun  leur  patron,  saint 

binet  des  estampes  de  Paris.  Jean  Pévangélisle  et  saint   Jean-Baptiste, 

près  d'eux;  au  milieu  est  une  belle  saluta- 

DONATRURS  (i).  —  Saint  Louis  à  ge-  tion  angélique. 

noux  offrant  sans  doute  à  la  sainte  Vierge,  Autres  dans  diverses  églises  de  Troyes  et 

ou  à  quelque  saint  qu'on  ne  voit  pas,  une  .des  environs,  xv  et  xvr  siècle.  Arnaud, 

espèce  de  reliquaire.  Vitrail  de  Péglise  ca-  Foyages  dans  le  département  de  VAube, 

thédralc  de  Chartres.  Willemin,  Monum.  in-i"*,  planche  des  pages  89,228,231. 

inéd, ,  pi.  xcvi  du  t.  I,  et  toutes  les  des-  Le  tableau  dit  du  donataire,  par  Raphaël, 

criptions  de  cette  église.  V.  ses  œuvres  ou  celles  de  ses  graveurs  or- 

Bas-relief  d'un  dessus  de  porte  de  Pan-  dinaires.  V.  aussi  à  Offrandes. 
cien  couvent  des  chartreux  de  Paris.  Mil- 
lin  ,  Antiquités  nationales.  V.  au  mot  Char-  DONATIONS  de  personnes,  de  monastères, 
TREux  le  détail  de  celte   sculpture  très-  églises,  etc. —  Suite  de  miniatures,  tirées 
remarquable.  de  chartes,  diplômes  et  autres  actes  publics 

Une  religieuse  à  genoux  aux  pieds  de  la  de  donations,  représentant  des   princes, 

sainte  Vierge  avec  deux  saints.  La  donation  rois ,  seigneurs  et  autres  grands  personnages 

est  écrite  au  bas  du  tableau  qui  est  du  xiv*  accordant  des  privilèges,  des  terres,  ces 

siècle.  D'Agincourt,  Peinture,  pi.  clxi.  diplômes  de  fondations;  plusieurs  provien- 

Tableau  en  forme  de  triptyque.  On  y  voit  nent  des  archives  du  cbAteau  Saint-Ange 

(0  On  nomme  ainsi  ceoxqui  donnaient  à  une  éf^lise,  (2)  Il  existe  deux  éditions  de  l*OQvrage  de  Yrée  sur 
k  une  maison  religieuse,  un  nôpital,  loui  ou  partie  de  les  Sceaux  des  comités  de  Flandre,  Tune  laiine,  {'an- 
leurs  biens  par  cliariié  ou  en  expii^tion  de  leurs  fautes  (re  française;  Tune  intitulée:  Si(jUUjcomitum  Fitmdriœ 
et  pour  obtenir  les  prières  de  l'Église  en  faveur  de  et  inscripiiones  diptomaium/eic,  l'aoUe  ioittulée  : 
leurs  aumônes.  maison  de  Flandre,  etc.,  in-folio. 
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ivers  le  xu*  et  xiii*  siècle).  DUgincourt,  DONNEMARIE.  —  Église  et  cloître  de  ce 

Peinture,  pi.  lxix  ,  n'*  47,  5i ,  51 ,  56 ,  57,  nom  ( Brie  ). 

59,  60,  61,  73,  83,  85,  86,  88,  90.  Des  dessins  de  ces  monuments»  déposés 

Donations  inscrites  (1)  en  marge  d*un  à  la  bibliothèque  du  ministère  de  Finslruc- 

beau  manuscrit  du  vi*  siècle.  D^Âgincourt,  tion  publique,  sont  cités  dans  le  ^  vol.  du 

Peinture ,  p.  35.  Bulletin  du  comité  des  arts  et  monuments , 

Donation  inscrite  sur  une  pierre,  tiii*  sic-  p.  494.  L^autcur  de  ce  Dictionnaire  possède 

cle ,  Histoire  de  Vahbaye  de  Saint-  Germain^  des  vues  intérieures  du  cloître  dans  sa  Col-- 

des-Prés,  in-folio;  reproduite  par  d^Agin-  lection  topographique  de  la  France,  classée 


court.  Sculpture,  pi.  xxvii,  n**  17. 

—  D^une  abbaye  à  un  évêque  ou  arcbe- 
Téque  de  Reims  au  ix"  siècle.  D\4gincourt, 
Sculpture,  pi.  xxvii,  n*"  22. 


par  ordre  alphabétique  (4). 

DONNEUR  (Le)  d'eau  bénite.  —  Sculpture 
des  stalles  d^Amiens,  publiée  par  MM.  Jour- 


Miniaiure  du  xiir  au  xiv«  siècle,  publiée  dain  et  Du  val ,  prêtres,  i  vol.  in-S"*  ;  Amiens, 

dans  V Angleterre  ancienne  de  Strutt,  édi-  i843,  pi.  xxxiii. 
tion  française,  i  vol.  in-4'*,  pi.  xv,  n**  i. 

Donation  de  la  ville  de  Rome,  faite  à  DONS  (Les  sept  dons  du  Saint-Esprit),  re- 

TEglise  dans  la  personne  du  pape,  par  Con-  présentés  d'une  manière  allégorique  sur  un 

stantin;  grande  fresque  d'une  des  chambres  ancien  vitrail  de  Téglise  de*  Tabbaye  de 

du  Vatican,  peinture  de  Jean  Fr.  Penni,  Saint-Denis.  On  y  voit  Jésus-Christ  entouré 

d'après  un  dessin  de  Raphaël.  V.  son  œuvre  de  sept  disques  représentant  chacun  un  don 

ou  celles  de  Penni.  de  TEspril-Saint.  Cette  peinture,  qui  date 

Cette  grande  composition  est  gravée  dans  du  temps  de  Suger  (  vers  le  xii*  siècle),  est 
]e  Musée  publié  par  Audot  et  Réveil,  t.  V,  publiée  pour  la  première  fois  dans  Iq  Des^ 
pL  cccxxxvii  (2),  et  en  grand  dans  le  7*  vol.  cription  des  vitraux  de  l'église  Saint^Etienne 
de  la  Description  du  Fatican  en  italien ,  par  de  Bourges;  par  MM.  Arthur  Martin  etCahier, 
Éras.  Pistolesi,  in-folio,  pi.  lvh.  prêtres,  i  vol.  in-folio,  4'*  livraison,  plan- 
Donations  de  personnes.  Y.  Chartreux  che  d'étude  n"*  6,  fig.  D. 
DE  Paris.  Le  même  sujet ,  sauf  quelques  différences 

Voir  aussi  Donateurs,  Oblats,  Offrandes,  légères  dans  les  détails,  représenté  dans 

une  des  belles  miniatures  du  psautier  de 

DONJONS.  —  Mémoire  de  MM.  Aib.  Le-  saint  Louis  (manuscr  de  la  Bibl.  de  TArse^ 
noir  et  Vaudoyer,  sur  Parchilecture  mili-  nal  de  Paris),  publiée  dans  le  même  ou- 
taire,  avec  de  nombreux  spécimens;  publié  vrage  que  ci-dessus  de  MM.  Arthur  Martin 
dans  le  9"  vol.  du  Magasin  pitior.,  p.  66  et  et  Cahier,  planche  d'étude  n"*  9.  Cette  mi- 
dans  les  Instructions  du  comité  des  arts  et  niaturc  est  également  reproduite  dans  VM- 
monuments  {Architecture  militaire),  avec  bam  de  M.  du  Sommerard,  10  série,  plan- 
de  nombreux  spécimens,  in-4',  1840.  che  xviii ,  mais  complètement  défigurée. 

Cours   d'antiquités   monumentales,   par  M.  Didron,  dans  son  Iconographie  chré- 

M.  de  Caumont,  5"  partie  (^rcAi7ecf«rc  mi-  tienne,  in-4%  donne  diverses  représenta- 

litaire),  atlas,  pi.  lxviii,  lxix,  lxx,  lxxi,  tions  peintes  ou  sculptées  de  ce  genre  de 


symbolisme.  V.  p.  404,  475. 
DORADE.  ~  V.  Daurade. 
DORIA  ou  D'ORIA  (5).—  La  figure  du 


Lxxii,  Lxxiii,  Lxxiv.  Il  cite  aussi  le  donjon 
de  Loudun  aux  p.  124  et  171  du  Bulletin 
de  la  séance  de  la  société  de  conservation 
des  monum.,  année  1840. 

Carter  donne  un  tableau  comparatif  des 
donjons  et  forteresses  d'Angleterre   dans    prince  de  ce  nom  se  trouve  sur  les  monnaies 
Ihe  Ancient  archit,  of  England,  2  vol.  in-    de  Gênes;  il  y  est  représenté  tenant  un  tri- 
folio,  1. 1,  pi.  XLvr,  xLvii,  XLViii,  XLix.  dcut.  Cette  monnaie,  qui  est  du  xv*  siècle, 

Ceux  du  l^uvre,  du  château  de  Vincen-  est  publiée  dans  le  Sylloge  numismat.  de 
nés,  sont  célèbres.  V.  aux  mots  Louvre  et  J^ucKius,  p.  139,  et  par  Kœhler,  Munze  ôc- 
Tincennes  pour  les  deuils  (3).  lustigung,  t.  III,  p.  2i9. 


(0  Voir  à  ce  âujrt  dans  le  Glossaire  da  Du  Cange 
aa  mot  Prœcepta,  Prœceptum  impériales ,  où  l'on 
troave  le  texte  d'uoe  de  ces  notes  rédigée  au  nom  de 
la  sainte  Trinité. 

(2)  Cette  publication  qui  forme  16  volumes,  dont  le 
dernier  renferme  plusieurs  tahles  de  matières,  est 
intitulée  :  Musée  de  peinture,  de  sculviurti,  etc.,  ou 
Hecuelt  de  tableaux,  êiaïues  des  collections  publi- 
ques et  particulières  de  l'Bttrope^  l'aris,  i9'29. 


(3)  Sur  la  construction  et  disposition  des  donjons, 
voir  aussi  oc  qu'en  dit  Jiaiissier,  Éléments  d'archéo- 
logie nationale,  in- 18,  |i.  StZl  el  suiv. 

(4)  L'nuti'ur  de  ce  Dictionnaire  possède  une  élude 
peinte  de  ce  clotirc  par  Renoux,  qui  est  inédite. 

(5)  Sur  la  manière  variée  d'écrire  ce  nom.  voir  Mil- 
lin.  Voyages  dans  le  Piémont,  t.  if,  p.  i97  et  la  nule; 
Valéry,  Voyages  d'Italie,  t.  Yi  p.  55,  donne  des  dé- 
tails curieux. 
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Le  palais  des  princes  de  cette  famille,  ou-  que  ne  le  sont  ordinairement  les  miû- 

Tràge  du  xyv  siècle,  a  été  publié  par  Gidelû  tures  du  ménolog*  en  question, 

et  Guidi  sur  Gênes ,  et  par  Ratti  dans  sa  Ferdinand  Ughelli  reproduit  cette  rainîtr 

Guida,  1. 1 ,  p.  267.  ture  dans  son  lialia  sacra ^  t.  ¥(.  Il  est  im- 

Voir  la  grande  Topographie  du  Piémont  portant  de  comparer  les  planches  des  divm 

au  Cabinet  des  estampes  à  Paris.  ouvrages. 

Pierre  gravée  en  relief ,  d«  deai  ponces 

DORBIÂNS  (  ]es  sept  ) .  —  Cette  légende  ce-  carrés  environ ,  et  publiée  par  François  Yet- 

lèbre  dans  TËglise  grecque  est  Tobj^t  de  tori,    i  vol.   in-4'*,  intitulé:    SoMctonm 

plusieurs  monuments   curieux»  dont  les  dormientium  ex  typis  maiœi  Fietori^  le- 

plus  remarquables  sont:  genda  expressa.  En  tête   du  volume  est 

Une  l>elle  médaille  de  rancien  Cabinet  de  une  gravure  de  cette  pierre  qui  parait  étn 

Tabbave  de  Sainte-Geneviève  de  Paris  ;  on  y  du  xiii'  siècle. 

voit  les  sept  Dormans  (i),  rangés  auipur  de  Fragment  d'un  tombeau  de  quatre  pei^ 
Parchange  saint  Michel.  Au  revers  est  une  sonnages  de  cette  légende  à  Péglise  Saint- 
figure  de  la  sainte  Vierge  d^un  style  qui  an-  Victor  de  Marseille.  On  y  voit  plusieurs 
nonce  Part  byzantin.  Veecription  du  (Minet  figures  debout  placées  près  d^une  prison  on 
deSainte-Geneviéve,  par  le  père  Damolmeif  de  murailles  fortifiées.  Histoire  de  ATor- 
in-folio,  pi.  1,  nM,  et  sa  description  p.  1.  seille  par  de  Ruffi,  in-4° ,  â  vol.  en  i.  Voir 

Celte  légende  se  trouve  représentée  dans  la  planche,  p.  i27. 

1e  9*  des  i5  bas-reliefs  sculptés  autour  de 

a  chapelle  d'Edouard  le  Confesseur,  au  pa-  DOROTHÉE  (Saint).  —  Évéqne  de  Tyr, 

lais  de  Westminster,  et  gravée  dans  Pou-  et  martyr.  Miniature  d'un  ménologe  grec 

vrage  anglais  intitulé  :  Spécimen   ancient  du  ix«  siècle.  Manuscrit  du  Vatican.  D'Agin- 

sculpture  and painting,  â  vol.  in-folio,  pu-  court,  Histoire  de  l'art  {Peinture),  plan- 

bliés  à  Londres  en  i857,  par  John  Carter,  che  xxxi,  n"*  19. 

pi.  Li  à  Lv  du  1"  volume,  attendu  oue  Ton  Autre  du  même  nom  et  martyr,  plan- 
donne  3  bas-reliefs  par  planche.  V.  la  liu%  che  xxxii ,  n*"  â. 

n°  3.  Sur  la  dernière  Ton  voit  Pintérieur  de  Voir  en  outre  les  diverses  figures  des 

cette  chapelle  avec  la  disposition  des  bas-rel.  saints  de  ce  nom  dans  la  Grande  collection 

Ces  bas-reliefs  sont  encore  publiés,  mais  des  saints  du  Cabinet  des  estampes  de  I^iris 

réduits,  dans  V Angleterre  pittoresque  (2),  en  plusieurs  volumes  in-4^olio  et  les  sup- 

1. 1,  p.  121  a  129.  L^explication  de  chaque  pléments. 
bas-relief  se  trouve  au  bas  des  divers  sujets. 

V.  le  n«  9.  DORSALE  (3).  —  Pièce  d^étofTe  riche  et 

Les  Rollandistes  ont  encore  publié  dans  de  couleurs  variées,  dont  on  trouve  qnel- 

ieurs  Acia  sanctorum,  mois  de  mai,  1. 1,  ques  exemples,  sur  divers  vêtements  ecclé- 

{laçes  37  et  39,  n**  22,  deux  miniatures  re-  siastiques  au  moyen  flge,  mais  dont  nom 

atives  à  cetle  légende,  sous  la  date  du  22  ignorons  le  motif. 

octobre  de  Tannée  372.  On  voit  un  ornement  de  cette  espèce  sur 

Une  autre  peinture  tirée  du  ménologe  de  le  dos  d'un  diacre  ou  prêtre,  laisant  à  des 

Pempereur  Basile  jeune ,  mois  de    mai ,  pèlerins  la  distribution  de  Phuile  miracu- 

1. 1,  p.  137,  donne  aussi  cette  légende.  I^s  leuse  qui  sort  du  corps  de  saint  Nicolas, 

figures  sont  généralement  mieux  dessinées  évêque  de  Myre.  Peinture  (4)  de  Jean  de  Fie- 

(1)  Les  noms  de  ces  sept  personnages  d'après  les  mtxna  de  Georgi,  1. 1,  p.  223  ;  Darandos,  Kaxioaoledl- 
légendaires  sont  :  Maximilianns ,  ZemMcus,  Mar-  vinorum  officiorum,  Uh.  I,  cap.  III,  n*  2S,  dit  :  Oor- 
tianuM,  Dionysiua,  Joannes,  Consianiinux  et  Antani-  salia  sunt  panni  in  choro  pmdentia  a  dorso  eierteo^ 
nus.  Quant  à  rbisloriqu.e,  il  faut  voir,  soit  la  l,éqende  rum....  Cortina  quœ  pendet  ud  dorsttm.,-.  d'après  nue 
dorée,  soit  dans  les  Acia  sanctorum  des  Bollandisles,  épilaphe  d'Adalbfron,  evéque  de  Laoo  (  haute  Pic«r- 
mois  de  mai  ;  le  iienologiinn  Grœcorum,  1. 1,  p.  137;  die  j,  citée  par  Durandus.  D'antres  litui^isies  disent  : 
et  la  Notice  de  M.  le  comte  de  TEscalopier  sur  un  'Dorsale,  idest  pallintn,  quod  parietlbas  appendiutr* 
manuscrit  intitulé  :  Annales  numdi  ad  awnum  1264,  sicdicium,  quia  ad  dorsum  âppensian  sit,  cequiot 
appartenant  A  la  bibliothèque  de  l'Arsfnal.  peut  avoir  de  rapport  avec  l'ornement  que  nous  signa- 

(2)  Cet  ouvrat;e  a  paru  pour  la  première  fois  à  Paris  Ions.  Une  chronique  de  léglise  de  Mencinencis  ..Mes- 
en  1835  sous  les  noms  de  MM.  MmtEuctet  Pélanne,  et  de\  dit  que  l'évèque  d'Auxerre  donna  k  cette  éf^tisa 
sous  le  titre  ci-dessus  indiqué.  H  vient  d'être  republiè  duo  dorsalia  continemia  passiones  sunctorum  Ptiri, 
sous  le  nom  du  b.iron  Roujoux  en  3  vol.  in-B",  sous  ce  Gorgoni  et  Doroihei,  Du  Gange,  vcrbo  Dorsale. 
nouveau  l'ure  -.  Histoire  d'Awileierre, clc.;V  ris,  1844,  (4)  Celte  peinture  qui  est  au  Muséede  Thâtel  de 
chez  lugret,  libraire-éditeur.  Sauf  la  pagination  les  Clun^  fait  partie  d'une  suite  de  2 1  tableaux  relatifs 
planches  de  la  i^*  édition  sont  les  mêmes,  on  en  a  A  la  vie  de  saint  Nicolas,  peints  par  le  même  Ficsoie, 
ajouté  quelques  autres.  Cette  nouvelle  édition  est  etc.,  que  M.  du  Sommerard  a  retrouvée  dans  une dea 

Sénéralement  mieux  exécutée,  du  moins  sous  le  point  salles  de  l'Académie  de  peinture  A  Rome;  d'autres  di- 

ie  vue  des  planches.  sent  que  ces  tableaqi  sont  daos  «aç  des  salles  i% 

(3)  Il  est  (|uesttoR  du  Dorsale  dans  la  liturgici  rg^  Taticao. 
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sole  publiée  par  II.  du  Sommerard,  Jtloê 
des  arti au  moyen  âge,  pi.  i  du  chap.  YI. 
Le  dorsale  est  quel(|uefois  une  tenture 

Ï»lus  ou  moins  riche  qui  se  plaçait  derrière 
e  siège  d^honneur  d^un  prélat.' On  voit  un 
dorêote  ou  tenture  de  ce  genre  dans  un  ta- 
bleau ou  fresque  du  Masaccio ,  représentant 
saint  Pierre  préchant  devant  le  peuple. 
D'Agincourt,  Histoire  de  l'art  {Peintare) , 

pi.   CXLIX. 

Yoir  aussi  au  mot  Sièges  ,  Trônes. 

DORTOIRS  DES  MONASTÈRES  (1).  —  L'on 
trouve  beaucoup  de  vues  extérieures  de  ce 
genre  de  bâtiments  claustraux  dans  les  plan* 
ches  du  Aîonasticum  anglicanam  et  galli^ 
canum,  et  dans  toutes  les  descriptions 
d'abbajes  publiées  avec  planches.  Quant  à 
des  vues  d'intérieurs  de  ce  genre  de  sal- 
les, nous  n^en  connaissons,  pour  ainsi  dire, 
pas.  Millin ,  dans  ses  Antiquités  nationales, 
t.  I,art.  Y,  donne,  pi.  vu,  n°  12,  la  vue 
intérieure  d'une  salie  où  dorment  à  terre 
plusieurs  religieui.  Y.  Feuillants. 

Une  des  planches  de  la  discription  de 
Péglise  Santa-Maria-Nuova  de  Paierme, 
in-4'*,  représente  le  plan  géomélral  du  dor- 
toir de  cette  maison.  Y.  Palerue. 

Une  miniature  d'un  manuscrit  du  xiv* 
siècle  que  nous  signalons  avec  détails  au 
mot  Bulles,  donne  la  vue  intérieure  d'un 
dortoir  de  couvent,  mais  d'une  manière 
très-vague.  Yoyez  page  183. 

DOS  ou  DOSSIERS.  —  De  trônes ,  de  siè- 
ges pontificaux,  de  stalles,  de  bancs,  etc. 
Voir  tous  ceux  qui  se  trouvent  naturelle- 
ment désignés  à  chacun  de  ces  mois. 

Dossiers  des  stalles  de  la  cathédrale 
d'Amiens  publiés  par  MM.  Jourdain  et  Du- 
rai, prêtres,  1  vol.  in-8%  Amiens,  i845, 
pi.  V. 

Nous  indiquerons  encore  ceux  publiés 
par  Willemin,  dans  les  Monuments  inédits, 
planches  iv,  v,  vu,  ix,  xii,  xxxi,  xl, 
lxxiv,  lxxvii,  cv  pour  les  xi*et  xiii*  siè- 
cles; les  pi.  Gxviii,  cxLiv  pour  les  xiv  et 
XV*  siècles;  celles  cxcviii,  ce,  cci,  ccii, 
cciv,  ccvi,  ccvii,  ccix,  ccxi,  CCXIII, 
ccxxxvi ,  ccxLiii ,  ccxLvi ,  ccLXxvi  pour  le 
XVI*  siècle. 

Dana  V Album  du  Sommerard,  1^*  série, 

(0  M.  Émoric  David  dans  son  Discours  sur  la  pein- 
ture moderne,  nous  apprend  qae  plusieurs  dortoirs 
éUieoi  décorés  de  peintures,  et  il  cite  comim^  exem- 
ple, p.  134,  ceux  oe  trois  abbajies  de  bénédictins  de 
Fontenelle,  et  donne  le  nom  du  peintre  qui  a  exécuté 
les  travaux  .Madalulphe.  clianoine  de  Cambray.  Voir 
aussi  ce  qu'il  dil  des  dortoirs  du  couvent  de  Sainte- 
Agnès,  p.  145,  note  2,  même  ouvrage.  L.  Baiissier  dit 
ijQclqae»  moU  sur  les  dortoirs  des  anciennes  abbayesj 


pL  XVII,  zxvHi ,  XXXIII ;  2«  série,  pi.  xxvi, 
Atlas,  pi.  IV,  V ,  vi,  X  du  chap.  AM. 
Voir  aussi  aux  mots  Buffets  et  Dressoirs. 

DOUANEj  -  Bâtiments  de  la  douane  de 
Mayence,  construction  en  style  gothique* 
Voir  Mayence. 

—  De  Venise.  Voir  à  ce  mot. 

—  De  la  ville  de  Sa vone.  Bâcler  .d^Albe, 
Voyages  en  Italie,  Piémont,  etc.,  in-4% 
Paris,  1824,  pl.xcii. 

DOUAY.  —  Cathédrale  de  cette  ville  (Sj, 
châteaux,  fontaines. 

Hôiel  de  ville  et  autres  monuments.  Voir 
la  grande  Topographie  de  France  au  Cabi- 
net des  estampes ,  a  Paris. 

Monnaies  oe  Douay.  Voir  Bodteroce  ,  Le 
Blanc,  Revue  numismatique  de  Blois,  t.  1, 
p.  436,t.  II,p.  2ii. 

DOUBLET  ou  HOQUETON.  —  Partie  du 
vêtement  d'un  soldat  et  qui  lui  sert  à  pro- 
téger la  poitrine.  \^'illemin,  Monuments 
inédits,  pi.  clxxiii  diê  t.  II  .  et  ce  qu'en 
dil  M.  Potticr,  p.  15  du  texte  de  ce  volume. 

Voir  en  outre  tous  les  ouvrages  et  plan- 
ches que  nous  indiquons  au  mot  Ar- 
mures. 

DOULEURS  DE  MARIE  (Les  sept).  —Mi- 
niatures d'un  manuscrit  au  xy  siècle,  à  la 
Bibliothèque  royale  de  Paris  (3). 

Le  baron  de  'Heinecken ,  p.  477  de  son 
ouvrage  ,  Idée  complète  d'une  collection 
d'estampes,  cite  plusieurs  gravures  en  bois 
d'un  exemplaire  du  Spéculum  sahationis, 
chap.  XLlV ,  qui  représente  les  sept  dou- 
leurs ou  tristesses  de  la  Vierge.  V.  le  mot 
Spéculum  ,  et  p.  452  à  47S  tous  les  détails 
qu'il  donne  sur  les  divers  exemplaires  de 
ce  livre  curieux. 

Très-belle  gravure  en  bois  d'un  artiste  du 
15*  au  16*  siècle  reproduite  en  fac-similé 
par  Dibdin  ,  Bibliographical  Decameron , 
1. 1 ,  p.  53. 

Voir  aussi  à  Mère  de  douleur. 

DOYEN.  —  Une  magnifique  pierre  tom- 
bale du  xiv«  siècle,  provenant  de  l'église 
Saint-Urbin  deTroyes ,  représente  un  doyen 
du  chapitre  de  cette  église;  publiée  dans  les 

il  cite  celui  de  l'abbaye  de  Fontenelle,  construit  au 
Tiii*'  siècle,  p.  536  de  ses  Éléments  d'archéqlogie  na- 
fioNa/e^  Paris.  1843,  chez  LHeux,  éditeur. 

2)  Pour  l'hisiorique,  Toir  Pipaniol,  Deseriplion  de 
la  France,  l.  XII,  p.  33i  ;  Lenglet  du  Fresnoy,  Mé- 
ihode  pour  éti.dUr  Vhixtoire,  in-4%  t.  IV,  p.  i95  ;  Ca- 
lalvgue  de  la  librairie  départ,  de  Dumoulin,  n*  3,  p.  9. 

(3  Ciié  par  M.  Paulin  Paris  dans  sa  Description  des 
mamscriit  de  lu  BibliQthique  royale,  1. 111,  p.  359, 


MA                    -  400  -  »RA 

Voyageê  archéologiques  dans  le  déparie-  Sculpture  d^une  cuve  chrétienne  du  m*  on 

ment  de  VAnbe,  par  M.  Arnaud,  in-4'',  '  xiii*  siècle,  représentant  un  exorcisme.  Pa- 

Troyes,  1841.  Voir  la  planche  des  monu-  ciaudi,  de  Balneis  sacris  christianorum , 

ments  de  cette  ville.  Les  planches  n^étant  ln-4',  pi.  m  et  p.  155  du  texte, 

pas  numérotées,  nous  ne  pouvons  mieux  — Combattant  dans  le  ciet  contre  les  an- 

indiquer.  Cette  belle  planche  est  dessinée  ges  de  Dieu.  Fresque  de  Péglise  San  Angelo 

et  lilhographiée  par  M.  Fichot  donl  le  ta-  d^Arezzo  par  Spinello  Arelino  ,  publiée  par 

lent  a  si  bien  su  rendre  tous  les  détails  de  Lasini  père  et  fils,  1  vol.  in-folio,  Florence, 

sculptures,  d'inscriptions,  de  figures,  etc.;  chez  N.  Pagny,  Recueil  des  peintures  des 

au  bas  du  vêtement  est  une  belle  Parura.  anciens  maîtres, 

V.  à  ce  mot.  Dragon  sur  une  colonne,  figurant  le  ser- 
pent d'airain  élevé  par  Moïse.  La  colonne 

DRAGEOIRS.  —  D'une  forme  élégante  et  est  ici  au  lieu    de   la  croix.    Vitrail  de 

surmontés  d'un  pélican.  Ouvrage  du  xv*  Bourges.  Description  des  vitraux  de  cette 

siècle,  forme  godronnéc.  Willemin  ,  il/o-  église   par  MM.  Cahier  et  Martin,  prêtres, 

numents  français,  t.  H  ,  pi.  ccxvi.  1  vol.  in-folio, pi.  i  et  p.  77  du  texte. 

Autre  du  xvr  siècle.  Album  des  arts  au  Dragon  empoisonné  par  Daniel  à  Baby- 
moyen  âge  de  M.  du  Sommcrard ,  pi.  xxv  lone.  Voir  les  planches  des  anciennes  Bi- 
de la  10'  série,  n"  1 ,  et  dans  VAtlas ,  plan-  blés ,  dont  on  trouve  d'assez  bonnes  repro- 
che II  du  chap.  Xllf.  ductionsdans  la  Bible  dite  de  Royaumont, 

in-4'',  et  celles  publiées  avec  planches  en 

DR.4G0N(1). — V.  les  mots  Amand  (Saint),  bois  par  les  imprimeurs  du   15*  ou   iG» 

Apocalypse,  Gargouille,  Saint  Georges,  siècle. 

Saint  Miouel(2),  Sainte  Vierge,  Sainte  Mar-  Sur  des  médailles  de  Valentinien  jeune, 

the,SainteMarguerAe,Saint  Marcel,  Saint  de  Sévère,  d'Héraclius,  on  voit  le  dragon 

Samson  de  Ddie,  Saint  Silyestre,  évêque  sous  les  pieds  de  ces  empereurs.  Recchem- 

ou  pape.  Saint  Romain,  etc.  berg,  Z^jtic.  rei  numerarice,  t.  Il,  pi.  ii. 

Nous  indiquerons    aussi   le  monument  page  454  (5). 
exécuté  en  1300  au  chef-lieu  de  l'ordre  de 

Saint-Jcan-de-Jérusalem ,   et  publié   dans  Dragon  héraldique  avalant  un  enfant  (6). 

V Histoire  des  grands  maîtres,  par  M.  de  Sur  les  monnaies  de  Milan  et  les  armoiries 

Villeneuve  Bargemont,  2  vol.  in-8'',  t.  I,  des  Visconti.  VoirGuivRE. 

pi .  de  la  p.  1 47.  < —  Sous  les  pieds  d'un  évêque  ou  patriarche 

On  y  volt  le  brave  Dieudonné  de  Gozon  d'Aquilée ,  pierre  tombale  d'une  chapelle 

combattant  le  monstre  qui  ravageait  les  en-  de  Torriana,  xiii*  siècle  environ, 

virons  de  Messine  au  xiir  ou  xiv*  siècle.  Voir    l'ouvrage  intitulé  :  Antichita  d'A^ 

Sculpture  d'une  des  stalles  de  l'église  guileia  profane  e  sacre  par  Giandominico 

Saint-Spire  de  Corbeil ,  représentant   un  Uertoli,  1  vol.  petit  in-folio,  planche  de  la 

dragon  terrassé  par  le  comte  Aymon  (5).  p.  âSo. 

Millin  ,  Antiquités  nationales,  t.  II,  article  —  Sous  les  pieds  d'un  chevalier  ;  monu- 

XXII,  pi.  I  et  p.  15  du  texte.  Édition  en  5  ment  du  xiir  siècle,  Archeologia  britan- 

vol.  in-i*" ,  ou  la  pi.  lu  du  t.  i  de  l'édition  nica,  t.  V .  pi.  de  la  p.  211. 

Barba.  Paris,  1837.  Ce  monument  est  du  Stothara  offre  aussi  plusieurs  exemples 

XIV*  siècle.  de  personnages  ecclésiastiques  ou  autres 

Passcri,  dans  son  Thésaurus  gemmarum  ^  foulant  un  dragon  sous  leurs  pieds.  A/6- 

a  publié  une  pierre  gravée,  représentant  un  numental  effigies  of  Great  Britain,  in-4», 

cavalier  combattant  un  dragon  (4).  La  lance  Lond.,  1817. 

est  ornée  d'une  croix.  On  y  voit  le  mono-  Dragons  des  armoiries.  Voir  les  divers 

gramme  Christos ,  pi.  de  la  p.  289,  t.  II.  Traités  d'armoiries  signalées  à  ce  mot ,  et 

Dragon  infernal  qui  se  mord  la  queue,  celles  de  Grégoire  Xni,  à  son  nom. 

(i)  Pendant  bien  longlemps  le  dragon  fut  rejeté  dans  C2   Sur  le  dragon  de  saint  Michel,  voir  MoUdus, 

la  classe  des  êtres  fantastiques  sortis  de  riroaginalion  Bistoria  imaginum  saerariim,  etc.,  iD-4\  p.  348. 

de:i  poêles  et  des  légendaires  ;  mais  deimis  les  savan-  (3;  Kt  pour  la  légende,  p.  74  de  ce  dernier  ouvrage, 

tes  investigations  du  baron  f.uvicr.  le  aragon  a  repris  on  y  trouve  des  détails  sur  la  famille  des  comtes 

sa  place  dans  la  création,  et  la  Bible  qui  en  parle  uans  Aymon. 

divers  endroits   n'a   rien   inventé,  seulement  nous  •4^  C'est  ou  un  saint  Georges  ou  un  saint  Michel, 

ignorons  encore  toutes  les  variétés  de  cette  famille  voir  le  texte. 

Î;igant(>quo.  V  au  rpstc  les  planches  du  Discours  sur  (5)  Nous  devons  ce  document  à  rérudIUonde  M.  Al* 

es révoUlians  d  i  globe,  par  le  baron  Cuvier,  I  vol.  fred  Moury. 

in-4*,  et  encore  les  Annales  de  philosophie  chrétienne,  (6)  Ou  un  homme,  car  il  y  a  variante  dans  les  Oga* 

t.  VII,  p.  250,  483,  qui  resumi'ul  toutes  les  décou-  res  gravé.'S  de  cette  devise, 
vertes  ui  cooceraeot  ce  grand  reptile. 
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Ordre  da  dragon.  On  trouve  une  gravure  L'empereur  Maximilien  remetlant  à  des 

du  collier  de  cet  ordre,  dans  le  livre  des  guerriers   un   drapeau  qu'ils  reçoivent  à 

Hévélationê  de  sainte  Brigitte  (  en  latin  go-  genoux ,  n**  27  de  la  suite  des  planches  for- 

ihique),  1  vol.  in-folio,  planche  en  bois  mant  la  grande  composition  d'Alber  Durer 

au  2°  ou  3*  feuillet.  Nuremberc ,  1521.  intitulée:  V^rc  triomphal  de  Vempereur 

Pour  le  costume  et  les  insignes  de  Tordre  Maximilien,  gravée  en  bois,  en  i515,  pai^ 

Toir  Bar  et  Schoonebeek,  t.  D,  p.  234.  divers  artistes.  V.  Arc  triomphal. 

Dragon   employé  comme  ornement  en  Pour  le  complément  de  cet  article ,  voir 

sculpture  et  peinture ,  et  comme  attribut.  les  mots  Bannières,  Étendards,  Auriflamme 

On  en  trouve  dans  des  chapiteaux  du  xii'  et  Oriflaitme  ,  et  la  Collection  du  Cabinet 

siècle  dans  Téglise  cathédrale  de  Périgueux.  des  estampes,  à  Paris ,  ou  à  la  Bibliothèque 

Willemin,  Afonuni.  ined.,  1. 1,  pi.  XXIX.  royale,  intitulée  :  Recueil  de  titres  sur 

Willemin  en  offri*  plusieurs  autres exem-  l'Histoire  de  France,  portefeuille  n°  701 
pies  comme  peinture.  Même  ouvraee ,  1. 1,  (guerre),  fonds  de  Fonlanieu. 
pi.  Lviii,  Lxviu,  cxLiii,  ccii  ;  t.  II,  pi.  ccxix.  — Suspendus  dans  des  églises.  V.  Patrick 
Voir  aussi  au  mot  Gargouille.  (Saint-)  et  la  vue  intérieure  de  Téglise  don- 
Plusieurs  peintures  ou  vitraux  offrent  née  en  tète  des  Antiquités  anglo-normandes 
une  espèce  d^étendard  nommé  draco  ou  de  Ducarel ,  par  TËcnaudé  d^Anisy. 
dragon,  dont  Willemin  donne  un  exemple. 

Monuments  inédits ,  pi.  xliii,  sur  laquelle  DRAPERIES. — V.  Broderies,  Étoffes. 
il  faut  voir  les  détails  du  texte  de  M.  Pot- 

tier,  page  30  du  même  ouvrage,  1. 1  (1).  DRAPIER.  — '  Marchand  drapier  à  son 

— Sur  des  monnaies.  Voir  Diable.  comptoir.  Vitrail  du  xiir  siècle,  cathédrale 

de  Cnartres.  Willemin ,  Monuments  français 

DRAME.  — V.  Théâtre.  inédits,  pi.  cix  du  1. 1".  Autre  peinture  de 

ce  sujet.  Même  église,  Magasin  universel , 

DRAP  MORTUAIRE.  —  On  lit  dans  le  t.  IV ,  p.  217. 

2*  volumedu  Bulletinarehéologique  des  arts  Un  vitrail  de  Téglise  Saint-Étienne,  à  El- 

et  monuments,  p.  136,  qu^il  existe  à  la  sa-  beuf,  en  Normandie ,  cité  par  Langlois  du 

cristie  de  Téglise  de  Folleville  un  drap  mor-  Pont-de-l'Arche ,  Essai  sur  la  peinture  sur 

tuaire  provenant  d^un  tombeau  du  xvsiècle.  verre,  in-8*',  p.  113,  représente  des  drapiers 

Ce  drap  est  remarquable  par  diverses  avec  les  outils  de  leur  métier.  Ce  vitrail  est 

inscriptions,  des  miroirs  symboliques,  etc.  de  1466. 

Un  dessin  de  ce  drap  mortuaire  est  cité  Autrepeinture  sur  verre.  ^Ifcudat^oya^^ 

p.  137  du  Bulletin,  et  tout  fait  espérer  qu'il  dans  le  midi  de  la  France,  par  Millin,  in-4% 

sera  publié.  pi.  xiii ,  n""  4. 

Vitrail  de  Bourges.  V.  à  ce  nom. 

DRAPEAUX  (2).  —  Bénédiction  du  dra-  Deux  ouvriers  en  draps.  i^/a2/^«  de  i?oa«n^ 

peau  par  un  évêque.  Pontificale  romanum,  par  Langlois ,  in-S*",  pi.  iv,  n*"  14 ,  1!j. 

planche  de  la  p.  206,  édition  de  Paris,  et  Tondeur  de  draps,  à  son  travail,  gravures 

558  de  Tédition  de  Rome.  de  Touvrage  de  Jost  Amon,  1  vol.  in-12 ,  in- 

Voir  aussi  les  Cérémonies  religieuses  de  titulé   :  De    artibus  illiheralibu^ ,  1584. 

Bem.  Picard,  leséditions  in-folio  et  in-4''  de  V.  la  planche  intitulée  :  Tonsor. 
cet  ouvrage. 

—  De  la>il1e  de  Monza.  V.  à  ce  nom.  DRAUSIN  (  Saint  ).  -  Ëvéque  deSoissons; 

—  De  saint  Jacques,  patron  des  Espagnols,  son  tombeau  (3),  d'un  travail  grec,  est  orné 
Musée  d^  artillerie  de  Madrid,  publié  par  de  divers  symboles  chrétiens,  tels  que  le  mo- 
A.  Jubinal,  1. 1,  pi.  xiii.  nogramme  Christos,  le  cep  de  vigne,  les 

(1)  Yùïr  wssWnntidy  Bationale  dlvlnorum  offlelO'  ,  pieuses  erreurs.  Les  Pères  de  rÉglise  et  ses  plus  grands 
noir^  in-folio,  1479,  p.  226.  reclo  ;  Du  Gange.  Gloêsar.  '  docteurs  qui  ont  lani  écrit  pour  défendre  ces  vérités 

ad  8criptur., s erho  Druco;  Bourquelot,  Uinoire  de  Pro-  ne  sont  donc  que  deft  fous  ou  des  illuminés  ? 

vim;F\oq'aoiMi»toireduprivil&fedeSaint-Romain,i.ly  (2)  Sur  l'origine  et  l'usa^ie  de»  drapeaux  chez  les  an- 

p.  42  et  suiY.  Nous  devons  une  partie  de  ces  indica-  ciens  et  les  modernes,  voir  Fabricius,  BibUoilieca 

tionsà  l'érudUion  d'Alfred  Maury  qui  cite  p.  M4  de  son  tmilquaria.  verbo  Labarum  et  Signa  milUariu  ;  l'ou- 

Etsai  8nr  iet  /^yendM  37  évéquesouabbès  Aqui  Ion  Yrage  de  M.  Rey,  Histoire  da  drapeau  en  France, 

donne  un  dragon  pour  attribut.  Au  mol  LàGEaDia  2  vol.  io-8*,  et  les  DicUonnairet  des  usages  chez  les 

voir  ce  que  nous  pensons  de  1  esprit  de  cçtte  produc-  Français,  par  divers  écrivains  ;  Galland,  Traité  de  la 

tion  aussi  remarquable  par  son  érudition  que  par  la  banmère  ei  des  étendards  en  France;  M.  VolUett  texte 

partialité  qu'y  professe  son  auteur   contre  tout  le  de  Willemin,  1. 1,  p.  30,  6i;  t.  Il,  p.  i7. 

christianisme  et  l'Eglise.  Les  mystères,  les  miracles,  (3)  Quelques  savants  contestent  cette  attribution, 

les  fêles  catholiques,  les  saints  ne  sont  aux  yeux  de  Voir  à  ce  sujet  les  Martyro!oges,\esAclasanciorum 

raalear  que  des  réminiscences  mythologique»  ou  de  des  Bollandistes ,  la  Description  de  la  France,  par 

Tome  I.  26 
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épisde  blé,  figures  des  deilx  espèces  eucha-  €èax  de  la  Collection  de  M.  du  Somme- 

nstiques.  Ce  monument  placé  dans  Péglise  rard,  publiés  soit  à  part,  soit  dans  la  planche 

de  Notre-Dame  de  Soissons ,  est  publié  dans  représentant  Tintérieur  de  la  salle  à  manger 

VJtlas  des  monaments  français ,  par  Alex,  de  Thôtel  de  Gluny.  Albam  ^  pi.  xvi  de  la 

Lenoir,  i  vol.  in-folio,  pi.  tu,  n^'ÎS.  3"  série  ;  pi.  xxxy,  même  série  ;  pi.  xi  de 

'    Diverses  figures  de  saint  Drausin ,  dans  les  la  7*  série, 

anciennes  vies  des  saints  à  figures  gravées  Atlas,  pi.  iv ,  chap.  VI  ;  pi.  xiv  da  chapi- 

Ear  jes  Wierix,  liéonard  Gaultier  et  autres,  tre  Xll. 
a  grande  Collection  des  saints  en  plusieurs 

vol.  in-folio,  dn  Cabinet  des  gravures  à  Paris,  DREUX.  —  Pour  les  monuments  de  cette 

est  aussi  à  consulter.  ville  ,  voir  la  grande  Topographie  de  la 

France,  au  Cabinet  des  estampes  de  Paris. 

DRESDE  (1)  (Allemagne).  —  Pour  les  mo«  Château  de  ce  nom.  Monument  du  xv^  siè- 

numenls  de  cette  ville,  voir  la  Topographie  cle  environ ,  appartenant  à  la  famille  d^Or- 

de  i^Mlemagne,  au  CMnei  des  esiamfes^k  léans,  publié  par  Rlancheton.  Recueil  des 

VdJ\%.  V Univers  pittoresque  ûeDi'xàQimreSy  châteaux  de  France,  in-folio.  L^Hdlel  de 

en  plusieurs  vol.  in-S"*  avec  planches.  V.  la  ville,  monument  assez  important  du  xv'siè- 

partie  Allemagne,  cle,  est  publié  dans  le  4*  vol.  du  Magasin 

Le  Musée  de  cette  ville  a  été  publié  en  pittoresque,  p.  ^7. 

i  vol.  in-folio,  par  Gottlleb  (Frédéric)  avec  Bataille  de  Dreux  livrée  en  1562  entre  les 

beaucoup  de  gravures  de  pierres  gravées ,  religionnaires  et  les   catholiques.  On    en 

dont  quelques-unes  assez  singulières, appar-  trouve  six  planches  dans  la  suite  des  gravn- 

tiennent  à  Tépoque  du  moyen  Age.  res  faites  par  Torterel  et  Perissin,  pour  les 

Guerres  et  massacres  de  religion  sous  Char' 

DRESSOIRS  (2)  ou  ÉTAGÈRES.  -  Ceux  les  IX,  i  vol.  in-folio, 

publiés  dans  Pouvrage  de  Willemin,  Monu"  La  bibliothèque  de  Dreux   possède  un 

ments  français  inédits,  t.  II,  pl.cLXX,  cxcviii,  exemplaire  de  cet  ouvrage,  i  vol.  in-folio , 

CCI ,  ccii.  renfermant  quarante  planches.  Celle  sous 

Très-beau  dressoir  de  la  Collection  de  M.  de  le  n*"  32,  représentant  cette  bataille,  est  qn»- 

Saint-Remy ,  publié  dans  le  Moyen  âge  pit'  druple. 

toresque,  pi.  xcv.  Il  est  du  xiv*au  xv' siècle.  Montfancon  reproduit  deux  de  ces  plan- 
Autre  également  curieux,  publié  par  Pu-  ches  dans  les  Monaments  de  la  monarchie 
gin.  Meuble  de  la  même  époque  environ,  française,  t.  Y,  pl.xix,xx,  et  aussi  le  JYésor 
V.  la  pi.  I  du  vol.  intitulé  :  Objets  d'arts  du  de  la  couronne  de  France,  t.  Il,  pi.  cclxv  et 
moyen  âge.  cclxvi.  On  voit  dans  œtte  dernière  Pinstant 

Autres  dans  la  Collection  des  meubles  et  où  le  prince  de  Coudé  fut  fait  prisonnier. 

armures  da  moyen  âge ,  publiée  par  M.  As-  Généalogie  de  la  maison  des  seigneurs  de 

seUneau,  chez  Weilh  et  Hauser.  Dreux,  in-folio,  A.  Duchesne,  avec  figures. 

Celui  indiqué  sous  le  n^  90,  comme  meu- 
ble suisse  du  xvr  siècle,  est  très-remarqua-  DROIT  CANON.  —  Manuscrit  d^un  Corpus 
ble  à  cause  de  sa  double  forme  octogone  et  juris  canonici,  au  xiv* siècle, orné  de  roinia- 
triangulaire.  Ce  singulier  meuble  ne  peut  tures,  à  la  bibliothèque  d^Iéna  (3);  V.  aussi 
servir  que  dans  une  place  isolée.  à  Décrétales. 

On  trouve  des  dressoirs  dans  les  divers 

sujets  de  banquets  ou  repas  publiés  dans  la  DRUIDO-CHRÉTIENS  (4|.— Monument  de 

Collection  des  Tapisseries  nationales,  par  cette  époque,  présentant  la  preuve  de  Tm- 

M.  Achille  Jubinai.  V.  les  mots  Banquets,  troduction  du  christianisme  dans  les  Gaules 

Festins,  Repas  ,  etc.  du  iv  au  v siècle. 

Piganiol  de  la  Force,  1. 1,  p.  399;  Moreri,  Dictionnaire  très  la  femme  d'un  chevalier  banneret ,  Monuments 

hittorique  au  nom  Drausin;  Baillct,  Topographie  et  inédits,  p.  27  du  'i''  vol  du  texte;  Lacarne  de  Sainte» 

chronologie  des  saints.  Païaye,  à  la  Un  de  sei  Jlémoires  sur  l'ancienne  chera-' 

(1)  Le  curieux  ouvrage  du  baron  de  Heinecken,  lerle^  adonné  une  description  curieuse  des  dressoirs 
Idée  d'un'! collection  complhted'es(ampes,(^lspéc\n\c'  d'honeur  de  madame  Aliénor  de  Guipnne,  livre  inli- 
meni  fnit  pour  donner  la  description  du  Cabmetdes  luIé  :  des  Honneurs  de  ta  cour.  \.  aussi  ce  quen  dit 
estampes  de  celte  ville.  M.  du  Sommerard  dans  sa  Koticesiar  l'hôtel  àe  Clumf, 

(2)  Ce  qui  dislingue  le  dressoir  du  bufTet,  c'est  que  in-8%  p.  94,  io4.  ii7,  I6%  et  dans  son  Art  au  moyen 
le  premier,  suivant  l'ancien  glossateur  Nicod,  n'a  ja-  âge  ;  voira  la  tablr>  des  matières  de  cet  ouvrage  par 
mais  de  tiroirs,  ni  d'armoires  ;à  portes  ;  le  dressoir  l'auteur  de  ce  Dictionnaire. 

ne  sert  qu'A  étaler  la  vaisselle  que  l'on  lire  du  buffet.  (3    Cité  dans  les  Annales  de  philosophie  chril.. 

Le  dressoir  de  la  reine,  disent  fes  chroniqueurs  cités  t.  XIX,  p.  212,  note  8. 

par  M.  Potlier,  devait  avoir  cinq  deiirés,  celui  des  (4)  Sur  ce  genre  de  monument,  voir  le  io«Tolane 

8 rinces  et  princesses  ou  duchesses  trois  de»;res,  celui  des  Mémoires  de  la  société  des  antiquaires  de  France* 
'une  dame  noble  deux  degrés  ;  et  il  désigne  entre  »u- 
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Â  Kerloùan,  dans  rArmorique,  on  voit  une 
croix  élerée  sur  une  pierre  druidique.  Uni" 
vers  pittoresque ,  publié  chez  Firinin  Didot 
frères.  France ,  Jnnales ,  pi.  cxlii. 

Antres  très-curieux  publiés  dans  le  2«  vol. 
des  Mémoires  de  la  société  des  antiquaires 
de  France.  Y.  la  liste  des  planches. 

Ybir  aussi  le  vu*  vol.  du  même  ouvrage. 

DRUSfANA.— Femme  deCallimaque,  chré- 
tien de  Rome ,  baptisée  par  saint  Jean 
TÊvangéliste  dans  une  petite  église.  Style 
du  XV*  siècle.  Des  soldats  regardent  à  tra- 
vers les  fentes  de  la  porte  ce  qui  se  passe 
dans  Tintérieur.  Au-dessus  de  leurs  têtes  sont 
écrits  les  mots  Idolorum  Cuîtores,  planche 
en  bois  tirée  d^un  livre  gothique  intitulé  : 
Historia  sancti  Joannis  Fvangel.,  etc.,  etc., 
dont  on  trouve  plusieurs  fac^imile,  publiés 
par  le  baron  de  Helneckcn,  Idée  complète 
d^une  Collection  d'estampes.  V.  à  la  table 
d'après  diverses  éditions  de  ce  livre  singu- 
lier. 

DUBLIN,  capitale  de  rirlande.— Les  mo- 
numents de  cette  ville  (1)  sont  publiés  dans 
divers  ouvrages,  dont  les  principaux, sont  : 

Les  Monuments  d* Angleterre  et  d'Ecosse, 

Car  Héarne  et  Byrne ,  2  vol.  in-4^  oblôngs. 
.  les  tables  des  planches  à  la  fln  des  deux 
volumes. 

Foyages  en  Fcosse,  ^par  Pernot.  Descrip- 
tion pittoresque  de  r Ecosse,  par  le  même , 
publiés  à  Paris,  chez  Furne  ,  2  vol.  in-S"*, 
texte  et  planches 

Guide  pittoresque  du  voyaaenr  en  Ecosse, 
publié  par  Firmin  Didot.  V.  Ecosse  ;  et  la 
Topographie  de  V Ecosse ,  au  Cabinet  des 
estampes,  à  Paris. 

Voir  aussi  aux  mots  Ecosse  d'autres 
ouvrages  cités. 

Église  Saint-Patrick  (cathédrale),  style 
du  XV*  siècle.  Vue  extérieure,  planche  de 
V Irlande  au  riV  siècle,  in-folio,  1844,  chez 
Curmer.  Autre  vue,  Magasin  pittoresques, 

t.  VI,  pi.  CLIII. 

DUCHESSE.  —  La  Duchesse  aux  prises 
avec  la  mort,  pi.  xi  de  la  Danse  des  morts, 
de  Bâie,  par  Mathieu  Merlan.  V.  son  œuvre 
cl  la  pi.  xxxvi  de  celle  d'Holbein. 

DUCS  FRANÇAIS  en  Orient.  —  Monnaies 
de  ceux  d'Athènes  et  de  Thèbes, frappées  au 
xiir  siècle  à  l'époque  des  croisades.  Mêlais 
ges  numismatiques  et  d'histoire,  par  le  ba- 
ron Marchant,  in-8',  Metz,  1848. 

L'ouvrage  de  M.  Lelewel  sur  \e%  Monnaies 


du  moyen  âge  à  Vépoque  des  croisades,  in-S"^ 
et  in-4«. 

Ducs  de  Bourbon ,  de  Bourgogne ,  de  Lor- 
raine et  autres.  V.  aux  noms  propres  des 
familles  ou  provinces,  Bourîîon,  Bourgogne, 
Lorraine  ,  etc. 

DUEL.  —  Miniature  du  \i\*  au  xv*  siècle, 
représentant  un  duel  ou  combat  sinculier, 
peint  dans  une  grande  lettre,  Angleterre 
ancienne  de  Struit,  i  vol.  in-4°,  pi,  lviiî  de 
l'édition  anglaise,  et  dans  le  Piciorial  his-- 
tory  of  England,  t.  I,  pi.  de  la  p.  877. 

Voir  aussi  les  mots  Champions,  Combats 
singuliers,   Cages  de   bataille,  Ëpreuve 

PAR  LES  AflMFS. 

Passion  du  duel ,  personnifiée.  Un  jeune 
seigneur,  entouré  de  tous  les  attributs  de  la 
guerre,  est  exhorté  par  la  religion  à  suivre 
les  exemples  de  douceur  et  de  charité 
qu'elle  met  sous  ses  yeux.  Voir  à  l'article 
Amour  de  Dieu  le  titre  de  l'ouvrage  auquel 
se  rattache  la  planche  qui  est  gravée  par 
Crispin  de  Pas. 

DUGUESCLIN  recevant  de  Charles  V  l'épée 
de  connétable.  -  Miniature  des  chroniques 
de  Saint-Denis ,  5'  tableau  des  Études  SV' 
noptiqnes  sur  la  France,  etc.,  par  Jubé  de 
La  Perelle,  in-folio,;  Paris,  1844. 

Figure  en  pied  de  Duguesclin ,  publiée 
par  Bern.  de  Montfaucon,  Monum.  de  la  mo- 
narchie franc. ,  t.  m,  pi.  vij  tenant  l'épée 
de  connétable  au  pied  du  trône ,  ib.,  plan- 
che VIII. 

On  voit  encore  Duguesclin  au  milieu  des 
seigneurs  qui  assistent  au  serment  prêté 
par  le  connétable  de  Bourbon  entre  les 
mains  de  Charles  V.  Voir  au  nom  de  ce 
prince. 

Très-belle  figure  en  pied  et  armée  dans 
l'ouvrage  intitulé  :  Portraits  des  illustres 
Français,  in-folio,  publié  par  Wulson  de  I^ 
Colombière,  d'après  les  peintures  du  palais 
du  cardinal  de  Richelieu.  V.  la  liste  des 
planches,  fin  du  volume. 

Mort  du  connétable  et  dépôt  des  clefs 
d^une  ville  h  son  lit  de  mort.  Miniature  des 
chroniques  de  Saint-Denis,  fnanuscrit  du 
XIV*  siècle.  Univers  pittoresque  {France)^ 

pi.  CCCLXI. 

Statue  de  Duguesclin  couché  sur  son  tom- 
beau ,  sculpture  de  l'église  de  Saint-Denis. 
Il  est  représenté  les  mains  jointes.  Alex. 
Lenoir,  Atlas  des  arts  en  France ,  in-folio, 
pi.  XL;  Beaunier  et  Rathier,  Choix  de  coS'> 
fumes  français,  in-folio,  t.  ï,  pi.  cxxxi\. 

Dans  V Histoire  de  Duguesclin,  par  le  che« 


1)  Comme  recherches  historiques,  foir  Toayrdge  deRob.  Waish,  Bi9(ory  of  J)Hblin,iyQ\,  iO'i'« 
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valîer de  Frëminville,  1  vol.  in-S*",  on  trouve  fil,  on  en  saisit  mieux  tous  les  détails.  Le 
le  tombeau  et  l'armure  du  connétable  et  pupitre  est  également  curieux.  Nous  remar- 
un  fac-similé  de  son  écriture.  querons  qu'il  existe  des  différences  graves 

On  voit  diverses  Ggures  de  Duguesclin  entre  les  diverses  copies  signalées  ici.  La 
dans  la  collection  des  hommes  illustres  de  mitre  n'est  pas  de  même  forme;  le  pailinm 
France,  au  Gabipet  des  estampes  de  Paris  >  n'est  pas  ajusté  de  même  :  une  de  ces  copies 
série  des  connétables.  donne  un  large  collet  à  la  chape  du  saint  ; 

dans  l'autre,  c'est  tout  simplement  la  bor- 

DUNAIS  ou  DUNOIS  (le  comte  de) ,  re-    dure.  La  plume  diffère  complètement  :  un 

Présenté  en  pied  et  armé  près  du  trône  de  copiste  a  vu  une  plume  barbelée,  l'autre  y  a 
harles  Vil.  Miniature  d'une  chronique  vu  un  outil  tranchant;  le  grattoir  diffère 
de  France ,  par  Jean  Ghartier,  religieux  de  aussi  de  forme  ainsi  que  l'écritoire  et  le  vo- 
Saint-Denis.  Willemin  ,  Monam.  français  lume.  L'inscription  tracée  sur  le  livre  varie 
inédits,  t.  II,  pi.  clxiv.  en  tout  point  de  disposition  et  de  forme. 

Figure  h  cheval ,  d'après  une  peinture  de  Ici  nous  croyons  la  copie  de  VUnivers  pitto- 
l'époque,  TYésor  de  la  couronne  de  France,  resque  plus  exacte.  Le  siège  présente  d'au- 
t.  II,  pi.  CLXxiv.  Monuments  de  la  monar-  très  variantes  très-remarquables.  Ne  con- 
chie  française ,  x,l\\^  ^\.  lvi.  naissant  pas  la  miniature,  nous  ignorons 

Très-beau  portrait  en  buste  gravé  par  Cri-    qui  des  deux  ou  trois  dessinateurs  modernes 

Î;non  et  publié  dans  l'histoire  du  roi  Ghar-  a  été  le  plus  fidèle.  G'est  à  chacun  de  ceux 
esYH,  par  Jean  Ghartier,  sous-chantre  de  qui  pourraient  avoir  besoin  d(^  reproduire 
Saint-Denis,  et  par  Denis  Godefroy,  i  vol.  cette  figure  à  prendre  connaissance  de  iV 
in-folio.  riginal. 

Ghàteau  de  Dunois.  V.  Ghateaudun  et  les 
Collections  de  châteaux  de  France,  au  Gabi-       DUOMO.  —  Nom  donné  aux  grandes  égli- 
net  des  estampes  à  Paris  et  ceux  indiqués    ses  en  Italie. 

au  mot  Ghateaux.  Les  principales  désignées  sous  ce  nom 

sont  celles  de  Lorette,  de  Milan,  celle  d'Or- 
DUNSTAN  (Saint).  —  Archevêque  de  Gan-    vietle,  celte  de  Pise,  celle  dt*  Sienne,  etc. 
torbéry ,  représenté  aux    pieds  de  Jésus-    V.  à  ces  divers  noms  dans  ce  Dictionnaire. 
Ghrist.  Au  bas  des  figures  est  un  distique  la- 
tin, écrit  en  gothique  saxon.  En  haut  est  une       DURAND,  Durandus  (Guillaume),  évêque 
note  qui  apprend  que  cette  peinture  est  de  la    de  Mende,  surnommé  Speculator.  —  On 
propre  main  de  l'archevêque,  propria  manu    trouve  le  portrait  de  ce  célèbre  liturgiste 
sancîi  Dunstani.  Gctte  précieuse  miniature    représenté  assis  et  écrivant  son  Bationale 
est  reproduite  dans  V Angleterre  ancienne    divinorum  officioram,  1  vol.  in-4*.  V.  Bi- 
de Strult,  pi.  XYiii  de  l'édition  française,    bliothecaC(BsareadeLambecius,l,U^i'*p^r'' 
\  vol.  in-4**,  et  depuis  dans  V Angleterre  pit--    lie,  planche  de  la  p.  782,  d'après  un  ma- 
toresque  dxi  baron  Roujoux,5  vol.  in-S";    nuscrit  de  d384. 
Paris,  4836.  V.  la  pi.  de  la  p.  89  du  1"  vo- 
lume, où  Ton  voit,  d'après  une  note  de  ce       DURANDALE  (La).  —  V.  Roland. 
volume,  que  le  dessin  sert  de  frontispice  à 

un  manuscrit  saxon  conservé  à  Oxford.  DURER  (Albert),  célèbre  graveur.  — 

Figure  de  cet  évéque  représenté  assis    Divers  portraits  en  pied  ou  en  buste  par 
devant  un  pupitre  et  écrivant.  Miniature    lui-même.  V.  son  œuvre, 
du  x*  siècle,  publiée  dans  le  Pictorial  his-       Xlbert  Durer  représenté  faisant  un  dessin 
tory  ofEngland;  London,  J840,  in-S",  t.  I,    avec  la  machine  perspective  inventée  par 
p.  243;  dans  V Univers  pittoresque  de  Didot    lui.  V.  au  mot  Perspective. 
frères.  Histoire  d'Angleterre,  pi.  xvii.  Pé- 
riode saxonne.  Le  costume  et  les  accessoires       DURIIAM.  —  Les  détails  et  vues  de  l'ab- 
calligraphiques  sont  des  plus  curieux.  baye  et  de  l'église  de  ce  nom  sont  publiés 

Gcs  précieux  détails  ne  sont  reproduits    dans  les  deux  ouvrages  suivants  : 
en  entier  que  dans  une  copie  de  cette  mi-       Ancient  rites  and  monuments  of  the  mo- 
niature,  donnée  par  Robert  de  Spallart  dans    nastical    and  caihedral  church  of  Var- 
ie 2*  vol.  de  son  ouvrage  intitulé  :  Tableau    ham,  etc.,  in-8"»,  par  Davics. 
historique  des  costumes,  des  mœurs,  etc.,        Refrinted  in  the  antiqaities  of  Darham 
t.  Il,  pi.  Lxv,  n«»  122,  et  p.  359  du  texte,  où    abbey^  in-12,  par  le  même. 
Spallart  donne  en  effet  la  figure  complète.        Tf\e  history  and  antiquities  ofthe  County 
On  y  remarque  le  siège  roman  avec  son  sup-   palatine  of  Durham,  i  vol.  in-folio  par  R. 
pedaneum.  Ce  siège  étant  représenté  de  pro-    Surtees. 
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A  Parochial  hiBiory  of  norih  Dnrham , 
in-folio ,  1830,  par  Raine. 

Voir  aussi  le  Monasixcon  anglicanum  à  la 
liste  des  planches. 

Châteaux  gothiques  de  Lumley  et  de  Bran- 
cepeth  dans  le  comté  de  Durham,  Jntiqui- 
îies  of  Oreat  Britain,  Hearne  et  Byme,  in- 
folio;  Lond.,  1. 1,  pi.  x  et  xxxiv  et  le  texte 
historique  qui  s^y  rattache. 


DURINDARDA.— V.  Durandale. 

DYAL.  —  Nom  donné  aux  cadrans  des 
horloges  au  moyen  âge.  Willrmin,  Mo- 
numents inédits,  A  l'occasion  de  la  pi.  cciv, 
Toir  la  citation  et  ce  qu'en  dit  M.  Pottier, 
id.,  p.  29,  et  à  Cadrans. 


E 


Majuscule  d'un  manuscrit  du  ti*  au  vu* 
siècle.  Astles  ,  Origin  and  progress  of 
writing,  etc.,  1  vol.  in-4",  pi.  xiv,  p.  96. 

Lettre  majuscule  franco-saxonne  en  or, 

Êourpre,  rouée  et  lilas,  etc.,  tirée  de  la 
ibie  de  Charles  le  Chauve,  manuscrit  cé- 
lèbre de  la  Bibliothèque  royale  de  Paris.  Ci- 
tée comme  très-remarquable  par  Dibdin, 
Voyages  en  France ,  t.  III,  p.  125;  repro- 
duite dans  Touvrage  du  comte  de  Bastard 
sur  les  manuscrits  français,  livraison  l'^ 

Autre  de  la  même  époque.  Bible  dite  de 
Saint-Paul  à  Rome.  D'Agincourt,  Peinture , 
pi.  XLV,  n"l. 

Magnifique  lettre  tirée  d'un  manuscrit 
latin  du  x«  ou  xr  siècle  de  la  bibliothèque 
du  mont  Cassin  ,  commençant  le  mot  egre- 
gins  dont  elle  renferme  toutes  les  lettres 
qui  le  composent;  gravée  à  la  page  547  de 
la  Storia  délia  badia  di  monte  Cassino^ 
t.  I;^ubliée  en  1845-44  au  mot  Cassin. 

-  v*un  Eœultet,  manuscrit  du  xr  siècle, 
ib,,  pi.  Lv.  Voir  le  mot  Levita  et  dans  l'in- 
scription placée  au  bas  de  la  planche. 

Majuscule  d'écriture  lomnardique  tirée 
d'un  Eœultet,  cité  par  Martin  Gerbert  dans 
son  traitéd^  Cantu  et  musica  sacra,  et  gravé 
d'après  l'original ,  et  tome  I ,  pi.  iv  de  la 
page  qui  s'y  rapporte. 

Cette  lettre  dans  le  style  byzantin  est 
d'une  grande  beauté. 

Autres  tirées  de  trois  alphabets  complets 
des  xiir,  xiv%  xv*  siècles,  publiées  par 
Shaws,  lUaminated  ornements  selectedfrom 
manuscripts ,  pi.  vu ,  xv ,  xxv. 

Autre  très-curieuse  au  milieu  de  laquelle 
est  représenté  le  roi  Edouard  II  d'Angle- 
terre, remettant  une  charte  à  son  fils  en 
lui  cédant  la  souveraineté  de  la  Guienne. 
Strutt,  Angleterre  ancienne,  i  vol.  in-4** , 
pi.  XIV,  édition  française,  et  la  pi.  xiiide 
l'ouvrage  de  Shaw.  Londres,  1818. 


EAU.  —  Les  marchands  d'eau ,  ou  por- 
teurs d'eau  de  Paris,  formaient  au  moyen 
âge  une  corporation  ,  dont  le  sceau  est 
gravé  dans  le  Trésor  de  numismatique ,  vol. 
intitulé:  Sceaux  des  communes,  etc.,  in- 
folio, pi.  1,  n*"  7. 

EAU  BÉNITE.  —  Cérémonie  liturgique 
pour  bénir  l'eau  que  l'on  emploie  dans  les 
églises.  Voir  les  planches  du  Pontificale  ro^ 
mana/n  reproduites  dan  s  les  Cérémonies  re^ 
Itgieuses  ae  Bernard  Picard ,  volume  des 
Cérémonies  chrétiennes.  Voir  les  éditions 
in-folio  et  in-4**.  ^ 

Vase  à  contenir  l'eau  bénite  pour  les  as- 
persions. Voir  CiHELiARcnA ,  Bénitier  ,  Ur- 
nes. 

Le  donneur  d'eau  bénite,  sculpture  de  la 
cathédrale  d'Amiens.  Voir  Donneur  (Le). 

EAU  SORTANT  DU  ROCHER.  —  Ce  mi- 
racle est  représenté  sur  beaucoup  de  monu- 
ments chrétiens.  On  le  trouve  en  bas-reliefs 
sur  des  sarcophages  des  catacombes  pu- 
bliés par  Aringni,  /toma  subterranea,  1. 1 , 
planches  des  pages  182, 192,515,  547. 

Bo^io ,  Boma  sotterranea.  V.  les  mêmes 
planches. 

D'Agincourt,  ffist.  dsVart (Sculp,)^ pi.  v. 

En  peinture,  mosaïque,  fresque,  etc. ,  on 
le  trouve  au  Campo  Santo,  à  l'église  Santa- 
Maria-di-Nuova ,  à  celle  d'Orviette,  à  la  ca- 
thédrale de  Pise,  aux  Loges  du  Vatican. 

Voir  aux  noms  de  ces  divers  monuments 
dans  ce  Dictionnaire  les  détails  que  nous 
donnons. 

Un  des  vitraux  de  la  cathédrale  de  Bour- 
ges représente  aussi  ce  miracle  célèbre. 
Voir  la  pi.  i  de  la  description  des  vitraux 
de  cette  église  par  MM.  Cahier  et  Martin,  in- 
folio, médaillon  12,  et  le  texte,  p.  75  et 
suivantes. 


ECC 
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EAU  CHANGEE  EiN  VIN.  Voir  aux  mots  lez  qui  Ta  donnée  sous  deux  poinU  de  vue 

Cana,  Noces.  différenls.  Elle  est  encore  reproduite  sous 

.  Mamacchi  a  publié  une  sculpture  en  ivoire  Tune  de  ses  faces  dans  le  9^  volume  du 

très-importante  dans  le  style  des  artistes  de  Magasin  pittoresque,  pi.  de  la  p.  160. 

rantiquité.  On  y  voit  Jésus-Christ  debout  te-  Écce  liomo,  figure  à  mi-corps  peinte  par 

nâ  n  t  une  longue  croix  grecque  (i);  près  de  lui  Cigoli  (école  d'Italie  au  xvi*  siècle].  Voir 

est  réctianson  et  le  maître  d'hôtel  qui  tient  l'œuvre  du  peintre.  Cette  belle  figure  est  re- 

nn  livre  dont  la  couverture  est  d'une  forme  produite  dans  le  2*  volume  de  la  f^ie  de 

remarquable,  Origines  et  antiqnitates  chris-  Jésus-Christ  du  père  de  Ligny,  publiée  in- 

tianorum,  t.  T,  pi.  de  la  page  239.  Cette  4<*,en180i,  par  M.  l'abbé  de  Sam btici. 

sculpture  fait  l'objet  d'une  dissertation  par-  Nous  citerons  aussi  VEcce  Homo  composé 

ticulièrc  de  Bandini  sous  ce  titre  :  Tabula  par  Van  Dyck  et  gravé  à  Teau-forte  par  ce 

eburnea  exhibens  quœdam  miracata  et  mys-  célèbre  peintre.  Les  épreuves  avant  toute 

teria   Domini  Jesa-Christi,  etc. ,  où   I  on  lettre  sont  toujours  payées  un  prix  assez 

trouve  une  planche  gravée  de  celte  même  élevé.  Voir  l'œuvre  de  Van  Dyck.  Il  en  existe 

sculpture.  des  copies  assez  bien  imitées.  Voir  ce  qu'en 

Une  autre  gravure  de  cette  sculpture  est  dit  Bartch  dans  son  Dictionnaire  des  pein- 

publiée  par  Gori  à  la  fin  du  3'  vol.  de  sou  très  graveurs ,  œuvre  de  Van  Dyck. 

Thésaurus  diptychoram;Tec\ie\\  de  d'isserU-  Toutes  lès  suites  de  la  passion  de  Jésus- 

tions  de  Passeri  sous  ce  titre  :  Monumenta  Christ  offrent  ce  genre  de  sujet  plus  ou 

eburnea,  etc.  moins  bien  composé. 

EAUX  (  Les  ).  —  De  l'abîme  vivifiées  par  ECCLÉSIASTIQUES.  -V. auxmotsCLEBCÉ 

l'esprit  de  Dieu.  Iconoaraphie  chrétienne  ce  que  nous  en  disons, 
de  M.  Didron,  in-4'',  pi.  des  pages   458, 


487,  491. 

ECCE  AGNUS  DEL  —  Légende  sous  la- 
quelle sont  compris  tous  les  sujets  peints  ou 


ÉCHAFAUDAGES  (  Appareils  d').  —  Pour 
constructions. 

D'Agincourt  donne  celui  qui  servit  à  con- 
struire Téglise  Sainte-Marie-aux-Fleurs    ~ 


sculptés   représentant  saint  Jfean-Baptiste  Florence,  au  xv  siècle.  Histoire  de  Vart 

montrant    à    ses    auditeurs   Jésus-Christ,  (Architecture)  ^p\.  h  ^w'' \^. 

l'agneau  qui  rachète  les  péchés  du  monde.  Divers  exemples  d'échafaudages  volants  et 

Voir  au  nom  Jean-Baptiste.  autres  sont  signalés  au  mot  Constructions. 

Cicognara ,  dans  son  Istoria  délia  seul-  V.  surtout  la  grande  miniature  de  la  recon- 

lura  in  Italia,  donne  deux  sculptures  de  struction  deTroyes  parLouis  XIÏ,  ^f^ew  d« 

ce  sujet,  t.  I ,  pi.  VII ,  vers  le  xv*  siècle.  arts  au  moyen  âge,  par  M.  du  Sommerard , 

Voir  aussi  au  nom  Jean-Baptiste.  pi.  i  du  chap.  VIII. 


ECCE  HOMO.  —  Peinture  à  fresque  du  xr 
au  xiir  siècle ,  du  palais  llalvcrzi  à  Bo- 
logne. D'Agincourt,  Peinture,  pi.  xcviï , 
numéro  10. 

Belle  composition  gravée  en  creux  sur  un 
coffret  du  xvi'  siècle  environ.  D'Agincourt, 
Sculpture,  pi.  xlih,  n**  S. 

Statue  assise,  d'une  belle  expression, 
sculpture  estimée  du  xiir  siècle.  Quelques- 
uns  disent  du  xii*" ,  provenant  de  la  cathé- 
drale de  Thérouanne ,  et  placée  depuis 
iooo,  époque  de  la  ruine  de  cette  ville, 
dans  la  cathédrale  de  Saint>Omer,  et  con- 
nue depuis  longtemps  sous  la  désignation 
du  grand  dieu  de  Thérouanne. 

Cette  curieuse  statue  est  très-bien  pu- 
bliée dans  la  Description  de  l'église  cathé- 
drale de  Saint- Orner,  in-4°,  par  M.  Woil- 


ÉCHANSON.  —  Celui  de  Pharaon  n?labli 
dans  ses  fonctions.  Sculpture  des  stalles  de 
la  cathédrale  d'Amiens ,  xv*  siècle,  pu- 
bliées par  MM.  Jourdain  et  Duval,  prê- 
tres ,  1  vol.  in-8*,  Amiens,  1843,  pi.  xi. 

—  Du  roi  de  Majorque  au  xirr  siècle.  Voir 
les  miniatures  du  manuscrit  Leges  nala- 
tinœ  publié  par  les  Bollandistes  dans  leurs 
Acta  sanctorum,  t.  III  du  mois  de  juin  , 
pi.  n*2. 

Une  pierre  tombale ,  du  xiv*  ou  xv*  siècle , 
représente  Odot  dé  Bram ,  échanson  d'une 
duchesse  de  Bourgogne;  il  est  debout, cou- 
vertdeson  armure.  Cette  figure  est  publiée 
dans  la  Statistfque  historique  de  la  Bour- 
gogne, par  M  Marqiiiset,  chef  au  minis- 
tère de  l'intérieur,  in-8%.t.  H,  pi.  de  la 
p.  226.  Paris ,  chei  Dumoulin. 


(1)  Celle  crois  lient  beaucoup  de  celle  que  nous  plémentaire  du  mois  de  mai,  ei  encore  dans  ri7fx/oria 

avons  remarqué(ï  cnire  les  mains  de  la  sainie  Vierge  abbatiœ  samcné  Gassl}¥s^ù  A'^  Galluhi,  3  vol.  in-4% 

sur  une  belle  mosaïque  de  la  chapcUe  de  ISicolas  V  au  mais  mal  dessinée. 
Yalican,  et  publiée  par  les  liollandislcs,  volume  -sup- 
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^-  de  Tempereur  d^Allemagne  au  xv'  ou  Uneminiature  d'un  manuscrit  de  la  Biblio- 

xvr  siècle.  thèaue  royale  de  Paris,  reproduite  par  Wii- 

Voir  au  mot  Dignités,  p.  587.  lemm ,  Monuments  inédite  français ,  repré- 
sente deux  personnages  jouant  aux  tâchées , 

ECHANTILLONS  (Un  marchand  drapier  1. 1,  pi.  xviii. 

montrant  des  )  à  un  acheteur.  Diverses  pièces  d'un    jeu   d^échecs  du 

Vitrail  de  Chartres,  un*  siècle.  Magasin  viii"  ou  ix^  siècle.  V.  Ëvêqcjeb  ,  Cavâlieas  , 

universel,  t.  IV ,  p.  217.  Rois,  Soldats,  etc.,  publiées  dans  le  34«  vol. 

Vitrail  de  Saint-Étienne  de  Bourges.  Voir  de  VArcheologia  briianniea,  planche  de  la 

au  mot  Drapieh.  p.  Si4  à  245. 

Jeux   d^ëchecs.    Gravures   sur   bois  du 

ECUÂRPES  (i).    —    Parmi    les  figures  xiv  siècle  environ ,  publié  dans  l'^nti^ai- 

d^hommes  que  nous  avons  trouvées  portant  fies  typographical  de  Dibdin,  1. 1,  p.  xxxviii 

Pécharpe  nous  citerons  Charles  IX,  Douglas,  et  suiv. 

La  Trémouille ,  les  statues  de  Rostaing ,  Deux  hommes  jouant  au  jeu  dMchecs , 

Sully,  Henri  III, Henri  IV.  Voir  à  ces  divers  planche  en  bois,  du  folio  xxiii  verso  de 

noms.  l'ouvrage    allemand    Trospiegel  in  glack 

Schrinckius,  dans  son  ouvraac  Effigies  nnd  nnglnck,  ou  le  Miroir  de  la  bonne  et 

iliastrium  virorum,  principnm,  ancum,  bor  mauvaise  fortune  (5). 

ronum,  etc.,  in-folio,  oITre  plusieurs  exem-  La  représentation  la  plus  complète  d'un 

pies  de  la  manière  de  porter  Pécharpe.  jeu  d'échecs  que  nous  avons  vue ,  est  celle 

Voir  surtout  les  planches  xii,  xxvii,  lxii,  d'une  gravure  en  bois  d'un  livre  de  i495  ^ 

Lxviii,  Lxxi,  Lxxiv,  Lxxx.  înlitulé  :   à^Acciesole,  ginoco  di  scacchi, 

in-4'',  reproduit  dans  le  supplément  de  la 

ÊCHAUGUETTE.  —  Espèce   de   lanter-  BiblioXheca  soenceHana,  par  Dibdin  ,  in-8^; 

non  de  Remparts.  Instructions  du  comité  Londres,  182z,p  7.  On  y  voit  deux  seigneura 

des  arts,  etc.,  Architecture  militaire,  p.  45,  qui   jouent  devant  un  roi  ou  un  empe* 


reur.  Quatre  autres  personnages  sont  au 
nombre  des  assistants  i^s  expressions  des 
joueurs  sont  remarquables. 

Le  Musée  du  Sommerard  de  Thôtel  de 
Cluny,  à  Paris,  possède  un  jeu  d'échecs  qui 


et  tous  les  livres  que  nous  citons  aux  mots 
Architecture  et  Art  Militaire. 

ËCHECS  (2).  —  Le  Cabinet  des  médailles, 
à  Paris,  possède  plusieurs  pièces  de  jeux 

d^échecs,  dont  Porigine  est  inconnue,  mais  peut  passer  pour  une  pièce  des  plus  capita* 

du  moins  très-ancienne.  Quelques-unes  de  les  en  fait  de  curiosité.  Annoncé  comme 

ces  pièces  proviennent  de  l'ancien  trésor  de  publié  dans  V Album  des  arts  ,  pi.  xxv  ,  n°  3 

Saint-Denis.  de  la  â'  série,  il  ne  l'est  réellement  pas  et 

Willemin,  Monuments  français  inédits,  attend  que  quelque  habile  dessinateur  re- 

t.  I ,  pi.  xviii,  donne  les  deux  pièces  nom*  produise ,  comme  il  le  mérite,  ce  curieux 

mées  le  Roi  et  la  Reine.  échiquier. 

Shaw  a  publié  le  Pion  et  la  Beine  dans  :  M.  du  Sommerard  donne  Phistorique  de 

Dresses  and  décorations^  1. 1,  planche  de  la  ce  meuble ,  p.  62  de  sa  Notice  sur  V hôtel  de 

p.  24.  Cluny;  Paris,  1554. 

On  retrouve  toutes  les  pièces  publiées  as- 
sez bien  dans  le  Magasin  pittoresque ,  1. 1 ,  ÉCHELLES  DE  GUERRE. — Pour  ce  genre 
planches  des  p.  1è  et  suiv.  Quelques-unes  de  machines  voir  l'ouvrage  de  Végèce  :  de 
sont  encore  reproduites  dans  V Univers  pif-  Be  militari,  édition  de  1558,  remplie  degra- 
toresque  de  Didot  frères,  France  ^  t.  I ,  vures  en  bois  ,  et  surtout  les  planches  des 
pi.  CLXvm.  p.  452,  io3,  454 ,  457,  459,  460,  464 ,  462. 


(1)  Sur  rori{!ine  et  Tusagc  de  Técharpe  rouge  ou 
blaDCbOf  ?oir  le  Dictionnaire  des  coutumes  et  ori- 
aines  chez  les  Français,  par  Lapbcnale  des  Bois; 
M.  Lennir,  Miusée  des  montments  français,  i.  IV, 

ÏK  139;  VHistolre  des  arts  en  France,  m-8%  p.  442,  par 
e  inéroe  ;  le  Dictionnaire  des  origines,  par  une  so- 
cielé  de  gens  de  lellres,  3  volumes  in-S"  ;  Recherches 
sur  les  dignités,  tic,  in-8%  par  un  anonyme;  l'ouvrage 
du  père  Anspime,  etc. 

(2)  M.  de  Cayhis  a  fait  une  dissertation  à  ce  su}et 
dans  les  Mémoires  sur  divers  obfets  d'antiguiié  t.  I, 
p.  185;  M.  Pottier  donne  des  détails  curieux  sur  les 
pièces  et  le  jeu  d'échecs,  dans  son  texte  de  l'ouvraii^o 
de  Willemin,  t.  I,tp.  il  et  suiv.  ;  M.  Damersan,  Notice 


des  monuments  du  Cabinet  des  médailles,  édition  1840, 
p.  25,  donne  quelques  détails  également  intéressants  ; 
Struit  dans  son  ouvrage  intitulé  :  Recueil  des  Jeux 
d'apresles  miniatures,  eie.,  i  vol.  in-4  ,  en  anglais  :  On 
the  sports  and  pastimes,  etc.,  cite  un  manuscrit  de  lu 
Biblioihhqte  harléienne,  n*  443t.  A  ce  sujet  :  VArcheo^ 
logia  frrKanulea.  t.  IX,  XI,  XXIV.  renferme  "plu- 
sieurs dissertations  curieuses  sur  Torigine  du  Jeu 
d'écbpcs. 

(3)  Cet  ouvrage,  qui  renferme  plus  de  200  planches 
dans  le  style  de  Granacb,  est  imprimé«i  Francfort, 
en  1572,  par  Christ  EgenolfTs  Erben.  Pour  plus  de  dé* 
tails  voir  Foeture  et  PtTRAft^iTB. 
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On  y  voit  des  soldats  grecs  ou  romains  fai- 
sant la  guerre  avec  des  appareils  du  moyen 
âge.  V.  encore  à  Machines  de  Guerre,  Sièges 
DE  Villes  ,  etc. 

ÉCHELLES  MYSTÉRIEUSES  du  patriarche 
Jacob.  Fresque  de  Benozzo  Gozzoli  au  Cam- 
pe Santo,  pL  xv  des  peintures  de  ce  monu- 
ment, publiées  par  Lasini. 

Raphaël  a  traité  ce  sujet  dans  une  des 
Loges  du  Vatican.  V.  ses  œuvres  et  celles  de 
ses.  graveurs. 

Échelles  mystérieuses  diaprés  des  légen- 
des du  moyen  âge.  Celle  du  paradis,  suivant 
une  vision  de  saint  Jean  Climaque;  derrière 
les  personnages  qui  montent  et  descendent 
se  trouve  une  espèce  de  calendrier.  Gravée 
dans  le  4«  volume  de  la  Bibliotheca  Cesarea 
de  Lambecius,  p.  190,  et  reproduite  par 
gincourt.  Peinture,  pi.  xlii. 

Dans  le  1"  volume  du  supplémntau  cata- 
logue de  lambecius,  par  Neyssel,  p.  506 
de  la  'Bibliotheca  Cœsarea,  on  trouve  le 
même  sujet  avec  quelques  variétés  dans 
les  détails,  diaprés  une  miniature  appar- 
tenant à  la  bibliothèque  de  Vienne.  Trois 
personnages  montent  à  Téchelle  mysté- 
rieuse et  sont  accueillis  par  le  Père  éter- 
nel. Trois  autres  personnages  retombent  de 
réchelle  et  sont  dévorés  par  un  dragon. 
Cette  miniature,  suivant  Lambecius,  estfaite 
d'après  une  vision  qu'aurait  eue  sainte  Per- 
pétue dans  sa  prison. 

Voir  aussi  Acta  passionis  sanctarum  Per- 
petaœ  et  Felicitatis,  Luca  Holstenio  edit., 
ubi  sancta  Perpétua  visionem  in  carcere 
sibi  oblatam  narrât  hisverbis.  Lambecius, 
loco  citato  snpra. 

Même  sujet  d'après  une  miniature  du 
XI'  ou  XIV  siècle,  dont  les  figures  ont  beau- 
coup de  rapport  avec  celles  des  vases  étrus- 
ques. D'Agincourt ,  Peinture,  pi.  lu,  et  la 
note,  p.  57  de  Texplication  des  planches  sur 
le  style  singulier  deces figures  qu'il  compare 
aussi  aux  fresques  de  Tarquinia. 

Deux  échelles  mystérieuses,  dans  les  petits 
tableaux  de  la  vie  de  saint  Dominique ,  au 
bas  du  grand  couronnement  de  la  sainte 
Vierge  ,  du  Musée  du  Louvre ,  galerie  de 
l'école  florentine,  publié  par  Schlegcl  en 
plusieurs  feuilles  in-folio  ,  avec  un  texte 
français  ou  allemand  suivant  les  éditions. 

Oii  lit,  p.  24  de  la  traduction  française , 
que  c  dans  le  T  tableau  qui  est  au  bas  du 
«  couronnement,  est  représentée  la  mort  de 

Cl)  On  sait  que  ceUe  main  se  trouve  sur  les  monu- 
ments primitifs  chréiteiis,  el  fut  la  première  manière 
de  représenter  Dieu  le  pérc.  Voir  à  ce  sujet  Ciampini 
et  tous  les  écrivains  que  nous  citons  au  mot  Dxeu 
le  père. 


saint  Dominique  et  Taccomplissement 
d'une  vision  arrivée  à  un  desfrères  qoi  tîC 
au  moment  oii  expirait  saint  Dominiaoe, 
deux  échelles  qui  descendaient  du  ciel  en 
terre,avec  desangesqui  allaienlet  venaient. 
Au  bas  de  l'une  de  ces  échelles  un  trône  sur 
lequel  le  saint  était  assis  et  sur  lequel  il  fut 
enlevé  lorsque  l'échelle  eut  disparu.  En 
hautétait  Jésus-Christ  appuyé  sur  Tune  de 
ces  échelles  et  la  sainte  Vierge  sur  Tautre.» 
Peinture  sur  bois  d'un  triptyque  du 
xiii*  siècle.  D'Agincourt,  Histoire  de  l'art, 
pL  xcifU^'S. 

Échelle  mystérieuse  tirée  des  miniatures 
de  VJffortM  aeliciarum  d'Herrade  de  Lands- 
berg ,  dont  nous  avons  déjà  parlé  plusieurs 
fois  dans  ce  Dictionnaire.  La  planche  ix  re- 
présente des  figures  d'hommes  et  de  femmes 
des  diverses  conditions  de  la  vie  humaine, 
qui  montent  à  l'échelle  dont  les  vertus  for- 
ment les  degrés.  Les  vainqueurs  sont  cou- 
ronnés de  la  main  de  Dieu  figuré  par  une 
main  (1)  tenant  une  couronne.  L'enfer,  fi- 
guré par  un  dragon  placé  au  bas  de  Féchelle, 
ouvre  sa  gueule  pour  dévorer  les  lâches  ou 
les  vaincus  qui  se  laissent  tomber.  Au  bas  du 
tableau  est  une  légende  sur  laquelle  on  Ht 
ces  mots  :  Ilœc  scala  signifieat  ascensum 
virtutum  et  religioê.  ciçitatis  exerciL,  etc. 

Autre  échelle  mystérieuse  dans  le  livre 
intitulé  :  Monte  santo  di  Dio,  V.  à  ce  nom. 

ÉCHEVÏNS(2)  de  la  ville  d'AlosLV.cemot. 
—De  la  ville  de  Beauvais.  V.  au  mot  Croi- 
sillons. 

—  De  la  ville  de  Bruges.  Sceau  de  i407. 
Trésor  de  numismatique.  Sceaux  des  com- 
munes, in-folio,  pi.  IX,  n"*  1. 

—  De  la  ville  de  Cassel ,  1259,  ib.,  pi.  v , 
nMO. 

—  De  la  ville  de  Damme ,  ib.,  pi.  vi,  n"*  8. 

—  De  Lille,  ib.,  pi.  vi,  n*  i. 

—  De  Namur,  ib.,  n'*4. 

—  De  Noyon ,  ib.,  pi.  xi ,  n*»  i5. 

—  De  Paris  au  xiv*  siècle.  Figure  en  pied 
qui  se  trouve  gravée  dans  une  Notice  his- 
torique de  M.  A.  BaillY,sur  V Hôtel  de  Fille 
de  Paris,  brochure *in-8«;  Paris,  1836, 
planche  de  la  p.  26. 

Sur  l'une  des  manches  du  vêtement  est 
brodé  le  vaisseau  ou  navire  des  armes  de 
la  ville  de  Paris. 

Nous  n'avons  pu  découvrir  dans  ce  livre 
où  l'auteur  a  trouvé  ce  costume,  et  s'il  est 
d'une  source  authentique. 

(21  Nommés  aussi  Élus,  Trésor  de  mmUmaiigae, 
in  folio,  texte  da  volume  Scemtx  des  communes,  p.  5, 
n*  15. 
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ÉcheTin  de  la  Tille  de  Warneton.  Trésor  construit  vers  le  x\*  siècle  sur  le  pont  de 

de  numismatique,  pi  vi ,  n""  3.  la  ville  d^York,  a  la  forme  d^une  chapelle; 

—  De  la  ville  a'Ypres.  Même  ouvrage,  il  est  d*autant  plus  curieux  à  citer  qu'il  est 

pi.  VI ,  n*"  9.  plus  rare  d*en  rencontrer  des  exemples.  11 

•  est  gravé  dans  V Histoire  du  comté  ^ York, 

ÉCHIQUIER  (  L'  )  DE  NORMANDIE  (1).  —  publié  k  Londres  en  1836  par  Fischer. 
Sceaux  de  cette  célèbreassembléeau  xiir  siè- 
cle, publiés  par  M.  Pottier  dans  V Atlas  des  ÉCOLES.  —  Peintures  et  sculptures  re- 
arcAiv.d6iVbrinandie,in-4*'oblong; Rouen,  présentant  divers  intérieurs  décèles   au 
Gaen,  1834,  pi.  xxiii,  n^*  1,  2;— aÂlençon,  moyen  âge. 
1^.,  n**  6.                                            '  Moine  augustin  tenant  une  école;  bas-re- 

Fac-simile  d'un  arrêt  de  Téchiquier  de  lief  d'un  tombeau  de  Téglise  Saint-Marc ^do 

Rouen  (1409),  Mlas  des  archives  de  Nor-  Venise  (1263).  Bonnart,  Costumes  du  moyen 

mandie,  in-4°  oblong;  Mémoires  de  la  so-  âge,  t.  Il,  pi.  xlvii. 

ciété  des  antiquaires  de  Normandie,  1834,  Bas-relief  du  xiv* siècle  à  Bologne ,  repré- 

pl.  XXX,  n**  1.  sentant  un  docteur  et  ses  auditeurs  dans 

une  salle  ornée  de  tapisseries.  D'Agincourt , 

ÉCHIQUIERS.  —  V.  ÉCHECS.  Sculpture,  pi.  xxxvii,  n<*  2. 

Autre  tiré  d'une  chapelle  dite  San  Salva- 

ÉCLAIREURS  (2).  —  Miniature  de  manu-  tore,  sur  le  chemin  de  Spolette,  publié  par 

scrit,  Leges palatinœ,  représentant  un  éclai-  Barbant,  Monuments  anciens,  t.  Il,  pi.  xii. 

reur  ou  porte-flambeau  pendant  les  repas,  Ce  bas-relief  offre  une  scène  assez  compli- 

vers  le  xiir  ou  xiv  siècle.  V.  le  mot  Illu-  quée  d'hommes ,  de  vieillards  et  de  jeunes 

uiNATOR  REGIS.  gens  qui  se  débattent  sur  des  questions  de 

Miniature  du  xvr  siècle,  publiée  dans  le  sciences  ou  autre  matière. 

Magasin  pittoresque,  t.  vu,  p.  369,  quire-  Bas-reliefs  de  deux  tombeaux  à  Sienne 

présente  un  éclaireur  de  nuit.  et  Pistoia ,  publiés  par  Cicognara ,  Istor. 

délia  scultur.  in  Italia,  t.  1,  pi.  xxxv;  mo- 

ÉCLIPSES.  —  On  trouve  une  suite  d'ob-  numents  du  xiv*  au  xv«  siècle, 

servations  sur  les  éclipses  étudiées  depuis  Autre  du  tombeau  des  Salicetti  à  Bologne. 

1483  jusau'en  1530  dans  un  ouvrage  inti-  Ib,,  t.  II,  pi.  iv,  même  siècle, 

tulé  :  in  laudem  kalendarii  de  regio  monte  Trois  bas-reliefs  de  sarcophages  de  diver- 

Germanorum ,  deçor.  nostrœ  œtatis  astro^  ses  églises  de  Bologne  (vers  le  xiv*  et  xv*  siè- 

nomor.  principe,  i  vol.  in-4°,  orné  de  plan-  cle),  Monumenta  illustrium  virorum,  etc., 

ches  en  bois  '3).  par  M.Z.  Boxhornius,  Amsterd.,  anno  1638, 

L'horloge  de  Strasbourg  offre  des  tableaux  pi.  cxiii ,  cxv,  clxv,  et  les  Monuments  funè- 

chronologiques  d'aune  suite  d'éclip^es.  V.  la  ores  de  Toscane,  in-folio,  pi.  lxiv,  lxiv, 

gravure  de  cette  horloge  dans  toutes  les  lxxi;  exemplaire  du  Cabinet  des  estampes 

descriptions  de  Téglise  de  cette  ville.  Au  Ca-  de  Paris. 

blnet  des  estampes,  Topographie  de  Stras-  Miniature  du  xiv*  siècle;  on  y  voit  l'inlé- 

bourg,  sont  plusieurs  plancaes  du  détail  rieur  d'une  école  dans  toute  l'ingénuité  de 

du  mécanisme  de  cette  horloge,  qui  vient ,  ses  détails.  C'est  l'instant  où  le  maître,  assis 

dit-on,  d'être  restaurée  en  1842 ou  43.  Deux  gravement  dans  sa  chaire,  donne  le  fouet 

ou  trois  planches  en  bois  sur  la  manière  à  un  petit  garçon ,  qu'un  de  ses  camarades 

d^observer  les  éclipses,  dans  le  calendrier  tient  par  les  bVas  sur  son  dos,  Bibliogra-- 

des  Bergers,  in-4°  gothique  avec  ou  sans  phical  Decameron  de  Dibdin,  t.  II,  p.  317. 

date.  Autre  tiré  d'un  calendrier  du  xvr  siècle. 

Autres  d'après  d'anciens  calendriers  go-  Essai  sur  la  calligraphie  au  moyen  âge,  par 

thiques,  reproduits  par  Dibdin  dans  le  vo-  Langlois,  in-8%  pi.  xv,  p.  127. 

liime   de  son   Typographical  antiquities.  Stalle  de  Rouen,  représentant  un  autre 

p.  595  du  t.  II.  maître  d'école  donnant  le  fouet  à  un  élève, 

publiée  par  Langlois  du  Pont-de-l'Arche. 

ÉCOLE  DE  CHANT.  —  Ce  monument ,  V.  au  mot  Stalles. 

(i)  Sur  récliiqaier  en  r«ormandie,  l'origine  el  le  but  pas  de'  lustre  pour  s'éclairer  dans  les  rcnas,  mais 

de  cette  assemblée,  voir  le  DicUonnaire  des  origines,  de  domestiques  qui  tenaient  des  cierges  allâmes,  et 

par  une  société  de  gens  de  lettres,  t.  II  ;  I^cbenaie  que  ce  fut  le  roi  François  I*"'  qui  fit  cesser  cet  usage 

de«  Bois,  Dictio^mulre  des  origines  et  coutumes  des  fatigant. 

Français;  M.  de  Marchangy,  la  Fraitceau  xiv*  siècle,  (S}  Cet  ouvrage  curieux  est  cité  dans  le  CataloQue 

t.  II,  p.  372,  429.  de  Panzer,  t.  111,  n*  188  et  doe,  et  dans  celui  de  1« 

(2)  Oo  sait  quejusqu'aa  xvr  siècle  on  ne  se  servait  bibliolhéquo  Boutourlin,  q*  J8fO. 


ECO  —  410  —  ECO 

Le  hean  sceau  de  PUniversitë  de  Paris  tous  les  exemples  que  nous  en  donnons, 

représente  plusieurs  maîtres  ou  élè?es  te-  École  bolonaise  ,  école  napolitaine   du 

nant  des  livres  sur  des  pupitres.  V.  Univer-  xit*  au  xvi*  siècle.  Y.  encore  d^Agincourl, 

SITE.  pi.  CLviii ,  eux,  CLX  et  soiv. 

Écoles  fondées  et  bâties  par  des  papes,  -  École  vénitienne  du  xiv*  au  xvi<  siècle. 

Nnmismata  ponlificam  de  Dumolinet.  Vie  D'Agincourt,  pi.  clxii,  renfermant  quinze 

du  pape  Pie  IV,  pi.  xix,  n"  14;  médaille  compositions  prises  dans  diverses  peintures 

du  pape  Grégoire  xiii .  ib.,  pi.  xxi ,  n*"  98,  et  remarquables. 

les  diverses  vies  des  papes,  avec  planches.  École  de  Toscane  du  xiv  au  xv*  siècle. 

V.  Papes ,  Professeurs.  École  du  Giolto,  pi.  clxhi,  renfermant 

douze  sujets  de  divers  maîtres  de  cette 

ÉCOLES  DE  PEINTURE  (4).  —  Reprodui-  école, 

tes  dans  une  suite  de  planches  donnant  Écoles  ultramon faînes  (5).  D^Agincourt 

fleurs  principales  productions  depuis  By-  comprend  sous  cette  désignation  les  peintres 

zance  jusqu'à    la  fin  de  la    renaissance,  espagnols ,  d^AIIemagne ,  de  la  Bavière,  de 

D'Agincourt  offre  ce  genre  de  tableau  histo-  Suède,  de  l'Angleterre,  de  France,  etc., 

rique  de  l'art  dans  le  6'  volume  de  son  His-  dont  diverses  compositions  sont  réunies  sur 

loire  de  Vart  et  l'atlas  qui  s'y  rattache,  sa-  la  pi.  clxiv  au  nombre  de  31 . 

voir  :  I^  pi.  clxv  est  consacrée  à  reprocfuire  un 

École  grecqiie  de  Byzance(du  ix*  au  xr  siè-  tableau  d'Albert  Durer, 
clé),  pi.  Lxxxii,  Lxxxiii,Lxxxiv;la  suite  de  La  pi.  clxvi  offre  une  suite  de  tableaux 
19  sujets  concernant  la  pi.  lxxxv  offre  du  célèbre  René,  roi  d*Anjou.  Nous  en  in- 
4  sujets  du  XI'  au  xii*  siècle  peints  sur  bois,  diquons  beaucoup  d'autres  au  nom  de  ce 
La  pi.  Lxxxvi  donne  une  des  figures  de  ces  prince  et  aux  mots  Bcisson  ,  Chasses,  Tous- 
tableaux  de  la  grandeur  de  l'original.  mois,  etc. 

— Du  xir  auxiii*  siècle.V.  les  pi.  lxxxvii,  Écoles  mystiques  (4).  Beaucoup  de  com- 

Lxxxviii,  Lxxxjx  et  xc.  La  pi.  xci  donne  positions  de  maîtres  de  cette  école  sont  réu- 

une  peinture  sur  diptyque  et  triptyque.  nies  dans  l'ouvrage  intitulé  :  Etruria  jtit- 

École  grecque  de  l'Italie,  sous  l'influence  trke,  5  vol.  in-folio  avec  un  texte  italien  et 

des  artistes  réfugiés  de  Byzance,  du  xii*"  au  français,  dans  une  collection  publiée  par  Pi- 

xiir  siècle,  même  ouvrage,  V.  les  pi.  xcii,  roli  sous  le  titre  :  Recueil  de  peintures  dt-s 

xciii,  xciv,  xcv.  anciens  maUres  d^ Italie,  etc.,  1  vol.  grand 

École  d'Italie  du  xr  au  xni*'  siècle.  Voir  in-folio  oblong. 

aussi  les  pL  xcvii,  renfermant  quinze  su-  La  précieuse  collection  de  M.  Artaud,  de 

jets.  l'Académie  étrusque  de  Cortone,  qui  avait 

Planche  xcviii  renfermant  11  sujets.  déjà  reçu  un  commencement  de  publicité 

Planche  xcix ,  jusqu'à  la  cviii%  où  com-  dans  la  France  littéraire,  t.  IV ,  p.  216 ,530, 

mence  l'époque  dite  de  la  renaissance  (â),  146  (5) ,  par  les  soins  de  M.  Challarael,  édi- 

sous  Cimabué  à  Florence.  V.  au  mot  Fresque  teur ,  lithographe ,  à  Paris ,  est  maintenant 

CO  Les  principaux  ouvrages  à  consulter  sur  la  mar-  dans  rvniversité   caf/to/ig/f^  «  tome  IV,  page  I2S. 

che  progressive  de  la  peinture  dans  Ivs  divers  siè-  (2)  Sur  celte  époque  a^sez  mal  dénommée,  voir  tes 

clés  du  Bas-Kmplre  et  du  moyen  àtte  sont  le  discours  observations  judicieuses  de  M.  Rio  dans  l'ouvrage  eité 

deM.  Émeric  Uasid  sur  la  Peiniure  dans  les  temps  ci-dessus,  p.  94,  ii 9,  i34, 148,  140,  U2,  IS4,  etcellei 

modernes,  depuis  Constantin  jasq,C a  la  fin  du  xin«  insérées  dans  le  savant  article  signé  C.  Acberj,  ia- 

siècle,  in-8%  très-recherché  et  dont  nous  avons  fait  nales  de  philosophie  chrétienne,  i.  XrX,  p.  3i8,  319, 

une  table  des  matières  restée  jusuu'à  présent  en  ma-  (3)  Pour  comprendre  la  valeur  do  ceUe  désignation, 

nuscrit  Noire  exemplaire  doit,  du  reste,  ptisser  à  la  il  faut  se  rappeler  uuc  d'A^iincourl  vivant  depuis  si 

bibliothèque  du  Musée  de  Cluny.  h  Paris.  D,i  Vatida-  longtemps  à  Rome,  les  montagnes i|ui  sépareoi  l'ita* 

li^meei  an  caihoHcisme  dans  l'art,  par  M    le  comte  lie  des  auires   pays  étaient  devenues  pour  lui  des 

de  MontAlembcrt,  où  l'on  trouve,  p.  i35,  un  tableau  li^snes  de  démarcation. 

par  ordre  chronologique  des    écoles  caiboliquei*  de  (4)  C'est  à  M.  Rio  que  Ton  doit  la  révélation  de 

peinture,  surtout  en   Italie,  avec  la  désignation  des  cette  précieuse  école,  qui  a  pris  naissance,  comme  il 

lieux  où  existent  tes  ouvrages,  savoir  :  i*  école  semi-  le  dit  si  poétiquement,  près  du  tombeau  de  saint  Fran- 

bjyzaniine  de  Giunta  de  Pise,  de  i2io  à  1236,  et  de  ses  çois  d'Asstse ,  dans  les  montagnes  de  TOmbrie.  Noos 

élèves  en  1344  ;  2"  école  siennoise,  de  I22tt  à  i584;  ne  pouvons  mieux  faire  que  de  renvoyer  leleeteurà 

3*  école  florentine  qui  se  divise  en  école  primitive  de  l'ouvrage  même,  intitulé  ;  Poésie  chrétienne,  forme  de 

Giotio,  en  1276;  école  mystique  d'Angelico  Fiesule.  l'art,  i  vol.  in--8*  ;  Paris,  1837.  pour  lequel  nous  avons 

1387;  école  naturaliste,  Paul  Ucello,  en  i389  ;  4*  école  fait  une  table  des  matières  restée  en  manuscrit  à  la 

ombrienne,  de  1405  A  1450;  5*  école  de  Bnlof^ne,  de  suite  de  nuire  exemplaire  destiné  à  la  blbliolhèoue du 

1400  à  I5S0  ;  6*  ccole  de  Perrare.  de  1240;  7*  école  de  Musée  de  l'hôtel  de  (*.luny.  Celte  table  nous  a  vafu  udc 

Venisedu  \iu*  au  xiv«  siècle  ;  8"  ècolesde  Vérone,  de  lettre  d'encouragement  de  la  part  de  l'auteur 

Bergame,  de  Brescia;  9*  école  lombarde,  en  1450.  De-  (5)  Déjà  en  i808  M    Artaud  avait  publié  un  CaUlo- 

puis  le  travail  de  M.  de  Montalembert  a  paru  Ton-  gue  de  sa  curieuse  collection,  précraë  de  renseigue- 

vrage  si  remarquable  de  M.  Rio,  intitule  :  Poésie  ments  sur  son  origine  et  le  caractère  pariicalier  de 

chréiiemne,  M.  de  Montalembcrl  en  a  fait  une  analyse  ses  composttioos. 
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(ubijce  en  entier ,  sous  ce  titre  :  Peintres 
primitifs ,  etc. ,  1  vol.  10-4*»,  chez  le  même 
fditeur.  M.  Ârtatld  y  a  joint  un  texte  histo- 
riaue. 

Les  peintures  du  Gampo  $anto  peuvent 
encore  lormer  une  belle  galerie  de  peintures 
de  ce  genre.  V.  au  mol  Gampo  Santo. 
Les  œuvres  de  Simon  Memmi.  du  Giotto, 


tistes ,  1  vol.  in^""  avec  un  texte  par  Amé- 
dée  Pichot,  à  Paris,  chez  I^my  Denozan. 

P^oyages  en  Ecosse,  par  Pennant,  2  vol., 
1772,  avec  plusieurs  planches'  gravées  en 
Angielerrc. 

Guide  du  Foyagenren  Ecosse,  avec  gra- 
vures assez  bien  exécutées,  diaprés  les  des- 
sins de  Pernot  et  Skellon  fils;  publié  par 
d'Angelico  Fiesole ,  du  Pérugin  et  quelques    DIdot  frères,  à  Paris,  1  vol.  iu-8'',  120  plan- 
autres  dont  on  trouve  des  fragments  dans    ches. 

VHistoire  de  l'art  de  d'Agincourt,  peinture.  Description  de  V Ecosse,  d'après  le  texte 
Y.  la  table  des  planches  aux  noms  de  tous  de  Val  ter  Scott ,  et  ornée  de  planches.  Cet 
ces  peintres.  ouvrage  fait   partie  de  la  publication  dite 

Enfin,    nous   indiquerons    le    catalogue    V Univers  pittoresque ,  chez  Didot  frères, 
dressé  par  les  soins  de  M.  le  comte  de  Monta-    V.  aussi  Edimbourg,  Glasgow,  Holyrood^ 


Monnaie  d'Ecosse. V.  les  planches  de  Tou- 
vrage  d'Anderson  :  Délectas  thésaurus  di" 
phmatam  et  numismatum  Scotiœ ,  etc.,  in- 
folio; Edimbourg;  et  tous  les  ouvrages  de 


lembert  et  cité  dans  ce  Dictionnaire,  p.  410, 
note  i. 

ÉGORCHÉS.  — Personnages  écorchés  vifs. 

T.  Barthélémy,'  Juge  prévaricateur.  Car-  numismatique  écossaise  indiqués  par  la  Bi" 

casse.  hliotheca  numeraria  de  la  Revue  numisma^ 

tique  de  Blois ,  t.  III ,  p.  â86. 

ECOSSE  (1)  (L'ancienne  Calédonie  ).  Les  Spécimen  d'écriture  de  ce  pays.  V.  Sco- 

Ïirincipaux  ouvrages  où  Ton  trouve  publiés  tica  Scriptura. 
es  monuments  de  cette  Ile ,  sont  : 


VArcheoloqia  l>riiannica,  in-4<>.  Dans  le 
1. 1  est  une  carte  de  l'Ecosse  en  1590. 

Antiquities  of  Scotland ,  par  Groses;  Lon- 
dres, 1789,  2  vol.  in-4',  avec  planches. 


ÉGOUEN.  —  Vue  générale  du  château 
d'Écouen  (!2).Laborde,  Monuments  français, 
t.  U,  pi.  253. 

Diverses  vues  de  ce  bâtiment  gravées  dans 


Transactions  of  the  society  of  the  anti-  l'œuvre  d'israél  Sylvestre,  de  Marot  de  Chas- 

quaris  of  Scotland,  3  vol.  in-4%  publiés  tilton ,  etc. 

chez  Longman  à  Londres  ou  à  Edimbourg.  Les  sculptures  du  château  et  de  la  cha- 

On  y  trouve  beaucoup  de  planches  de  mo-  pelle,  exécutées  par  Jean  Goujon,  au  xvrsiè- 

numents  curieux  ;  savoir  :  t.  I,  plusieurs  de,  sont  publiées  dans  les  œuvres  de  ce  maî- 

monuments  chrétiens  de  siècles  reculés;  tre,  publiées  par  Audot,  libraire,  gravures 

des  croix  singulières,  des  inscriptions  chré-  de  Réveil,  avec  un  texte,  par  M.  L.  G.,  1  vol. 

tiennes,  tumulaires,  etc.;  t.  II,  le  tombeau  in-S"";  Paris.  V.  les  livraisons  1 ,  S,  3. 

de  Robert  de  Brus  ou  Bruce,  libérateur  de  On  y  remarque  une  belle  figure  de  la  re- 

son  pays,  en  1506.  V.  à  ce  nom.  Pierre  ru-  ligion ,  pi.  vu  ;  les  quatre  Évangélistes ,  le 

NiocE,  etc.  V.  RuNiQUE.  T.  IIl,  le  Château  de  sacrifice  d'Abraham  ,    pi.  xiv ,  que  nous* 

Macbeth,  les  détails  d'un  tribunal  secret  ou  avonsvuauMuséedesPetits-Augustinsoudes 

Wehmique.  Y.  Macbeth  et  Tribunal.  Monuments  français ,  fondé  par  Alexandre 

Antiquities  of  Great  Britain,  de  Hearne  Lenoir;  une  figure  du  Père  éternel,  pi.  xv, 

et^Byrne,  2  vol.  in-4''  oblongs;  Londres,  etc.  ;  deux  grands  génies  assis  sur  des  tro- 
phées d'armes  et  soutenant  un    écusson, 
{)l.  m,  IV ;  une  belle  figure  allégorique  de 

On  doit  à  M.  Baltard  père ,  architecte  du 
gouvernement,  une  description  complète  de 
ce  château  faisant  partie  de  son  grand  ou- 


1786,  renferme  quelques  vues  de  monu- 
ments d'Ecosse,  y.  les  tables  des  planches 
de  ces  deux  volumes. 

Sibbaldi  (Rob.)  Scotia  illustrata,  in-folio 
avec  planches. 

yues  pittoresques  de  l'Ecosse ,  dessinées 
par  Pernot,  litnographiées  par  divers  ar-    vrage  intitulé:  Paris  et  ses  monuments  [ô) , 


Cl)  L«oglet  du  Frcsnoy,  Méthode  pottr  étudier  rhls- 
toire,  t.  IV,  p.  320.  cile  divers  ouvrages  à  coosuUer 
»ar  ce  curieux  et  poéiique  pays.  M.  L.  Haiissier  a 

Kandenif  ni  tort  de  coniondre  les  ouvrages  pariicu- 
^rsé  rÉcosse  el  à  (Irlande  dans  son  article  Angle- 
terre, Éléments  d'nrehéolotjie,  p.  &75  et  suiv  ,  ou  il 
faut  perdre  beaucoup  de  iemps  pour  les  y  trouver; 
sans  doute  que  s'il  fait  une  nouvelle  édition  de  son 
ouvraiie,  il  traitera  ces  deux  beaux  pays  avec  un  peu 
plus  a  étendue.  Sur  ce  pays,  voir  encore  AiHi.wufi  kU' 


tory  of  Scotland,  6  vol.  in-S**;  Vltinerary  of  Scotland 
deuuncan,  i  vol.  in-i9. 

rs)  Pour  rhistoriqne  de  c(*tto  hnbitalion  royale, 
voir  la  Description  de  la  France,  par  Piisaniol  de  la 
Force,  14  vol  ini2,  ou  la  Description  des  environs 
de  Paris,  2  irol.  in-i2,  et  tous  les  détails  donnés  par 
M.  de  Bastard  dans  le  texte  de  son  ouvrage  cité  ci- 
dessus. 

(3)  Cet  ouvrage  est  du  nombre  de  ceux  dont  le  titre 
est  mal  conçu  ;  et,  en  effet,  qu'a  de  commvn  avec  lea 
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in-fo1io,tI,dans1equelontrouvei4pl.très-  Miniature  d^un   manuscrit  du  ix«  siède. 

bien  gravées ,  destinées  à  retracer  tous  les  Foyages  littéraires  de  deux  bénédictint , 

détails  d'architecture  et  de  sculpture  de  ce  2*  partie,  p.  64. 

château  ;  p.  i4  du  texte  se  trouve  le  portrait  Autre  tirée  d'une  miniature  du  Menolo» 

de  Jean  Bullant,  architecte  du  châleau.  giam  Grœcoram,  in-folio,  t.  I,  pi.  de  la 

Détails  de  boiseries  et  sculptures  de  ce  page  209. 

château.  Willerain,  Monuments  inédits  fran-  Âutredu  xp  siècle  placée  sur  un  guéridon. 

çais,  t.  II,  pi.   ccLXvii,  ccLxviii,  et  les  Willemin,  Monuments  inédits,  t.  I,  plan* 

planches  réunies  dans  la  topographie  de  la  che  xliv. 

France,  département  de  Seme-et-Oise.  Fixées  à  des  pupitres,  xii*  siècle.  Wille- 
min, ib.,  pi.  LXXIV. 

LGOUIS.— L'église  collégiale  de  cette  ville,  C'était  à  ce  qu'il  paraît  de  simples  cornes 

quidate  de  iSiO,  a  un  portail  d'un  gothique  de  bêtes. 

assez  remarquable,  décoré  des  statues  d'En-  Autre  avec  sa  plume ,  du  ix«  an  x*  siècle, 

guerrand  de  Marigny  et  de  sa  femme  et  de  Beaunier  et  Rathier,  Costumes  français, 

celle  de  la  sainte  Vierge.  Il  a  été  publié  1. 1,  pi.  ccxciii. 

dans  les  Antiquités  nationales  de  llillin ,  Un  des  plus   curieux  ustensiles  de  ce 

t.  III,  pi.  I  du  n*"  28.  Le  fronton  est  décoré  genre  que  nous  ayons  rencontrés  est  celui 

d'une  statue  de  saint  Michel,  qui  n'est  pas  qui  est  eravé  dans  ie Bibliographieal  Deçà- 

sans  mérite.  Le  clocher  est  d'une  forme  meron  de  Dibdin,  1. 1,  p.  123.  Cet  encrier 

gracieuse,  partagé   dans  sa  hauteur  par  provient  du  trésor  de  Saint-Denis, 

eux  couronnes  à  distance  égale.  Voir  aussi  la  Paléoaraphie  grecque  du 

On  y  voyait  autrefois  les  tombeaux  des  père  Montfancon  où  il  est  encore  gravé , 

sires  Enguerrand  de  Marigny  et  de  Châttllon,  page  22  ou  23. 

également  publiés  par  Millin,  ibid.,  pi.  m  Encriers  du  xvi«  siècle  en  faïence.  Willc- 

et  IV.  min ,  Monuments  français  inédits ,  t-  Il ,  pi. 

Voir  aussi  les  planches  qui  existent  dans  ccxc,  ccxciii. 

lagrandetopographie  du  Cabinet  des  estam-  Voir  aussi  les  mots  âtramentum,  Calli- 

pes  et  celle  de  l'auteur  de  ce  Dictionnaire,  graphes. 

ÉCOUTANTS  (Les).  —  Pénitents  du  qua-  ÉCRITURES.  -  Des  divers  siècles  (2). 

trième  ordre,  dans  les  premiers  siècles  de  Voir  les  planches  gravées  des  diction- 

l'Église.  Pour  connaître  la  place  qui  leur  naires  de  diplomatique  et  ouvrages  de  ce 

était  assignée  dans  les  basiliques  voir  le  genre  que  nous  désignons  aux  mots  Calli- 

plan  donné  par  Sarnelli,  Antica  basilico^  graphie,  Diplomatique  ,  Crahmatographie, 

graphia,  publié  dans  les  Annales  dephilo^  Lettres,  Paléographie. 

Sophie  chrétienne,  t.  XIX,  p.  346,  n*"  13  du  Écritures  (Modèles  d').  Publiés  par  Clo- 

plan.  ment  Perret  de  Bruxelles  ,  1  vol.  in-folio 

oblong,  intitulé:  Exercitatio  alphabetica 

ÉCOUTÈTE.  —  Cette  charge  parait  cor-  nova,  etc.,  1569,  renfermant  33  planches 

respondre  à  celle  de  magistrat  ou  juge,  entourées  de  riches  cartouches  sravés  par 

Daws  le  a*  yo]ume  du  Messager  des  scien-  Corn,  de  Hooghe,  d'une  manière  admi- 

ces  et  arts  en  Belgique,  Gand ,  1834,  p.  453,  rable  et  variée, 
est  une  gravure  représentant  un  écoutèle, 

tel  qu'il  éUit  vêtu  en  1488.  ÉCRIVAINS  ou  CALLIGRÂPHES.  -  Voir 

ce  dernier  mot. 

ÉCRAN  ou  SOREEN.  —  Disposition  des 

voûtes  dont  l'église  Saint-Élienne  de  Ne-  ÉCROUEfJLES,  touchées  par  le  roi  Hen- 

vçrs  offre  un  exemple  curieux.  Batissier,  ri  11.  —  Voir  ce  nom. 

Eléments   d'archéologie,   1843,    p.    493.  Par  Henri  IV  ,  et  au  mot  Sacres. 

ÉCRITOIRES  (1).  —  De  forme  curieuse.  ÉCUELLES.  —  Diverses  formes  de  celle 


monuments  de  Paris  le  château  d'Ecouen?  Ceux  qui 
s'arrêtent  au  titre  d'un  livre  auront  certainement  été 
Induits  eu  erreur  en  voyant  celui-ci. 

(i)  Jacob  Martorelli  a  fait  un  trés-savant  traité 
intitulé  :  Theea  regia  calatnaria.  Ou  y  trouve  des  re- 
cherches curieuses  sur  la  forme  des  écriloiresavcc  di- 
verses  planches;  mais  celles  qu'on  y  voit  sont  de  l'épo- 
que grecque  ou  romaine.  V.  au  reste  ce  qu'il  en  dit 
i,  I,  p.  239  «t  sufT.,  et  dans  la  BUfUotheca  oMiquarla 


de  Fabricius,  verbo  Studia,  Scriptio,  Calamut,  Atra- 
mentitm,  etc. 

(2;  Jansen  dans  son  Traité  de  la  gravure  sur  bois, 
des  cartes,  etc.,  a  consacré  une  partie  de  son  ouvrage 
â  riiisiorique  de  Tinvenlion  des  diverses  écritures,  et 
donne  des  détails  curieux  sur  les  essais  faits  pour 
arriver  A  la  belle  écriluredite  gothique,  et  de  plusieurs 
modèles  qui  en  furent  gravés  en  1S9S,  1544  et  1549, 
t.  II,  p.  s»  85, 111. 
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espèce  de  yase.  Willemin,  Monaments  iné-  pittoreêqae  des  frères  Didot.  France,  plan- 

ditë ,  l.  II ,  pi.  216,  che  ccxcix ,  t.  V. 

Il  porte  un  coutelas  en  armoirie  sur  sa 

ÉCURIE  (L')  de  Frédéric  Grîson ,  1  vol.  tunique. 
in-4'.  Écuyer  tranchant.  M.  Potlier  donne  le 

Ouvrage  curieux  rempli  de  gravures  en  détail  des  fonctions  de  cet  officier  à  Tocca- 
bois  représentant  tous  les  détails  du  harna-  sion  de  la  pi.  clxxix  de  Touvrage  de  Wii- 
chement,  ferrement,  maniement  et  traite^  lemin,  t.  11,  p.  iS  du  texte, 
ment  des  chevaux,  par  un  artiste  du  xvi*  L'officier  nommé  ScateUifer  dans  les  mi- 
siècle,  niatures  des  Leges  palatinœ  semble  corres- 
pondre à  celui  d'écuyer  tranchant. 

ECUS  (i)  DES  CHEVALIERS  et  des  sol-       Voir  cette  curieuse  suite  détaillée  au  mot 

dats,  vers  le  xii*  ou  xiir  siècle.  V^^illemin,  OFFiciEBset  à  Scutelliferi. 
Monuments  inédits,  1. 1,  pi.  lxvii  ,  lxxiii  ,        Voir  aussi  aux  mots  Banquets,  Festins, 

Lxxiv ,  Lxxxvii ,  xcvi,  xcvu,  et  RoLAND.  Repas,  ctc. 

ECUS  DES  ARMES.  —  Voir  Armoiries  ,  EDGAR.  —  Figure  de  ce  roi  d'Angleterre, 

Blason.  représenté  assis.  Miniature  du  xiii'  siècle. 

Le  magnifique  ouvrage  de  Stothard ,  inti-  publiée  dans  le  Pictorial  history  of  Eng^ 
tulé  :  The  monumental  effigies  of  Great  land^.Londres,  i837, 1. 1,  pL  de  la  p.  350. 
Britain,  1  vol.  in-i"*.  Londres  offre  beau- 
coup de  modèles  de  ce  genre  de  décorations  EDIMBOURG.  —  L'église  cathédrale, 
nobles  et  militaires.  Voir  les  topographies  de  TÉcosse.  V.  à  ce 

nom. 

ËCUSSONS  soutenus  par  des  génies.  —  L-hôpital    d'Hériots.   Constructions   eu- 

Sculptures  de  Jean  Goujon  à  Écouen  et  à  rieuses,  pi.  xxxvii  du  Guide  pittoresque  en 

rhôlel  Carnavalet.  Ecosse,  publié  chez  Firmin  Didot. 

Voir  à  ces  deux  noms  les  détails.  Maisons  à  Edimbourg,  ib.,  planche  xci. 

Autre,  soutenu  par  une  figure  allégorique  Prison  de  cette  ville,  planche  cxiv. 

de  la  Force,  par  le  même.  V.  Écoijen.  Vue  d'Edimbourg,  pi.  ii  du  château  d'Ho- 

—  Supportés  par  des  figures  de  sauvages,  lyrood.  Voir  à  ce  nom. 

Voir  à  ce  dernier  mot.  —  Sa  chapelle  en  ruine ,  ib. 

—  Des  armoiries.  Voir  à  ce  mot.  —  Celle  cle  Roslin.  Voir  ce  nom. 

— -  Ruines  de  la  chapelle  Saint-Antoine , 

ÉCUYER.  —  Deux  écuyers  du  roi  Charles  pi.  m. 

le   Chauve.    Costume   remarquable ,    tiré  Château    d'Edimbourg ,   monument  du 

d'une  miniature  du  ix' siècle.  Montfaucon,  xiv    siècle  environ,  pi.  xxiii  de  l'ouvrage 

Monuments  de  la  monarchie  française ,  t.  1,  d'Heàrne  et  Byrne ,  intitulé  :  Jntiquities  of 

pi.  de  la  page  303,  et  dans  VAlhum  du  Great  Britain ,  etc.,  voluftie  1". 
Sommerara,  8*  série,  planche  x. 

Millin,  t.  H,  p.  15  (article  XI'),  de  ses  EDMOND  (Saint).  -  Roi  d'Angleterre. 

Antiquités  nationales  y  donne  le  détail  de  Le  tombeau  de  ce  prince,  monument 

l'armure  complète  de  l'écuyer;  et  la  planche  assez  important  du  xr  siècle,  est  publié 

V ,  n**  4 ,  même  volume,  nous  en  offre  une  dans  les  Fetusta  Monumenta  par  la  société 

figure,  dans  l'armure  du  xiv*  siècle  ou  en-  des  antiquaires  de  Londres,  t.  Il,  pi.  vu. 

viron.  . 

Bonnart,  1. 1  de  son  ouvrage  sur  les  Cos-  EDOUARD  I"  (â)  —  Roi  d'Angleterre,  le 

tûmes  au  moyen  âge,  en  donne  une  autre,  premier  de  la  race  saxonne  en  i042.   Sa 

delà  même  époque  environ, tirée  des  belles  sUtue,  provenant  de  la  cathédrale  d'York, 

fresques  du  CampoSanto,  mais  c'est  un  sculpture  du  xi«  siècle  environ,  publiée 

costume  italien.  Voir  les  planches  vu  et  ix.  dans  l'ouvrase  intitulé  :  Spécimen  ancient 

Voir  aussi  au  mot  Tournois.  sculpture  ana  painting,  par  John  Carters, 

1. 1,  pi.  cviii,  n^4. 

ÉCUYER-VALET.  -  Figure  en  pied ,  ar-  Style  maniéré  surtout  pour  les  cheveux 

mée  dans  le  style  du  xiir  siècle.  Univers  et  pour  la  barbe. 


(Il  M.  Potlier,  p.  46,  56  el  60 da  lexie  des  planches     J.-îî.-L.  Carré,  Dictionnaire  des  termes  de  guerre, 
ée  rouvraK«  de  Willemin  ,  donne  des  détails  eu-        (2)  Dans  les  chroiiologistes  on  trouve  deuz*rois  de 
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.  Sceau  de  ce  prince.  Tréior  Ûe  manismch  des  plus  remarquables  par  son  l>eau  câirae- 

tique,   volume  intitulé  :  Sceaux  des  rois  tère  d^ex pression. 

d'Angleterre  .pi.  i.  Sceaux  de  ce  prince,  Trésar  de  numUmO' 

Autre  gravé  dans  V Angleterre  pittores-^  tique.  V.  pi.  ci-dessus  au  volume  intitulé' 

que,  du  baron  Ro.ujoux,  t.  II,  pl.^  de  la  Sceaux  des  rois  d'Angleterre.  V.  à  la  série 

p.  i08,  d'après  celui  qui  est  publié  dans  des  planches  le  nom  de  ce  prince 

YArcheologia  britannica,  t.  IV,  pi.  xxi  et  ^oir aussi  \ePictorialhistoryofEnaland 

page  357.  1. 1,  planche  de  la  p.  748  (3).                     ' 

Divers  traits  de  Thistoirc  de  ce  prince  Très-belle  tête  de  ce  prince,  sculpture 

représentés  dans  la  célèbre  tapisserie  de  du  xiv  siècle  environ,  publiée  dans  Pon- 

Bayeux.  On  y  voit  sa  mort  et  la  cérémonie  vrage  de  John  Carter  et  Britton     the  An- 

de  son  convoi  qui  se  dirige  vers  l'église  cient sculpture  inÈngland,u  I,  pi    xxvii 

de  Westminster,  dont  la  repfésen talion  (ai  Autre  figure  en  pied  armée  de  pied  en 

elle  est  exacte  ) ,  serait  bien  précieuse  pour  cap.  /ft.,  même  planche. 

Pétude  des  monuments  de  cette  époque.  —  Tenant  un  parlement.  Miniature  de 

f^  cercueil  du  prince  est   également  di-  l'époque,  Pictorial  history  of  Enalani- 

cne  de  remarque.  On  sonne  les  cloches  à  Lond.,  4837,  t.  Il,  planche  de  la  p   159    ' 

l'arrivée  du  convoi.  Une  main  est  placée  Curieuse  chapelle  dédiée  à  ce  prince  dans 

au-dessus  (1  ).  l'église  de  Westminster. 

Mausolée  de  ce  prmce  dans  l'église  de  C'est  daris  cette  chapelle  que  se  voient 
Westminster,  monument  du  xii«  au  xiii*  siè-  une  suite  de  bas-relîefs  du  xni*  ou  xîv  siè- 
cle, trcs-bien  gravé  dans  les  A^ciiwto  il/onu-  de,  représentent  divers  traits  de  la  vie 
menta,  etc.,  t.  I,  pi.  xvi.  d'Edouard.  Le  9*  représente  là  légende  des 


trrcttt  orufiin,  in~t ,  pi.  xxx;  sa  cnaussuro  i  arier, intitulé  :  Ancient  sculpture  a«d  pai»- 

est  cou  verte  de  lions.  ting  in  England,  in-folio,  1. 1,  pi.  li  à  lv  et 

Pour  les  monnaies  du  règne  de  ce  pnnce,  p.  61  du  texte, 

voir  les  ouvrages  indiqués  au  mot  Angle-  Les  bas-reliefs  ont  été  reproduits  en  petit 

T*^**E.  dans    l'Angleterre    pittoresque   du    baron 

EDOUARD  II.  p  Statue  de  ce  roi  (2)  dans  îùjC  enS                              *^'  *^ 

Péghse  cathédrale  d  York,  vers  le  xir  sie-  Edouard  à   genoux  dans  son  oratoire, 

cle,  gravée  dans  \e  Spécimen  ancient  seul-  église  de  Westminster,  décoration  du  xir 

piure  and  painting  de  John  Carter  ,  pi.  cix,  au  xv«  siècle.  Shaw,  Dresses  and  décora- 

représenté  dans  la  4ettre  E.  Voirie  détail  au  -  tions,  1. 1,  pi.  xxxiii 

commencement  de  celte  lettre,  p.  405  de  Tombeau  dé  ce' prince  à  Péglise  susdite, 

notre  Dictionnaire,  1"  colonne.  Angleterre  pittoresque  du  baron  Rouioux  î 

IjC  sceau  de  ce  prince  est  le  même  que  1. 1,  p.  128.                                 . 

celui  d'Edouard  I",  Angleterre  pittoresque ,  '           * 

t  II,  planche  de  la  p.  129;  et  dans  la  suite  EDOUARD  IV.  —  Figure  de  ce  prince, 

des  sceaux  d'Angleterre ,  publiés  dans  le  Pictorial  history,  eic A,  î,  pi  v 

Trésor  de  numismatique.  Voir  au  nom  de  Beau    sceau  ,  Archeologia  '  britannica 

ce  prince.              .      .      ,         ,  tXX,  p.  29,  etceuxpubli^fs  dans  le  Tr^f^ 

Pour  les  monnaies  du  règne  de  ce  prince  de  numismatique.  Sceaux  des  rois  d^ Anale- 

voir  même  indication  que  ci-dessus.  terre.  V.  à  la  table  des  planches. 

«^xv/^«r.n«^  «ft     j..  1     -n     *                  ^  .  Son  couronnement,  miniature  du  temns. 

dans  la  cathédrale  d'\ or k;  dans  Pouvrage  —Recevant  Phommage  d'un  livre    ib 

de  J.  Carter,  cité  ci-dessus,  pi.  cix,  et  dans  p.  204.                                                  ' 

Sioihard.the  Monumental  effigies  ofGreat  Monnaies  de  son  règne,  »..    planche 

jPriïam,  in-4%  pi.  Lxxxiv.  Cette  figure  est  p.  486.                                            f  «u*,u« 

(0  Tons  ces  détails  sont  expliqaés  dans  les  descrip-  (a)  Sans  doute  celoi  de  la  famille  des  PlantaeoieU 

Uons  de  celle  tapisserie   donnée  par  Qdonifaucon,  qui  a  réKnéeo  IS07                                      ««••rcuc» 

1. 1  et  II  âesMontments  de  lamonurrhie  française,  (3)  Sur  les  plus  beaui  sceaux  de  ce  prince   foir 

dans  les  Mémoires  de  V Académie  des  mscriytions,  riniéressante  notice  conslKnée  p.  xviii  de  Finiridoel 

l.  VHI,  p.  eoi  A  668  ;  par  Ducarel  dans  se%Aniiqniiés  tion  des  Aniiqailés  angio-normhndet  Je Ducarel  L»I 

afwy/o-worwatMTe*,  traduction  de  I  Echaudô  dAmsy  4  ductioaderKcbaudôd'Anisv  i  vol  in-R»          ' 

la  Bn  de  t'onvrage,  etc.  "           "  •  • 
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Son  tombeau,  ib.,  p.  25.                  *  Soissons,  publiée  dans  la  4*  livraison  de 

Touvrage  au  comte  de  Bastard  sur  les  Mor 

EDUCATION  de  Tenfanl  Jésus.  —  Beau  U-  nuscrits  français. 

bleau  du  Pinturrichio  au   Vatican.  V.  la  Belle  Hgure  debout,  tenant  un  étendard, 

pi.  XXIX  du  3'  volume  de  Touvra^e  d'Er.  avec  ces  mots  :  ^cc2e«ia  romana,  mosaïque 

Plstolesi,  il  Faticano  descritto,  etc., in-follo.  du  xii*  siècle,  dans  Téglise  du  Vatican.  Sur 

—  Des  enfants.  Voir  Ëgoles.  Tétendard  sont  les  deux  clefs.  Elle  est  coiffée 

d'un  diadème  en  forme  de  couronne  ducale 

EDWIGE  (Sainte).  —  Figure  à  mi-corps ,  et  porté  la  mozzetta.  Ciampini ,  de  ^dificiis 

gravée  en  bois  dans  la  chroniaue  de  Nu«  sacris,  i  vol  in-folio,  pi.  xiii. 

rember^,  in-folio,  1493,  folio  21o.  Elle  tient  Église  militante  et  église  triomphante. 

une  petite  statue  et  une  église.  Fresque  magnifique  de  l'église  de   Sauta- 

Maria-Novella  à  Florence,  par  Simon  Mem- 

ÉGIDIUS.  —  V.  iEciDius.  mi ,  Sloria  délia  pittara  italiana,  par  Giov. 

Rosini,  in-folio,  pi.  xv.  Dans  le  fond  du 

ÉGÎDIUS  (Saint),  lisant  dans  son  désert  1"  plan  est  représentée  Téglise  en  question. 

rÉcrlture  sainte;  devant  lui  une  biche,  On  y  voit  les  religieux  de  Tordre  Saint-Do- 

Collection  des  ermites  de  Sadeler,  d'après  minique,  qui  prêchent  à  diverses  classes  de 

Martin  de  Vos.  V.  son  œuvre.  la  société. 

Voir  aussi  la  Collection  des  saints  soli-  Des  loups  attaquent  le  troupeau  du  Sei- 
taires,  et  autres  réunis  au  Cabinet  des  es-  gneur,  et  il  est  défendu  par  une  troupe  de 
tampes  de  Paris,  en  plusieurs  volumes  in-  chiens  qui  figurent  les  religieux  de  Saint- 
folio.  Dominique. 

Les  plaisirs  de  la  vie  figurés  allégorique- 

ÉGLISE  (1).  —  Figurée  par  une  ville  d'où  ment  par  la  danse,  entraînent  les  pécheurs 

sortent  les  fidèles,  représentés  par  des  bre-  dont  plusieurs  sont  ramenés  par  le  repentir, 

bis.  Ciampini,  Vetera  Monumenta,  1. 1,  plan-  Plus  loin  la  foule  des  élus  entre  au  ciel, 

che  xLix.  On  lit  sur  les  murailles  de  cette  dont  la  porte  est  gardée  par  saint  Pierre  qui 

ville,  Jérusalem.  y  reçoit  ceux  qui  sont  couronnés. 

—  Figurée  par  une  barque,  formant  Autre  composition  du  même  peintre,  en- 
]aa)pe.  On  y  voit  saint  Pierre  cassis  au  timon  richie  de  tout  le  symbolisme  chrétien  du 
et  saint  Paul  debout  qui  prêche  l'Évangile,  xiir  siècle,  à  la  chapelle  des  Espagnols  de 
Sur  le  mât  est  une  inscription  chrétienne  Florence. 

posée  sur  un  cartel.  Celte  belle  lampe ,  qui       On  y  voit  Jésus-Christ  écrasant  Satan  sous 

appartient  à  la  galerie  de  Florence,  est  gra-  la  porte  brisée  de  l'enfer.  M.  de  Montalem- 

vée  dans  Bellori,  Lacerne  antiche,  pi.  xxxi  bért  qui  cite  cette  peinture,  p.  82  de  son 

de  la  3'  partie;  dans  Fogini,  de  fiomano  i7i-  ouvrage  sur  le  Catholicisme  dans  l'art,  ne 

nerario,  p.  4S5;Mamacchi,  Costumi de prim.  dit  pas  si  elle  existe  gravée.  V.  l'œuvre  de 

cristiani,  liv.  I",  1. 111,  p.  99.  Simon  Memmi. 

Autre  d'après  une  sculpture  chrétienne        -  Figurée  par  un  navire  porté  sur  le  dos 

en  ivoire,  représentant  la  pêche  miracu-  d'un  poisson ,' pierre  gravée  dans  Ma macchi, 

Icuse  ou  le  vaisseau  de  TÉglise.  Bianchini ,  Origines  et  antiquitates  christianorum ,  1. 1, 

Demonstratio  histor.  ecclesiastic,  tab.  m*,  p.  261 ,  et  reproduite  dans  l'ouvrage  d'A- 

$«culi  I',  n**  33,  et  p.  340  du  t.  111  de  son  ringhi.  Borna  subterranea.  V.  au  mot  Bar- 

texte  in-folio.  que. 

—  Figurée  par  deux  femmes  debout  te*  On  y  voit  saint  Pierre  marchant  sur  les 
Dant  un  livre  :  l'une  celui  de  la  loi  mosal-  eaux;  deux  colombes  et  trois  hommes  sur 
que,  l'autre,  des  Évangiles,  avec  cette  in-  le  navire. 


reproduite   par  Bianchini ,  Demonstratio  Etienne  de  Bourges,  par  MM.  Martin  et 

historiœ  ecclesiasticœ  comprobata  mono-  Cahier,  prêtres,  in^olio;  Paris,  1842. 

mentis,  tabula  i*,  sieculi  i',  n°  6et36.  Ciam-  L'Église  représentée  debout,  tenant  un 

pini,  Cetera  Monumenta,  1. 1,  pi.  xlviii.  calice  et  mise  en  parallèle  avec  la  synago- 

Autre  d'après  une  miniature  du  viir  siè-  gue,  séparée  par  une  figure  du  Père  éternel 

ele,  tirée  d'un  Évangile  de  saint  Médard  de  ou  de  Jésus-Christ,  devant  lequel  sont  pla- 

(i)  Sar  l'ÉsIise  prise  aa  figuré  et  représoniéc  d'une  Bianchini.  l.  ITI,  p.  455, 48)  •  Raoul  Rochelle,  Tableau 

manière  allégorique,  voir  Ciampini,  de  Aùdiftciis  m-  des  catacombes,^.  i54;  Molanus,  AMtoria  imagimm 

cris,  in-folio,  p,  49  \  HUra  Monutnema,  U  1,  p.  IJ»5  ;  sacrarum,  in-4*,  p.  446, 447, 448* 


ÉÛL  —  -M6  -  ÉGL 

ces  sept  petits  cercles  oa  disques  faisant  plus  remarquables  du  inonde  chrétien ,  de- 

sans  doute  allusion  aux  sept  sacrements  ou  puis  le  m*  siècle  jusqu'à  la  fin  du  xvi*. 
aux  sept  sceaux  de  TApocalypse,  ou  encore       Gicognara  en  donne  un  à  peu  près  pareil 

aux  sept  dons  du  Saint-Esprit  ;  publiée  dans  à  la  Gn  de  son  Istoria  délia  scaltnra  m  Ita- 

V  Histoire  de  la  peinture  sar  verre,  parle  ^ia^maisseulement  pour  les  églises  d'Italie, 

comte  de  Lasteyrie,  in-folio.  V.  la  liste  des  V.  les  pi.  i  k  vi. 
planches.  M.  de  Gaumont  a  fait  un  travail  de  ce 

Cette  peinture;  qui  provient  de  Téglise  genre.  Y.  Cours  d'Architecture  monuhes- 

de  Saint-Étienne  de  Bourges,  est  également  talé,  4*  partie.  V.  les  planches  de  P^Kcu 

reproduite  dans  Pouvrage  des  pères  Cahier  qui  s'y  rapportent;  les  Instractions  da  CO' 

et  Martin  sur  les  Fitraux  de  la  cathédrale  mité  historique  des  arts  et  monuments , 

de  Bourges,  pi.  i.  \'*  partie,  qui  y  donne,  p.  86  et  suivan- 

L'Ëglise  portée  en  triomphe  sur  un  animal  tes,  la  marche  progressive  des  formes  typi- 

à  quatre  têtes,  Ggurant  celles  des  quatre  ques  des  églises  latines  et  byzantines  ou 

animaux  symboliques  des  évanffélistes.  Elle  grecques  et  aux  divers  siècles, 
tient  d'une  main  un  étendard  flottant  et  de        La  deuxième  partie  est  consacrée  en  en- 

Tautre  un  calice  dans  lequel  elle  reçoit  le  tier  à  l'architecture  dite  romane  et  gothique, 
sang  et  l'eau  sortant  du  côté  de  Jésus-Christ.        Celui  de  M.  Tabbé  Cahier,  dans  le  iO*  vo- 

Miniaturé   in-folio  de  VHortus  deliciar-  lumedesuinnales  de  philosophie  chrétienne, 

rum  ,  reproduite  par  M.  le  comte  de  Bas-  p.  344  et  421 ,  présente ,  dans  une  savante 

tard  dans   son  Ouvrage    sur    les    manu*  dissertation  (1),  la  disposition  générale  de 

écrits,  xiir  siècle,  et  dans  la  Description  la  basilique  latine,  d'après  un  plan  publié 

des  vitraux  de  Bourges, in-ioL^^Sir  MM.  Mar-  dans  l'ouvrage  de  Samelli,  Basàu^graphia 

tin  et  Cahier,  prêtres,  planche  d'étude,  n**  4.  antica ,  -comparé  avec  ceux  de  Bévéregius 

—  Soutenue  par  les  4  évangélistes.  Voir  et  de  Voigt  pour  la  basilique  grecque. 
Croix  brachiale.  Celui  intitulé  :  Temples  anciens  et  nuh 

L'Église  figurée  par  une  femme  placée  au  dernes  comparés,  par  L.  May .  1  vol.  in-8", 

pied  de  la  croix  et  tenant  une  coupe  dans  accompagné  dequelques  planches  assez  bien 

laquelle  elle  reçoit  le  sang  et  l'eau  coulant  gravées,  est  encore  estimé, 
du  côté  de  Jésus-Christ.  Vitrail  de  la  cathé-       Outre  ces  ouvrages,  voir  tous  ceux  que 

drale  de  Bourges,  pi.  i  de  la  Description  des  nous  citons  tfu  mot  Architecture  ,  dont 

vitraux  de  cette  église,  1  vol.  in-folio,  par  plusieurs  offrent  des  vues  extérieures  elin- 

MM.  Cahier  et  Martin.  térieures  d'églises. 

Une  médaille  du  pape  Nicolas  Y  repré-       Au  nom  de  chaçiue  pays  on  trouvera  les 
sente  à  peu  près  le  même  sujet.  Voir  les  indications  des  églises  les  plus  remarqua- 
médailles  des  papes,  Numismatapontificum,  blés  ;  de  même  aux  noms  aes  saints  et  des 
par  Bonanni  et  Dumolinet.  Trésor  de  numiS'  saintes. 
matique,  article  Nicolas  V. 

—  Voyageant  dans  une  barque  avec  Je-       ÉGLISES  EN  BOIS.  —  On  ne  trouve  plus 
sus-Christ.  Voir  Vigne.  guère  de  ces  sortes  d'églises,  brûlées  depuis 

Église  (1')  attaquée  par  les  persécutions  et  longtemps  par  les  barbares  ou  détruites  par 

les  schismes.  le  temps. 

Composition  allégorique,  tirée  d'une  tni-       Dabi  a  publié  dans  tous  ses  détails  celle 

niature  du  xiv*  au  xv*"  siècle.  Trésor  de  la  qui  existe  à  Hilterdal,  en  Suède,  et  qui 

couronne  de  France,  t.  II,  pi.  cciii,  ou  peut  dater  du  xir  siècle.  V.  aussi  l'ouvrage 

dans  les  Monuments  de  la  monarchie  fran^  intitulé  :  DenkmaL  einer  sehr  ausgebilde' 

çaiscy  de  Montfaucon,  t.  IV ,  pi.  xui.  ten  hol:^aukunst ,  etc.;  ou  anciens  édifices 

Voir  aussi  Vaisseaux.  en  bois  en  Norwége ,  in-8°;  Dresde ,  1857. 

On  y  donne  aussi  des  fonts  baptismaux, 

ÉGLISES.  —  Sous  le  point  de  vue  monu-  un  fragment  de  stalles,  ferrures ,  des  colon- 
mental  ou  des  formes  progressives  de  l'ar-  nés,  chapiteaux,  encadrements  de  portes 
chitecture   religieuse ,    nous   indiquerons  ornées  d^entrelacs  qui  sentent  l'influence 
comme  ouvrages  eénéraux,  Ciampini,  de  byzantine. 
JSdificiis  sacris  et  les  Fêtera  Monumenta,  Ducarel,  dans  ses  Antiquités  anglo-not' 

D'Agincourt  a  réuni  sur  la  pi.  lxxiii  de  mandes  ,  in-S"*,  p.  186  de  la  traduction  de 

son  Histoire  de  V art  {Architecture) ^eicomme  l'Échaudé  d^Anisy  ,  cite  une  église  de  ce 

tableau  comparé  de  ce  genre  de  monument  genre  à  Greensted ,  dans  l'Essex ,  publiée 

depuis  le  iii«  ou  iv'  siècle  ;  les  églises  les  par  les  antiquaires  de  Londres ,  dans  le 

(I)  Citée  dans  la  Dissertation  sur  tegminlattiref  de9  mamucrits  cm  moyen  âge,  sign^  C.  Açbcril:  Àfmdlfi  (k 
pMlQ8ophiecMtienne,X.l^lli,p.W,  ^      y/    p  ^       y 


ÉGL  -.  éil  -*  ËLE 

2*  volume  des  Mémoires  de  cette  société ,  Celle  dite  Saint-Ëtienne-Ie-Rond.  Y.  les 

iQ-4»,  pi.  VII, avec  la  description  reproduite  topographies  de  cette  ville. 

dans  la  note  2  de  Pouvrage  de  Ducarel.  Celle  d'Âix-la-ChapelIe.  V.  à  ce  nom. 

Dans  YAnaleterre  pittoresquCy  publiée  à  Celle  du  Saint-Sépulcre ,  en  Angleterre. 

Paris  par  le  baron  Roujoux ,  t.  I ,  pi.  de  la  Y.  Sépulcre. 

p.  70 ,  est  représentée  une  église  en  bois  ,  Celle  de  Pancienne  abbaye  de  Charoux 

dédiée  à  saint  Edmond  (comté  d'Essex).  ofifre  un  sanctuaire  formant  rotonde  à  deux 

nefs  circulaires   Y  Charoitx 

ÉGLISES  Basses  ou  souterraines  (i),  Plusieurs  saints  personnages  sont  repré- 
nommées aussi  cryptes  ou  confessions.  sentes  tenant  une  petite  église  entre  leurs 
■  Les  pi.  XXXV  9  n*"  9,  xxxvi ,  n**  15 ,  xxxvii ,  mains. 

n""  3  et  XL!  de  V Histoire  de  l'art,  par  d'Âgin-  Parmi  tous  ceux  qui  peuvent  être  repré- 

court  (  Architecture  ) ,  en  offrent  divers  sentes  ainsi ,  nous  citerons  saint  Bernard  , 

exemples  remarquables.  A  Syracuse,  la  cha-  saint  Dominique,  les  papes  Innocent  et  saint 

pelle  Saini^ean  ,  Archeologia  britannica,  Léon,  saint  Sebald,  saint  Wiilibrordus,  saint 

t.  XXY,  pi.  XXXII,  p.  27.  Louis.  Y.  à  ces  noms. 

Celle  dite  du  Refuge,  à  Provins.  Y.  ce  Le  roi  Offa  qui  régnait  en  Angleterre,  aux 

dernier  nom.  xii"  et  xiir  siècles,  est  représenté  ainsi.  An- 

— DeTéglisede  Rosnay(Aube).Y.  RosMAT.  gleterre  ancienne  de  Strutt,  Atlas  de  la 

— De  SAINTE  Odille  (  Bas-Rhin  ),  celle  de  la  traduction  française ,  pi.  lxvii  . 
Sainte-Chapelle  de  Paris. 

De  la  cathédrale  de  Bâle.  Y.  Bale  ;  de  ELBEUF.  —  Église  Saint-Étienne.    Mo- 

Bethléem,  deGlascow,  de  San  Miniato.  Y.  à  nument  du  xv"  siècle.  Moyen  âge  monu- 

tous  ces  noms.  mental,  vLclxwi. 

Celle  de  l'église  de  Saint-Pierre  in  Honto-  Église  Saint-Jean  de  cette  ville,  au  xnrsiè- 

rio ,  regardée  comme  le  chef-d^œuvre  du  cle.  Moyen  âge  pittoresque ,  pi.  xxxii ,  et  la 

Bramante ,  au  xvp  siècle ,  est  publiée  par  Topographie  de  la  France,  au  Cabinet  des 

M.  Letarouilli,  architecte,  dans  JRomemo-  estampes. 
derne,  in-folio,voir  la  liste  des  pi. 

Yoir  aussi  au  mot  Cryptes  et  Confessions.  ÉLECTEURS  du  saint-empire.  —  Suite 

de  costumes  gravés  sur  bois  dans  la  Chro~ 

ÉGLISES  FORTIFIÉES.  —  Ce  genre  de  nique  de  Nuremberg,  1  vol.  in-folio,  1495, 

construction  est  surtout  fréquent  aux  x*  et  planche  de  la  p.  184. 

XIII' siècles,  en  Allemagne,  en  Angleterre  et  Électeurs  de  Saxe.  Figure  de  Jean  Con- 

en  France.  Y.  le  Monasticon  anglicanum  stant  en  costume  militaire  du  xiv«  siècle. 

et  le  Monasticum  gallicanum  et  Monaste^  Univers  pittoresque  de  Didot  frères  (  Aile- 

rologia  Germaniœ,  etc.  L^abbaye  de  Saint-  magne )y  t.  II ,  pi.  cxlix  ,  p.  256,  257. 

Germai n-des-Prés  ;  celle  de  Saint-Yictor-de-  Autre  à  la  cathédrale  de  Cologne.  Costume 

Luze ,  de  Tournus ,  Royat ,  etc. ,  en  offrent  du  xvi*  siècle.  Il  tient  une  épée.  Magasin 

des  exemples  remarquables.  Y.  aux  nomsde  pittoresque,  t.  YIII,  p.  240. 

ces  monuments.  Réunion  des  douze  électeurs  des  Pays- 
Bas,  de  la  Flandre  et  autres  pays.à  un  repas 

ÉGLISE  TRIANGULAIRE.— Y.  à  Planés,  de  cérémonie  qui  a  lieu  sous  un  grand  ber- 
ceau de  vigne.  Sur  plusieurs  vases  se  re- 

ÉGLISES  RONDES  à  Rome;  celle  del  Sole,  marquent  deux  épécs  croisées  qui  sont  les 

D^Aglncourt,  Architecture ,  pi.  lxxiii,  n°  7.  armes  de  Saxe. 

-  De  Mérinville,  très-remarquable.  Foyor  Cette  pièce ,  réellement  curieuse,  est  gra- 
ges  pittoresques  en  France,  par  Taylolr  et  vée  parTroscbel. 

ses  collaborateurs,  Xa/i^aedoc^  pi.  Gxxxvidi5.  Au-dessus  delà  tête  de  chaque  person- 

Y.  aussi  MoNTHOBiLLON ,  Tombeau  d^Alaric.  nage  sont  écrits  leurs  noms,  et  sans  doute 

Celle  du  cloître  de  Saint-Pierre  in  Monte-  leurqualité  enallemand  ou  flamand,  teisque 

rio  à  Rome.   D'Agincourt ,  Architecture ,  ceux-ci  de  Johan  Fridrich ,  del  Éler  Her- 

pl.  LViii,  n*  11.  zog,  Philippe  Herzog,  WolfGoldocker,Hantz 

—  De  Sainte-Marie  de  la  Rotonde  ou  ad  Metsch ,  Bernhart  von  Mila ,  etc.  Il  y  a  un 
martyres,  à  Rome.  Y.  à  ce  nom.  écusson  auxarmesde  Saxe,  des  Pays-Bas,  etc. 


ri)  Il  D'y  a  pas  à  proprement  parier  d'églises  souter-  imprimer  plus  de  respect  A  ceux  qui  viennent  les 

raines;  ce  sont  réellement  des  chapelles  placées  sous  prier,  les  invoquer,  par  l'aspect  et  la  forme  mdme  de 

ane  éKlise  en  mémoire  de  quelques  saints,  dont  les  ces  souterrains  ou  l'on  n  a  ménagé  que  des  Jours 

reliques  reposent  dans  ces  espèces  de  catacombes,  soit  mystérieux  à  travers  d'épaisses  murailles. 
pour  les  dérober  aux  yeux  des  profanateurs,  soit  pour 

Tome  I,  27 
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Figures  des  quatre  électeurs  ée  divers  de  cette  princesse,  morte  religieuse.  Monu- 

cercies  de  rAUemagne ,  placées  aux  quatre  ment  du  xiii*  siècle  environ.  Jeta  sancUh- 

angles  du  tombeau  de  Pempereur  Frédé-  mm  des  Bollandistes ,  mois  de  juin  ,  t.  11, 

rie  IV,  à  la  cathédrale  de  Vienne  (  Autriche  ).  planche  de  la  p.  741 . 
V  Frjêdérig  IV 

ÉLÉPHANT.  —  Cet  animal  fiffure  parfois 

ÉLEGTIOffS  des  f)apes.  V.  Gonclate  et  le  dans  les  détails  de  rarcbitecture.  D'Agin- 

Pontificale  romanam,  et  dans  le  1*'  volume  court  en  donne  un  exemple,  Histoire  de 

des  Cérémonies  religienses,  deBern.  Picard,  l'art,  pi.  li,  tv*  4. 

planches  des  p.  268  à  292.       -  Deux  éléphants  servent  de  support  att 

—  Desempereurs,  des  rois.  V.  Élévation  beau  siège  pontiGcal  de  Téglise  de  Bary. 
stiR  LE  BotJCLiÉR,  Sacrb,  Gôdronnehent.  V.  Bart  et  Sièges  pontificaux. 

— De  Pempereur  Mathias.  Sculpture  sur        Tractatas,  breviarinm  équestre,  oréUMis 

ëtain,  du  XVI*  siècle.  Trésor  de  numismatique,  elephantini,  1  v.  in-folio,  par  Hertzholroios 

pi.  I,  no  1.  et  J.  Bircherodius,  accompagné  de  beaucoup 

Voir  aussi  Mathias.  de  planches ,  de  portraits  ,  de  sceaux  ,  die 

—  Dés  magistrats  à  Venise,  deux  planches  monnaies  au  type  de  Téléphant.  Comme 
de  Touvrage  intitulé  :  Splendor  magnificen-'  portrait  nous  indiquerons  celui  de  la  p.  20, 
tiœ  urbis  Fenetiœ,  t.  II ,  pi.  xliv  ,  et  dans  avec  une  belle  armure  du  xvi* siècle;  iesceau 
le  Thésaurus  antiquitatum  Italiœ  (i)y  de  d'Éric,roideNorwége,1292,  p.  69;  diverses 
Burmann  .  t.  V,  p.  248,  249.  monnaies  de  Hamboure et  autres  villes, p. 73. 

—  Dès  aiacres ,  dans  la  primitive  Église.        Ordre  militaire  et  religieux  de  rélépnant. 

Schoonebeek ,  Histoire  des  ordres  militah- 
res,  etc.,  in-12,  t.  H,  p.  274. 

Il  figure  dans  quelques  devises,  emblèmes, 
in-folid,  au  Cabinet  des  estampes.  V.  les  collections  de  ce  genre  au  Cabinet  des 

estampes ,  à  Paris. 
ELEEMOSINARIUS.— Ce  qui  peut  corres-       Quelques  portions  du  jeu  d*échecs  con- 
pondre  à  la  charge  de  grand  aumônier;  G-    serve  au  Cabinet  des  médailles,  à  Paris,  re- 
gure  tirée  des  miniatures  des  Leges  Palan    présentent  des  éléphants  portant  des  iours. 
tinœ, versle  xni»  siècle.  Acta  sanctoramdes    V.  Échecs. 
Bollandistes ,  mois  de  juillet ,  t.  III,  planche 

de  la  p.  XL.  ÉLEUTHÈRE  (Saint).— Pape  au  ii«  siè- 

cle. Portrait  en  buste  diaprés  les  peintures 
ÉLÉOSORE.  —  Reine  d'Angleterre,  verà    murales  de  Saint-Paul-hors-des-Murs.Bian- 
lê  xin*  siècle.  Son  portrait  vu  à  mi-corps,    chini,  Demonstrat.  histor.  eccles,,  iu-folio, 
d'après  une  peinture  sur  verre,  par  un  ar-    t.  III,  p.  725 ,  tabula  m*  ssculi  i' ,  n<'  229. 
tiste  de  cette  époque.  Histoire  des  peintres 

en  Angleterre ,  par  tlor.  Walpoole ,  in-4%       ÉLEUTHÈRE  (Saint).  —  Translation  des 
1. 1 ,  pi.  du  frontispice.  reliques  de  cet  évéque.  Peinture  à  fresque 

du  xi"  siècle.  Histoire  de  l'art,  par  d'Agin- 
ÉLÉONORE  D'AUTRICHE.  —  Portrait  en    court,  pi.  xcvii,  n*»  15,  section  Peinture. 
pied.  Costume  du  xvi"  siècle.  Trésor  de  la 

couronne  de  France,  t.  Il ,  pi.  ccxxxii.  ÉLÉVATION  du  corps  d'un  sain t  lors  de  sa 

béatification  et  canonisation. 
ÉLÉONORE  D'ANGLETERRE.  -  Femme       Les  miniatures  du  Hénologe  grec  en  offrent 
d'Edouard  l*%  nommé  aussi  Edouard  IV  par    quelques  exemples.  V.  t.  I,  pi.  xv,  lii  ;  t.  II, 
divers  auteurs  (v.  les  tables  chronologiques    pi.  ccxviii ,  ccxciv. 
des  Henry),  représentée  trois  fois  en  pied  sur 

la  colonne  de  Waltham  ou  Walham,  élevée      ÉLÉVATION  SUR  LE  BOUCLIER-. V.Pavois. 
au  xiv  siècle  en  l'honneur  de  cette  prin- 
cesse. Fetusta  Monumenta  Ma^nœ  Britan-       ÉLIE  (le  prophète ).  —  Divers  sujets  de 
mV^^  par  les  membres  de  la  Société  des anti-    sa  vie.  Peinture  des  catacombes.  D'Agin- 
qualres  de  Londres,  pi.  vu  du  1. 1.  court,  pi.  vu  ,  n^  4.  (Monuments  des  pre- 

miers siècles.  ) 
ÉLÉONORE  DE  GUIENNE.— V.  Aliénor.         Autre  peinture  du  ix«  siècle ,  tirée  d'un 

manuscrit  ffrec  du  Vatican.  D'Agincourt , 
ÉLÉONORE  DE  SAVOIE.  —  Funérailles    Peinture,  pi.  xxxiv,n*  1.  ^ 

(1)  Magoiflque  ouvrage  en  43  vol.  la-follo,  remplis  de  planches  bien  gravées  et  d'un  grand  intérêt 
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Sculpture  des  premiers  itiècles.  D'Agin-  ciel  est  une  lé§;ende;  myure  de  Matheus 

icourt,  pi.  VIII,  n*  4.  Monuments  des  cata-  Grutter,  vers  le  xvr  siècle.  V.  son  œuvre 

combé^.  Âringhi ,  Roma  $abtertanea,  1. 1,  Le  fond  de  la  chapelle  est  décoré  de  détails 

planche  de  la  p.  188, 190,  254.  gothiques  assez  soignés. 

Voir  toutes  les  Bibles  avec  planches  en  Sainte  Elisabeth  vue  à  mi-corps  et  tenant 

bois  ou  gravées  au  burin.  entre  ses  mains  un  modèle  en  relief  de  l'hô- 

II  figure  aussi  dans  tous  les  sujets  de  trans-  piul  fondé  par  elle  en  1240  à  Trêves  sfa- 

ulptés.  V.  Transfigd-  vure  d'un  ourrage  intitulé  :  ffisiorid  *nc- 


figuration  peints  ou  se 

RATION. 


cincta    hospitalitatis    sanctœ   Elisdbethœ 

^,  extra  muroê  imperiali  monasterii  Sancti 

ELISABETH  (  Sainte),  —r  Visitée  par  la    Maximi  ordin,  sanet.  benedic.  prope  Trevi- 

sainte  Vierge.  V.  les  portraits  ou  figures  de    ros;  Lond.,  1786,  in-8«. 

cette  sainte  dans  les  diverses  vies  des  saints       Son  tombeau  à  Téglise  de  Marbourg.  Voir 

V Atlas  des  monuments  de  Vktstoire  de  sainte 


et  dans  la  grande  Collection  da  cabinet  des 
M/a/np««  de  Paris ,  en  25  portefeuilles  in- 
folio, pour  les  femmesteules,  et  au  mot  Fi- 
sitation. 

Sainte  Elisabeth ,  après  ses  couches  et  re- 
cevant ses  amis  et  ses  parents.  Belle  compo- 
sition dans  le  style  de  la  renaissance ,  par 


Elisabeth,  déjà  citée.  '^"*'^ 

Bas-relief  de  ce  tombeau ,  où  l'on  voit  la 
sainte  couchée  dessus  ;  autour  plusieurs 
saints  et  saintes  au  milieu  desquels  Jésus- 
Christ  tenant  Tâme  d'Elisabeth. 
Même  ouvrage,  dont  les  planches  ne  sont 


Jacobus  Fiorentinus,  en  1500,  et  gravée  par  pas  numérotées. 

Jules  Banasone.  V.  les  œuvres  du  peintre  et       Le  bâton  qui  servit  à  sainte  Elisabeth 

du  graveur.  lorsqu'eilefut  réduite  à  demander  son  pain 

—  Tenant  son  fils  près  de  la  sainte  Vierge  suivie  de  ses  petits  enfants  à  moitié  vêtus 

assise  avec  Tenfant  Jésus;  tableau  de  Léo-  est  déposé  dans  une  chapelle  de  Téglise  de 

nard  de  Vinci ,  appartenant  au  Musée  du  la  ville  de  Bresiau .  et  cité  par  M.  de  Mon- 

Louvre,  et  gravé  par  J.  Garnier.  talembert,  p.  126  de  la  Vie  de  sainte  Élisa- 

Volr  aussi  tous  les  sujets  dé  saintes  Fa-  beth  (2j ,  édition  in-8°. 
milles.  V.  à  ce  mot. 

ELISABETH.  —  Reine  d'Angleterre  sui^ 

ELISABETH  (Sainte)  ,  duchesse  de  Thu-  son  trône.  Miniature  du  xvr  siècle  dans  une 

™ge«  lettre  ornée,  où  l'on  remarque  une  figure  du 

Monuments  de  la  vie  de  la  sdinte,  réunie  pape  avec  une  tiare  singulière,  sans  aucun 

et  publiés  en  1838,  par  M.  de  Moh talembert,  vêtement,  tenant  des  clefs  brisées;  bizarre 

i  vol.  in-folio.  On  y  trouve  plusieurs  por-  allusion  à  la  rupture  de  l'Angleterre  avec  le 

traits  peints  ou  sculptés  par  d'anciens  mai-  saint-siége.  A  dire  le  vrai ,  cette  allusion  est 

très  (1).  une  imperUnence  qui  ne  déshonore  que 

Statue  d'une  date  mcertaine  sur  la  porte  l'artiste.  Voir  au  reste  Shaw,  Dresses  and 

d'un  CQuvent  de  femmes  à  Bruges.  "* 


Autre  dans  l'église  de  Marbourg,  publiée 
en  tête  du  volume  de  M.  de  Montalembert. 

Autre  de  grandeur  naturelle,  représen- 
tant la  sainte  tenant  une  couronne  ae  roses 
dans  le  pan  de  sa  robe  ou  de  son  manteau. 
Sculpture  du  xvi*  siècle  au  tombeau  de  Ray- 


decorations,  1. 1 ,  pi.  de  la  p.  39. 

Elisabeth,  reine  de  Lusltanieou  de  Por- 
tugal. Son  portrait  en  religieuse.  Numis^ 
mata  pontificum,  par  le  père  Dumolinet, 
pi.  XXX,  n^  14.  Médaille  du  pape  Ur- 
bain Vin.  ^  ^ 

Elisabeth  où  Isabel  de  Taillefer  comtesse 


mond  de  Lulle,  martyr.  Acta  sanctor.  des  de  La  Marche,  femme  de  Jean  sans  Terre 

Bollandistes,moisdejuin,  t.  V,  p.  637.  Statue  du  xiii»  siècle  environ.  Atlas  des 

Statuette  en  bois,  sculptée  par  Albert  Du-  moirnm.  /V-anp.,  par  Alex.  Lenoir    pi  xv 
rer,  publiée  par  M.  du  Sommerard,  Album 

des  arts  en  France,  pi.  xxvii  de  la  5-  série.  ELNE  (Roussillon).  —  Cloître  et  autres 

La  sainte  en  costume  de  religieuse  fran-  détails  de  l'église  (3)  de  ce  nom,  d'une  belle 

ciscaine  à  genoux  devant  un  autel.  Des  an-  architecture  byzantine.  Foyages  pittores^ 

ges  lui  apportent  trois  couronnes;  dans  le  qaes  dans  l'ancienne  France^  du  baron  Tay- 

(I)  Publié  à  Paris  en  1836,  oar  Boblet,  éditeur,  et  question  a?c«  les  bandes  d'argent  ;  elle  fait  nartiA  iIa 

pouvant  faire  suite  à  la  Vie  delà  môme  sainte,  par  le  la  collection  de  reliques  et  châsses  qu'il  desilnn  A  la 

même  auteur.  M.  de  Montalembert,  à  la  fin  de  l'édi-  bibliothèque  du  Musée  de  Phdtel  de  Cluny  à  Partâ 

tion  ln-8\  p.  «6  et  suiv.,  donne  une  liste  raisonoée  de  (3)  V.  ce  que  disent  de  ce  monument  M  du  Somnip 

tous  les  Monuments  d'archUecture,  de  scuipiurCj  de  rard  dans  les  Arts  au  moyen  àqe  l.  III   n    224   ôo< 

peinture,  etc.,  à  la  mémoire  de  la  sainte.  M«,  S75,  et  le  baron  Taylor  dans'son  volume  Z«]  P«iî' 

(3)  L'auteur  de  ce  Dictionnaire  possède  une  gra-  nd» Ja'8%  p.  169  et  suit.                 ^^*^mv  cet  rffrç* 
Turesur  laquelle  se  trouve  représenté  le  bAton  en 
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lor,  jRoussUlon,  tome  I,  planche  cxlvi  à  cli.  ÉLUS.  —  Le  bonheur  et  la  gloire  des  élus 

sont  exprimés  plus  ou  tnoins  heureuse-' 

ÉLOQUENCE  (Figure  de  T).  -»  Figure  al-  ménLdans  les  peintures  et  sculptures'de  jn- 

légorique,  tirée  du  roman  des  Dames  de  gemenls  derniers.  On  les  y  voit  placés  à  la 

rhétorique.  Elle  tient  un  compas ,  etc.  droite  de  Jésus-Christ ,  ou  montant  au  ciel 

Voir  le  manuscrit  à  la  Bibliothèoue  royale  aidés  par  les  anees  pour  recevoir  la  récom- 

de 'Paris,  ou  le  fac-similé  de  ce  volume,  pu-  pense  de  leurs  bonnes  œuvres ,  et  prendre 

blié  à  Moulins,  en  1838,  chez  Desrosiers.  place  dans  le  ciel  où  leur  réunion  forme  ce 

que  nous  nommons  le  paradis.  Voir  ce  mot. 

ÉLOY  (Saint).  —  L^église  de  Montfort-  M.  Lenoir  croit  voir  des  Ggures  d'élus 

TÂmaury  possède  une  ou  deux  verrières  re-  ou  bienheureux  marchant  parmi  les  arbres 

présentant  la  légende  du  saint  dont  i'his-  touffus  d^un  Elysée  chrétien  dans  celles 

toire  est  devenue  si  populaire.  qui    entourent    quelques    chapiteaux    de 

Voir  sur  cette  verrière  la  Notice  de  M.  Di-  réglise  dlssoire  (Auvergne).  Atlas  des  mo-- 

dron  ,  dans  son  Rapport  an  minisire  de  numenis  français ,  pi.  xxi. 

V intérieur ,  consigné  dans  le  Moniteur  uni*  V.  au  mot  Issoire  les  détails  que  nous 

versel,  5  juin  1859.  donnons  de  ce  précieux  monument  d'archi- 

Millin ,  dans  TAtlas  des  Voyages  dans  le  lecture  romane. 
midi  de  la  France,  pi.  xi ,  n*"  9,  donne  une  Peinture  du  ix'  siècle  à  Téglise  Sainte- 
figure  de  saint  Ëloy  provenant  de  Téglise  Praxède.  D'Agincourt ,  Peintor^,  planch.  ix 
Notre-Dame  d'Armençon  ;  il  est  vêtu  en  ma-  et  xix. 

réchal  ferrant  et  tient  un  pied  de  cerf  qui  Voir  encore  les  mots  Cité  de  Dieu  ,  Cité 

est  ferré  et  un  marteau.  H  regarde  cette  sainte  ,  Jérosalem  céleste. 

figure  comme  étant  du  xv  siècle ,  t.  I ,  Élus.  Voir  Échbvins. 
p.  198. 

Autre  devant  son  enclume  et  forgeant.  ELVEN  (Morbihan). —  Belle  tour  etdé- 

Médaille  des  Fous,, par  M,  RigoUot,  pi.  xli,  bris  d'un  ancien  château, 

n"*  117;  p.  187.  Topographie  de  la  France,  Cabinet  des 

La  figure  de  saint  Éloy ,  vêtu  en  évéque,  estampes,  à  Paris, 
gravée  dans  V Histoire  de  la  ville  de  Tour* 

nayy  par  J.  Cousin,  petit  in-4*',  mais  la  ËLY  (1).  —  Église  d'une  admirable  archî- 

figure  n'a  pas  de  caractère  d'époque.  lecture  gothique  du  xiv«  au  xv*  siècle.  La 

Voir  aussi  toutes  celles  qui  sont  dans  la  délicatesse  des  dentelures  et  des  ornements 

grande  Collection  des  saints,  du  Cabinet  des  y  est  poussée  au  delà  de  ce  qu'on  peut  ima- 

estampes.  giner. 

Éloy  (Saint),  -r-  M.  RigoUot  a  publié  deux  D'Agincourt,  Histoire  de  l'art  (  JrchiteC" 

espèces  de  tessères,  représentant  saint  Éloy  tare),  a  consacré  plusieurs  numéros  aux 

assis  et  forgeant.  détails  de  cette  église. 

Voir  la  planche  xli  ,  n*"  117 ,  des  Mon-  Vjoir  la  pi.  xlv,  numéros  5, 11 ,  24,  25, 
naies  inédites  des  Fous  ,  in-8'' ,  Amiens ,  2&,  27.  Tous  ces  développements  sont  tirés 
1857.  de  l'ouvrage  de  Bcntham ,  intitulé  :  History 
L'autre  sous  le  n**  118,  même  planche,  and  antiqnities  of  the  church  of  Hety ,  in- 
saint Éloy  debout  bénissant.  Voir  le  texte ,  4"" ,  Cambridge ,  1771. 
pa^e  187.  Colonne  et  chapiteaux.  D'Agincourt ,  ^r- 

Monnaie  au  nom  de  saint  Éloy.  Revue  nu-  chitecture,  pi.  lxviii  ,  n°  45. 

mismatique  de  Blois,  1" année,  p.  95 et  254.  Quatre  beaux  chapiteaux  avec  bas-reliefs 

Saint  Eloy  placé  devant  une  enclume  et  le-  historiques,  ib,,  pi.  xxiXip,  n*"  59  et  40. 

nant  un  marteau, et  représentant  la  person-  Voir  surtout  les  belles  planches  des  ou- 

nification  de  l'art  de  l'orfèvrerie.  Tableau  de  vrages  publiés  en  Angleterre  par  Britton, 

Taddeo  Gaddi ,  publié  par  Giov.  Rosini  dans  Carier,  Heame  et  Byrne  sur  les  églises  go- 

sa  Storia  délia  pittura  italiana,  in-folio,  thiques  de  ce  pays, 
pi.  xiii. 

Croix  supposée  travaillée  par  saint  Éloy.  ELZÉAR  DE  SABRAN.  —  Reliquaire  d'une 

Voir  la  planche  n"*  1  de  l'ouvrage  de  partie  de  ses    ossements;    orfèvrerie   du 

M.  Texier,  curé  d'Auriac,  intitulé:  Essai  xvi* siècle,  ^c<a ^anc^oram des Bollandistes, 

sur  les  argentiers  et  émailleurs,  etc.,  in-8'',  mois  de  septembre,  t.  VII,  p.  569. 
Poitiers,  1845,1  vol.  in-8°. 

(i)  Pour  les  détails  historiques  qai  concernent  l'ouvrage  intitulé:  Antiqnities  of  Great BHiain,ele., 
Toriginede  cette  belle  église,  voirie  Afono^rtcom  Aiipti-  par  Heame  et  Byme,  2  vol.  in-4%  oblong,  p«geda 
caman  do  Dugdale,  à  la  table  des  matières  et  dans     texte  de  la  pi.  xu. 


ÉMA                         —  421  —  ÉMA 

ÉMAUX  (i ).  —  Un  des  plus  anciens  monu-  arts  an  moyen  âge ,  pi.  xvi ,  xvir ,  xviii ,  xix, 

ments  que  Ton  connaisse,  où  l'on  trouve  xx,  xxi,  xxx,  xxxi,  xxxiii,  de  la  7*  série; 

Tusage  de  Péroait,  est  la  couronne  d'Agi-  pi.  xi,  xii,  xx,  xxxiv,  de  la  9*  série;  pi.  xvi, 

lulfe,  roi  des  Lombards,  qui  régnait  vers  xvii  delà  i&  série. 

600.  Les  lettres  de  Pinscriplion  qui  en-  j4tl(u  du  Sommerard ,  pi.  v,  chap.  IX. 

toure  cette  couronne  sont  émaillées  et  pré-  Le  Christ  debout,  bénissant  et  tenant  un 

sentent  ces  mots  :  AgUulfus,  gratia  Dei,  vir  rouleau  dans  la  main  gauche,  émail  du  mu- 

gloriosus,  rex  totias  lialiœ  offert  sancto  sée  du  collège  romain.  D^Âgincourt,  Pein- 

Joanni  Baptistœy  etc.  V.  au  mot  Couronne  ture,  pi.  clxviii,  n"*  5. 

tons  les  détails  qu)e  nous  donnons  à  son  Adoration  des  mages,  sur  plaques  de  cuî- 

sujet.  vre  doré,  les  contours  des  figures  gravés 

Le  bassin  apporté  d^Orient  par  saint  Louis,  en  creux  de  couleur,  en  émail-  de  nuances 

connu  sous  le  nom  de  baptistère  de  saint  variées ,  ib.,  n"*  9. 

Louis,  déposé  par  lui  dans  Téglise  de  Vin-  Châsse  byzantine,  couverte  de  figures  et 

cennes,  et  publié  par  Millin  dans  ses  Anti-  d'ornements  émaillés,  Collection  du  Som- 

quitéê  nationales,  V.  Baptistère.  merard ,  Atlas,  pi.  i  du  chap.  IX. 

La  pierre  tombale  émaillée  de  Geoffroy  Divers  fragments  de  figures  d'apôtres  à 

Le  Bel  (  xii*  siècle) ,  Mnsée  des  monuments  mi-corps,  émaux  du  xii*  siècle.  Willemin  , 

/ran(xii« d'Alex.  Lenoir,  t.  VI!,  pi.  ccxxxvii,  Monuments  inédits,  1. 1,  pi.  lxxi,  émail  du 

p.  85.  Bassin  en  cuivre  émaillé ,  ib.,  plan-  même  siècle.  On  y  voit  l'empereur  Héraclius 

che  €cxx  et  p.  86.  rapportant  le  bois  de  la  vraie  croix  à  Jéru- 

La  pierre  tombale  de  Frédégonde  en  est  salem.  Ib,,  pi.  lxxii  ,  même  ouvrage. 

un  autre  exemple.  V.  à  ce  nom.  Nous  cite-  Séraphin  d'après  la  vision  d'Ézéchiel,  ib,, 

rons  encore  la  chAsse  de  saint  Taurin.  pi.  lxxii. 

Le  tombeau  de  Henri  le  Large  à  Troyes.  Belle  crosse  du  x*  siècle ,  dite  de  Ragen- 

V.  Troyes.  froi.  Willemin,  pi.  xxx  du  t.  I. 

{jsl  châsse  de  saint  Calmin.  V.  ce  nom.  Autre  du  xiii*  siècle,  ib,,  pi.  cvii. 

.  '  J^  tombeau  de  Louis  de  France,  fils  de  Autre  du  xvi«  siècle,  fabrique  de  Limo- 

saint  Louis,  à  l'abbaye  de  Royaumont, était  ges ,  i^.,  t.  II,  pi.  cclxxxviii. 

recouvert  de  lames  de  cuivre  émaillées  avec  Boîte    en    émail  ;    commencement    du 

beaucoup  d'art.  V.  les  planches  des  ouvra-  xiii*  siècle,  ib,,  pi.  cvii. 

ges  suivants  :  Musée  des  monuments  fran-  La  croix  dite  de  Poitiers,  Album  du  Som- 

çois  d'Alex.  Lenoir,  pi.  xxi,  1. 1,  p.  190,  et  merard,  pi.  xv,  iO*  série, 

dans  l'atlas  du  même.          *  Plats  émaillés,  même  collection.  V.  Plats. 

Millin  donne  cette  tombe  plus  en  détail  Divers  émaux  remarquables  publiés  dans 
àdiUS  ses  Antiquités  nationales,  i,\\^dxi,W^  l'ouvrage  en  4  volumes  in-folio  intitulé: 
pi.  5;  n**  4.  V.  le  texte  p.  8.  Monuments  des  arts  du  dessin  chez  les  peu- 
Tombe  émaillée  et  très-remarquable  de  pies  anciens  et  modernes ,  recueillis  par  Vi- 
Jean ,  un  des  fils  de  saint  Louis.  vaut  Denon,  avec  un  texte'  historique  et 

WiWemm,  Monuments  français  inédits,  descriptif,   par    Amaury    Du  val;    Paris, 

donne  ce  monument  en  couleur,  1. 1,  plan-  1825-1843,  cnez  de  Marescq,  libr.  Voir  les 

che  xci,  et  le  texte  de  M.  Pottier  un  sujet  pi.  xlviii,  xlix,  li,  t.  IH  dudit  ouvrage, 

de  ce  monument.  Très-beau  vase  en  cuivre  émaillé  (xvi*  siè- 

Figure  de   saint  lean- Baptiste,    buste  de).  Magasin  pittoresque ji.  iX^p,  Zl  (^)- 

émaillé  de  la  fabrique  de  Limoges.  D'Agin-  Les  douze  émaux  provenant  du  château 

court ,  Peinture ,  pi.  clxviii  ,  n**  6.  d'Anet ,  et  retrouvés  à  Chartres  dans  la  cha- 

Divers  émaux  publiés  dans  V Album  des  pelle  d'une  église  dite  de  Saint-Peyre  (5), 


0  Millin,  Dictionnaire  des  beaux-arts,  entre  dans     l.  VII,  p.  87,  89;  M.  du  Sommerard,  rfotice  sur  Vkà- 

1  plas  grands  détails  sur  ce  genre  de  travail  ;d'Âgin-     tel  de  Clttny,  in-8%  p.  &i.  74.83,  86,  87,  91,  95,  105, 
uTl,  Histoire  de  l'art  au  moyen  éUie,  t.  VI,  voir  A  la     2io,  *i26,  250:  t.  1  de  son  ouvrage,  p   276;  t.  Il, 


les 

court, , .  •                         i                                                  y        - 

table  des  matières  de  la  série  Ptiniure.  L'ouvrage  de  p  2i5.  V.  aussi  le  texte  de  son  grand  ouvrage,  les  Arts 

M.  L.  Dussieux,  intitulé  :  Recherches  sur  la  pein-  au  moyen  âge,  à  la  table  des  matières  ;  Essai  sur  les 

tare  en  émail  ancien  et  moderne ,  spécialement  en  argentiers  et  les  émailleursde  Limoges,  par  l'abbé 

France,  in-^*;  Paris,  chei  Leleux;  Recherches  sur  Téxier,curéd'Aurial.  in-8%  i843,  à  Poitiers,  avec  9 

tes  émaux  byzantins,  par  M.  de  Longperrier,  employé  planches  ;  Notice  historique  sur  les  émauxel  les  émail- 

du  Cabinet  des  médailles,  h  Paris  ,  travail  inséré  leurs,  etc.,  in-»*,  par  M.   Ardant;  Limoges,  1843; 

àans  le  Cabinet  dt  l'amateur  et  du  curie^;  Paris,  M    de  Caumont,  Cours  d^aniiquités  mon.imentales, 

1842.  M.  Pottier  donne  quelques  détails  sur  lett  émaux  6'  partie,  p.  566  et  suiv.,  et  les  planches  à  l'appui, 

au  sujet  à'one  crosse  .du  xii**  siècle,  publiée  par  (2)  On  trouvée  la  suite  de  ce  vase  et  de  quelques  au- 

M.  >Villemin.  Voir  p.  2i  du  texte  du  i"  volume,  et  très  spécimens  de  cette  branche  de  l'art,  un  résumé 

encore  t.  11,  p.  65,  67  ;  Alex.  Lenoir,  Recherches  sur  de  son  histoire. 

la  pcMLure  en  émail',  Musée  des  monuments  françcdSs  (S)  C'est  A  IL  da  Sommerard  m^me  qu'oo  est  red«^ 
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portant  Tëpoque  incontestable  de  leur  fabrîr  Toir  aussi  les  mots  Navigation,  Vàissbaux. 
cation,  la  salamandre  de  François  l".  Ils  sont 

de  Léonard  de  Limoges  et  sont  datés  de  EMBAUMEMENT  DE  CADAVRES  (i).  — 

d557;  ils  appartiennent  à  la  Collection  de  Une  des  sculptures  en  creux  des  portes  de 

M.  du  Sommerard ,  qui  les  a  fait  placer  au-  Saint-Paul-hors-des-Murs  nous  montre  cette 

tour  de  la  glace  de  son  salon.  Us  sont  pu-  cérémonie  pratiquée  par  les  premiers  chré- 

bliés  dans  son  Album,  V.  à  la  table  des  pian-  tiens.  Ciampini  «  Fêtera  Monumenta,  t.  I , 

ches.  pi.  XVIII,  n""'  25  et  30,  malheureusement 

Suite  de  peintures  en  émail  du  xvP  siè-  très-mal  gravée.  Reproduite  d'une  manière 

de,  Musée  des  monuments  français ,  t.  VUI,  plus  satisfaisante  par  d'Agincourt,  Sculp- 

pi.  CGLXXix,  et  p.  44;  pi.  cclxxx,  p.  45.  tare,  pi.  xx,  n°  I.  On  y  voit  les  funérailles 

de  saint  Luc.  Cette  sculpture  a  été  aussi 

EMBARCATIONS  de  Guillaume  le  Con-  publiée  dans  les  grands  tableaux  de  Bîan- 
quérant  pour  aller  conquérir  TAngleterre.  chini,  Demonstratio  historiœ  ecclesiaslicœ , 
—  Tapisserie  de  Baveux.  V.  les  détails  des  tabula  m'',  seculi  ii',  n*"  51,  mais  d'une  ma- 
planches  dans  les  divers  ouvrages  où  elle  nière  tout  à  fait  inexacte.  V.  l'analyse  cri- 
est  publiée.  tique  et  raisonnée  de  cette  sculpture  au 

Bern.  de  Montfaucon,  t.  I  et  II,  Afon»*  motLyc  (saint). 

ments  de  la  monarchie  française.  Une   sculpture   d'une   église   d'Aquilée 

Par  Stothard,  1  vol.  in-folio, London.  (xiv*  siècle),  publiée  dans  l'ouvrage  inti- 

Les  Mémoires  de  l'Académie  des  in^crîp-  tulé  :  le  Antichita  d'Aqaileia,  par  Giando- 

iions ,  U  \IIL  menico   Bertoli,  in-folio,  représente  un 

Ducarel,  Antiquités  anglo  -  saxonnes,  et  saint  mis  ou  retiré  de  son  tombeau  qui 

dans  V Angleterre  pittor.  du  baron  Roujoux.  pourrait  donner  quelque  idée  de  la  cérémo- 

Voir  aussi  le  mot  Tapisseries.  pie  de  l'embaumement.  V.  la  planche  de  la 

—  De  chevaliers  de  Perdre  du  nœud  pour  p.  366. 

*la  terre  sainte,  tirées  de  miniatures  d'un  Bernard  Pas^ari  a  essayé  ce  sujet  dans  la 

manuscrit  concernant  cet  ordre ,  publiées  Vie  et  passion  de  Jésus-Christ  du  père  Na-^ 

dans  les  Monuments  de  lamonarehie  fran^  talis,  Èvangelicm  historié  imagines  ex  or-'* 

çaise  de  Montfaucon ,  t.  H,  pi.  lix,  lx,  ou  dine  Evangeliorum ,  1583,  in-folio,  pl^n- 

dans  le  Trésor  de  la  couronne  de  France,  che'cxxxui,  par  H.  Wierix. 
1. 1,  pi.  Gxv,  n°  8. 

—  De  chevaliers  anglais  au  xiv  siècle.  On  EMBL^MATA  BIBLICA.  —  Manuscrit  cu- 
y  voit  la  manière  de  placer  les  chevaux  dans  rieux  de  la  Bibliothèque  royale  de  Paris 
un  vaisseau  de  guerre,  Angleterre pittores-  (xiii*  siècle)  rempli  de  miniatures  dont  on 
que  du  baron  Roujoux ,  d'après  une  minia-  trouve  quelques  fac-similé  publiés  dans  l'ou- 
ture  de  V Angleterre  ancienne  de  Strult,  t.  II,  vrage  de  M.  Didron ,  Histoire  du  nimffe.  Voir 
planche  de  la  p.  9^.  Léviathan. 

Autre  miniature  d'embarcation  au  xiv*  siè- 
cle ,  publiée  dans  V Archéologie  navale ,  par  EMBLEMATE.  —  Sorte  d'ornepaent  de  rap- 
M.  Jal;  Paris,  1842,  t.  II,  planche  de  la  port  ou  en  applique,  en  usagé  à  l'époque 

Ç.  422;  de  Henri  VIII  à  Douvres  eq  1520.  mérovingienne,  et  cité  par  M.  du  Somme- 

.  le  Mémorial  pictory,  etc.,  t.  II,  planche  rard  (2).  p.  505  et  506  du  t.  II  de  son  ou- 

de  la  p.  339.  Reproduite  d'après  une  pein-  vraae  :  tes  Arts  au  moyen  âge,  et  dont  la 

ture  du  temps,  au  château  de  Windsor,  dans  toinbe  de  Frédégonde  peut  servir  d'exem- 

V Histoire  pittoresque  de  V Angleterre,  par  pie. 
Roujoux  et  Minguet;  Paris,  1844,  3  vol. 

in-S*",  chezingret,  éditeur.  V.  la  planche  EMBLËMES  (3).  — Il  existe  une  foule  d'ou- 

t.  m.  yrages  renfermant  de  ces  sortes  de  figures  ; 

vablo  de  celte  découvcrle  et  elle  est  constatée  dans  sa  ses.  Poar  lier  toutes  ces  idées,  il  semblerait  inanqoer 

Notice iur  l'hôiet  de  Cluny,  p.  276,  et  dans  le  i«*  vo-  quelque  chose  au  texte  deTaniiquaire;  maisdetoat 

]ume  de  son  grand  ouvrage,  p.  276.  cela  il  résulte  que  l'emploi  de  la  roosaTque  était  farof- 

(1)  Ciampini,  Veier.  Monumenia»t.  I,  p.  4i;Fabri-  lier  A  l'époque  en  queslton,  et  qu'on  savait  en  appli- 
cias,  Bibltoiheca  aniiquaria,  i  vol.  in-4",  p.  1025;  quer  les  riches  combinaisons  aussi  bien  au  pavage 
Pomjp*i8  funèbres  de  wus  les  peuples  de  la  terre,  in-8*;  q^u'aux  colonnes  et  aux  vascà  ;  mais  nous  aurions  dé- 
Vérone,  1630,  par  FrancescoPerucco,  avec  figures  Sire  que  M.  du  Sommerard  nous  produisit  quelque 

(2)  Dans  la  citation  du  texte  de  son  auteur,  l'appa-  exemple  remarquable  pour  ce  dernier  cfnploi  sur  I»- 
reil  en  question  indique  bien  évidemment  un  pavage  quel  notre  savoir  est  en  défaut. 

en  mosaïque  putchro  emblemate  pavimenii  (  toc.  cit.,  (3)  Sur  la  différence  qui  existe  entre  ce  mot  et  celai 

p.  305  et  306.)  M  du  Sommerard  en  fait  l'application  d'allégorie  si  souvent  confondus,  voir  te  Dietionnairt 

aux  vases  de   riche  matière,  et  il  cite  A  rappui  et  des  arts  de   Millin;  VBneyclopédie   cathoiique  de 

comme  exemple  les  riches  colonnes  de  diverses  éçli-  M.  Walch    le  Diciionnalrs  de  la  eonvernUkin:  le 
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la  difficulté  est  de  bien  choisir  et  de  se  fixer  un  homme  monté  sur  un  cerf  (it  poFMftt 
à  ce  qui  est  fondamental  de  préférence  à  une  croix  sur  le  front. 
ce  qui  ne  serait  que  le  résultat  du  ca-  L'ouvrage  de  M.  DidrQU  sur  Vlconogror 
price  ou  de  la  simple  imagination  d'un  ar-  phie  chrétienne  renferme  que  ynine  ricne  à 
tîste.  exploiter,  mais  il  est  bon  de  yérifier  spi-r 
Les  peintures  des  catacombes,  les  sculp-  même  les  sources  où  il  en  puise  les  repré- 
tures  des  sarcophages  chrétiens,  les  inscrip-  sentations.  On  sait  que  ce  travail ,  formant 
tions  des  premiers  siècles  de  TÉglise  sont,  i  vol.  in-4°,  fait  partie  des  Instructions  di^ 
nous  pensons,  les  sources  les  plus  aulhen-  comité  des  arts  et  monuments,  imprimées 
tiques  et  comme  le  véritable  point  de  dé-  par  ordre  du  ministère  de  rinstruction  pu- 
part  pour  s'orienter  dans  ce  genre  d'étude,  blique. 

Nous  diviserons  donc  notre  inventaire  à  Série  d'emblèmes  chrétiens ,  1  volume  pe« 
ce  sujet  en  trois  séries  principales  :  emblè-  tit  in-i"",  en  latin  et  en  français,  par  Geor- 
mes  chrétiens,  emblèmes  de  la  vie  civile,  gette  de  Montenav,  noble  Jame  française, 
emblèmes  mélangés.  ÏOiO,  ornée  de  100  planches  environ ,  très- 
Emblèmes  chrétiens.  bien  gravées,  tirées  des  textes  des  Écritures 
Les  plus  connus  comme  les  plus  fréquents  saintes, 
sont  la  main  sortant  da  nuage ,  une  des  plus  Emblèmes  chrétiens ,  publiés  par  Paul 
anciennes  figures  symboliques  de  la  Divi-  Jove,  \  vol.  in-8";  Lyon,  1561.  Chaque  su- 
nité;  Pœil,  le  rayon  qui  sort  de  la  main;  jet  est  entouré  d'un  encadrement  ou  car- 
la  vigne,  les  colombes,  les  sept  esprits ,  les  touche  très-bien  composé, 
sources  oui  sortent  du  pied  de  la  croix  et  Emblemata  amoris  divini,  par  Otto  Ve- 
d'un  rocner;  le  monogramme  crucifère,  le  nius,  diverses  éditions;  celle  d'Anvers  est 
rocher,  le  coq,  les  quatre  animaux  symbo-  très-belle ,  1  vol.  in-i*",  rempli  dp  planches 
liques,  la  barque  ou  le  vaisseau,  le  candé-  bien  gravées  par  Bolswert. 
labre,  le  cerf,  l'ancre,  les  palmes,  le  près-  Christianus  veridicus,  i  vol.  in-8''  ppblié 
soir,  l'agneau,  le  phénix,  la  licorne,  le  par  le  révérend  père  David,  jésuite;  An  vers, 
pélican,  l'échelle  mystérieuse  de  Jacob,  les  1600,  renfermant    plus  dp  âOO   planches 

froissons,  le  tonneau,  les  corbeilles  de  fruits,  d'emblèmes  et  d'allégories  chrétiennes  ad- 

es  vendanges,  etc.  V.  à  tous  ces  mots,  et  mirableriient  bien  gravées  par  les  Wierix, 

à   Allégories,   Catacombes,   Inscriptions  Léonard  Gaultier  et  autres  de  cette  école. 

CHRÉTIENNES ,  ctc.  Los  divcrs  ouvragcs  publiés  par  les  rêvé- 

On  trouve  aussi  une  foule  d'emblèmes  de  rends   pères    Sucquet ,  Prexelius  ,    Afte- 

ce  genre,  et  surtout  mystique,  dans  un  ou-  nius,  etc.,  sont  également  riches  en  repré- 

vrage  allemand  intitulé  :  Der  besch  lossen  sentations  emblématiques  et  d'une  grande 

Gurt  der  rosen  kranfs  Marie  ou  le  Jardin  utilité  pour  les  artistes. 

fermé  du  rosaire  de  Marie,  1  vol.  in-folio ,  Emblèmes  mystiques  de  la  sainte  Vierge. 

1597.  V.  à  son  nom,  et  aux  mots  Corona  beat^ 

Parmi  tous  les  sujets  gravés  en  bois,  et  Marine  virgimis,  stalles  de   la  cathédrale 

montant  à  plus  de  deux  ou  trois  cents,  nous  d'Amiens ,  les  pi.  xvi ,  xvii ,  xviii ,  xix ,  xx , 

avons  remarqué  les  suivants  :  l'Étoile  à  six  xxi,  xxii,  aux  mots  Rosaire,  Jardin  mysté- 

pointes  tenue  par  Dieu,  par  Jésus-Christ,  rieux.  Licorne,  etc. 

un  ançe,  Adam  et  Eve,  les  patriarches,  les  Les  œuvres  de  Wierix,  de  Léonard  Galter 

prophète^,  les  vierges,  saint  Pierre  et  saint  ou  Gaultier,  de  Thomas  de  Leu ,  de  Yaldor, 

Paul,  ce  qui  forme  autant  de  planches  se-  sont  remplis  de  sujets  de  ce  genre, 

parées.  Emblèmes  mélangés,  empruntés  à  la  mo- 

Un  arbre  aux  branches  duquel  est  cru-  raie,  à  la  philosophie,  à  la  gloire,  à  l'hon- 

çifié  Jésus-Christ.  neur,  etc. 

Une  figure  humaine  avec  six  ailes  et  s'éle-  Parmi  les  nombreux  ouvrages  qui  exis- 

vant  vers  Jésus  en  croix.  tent  de  ce  genre,  ne  pouvant  pas  tout  citer. 

Un  guerrier  dans  un  vase  enflammé,  te-  nous  indiquerons  les  suivants  : 

nanl  dfeux  étendards,  dont  l'un  représente  Emblèmes  sacrés  et  profanes,  suite  de 

le  Calvaire,  l'autre  le  serpent  d'airain;  à  150  planches  environ  gravées  par  Jul.  Bo- 

ses  bras  sont  suspendues  une  lanterne  et  Tïaione.\A[YTe\niiiu\é:  ex  Mysticis  JE gyp- 

une  torche  ;  dans  le  fond  le  soleil,  la  lune  tiorum  litteris,  Tapyro  Bocchio  filio,  in  Ve- 

et  les  étoiles;  deux  figures  qui  entrent  dans  net.,  1600.  On  y  remarque  une  figure  allé- 

leur  maison  en  s'éclairant  d'une  lanterne;  gorique  de  la  ville  de  Bologne.  L'occasion 

Dietiormaire  encyclopédique  pob\ié  dans   Wnivers  faut  bien  faire  attention  à  ce  qui  est  fondamental  et  & 

pittoresque  de  Didot,  frères.  Dans  ce  genre  d'élade  il  ce  qui  est  parement  individup]. 
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Sur  sa  roue.  Un  supplice  par  le  moyen  de  Emblèmes  de  la  vie  civile;  parmi  tous  les 

la  guillotine;  une  transfiguration;    Jésus-  ouvrages  qui  existent,  nous  citerons  : 

Christ  et  les  quatre  évangiles ,  etc.      *  Celui  intitulé  :  En%blemaia  secalaria  mira 

Symbolorum  et  enUflematum  centnriœ  aaor  etjucanda  v'arietate  hujas  secali  mores  eœ- 

iuor  collectœ  a  Camerario  ;  Mayence ,  io68 ,  primantia ,  in-4* ,  1696 ,  Francf . ,  avec  plaD- 

i  vol.  in-8<>.  Cet  ouvrage  parait  assez  bien  ches  d'Israël  de  Bry,  cité  dans  le  catalogue 

exécuté.  On  y  trouve  les  emblèmes  Ggurés  Leber,  n°  1594. 

par  les  animaux  dits  quadrupèdes  ;  ceux  fi-  Les  danses  macabres  ou  des  morts  sont 

gurés  par  les  oiseaux ,  ceux  figurés  par  les  aussi  dans  cette  catégorie.  Voir  à  leur  ar- 

poissons,  enfin  ceux  figurés  par  les  fleurs,  ticle  et  à  Allégories,  Finis  coronat  opns^ 

Emblemata  et  symbola  diversoram  prin"  Force,  Fortune,  Liberté (Jà),  Occasion  (T), 
cipum  et  illustrinm  virornm,  etc.,  i  vol.  pe-  Songe  de  Michel  Ange,  P'ie  humaine.  Aver- 
tit in-folio,  par  Anselme  Boodt,  de  Bruges ,  tus ,  Fices,  etc. 
rempli  de  figures.  On  trouve  au  Cabinet  des  estampes  de 

L^ouvrage  de  César  Ripa ,  intitulé  : /cono-  Paris  plusieurs  volumes  in-folio,  in-^**, 

logia,  5  vol.  in-4*».  in-S*»,  présentant  une  collection  assez  consi- 

Llconologie  ou  Science  des  emblèmes ,  par  dérable,  recueillie  de  divers  ouvrages  clas- 

leméme,  traduction,  1  vol.  in-folio.  ses  sous  le  titre  général.  Emblèmes ,  De- 

Celui  du  célèbre  Alciat,  intitulé  :  Libellus  vises,  Enigmes,  Symboles,  etc.,  renfermant 

emblematum,  Venetiis  ;  Aldus,  in-S"",  rempli  une  foule  de  pièces  singulières  ou  curieuses, 

de  planches  gravées,  soit  en  bois,  soit  sur  propres  à  faciliter  ce  genre  d^élude,  mais 

cuivre.  Le  même  oavrage  traduit  par  J.  Le-  qu'il  serait  impossible  d'analyser  ici.  Voir 

fèvre,   sous  ce  titre  :  Livret  d'emblèmes,  le  catalogue  du  Cabinet,  par  M.  Duchesne 

in-8®  gothique,  avec  planches  assez  bien  aine, 
gravées.  11  y  en  a  diverses  éditions. 

Celui  intitulé:  Symbolographia  sive  de  EMILIÀNA  ou  É&IILIANE  (Sainte).    — 

arte  symbolica,sylloge celeberrimor,  symbo»  Voir  iEwiLiANA. 
lorum  sacrornm,  heroicorum,  etc.,  4  vol. 

in-folio,  par  J.  Boschius,  renfermant  plus  ËMILTON  (Saint).  —Monuments  de  ce 

de  200  sujets  d'emblèmes.  lieu  (Gironde).  V.  les  planches  recueillies 

Suite  de  sujets  allégoriques,  1  vol.  in-fo-  dans  la  grande  Topographie  de  la  France, 

lio,  imprimé  k  Francfort,  en  1572,  par  Cabinet  des  estampes  à  Paris. 

Christ-EgenoIfTs  Erben ,  en  allemand ,  ren-  Bourgeois  donne  une  vue  de  la  tour  de 

fermant  plus  de  200  planches  gravées  en  Saint-Émilion  dans  sa  Collection  des  vues 

bois  dans  le  style  de  Lucas ,  Cranach ,  Burg-  de  France ,  in-4<*. 

mayer,  ou  quelque  autre  de  cette  école,  M.  Lamothe,  correspondant  du  comité 

\x\\\i\x\é;Trostspiegel in  Gluck undUngluch  des  arts  et  des  monuments,  a  publié  un 

Francisa  Petrarcha,  etc.,  ou  le  Miroir  de  travail  intitulé  :  Excursions  archéologiques 

la  bonne  et  mauvaise  fortune  de  F.  Pétrar-  dans  le  Cubzagais  (  Guienne  );.  et  Descrip- 

que.  iion  des  monuments  de  Saint^Ëmilion,  V.  le 

Suites  nombreuses  d'emblèmes  et  allégo-  Bulletin  du  comité,  t.  II,  p.  17. 
ries  entourées  de  très-riches  encadrements 

ou  cartouches  dans  l'ouvrage  intitulé  :  /m-  EMMANUEL.  —  Dieu  avec  nous.  V.  Jésus- 

prese  illustri  de  diversi  discorsi ,  a  Camillo  Christ. 

Camilli.  Les  planches  qui  montent  à  plus  Banduri,  dans  son  ouvrage  intitulé:  Ali- 

de  250  sont  gravées  admirablement  par  Gi-  mismata  imperatorum,  cite  une  monnaie 

rolamo  Porro;  Venise,  1656,1  vol.  petit  in-S"*.  autour  de  laquelle  se  trouve  écrit  ce  nom. 

La  suite  des  médailles  des  papes  offre  V.  t.  II,  p.  739.  Du  Cange,  dans  sa  Disser- 

une  foule  de  sujets  allégoriques  et  d'em-  tatio  de  numismatibus  inferioris  €B9i,  p.  30 

blêmes  très-curieux  à  étudier.  V.  au  mot  (édition  en  3  vol.  petit  m-folio),  en  parle 

Papes  fbs  histoires  que  nous  indiquons.  aussi. 

La  belle  collection  des  médailles  italien- 
nes, et  surtout  celles  dites  du  Pisan,  au  EMMERAND  (Saint),  église  paroissiale  de 
xiv«  et  XV"  siècles,  publiées  dans  le  Trésor  Ratisbonne. -r- Beau  type  d'architecture  de 
de  numismatique  et  de  glyptique ,  à  Paris ,  transition.  Détails,  plan ,  coupes  et  vues  ex- 
chez  Le  Normand ,  libraire.  Cette  suite,  qui  rieures  ou  intérieures  de  cette  église.  Popp 
offre  plus  de  200  pièces,  est  des  plus  i  m  por-  et  Bulau,  les  Trois  âges  de  V  architecture 
tantes  à  étudier,  à  cause  des  nombreux  em-  gothique  en  Allemagne,  in-folio,  ouvraee 
blêmes  qui  s'y  trouvent  sur  les  revers.  Le  magnifiquement  exécuté  de  planches  et  de 
texte  est  de  M.  Charles  Lenormant.  texte,  édition  française;  Paris,  chez  Bance, 
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i84i.  V.  les  pi.  iv  et  v  du  7''  cahier,  repré-  assez  remarauables  d'empereurs  d'Orient  et 

sentant  le  développement  d'une  aile  du  d'Occident,  v.  1. 1,  pi.  vi,  vu,  xvii,  xxiii, 

doitre.  xl.  M.  le  comte  de  Bastard  reproduit  plu- 
sieurs de  ces  Ggures  dans  son  grand  ou- 

EMPEREURS  D'OCCIDENT  ET  D'ORIENT,  vrage  sur  les  manuscrits  à  miniatures.  V.  les 
—  Pour  les  costumes ,  attributs  et  les  divers  diverses  livraisons.           « 
détails  historiques  qui  s'y  rattachent,  voir  Plusieurs  de  ces  costumes  grecs  sont  rô- 
les ouvrages  intitulés:  produits  dans  un  ouvrage  peu  remarqué, 

Famliœ  Byzantinœ,  Du  Cange,  1  vol.  miiinXé  i  Portefeuille  des  enfanté  oxk  Mêlais 

in-folio  ;       *  geê  intéressants  d'animaux,  plantes,  miné^ 

Numismata  imperatorum,  de  Banduri,  raux,  costumes,  antiquités,  etc.  (2),  publié 

2  vol.  in-folio  ;  par  livraisons  par  C.  Bertuch,  avec  des  ex- 

L'ouvrage  de  Goltzius,  intitulé  :  Opéra  plications  en  français,  en  allemand,  en  an« 

omnia  numismatica,  etc.;                •  glais  et  en  italien;  Weymar,  4800,  in-4'*. 

Le  Trésor  de  numismatique  et  de  glypti-  Voir  aussi  aux  noms  Baudouin  ,  Cuarle- 


que,  en  S  vol.  in-folio; 

L'ouvrage  de  M.  de  Saulcy,  Essai  d'un 
clctssement  de  monnaies  byzantines,  etc., 
in-4*; 

Toutes  les  médailles  publiées  par  Jacques 
Sirada  (1)  dans  son  livre  de  Fitis  Cœsa^ 
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EMPIRE   GREC.  —  Y.  Empereurs  d'o- 
rient, etc.  * 

EMPIRE  (le  Saint-).  —  Nom  sous  lequel 


mm,  etc.,  in-^**  ou  petit  in-folio,  p.  477.  On  l'Allemagne  est  souvent  désignée  depuis  le 

Î  remarque  une  médaille  sous  la  date  de  viii^ou  ix*  siècle.  Y.  au  mot  Allemagne. 

488,  représentant  la  réception  de  Frédé-  Wiliemin,  dans  ses  Monuments  inédits, 

rie  m,  empereur  d'Allemagne,  par  le  pape  donne  les  divers  ornements  qui  servaient 

Nicolas  aux  portes  de  Rome;  Vempereur  d'insignes  aux  empereurs  du  saiut-empire 

porte  une  couronne  de  laurier.  dans  les  grandes  solennités,  savoir  :  la  cou- 

On  trouve  dans  cet  ouvrage  beaucoup  de  ronne  ou  diadème,  le  sceptre,  le  globe  avec 

figures  d'impératrices  d'Allemagne  qui  por-  la  croix,  le  manteau  impérial,  le  pallium 

tent  de  riches  costumes.  ou  bandes  croisées  sur  la  poitrine,  la  tuni- 

Mélanges  de  littérature  et  d? archéologie,  que  à  manches,  le  pectoral,  les  gants,  les 

suite  de  lettres  du  baron  Marchand,  accom-  souliers  ou  sandales,  la  ceinture.  Y.  les 

pagnées  de  planches  in-8**.  pi.  xix,  xxii,  xxiii  du  \*^  volume,  d'après 

La  Revue  numismatique.  Yoir  à  la  table  celles  de  l'ouvrage  intitulé  :  Trésor  des  or^ 

générale  des  6  premiers  volumes  les  noms  nements  et  insignes  du  saint^mpire  (5j,  i  vo- 
les empereurs  dont  les  médailles  se  trou-  lume  in-folio,  publié  à  Nuremberg  en  4790. 
vent  expliquées.  Yoir  aussi  les  planches  de  l'ouvrage  de 
IjC»  Diptyques  et  Triptyques  représentent  L'Espinoy,  intitulé  :  Recherches  des  antiqui- 
aussi  plusieurs  costumes  de  princes  ou  em-  tés  de  Flandre,  1  voL  in-folio, 
pereurs.  Y.  aux  mots  Diptyques  et  Triptt-  La  Ribliothèque  royale  de  Paris  •  possède 
OUES.  un  grand  dessin  sous  verre  représentant 
Yoir  aussi  les  belles  planches  de  la  ^i-  divers   costumes    impériaux  du    xiv"  au 
bliotheca  seguieriana  de  Montfaucon,  où  xv*  siècle.  Y.  au  sujet  de  ce  dessin  le  cata- 
l'on  trouve  deux  ou  trois  magnifiques  cos-  logue  de  M.  Duchesne  aîné;  Notice  histori- 
tumes  d'empereurs  d'Orient,  1  fort  vol.  in-  que  du  Cabinet  des  estampes  de  Paris,  à  la 
folio.  hn. 
Dans  la  Bibliotheea  Cœsarea  de  Lambe- 


cius,  t.  Yll ,  p.  70,  une  suite  de  ligures  d'em- 
pereurs grecs  du  Bas-Empire. 

Wiliemin  a  donné  dans  son  ouvrage  inti- 
tulé :  Monuments  inédits,  quelques  costumes 


EMPIRIQUES.  —  Y.  Astrologues,  Consul- 
tations, Médecins,  etc. 

EMPRISE  (4).  —  L'emprise   et  le  pas- 


(0  Les  dictionnaires  bibiiographiques  le  nomment  qu'on  chercherait  vainement  ailleurs  et  reproduits 

ainsi,  et  sur  l'ouvrage  il  est  nommô  Octave,  Le  titre  d'après  de  grands  ouvrages  souvent  difflciles  à  rencon- 

diffère  également  puisqu'il  est  libellé  ainsi  :  de  VUis  trer,  et  qui  sont  ignorés  d'un  grand  nombre  de  per- 

imperatorum  lam  occiaenlalitim  quam  orientalium,  sonnes.  Pour  nous,  nous  ne  méprisons  rien  et  nous 

et  quelquefois  en  français.  Histoire  des  empereurs,  faisons  noire  prolil  de  tout. 

('<)  Cette  publication  dont  quelques  personnes  et  (3)  Ces  insignes  ainsi  réunis  sur  un  seul  personnage 

même  quelques  libraires  font  peu  de  cas,  A  cause  de  présentent  quelques  anachroiiismes  de  costumes  pour 

la  modpstic  de  son  titre,  est  cependant  citée  par  Brunet  lesqiucls  il  faut  voir  le  texte  de  Ai.  Poltier  au  sujet  de 

dans  la  nouvelle  édition  de  son  Dictionnaire  ou  'Ma-  la  pV  xxiii  ci -dessus  désignée. 

nuel  du  libraire  et  annoncée  dans  le  Supplément  do  -    (4)  Sur  cette  marque  de  servage  chevaleresque  au 

lleinsias,  1817.  Nous  y  avons  trouvé  des  documents  noyep  ége,  voir  ce  qu'en  dit  M.  de  filarchaogy,  ta 


ENC  -  4Î6  —  ENC 


cxTOi  n*  i. 


d^armes  de  la  gueule  du  dragon  maintenu  Yen  le  xiy*  siècle,  ih»,  pi. 

))ar  René,  roi  de  Sicile,  en  faveur  des  dames  Très-riche,  pi.  cxxviii ,  n"  4. 

près  Saumur,  1446,  VHistoire  de  France  en  Vers  le  xv*  siècle  deux  encadrements  arec 

estampes.  Collection  de  Ferai  de  Fontette  de  riches arabesaues,  même  ouvrage,  {dan- 

(règne  de  Charles  VU,  folio  93),  citée  par  le  cbe  lxxix,  n**  3  ois, 

hère    Lelong  ;  Bibliothèque  historiqae  de  Très-riche  encadrement  d^un  tableau  du 

é'yance,  t.  IV,  p.  â7.  roi  René  formé  de  niches  gothiques  ornées. 

Emprise,  espèce  de  collier  remis  par  la  de  figures  de  rois  (2)  ou  d  autres  personna- 

dame  du  tournoi  à  son  chevalier,  ou  à  celui  ges  assez  difficiles  à  désigner,  attendu  la  ré- 

qui  a  remporté  le  prix.  Miniature  du xiirsiè-  duction  de  cette  planche,  même  ouvrage, 

cie,  Univers  pittoresque ,  de  Didot  frères,  pi.  clxvi,  n*"  1.  Le  même  tableau  est  publié 

Allemagne,  t.  I,  pi.  lxxx,  p.  434.  Nous  plus  grand  dans  Tatlas  des  Voyages  dans 

tommes  loin  d'assurer  que  nous  ayons  de-  le  midi  de  la  France,  par  Milliu,  in-folio, 

Viné  juste  pour  notre  explication.  pl>  xlix  bis  de  la  1^*  partie. 

Le  titre   de   Touvrage  intitulé  :  AfoAo- 

EMPRISONNEMENT  de  Joseph  en  Egypte,  menta  illustriam  virorum,  de  Boxhornius, 

V.  ce  nom.  Daniel  dans  la  fosse  aux  lions,  in-folio.  V.  les  deux  éditions.  La  pi.  xvi 

V.  Daniel  ;  de  saint  Jean-Baptiste;  de  saint  de  VFssai  sur  la  calligraphie,  par  Langlois 

iPierreetde  saint  Paul.  Miniature  du  xii*  du  Pont -de -l'Arche,  in-8^  p.  150,  qui  y 

au  xiir  siècle.  D'Agiucourt ,  Peinture,  plan-  donne  13spéclmens  de  ce  genre  d'ornement. 

checiii,n*'6.  Plusieurs  riches   encadrements  dauteb 

L'on  trouve  dans  l'œuvre  de  Jules  Romain  du  xv*  au  xvr  siècle,  gravés  dans  l'ouvrage 

Une  pièce   représentant  un  grand  «acjiot  in\iiu\é  :  Deseriptio  basilicœ  SaacH  Udaia^ 

dans  lequel  plusieurs  hommes  sont  enchai-  rici  et  Sanctm  Afrœ,  par  Bern.  Uarifelderus, 

liés  de  diverses  manières  plus  pénibles  les  \  vol.  petit  in^olio. 

Iinesque  les  autres.  Cette  pièce,  qui  est  as-  Voir  surtout  les  planches  des  pages  47, 

Sez  capitale,  est  gravée  par  J.  Bonasone.  49,  S2. 

^  Saint  Louis  en  prison.  Vitrail  de  Saint-  — De  reliquaires.  V.  les  p.  i07, 109, 12â, 

bénis.  Voir  à  Louis  IX.  128,  155, 137, 138, 140, 142, 143, 147, 149, 

même  volume. 

EMUNCTORIA  (i).  —  Nom  d'un  objet  ou  Le  Livre  des  emblèmes,  par  Alciat,  impri- 
tistensile  de  table,  dont  on  voit  la  représen-  mé  vers  1546, 1547,  est  également  à  consul- 
tation dans  la  pi.  iv  de  Vllortus  deliciarum,  ter.  Chacune  des  planches  est   entourée 
t)ublié  par  Engelhart,  à  Strasbourg,  in-fo-  d'un  encadrement  varié, 
io ,  1818.  Encadrement  de  miroir,  provenant  du 

Cabinet  de  M.  de  Bruges,  monument  de 

ENCADREMENTS  de  tableaux,  de  cou-  sculpture  ou  ciselure  du  xvi*  siècle,  publié 

verlures  de  livres,  de  meubles,  de  titres  ou  dans  V Atlas  des  arts  au  moyen  âge,  par 

frontispices  d'ouvrages,  etc.  M.  du  Sommerard,  pi.  xi  bis  du  cliap.  XX. 

—  De  style  byzantin ,  servant  d'ornement  —  D'un  tableau  de  dévotion  du  Musée  du 

h  un  manuscrit  de  la  Bibliothèque  royale  de  Sommerard ,  qui  offre  le  singulier  contraste 

bijon,  vers  le  xv  siècle.  Willemin,  Monu-  d*un  Christ  mis  au  tombeau  et  de  Ggures 

tnents  inédits,  pi.  xlvi,  1. 1.  mythologiques,  atlas  du  même  ouvrage, 

Autre  du  même  siècle,  servant  d'enca-  pi.  ii  du  chap.  VàXXII. 

drement  à  une  miniature  du  missel  de  Par-  Autre  du  xvi*  siècle,  pi.  xxxvin  de  la 

chevêque  Robert  (1050) ,  ib,,  tome  I ,  plan-  9^  série, 

che  XVII.  —  De  diverses  grandes  miniatures  prove- 

h^AgincouTt,  Histoire  de  Part  { Peinture) ^  nant  d'un  manuscrit  de  la  Consolation  de 

en  a  reproduit  plusieurs,  pi.  lxxxiii  ,  n"'  1  Boèce,  publiées  dans  V Album  de  M.  duSom- 

et  2;  pi.  xcvii,  n°  â;  pl.xcviii,  n^'l  ;  pl.cv,  merard,  pi.  xix  et  xxx  de  la  8*  série.  Ces 

n<*  24;  pi.  cvi,  n°*  12, 13  et  14.  Le  n"*  13  est  encadrements  sont  formés  de  branches , 

Reproduit  plus  en  grand  pi.  cvii,n<'  1.  fleurs  et  fruits. 

Vers  le  xiii'  siècle,  même  ouvrage ,  plan-  —  De  fenêtres  du  xv*  au  xvi*  siècle.  Voir 

che  cviii ,  n<>  1 .  Bourgtheroulde  ,  Chapelle  des  Andelys, 

t'rance  au  xiy«  sitcle,  1. 1,  p.  916.  Sur  le  pas  d'annes  êtrumenium  ad  emungendas  lapides  et  lueemas,  e(e. 

de  la  gueule  du  dragon,  même  ouvrage,  l.  V,  p  445;  Y.aus&i  Macri,  Hiefolexicon,  Kmuncioria. 

l'ouvrage  de  Yulson  de  la  Cotombiére,  le  Théàire  (3)  M   de  Willeneuve  Bargeroont,  HUioiredd  roi 

û' honneur  et  de  chevalerie,  in-folio.  Kénè,  I.III,  p.  239,  donne  quelques  deuils  intéresMols 

^i)  Du  Ganse,  Glossaire  de  la  langue  latine,  donne  au  sujet  de  ce  tableau,  y,  aussi  le  text«  de  Uillin, 

ja  défloiUoa  de  ce  genre  d'ustensile  de  ménage,  in-  Voyages,  etc.,  (•  11,  p.  344. 
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Glunt,  Cour  des  comptes  de  Paris,  du  Gha-  Architecture  et  Art  militaire  ,  Batailles, 

TE  AU    de    BlOIS,   du   CHATEAU    GaILLON,    DE  SiÉGES   DE   VILLES,  etC. 
M EILLAN ,  etc.- 

—  De  portes,  mêmes  siècles;  celle  du  ENCENS.  — Boite  à  encens,  mosaïque  de 
réfectoire  de  Saint* Vandrille.  Ravenne,  publiée   par   Ciampini,   Fêtera 

—  De  diverses  maisons  en  bois  de  la  ville  Monamenla,  pars  2%  planche  de  la  p.  83, 
de  Rouen;  de  l'église  Saint-Maclou  ;  delà  etFabri,i(/«morie«a^redii?aveA;ia,  parsl*. 
porte  rouffe  de  Notre-Dame;  de  divers  bap-  Petite  cassolette  ou  vase  propre  à  cet 
tislères.  Y.  tous  ces  mots.  usage,  entre  les  mains  d'un  moine  ou  d'un 

—  De  cheminées.  V.  ce  mot.  prêtre,-  dans  une  miniature  du  Ménolose 

—  De  pierres  tombales.  Y.  ce  mot,  et  en-  grec ,  Acia  sanctorum  des  Bqllandistes ,  du 
core  Doyen  et  HuMBERT  II.  calendrier  greco-moscor.,  planche  delà 

Nous  ne  pouvons  résister  au  plaisir,  ce  p.  27  du  t.  I,  du  mois  de  mai,  n"*  3  de  la: 

qui  du  reste  est  une  justice,  de  citer  ici,  sérié. 

comme  un  modèle  en  ce  genre ,  les  riches  Yoir  les  mots  Gonsécratiohs  ,  Dédicace  , 

encadrements  des  pages  du  texte  des  /^oya-  Funérailles,  Navette. 
ges  pittoresques  et  romantiques,  publiés  par 

lé  baron  Taylor  et.ses  collaborateurs  (voir  ENCENSEMENT  de  Tautel  et  des  vases, 

les  volumes  intitulés  :Zaii^u«doCj  ^oa««i7-  — Peinture    du   Menologium  Grœcorum, 

Ion,  Fivarais).  Ces  riches  et  poétiques  en-  xv  siècle;  reproduite  par  Paciaudi,  Anti- 

cadrements  sont  d'autant  plus  intéressants,  quitates  christianœ,  etc.,  in-4°,  p.  75. 

qu'à  la  profuse  variété  de  l'ornementation  Dans  la  liturgie  latine.  Y.  les  planches  du 

ils   réunissent   l'a  -  propos   des   souvenirs  Pon/Z/ica/^  roma/iam ,  in-folio ,  et  dans  les 

historiques  religieux^ et   militaires  de  la  Cérémonies  religieuses  de  Bern.    Picard, 

vieille  France.  C'est  la  tapisserie  de  Bayeux  éditions  in-folio  et  in-4'*. 

travaillée  par  la  reine  Mathilde  et  ses  filles  Encensement  du  corps  des  saints  ou  de 

d'honneur:  ce  sont  des  joutes ,  des  transla-  leurs  tombeaux (i).  Menologium  Grœcorum, 

tions  de  reliques,  des  chevaliers  accomplis-  in-folio,  1. 1,  planches  des  p.  94, 125;  t.  11, 

sant  leurs    prouesses,  des  ermitages  ro-  p.  180. 

mantiaues,  des  scènes  de  la  vie  cénobiti-  Bas-relief  de  la  porte  de  l'église  Saint- 
que,  des  pèlerinages,  des  tombeaux,  des  PauI-hors-des-Murs,àRome.  Ciampini,  ^i^ 
sceaux,  des  armoiries  de  chevaliers,  de  leraAfoname/ila,  1. 1,  pi.  xviii,  n"*' 30 et 48. 
princes,  comtes,  barons,  de  villes,  de  pro- 
vinces, encadrés  dans  de  riches  arabesques ,  ENCENSOIRS  (2).  —  A  une  seule  chaîne , 
et  bien  d'autres  détails  impossibles  à  énu-  tenu  par  un  diacre,  sculpture  en  bois  du 
mérer.  Parmi  les  artistes  qui  ont  donné  une  ix«  au  xr  siècle,  représentant  la  dédicace 
si  grande  preuve  de  talent  dans  ce  genre,  d'une  église  par  le  pape  Sylvestre!*',  Acta 
nous  citerons  MM.  YioUet-le-Duc ,  Frago-  sanctorum  des  Bollandistes ,  mois  de  sep- 
nard,  L.  Courtin,  etc.  tembre,  t.  YI,  planche  de  la  page  120. 

—  Â  deux  chaînes.  Y.  Funérailles  de 

ENCEINTES  FORTIFIÉES.  —  Planches  et  saint  Luc. 

texte  des  Instructions  du  comité  des  arts  et  —  Conservé  dans  une  église  de  Trêves. 

monuments.  Architecture  militaire,  in-4°;  Le  couvercle,  seule  partie  conservée  et 

Paris,  1843,  et  surtout  p.  41 ,  45,  49,  51, 58,  très-remarquable ,   semble   appartenir  au 

59,  60, 61,  62,  78,  80,  etc.  style  byzantin ,  et  représenter  une  vue  de 

Et  tous  les  livres  à  planches  cités  aux  mots  la  Jérusalem  céleste.  La  partie  inférieure 

(1)  Touchant  ce  pieux  usage,  qoi  pourrait  peut^ôlra  en  1843,  et  publiée  par  If .  Charles  de  TEscalopier, 

élooner  quelques  personnes  qui  sont  toujours  près-  membre  de  la  sociéiedes  antiquaires  de  France.  Nous 

aées  de  prendre  tout  à  la  lettre,  voir  les  saftes  obser-  craignons  que  cette  description  si  remarquable  ne  soit 

valions  de  Durandus,  Raliowtle  divinor  officior.  ;  de  qu'imaginaire  ;  le  pieux  et  savant  Théophile  aurait,  ce 

Doranli,(f«A<//6</«  JScc/e«ia;.  Casalius  est  encore  plus  nous  semble,  bien  fait  de  nous  dire  si  ce  bel  encen- 

posiiit  k  be  miel  :  Q  tare  erga  dtrfunclos  incensa  prœ'  soir  eiistait  quelque  part,  et  nous  en  indiquer  une 

$tantttr,p.  23i,  édition  în-4':  deBitibus  veter.  wcr.  représentation  figurée,  car  rien  n'est  vague  comme 

christiiinor,  une  description  et  la  plus  belle  devient  bien  stérile  et 

(2;  Sur  l'usage  de  brûler  de  l'encens  en  l'honneur  presque  désespérante  si  le  dessin  ne  lui  prèle  sa  puis- 
dès  morts,  sur  l'origine  et  la  forme  primitive  des  en-  sanle  et  réelle  coopération  ;  aussi  nous  espérons 
censoirs,  voir  la  savante  lettre  de  l'abbé  Pouyard  à  qu'on  nous  saura  quelque  gré  de  notre  inventaire  qui 
M.  Millin,  UaaaS'nencyclovMfque,  aoùi^iSiO,  p.  ^^  a  pour  but  positir  et  unique,  sauf  de  rares  excep- 
34;  Lebrun,  CérémoiUes  de  la  messe,  i  vol.  in^ê*,  tions,  de  mettre  sous  les  yeux  les  objets  mêmes,  pu- 
p.  148,  édition  i7i6.  Le  moine  Théophile  qui  écrivait  bliés  et  miillipliés  par  la  gravure,  et  notre  série  d'en- 
dans  le  x*  siècle  environ  donne  la  description  d'un  censoirs  n'est  pas  une  des  moins  riches  ni  uue  des 
encensoir  magnifique  datis  son  Essai  sur  quelqueé  moins  importantes,  comme  il  est  facile  de  s'en  con- 
arfi.Voirp.  207  de^  fa  traduction  de  ce  livre  donnée  vaincre. 
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nous  semble  une  restauration  maladroite.  Shaw  en  donne  une  belle  copie,  pi.  xvna 

Il  en  existe  une  gravure  dans  le  4  vol.  de  son  ouvrage  intitulé  :  Dresses  and  deah- 

du  Balletin  monamental  de  M.  de  Caumont,  rations  of  the  middle  âge ,  in-S**. 

p.  i60.  On  trouve  une  gravure  mieux  exé-  Ce  bel  encensoir  est  encore  pubUé  dans 

cutée  et  plus  complète  de  ce  curieux  meu-  une  Collection  d^objets  d'art  da  moyen  âge, 

ble  d'église  dans  le  1"  vol.  de  la  Description  éditée  par  Desflorennes,  à  Paris,  in-foUo, 

de  la  cathédrale  de  Metz,  par  Begin,  in-S**,  1842,  qui  a  fait  calquer  la  pièce  originale. 

i842,  p.  38.  Cet  encensoir  parait  ici  bien  Encensoir  du  xvr  siècle,  provenant  d'un 

complet  dans  toutes  ses  parties.  beau  bas-relief  de  cette  époque  qui  appar- 

Autre  estimé  du  xir  au  xiii*  siècle,  dont  tenait  à  Tédise  Saint-Jacques-la-Boucherie 

il  existe  une  gravure  au  Cabinet  des  estam-  à  Paris,  placé  pendant  très-longtemps  au 

pes  de  Paris ,  portefeuille  GB,  intitulé  :  Jn*  Musée  de$  Petits-Âugustins,  salle  du  xv*  s\h- 

tiquités  religieuses,  n""  4.  cle,  sous  le  n**  80,  et  représentant  la  mort 

Autre  en  forme  de  fourneaux  à  chaîne ,  de  la  Vierge.  V.  la  planche  lxxv  du  2*  vol. 

même  collection  et  portefeuille ,  coté  n°  27.  de  Touvrage  d^Alex.  Lenoir,  Musée  des  mo- 

—  Tenu  par  une  des  figures  qui  assistent  numents  français. 

aux  funérailles  de  saint  Benoît,  peinture  de  Auires  de  divers  siècles  publiés  par  Pn- 

Spinello  Aretino,  Etruria  pittrice ,  t.  I,  gin  ^  Orfèvrerie  des  églises ,  in^A"*,  pu  xniii, 

pi.  XIII.  Monnaie  au  type  de  Tencensoir,  Bévue 

Magnifique  encensoir  gothique  du  xv«  siè-  numismatique  de  Blois,  1. 1,  p.  48,  230. 

cle ,  appartenant  à  la  cathédrale  de  Barce-  Bénédiction  de  Tencensoir ,  PontificaJU 

lone.  La  forme  en  est  très-belle,  Magasin  romanum,  1  vol.  in-folio.  V.  les  pi.  qui  va- 

pittoresque,  t.  IX,  p.  277.  rient  de  numéros  suivant  les  éditions  et 

Autres  dans  Touvrage  intitulé  :  il  Museo  celles  des  Cérémonies  religieuses ,  de  Bem. 

F'aticano  descritto,  parÉras.  Pistolesi,  in-  Picard,  éditions  in-folio  et  in-4'',  vol.  des 

folio,  t.  III,  pi.  Lxxii,  Lxxiii.  cérémonies  chrétiennes. 

—  A  trois  chaînes ,  assez  fréquents  dans 

les  !«'' siècles  du  christianisme;  Cérémonies  ENCHASSEMENT  DE   BIJOUX.  —  Pour 

de  la  messe,  par  le  père  Lebrun,  planche  de  avoir  une  idée  de  la  manière  de  monter  1» 

la  p.  56,  et  (fans  le  Glossaire  de  Du  Cange,  bijoux,  pierres  précieuses  au  moyen  âge, 

1. 1,  pi.  X,  édition  en  3  vol.  in-folio.  voir  les  mots  Bijoux,  Diamants,  Ceintobes, 

Autres  sur  une  miniature  de  la  Bible  ma-  Châssis,  Croix  gemmées,  I^onmets  d'évêque, 

nuscrite  de  Charles  le  Chauve  ;  Monuments  Insignes  du  saint  empire  ,  Trésor  de  saint- 

français  inédits,  Willemin,  1. 1,  pi.  8;  mi-  Denis;  les  reliquaires  de  Téglise  de  Saint- 

niature  du  xi*  siècle.  D'Agincourt,  Peinture,  Udalaric ,  de  Saint-Gaugericus,  Sainte  Afre, 

pi.  LV.  À  Augsbourg;  les  vêtements  de  quelques 

—  D^une  forme  singulière,  sculpture  du  empereurs  d'Orient,  Tépée  de  Charlema- 
XII*  siècle.  D'Agincourt,  pi.  xxvi,  n»  29.  gne,le  chapeau  de  Charles  le  Téméraire, 

Autre  à  Téglise  Notre-Dame  de  Paris  ;  Jffis^  la  crosse  du  collège  d'Oxford,  etc.;  et  encore 

toire  des  beaux-arts  en  France,  Herbe  et  à  Orfèvrerie,  Madones,  Notre-Dame-de- 

Garnier,  in-folio,  pi.  xxi ,  xxii,  xxiii.  Lorette,  Sandales,  etc.  Y.  à  tous  ces  mots. 

—  Tenu  par  un  ange  ;  vitrail  de  Chartres 

vers  le  xiii*  siècle.  Willemin,  Monuments  ENCOIGNURES  de  bâtiments,  maisons, 

inédits,  pi.  xcv,  t.  I.  hôtels,  etc. 

—  D'une  forme  gothique  des  plus  com-  Pugin ,  dans  son  ouvrage  intitulé  :  ^a- 
plètes,  sur  le  frontispice  de  Pouvrage  inti-  cient  Timber  House,  1  vol.  in-4%  pi.  m, 
IvÀé:  BavariasanctatS^  Pat.  Nadero  édita,  iv  et  xi,  donne  divers  exemples  d'encoi- 
1  vol.  in-folio  en  3  parties.  Cet  encensoir  gnures  de  maisons  de  Bcauvais,  Rouen, 
est  entre  les  mains  d^une  figure  de  la  reli-  Strasbourg,  etc.,  sculptées  en  bois,  avec  or- 
gion.  nements  ou  figures. 

—  D'une  très-belle  forme  entre  les  mains  Le  palais  de  Saint-Marc,  à  Venise,  présente 
du  grand  prêtre  Zacharie,  miniature  d'un  une  encoignure  sculptée  en  pierre  très-re- 
Ménologe  grec  et  dans  une  peinture  d'An-  marquable.  V.  à  Venise. 

dré  del  Sarte.  V.  Zacharie.  Une  maison  publique  ou  particulière  de 

Un  des  plus^  beaux  vases  de  ce  genre  que  la  ville  dTnspruck  (Tyrol) ,  et  publiée  dans 

nousâyons  rencontrés  est  celui  qui  est  com-  le  Moyen  âge  monumental,  pi.  lui,  offre 

posé  et  gravé  par  Martin  Schon  ou  Martin  un  exemple  remarquable  d'une  encoignure 

Schongavèr,  indique  sous  le  ti"  i07  du  ca-  couverte  de  sculptures.  Cette  maison  parait 

talogue  de  ses  pièces,  par  Bartch.  V.  son  être  du  xv*  au  xvi"  siècle. 

œuvre.  Voir  aussi  Poteàu  Cormier, 
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ENDOSSURE  (L')  (5)  des  faites  de  toitu- 
res ,  ou  ce  qu^on  Domme  aujourd'hui  les 


ENCOLPIUM  (1).  — On  trouve  un  orne-  i  tranchants.  Le  2*  volume  est  également 

ment  de  ce  nom  publié  dans  le  Trésor  de  rempli  d'intérêt;  nous  en  avons  fait  le  dé- 

numitmaUqne,  volume  intitulé  :  Recueil  gé-  pouillement  dans  notre  Dictionnaire.  V.  aux 

néral  de  bas-reliefs,  ornements ,  etc.  Voir  la  mots  Bélier  de  guerre  ,  CANews ,  Costoiies 

pi.  II ,  40«  série ,  r  classe ,  et  le  texte  p.  2 ,  religieux  ,  civils  ,  etc.;  Casques,  Couronnes 

et  au  mot  Croix  pectorales.  i»e  rois,  Encensoirs  ,  Chevaliers,  Machines 

de  guerre,  Pèlerins,  Reliquaires,  etc. 

ENCORBELLEMENT  ( Constructions  en), 
à  PAlcasar,  à  la  maison  des  Andelys.  —  La 

tourelle  en  bois  de  Tabbaye  de  Saint-Amand  «^*.,  ««  ^^  ^«v..  »^....«.^  «.u..^,,..^  ..».  .^ 

à  Rouen;  l'entrée  de  l'abbaye   du   mont  couvre-joints,  ou  encore  les  faîtières.  Les 

Saint-Michel,  de  la  chapelle  *de    Cluny,  endossures  en  plomb  des  anciens  bâtiments 

Téglise  de  Monza,  celle  de  Saint-Eustorge  à  sont  d'une  façon  toute  particulière  et  re- 

Milan,  l'hôtel  de  ville  de  Ratisbonne,  une  marquable.  Nous  citerons  comme  exemples 

belle  fenêtre  en  tribune,  en  offrent   des  celles  des  beaux  hôtels  de  ville  de  Bruxelles, 

exemples  curieux.  V.  à  tous  ces  moU  et  les  d'Audenarde,  de  Bruges,  de  Gand ,  etc.  Les 

Bîciionnaires  d'architecture  de  Britton  et  couvercles  de  châsses  et  de  quelques  reli- 

Pugin  ;  les  ouvrages  de  Willis,  de  M.  Hoppe  quaires  offrent  assez  souvent  ce  genre  d'or- 

en  Angleterre,  etc.,  sont  aussi  à  consulter,  nement.  V.  ceux  d'Aix-la-Chapelle,  de 

Magnifique  construction  en  encorbelle-  Sainte-Elisabeth  de  Hongrie ,  de  Sainte-Ur- 

ment,  servant  de  console  aux  retombées  suie,  des  trois  mages  à  Cologne,  etc. 

des  voûtes  du  transept  de  la  cathédrale  de  Voir  aux  mots  Hotels  de  ville  ,  Chasses, 

CouUnces.  Voir  les  diverses  publications  de  Reliquaires  ,  tous  les  monuments  que  nous 

cette  église  et  la  grande  Topographie  delà  y  citons. 
France  au  Cabinet  des  estampes;  plus,  le 

portefeuille  supplémentaire,  et  celle  formée  ENEAS  Sylvius  ou  Pie  H,  pape,  et  Fré- 

par  l'auteur  de  ce  Dictionnaire,  destinée  déric  01,  empereur  d'Allemagne,  conver- 

a  la  bibliothèque  du  Musée  de  l'hôtel  de  «ant  ensemble,  chacun  sur  son  trône.— 

Clunv  à  Paris.  Grande  planche  gravée  en  bois  de  la  Chro* 

nique  de  Nuremberg ,  p.  268  de  l'édition  la- 

ENCRIERS.  —  V.  ÉCRIT0IRE8.  tine ,  in-folio  de  1493. 

ENCYCLOPEDIA  OF  ANTIQUITIES.  —  Tel  ENÉIDE  DE  VIRGILE.  —  La  bibliothèque 
est  le  titre  d'un  ouvrage  très-bien  exé-  du  Vatican,  n*>  3225,  possède  un  bel  exem- 
cuté  publié  en  2  vol.  in-8*  à  Londres,  1843,  plaire  manuscrit  de  ce  poème  fait  au  iv  ou 
i844,  par  T.  D.  Fosbroke.  Le  texte,  rédigé  V  siècle,  avec  des  miniatures  curieuses, 
par  ordre  alphabétique  (2),  est  accompagné  dont  on  trouve  des  fac-Jimile  dans  VHU- 
de  planches  gravées  avec  le  plus  grand  soin,  toire  de  l'art  au  moyen  âae  de  d'Agincourt, 
Les  principaux  sujets  que  nous  y  avons  re-  Peinture ,  pi.  xx  à  xxv  (4). 
marqués  sont,  t.  I,  p.  296,  un  théâtre  au  On  en  trouve  un  2«  sous  le  n*»  3867;  re- 
moyen âge;  p.  263,  diverses  formes  de  bar-  produit  dans  le  même  ouvrage,  pi.  lxiii, 
ques ,  navires ,  vaisseaux  ;  p.  228 ,  un  tom-  l wv ,  lxv.  Dans  les  miniatures  de  ce  2*  ma- 
beau  de  chevalier  enfermé  dans  une  cage;  nuscrit  l'influence  du  moyen  âge  est  tout  à 
p.  296,  n*  2,  un  fanal  ou  lanterne  de  nuit;  fait  prononcée.  Les  personnages  ont  des 
p.  296,  n**  7,  un  poteau  indicateur  avec  une  auréoles, 
main  ;  p.  296,  n°  2i ,  une  masse  d'armes  à  H  existe  diverses  éditions  de  ce  pofime 


(1)  Ce  mot  lalin  est  employé  dans  les  actes  da 
8'  syoodede  Coasiantinoplo,  pablié  par  Anastasele 
Bibliothécaire  par  Theosiericias  in  Viia  sanctœ  M- 
ceiœ,  n  '  ai3  ;  dans  VAlexlade  d'Anne  Corooéne,  p.  247. 
Voir  CP  que  Du  Cange  et  Macri  en  disent,  le  premier 
dans  son  Glossaire  et  le  deuxième  dans  VHierolexUon, 

(2  Kn  voyant  cet  ouvrage  nous  avons  cru  un  in- 
stant que  C'était  le  même  plan  que  le  nôtre,  et  que 
nous  étions  effacé;  comme  rédaction  et  comme  science 
nous  n'en  doutons  pas;  mais  comme  étendue  de  travail, 
comme  détails,  nous  restons  maître  du  terrain.  11  est 
étonnant  que  cet  ouvrage,  avec  les  nombreuses  lacu- 
nes que  nous  y  avons  remarquées,  porte  le  titre  d'Bn- 
cyclopédie.  Sans  doute  que  l'auti^ur  se  propose  de 
donner  des  suppléments  a  son  (ivre;  nous  les  atten- 
dons arec  impatience  pour  en  faire  le  dépouillement, 
do  moins  quant  au  moyen  Age  et  quant  aux  antiquités 
ebrétiennef* 


im- 


(3)  Voici  comme  Rabelais  dépeint  ce  genre  d'orne* 
ment  :  «I  Le  dessus  couvert  d'ardoises  Unes  arec  Pen- 
te dossure  de  plomb  à  fleures  de  petits  mannequins  et 
«  animaux  bien  assortis  et  dorés  avec  les  gouiti^ 
«  res.  etc.  »  I^s  commentateurs,  dit  M.  Ch.  Lenor- 
mant,  p.  i7  de  son  livre  sur  Rabelais  et  l'abbaye  de 
Tliélème,  expliquent  les  mannequins  en  question  par 
petites  mannes,  paniers  de  bouquets  de  fleurs  et  de 
fruits,  lesquels  serrent  d'ornements  aux  édifices,  etc. 

(4  Voir  aussi  tous  les  détails  historiques  et  calli- 
graphiques oui  concernent  ces  deux  manuscrits,  p.  29 
et  suir.  de  rexplication  des  planches  et  des  obserra- 
tions  Judicieuses  que  fait  d'Agincourt  sur  les  grarores 
de  ces  miniatures  par  Pietro  Sancto  Bartboli,  qui  les 
a  dénaturées  en  leur  donnant  un  style  antique  qu'elles 
n'ont  pas. 
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prime  dans  le  XV' siècle  ^  accompagnées  de  folio,  planchent"  12,  et  planche  d^étoile 

gravures  en  bois.  n<^  4 ,  p.  i5. 

Autre  ressuscité  par  saint  Zénobio.  Bts- 

ÉNERGUHËfi}ES.   —  La  place  réservée  reliefâuiiv*"  siècle  ;d'Agiacourl,5calplsr«« 

dans  les  églises  des  premiers  siècles  à  ces  pi.  xlii  ,  n°  5. 

sortes  de  personnes ,  est  indiquée  sur  un  Et  par  Gicognara,  Storîa  délia    seul» 

plan  de  basilique  donné  par  Sarnelli,  dans  tara,  t.  Il,  pi.  xx.  Ici  Penfant  est  ressuscité 

son  ouvrage,  ^/i^ica  hasilicographia ,  te"  par  saint  Antoine  de  Padoue. 
produit  dans  le  tomeXiX,  p.  546  des  Anr» 

nales  de  philosophie  chrétienne.  ENFANT  JÉSUS.  —  D'Agincourt  dans  une 

suite  de  planches  de  son  Histoire-dc  Vart 

ÉNERVÉS  (1).  — Le  tombeau  des  "Éner-  {Peinture)^  donne  plusieurs  figures  à^&t- 

vés,  monument  très^^surieux  du  règne  de  lants  Jésus  assez  curieuses  à  étudier  pour 

Dagobert,  est  détruit  ;  mais  M.  Langlois  du  Texpression  ou  la  pose. 

Pont-de-rArche  en  a  reproduit  quelques  Des  xii" ,  xiii-  au  xiv«  siècles.  PL   crii 

fragments  dans  une  planche,  annexée  à  n<^  1,  2, 13,  44,  pi.  cvii.  La  lête  de  Penfant 

une  notice  sur  ce  tombeau,  Mémoires  de  la  est  donnée  de  grandeur  naturelle.  PI.  cviii, 

société  d^émulation  de  Rouen,  séance  du  9  n°  1;  pi.  cix;  pi.  m,  n°  6.. Dimension  de 

juin  1824,  p.  80.  Foriginal.  Pi.  cxii,  n"*  5;  pi.  cxvii,  n**  i; 

M.  Deshayes,  membre  de  la  société  d'ému-  pi.  cxxxiii,  n°'  1  et  3;  pi.  cxxxviii.  Très- 
lation  de  Rouen,  a  publié  dans  le  volume  gracieusedeposeet défigure. PL cxli. Gran- 
de 1824  des  Mémoires  de  cette  société^  des  deur  de  Foriginal.  Tête  admirable,  peinture 
bas-reliefs  où  Ton  trouve  représentée  Tbis-  de  1484.  PL  clx.  L'ajustemeut  est  digne 
toire  des  Énervés.  Ges  bas-reliefs  pro-  d'attention;  l'expression  est  singulière, 
viennent  de  i'abbave  de  Jumièges,  ainsi  PL  glxi.  Belle  pose.  .PL  xvi,  n***  5  et  3: 
que  les  deux  grandes  figures  des  Énervés  pi.  clxxiv  ,  n**"  1  et  3.  Peinture  de  Léonard 
reproduites  dans  son  Histoire  de  l'abbaye  de  Vinci.  PLclxxxii.  Deux  têtes  d^enfants, 
<^ /amid^e«,in-8%  Rome,  1829,  planche  de  Tune,  par. Pérugin,  l'autre,  de  Hapoaeli 
la  p.  267.  mises  en  parallèle.  PL  clxxxiv,  par  Raphaël. 

M.  Taylor  et  ses  collaborateurs  donnent  PLcLxxxv,duméme.Pl.  cc,par  FraBartho- 

dans  leurs  royaaes  pittoresques  en  France  lomeo.  Sculptures  du  GampoSanto,  recaeil- 

{ Normandie)^  pi,  xix,  un  fragment  de  mu-  lies  par  Lasinio,  du  xiii^  au  xiv«  siècle  en- 

raille  d'une  chapelle  du  tombeau  des  Éner-  viron ,  in-4'' ,  Florence,  1825.  Voir  les  plan- 

vés  de  la  même  abbaye  de  Jumièges.  ches  lxii,  n^  87;  pi.  lxxxi,  n^  173.  I^  tête 

La  pi.  XVIII  du  même  ouvrage,  lettre  G,  est  cassée;  l'ajustement  est  remarquable  par 

donne  le  plan  géométral  de  cette  chapelle  sa  belle  disposition, 

qui  se  trouvait  fticlavée  dans  un  terrain  PL  lxxxii,  n"  109.  Belle,  figure  entière 

attenant  à  celui  du  cloître  et  de  la  chapelle  et  nue. 

Saint-Pierre.  PL  civ;  pi.  cxxiii,  n*"  174.  La  tête  est 

cassée.  L'ajustement  qui  reste  est    d'une 

ENFANT.  —  Endormi  sur  une  tête  de  grande  pureté, 

mort.  Jolie  composition  allégorique  de  Wie-  PL  cxxvi ,  n"*  191 .  Ajustement  tout  parti- 

rix.  Voir  son  œuvre.  culier.  Sur  la  tunique  de  l'enfant  et  de  la 

Autre  dans  l'attitude  de  la  réflexion,  mère  est  une  pièce ^  semblable  à  un  pecto- 

Sculpture  du  xv  siècle.  Atlas  du  Somme-  rai.  Il  tient  un  rouleau.  Au  bas  de  la  tu- 

rard ,  pi.  x  du  chap.  V.  nique  ou  robe  une  bande  d'étofle  dpnt  nous 

Autre  appuyé  sur  un  sablier  et  décou-  ignorons  le  nom,    mais    qu'il    faut    re- 

vrant  une  tête  de  mort  ;  gravé  par  Raphaël  marquer. 

Sadeler  d'après  le  peintre  Swarz.  PL  cxlvi,  n''  50  et  128.  Getle  dernière 

Voir  leurs  œuvres.  nous  paraît  être  une  figure  de  l'Abondance 

Enfant  ressuscité.    Peinture  sur  verre,  onde  laGhariléoù  figure  un  enfant ordi- 

cathédrale  de  Bourges.  Description  des  vi-  naire. 

trauœ,  par  les  pères  Martin  et  Cahier,  in-  PL  cxlviii,  n""  106.  Enfant  Jésus  d'une 

(0  La  léfsende  qoi  raconte  l'bifltolre  des  deax  Jeanetf  France^  p.  40,  donne  le  détail  da  costume  des  deat 

pnncps  connus  sous  ce  seul  nom,  se  trou re  rapportée  figures  qui  se  ▼oyaient  encore  de  son  temps  f  1751} 

textuellemenl  dans  le  vieux  chronltiupur  de  Jumièges,  sur  le  tombeau  en  question.  Il  rapporte  les  difflcai- 

sans  doute  d'Antoine  Yepez,  dont  M.  Nodier  reproduit  tés  élevées  ao  sujet  de  ce  monument  ;  chacun  peoC 

l'intéressante  et  naYve  narration,  p.  44etsuiv.  du  texte  lire  les  auteurs  qui  y  sont    indiqués  et  la  notice  dO 

des  Voyages  pittor .  etromuniiq.  dans  l'anc.  France,  M.  Desbaye*  que  noas  citons  plus  baot. 
Piganiol  de  la  Force,  t.  IX  de  sa  Description  de  la 
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pose  très-graciease ,  mais  ctni  accuse  la  re-  On  trouye  plusieurs  sujets  d'enfants  mar^ 

naissance.  Il  y  a  un  peu  de  prétention.  tyrisés  en  haine  de  la  religion  chrétienne 

PI.  CLTii.  Style  du  xiir  au  xiv«  siècle.  dans  la  Bavaria  sancta  et  pia  de  Ruderus , 

La  collection  de  H.  Artaud,  qui  se  com«  t.  II,  pi.  de  la  page  349;  t.  IV ,  pi.  des 

pose  de  tableaux  de   maîtres  des  quatre  p.  175, 179. 

siècleç  qui  ont  précédé  celui  de  Raphaël,  Et  les  planches  de  Touvrage  de <]^a11oniuS| 

publiée  à  Paris,  chez  Challamel,  éditeur,  de  Crnciaiibus,  etc.  Reproduites  encore  par 

offre  une  suite  de  figures  de  Tenfant  Jésus  Uamacchi  dans  ses  Antiqnitateê  christianœ^ 

à  étudier  depuis  André  Rico  en  1103  jus-  3  vol.  in-4°. 
qu'au  Pérugin  en  1446. 

Voir  surtout  les  planches  n®*  6,  7,  24, 33.  ENFANTS.  —  Sculptures  dVnement  dci 

Jean  Goujon,  à  Anet,  au  Louvre,  à  la  fon-^ 

ENFANT  PRODIGUE.  —  Comme  peinture  taine  des  Innocents. 

de  cette  parabole  nous  indiquerons  la  belle  Voir  à  ces  divers  noms  les  détails,  et  danti 

verrière  d'une  des  chapelles  de  la  cathé-  l'œuvre  de  l'artiste  publié  par  ONdot,  li-« 

drale  de  Chartres,  xiir  siècle,  représentant  braire  «éditeur  à  Paris.  Gravures  au  trait  ^ 

ce  sujet  en  trente  médaillons  entourés  de  par  Réveil.  Voir  les  pi.    xxv,  xxvi,xxvii, 

rinceaux  de  la  plus  grande  beauté.  Mono-  xxviii,  lui,  lvi,  lxv,  lxxiv,  lxxix. 
graphie  de  cette  église  publiée  par  ordre  du 

ministère  de  l'intérieur,  in-^olio ,  pi.  lxv.  ENFANTS  DE  CHOEUR.  ~  Voir  les  plan^ 

y.  aussi  à  Chartres.  ches  du  Pontificale  romanam,  in-folio ,  \é 

Même  sujet  (1)  à  Rourges.  Vitrai!  delà  ca-  Rituale  pontificum,  in-folio  et  in-4'».  Celles 

thédrale  de  cette  ville,  offert  au  xiii*  siècle  de  Touvrage  de  Bern.  Picard,  intitulé  :  Cé^ 

£ar  la  confrérie  des  tanneurs,  et  publié  par  remontes  religieuses  de  toas  les  peuples  de  I4 

(H.  Arthur  Martin  et  Cahier.  Description  terre,  volume  des  Cérémonies  chrétiennes ^ 

de  la  cathédrale  de  Bourges,  in-folio,  plan-  in-folio  ou  in-4°. 

che  IV,  Paris,  1842-43.  Enfants  de  chœur  en  deuil,  curieux  cos-» 

Peinture  sur  verre  à  l'église  de  Mortagne,  tûmes  des  cérémonies  des  pompes  funèbre^ 

Histoire  de  la  peinture  sur  verre  en  France,  de  Charles  ill ,  duc  de  Lorraine  et  du  duo 

par  le  comte  oe  Lasteyrie,  in  folio,  pi.  lxv.  Albert  de  Savoie,  etc.  Voir  au  mot  Pomper 

On  y  voit  un  trictrac.  funèbres. 

Un  très-beau  plat  ciselé  au  xvi«  siècle 

offre  aussi  ce  sujet.  Il  est  publié  dans  les  ENFANTS ,    FILLES   ou    GARÇONS.  -^ 

F'oyages  romantiques  et  pittoresques  dans  Sous  le  point  de  vue  du  costume. 

l'ancienne  France,   par  Taylor,   de  Cail-  —  Au  maillot.  Voir  Maillot. 

leux,  etc.  Languedoc,  pi.  cclxxxiv  bis.  —  De  5  à  8  ans.  Costume  de  fille.  Wille-» 

Voir  aussi  l'œuvre  d'Alber  Durer,  de  Hans-  min ,  Monuments  inédits,  t.  II,  pi.  clxxx. 

Béham,  de  Martin  de  Vos,  Sadeler,  Léonard  —  De  10  à  13,  ib,,  pi.  clxxvî,  ccxliii. 

Galter  ou  Gauthier,  et  toutes  les  Bibles  Toutes  les  planches  de  l'ouvrage  de  StrutI 

du  XV'  au  xvr  siècle  avec  gravures  en  bois.  ^or  les  Jeux  du  moyen  dge.  Voir  le  titre  aq 

mot  Jeux. 

ENFANT  AVALÉ  par  un  dragon.  —  Voir  Voir  aussi  au  mot  Écoles. 
Vipère  des  Visconti  ,  on  Guivre. 

ENFANTS  TROUVÉS.  —  Un  manuscrit 

ENFANTS  EXPOSÉS  MASSACRÉS.  —  Voir  de  la  bibliothèque  de  Dijon ,  du  xiv  au  xv« 

MoIse  ,  Innocents.  siècle  et  publié  par  les  antiquaires  de  lu 

Côte-d'Or,  en  1838,  renferme  plus  de  vingt-» 

ENF  ANTS  BÉNIS  par  Jésus-Christ.  — Pein-  trois  miniatures,  concernant  la  fondation 

ture  des  catacombes  de  Rome.  D'Agincourt,  d'un  hôpital  érigé  par  le  duc  de  Bourgogne, 

pi.  XII,  fi°  15.  Eudes  lU,  et  réédiûé  par  Jean  le  Bon.  On  j 

Et  toutes  les  suites  composées  sur  la  Vie  voit  tous  les  détails  de  construction,  dQ 

de  Jésus-Christ  où  ce  sujet  se  trouve  repré-  distribution  ,  de    scènes  d'intérieur  ,    d^ 

sente. Voir Jésus^iirist.  salles,  etc.  Ces   miniatures  sont  gravées 

dans  le  volume  de  l'ouvrage  ci-dessus  indi«i 

ENFANTS    CHRÉTIENS    MARTYRISÉS,  que;  le  texte  est  de  M.   Peignot  (Bulletiq 

(1)  La  coiD]>araison  de  ces  deux  compositions  pré-  servir  de  guide  à  tous  ceux  qui  Veulent  repMientfi 

sente  des  variantes  et  des  détails  curieux  â  exami-  celle  belle  parabole.  Si  les  artisies  toulaleol  lire  TR-^ 

ner.  Celle  de  Chartres  est  beaucoup  plus  riche  en  vangile  avec  attention,  leurs  compositions  y  gagniH 

nombre,  celle  de  Bourges  nous  semble  oeaucoup  plus  raient  plus  qu'ils  ne  pensent^ 
d'accord  avec  le  texte  de  l'Évangile  qui,  du  reste,  doit 
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du  comité,  Histoire  des  arts  et  monuments,  sente  faisant  sortir  une  source  de  terre  arec 

t.  II,  p.  15).  sa  crosse,  de  Pautre  un  livre,  gravure  de 

HôpitiiS  des  enfants  trouvés  à  Cordoue.  J.  Mathieu.  V.  son  œuvre  et  la  CollectiM 

La  porte  d^entrée  ornée  do  sculptures  dans  des  saints  du  cabinet  de  l'auteur  qui  doit 

le  style  du  xv*  siècle  est  publiée  dans  le  passer  au  Cabinet  des  esUmpes  de  Paris.  La 

Moyen  âge  pittoresque,  pi.  lxxxvii.  crosse  est  ornée  d'un  sudarium. 

ENFER.  —  Figure  de  l'enfer  sculptée  ENGUERRAND  DE  MARIGNY  (  1515  }.— 

sur  une  porte  de  l'église  de  Saint-Zénon ,  Son  tombeau  avec  sa  statue  couchée,  armée 

xii' siècle ,  Moyen  âge  monumental,  pi.  xc.  de  pied  en  cap,  à  l'ancienne  collégiale 

D'Agincouri en  donne  une  réduction  dans  d'Écouis.   Millin,  Antiquités   nationales, 

sonHistoire  de  l'art  (Peinture),  pL  cxix,  t.  III,  pi.  m  du  n«  28,  n»  1,  ancienne 

etCicognara,  dans  Storiadella  scultura,  1. 1,  édition  en  5  volumes,  et  pi.  xviii  de  l'édi- 

planches  viii,  xvii.  tion  Barba,  in-4%  un  vol.  de  texte  et  atlas. 

Orcagna  ou  Orgagna ,  au  xiv*  siècle,  pein-  Deux  statues,  l'une  d'Enguerraad,  l'autre 

tre  de  Pécole  florentine,  parait  être  le  pre-  de  sa  femme ,  existaient  autrefois  au  cou- 

mier  qui  ait  représenté  l'enfer  chrétien,  d'à-  vent  desChartreux  de  Paris.  Même  ouvrage, 

près  les  descriptions  poétiques  de  la  Dit^ine  t.  V,  pi.  v  du  n**  52.  Costume  armorié.  Leurs 

Comédie  du  Dante.  Cette  grande  composi-  statues  se  voyaient  aussi  au  portail  de 

tion  fait    partie  des  fresques  du  Campo  l'église  d'Écouis.V.  ce  nom. 

Santo  publiées  par  Lasini,  1  vol.  in-folio.  Procès  d'Enguerrand  plaidé  devant  le  Père 

Voir  Campo  Santo.  éternel.  V.  Procès. 

Une  des  planches  gravées  de  l'ouvrage  in-  JeanMe  Marigny,  évèque  de  Beaavaîs.  Sa 

titulé:  Monte  santo  di  Dio  (1),  1477,  in-  statue  dans  la  même  église.  Millin,  i6., 

folio ,  représente  l'intérieur  de  l'enfer.  On  y  pi.  n«  4. 
voit  Satan  dévorant  les  pécheurs,  entourés 
des  supplices  réservés  aux  sept  péchés  ca- 
pitaux ,  où  Ton  reconnaît  assez  facilement 
la  gourmandise,  la  luxure  et  la  paresse,  etc. 

Cette  planche  est  reproduite  assez  fidèle-  ENLUMINEUR.  —  L'on  trouve  une  figure 

ment  dans  le  4"  ou  2'  volume  du  catalogue  d'homme  exerçant  cet  état  (5),  gravée  dans 

de  la  Bibliothèque  de  La  Fallière,  n«  763.  le  livre  de  Jost' Amon,  de  Artibus  mecanids 

Gravures  en  bois  de  diverses  éditions  du  et  illiberalibus ,  etc.,  1  vol.  in-lâ,  pi.  de  la 

Dante,  publiées  au  xvi*  siècle;  celles  de  p.  32. 
l'édition  dite  du  Chat,  à  Venise,  sont  assez 

bien  composées.  Dibdin  en  reproduit  une  ENOCH  enlevé  au  ciel.  Miniature  d'une 

dans    l'ouvrage  intitulé:   Bibliographical  ^Me  du xi'' siècle,  ArcheologiabritMniea, 

Becameron,  Voir  Dante.  t.  XXIV,  planche  dé  la  p.  85;  gravure  sur 


ÉNIGMES.— V.  Devises  ,  Emblèmes  ,  Sym- 
boles. 


Dans  la  Vie  de  Jésus-Christ  par  le  père  Je-  les  suites  représentant  les  scènes  de  l'Âpo- 
rôme  Natalis  dans  le  xvi* siècle,  dont  toutes  calypse.  Nous  citerons  surtout  celle  des  Bi- 
les gravures  sont  faites  par  les  Wierix  sur  hies  gravées  sur  bois,  du  xiv  au  xv  siècle, 
les  peintures  ou  dessins  de  Bern.  Passari,  et  la  suite  d'Alber  Durer,  en  plusieurs 
est  une  représentation  de  l'enfer  qui  n'est  planches  in-folio  de  la  plus  grande  beauté, 
pas  sans  mérite,  in-folio,  pi.  cxxxi.  V.  au  mot  Apocalypse. 

Jean  Cousin  a  composé  aussi  un  enfer 

dans  un  tableau  du  Jugement  dernier  autre  ENSEIGNES  MILITAIRES.  —  Une  lampe 

que  celui  peint  sur  verre  à  la  chapelle  de  Vin-  provenant  des  catacombes ,  et  publiée  par 

cennes  (2).  V.  l'œuvre  de  ce  peintre  célèbre.  Mamacchi,  Origin,  christianor.,  t.  III,  p.j53, 

porte  une  enseigne  romaine  avec  le  mono- 

ENGELMONDUS  (Saint  ) ,  évêque  d'An-  gramme  du  Christ.  C'est  sans  doute  un  La- 

gleterre  ,  de  l'ordre  des  bénédictins,  repré-  barum. 

d/iL^]^i!î«  !!Il®S?il3P**  ^•IS""  *"'  ^  "^'  *•  "^  "«'n*  déBgnrer  celte  belle  composiUon  qui  est  grafée 

SînLPni  uï  hî^kSr*?  **Lî"®°®î ■?  }P  •n«®n^*-  le» détails  que  noas doonons  m  celle  branciiede  lart 

Dttnces  çl  les  bambocbades  dignes  de  Callot  qui  tien-  au  moyen  Age,                    p  •  w  .v  «««uvuvuc 


< 
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Enseigné  ornée  de  deux  croix ,  à  la  tête  et  |TaYée  par  les  Wierix.  Y.  les  ph  cxxxiii 

de  Parmëe  milanaise  dite  la  ligue  lombarde,  daffft  le  fond« 

D'Agincourt  y  Histoire  de  l'art  l  Sculpture  ),  .    —  De  la  Vierge ,  trè»-belle  composition  du 

pi.  XXVI,  n^  27.  C'est  un  bas-relief  apparie-  Giotto  à  Florence,  Etruria  pittrice,  t.  I, 

nant  à  une  des  portes  de  la  ville.  V.  au  root  pi.  ix.  D'Agincourt,  Peinture,  pi.  cxiv,  n**  6. 

JÀgue  lombarde,  pour  plus  amples  détails.  Un  des  apôtres  tient  le  rameau  d'or  dont 

et  encore  les  mots  Bannières  ,  Drapeaux,  parle  la  légende  du  faux  Méliton  (i). 

Étendards.  Ensevelissement  de  saint  Pierre  et  du 

saint  Paul  aux  catacombes,  fresque  du 

ENSEIGNES  DE  BOUTIQUES  ou  DE  MAI-  xii*  siècle,  Storia  délia  pittura  italiana, 

SONS.  —  L'on  en  trouve  quelques  exemples  par  Giov.  Rosini;  Pise,  1839,  in-folio,  1. 1 , 

diins  le  moyen  âee;  ce  sont  presque  tou-  pi.  d  de  la  suite  des  peintures  byzantines, 

jours  des  figures  de  saints  qui  servent  d'en-  —  De  sainte  Catherine.  Y.  à  son  nom  et  à 

soignes.  Funérailles  ,  Déposition  ,  etc. 

Voir  la  planche  i  du  chap.  VIII ,  Mlas  des 
arts  au  moyen  âge,  représentant  la  recon-  ENTABLEMENT.  —  Exemples  d'entable- 
struction  de  la  ville  de  Troyes ,  qui  offre  des  ment  dans  l'architecture  du  moyen  âge,  de- 
enseignes  de  boutioues,  et  dans  Dresses  and  puis  le  xr  siècle  environ  jusqu'à  la  fin  du 
décorations,  etc.,  ae  Shaw,  t.  I.  V.  la  liste  xvr  siècle  (architecture  des  églises).  Cours 
des  planches  et  l'ouvrage  de  M.  Langlois  d'antiquités  monumentales  de  M.  de  Cau- 
sur  les  Maisons  de  Rouen.  mont,  4*  partie,  p.  73,  136, 175,  247,  315, 

Enseignes  de  libraires  et  d'imprimeurs  et  toutes  les  planches  indiquées  à  chacune 

des  xv«  et  xvi*  siècles.  V.  Marques.  de  ces  pages. 

Voir  aussi  Colimaçons.  D'Agincourt,  Histoire  de  Vart  {Architec^ 

ture),  pi.  XXV,  n°»  22,  60 ,  62 ,  63. 

ENSEVEUSSEMENT  de  Jésus-Christ.  —  —  De  la  nef  de  la  cathédrale  de  Bayeux , 

Peinture  du  xiir  siècle,  à  Assise.  D'Agin-  citée  par  Wiilemin  comme  exemple  curieux 

court,  pi.  Gv,  n^  23.  d'architecture  du  xi*  au  wv  siècle,  Monu" 

Fresque  deCimabué,  même  lieu  et  même  ments  inédits ,  t.  I,  pi.  li. 

époque,  ib.,  pi.  ex,  n""  4.  Et  tous  les  ouvrages  à  planches  cités  au 

Dans  la  Storia  délia  pittura  italiana  de  mot  Architecture. 
Giov.  Rosini,  Pise,  1839,  in-folio,  1. 1,  plan- 
ches XXI ,  XXII ,  deux  sujets  de  ce  genre.  ENTERREMENT  de  Sara,  Rachel  et  de  Ja- 

Peinture  d'IIgolino,  à  la  cathédrale  de  cob.  — Miniature  de  manuscrits  du  viii* ou 

Sienne,  xiii'  au  xiv"  siècle.  D'Agincourt,  ix"  siècle,  Lambeciusy BibliothecaCœsarea, 

pi.  cv ,  n''  22.                                     ^  t.  m ,  planche  de  la  p.  12  et  13. 

Très-belle  composition  de  Raphaël,  gra-  Dibdin,  Propage  en  France,  t.  III,  p.  196, 

yée  par  Volpato.  V.  ses  œuvres.  cite   une    miniature   d'un  manuscrit   du 

Autre  d'un  maître  du  xvr  siècle,  à  Flp'  xir*"  siècle ,  représentant  l'enterrement  d'un 

rence.  D'Agincourt,  Sculpture,  pi.  xliÎi,  chevalier.  V.  le  roman  de  Lancelot  du  Lac 

n*  7,  signée  Valérius.  de  la  Bibliothèque  Pt)yale  de  Paris,  n*»  67, 

Bas- relief  de  Daniel  de  Volterre,  à  Saint-  83,  à  la  fin  du  volume,  folio  233  recto. 

François  d'Assise.  Cicognara,  Storia  délia  —  Des  chevaliers  du  Nœud.  V.  Noeud  et  à 

sculiura  initalia,  in-folio,  t.  II,  pi.  lxxxi.  Funérailles  et  Obsèques. 

Cette  sculpture  est  aussi  publiée  par  Alex. 

Lenoir y  Musée  des   monumenU  français,  ENTERREURS.  —  V.  Fossatores. 
t.  IV,  planche  delà  p.  156. 

Antre  par  le  Bassan.  V.  son  œuvre.  ENTRAILLES.  —  Quelques  tombeaux  du 

Toutes  les  suites  de  la  Vie  et  passion  de  moyen  Âge  offrent  des  figures  de  princes  ou 

Jésus-Christ  par  les  anciens  maîtres  offrent  princesses  tenant  leurs  entrailles  dans  un  pan 

également  ce  sujet.  V.  les  œuvres  du  Giotto,  de  leur  vêtement  (2).  V.  la  figure  de  Jeanne 

d^Albert  Durer,  le  Pérugin ,  le  Pontorme  ou  de  Bourbon ,  femme  de  Charles  V,  aux  Cé- 

Regillo,  le  Caravagé  ou  Polidor  Caldara,  leslins  de  Paris,  publiée  par  Millin,  Anti^ 

Jos.  Heinz,  et  Sadeler,  Théodore  Bernard ,  quités  nationales,  1. 1,  n°  111,  pi.  xxxiii. 

Hondius  et  autres.  Celle  de  Jean  le  Bon.  V.  à  ce  nom.  Elle  se 

La  Vie  de  Jésus-Christ,  par  Bern.  Passari,  trouve  aussi  au  musée  de  Versailles ,  gale- 
Ci)  La  relation  de  cette  légende  est  reproduite  dans  trouve  qu'aux  tombeaux  renfermant  les  entrailles  des 
le  21*  volume  de  la  Bifr/ede  Venec  et  de  dum  Calmet,  personnages  représentes.  Nous  devons  celte  remar- 
p.  392,  édition  de  Méquignoo  Havar.  que  à  M.  Debret,  architecte  du  goaverDCment. 
(3)  Il  est  à  remarquer  que  celte  particularité  ne  so 

Tome  L  28 


ENT                        —  154—  ENT 

rie  des  rois,  publiée  par  Gavard.  Y.  cette  Lucas  Granach,  d'après  le  tableau  dedpm 

bislie  publication ,  série  des  rois.    '  Ricci ,  dit  le  Brusasorci ,  de  Vérone  {t)jSk 

10  planches  grand  in-folio.  V.  Pieuvre  do 

ENTRÉE  dans  Varcfae.  V.  Arcbg  de  Noé.  graveur.  Cette  curieuse  cérémonie  est  re- 

—  De  Jésu9-€hrist  à  Jérusalem ,  mosaïque  produite  dans  V Univers  piitoresme,  pu- 
du  cimetière  du  Vatican,  style  du  premier  blié  par  Firmin  Didot  frères,  AUemagne, 
temps,  publiée  par  Bianchini,  DemoMira"  t.  II,  planches  des  p.  473  et  suivantes,  soos  ' 
tio  historiœ  eccleêiaêticœ ,  tabula  ii*,  sœ-  les  n"*'  157  à  167.  On  v  remarque  les  co&> 
€uU  r,  n*  17.  Très-belle  sculpture  si  la  co-  tûmes  des  troupes  d'Allemagne  et  d'Espa- 
pie  de  ce  monument  est  exacte.  gne,  n"  157;  les  hérauts  dVmes  jetant  de 

Sculpture  en  bronte  du  xi*  siècle  delà  l'argent  au  peuple,  n"*  158;  rEucharistie 

porte ae  Saint-Paul-hors-des-Murs.  D'Agin-  portée  sous  un  dais,  entouré  des  patriciens 

court,  Scalpiare,  pi.  xiv,  n**  20.  de  Bologne,  n*"  159;  les  insignes  du  pape, 

Plusieurs  bas -reliefs  de   tombeaux  des  n""  16â;  l'empereur  et  le  pape  à  cheval, 

catacombes  ,  Roma  subterranea,  d'Arin-  n^  162;  les  étendards  de  l'Empire  et  de 

ghi,  in-folio,  planches  des  p.  177,  185,  l'Église,  n<>  165;  l'étendard  de  la  ville  de 

2"  monument;  p.  109, 1"  et  2*  tombeau.  Bologne,  n""  165;  les  distributions  publi- 

Ges  divers  bas-reliefs  sont  d'une  grande  ques  de  vivres  au  peuple ,  n**  167,  etc. 

exécution.  Cette  belle  fresque  est  publiée  en  grand 

Peinture  d'un  manuscrit  grec  du  xi'  au  à  Vérone,  en  1  vol.  in-folio  oblong,  sons 

XII*  siècle.  L'artiste  a  eu  la  singulière  idée  ce  titre  :  la  grand  Cavalcatadi  démente  f^II 

de  mettre  l'âne  au  galop,  ce  qui  détruit  la  e  Carlo  V  délia  salla  Ridolfi,  dipinta  da 

dignité  du  sujet.   Jésus -Christ  tient  une  JBrnasorci  infisa  a  contorno   dal   ceMrt 

pancarte  ou  phylactère.  D'Agincourt,  Pet/»-  Agostino   Comerio;  chaque   planche,  au 

ture ,  pi.  ciii ,  n"  ou  bande  5.  nombre  de  8,  est  dédiée  a  quelque  person- 

•   Bas-relief  do  xvr  siècle,  exécuté  sur  un  nage  distingué. 

coffre,    très-belle   manière.  D'Agincourt ,  Autre  gravée  en  1791  par  Giov.  Filidoni, 

Sculpture,  pi.  xliii,  n"*  1.  Rome,  et  dédiée  au  cardinal  Garrara. 

Composition  de  Bernard  Passari ,  pour  la  Entrée  de  la  reine  de  Suède  à  Rome ,  raé- 

Fie  et  la  passion  de  Jesus-Christ ,  du  père  daille  du  pape  Alexandre  Viï.  V.  l'ouvrage 

Jér.  Natalis,  gravure  de  Wierix,l  vol.  petit  de  Bonanni  et  de  Dumolinet,  NamisnuUa 

in-folio,  planche  n""'  85,  86,  87.  pontificnm,  etc.,  au  nom  du  pape. 

-  b'isabeau  de  Bavière  à  Paris,  Trésor 

ENTRÉES  SOLENNELLES  du  pape  Clé-  de  la  couronne  de  France,  t.  I,  pi.  xcvi; 

ment  V  et  de  l'empereur  Sigismond  (1455).  de  Marguerite  d'Écoss^,  en  1456,  miniatora 

—  Bas-relief  d'une  porte  en  bronze  à  Sainte  de  Monstrelet,  même  ouvrage,  t.  Il,  pi.  clvi, 

Pierre  de  Rome,  sculpture  du  xv*  siècle,  — De  Charles  VII  à  Paris,  Trésor  de  la. 

publiée  dans  le  Trésor  de  numismatique,  couronne  de   France,  d'après  Monstrelet, 

volume  des   bas-reliefs,  ornements,  ^tc,  t.  II,  pi.  clvii.  Autre  entrée  de  ce  prince  à 

pi.  xxx.  Rouen  en  1449,   ib.,  pi.  clxi.  Autre  du 

—  Du  pape  Pie  IV  par  la  porte  del  Pa-  même  à  Caen  en  1450,  ib.,  pi.  clxii,  ou 
polo,  sur  la  voie  Flaminienne,  restaurée  dans  Monifaucon,  Monarchie  française, 
par  ses  ordres,  Numismata  pontificum  du  t.  III,  pi.  xliii.. 

père  Dumolinet,  pi.  xi\,  n""  1;  Bonanni,  — Du  roi  Louis  XII  à  Gênes,  miniature 

Jfistoria  summor,  pontificum.  Vie  du  pape  du  poème  de  Desqoarets.  Montfauoon,  Mo- 

Pie  IV.  numents  de  la  monarchie  française,  t.  IV, 

Entrée  de  Clément  VinàFerrare,  en  1588,  pi.  xii,  ou  dans  le  Trésor  de  la  couronne 

pièce  capitale  d'Ant.  Tampeste.  On  y  voit  de  France,  t.  II,  pi.  cxcvii,  n®  f. 

une  foule  de  cavaliers  et  tous  les  officiers  —  Du  duc  de  Bourgogne,  Charles  le  Té- 

ecclésiastiques ,  militaires ,  et  laïques  for-  méraire  à  Gand,  en  1 455,  citée  par  Godefroy, 

mant  le  cortège  du  pape;  les  ordres  reii-  Cérémonial  français. 

gieux,  les  cardinaux  et  le  clergé  qui  accom-  — Du  roi  de  France  Henri  II,  en  1551 , 

gagnent  Sa  Sainteté.  Le  saint  sacrement  y  in-4'',  imprimé  à  Rouen,  par  J.  Le  Prat, 

figure  sous  un  dais  le  siège  pontifical,  etc.  avec  planches. 

V.  l'œuvre  de  Tampeste.  — De  Henri  II,  duc  de  Lorraine.  Voir  à 

—  De  Charles-Quint  et  du  pape  Clé-  ce  nom. 

ment  VU  (Ij,  en  1529  ou  1550,  gravure  de  Voir  aussi  le  mot  Chars  de  triomphes. 

(I)  C'est  à  lorl  que  sor  les  gravures  on  met  Clé-  (2^  Valéry,  Voyages  enHûlie,U  I,  p.  W7,  leciie 

roem  V.  avec  éloge. 
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.  —  De  LoQîs  XI,  Dauphin,  à  Toulouse,  graveurs.  Yolpato  et  Bern.  Pieard  sont  sur- 

BUioire  générale  du  Laagaeaoc,  par  Vais-  tout  à  étudier  ;  ce  dernier  en  a  fait  une  eau- 

sète,  t.  V.  p(.  delà  p.  28  (1443).  Sa  mère  forle  très-remarquabie. 

raccompagne.  Entrevue  de  Constantin  et  de  Charlema- 

—  De  François  II,  i535,  «&.,  pi.  p.  155.  gne  sous  une  porte  de  Tille  (sans  doute 

—  De  l'empereur  Sigismond  à  Mantoue,  Borne).  V.  aux  noms  de  ces  deux  princes. 
25  planches  gravées  par  Ânt.  Stella,  d'après  — De  Charles  V  et  de  l'empereur  Char- 
Jules  Romain.  V..son  œuvre.  ,  les  lY,  belle  miixiature  de  l'époque,  Tréior 

Entrée  de  Jean  de  Médicisà  Florence,  delà  couronne  de  France ,  t.  I,  pi.  cxxviii. 

belle  composition  allégorique  de  Raphaël.  Alex.  Lenoir,  AUoê  des  monnmenU  fran" 

V.  son  œuvre  et  la  planche  cxxxix  de  la  sa-  çais,  l'a  aussi  publiée,  pi.  xxxix. 

lerie  des  peintres ,  publiée  in*4''  par  Diaot  —  De  François  I*'  et  du  roi  d'Angleterre 

frères,  12*  livraison.  On  y  voit  une  porte  de  au  camp  du  Drap  d'or,  en  1520,  suite  de  5 

la  ville,  trois  fleuves,  etc.  beaux  bas-reliefs  sculptés  sur  les  murs  de  la 

Entrée  du  pape  Grégoire  XI  à  Rome  (1370  cour  de  l'hôlel  du  Rourgtheroulde  à  Rouen. 

environ),  suivi  de  cardinaux  à  cheval;  bas-  Ils  sont  publiés  dans  les  MonwnenU  de  la 

relief  de  son  tombeau  à  5a/ifa-3/aria-A^ova.  monarchiefrançaiie  de  Montùucon,  t.  IV, 

nta  et  res  gestœ  summ,  pontif,,  par  Ciaco-  pi.  xxx;  Trésor  de  la  couronne  de  France, 

nius,  1. 11 ,  pi.  de  la  p.  596.  t.  II,  pi.  ccxxi  à  ccxxiii;  dans  les  Foyages 

^^Du  roi  Henri  IV  à  Paris,  d'après  une  pittoresques  dans  Vanc.  France  dwh^ronlu^'* 

peinture  de  l'époque;  Montfaucon ,  Jlfo/in-  loi  {Normandie)^  t.  U,  pi.  eux,  clx  ,  clxi^ 

mente  de  la  monarchie  française,  t.  V,  plan-  clxii. 

che  Li.  Trésor  de  la  couronne  de  France,  Voir  aussi  Camp  du  Deap  d^oe. 
t.  II,  pi.  CCXCVII. 

Iléme  sujet,  d'après   une  peinture  de  ENVOUTEMENTS.  —  Figures  de  cire  pré- 

1594  ,    appartenant   à  Sully  ,    et   gravée  parées  pour  ce  genre  d'opération  magique, 

dans  toutes  lé^  collections  historiques  de  On  en  trouve  divers  exemples  dans  les  gra- 

France.  V.  celle  du  Cabinet  des  estampes  à  vures  représentant  des  sujets  d'astrologie, 

Paris  et  celle  de  l'auteur  de  ce  Dictionnaire  de  magie  ou  desorcellerie.Y.  ces  divers  mots. 

destinée  à  la  Bibliothèque  du  Musée  de  

Cluny  ou  du  Sommerard.  ËPAULETTES.  —  Une  figure  de  chevalier 

français  (xiip  siècle),  publiée  dans  VUni" 

ENTRE-COLONNEMENT. ~ D'Agincourt ,  vers  pittoresque,  de  Didot  frères,  semble 

Histoire  de  Vart (Architecture) ^  pi.  xxiii,  présenter  ce  genre  de  décoration  militaire, 

n"*  7,  pi.  xxviii,  n"*  39,  donne  quelques  mais  d'une  forme  singulière.  V.  la  pi.  ccxciii 

exemples  à  ce  sujet.  V.  au  mot  Aechitec*  (France)  j  t.  V. 
TCEE  tous  les  ouvrages  que  nous  y  citons. 

EPAULIÈRES.  —  Pièce  de  l'armure  aux 

ENTRELACS  ou  bordures  pour  vitraux ,.  xiv«  et   xv«   siècles  ;  figure  d'un  homme 

ornements  de  livres,  pavage  d'églises,  etc.  d'armes,  publiée  par  le  père  Daniel,  Traité 

Willemin,   Monuments  français   inédits,  de  la  milice  française,  ïn'4'*jl,li^  p.  ÀOO. 

pi.  LV,  Lxxix,  XGiv,  xcvi,  XGVii,  xGViii ,  — Du  xvi*  siècic,  attribuée  à  l'armurc  de 

cix,  cxiv,  cxvi ,  Gxvii ,  cxviii.  Henri  IV,  Album  du  Sommerard ,  pi.  xxxvi 

Pavage  d'églises  à  celle  de  Saint-Clément  de  la  4"  série, 
de  Rome,  à  celle  de  Montréal.  —  A  la  cha- 
pelle royale  du  palais  des  rois  de  Palerme.  ÉPÉE  (2)  dite  de  Charlemagne,  conser- 
V.  ces  noms  et  l'ouvrage  de  M.  Serra  dîFalco  vée  au  trésor  de  Saint-Denis.  Histoire  de 
intitulé:  del  Duomo  di  MonteredU ,  etc.  Vahhayede  SaM^Denis ,put  aùmféWhïea^ 
in-folio,  pi.  XI  et  xv.  pi.  iv,  lettre  R. 

Voir  toutes  les  collections  de  vitraux  ci-  Autre  à  Nuremberg.  Willemin,  Monw^ 

tëes  à  ce  mot  et  à  OaNEiiEifTS.  ments  français ,  1. 1 ,  pi.  xx. 

Misson ,  dans  le  1*'  volume  de  ses  Voyages 

ENTREVUE — D'Attila  et  du  pape  Saint-  en  Italie,  planche  de  la  p.  82,  donne  aussi 

Léon  (1).  — Grande  composition  de  Raphaël  la  gravure  d'une  épée  soi-disant  de  Char- 

au  Vatican.  V.  son  œuvre  et  celles  de  ses  lemagne. 

(0  M.  Alex.  Lenoir  dans  son  Ado»  des  monumenii  cile  d'assurer  souvent  lequel  des  deux  est  représenlé 

frmçais,  p.  S7;  Mézerai,  Abrégé  ée  Vhlgtoire  de  sur  les  mbnnmenls.  Pour  éviler  des  lacunes  Rfaves, 

Frtmce,  iB-4%  t.  II,  p.  S8,  le  ciU'Oi  aussi.  nous  répétons  l'iadicatiOD  au  mot  FotiaaiACx  lorsqu'à 

(2)  Kloos  confondons  sans  doute  assez  souvent  l'in-  y  a  incertitude. 
dIcatioD  de  l'arme  avec  son  fourreau^  tant  il  esf  diffl- 
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«—  De  forme  singulière ,  ayant  appartenu 
soi-disant  à  Roland  ou  à  Oger  le  Danois,  son 
compagnon ,  et  conservée  dans  une  abbaye. 
Amales  ordinis  sancti  Benedicti,  t.  II ,  plan- 
che de  la  p.  576. 

—  Dite  la  Durandade.  Y.  Roland. 


D'Edouard  III ,  roi  d'Angleterre.  Wille-    in-folio  et  in-4^ 


soldat  ou  officier.  Gravure  sur  bois  du  Cere- 
moniale  pontifkam  ;  édition  in-folio  ou 
in-4<>  du  xvr  siècle.  V.  les  diverses  éditions. 
Cette  gravure  est  reproduite  par  Bem. 
Picard ,  dans  le  1*'  volume  des  Cérémonies 
religieuses,  culte  catholique.  Y.  les  éditions 


mm ,  Monuments  inédits ,  tome  I ,  plan- 
che CXLVI. 

-r-De  Gaston  ide  Foix,  d'un  travail  très- 
remarquable.  Y.  son  mausolée  avec  sa  sta- 
tue couchée,  publié  dans  les  Monuments 


Doge  recevant  Pépée bénie  des  mains  d'un 
pape.  Y.  Doge. 

ÉPERGNE.-Nom  d'un  vase  à  l'usage  des 
cérémonies  liturgiaues  de  l'Église  latine. 

français  inédits,  t.  Il,  pi.  ccxxxiv,  par  le  Pugin,  Orf&?rerie  des  églises,  in-4%  pi.  iv. 

comte  de  Cicognara ,  Storia  délia  scultura  La  forme  de  ce  vase  est  des  plus  singu- 

in  Italia,  t.  II ,  pi.  lxxvii.  Hères. 

—  De  Gilles  Mallet ,  très-remarquable  de 

grandeur  et  d'ornements,  ouvrage  du  xiv^  ÉPERONNIER.  —Figure  d'un  homme  de 
au  XV'  siècle.  La  Ggure  tirée  d'un  vitrail  de  cet  état,  dans  le  livre  de  JostÂmmon,  dear^ 
l'église  de  Bon-Port.  Histoire  des  arts  en  tibus  mechanicis  et  illiberalibus,  etc. y  i  yoL 
France,   par  Alexandre  Lenoir  ,  t.  YIIl,  in-i S,  planche  delà  p.  64. 
pl.ccLXxiv,  p.  59,  et  dans  VMlas  des  monu- 
ments français,  par  le  même,  pi.  cclxxxix.  ÉPERONS  du  roi  Lothaire ,  formés  d'une 

—  De  François  P%  ib.,  pi.  cclx,  cclxi  de  simple  pointe. 

l'ouvrage  de  Willemin ,  t.  H.  Figure  de  ce  prince,  d'après  une  peinture 

Celle  placée  près  de  la  belle  statue  cou-  de  l'époque.  Mbam  du  Sommerard,  pi.  x 

chée  de  l'amiral  Chabot,  est  une  œuvre  ad-  de  la  8*"  série. 

mirable  de  sculpture  (i).  Y.  au  nom  de  l'ami-  Beaunier  et  Rathier ,  Collection  de  costa^ 

rai  dans  ce  Dictionnaire.  mes  dn  moyen  âge,  in-folio,  donnent  un 

.  Celle  d'un  grand  écuyer  de  France,  ib.,  éperon  qu'ils  désignent  comme  ayant  appar- 

pl.  ccLxxv.                .  tenu  à  Cnariemagne,  t.  I""',  pi.  48.  On  le 

Épées  de  plusieurs  personnages  illustres,  retrouve  gravé  dans  la  France  historique  et 

tels  que  Boabdil,  le  Cid,  Charles -Quint,  monumentale  d'Â.  Hugo,  t.  IV,  pi.  xvr. 

Gonzalve    de   Cordoue  ,  Ferdinand ,   don  Nous  sommes  loin  de  nous  porter  comme 

Juan  d'Autriche,  appartenant  au   Musée  juges  de  l'âge  des  monuments,  mais  la  pro- 

dc  Madrid  et  publiées  par  Jubinal,  dans  venance  de  l'éperon  en  question  nous  étonne. 

VArmeria   reale,   2  vol.   in-folio.  V.  les  La  forme  et  la  recherche  du  travail  semblc- 

pl.  IV,  VI,  X,  XIX,  XXI,  XXXV,  XXXVII  du  raient  accuser  une  époque  plus  moderne. 

1. 1".  Cet  éperon,  comme  celui  attribué  à  Lothaire, 

Yoir  aussi  la  Collection  de  meubles  et  ar-  est  armé  d'une  pointe  au  lieu  d'une  mo- 

mures  du  moyen  âge,  par  M.  Asselincau ,  lette. 

publiée  chez  lia  user ,  h  Paris  ;  celle  exécutée  I^  sceau  de  Baudouin,  empereur  de  Con- 

par  M"*  Naudet;  Y  Atlas  et  V  Album  de  stantinople,  en  1247,  publié  dans  T^iffoir^ 

M.  du  Sommerard ,  etc.  de  la  Sainte-^Chapelle ,  par  Morand,  in-4% 

L'ouvrage  du  docteur  Meyrick,  qui  les  p.  68,  représente  ce  personnage  portant  des 

surpasse  tous.  chaussures  armées  d'un  éperon  à  pointe. 

Du  maniement  de  l'épée.  Y.  Escrime.  Cette  gravure  est  bien  exécutée,  mais  le 

Bénédiction  de  l'épée,  lors  du  couronne-  style  de  l'époque  n'étant  nullement  con- 

jnent  d'un  empereur  ou  d'un  roi.  Pontipr  serve ,  voir  le  monument  même  dans  les 

cale  romanum,  édition  de  1564,  in-folio,  collections  publiques  et  les  monnaies  byzan- 

pl.  CLXXY.  tines  publiées  par  Du  Cangc,  Famitiœ  by- 

Cérémonie  chrétienne  de  la  bénédiclion  zantinœ ,  p.  216;  celles  publiées  par  M.  le 

de  l'épée  et  de  la  personne  du  guerrier  (2),  baron  Marchand,  Mélanges  de  numismaU- 


(i)  Page  231  en  parlant  des  détails  de  Tarmare  de 
celle  belle  sialue,  nous  avons  oublié  de  signaler  une 
lacune  (;r.ive  commise  par  le  comte  de  Cicognara  dans 
la  reproduction  qu'il  fait  de  la  slalue  de  l'amiral , 
iUoria  delta  seuil  ara,  etc.,  l.  II,  pi.  Lxx.ii-  L'épée  en 
question  n'y  est  pas.  On  sait  que  le  savant  italien  n'a 
pas  toujours  élé  juste  envers  les  artistes  français  dans 
son  ouvrable,  il  devrait  du  moins  être  exact  lorsqu'il 
reproduit  nos  monaments.  Millin  a  égalemeot  commis 


la  même  lacune  dans  s^s  Anliqidté»  nationales  (voir 
Célestins> ,  mais  du  moins  il  n'a  pas  oublié  de  reprO' 
duire  le  beau  cartouche  qui  encadrait  le  mausolée,  et 
il  est  peut-être  le  seul  qui  nous  ait  conserve  cet 
encadrement. 

^^2)  Celte  inierventioD  de  l'Eglise  dans  les  siècles  de 
foi  est  admirablement  bien  dépeinte  par  M.deCbâtes» 
briand,  Gàîie  du  chrisiiatUsme ,  liv.Y,  chap.  1. 
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^ne,  etc.,  et  M.  de  Saulcy.  Essai  de  classe-  celui  intitulé  :  Exemples  d^architectare  go- 

ment  des  monnaies  byzantines,  A  vol.  in-i".  thiqae,  in-4'»,  etc. 

Autres  du  xui»  au  xiv*  siècle.  WïUemin , 
Ul,  pi.  xcvii,  xcviii;  t.  n,  pi.  CLXXV5-ils       EPERVIER  (L')  porté  sur  le  poing.  V.  aux 

sontae  forme  gigantesque.  motsCHAssES  et  Chasseurs  cpiploy es  comme 

Autres  dans  VArcheologia  brilannica ,  meuble  d^armpirie.  Encyclopédie  méthodi- 

t.  IV,  pi.  IV,  p.  120.  que.  Blason ,  in-4",  pi.  iv,  etc.,  et  tous  les 

—  De  François  l'^>^/&aln  du  Sommerard,  exemples  qu^en  donnent  les  ouvrages  sur 

pi.  XXIX  de  la  5'  série, n""  2.  les  armoiries,  tels  que  celui  de  Paillot,  la 

Un  vitrail  de  Téglisede  Pancienne  abbaye  Science  des  armoiries  ;  le  père  Ménestrier, 

de  Bon-Port,  représente  le  chevalier  Gilles  Méthode  du  blason,  et  tous  les  livres  cités 

Hallet,  dont  les  éperons  sont  d^une  forme  aux  mots  ;  Armoiries  et  Blason. 
curieuse  et  dhine  grandeur  peu  usitée,  pu- 
blié  par  M.  Alexandre  Lenoir  ,  dans  le       ÉPERVIERD'OR  (OrdredeP  ).  —  V.Én- 

8«  vol.  de  son  Musée  des  monuments  fran^  nette. 
çais,  pi.  ccLxxxix,  p.  93. 

Cinq  modèles  d'éperons,  dont  un  d'un       EPHREM  (Saint),  représenté  écrivant 

pied  de  long  et  quelques  pouces  avec  let-  ses  ouvrages.  Bliniature  d^un  manuscrit  des 

très,  inscriptions  et  de  petites  couronnes,  œuvres  de  ce  saint.  Bibliothèque  du  Vati- 

gravés  dans  le  AfMflpam  régis  Daniœ  et  can ,  n"  457 ,  xi*  siècle.  D'Agincourt ,  jPei/i- 

JVorvegiœ,  etc.,  in-folio,  par  Jacob  01  iperus  ture ,  pi.  xux,  n*»  i. 
et  Jean  Laverentzen.  V.  les  planches  de  cet       Très-beau  portrait  h  mi-corps ,  gravé  par 

ouvrage,  2  vol.  en  1  tome.  Raphaël  Custode,  pour  VAcaaemiavetusJù' 

Les  collections  de  sceaux  peuvent  servir  sas-Christi  de  Joseph  Spizelius.  Y.  Pœuvre 

Î>our  ce  genre  'de  curiosité  en  suivant  la  de  Custode  ou  l'ouvrage  même  de  Spize- 

orme  des  armures  par  siècle.  Y.  toutes  les  lius. 
collections  que  nous  en  indiquons.  La  Yie  et  la  mort  de  ce  solitaire ,  tableau 

Dans  y  Histoire  générale  des  théâtres,  par  d'un  peintre  grec  ou  byzantin  du  xi*'  siècle, 

june  société  de  gens  de  lettres,  l'on  trouve  au  Musée  du  Vatican, publié  par  Bottari  au 

une  planche,  t.  IX,  i"  partie,  donnant  une  frontispice  du  5'  vol.  de  son  traité  :  Pitture 

suite  d'armes  et  armures  assez  bien  gravées  e  sculiare  sagre,  qui  y  donne,  p.  2d9,  l'ex* 

où  sont  représentéesdeuxarmures  de  jambes  plication  du  tableau  reproduit  par  d' A  gin- 

avec  leurs  éperons.  V.  lettres  L  et  M.  court,  Histoire  de  l'art  (  Peinture),  pi,  lxxxii. 

Le  Musét?  d'artillerie  de  Paris  et  celui  de  et  p.  50i  du  texte. 
Madrid,  publiés  tous  deux  à  Paris,  sont  en-       Obsèques  du  saint,  tableau  très-curieux 

core  à  consulter.  de  la  vie  des  solitaires  d'Orient.  Fresque 

Yoir  aussi  les  ouvrages  d'équitation  à  ce  du  x*  au  xr  siècle.  D'Agincourt,  Peinture^ 

mot.  pi.  LXXXII. 

ÉPERONS  DE  BATIMENTSconfondusavec       ÉPICIER.  —  Y.  Hdile. 
contre-forts.Y.  ce  mot. 

Batissier ,  Eléments  d;* archéologie,  p.  512,       ÉPICIER  DROGUISTE ,  placé  à  son  comp- 

àla  note,  fait  remarquer  l'époque  où  les  toir,  entouré  de  ses  marchandises.  Yilrail 

éperons,  au  lieu  d'être  construits  à  angle  duxiv  au  xv' siècle,  à  la  cathédrale  d'Amiens, 

droit ,  commencent  à  former  un  angle  obtus  Histoire  de  la  peinture  sur  verre,  1  vol.  in- 

avec  la  muraille  qu'ils  sont  chargés  de  sou-  folio,  par  le  comte  de  Lasteyrie,  pi.  xxiii. 
tenir;  il  cite  comme  exemple  l'église  de       Une  très-belle  miniature  d'un  manuscrit 

Prouilly ,  figurée  à  la  p.  478  de  son  livre.  du  xv^  siècle,  appartenant  à  la  bibliothèque 

Yoir  aussi  les  exemples  donnés  de  ce  de  Rouen ,  montre  les  divers  détails  de  ce  / 

genre  de  constructions  dans  les  atlas  de  genre  d'état.  Le  manuscrit  est  un  magnifique 

M.  de  Caumônt,  Cours  d'antiquités  monu-  volume  renfermant  la  traduction  française 

mentales^  vol.  intitulés  :  Architecture  re-  des  Éthiques  et  de  la  Politique  d'Aristote, 

iigieuse ,  civile  et  militaire;  dans  les  /n-  par  Nicolas  Orème,  grand  niai  tre  du  collège 

siructions  du  comité  des  arts  et  monuments,  de  Navarre  et  précepteur  de  Charles  Y. 
rédigées  par  H.  Albert  Lenoir ,  Architecture       Le  livre  de  Jost  Ammon,  intitulé  :  Liber  de 

religieuse  et  militaire,  in-4''.  Y.  les  planches  artibus  illiberalibus  et  mechanicis  ,  in-12 , 

de  chacune  de  ces  parties  ;  le  Dictionnaire  donne  aussi  ce  genre  d'état,  mais  sous  le  titre 

â^ architecture  de  Britton;  les  ouvrages  de  d'ApotecariuSy  planche  de  la  p.  45. 
Pugin  sur  V Architecture  en  Normandie  et 
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ÉPIGONATfON  ou  coassin  da  célébrant,  in-é^",  planche  de  la  p.  229,  chap.  de  Clair- 

—  Liturgie  grecque.  Cérémonies  religieuses  vaux. 

de  Bern.  Picard,  in-folio ,  t.  III ,  p.  87.  Il  existe  bien  d'antres  objets  de  cç  genre 

«  conservés  dans  les  collections  publiques  oa 

ÉPIMANICIA.  —C'est  le  manipule  de  la  particulières;  mais  celle  ci-dessus  est  seule 

liturgie  grecque.  Y.  Manipule  et  cérémonies  à  notre  connaissance. 
religieuses,  culte  catholique,  Bem.  Picard , 

in-folio,  t.  III ,  p.  87.  ÉPINGLIER.  —  Ustensile  de  femme  pour 

la  toilette  ou  le  travail,  tiré  d'une  miniature 

ÉPINE  (Notre-Dame  de  P).  — 11  existe  de  manuscrit  d'Olivier  de  La  Marche,  repro- 

deux  églises  de  ce  nom,  l'une  &  Pise,  vers  duite  dans  le  Magasin  pittoresque,  U  Yl, 

le  XIV*  siècle,  publiée  dans  le  Moyen  âae  p.  357. 
monumental,  pi.  cxxvii;  l'église  est  vue  ae 

l'abside  qui  est  carrée.  ÉPIS  DE  BLÉ  entre  les  mains  de  sainte 

L'ouvrage  intitulé  :  V Italie,  1  vol.  in-S*",  Fare  (2).  Y.  les  figures  de  cette  sainte  dans 

âr  Audot,  donne  la  façade.  Y.  ce  aue  dit  la  Collection  des  images  des  saints  et  saintes 

e  cette  église  et  de  ses  sculptures ,  Yalerv,  du  Cabinet  des  estampes  de  Paris. 
Voyage  en  Italie,  t.  III,  p.  223.  11  regarde 

cette  église  comme  le  chef-d'œuvre  du  go-  EPISCOPUS.  —  Nom  donné  par  quelques 

thique  que  possède  l'Italie ,  c'est  une  mi-  auteurs  au  siège  pontifical  conservé  dans 

niature  en  ce  genre.  plusieurs  basiliques  de  Rome  et  de  Pllalie. 

L'autre  église  de  ce  nom  esta  Chfllons,  en  V.  le  détail  que  nous  en  donnons  au  mot 

France,  construction  élégante  du  xv*  siècle,  Cathédrale,  â  ceux  que  nous  y  signalons, 

publiée  dans  le  Moyen  âge  pittoresque  ,  nous  ajouterons  ceux  des  églises  Saint-Clé- 

pl.  XXV ,  et  par  M.  du  Sommerard,  Album ,  ment,  Saint-Âchillie  et  Nérée,  Sainte-Harie 

pi.  XI  de  la  4*  série.  in  Cosmedin ,  Sainte-Marie  Transtiberim  , 

Paciaudi,  dans  son  owrttkm^  Aniiquitates  de  SaiDt-€ésaire,  k  Rome.  Ce  dernier  est 

christianœ,  in-é**,  p.  406 ,  donne  la  sravure  public  dans  un  ouvrage  cité  p.  23i  de  ce 

d'un  reliquaire  déforme  gothique  de  la  fin  du  Dictionnaire ,  et  encore  dans  la  première  U- 

XV*  siècle,  renfermant  une  épine  provenant,  vraison  de  la  Bévue  archéologique;  Paris, 

dit-on ,  de  la  sainte  couronne.  La  planche  1844 ,  fondée  par  Leieux ,  libraire-éditeur  , 

porte  l'inscription  Turricula  argentea.  sous  la  direction  de  Jules  Gailhabaud. 

Celui  de  l'église  de  Canosa  (Pouille)  est 

ÉPINES  CHANGÉES  EN  ROSES.  —  Sujet  publié  dans  l'ouvrage  inUtulé  :  MonamenU 

d'une  légende  (1),  peinte  à  fresque  du  xii*  des  Normands  et  de  la  maison  de  Souabe 

au  xiif*  siècle ,  au  couvent  de  San  Subiaco ,  àuns  V Italie  méridionale,  in^olio,  par  le  duc 

près  Rome,  publiée  par  d'Agincourt ,  Pe/n-  de  Luynes  et  Breholles  ;  Paris,  i844 ,  pi.  ix 

ture,  pi.  c  ,  n**  7,  et  x. 

Celui  conservé  dans  l'église  de  l'abbaye 

ÉPINETTE  ^Les  nobles  rois  de  1').  —  En-  du  mont  Cassin ,  en  porphyre,  monument 
trée  solennelle  du  roi  de  l'Épinette  ou  Espi-  d'appropriation  chrétienne ,  est  publié  dans 
nette,  tirée  d'un  manuscrit  de  1598,  pu-  \t\"yiÀA%YHistoriaabbat.Cassinensisde 
bliée  dans  le  5*  vol.  du  Catalogue  de  la  Gattula,  pi.  un 
bibliothèque  Leber,  n"»  5903 ,  p.  184.  Éten- 
dard rouge  à  fleurs  de  lis.  Descriptions  des  EPISTOLA  FORMATA  (5).  —  La  biblio- 
joûtes  et  tournois  des  nobles  rois  de  VEspi-  thèque  de  la  ville  de  Yerceil  possède  une 
nette,  à  Lille,  sous  le  titre  de  TÉpervier  lettre  dece  genre,  manuscrit  du  x*  siècle;  elle 
d'or,  1  vol.  in-8^  avec  planches,  par  Louis  se  trouve  dans  un  recueil  de  canons,  n'^SS. 
de  Rosny  ;  Paris ,  Deracne.  Il  en  existe  un  fac-similé  en  tête  des  œuvres 

de  saint  Atton  données  par  de  Signoris. 

ÉPINGLE  D'É  YÉQUES,  en  usage  au  xiii«  siè- 
cle. Voyage  archéologique  dans  le  départe^  ÉPISTOLIER.  —  Ou  livre  renfermant  les 
ment  de  vAube,  par  Arnaud  de  Troyes ,  épitres  qui  se  chantent  aux  messes  solen- 

(1)  On  voit  dans  celte  peinture  un  petit  Jardin  le  coavrir  de  fades   et    dégoAlanles  |>lais«nterie8. 

planté  d'épines,  sar  lesquelles  saint  Benoit  se  roulait  (2)  Molanus,  de  inutginibus' sacrU,  édition  iQ*4*. 

par  pénitence;  saint  François  étant  passé  sur  les  lieux  (3)  Voir  au  sujet  de  ce  genre  de  monument  ecclé' 

changea  toutes  les  épines  en  autant  de  roses,  suivant  siastique  la  note  deMillin,  t.  If,  p.  357  de  son  Voyage 

ce  que  rapporte  la  légende.  Si  l'antiquité  païenne  eût  en  Piémont,  Cette  noie  est  d'autant  plos  curieuse  ï 

connu  un  Tait  de.  ce  genre,  elle  n'eut  rien  trouvé  de  signaler  que  ni  Ou  Gange  dans  son  O/oMOlre,  ni  Macri 

mieux  que  de   le   chanter  en  rers  héroïques.   Un  dans  son  A^<ero(^iC0ft^  ne  parlent  de  lettre  de  ce  nom. 
écrirain    du   xviu*  liéele  ne  Ta   cité  qae  pour 
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lîelles.  Millin  cite  celui  qui  appartient  à  la 
bibliothèque  de  Novare,  Voyage  en  Piémont, 
t.  (I,  p.  375,  comme  un  monument  calligra- 
phique du  VIII*  an  ix*  siècle,  dont  la  cou- 
verture est  digue  de  remarque. 

ÉPITAPHES.  —  Un  recueil  complet  d'in- 
scriptions tu  mulaîres  serait  un  beau  travail; 
dans  l^i  m  possibilité  de  pouvoir  le  faire  , 


Recueil  des  épitaphes  tumulaires  de 
Péglise  de  Bâie  (Suisse).  ifa«i7ia  sepulta, 
auctore  J.  Toniiis ,  in-4%  i66i ,  à  BAle. 

Ces  divers  ouvrages  peuvent  suffire.  Voir 
au  reste  aux  articles  Mausolées,  Tombeaux, 
Inscriptions  ,  Piehres  tombales  ,  etc. ,  etc. 

ÉPITHâLâMES  (2).  —Il  existe  sur  celte 
matière  un  ouvrage  supérieurement  exé- 


nons  essaierons  du  moins  d'indiauer  quel*  eu  té  et  publié  par  Bodoni  ;  Parme ,  in-folio, 

ques  ouvrages  qui  en  ont  été  publiés.  accompagné  de  planches  (5).  On  y  trouve 

Les   ouvrages  de  Bosio,  d'Ahnghi,  de  un  spécimen  d^un'e  grande  quantité  de  ca- 

Botlari  sur  les  catacombes  de  Rome,  en  ractères  dont  on  s'est  servi  pour  la  compo- 

renferment  un  grand  nombre  qu'on  peut  sition  de  ces  pièces.  Jean  Baptiste  de  Rossi 


lacilement  trouver  dans  ces  volumes. 

L'ouvrage  intitulé:  Monumenta  crypta^ 
rum  raticani,  i  vol.  in-folio,  parAngeiode 
Gabrielis,  est  encore  à  consulter. 
.  Autre  collection  dans  l'ouvrage  intitulé  : 


en  a  publié  une  édition. 

EPltlUCHELlUM.  —Nom  de  l'étole  chez 
les  Grecs.  Voir  Étole  ,  et  la  planche  don- 
née  par  Bern.    Picard.    Cérémonies  reli" 

Monumenta    illastriam   virorum    et    elo^  ^i^o^e^,  t.  III,  p.  87,  édition  in-folio. 

gia,  etc.  1  vol.  in-folio,  par  Marc  Zuez  Traité  de  la  messe  du  P.  Lebrun ,  édition 

oxhornius,  près  de  130  planches.  en  \  volume,  planche  p.  56,  d'après  celle 

-  On  en  trouve  plusieurs  dans  l'ouvrage  in-  du  glossaire  de  Du  Gange,  1. 1. 

titulé:  Fetasta  monumenta  Magnœ  Britan^  Voir  aussi  Orarium. 
lUœ,  magnifique  ouvrage, plusieurs  volumes 

in-folio.  Voir  les  planchesdesdivers  volumes.  ÉPONGES.  ~  Les  catacombes  de  Rome 

'  Le  Gampo  Santo  en  renferme  beaucoup,  offrent,  la  preuve  d'épongés  imbibées  du 

Nous    citerons  comme    très-remarquables  sang  des  martyrs.  Boldetti,  O^^^rvaz.  c/fne- 

celles  qui  sont  reproduites  dans  l'ouvrage  terii,  lib.  I,  i49, 150.  reproduites  dans  les 

intitulé:  Raecolta  di  sarcofagi  urnee  aliri  Annales  de  philosophie  chrétienne ,  t.  XXUI, 

monumenti  di  scultura  intagliati  da  Paolo,  pi.  de  la  p.  448,  ou  l'on  en  trouve  d'autres 

Lasinio  Figli,  in-4°,  Pisa.  Voir  la  planche  exemples  donnés  par  le  père  Secchi  dans 

numérotée  cxxxix,  etc.  sa  lumineuse  dissertation  insérée  dans  le 

Les  vies  des  papes  publiées  par  Giaconius',  volume  en  question ,  p.  436  et  suiv. 
les  Boilandistes  et  Palatins,  en  plusieurs 

volumes  in-folio,  sont  remplies  de  belles  ÉPOUSE.  —  LMpouse  du  Gantique  des 
épitaphes.  Voir  le  volume  supplémentaire  Gantiques  conduite  par  son  bien-ain\é.  Déli- 
du  mois  de  mai  des  Acta  sanctorum  pour  la  cieuse  composition  mystique.  Voir  la  plan- 
vie  des  papes.  che  d'un  livre  du  xv*  siècle ,  intitulé  :  His- 

La  collection  des  tombes  des  évéques  de  toria  seu  providentia  beaiœ  Mariœ  Virginie, 

Paris  dans  l'église  Notre-Dame,  publiée  en  Ilelnecken  en  donne  un  fac-similé  dans  son 

1  vol.  in-folio  par  Garpentier,  51  planches,  livre,   Idée   d'une   collection    d'estampes, 

signées  Bouches  de  Viiliers  et  Denis  ,  gra-  p.  374,  pi.  xiii ,  n**  1. 

Teur  (1).  Épouse  conduite  par  son  époux.  V.  Noces. 

L'ouvrage  intitulé:  Antiquités  de  la  ville 

^Aquilée,  publié  en  italien  par  Giandome-  ÉPREUVES  (4).  —  Par  l'eau ,  le  feu ,  l'at- 

nico  Bertoli,  avec  celte  épigraphe,  Tempus  touchement  du  mort  et  autres  manières  en 

colligendi  lapides,  i  vol.  in-folio.  Voir  sur-  usage  au  moyen  âge. 

tout  depuis  la  page  333,  à  la  fin,  où  l'on  — Par  l'eau.  Bernard  Picard  a  publié  dans 

trouve   une  collection  d'épitaphes    chré-  le  1^'  volume  des  Cérémonies  religieuses, 

tiennes  au  nombre  de  plus  de  300.  une  gravure  de  ce  genre  d'épreuve.  Le  père 

(1)  On  De  connaît  pas  de  texte  imprimé  ;  voir  A  ce  genre  de  sujet;  elles  forment  plusipurs  planches 
sujet  au  mot  NotrE'Daiik  une  note  explicative.  d'une  exécuUoo  qui  ne  laisse  rien  à  désirer  pour  la 

(2)  Pièces  allégoriques  faites  à  l'occasion  d'un  ma*'  composition  et  le  burin.  Voir  l'œuvre  de  co  graveur. 
riaKC.  Go  genre  de  composition  est  très-rechercbé  en  (4  Sur  les  éprt^tfves  on  u^age  aux  diverses  époques 
Hollande.  Millin,  Dictionnaire  des  beauX'urU.  du  moyen  âge,  voir  ce  qu'en  dit  le  président  Hcnault, 

(3)  Ne  connaissant  nullemenl  l'ouvrage,  nous  le  t.  I,  année83i,de  son  ^6r<!'/dde  l' histoire  de  France, 
citons  sans  rien  assurer,  ni  sur  Tépoquc  de  ces  édition  in-8";M.  de  Marcliangy,  France  au  xiv*  sii- 
pièces,  ni  sur  la  manière  dont  les  planches  sont  exé-  de,  t.  IV,  p.  224  à  372,  et  loates  lei  auioritës  qu'il 
culées.  Nous  regrettons  de  nepouvoir  faire  notre  pro-  cite  à  ce  sujet. 

lit  d'une  suite  degravares  par  Bernafd  Picard  sur  ce 
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Lebrun  dans  son  Histoire  critique  des  pra-  Lucas  Granach  y  dans  la  collection  de 

tiques  superstitieuses,  t.  If,  eh.  IV,  repro-  œuvres, 

duit  les   planches  données   par   Bernard  GelIesdeJost  Ammon,oo  Amman. 

Picard.  Y.  les  diverses  éditions  des  Cérémo-  De  Jacques  de  Gheyn.  Voir  son  œuvre. 

nies  religieuses,  etc.  Et  quelques  autres  que  possèdent  les  ca- 

—  Par  le  feu  ou  les  fers  rougis  au  feu.  binets    publics    d^estampes  de  Paris,    de 

Miniatures  reproduites  par  Ferrario  dans  sa  Dresde,  etc..  (7). 

Description  de  V église  Saint^Amhroise  de  Fersarum  gentium  armatwra  equesirit. 

Milan  (i)^   représentant   une   cérémonie  nbi  fere  Europs ,  Âsi«  et  Âfrice  equitandi 

d^auto-da-té.  Voir  aux  noms  Gunégonde  et  ratio  propria  expressaest  figuris  52,  Abrah. 

Françojs  (Saint)  deux  exemples  de  cette  Bruyn  excud.,  i 576,  petit  in-4^  Voir  aussi 

nature.  L'on  trouve  dans  Fédition  in-4*'  de  Pœuvre  de  ce  maître. 

Pabrégé  de  V Histoire  de  France  du  prés.  Equité,  in  que  omnis  generis  equormm 

Hénault,  tome  unique,  page  54,  une  vignette  generosissimorum  ex  variis  orbis  partibus 

représentant  un  autre  exemple  de  Pépreuve  insignis  delectus  Joan.  Stradana,  ioan.  Sar 

en  auestion  (2).  deler  sculpsit,  petit  in-folio,  obi.,  22  plan- 

L^épreuve  par  la  communion  (3)w  ches  et  Pœuvre  de  Stradan  et  Sadeler. 

L'épreuve  par  Pattouchement  du  corps  Dans  le  Fade  mecum  du  peintre,  de  Félix 

mort  (4).  Vigne,  in-4'',  1. 1,  pi.  xxi ,  lxix,  lui,  lxxx; 

t.  II,  pi.  VII,  VIII,  XI,  XXX. 

ÉQUERRE.  —  Figure  parmi  divers  autres  On  trouve  une  suite  d'ouvrages  sur  Pé> 

instruments  d'art  sur  une  pierre  tombale  quitation  dans  le  5"Tolume  du  catalogue  de 

chrétienne  aux  catacombes.  Aringbi ,  Roma  vente  de  livres ,  estampes ,  etc.,  de  J.  B.  Hn- 

subterranea,  t.  II,  p.  il9.  zard  par  P.  Leblanc,  in-S"",  Paris,  1842 ^ 

On  donne  cet  instrument  comme  attribut  n""  4470  à  4498. 
à  l'apôtre  saint  Thomas  (5).  Voir  à  son  nom; 

à  Saint  Joseph,  comme  menuisier.  Voir  à  ÉRASME. — Portraits  de  ce  savant.  Y.  les 

son  nom.  grandes  collections  de  figures  des  hommes 

célèbres  de  l'Europe,  formées  au  Gabinet 

ÉQUIPEMENT  MILITAIRE.  —  Voir  aux  d'esUmpes  de  Paris ,  f  rès  la  Bibliothèque 

mots  Armes,  Armées,  Armures,  Gavaliers,  royale,  plus  de  180  vol.  in-folio.  Les  per- 

Ghevaux,  Ghanfrein,  Ghevaliers,  Épées,  sonnages  y  sont  classés  par  ordre  ch rondo- 

Éperons  ,  Guerriers,  Soldats,  etc.  ffique  et  alphabétique,  suivant  les  États  et 

les  pays. 

ÉQU1TATI0N  (6).  —  Pour  l'art  de  mon-  Sa  statue,  élevée  sur  une  des  places  de 

ter  à  cheval,  voir  les  planches  gravée  par  Rotterdam,  est  gravée  dans  toutes  les  repré* 

(1)  Giiée  par  M.  du  Sommerard,  les  Arts  au  moyen  rons.  Nous  Toudrions  dire  qnelqae  chose  de  |>Ittssa- 
âge,  t.  IV,  p.  135.  tisraisant  et  nous  sommes  forcé  de  nous  en  tenir  à  des 

(2)  Nous  n'ignorons  pas  que  ces  gravures  ne  sont  conjectures. 

pas  des  monuments  de  l'époque,  mais  ces  vignettes  (5)  Les  légendaires  qualifient  cet  apAtre  du  titre 

peuvent  être  composées  d'après  des  documents  an-  d'architecte.  Voir  les  détails  ad  hoc  cités  par  l'abbé 

cicns  qui  nous  sont  inconnus.  IVous  avons  cru  inté-  Ch.  Cahier  sur  les  Vitraux  de  Bourges,  représentant 

jresser  quelques  personnes  en  les  indiquant  faute  de  saint  Thomas,  sa  mission  et  son  martyre, 

mieux.  (6)  Fabricius,  Biàlioiheca  antiquaria,  in-4*,  p.  Sis, 

(3)  Voir  ce  que  M.  de  Marchangy  dit  à  ce  sujet,  donne  une  liste  de  plusieurs  auteurs  sur  l'équiialion, 
France  au  Tuy*  siècle  ou  Tristan  te  Voyageur,  t.  JV,  qui  se  rattachent  plus  particulièrement  à  l'époone 
p.  367.  Malgré  toutes  nos  recherches  il  nous  a  été  im-  qui  nous  occupe.  V.  aussi  la  note  de  la  page  870,  n'  i. 
possible  de  découvrir  aucune  peinture  ou  sculpture  (7)  Nous  regrettons  de  ne  pouvoir  faire  notre  profit 
représentant  cet  usage.  Nous  citons  cependant  l'usage,  des  planches  du  magnifique  ouvrage  d'Antoine  Pluvi- 
espéranl  qu'une  main  plus  heureuse  gue  la  nôtre  ou  nel,  attendu  que  cet  ouvrage  est  en  dehors  du  cadre  que 
plus  habile  pourra  peut-être  découvrir  quelques  mo-  nous  nous  sommes  prescrit.  Il  serait  difficile  de  iroa- 
uunitïnts  à  l'appui.  ver  un  livre  plus  parfait  sous  tous  les  rapports.  Les 

(4)  Même  impossibilité  d'indiquer  quelques  monu-  -  planches  sont  gravées  par  Crispin  de  Pas,  Bolsvert, 
roenls,  seulement  nous  dirons  que  nous  connaissons  Lastman,  etc.  Ce  beau  volume  qui  est  in-folio, 
une  gravure  anglaise  copiée  par  quelque  artiste  de  renferme  63  planches.  Les  costames,  les  cbevaox, 
Paris,  pour  une  édition  illustrée  de  Walier  Scott ,  pu-  les  détails  d'architecture  sont  de  la  plus  grande  beauté, 
bliée  chez  le  libraire-éditeur  Furne,  représentant  l'in-  Ce  qui  ajoute  encore  au  mérite  des  planches,  c'est 
térieor  d'une  chapelle,  au  milieu  de  laquelle  est  un  que  presque  toutes  les  figures  qui  assistent  tux  exer- 
homroe  mort  étendu  devant  un  autel  ;  aux  pieds  du  cices  du  manège  sont  des  portraits  de  personnaçes 
mort  est  le  coupable  ou  du  moins  le  prévenu  du  meur-  distingués  de  la  cour  de  Louis  XIII,  dont  les  noms 
tre  prêt  à  faire  l'attouchement  qui  tend  â  prouver  sont  placés  au-dessus  de  la  tête  de  chacun  d'eux, 
son  innocence  ou  sa  culpabilité.  La  oérémonfe  se  fait  L'œuvre  d'Etienne  de  La  Belle,  célèbre  graveur  de 
en  présence  d'un  évêque  accompagné  de  son  clergé.  Florence,  dont  la  pointe  spirituelle  rivalise  avec  celle 
Plusieurs  grands  personnages  et  quelques  guerriers  de  Callot,  offre  plusieurs  collections  consacrées  é  re- 
assistent h  l'épreuve.  Est-ce  une  composition  de  l'ar-  présenter  des  exercices  de  chevaux;  les  costames  sont 
tiste  anglais,  est-ce  une  inspiration  ou  même  une  co-  moins  arrêtés  que  ceux  du  livre  de  PNivinel  qui  était 
pie  d'une  peinture  ou  sculpture  ancienne?  nous  l'igno-  le  maître  d'équiUtion  du  roi  Louis  XIII. 
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senlalionsde  cette  ville.  Y.  les  TopograpfUeê 
des  Pays-Bas  au  Cabinet  des  estampes  de 
Paris ,  celle  du  maréchal  d'Uxeiles ,  même 
coilectioii.  Nous  ij^norons  si  celle  qui  liii  fut 
élevée  en  4540,  tres-belfe  sculpture  en  bois, 
est  encore  existante. 

La  chapelle  dite  Saiitt- Érasme ,  dans 
la  cathédrale  de  Westminster ,  est  très- 
psraarquable  par  la  richesse  de  ses  orne- 
ments ,  de  ses  sculptures ,  de  plusieurs 
tombeaux  magnifiques  et  d^une  foule  de 
détails  impossibles  à  décrire.  Voir  les  Des- 
criptions de  Véglise  de  Westminster,  au  nom 
de  ce  monument.  La  chapelle  seule  est  pu- 
bliée dans  le  Moyen  âge  pittoresque ,  plan- 
che xci,  dans  le  Moyen  âge  monumental, 
et  dans  1^  Collection  d'intérieurs,  par  Cha- 
payet  plusieurs  autres  artistes.  Paris,  Bulla. 
y.  la  •  liste  des  planches  des  deux  ou- 
vrages. 


une  suite  curieuse  des  plus  célèbres  ermi- 
tages du  Languedoc  groupés  dans  les  en- 
cadrements gothiques  des  feuilles  55  et  56 
du  2*  volume  du  Languedoc,  Foyages 
dans  ^ancienne  France  (1).  On  y  voit  ceux 
de  Saitite-Cathcrine,  près  Braixas,  de  Saint- 
Féréol,  de  Notre^Dame-de-rÉcole ,  de  Ta- 
nya^  de  Corac,  de  Castel,  de  Peine,  deSaint- 
S<^bastien,  de  Jovenègues,  de  Force-Real, 
de  Fous-Romen,  de  Domanove,  de  Saint- 
Pierre  ,  de  Sainte-Marguerite,  de  Planés,  de 
Sainte-Anne,  de  Sainte-Ciscle ,  de  Saint- 
Saturnin  ,  de  Saint-Martin-de-Canigou ,  de 
Saint- Vincent ,  delà  Trinité,  de  Saint-Mau- 
rice, de  Saint-Antoine  de  Galamus,  de 
Notre-Dame-de-Consolaiion ,  etc. 

—  Dit  de  Las-Casas  dans  le  Roussillon , 
Voyages  dans  V ancienne  France,  par  Tay- 
lor,  de  Cailleux,  etc.,  pi.  clxxvi.  11  est  placé 
sur  la  cime  d^un  rocher. 


ÉRIC. — Roi  de  Suède,  9*  du  nom,  martyr  ESAU.  —  Sa  naissance  et  ses  démêlés 

au  xii*  siècle.  Bas-reliefs  représentant  divers  avec  son  frère  Jacob.  Bas-reliefs  de  Ghiberti . 

sujets  de  la  vie  de  ce  prince.  1*"  Son  cou-  D'Agincourt,  Sculpture,  pi.  xli,  n"*  5. 

ronneraentpar  lesmains  d^un  évéque.  Ony  Sa  réconciliation  avec  Jacob.  Mosaïque 

voit  un  autel  avec  que]<}ues  ornements.  de  Sainte-Marie-Majeure,  à  Rome.  D'Agin- 

^  Des  moines  paraissent  apporter  un  court,  PeiTifaré;.  pi.  xv,n<''4,  6. 

tribut  d'or  ou  de  vivres  aux  pieds  du  roi.  L'on  trouve  dans  les  fresques  du  Campo 

3**  Messe  dite  en  présence  du  roi  à  ge-  Santo  divers  sujets  de  la  vie  d'Ësaû  et  de 

DOUX  et  près  de  communier.  Ces  sculptures  son  frère. 

du  xir  au  xni*  siècle  sont  tirées  de  Pou-  Voir  la  publication  qu'en  a  faite  Lasinio, 

vrage  intitulé  :   Monumenta  Uplandica  et  in-^olio,  pi.  xxviii,  xxix,  xxx. 
reproduits    par    d'Agincourt,   Sculpture, 

pi.  XXIX,  n«  56.  ESCABEAUX.  —  De  forme  et  style  byzan- 

Ces  divers  sujets  et  ceux  du  tnartyre  de  tin.  Willemin  ,  Monuments  inédits,  t.  I, 

ce  prince,  de  ses  funérailles,  ou  transta-  pi.  vu,  xii,  xiv,  xv,  xl. 

tion  de  reliques,  se  trouvent  très-bien  gra-  DuCangea  publié  plusieurs  sculptures  by- 

vés  dans  l'ouvrage  intitulé  :  Ulleraherensia  zantines  dans  le  d^'  volume  de  son  Glos' 

cum  Upsalia  nova,  in-fol.  par  John  Perings-  saire.  Édition  en  5  vol.  in-folio,  offrant  ce 

kiold  ,  page  5i .  genre  de  meubles  sous  les  pieds  d'empe- 

J^  couronne  de  ce  prince  est   donnée  reurs  et  d'impératrices  de  Constantinople. 

page  52  dudit  ouvrage ,  ainsi  que  le  sceau,  Voir  pi.  i  et  v.  ^ 

pag.  55 ,  58.  Voir  aussi  dans  les  Familiœ  byzantinœ  du 

même  auteur,  planches  des  pages  139, 162, 

ERIPERT  (Saint).  —  Voir  HiCniPERT.  ces  mêmes  meubles. 

Le  Trésor  de  numismatique  et  de  glyptique, 

ERMAGORAS  (Saint).  —  Premier  évéque  vol.  intitulé  :  Jtecueil  de  bas-reliefs,  sculp- 

d'Aquilée,  martyrisé  avec  son  diacre  saint  tures,  etc., pi. xyii,!""  partie,  et  li,2*  partie. 

Fortunat  vers  l'an  69.  Sa  figure  en  pied  est  Les  sceaux  des  rois  de  France  et  d'Angle- 

publiée  dans  les  ^/i2/9ai7e>d'^gai7^e,  1vol.  terre  doivent  ôlre  aussi  consultés,  et. les 

in-^olio,  par  Giandomenico  Bartoli,  planche  mots  Sièges,  Trôkes. 
de  la  page  364.  Saint  Ermagoras  est  repré- 


senté sacré  par  ^int  Marc.  Ib,,  pi.  de  la 
page  366.  Son  corps  est  déposé  dans  un 
tombeau ,  pi.  de  la  p.  370. 


ESCALIERS  (2).  —  Des  monuments  reli- 
gieux, des  jubés,  à  la  Sainte-'  hapelle  de 
Paris,  de  l'église  de  la  Madeleine  deTroyes, 
de  l'église  de  Lambadère  (  Bretagne  ] ,  de 
ERMITAGES.  —  Le  baron  Taylor  donne    l'église  d'Albi,  de  Saint-Étienne-du-Mont, 

(1)  Et  les  deuils  hisloriqaes  donnés  par  lai  dans  (3)  Le  célèbre  Palladio  est  le  premier  qui  ait  décrit 
le  volume  iniilulé  :  les  Pyrénées ,  etc.;  in-S*;  Paris,  les  choses  les  plus  curieuses  que  nous  connaissions 
1S43.  Y.  p.  180, 187, 195,  325, 383.  sur  les  ouvertures,  les  formes,  la  grandeur  et  la  con- 
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du  réfectoire  de  Pancienne  abbaye  Saint-  du  xiv«  au  xr  siècle,  et  ce  que  dit  11.  Pot- 
Martin,  à  Paris,  de  la  bibliothèque  de  la  tier,  p.  i3  du  texte,  au  t.  II. 
cathédrale  de  Rouen,  etc.  Voir  à  tous  ces 
noms.  ESCARCELLE  (1).  --  V.  Aumonières. 

—  DVgues,  de  chaires ,  de  calvaires,  de  —  Dite  escharpe  ou  des  pèlerins,  Motuh 
chœurs  d  églises;  celui  de  Péglise  cathé-  mente  français  de  Willemin ,  t.  I,  pi.  cxiv; 
draledeBourges,  placé  dans  le  transept,  est  t.  II,  pL  cclxxv,  ccxcvi;  et  le  texte  de 
d'un  effet  merveilleux,  celui  de  IVglise  M .  Pottier,  1. 1 ,  p.  68  (â) ;  t.  Il ,  p.  60.  ^Ito 
Saint-Maclou  de  Rouen,  de  Téglise  Saint-  du  Sommerard,  pi.  m,  chap.  XXJI,  pL  i 
Menou  (  Bourbonnais  ) ,  à  San-Miniato ,  à  du  chap.  XX  et  XXII  réunis. 

réélise  Saint-Denis,  du  dôme  de  Téglise  de  Très-belle  escarcelle,  figure  de  Juvénal 

Milan ,  des  clochers  de  la   cathédrale  de  des  Ursins  à  genoux ,  miniature  du  temps, 

Strasbourg ,  de  celle  de  Vienne  (  Autriche  ),  Univers pittoresqw,  de  Didot  frères,  France, 

d'Anvers ,  etc.  pi.  clxxvu. 

Voir  tous  ces  noms  et  aux  mots  Ciiv aires, 

Chaires,  Cbcedbs,  Orgues,  etc.  ESCARCELUER  ou  faiseur  d'escarcelles 

—  De  bâtiments  civils,  tels  que  châteaux,  travaillante  son  métier.  Jost  Amon  ou  Am- 
manoirs*    hôpitaux,    palais,    hôtels    de  man,  de  Artibus  mechaniciset  illiberuU-' 


ville,  etc. 

Nous  citerons  comme  exemples  celui 
de  Pancienne  cour  des  comptes  à  Pa- 
ris; du  palais  de  justice  de  Rouen  ,  du 
château  a'Harcourt ,  en  Normandie ,  du  pa- 


bus,  etc.,  in-12 ,  planche  de  la  p.  74. 

ESCHARPE.  —  V.  ËCHARPE. 

ESCLAVE.  —  Signe  ou  marque  de  Pescla- 

lais  du  belvédère,  de  Caprarolla,  à  Rome,  vage  chez  les  anciens  Normands.  V.  Col- 

dn  Louvre  et  du  Luxembourg,  à  Paris ,  du  lier  et  Vente  d'esclaves. 
Vatican ,  du  musée  de  Narbonne,  du  palais 

ducal,  à  Venise,  dit  l'escalier  des  géants,  ESCOFFION.  •—  Sorte  de  coiffure  formant 
des  châteaux  de  Blois,  de  Fontainebleau,  bourrelet  taillé  en  cœur,  du  xiv^  au  xv*  siècle 
de  Chenonceaux,  de  l'hôtel  de  Cluny,  de  environ.  Willemin  ,  Monuments  inédits , 
divers  hôtels  de  ville,  du  château  de  La-  t.  II ,  pi.  cxxxviii  et  le  texte  de  M.  Pottier  , 
▼ardln,  de  Randan,  de  l'hôpital  des  enfants  p.  14>  78. 
trouvés,  en  Espagne,  du  palais  sénato- 
rial, à  Venise,  de  la  maison  de  Michel-Ange,  ESCRIME ,  ou  l'art  de  faire  des  armes.— 
du  podestat  de  Milan  ,  du-  manoir  d'An-  V.  l'ouvrage  intitulé  :  del  Traitato  di  scien- 
go ,  etc.  za  d'arme ,.  de  Camille  Agrippa  ;  Rome , 

Voir  à  tous  ces  noms  et  à  Châteaux  ,  Ma-  i353 ,  in-l"  avec  planches. 

NOIRS,  Musées,  Palais,  etc.  Celui  du  fameux  Le  magnifique  ouvrage  de  Gérard  Tbi- 

puits   dit  le  Mekias,  au  Caire;   celui  en  bault  intitulé  :  r^ccui^iiiif de Tep^f,  ou pra- 

spirale  et  qui  entoure  le  minaret  de  la  mos-  tique  et  maniement  des  armes  à  pied  et  à  che- 

quée d'Hassan,  sont  encore  à  citer. V.  Mekias  val  (5). 

et  Mosquées.  Suite  de  planches  gravées  par  Jost  Am- 

Ûn   trouve  plusieurs    modèles  curieux  man,  sous  la  date  de  1584  et  publiées  en 

d'escaliers  decnâteaux  et  au  très  habitations  i  vol.  petit  in-4<',  à  Francfort  sur-le-Mein, 

dans  l'ouvrage  de  Jos.  Nash,  The  mansions  chez  Sigm.  Feyrabend  (4). 

ofEngland,  etc.,  in-folio.  V.  les  pi.  ii,  vji.  Voir  aussi  l'œuvre  d'Amman  dans  toutes 

X,  de  la  1'*  partie,  et  celles  xii  et  xvii  de  la  les  grandes  bibliothèques  publiques. 

2«  partie.  L'œuvre  de  Lucas  Cranach  offre  plusieurs 

ÉSCAPHIGNONS,  FOURMES,  HOUSEAUX,  planches  de  ce  genre  d'exercice, 

répondant  à  bottes ,  bottines ,  chausses ,  etc.  Il  se  pourrait  que  cette  suite  fût  la  même 

willemin.  Monuments  inédits.  V.  les  di-  que  celle  citée  sous  le  titre  allemand  Âanst 

verses  planches  qui  offrent  des  chaussures  bUchlein  ou  le livred'ariiste,SLyecùgwr&,i^ 


slraclîon  des  escaliers,  et  il  y  a  joint  des  planches;  on 
les  trouve  à  la  suite  du  premier  livre  de  son  ouvrage 
d'arcliiiecture;  Uome,  1570,  i  vol.  in-folio.  Millin,  Dic- 
tionnaire des  Ùeaux-aris,  entre  dans  une  foule  de  dé- 
tails curieux  sur  la  construction  des  diverses  formes 
d'escaliers  à  toutes  les  époques,  et  cite  divers  roonu* 
menls  comme  exemples. 

(1)  Sur  l'usage,  la  forme  et  les  variétés  de  cet  objet, 
▼oir  le  Dictionnaire  des  beaux-arts  de  Millin  «a  mot 
Escareelle, 


(2)  Il  y  ci  te  à  cette  occasion  une  Dissertation  spé- 
eialo  de  Du  Gange  sur  le  bourdon  et  rescarcelle. 

(3)  Ou  il  y  a  erreur  dans  le  titre  ou  Touvrage  n'a 
pas  éié  terminé,  car  nous  n'avons  rien  irouTé  dans  les 
planches  qui  ait  rapport  au  maniement  des  armes  i 
cheval. 

(4)  Il  existe  un  exemplaire  de  ce  livre  de  la  plus 
grande  rareté  dans  la  bibliothèque  de  M.  le  conte 
Léon  de  La  Borde. 
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lost  Amman;  Francfort,  i590.  Le  Cabinet  Londres,  2  ou  3  vol.  in-8*,  chez  Wehh  et 

des  estampes  de  Paris  en  possède  une  suite  Hauser  à  Paris. 

réunie  à  d^autres  pièces  de  cavaliers,  de  Fiage  de  la  Fspagna,  parPouz,  il  vôL 

cavalcades.  în-8**  avec  planches. 

Voir  aussi  le  catalogue  .de  la  vente  Hu-  f^oyage  pittoresque  et  historique  de  VEs^ 

zard  ,  rédigé  par  Leblanc,  3  vol.  in-S*",  qui  pagne  ;  Paris ,  18(r7 ,  par  le  général  Alex. 

renferme  plusieurs  ouvrages  de  ce  genre,  de  1^  Borde,  2  vol.  in-folio  ornés  de 300  plan- 

Y.  t.  Iff ,  p.  449  à  458.  ches  environ  généralement  bien  dessinées 

Autre  suite  composée  par  Martin  Hems-  et  gravées, 

kerken,  dit  le  Michel -Ange  de  la  Hollande,  Souvenirs  de  V  Espagne,  2  vol.  in*4'',  de 

et  gravée  par  un  maître  à  monogramme  ,  vues,  monuments,  costumes,  sciences  mili- 

XV*  siècle.  V.  l'œuvre  de  Hemskerken  et  ce-  taires ,  de  204  planches  destinées  et  lilho- 

lui  de  Yan-Been  et  d^Ëdouard  Féalitti ,  qui  graphiées  par  le  général  Bâcler  d'Albe;  Pa- 

ont  signé  plusieurs  planches  gravées  d'après  ris ,  4824. 

ce  maître.  Murphy's  arabian  antiquities  of  Spain, 

Les   deux  collections  sur  l'escrime  et  representm^,  in  lOO.very  highly  fmished 

Péquitation  du  Cabinet  des  estampes  de  Pa-*  line  Engravings .  the  most  remarkable  Re- 

ris  sont  aussi  à  consulter.  mains  o?  the  Architecture,  Sculpture,  Pain« 

tings ,  and  Mosaics ,  of  the  Spanish  Arabs  , 

ESCURIAL  (i).  — Description  du  monas-  now  exisling  in  the  Peninsula.  Including 

iére    royal  de  Saint  -  Laurent  de  VEscu"  the  Magnifîcent  Palace  of  Alhambra  ;  the  ce- 

ridi,  par  P.  F.  Francisco  de  los  Sanctos,  lebratedMosqueandBridgeat  Cordova;the 

en  espagnol;  Madrid,  i657,  in-folio,  avec  Royal  Villa  of  Generaliffe;  and  ihe  Casa  de 

plancnes.  Carbon  :  Gates ,  Castles ,  Fortresses  ,  and 

Autre  par  Ximénès,  Descript.  del  real  Towers;  Courts,  Halls,  and  Dômes;  Baths, 

monsater,  de  S.  Lorenzo  de  VÈscurial,  in-  Fountains,  Wells,  and  Cisterns;  Inscriptions 

folio.  in  Cufic  and  Asialic  Characters  ;^  Porcelain 

Autre,  par  de  Los  Tantos  Mazzolari,  etc.  and    enamel   Mosaics  ;    Paintings  ,   Orna- 

Voir  aussi  le  grand  ouvrage  V Espagne  ments,  etc.  etc.  from  Drawings  made  on  the 

monumentale,  publié  en  français  et  en  espa-  spot  by  James  Cavanah  Murphy.  The  En- 

gnol  par  deux  littérateurs  espagnols  et  une  gravings  are  ail  of  the  highest  class,  and  are 

réunion  d'artistes  espagnols  et  français  ;  executed,  without  any  limit  to  expense,  by 

plusieurs  livraisons  in-folio  de  planches  et  i.  and  H.  Le  Keux*,  Finden,  Laiidseer  , 

de  texte.  V.Espagne.  George  Cooke ,  Fittler,  Byrne,  Angus ,  and 

On  y  trouve  les  tombeaux  de  Charles-  otherfirst-rateArti^ts;accompanied  by  Let- 

Quint  et   de  Philippe  II.  V.  à  ces  deux  ter-pressDescriptions,  in  1vol.  allas  in-folio; 

noms.  Londres,  1833. 

V Espagne  artistique  et  monumentale,  ou 

ESPADE  ou  ESPADON.  —  Sorte  d'épée  usages,  costumes,  armes  et  monuments  de 

dont  on  trouve  des  représentations  dans  les  ce  pays,  1  ou  2  vol.  in-folio,  publiés  à  Paris 

ouvrages  du  père  Daniel  sur  la  Milice  fran-  de  1841  à  1844 ,  chez  Hauser ,  éditeur ,  par 

çaise,  dans  la  panoplie  de  J.  L.  Carré,  et  Pérez  Villa  Amil  et  don  Patricio  de  la  Esco- 

dans  tous  les  ouvrages  que  nous  citons  au  sura,  avec  la  collaboration  de  plusieurs.ar- 

mot  Armes.  listes  lithographes  de  Paris,  48  planches  avec 

un  texte  historique  et  descriptif  en  espa* 

ESPAGNE  (3).  —  Les  plus  beaux  monu-  gnol  et  en  français, 

mentsdece  pays  sont  publiés  dans  plusieurs  On  y  trouve  de  beaux  intérieurs  de  mos- 

ouvrages  dont  les  plus  importants  sont  :  quées ,  d'églises  ,  de  cloîtres ,  de  couvents , 

Les  Délices  de  Û  Espagne,  par  Alvarez  de  palais,  hôpitaux,  tombeaux,  synagogues, 

Colmenar,  5  vol.  in-S"  avec  figures.  marchés,  places,  vues  de  villes,  etc.  Les 

Les  Esquisses  de  l'Espagne ,  par  David  planches   sont  généralement   d'une   belle 

Roberts,  26  planches  in-folio,  d^une  belle  exécution;  sont-elles  exactes,  nous  l'igno- 

exécution.  rons  ;  mais  on  reproche  à  cet  ouvrage  de  don- 

Excursions  en  Espagne,  par  Edouard  ner  trop  au  pittoresque  et  pas  assez  de  détails 

Magnin ,  illustrées  par  David  Roberts  de  propres  à  l'étude  des  monuments. 

(1)  On  (roave  une  descriplion  trés-délaillée  de  ce  (2)  Poar  Tbisloire  ecclésiastique  de  l'Espagne,  voir 

monastère  qui  ressemble  à  une  ville,  dans  un  ouvrase  tous  les  ouvrages  indiqués  dans  la  Méthode  pour  étu- 

en  2  vol.  in-8",  intitulé  :  Voyage  en  Espagne,  par  le  dier  l'histoire,  par  Lenglet  du  Fresnoy,  t.  IV,  p.  3S3 

baron  du  Blaiscl.Y.  p.  92  à  116  du  t.  YllI,  et  tous  les  et  suiv.  ;  Viage  literario  a  las  iglesias  ae  la  Espogna, 

ouvrages  cités  dans  la  Méthode  pour  étudier  Vhisloire,  2  vol.  in-4*,  par  Villeneuve, 
par  Lenglet  da  Fresnoy,  t.  IV,  p.  34o. 
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La  Galerie  agréable  du  monde,  par  Van-  de  Touraine ,  Pierre  de  Navarre ,  Henri  de 

der  Aa ,  célèbre  éditeur,  36  parties  in-folio.  Baret Olivier deClisson,  lesirede  Coucy,Pbi- 

y.  Espagne;  toutes  les  vues  réunies  dans  la  lippe  d'Artois,  le  duc  de  Touraine  et  Je  comie 

grande  topographie  de  TEurope  (Espagne),  d'Ëvreux,  tous  à  pied  et  la  tête  découverte, 

au  Cabinet  des  estampes  de  Paris,  et  aux  Dans  le  fond  du  tableau  des  loups  et  des 

noms  des  principales  villes.  sangliers.  En  haut  des  anges  tiennent  duc 

Pour  les  monnaies  espagnoles,  voir  Lasta-  banderole  portant  le  mot  Espérakce  ,  rap- 

nosa  (  D.  Vin.  Ju^^n  de)  ,  Maseo  del  medaU  pelant  la  fondation  d'une  église  ou  chapelk 

las  espagnola^  em  Haesca,  in-4''  avec  plan-  dédiée  sous  ce  nom  par  Charles  'Vl ,  poor 

ches.  l'acquit  de  son  Vœu.  Chacun  des  princes 

La  Revue  numismatique  de  MM.  Cartier  et  présents  au  tableau  furent  décorés  par  k 

de  la  Saussaye  ;  Blois ,  in-S^",  1. 1 ,  p.  134  ;  roi  d'un  collier  ou  ceinture  d'or  portant  k 

t.  fV,  p.  259,  384;  t.  VI,  p.  5,  322.  mot  Espérance.  Cette  intéressante  peintare 

La  Bibliotheca  nummaria  de  Philippe  est  gravée  dans  VMlae  du  Musée  des  mono- 

Labbe,  \  vol.  V.  à  la  table  de  cet  ouvrage  ce  me/it«/ranpai>,  d'Alexandre  Lenoir,  pi.  \hm^ 

qui  concerne  les  monnaies  espagnoles.  d'après  une  peinture  du  temps. 

Essai  sur  les  alphabets  et  les  inscriptions  Voir  aussi  la  France  en  estampes ,  au  Ca- 

des  médailles,  monnaies  et  monuments  de  binet  des  gravures,  à  Paris,  71  vol.  in-folio^ 

V Espagne,  par  L.  J.  Velasquez ,  in-4*' ,  avec  Collection  de  Fevret  de  Foniette,  monument 

planches.  du  règne  de  Charles  VI  et  à  Voeux. 

Les  insignes  de  l'ordre  de  l'Espérance  se 

.    ESPARGNE-BOIS.—Nomdonnéaux  chàuf-  trouvent  sur  les  armes  du  duc  de  Bourbon, 

foirs ,  fourneaux,  poêles,  etc.,  dans  un  ou-  avec  la  légende  Speravit.  Ce  prince  en  fut 

▼rage  assez  curieux  publié  par  Kestar  Fran*  le  premier  fondateur, 
çois ,  avec  des  planches. 

ESPIONS.  —  Ceux  de  iQsué  sont  reçus  par 

ESPÉRANCE  (1).  --  SUtue  ailée,  avec  un  la  Moabite,  miniature  de  la  Bible  dite  de 

nimbe  à  six  pans.  Bas-relief  du  xv*  siècle,  saint  Paul, ix*  siècle.  D'Agincourt,  Peinimt, 

de  la  porte  du  baptistère  de  Florence,  pi.  xxviii,  n'*9. 

d'après  les  dessins  du  Giotlo.  D'Agincourt,  Les  mêmes  se  sauvent  de  la  maison,  ii.. 

Sculpture^  pi.  xxxv,  n»  6.                            '  n"  10. 

Autre  au  tombeau  de  Paul  II,  Fies  des  Les  espions  portant  la  grappe  de  raisin 

pap««,Ciaconius,t.  II, planche  de  la  p.  1092.  de  la  terre  promise  au  camp  des  Hébreux, 

Statue  de  cette  vertu  au  tombeau  de  pi.  ix  de  la  Biblia  pauperum,  i'*  édition 

Pierre  martyr,  à  Milan.  D'Agincourt,  Sculo-  signalée  par  le  baron  de  Heinecken,  p.  293 

ture,  pi.  XXXIV.  Cigognara,  Istoria  délia  de  son  livre,  Essai  d^une  collection  corn- 

scultura  in  Itaiia,  t.  U ,  pi.  xviii.  pléte  d'estampes,  etc. 

Une  statuette  du  tombeau  de  Georges  Ce  même  sujet  se  trouve  sculpté  dans  h 

d'Amboise,  à  la  cathédrale  de  Rouen,  repré-  8*  arcade  du  cloître  de  l'église  de  Brémen , 

sente  aussi  cette  vertu  théologale.  Foyage  nommée  le  Dôme.  V.  les  descriptions  de  cette 

pittoresque  en  France,  par  Taylor  et  de  église  âans  les  Topographies  des  villes  ^  Jl- 

Cailleux,  etc.,pl.  cxxxv.  lemagne.  ' 

Figure  à  mi-corps  peinte  par  Raphaël , 

au  Vatican,  dans  un  médaillon.  V.  son  ESPRITDEDIEU.— Une  peinture  en  mo- 

ceuvre.  saTque  de  l'église  de  Montréal  dite  Sancta 

Ordre  de  l'Espérance.  Une  peinture  du  Maria  Nova ,  représente  l'esprit  de  Dieu 

cloître  des  Carmes,  à  Toulouse,  représente  porté  sur  les  eaux,  d'anrès  le  texte  de  k 

la  légende  qui  concerne  la  création  de  cet  Genèse,  chap.  P%  verset  T'.Spiritus  Domini 

ordre,  par  le  roi  Charles  VI.  On  y  voit  ce  ferebatur  super  aquas. 

prince  à  cheval  s'inclinant  devant  une  image  Cette  peinture  se  trouve  publiée  avec 

de  la  sainte  Vierge ,  en  mémoire  d'un  vœu  toutes  celles  de  l'église  en  question ,  dans 

qu'il  fit  dans  la  forêt  de  Bonconne  (2)  où  il  l'ouvrage  de  MM.  Uiltorff  et  Zanth,  ^r- 

s  était  égaré.  Neuf  seigneurs,  dont  les  noms  chitecture  moderne  de  la  Sicile ,  in-folio , 

sont  écrits  au-dessous  ,  accompagnent  le  pi.  lxvii,  et  dans  V Histoire  du  nimbe ,  par 

roi ,  à  savoir  :  le  duc  de  Bourbon ,  le  duc  M.  Didron ,  insérée  dans  la  ^evoe  générale 

(i^  Sur  la  manière  de  représcDter  cette  vertu  d'après  (2)  Voir  aa  nom  du  roi  Charles  YI  et  à  Veu  les 

les  idées  du  catholicisme ,  voir  Vïconologla  nova  de  notes  qui  y  sont  Jointes. 
César  Ripa,  et  la  description  qu'en  donne  d'après  Dar- 
danius  et  Alciat  Angelo  de  Gabrielis,  p.  iSl  de  s OQ 
lirre  JfOfNimenta  cryptarum  Vaticani. 
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wie  Parehiiectare ,  dirigée  par  Daly ,  arcfai-  EST  (  liaison  dM.  —  Les  portraits  des  sei« 

tecte;  Paris,  1840,  4o41  ,  t.  i",  p.  663,  gneurs  et  daines  de  ce  nom  sont  peints  à 

diaprés  celle  de  VIconàgraphie  chrétienne  fresque  dans  la  galerie  qui  entoure  la  cour 

de  M.  Didron ,  in-4<'.  d^lionneur  du  palais  des  ducs  d'Est,  dans  la 

yilie  de  Ferrare.  Nous  n'en  connaissons 

ESPRIT  (Saint),  représenté  le  plus  or-  pas  de  gravures  (3),  quoiqu'il  puisse  en 

dinairements^us  la  forme  d'une  colombe  (i),  exister.  Y.  les  collections  du  Cabinet  d'es- 

dans  tous  les  sujets  de  la  mainte  Trinité,  tampes. 

y,  ce  mot^  Alphonse  d'Est  représenté  sur  une  întaille 

Esprit-Saint  procédant  du  Père  et  du  du  xvi*  siècle.  Trésor  de  numUmatiqne  , 

Fils.  Iconographie   chrétienne*,   planches  pi.  xvi ,  2*  classe,  10* série,  yolame  des  Mé^ 

des  p.  568,  569.  dailles  d'Italie. 

Quelquefois,  mais  rarement  sous  la  figure 

d'un  homme  semblabieaux  deux  autres  per-  ESTHER.  ^  L'histoire  de  cettefemme  cé- 

sonnes,  le  Père  et  le  Fils,  comme  à  un  tom-  lèbre  se  trouve  reproduite  dans  diverses 

beau  d'Abélard,  élevé  au  Paraclet  et  publié  Bibles  avec  gravures  sur  bois  ou  au  burin, 

par  Alexandre  Lenoir ,  dans  le  i"  vol.  du  suivant  l'époque  de  leur  publication. 

Musée  des  monuments  français ,  planche  de  On  trouve  dans  l'œuvre  de  Lucas  de  Leyde 

la  p.  225.  une  pièce  capitale  portant  pour  titre  la  Pe- 

Le  Père  tient  le  globe  du  monde;  le  Fils  tite  Esther. 

tient  sa  croix;  le  Saint-Esprit  une  bande-  Le  Dominic^uin ,  le  Tintoret,  Paul  Yéro- 

rôle,  emblème  de  l'inspiration  des  livres  sa-  nèse  ont  pubhé  quelques  compositions  sur 

crës  (2).  V.  les  planches  de  VIconographie  l'histoire  d'Esther.  Y.  les  œuvres  de  ces 

chrétienne,  représentant  diverses  figures  du  maîtres. 
Saint-Esprit. 

ESTOC  D'ARME.  —  Sorte  d'épée  très- 


miniature 

tier 

nai ,  représente  l'arbre  généalogique  de  Je-  Tournois. 

sus-Christ  entouré  des  sept  Esprits  de  Dieu.  —-Porté  en  tète  d'une  pompe  funèbre 

M.  Didron  a  reproduit  cette  curieuse  mioia-  d'Albert  111,  archiduc  d'Autriche.  Y.  Funé- 

ture  dans  un  fragment  de  son  Histoire  du  railles  des  Rois,  Reines,  Princes,  etc., 

nimbe ,  planche  de  la  p.  i2i  ,  122,  de  la  Be"  article  Albert. 

vo^  générale  de  V architecture. 

Voir  aussi  Dons  du  Saint-Esprit.  ÉTAGÈRES.  —  Y.  Dressoirs. 
•  Un  vitrail  de  l'église  Saint-Denis,  xm*  siè- 
cle, offre  la  même  représentation.  Y.  la  ÉTAMPES  fYille  d').— L'église  Saint-Ba- 
planche  d'étude  vi.  Monographie  de  la  ca-  sile,  d'architecture  romane,  fondée  par  le 
thédrale  de  Bourges,  lettreD.Pour  l'explica-  roi  Robert,  vers  le  \w  siècle,  et  dont  les 
tion,  voir  le  texte  de  M.  l'abbé  Cahier,  qui  sculptures  viennent  d'être  étudiées  tout 
se  rattache  à  cette  planche.  récemment,  est  l'objet  d'un  rapport  très- 
intéressant,  consigné  au  2^  vol.  du  Mulletin 


publiée 

vrage  intitulé  :    f^aes  originales  d'Aile-  nistère  des  travaux  publics. 

magne,  etc.,  de  Guaglio,  peintre  de  Mu-  Voir  aussi  la  Topographie  de  la  France, 

nich,  1822  et  1828, 1  vol.  in^lio,  avec  plan-  au  Cabinet  des  estampes,  à  Paris  (4). 

ches,  sans  numéros.  Monnaies  de  cette  ville.  i?6vae /lainj^ma- 

(1)  Sur  l'origine  des  représentations  du  Saint-Esprit,  des  coricuxdes  monaments  que  nous  ne  eonnaisson* 

voir  Molanus,  éd.  Paauot,  in-4%  p.  46,  490,  4IM.  que  par  ciiaiions  liistoriques,  sans  être  certain  qu'ils 

(3'  Sur  la  question  de  savoir  si  le  Saint-li:sprit  peut  soient  publiés  parce  que,  lorsque  ces  monuments son| 

être  représenté  sous  la  figure  d'un  jeune  homme,  voir  importants,  on  pourrait  nous  faire  le  reproche  de  les 


\ 


question  d'une  manière  très- étendue,  et  cite  à  ce  sujet     les  reproduire  et  à  les  publier. 

une  foule  d'auteurs  oi  d'auionlés  graves.  Hisioria  ima-        (4)  Sur  celle  ville  et  ses  monuments,  voir  l'ouvrage 

de  M.  Maxime  de  Monirond,  Bisiolre  d'Ètompcê, 
3  vol.  in-13,  sans  planches. 


^inuin «flcrorum, édition  in'4^de  Louvain.p.48^Â  490. 
(3)  Il  nous  arrive  quelquefois  de  citera  l'attention 
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tiqw  de  Blois ,  1. 1 ,  p«  255  »  256.  Y.  p.  437.  —  De  direneB  formes  sar  1«8  Titrau  ée 

•^  la  cathédrale  de  Chartres.  Willemîii ,  Mo- 

ÉTAT  DE  L'ÉGLISE.  —  Les  monumenta  mmenU  inédits,  1. 1 ,  pL  xcyi,  xctii,  xctuu 

des  villes  qui  composent  cette  portion  de  Étendard  de  saint  Denis.  V.  Ohiflabiie. 

ritalie ,  sont  recueillis ,  soit  dans  Touvrage  Étendard  de  F.erdinand  U,  roi  de  Gastilk. 

de  Burmann,  en  49  vol.  in-folio,  soit  dans  la  Y.  à  ce  nom. 

Topographie  de  l'Italie,  au  Cabinet  des  es-  Étendard  de  TÉglise  remis  par  un  pape 

tampes,  a  Paris,  ()ui  se  compose  de  plus  de  entre  les  mains  d'un  général.  Y.  Bamnièjles. 

95  vol.  in-folio  reliés.  Étendard  en  forme  de  dragon.  Y.  un  vi* 

YoirsurtoutBoLOGNBfFERRABEyLoKETTEy  traîl  de  Téglise  Saint-Denis,  xii*  siècle. 

OaviETTE  y  Ravenne  ,  Rome.  VescripUon  des  vitraux  de  Boarges ,  par 

MM.  Cahier  et  Martin  »  planche  a^étudc, 

ÉTATS  (  Les },  ou  la  réunion  des  grands  n*"  7  et  suiv. 

d'un  royaume  ou  d'une  province,  d'une  lo-  Étendards  des  villes  d'Allemagne ,  portés 

calité ,  etc.  dans  la  marche  triomphale  de  MaximilieD 

Les  états  avaient  leurs  sceaux  particuliers  d'Autriche.  Y.  les  belles  planches  d'Albert 

dont  on  trouve  un  grand  nombre  à  la  suite  Durer  ou  de  Burgmaver ,  pour  la  collection 

des  histoires  de  chaque  province.  Y.  aux  dite  les  Triomphes  de  Maximiliem ,  êu  Ck* 

noms  de  chacune.  binet  des  estampes  à  Paris.  On  trouve  une 

I^s  éditeurs  du  Trésor  de  la  numismati''  partie  de  ces  planches,  presque  impossible 

que  ont  oublié  de  reproduire  ce  genre  de  a  rencontrer  dans  le  commerce ,  publiées  el 

sceaux  dans  cette  collection,  et  c'est  une  assez  bien  réduites  dans  V Univers  pittores- 

lacune  grave.  qm  de  Didot  (  Allemagne } ,  t.  li ,  pi.  cxu , 

Le  seul  que  l'on  trouve  dans  le  Trésor  est  cxlii ,  cxliu  ,  cxliv  ,  cxlv  ,  gxlvi. 

un  sceau  des  étatsde  Bourgogne.  C'est  à  tort  — Portésurdesroues.MiniatureduxiVsiè- 

qu'il  esi  porté  oomme  étant  du  xviii*  siècle  de.  Fictorial  history  of  England  ,  t.  I, 

au  lieu  du  xv*  au  xvi*.  Y.  la  pi.  xviii  du  vol.  planche  de  la  p.  424,  in-S**. 

renfermant  les  Sceaux  des  communes,  n"  5.  Suite  d'étendards,  bannières,  guidons,  en- 
seignes de  toutes  formes  et  grandeurs  por* 

ÉTATS  (Les  divers)  de  la  société.  tés  aux  funérailles  des  ducs  de  lorraine , 

Les  danses  Macabfes  ou  des  morts,  dont  Charles  III,  Albert  le  pieux  el  Henri  II. 

nous  donnons  le  détail  au  mot  Danses  ,  of-  Y.  les  planches  des  divers  ouvrages  publiés 

frent  une  curieuse  série  des  états  de  la  so-  sur  ces  belles  cérémonies  funèbres ,  par 

ciélé  aux  xiv%  xv'  et  xvi'  siècles.  On  y  voit  Francquart,  Claude  de  fa  Ruelle ,  Breulel, 

depuis  le  pape,  l'empereur,  le  seigneur ,  la  Philippe  Galle ,  etc.  Y.  les  détails  de  cas 

dame,  le  magistrat,  le  banquier ,  médecin ,  ouvragés  au  mot  Funérailles  et  aux  noms 

musicien,  le  moine ,  l'abbesse ,  la  femme  du  des  princes  de  la  maison  de  Lorraine,  dlés 

peuple,  l'enfant,  la  vieillesse,  etc.,  jusqu'au  ci-dessus, 

plus  modeste  métier  de  ce  monde.  Divers  étendards  de  France  publiés  dans 

Outre  ce  genre  de  représenta  tiens  à  la  fois  les  Monuments  de  la  monarchie  française, 
réelles  et  allégoriques ,  nous  indiquerons  de  Montfaucon  ,  t.  I ,  pi.  l  ,  lv  ;  t.  n , 
aussi  l'ouvrage  de  Slrutt,  Angleterre  an"  pl.xvi,  xxi;t.  in,pL  v,  XLii;t.  IY,pl.  ii,iu. 
derme;  celui  de  Willemin,  de  Bonnart ,  le  Étendard  de  l'Empire  et  de  l'Église,  réu- 
Fade  mecUm  de  Yigne  ;  les  miniatures  du  nis  et  portés  lors  de  l'entrée  de  Charles- 
manuscrit  Leges  pàtattnœ  ;  le  Recueil  des  Quint  à  Bologne.  Y.  Entrées. 
jeux  au  moyen  âge,  par  Strutt.  Étendard  de  la  grande  place  Saint-Mare, 

à  Yenise.  Cigognara,  dans  son  Istoria  deUa 

ÉTENDARDS.  -^.  Étendard  lombard.  Yoir  scultura  in  ttalia ,  t.  II ,  pi.  xxxv ,  donne 

Ligue  Lonraroe.  la  gravure  du  pied  qui  supporte  un  de  ces 

Étendard  tenu  par  un  roi  assis ,  manu-  étendards,  dont  le  travail,  qui  parait  être  du 

scrit  du  XI*  siècle.  Willemin,  Monuments  xvi' siècle,  est  très-remarquanle. Y.  aussi i 

français,  1. 1 ,  pi.  xliv.  Yenise.                                        •    ^ 

Étendards  andais  et  normands  sur  la  ta-  Ancien  étendard  de  la  ville  de  Strasbourg 

pisserie  de  Matnilde  ou  de  Bayeux.  Y.  Ta-  portant  l'imagé  de  la  Yierge  et  de  l'enfant 

pissERiE.  Jésus,  avec  une  légende  latine  et  quelques 

Autre  portant  une  croix,  tirée  du  manu-  fleurs  de  lis. 

scrit  de  Motibus  siculis  carmen.  Y.  Sicile.  Cet  étendard ,  publié  sans  doute  dans  un 

Étendard  de  la  ville  de  Parme ,  sur  un  ouvrage  sur  Strasbourg  dont  nous  ne  con- 

sceau  du  xni«  siècle  environ:  Pour  le  détail  naissons  fias  le  titre,  se  trouve  gravé  sur 

du  sceau  y  voir  Parme.  cuivfe  dans  la  topographie  de  la  TîUe  en 
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questU»,  au  Cabinet  des  estampes  de  Paris,  gnait  sur  PAlsace  au  vu*  siècle.  B^Âgin- 

iii*foljo,  à  la  fin  du  volume.  court  reproduit  un  bas-relief  provenant  du 

Étendards  placés  dans  les  églises;  i  la  sarcophage  de  ce  personnage,  comme exem-^ 

chapelle  Saint-4^eorges ,  à  Windsor;  celle  de  pie  de  sculpture  au  xii'  siècle,  Histoire  des 

Henri  Vil  à  Westminster;  celle  du  roi  Hen-  arts  (Sculpture)^  pi.  xxi,  n**  9,  diaprés  la 

ri  V,  même  église,  offrent  des  exemples  de  ce  planche  publiée  par  Schifflet ,  Alsatia  illns* 

genre  de  décoration  militaire.  trata. 

Étendard  symbolique  portant  la  repré- 

sientation  du  Saint  -  Esprit.  Iconographie  ETHIOPIE.  —  Spécimen  dMcriture  d'un 

ehréiienne  de  DIdron ,  in-4'',  p.  457.  livre  liturgicfue  du  x*  ou  xi«  siècle ,  publié 

Pour  compléter  cet  article,  voir  Bauniè-  par  Lambecius,  Bibliotheca  Cœsarea,  tome 

RE6,DaAPEAUx,Eii6KiGNES, Funérailles, etc.  supplémentaire,  1  vol.  in-folio,  p.  643. 

Pour  les  monuments  d'architecture  qui 

ÉTERNITÉ  (  L*).  —  Nous  n'avons  pu  dé-  se  rattachent  à  Tépoque  dont  nous  noua  oc- 
cou  vrir  de  figure  symbolique  de  Téternité  cupons,  voir  la  série  des  ouvrages  indiaués 
dans  les  monuments  byzantins,  non  plus  dans  la  Bibliographie  des  éléments  a'ar^ 
que  dans  les  monuments  chrétiens  des  ca-  chéologiede  L.Batissier,  in-i2,  p.  550, 553. 
tacombes,  à  moins  que  Ton  ne  puisse  re- 
garder comme  image  symbolique  de  ce  ETIENNE  (saint),  pape  (1). — Figure  tirée 
genre,  la  couronne  que  tient  une  main  sor-  des  peintures  à  fresque  dé  Téglise  Saint- 
tant  des  nuages.  V.  Cooronne  et  Main.  Paul-hors-des-Murs,  publiée  dans  l'ouvrage 

Le  serpent  qui  se  mord  la  queue  cstre-  de  Marangoni,  intitulé:  Cpmmentariam  in 

Douvelé  des  Grecs  ou  des  Romains,  et  se  Picturis ostiensis ,  in-4''.' 
retrouve  dans  les  ouvrages  d'artistes  du 

XVI'  siècle.  Y.  les  collections  (J'Emblèmes.  ETIENNE  (saint).  —  Figure  en  pied ,  cos- 

On  trouve  dans  Tœuvre  de  Mathieu  Gru-  tume  byzantin.  Sculpture  en  bois  provenant 

ter ,  ffraveur  de  la  fin  du  xvr  siècle,  une  du  cabinet  de  Sainte-Geneviève,  publiée  par 

assez  nelle représentation  de  Téternité  (igu-  Du  Gange,  dans  son  Glossaire,  1. 1,  pi.  x, 

rée  par  un  vieillard  tenant  un  triangle  et  pa|Henscheni us,  ^cra  «a/trforam,  mois 

tracé  dans  un  cercle;  sous  ses  pieds  passe  le  de  mai,  t.  I,  p.  lxi.  Il  tient  un  encensoir  à 

Temps  dans  une  barque  en  partie  brisée,  trois  chaînes.  G'est  la  figure  du  milieu. 

V.  ses  œuvres.  Autre  tenant  une  turricula.  V.  ce  mot. 

Éternité  bienheureuse.  Y.  Paradis.  Ëter>  Autre,  peinture  en  mosaïque,  il  tient  un 

nité malheureuse.  Y.  Enfer.  livre.  D'Agincourt,  Peinture,  pi.  xvi,  n*  1. 

Autre  tenant  un  étendard.  Gelte  figure  est 

ETHEL6ERT  (saint),  rjoi  de  Rent  vers  597.  h  genoux ,  ib.,  pi.  cxvii ,  n»  4. 

On  trouve  un  reliquaire,  où  sont  conservés  Autre,   miniature   d'un    manuscrit   du 

sesrestes,p1acésnrleretablederauteld'une  IV  siècle,  Rible  du  Yatican.  D'Agi nconrt, 

église  dédiée,  vers  le  xiir  siècle  ,  à  saint  pl.  xxxiv,n<'4.  Il  est  lapidé;  Sattl  (2)  garde 

Laurent,  archevêque,  puis  à  saint  Augus-  les  vêtements;  une  main  tient  une  couronne. 

tin,  apôtre  d'Angleterre,  et  publié  dans  les  Saint  Etienne  debout  tenant  le  modèle 

Aeta  sanctoram  des  RoUandistes;  mois  de  d'une  église.  Yerrière  du  xnr  siècle  à  la  ca- 

juin ,  t.  m,  p.  73.  thédrale  de  Bourges,  pl.  xxiv  de  la  descrip- 
tion de  cette  église  par  MM.  Martin  et  Gabier, 

ÉTHELRED  (sainte)  ,  reine  d'Angleterre,  Suite  de  peintures  à  fresque  (xiir  siècle), 

représentée  en  pied  sur  un  sceau  du  xiii*  représentant  divers  sujets  de  la  vie  du  saint, 

au  XIV*  siècle,  appartenant  à  l'église  capitn-  D'Agincourt,  Peinture,  pi.  xcix,  cxxviii, 

laire  de  son  nom,  gravé  dans  les  Feiusta  n*"  4;  pl.  cxlv. 

Monnmenta,  1. 1,  pl.  v.  Yoir  toutes  les  figures  de  ce  saint  réunies 

Monnaies  au  nom  de  cette  princesse,  Ar^  dans  la  grande  Collection  des  saints  an  Cabi- 

cheologia  britannica,  t.  XXY,  planches  des  net  des  estampes  à  Paris. 

p.  42  a  57.  Son  martyre,  sculpture  d'une  des  portes 

de  Notre-Dame.  Y.  les  descriptions  de  cette 

ËTHIGHON.  —  Nom  d'un  prince  qui  ré-  église. 

(1)  La  chaire  en  pierre  siirlaqiietle  ce  saint  pape  in-  (i)  Il  est  bon  de  remarquer  qae  le  peintre  a  commis 

iKniisaitson  peuplodansles  catacombes  et  sur  laquelle  un  anachronisme  asseï  grave;  SaUl  était  tout  Jeune  et 

il  fut  massacré  |>ar  les  persécuteurs,  et  qai  a  conservé  11  est  représenté  ici  comme  un  vieillard  ayant  ooe 

longtemps  la  trace  de  son  sans,  se  voit  dans  les  cala-  grande  barbe,  la  tftte  chauve  et  portant  Tauréole 

combes.  Ce  fait  est  cité  par  aom  Guéraoger,  intti-  comme  on  le  représente  lorsqu'il  est  devenu  saiot 

ttuiws  liturgiques,  1. 1,  p.  so,  Paul; 
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Église  Sain t-ÉtieDue  à  Bologne.  D'Àgin-    noutetRouargueenontfaitPobjeldeqod» 


court,  Architecture,  pi.  xxv,  n*»  27,'  en 
donne  six  différentes. 

Autre  à  Rome  dite  Saint-Étienne-le-Rond. 
D^Agincourt  donne  les  détails  de  ce  monu- 
ment, pL  xxir. 

Curieuse  église  de  ce  nom  à  Beauvais  (i) 
(x*  ou  XI*  siècle},  ornée  d'un  croisillon  ex- 
pliqué de  diverses  manières.  V.  les  pi.  i  à 
VII,  Archéologie  des  monuments  religieux 


2ué  belles  planches.  M.  le  comte  Turpin  de 
risse  en  a  publié  également  deux  vues  dans 
sa  collection  intitulée  le  Fieux  Paris,  plan- 
ches XX,  XXI,  ainsi  que  M.  du  Sommerard 
dans  son  Album,  pi.  v  de  la  8*  série;  dans 
Touvrage  Monuments  anciens  et  modernes, 
V.  Vienne. 

ETIENNE  (saint),  roi  de  Hongrie  et  mar- 

du  Beauvoisis',  par  Woillez ,  in-folio.  V.  le  tyr,  représenté  sur  la  belle  Casula  du  xr  siè- 

chapilre  et  les  belles  planches  données  par  cie,  publiée  par  J.  B.  Passeri.  V.  Casula. 
M.  Taylordans  la  Picardie,  in-folio,  pi.  xciv, 

xcvuf ,  c.  Cl.  ÉTIEN'NE,  roi  de  Pologne. —  Figure  en 

Détails  de  cette  église  par  Willemiri ,  J^/o-  pied  et  armée,  pi.  xiv  de   Pouvrage  de 

nam«A<«  in^diïj^  pi.  xxxiii,  xxxiv,  xxxv,  et  Schrencklus,    1   vol.   in-folio,   Imaginer 

le  texte  de  M.  Pottier,  p.  24.  illustr.  viror.  Frincipum,  Vueum,  Barth- 

Ëglise  Saint-Étienne  à  Vienne  en  Autri-  num,  etc. 
che,   magnifique  monument  du  xiv   au 

xiii''  siècle,  publiée  dans  tot}s  ses  détails  ËTIQUETTE.  —  V.  Gérémoniax,  Gér£ho- 

d'architecture,  de  charpente,  de  sculptures,  nies  ,  Entréçs  ,  Mariages  ,  Funérailles  ,  Sa- 

peintures,  boiseries,  etc.,  dans  Pouvrage  cres,  Tournois,  etc.       ^ 
intitulé  :  der  Stephans  dom  in  JFien,  etc. 

V.  Particle  Vienne  (  Autriche),  ÉTOFFES.  —  Willemin,  dans  son  ouvrage 

Uéglise  de  ce  nom  à  Nevers  offre  un  des  des  Monuments  inédits ,  etc.,  a  donné  plu- 
plus  beaux  spécimens  de  Parchitecture  ro-  sieurs  exemples  d'étoffes  précieuses  (2)  k 
mano-byzantine  du  xi*  siècle.  Elle  présente  divers  siècles;  1. 1,  pi.  viii,  xiii,  xiv,  xy; 
une  nef  voûtée  en  berceau,  des  bas-côtés  en  étoffe  tissue  de  soie  et  d^or,  vers  le  x'  siècle, 
voûtes  d'arêtes,  un  triforium  à  voûtes  en  pi.  xvi,  xxi,  xxiii,  xl,  xliii,  xlv,  lxxvii, 
demi-berceau ,  une  abside  flanquée  de  trois  lxxviii  ,  qui  .représente,  une  étoffe  et  son 
chapelles  en  cul-de-four,  dès  bas-côtés  tour-  métier,  pi.  cxix  (5),  clxxxi,  cxc,  cxcviii. 


nani  autour  du  chœur,  des  piliers  carrés  avec 
une  colonne  ronde  sur  chaque  face  comme 
à  Saint-Germain-des-Prés  de  Paris  ;  Parca- 
ture  de  décharge ,  nommée  par  les  Anglais 
screen,  Parc  de  triompbe,  etc.  V.  tous  ces 


ce XVII  ,    CCXLII  ,    CCXLV  ,     GCLIX  y    CCLXXI  , 
CGXCIX. 

Plusieurs  beaux  fragments  d'étoffes  et  or- 
nements de  la  chapelle  de  Charles  le  Témé- 
raire, pris  à  la  bataille  de  Granson,  Album 
détails  dan^  le  texte  accompagné  d'un  du  Sommeï-ard,  pi.  xxviii  du  chap.  XIX. 
spécimen,  Eléments  ^archéologie  nationale  V.  les  épreuvescoloriéesdecette  publication, 
de  Louis  Batissier,  in-i2,  p.  492,  493,  Voir  encore  les  mots  Chapes,  Manteaux, 
et  à  Nevers.  Mitres ^  Robes,  Tentures  ,  etc. 

Celle  dite  Saint-Étienne-du-Mont  à  Paris,  Urit  hgure  de  Notre-Dame,  dite  la  Vierge- 
d'^une  architectbre  toute  particulière.  D'À-  Noire,  à  la  chapelle  de  Rocamadour,  en 
gincourt  en  donne  une  réduction ,  Architec-  Auvergne^  publiée  dans  les  Foyages pittores- 
ture,  pi.  LXiii ,  n*"'  46  et  53.  On  en  trouve  ques  en  France,  par  Taylor  et  ses  collabora- 
plusieurs  vues ,  tant  intérieures  qu'exté-  leurs  (Languedoc)^  planche  de  la  59*  livrai- 
rieures,  dans  la  grande  Topographie  de  son  (4),  porte  une  robe  d'une  étoffe  curieuse 
Paris,  au  Cabinet  des  estampes.  MM.  Ar-    par  ses  ornements. 


(i)  Cet  important  monameot  est  Vobjet  d'an  rap- 
port Irès-détatllé  de  l'abbé  Barraud ,  dans  lequel 
il  raconte  l'origine  de  sa  fondation,  divers  faits  impor- 
tants  qui  s'y  rattachent;  il  parle  des  sculptures,  il  re-» 
produit  en  entier  la  légende  de  saint  Eustache ,  offi- 
cier romain,  puis  martyr,  laquelle  est  représentée 
dans  une  magnifique  verrière  du  xt*  siècle,  et  réclame 
son  classement  comme  monument  historique.  Y.  to6s 
ces  détails  dans  le  2®  vol.  du  Bulletin  archéologique 
des  arts  et  monuments,  p.  9 1  à  95.  Les  sculptures  du 
tympan  et  d'une  des  voussures  de  cette  église  repré- 
sentant des  flgures  d'animaux,  de  dauphins,  etc.,  sont 
l'objet  d'une  explication  symbolique  par  Ch.  Bazin, 
arcliéologue.  Bnlleiin  du  comité  des  arts  et  monu- 
ments, u\  p.  144. 

(2)  Sur  la  fabrication  des  anciennes  étoffes,  outre 


les  observations  de  M.  Pottier  qui  se  rattachent  ani 
planches  de  l'ouvrage  de  Willémin  que  nous  ci- 
tons, voir  toutes  celles  que  renferme  Tcavrage  de 
Giampini,  JUonumenta  Vetera,  voir  Cifraiœ  vetles, 
1. 1,  p.  99  ;  Clavaiœ  vestes,  Ib.,  95  ;  Liileratœ  vestes, 
ib.,  99,  et  au  mot  Ventes.  M.  Em(*ric  David,  Miscours 
sur  la  peinture,  p.  83.  lOO,  436,  147,  198,  303,  204,  SSS, 
223;  M.  du Sommerara,  VArt  au  moyen ât/e,  t.  II ,  p.  saS. 

(3)  Cette  planche  est  d'autant  plus  inieressaote  que 
bien  certninement  ce  fragment  n'existe  plus  et  qu'il 
aura^té  détruit  au  milieu  des  scènes  de  dévastatioDS 
à  rarcl)evôché ,  en  1832,  dans  les  archives  duquel 
il  était  déposé  avec  d'autres  objets  précieux. 

(4)  Les  éditeurs  de  cette  publication  ont  eu  la  mal' 
heureuse  idée  de  ne  pas  donner  de  pagination  au  texte, 
il  nous  est  donc  impossible  demieu:^  indiquer- 
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Âatre  publiée  dans  la  France  pittoresque  des  saints  en  figares.  Voir  la  madone,  dn 

et  monum.  d'arch,,  Hugo,  t.  II,  pi.  xxix.  xv«  siècle,  publiée  par  Rigollot ,  Eseai  sur 

Antre  exemple  tiré  de  la  couverture  d'un  les  arts  da  dessin,  pi.  xxvi  etcelle  de  Guido 

lit  du  XIV*  siècle,  ib,,  pi.  cvi,  n""  ill.  de  Sienne. Collection  de  M.  Ariaud (Peintres 

—  D'une  chaussure  très  -  remarquable.  pn'miti/«),  publiée  par  Ghallameh,  n**  24  du 
Y.  Chaussures.  catalogue. 

—  Des  souliers  ditsdeCharlemagne,  Wil-  Voir  aussi  aux  mots  Madone  ,.  Vierge  de 
lemin,  1. 1,  pi.  xxiii.  Trépan  (1) ,  Dominique,.  Phénix. 

—  Du  costume  de  l'empereur  Sigismond,  Étoile,  nom  d'un  ustensile  ou  petit  plat 
1^.^  pi.  xxii.  servant  à  isoler  le  voile  de  la  patène.  Le- 
brun, Cérémonies  de  la  messe,  t.  II,  p.  589, 

ÉTOILE  à  six  pointes  et  terminée  en  queue  édition  ancienne,  en  donne  la  representa- 

flambovante ,  placée  sur  l'épaule  de  la  ma-  tion. 
done  del  Carminé  à  l'église  Saint-Martin- 

du-Mont.  BomheWi^Jiaccoltadell'imagin.  ÉTOLE  des  ecclésiastiques,  des  diacres 

délia  B^,  Maria^  eic,;  Rome,  179â,  t.  ii,  et  des  prêtres. — Outre  les  vêtements  de  ce 

planchedesp.l39,171,et  dans  Marchetti,de  genref  qui  se  voient  aux  mots  Diacres  et 

Prodigi  avanti  in  moite  saare  imag.  di  Ma-  Prêtres,  nous  citerons  encore  les  monu- 

ria,  etc.,  in-8°;  Rome,  1797,  p.  142.  ments  suivants  : 

Le  fragment  d'une  étole  présumée   du 

ÉTOILE  DES  ROIS.  —  V.  Mages  et  Nati-  xii«  au  xiir  siècle  conservé  à  la  sacristie  de 

VITE.  Saint-Pierre  de  Rome.  D'Agincourt,  Pein- 

tare,  pi.  cv,  n"  xix. 

ÉTOILE  A  CLOCHETTES.  —  Singulier  in-  Deux  sutues  de  diacres,  l'un  au  portail  de 
strument  de  musique  dont  on  trouve  une  la  caibédrale  de  Metz,  l'autre  à  Téglise  Saint- 
figure  gravée  dans  l'ouvrage  du  père  Kir-  Germain-l'Auxerrois  de  Paris,  portant  l'étole 
cher,  intitulé  :  Masurgia  universalis,  etc.,  en  usage  au  xiv""  siècle.  V.  ces  deux  monu- 
in-^olio.  Cet  instrument  fut  construit  au  menls  expliqués  à  leurs  noms  (2)  et  la 
x\'  siècle ,  par  ordre  de  saint  Boniface,  dans  pi.  de  la  p  56  de  l'ouvrage  de  Lebrun,  Ce- 
l'église  de  rabbaye  de  Fulde.  V.  dans  l'on-  rémonies  de  la  messe,  etc. 
vrage  cité,  t.  II,  planche  de  la  p.  558.  —  Du  xiv*  au  xv**  siècle,  publiée  par  Mar- 
tin Gerbert.  Fetuslitargiaallemanica,m'^''y 

ÉTOILES.  —  Dans  un  tableau  de  Taddeo  pi.  vu  de  la  p.  266. 

Gaddi  à  Florence,  on  voit  une  étoile  au  mi-  Étole  du  vêtement  impérial  de  Charle- 

lien  de  laquelle  est  l'enfant  Jésus  qui  appa-  magne  ou  de  Sigismond,  au  ix*  siècle.  Wille- 

rait  aux  trois  rois.  V.  l'œuvre  du  peintre,  min,  Monuments  inédits,  pi.  xxiii,  t.  l". 

Création  des  étoiles.  Un  des  bas-reliefs  de  La  richesse  de  ce  vêlement  est  des  plus  re- 
la  cathédrale  de  Rouen  représente  cette  cir-  marquabîes.  M.  Willemin  paraît  l'avoir  pu- 
constance  d'une  manière  assez  singulière,  blié  avec  une  grande  exactitude.  Reproduit 
Dieu  est  assis;  il  tient  un  disque  sur  lequel  dans  le  Magasin  pittoresque,  t.  XI,  p.  320. 
sont  placées  les  étoiles.  Les  bas-reliefs  sont  Voir  aussi  dans  ce  Dictionnaire,  verbo 
moulés  et  se  trouvent  à  Paris  chez  Michel!.  Costume  impérial. 

Étoile  de  forme  toute  particulière  repré-  Figure  d'abbesse,  ornée  de  l'étole.  Minia- 

sentée  sur  la  tapisserie  de  Baveux ,  Isti  mi-  ture  d'un  antiphonaire  du  xv*  siècle  ,  pu- 

rantur  stellam.  Mémoires  de  V Académie  des  bliée  par  Langlois  du  Pont-de-l' Arche.  Essai 

inscriptions,  t.  VIII,  pi.  iv,  bande  5*  et  sur  la  calligraphie  au  moyen  âge,  in-^*", 

S.  657  et  suiv.,  et  toutes  les  publications  pi.  ix,  p.  65  (5). 
e  ce  monument  à  Tapisseries, 

On  voit  diverses  figures  portant  une  étoile,  ÉTOUPES.-^Cérémonie  du  brûlement  des 

soit  à  quatre ,  à  six  ou  huit  pointes ,  sur  le  étoupes  devant  le  pape,  lorsqu'il  est  porté  à 

front  ou  sur  l'épaule,  comme  celle  que  tient  l'église  Saint-Pierre  de  Rome.  Ceremoniale 

saintSwinburn,évêque,  et  celle  sur  l'épaule  pontificum  ou  le  Pontificale  romanum^re- 

de  la  Vierge  à  Sainte-Marie  Majeure.  V.  la  vie  produite  dans  Ton  vrage  de  Bernard  Picard. 

(1)  Celte  vierge  est  peinte  par  le  Gaerchin,  et  se  (3)  Moreridans  son  Dictionnaire  historique,  article 

trouve  sans  doute  dans  son  œuvre.  C'est  un  nommé  Ventse,  c'tie  une  marque  d'honneur  insUtuéedans  cette 

Halle  qui  en  a  fait  une  petite  gravure.  ville  au  moven  âge,  sous  le  titre  de  TÉiole  d'or.  V.  les 

(3)  Le  père  Lebrun ,  p.  5S.  n.  3.  y  donne  ,  dans  détails  qu'il  en  donne  :  nous  n'en  connaissons  pas  de 
la  note,  des  détails  très-curieux,  Voyages  Uiurgi- 

Îaesâe  Moléon,  in-8",  p.  202,  236,  450,  et  surtout  le 
raiié  historique  de  la  liturgie,  par  Bocquillot.  Y.  à 
la  table  des  indicatioos  do  l'auteur. 


représentations  gravées. 
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Cérémoniêi  rêligtengeê ,  t*  I ,  planche  des  AttribiiU  de  Fëtude.  Voir  la  belle  pièce 

p.  268, 292.  composée  par  Uondius  avec  cette  épigraphe: 

Ces  étoupes  dont  faites  enferme  de  petites  Finis  coronat  opns,  et  dont  nous  donnons 

églises.  Texplication  au  mot  Finis. 

Figure  de  cetle  vertu,  sculptée  sur  les 

ËTRIERS  (1).  — Une  sculpture  tirée  des  murailles  de  Notre-Dame.  Voir  la  planche 
catacombes,  et  représentant  le  martyre  de  annexée  au  mémoire  de  M.  Fauris  de  Saint- 
saint  Sébastien,  offre  un  cavalier  avec  étriers*  Vincent,  Magasin  encyclopédique,  sqn 
Aringhi,  Roma  snbUnanea,  t.  n,  p.  d54.  tembre,  1813,  p.  18,  n°  12. 

Ceux  des  chevaux  qui  figurent  dans  la  Plusieurs  des  figures  du  tableau  deTécoie 

tapisserie  de  Bayeux  ou  de  Mathilde  sont  d'Athènes  par  Raphaël.  Voir  son  œuvre. 

sans  doute  les  plus  anciens  connus  pour  Quelques-unes  de  celles  des  Sibylleê  par  le 

Fépoque   du  moyen  âgot   Voir  ce  monu-  même  et  par  Michel-Ange, 

ment.  Les  dames  de  rhétorique  (voir  au  mot  Da- 

Les  collections  de  sceaux,  publiées  par  mes)  offrent  aussi  diverses  figures  propres 

Wrée,  2  vol.  In^-folio,  Sigilla  comitam  Flan"  k  représenter  Tétude.  La  belle  figure  de  la 

dria,  etc.,  dans  Touvrage  de  dom  Calmet  Mélancolie  d'Albert  Durer  peut  encore  être 

sur  VHistoire  de  la  Lorraine.  Ceux  publiés  classée  dans  celte  catégorie, 
par  le  marquis  de  Migieux,  volume  assez 

diiïîcile  à  trouver,  in-^"*,  assez  mal  gravé,  ÉTUIS.  —Celui  quia  servi  à  apporter  en 

mais  cependant  trës-curieux;  il  est  intitulé:  France  le  morceau  de  la  vraie  croix  donné 

Sceaux  des  rois  et  reines  de  France.  par  saint  Louis  à  la  Sainte-Chapelle  ,  gravé 

Ëtriers  d'une  selle  publiés  dans  Touvrage  dans  VHistoire  de  la  Sainte-Chapelle ,  par 

de  Willemin,  1. 1,  pi.  lxxiii,  d'après  une  Morand  .  1  vol.  in-l"*,  planche  de  la  page  44 

miniature  du  xii*  siècle.  qui  en  donne  le  détail. 

—  De  diverses  figures  équestres.  V.  Fran-  Une  peinture  sur  verre  du  xiii*  siècle  pa- 
COis  r',  Henri  ii  ,  Henri  iv,  Louis  xii  ,  La-  bliée  par  Willemin  ,  Monuments  inédiis, 
fliRE,  Xaintrailles,  etc.                      ^  t.  I,  pi.  xcvi,  représente  saint  Louis  à*ge- 

—  De  Bernard  d'Armagnac,  xiv  siècle,  noux  et  tenant  une  espèce  d*élui  renfti^ 
Vf ïUemïn  y  Monuments  inédits ,  t.  il,  plan-  mant  des  reliques. 

che  CLxxv.  Étui  à  six  pans  renfermant  des  pièces  de 

—  De  forme  très-remarquable  et  d'un  monnaie,  représenté  fermé  et  ouvert ,  avec 
beau  irasaii y  Musée  d'artillerie,  à  Madrid,  des  inscriptions  étrangères,  meuble  de  la 
publié  par  A.  Jubinal,  t.  Il,  pi.  xix.  reine  Jeanne  de  Valois,  pi.  x  de  l'ouvrage 

Très-ocl  étrier  orné  d'une  salamandre  et  intitulé:  Antiquités  du  Berry ,  par  Haze, 

avant  appartenu  à  François  I",  Trésor  de  in-4*.  Voir  Berrt. 

qiyptiaue,  volume  intitulé  :   Ornements,  Etui  d'un  couteau  ayant  appartenue  la 

oas-reiiefs,  etc.,  in-folio,  pi.  xxxv,  et  dans  maison  de  Bourgogne,  nillemin,  tome  II, 

V Album  des  arts  au  moyen  âge,  pi.  xxxv  pi.  clxxix. 

de  la  10<>  série.  —  De  la  dague,  publiée  dans  le  Moyen 

âge  pittoresque,  pi.  xcvi,  provenant  du  ca- 

ETRURIA  PITTRICE.  -—  Ouvrage  très-im-  binet  Sauvageot ,  xvi«  siècle, 
portant  pour  l'étude  des  maîtres  primitifs  Voir  aussi  Folrreau,  GaInes,  Dagues. 
de  la  peinture  en  Italie  depuis  Cimabué  jus- 
qu'aux peintres  de  la  fin  de  celte  école.  EU    (ville   d'Eu)^  —  Les    auteurs  des 
3  vol.  in-folio  renfermant  plus  de  430  plan-  Voyages  pittoresq.  dans  Vancienne  France 
ches  dont  les  plus  remarquables  sont  signa-  {Normandie)  ont  consacré  nluslours  plan* 
lées  et  analysées  dans  ce  Dictionnaire.  ches  à  reproduire  les  détails  de  la  belle 

église  d'Eu  :  savoir,  pi.  lxxxvi,  Lxxxm, 

ÉTUDE  { V  ).  —  Personnifiée.  Voir  Astro-  lxxxviii,  lxxxix  et  xc. 

NOViE ,  Grammaire  ,  Prilosophte  ,  etc. ,  et  La  pi.  xci  donne  quelques  figures  de  sei- 

toutes  les  figures  qui  servent  dans  les  sujets  gneurs  ou  comtes  de  celte  ville ,  tirées  de 

allégoriques  à   représenter  quelques-unes  leurs  anciens  tombeaux,  existant  autrefois 

des  sciences  :  celles  de  Vlfortus  deliciarum.  dans  l'église  ou  dans  sa  crypte  qui  est  don- 

Voir  k  ce  mot.  née  pi.  xc,  xci. 

Celles  composées   par  Francfloris.  Voir  Pour  les  autres  déUils,  tels  que  ceux  da 

son  œuvre.  château  (2)  et  des  anciennes  fortifications, 

(i)  Sur  l'ancienne  forme  ou  du  moins  l'origine  des  par  M.  Charles  de  TEscatopier,  1  roi.  in-4*;  Piris, 

étrierSfVOir  la  noie  p.  3ii  de  VEssai  sur  divers  arts,  par  i843. 

le  moine  Théophile,  vers  le  x*"  siècle,  traduit  et  publié  c3)  Il  existe  sur  ce  monument  féodal  on  onntge 
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Y<Mr  la  grande  Topographie  da  Cabinet  des 
estampes. 

Sceau  de  la  ville  d^Eu  publié  dans  le  TVtf^ 
êor  de  namiimatiqae  (  Sceaux  des  commu- 
nes ) ,  pi.  X,  n"*  i4. 

EUCHARISTIE  (4).  —  Institution  de  ce 
sacrement. 

Fresoue  du  xin*  siècle  de  l'église  Saint- 
Urbin  de  la  Cafarella  près  Rome.  D'Àgin- 
court,  Peinture,  pl«xcv,  4*  bande  de  Tavant- 
dernier  tableau. 

Autre  composition  des  frères  Signorelli, 
fresque  du  xv  siècle.  Judas  met  le  pain  con- 
sacré qui  est  une  hostie  (2)  dans  sa  bourse , 
ce  qui  est  très-énergique.  D'Agincourt, 
Peinture ,  p\,  clvi. 

VEtruriapittrice,  1. 1,  pi.  xxxii^  la  donne 
en  grand. 

Le  tableau  de  Raphaël,  intitulé,  si  malen- 
contreusement ,  JÙa  dispute  du  saint  sacre- 
ment, peut  se  rattacher  au  sujet  en  ques- 
tion. Ce  tableau  devrait,  ce  nous  semble, 
être  nommé  V Exaltation  de  V Eucharistie, 
On  doit  aussi  à  Raphaël  un  autre  tableau 
représentant  Jésus-Christ  faisant  la  Cène  ou 
instituant  le  sacrement  de  l'eucharistie. 
Voir  ses  œuvres  et  celles  de  Marc -An- 
toine. 

Le  bas-relief  du  dessus  de  la  porte  ogive 
de  Téglise  Saint-Germain-des-Prés  ,  gravé 
dans  rhistoire  de  cette  église  par  D.  Féli- 
bien ,  in-folio ,  pL  de  la  p.  506. 

-*  Par  d^Agincpurt^  Sculpture,  pi.  xxix, 
n^  10,  aux  monuments  français  du  xiv*  siè^ 
de.  Ce  bas-relief  a  une  grande  analo^e 
avec  celui  qui  se  voit  au  portail  de  Péglise 
de  Nantua,  en  Franche-Comté.  Voyages 
pittoresques  en  France ,  par  Taylor  et  ses 
collaborateurs,  pi.  xli. 

Une  des  plus  belles  compositions  de  T/n* 
stitution  de  l'Eucharistie  est  celle  de  Léo- 
nard de  Vinci.  Voir  les  diverses  gravures 
faites  en  Italie ,  en  France ,  etc. ,  dans  son 
seuvre  au  Cabinet  des  estampes  de  Paris. 
Eucharistie  portée  en  triomphe.  Voir  la 

iDtttalé  :  Itolice  historique  sur  le  château  d'Eu,  en 
9  Tol.  io-S*,  par  M.  Vatout,  chfis  Dtimottlio,  libraire, 
àParis,  aonee  1836. 

(n  On  vovait  autrefois  aa  inasée  des  Pctits-Augus- 
lins  an  lorobeaa  dit  du  Lépreux,  placé  sous  le  n*  35 
du  catalogue,  sur  lequel  sont  gravés  des  tph  de  blé 
et  des  brandies  de  vi^ine  que  M.  Alex.  Lenoir  re- 

erde  comme  des  symboles  de  reucharielie;  ce  tom- 
au  est  actuellement  placé  à  l'église  de  Saint-Denis 
50US  un  des  autels  du  rond-point  ou  abside,  le  troi- 
sième à  main  droite. 

f3)  Le  peintre  a  commis  sans  doute  involontairement 
cet  anachronisme,  puisque  l'usage  des  hosties  pour  la 
communion  n'a  commencé  que  vers  le  viii^  siècle, 
du  moins  pour  ce  qu'on  nomme  le  pain  axyme.  Ciam- 
pini,  de  Azymo  et  fermenio;  Rome,  1688.  Au  commen^ 
cemeot  do  m*  siècle,  le  pain  consacré  so  nommait 


suite  des  belles  gravures  de  Lucas  Cranach 
pour  l'entrée  de  Charles-Quint  à  Bologne. 
Voir  au  mot  Entrées. 

—  Portée  sur  un  mulet  devant  le  pape 
dans  les  marches  pontincales.  V.  Touvrage 
d*Ângelus  Rocca,  intitulé  :  Thésaurus  cœre^ 
moniarum  pontificiarum,  in-folio,  t.  Û,  plan- 
ches des  p.  51,  o9,  60. 

L'eucharistie  donnée  au  pape.  Y.  Comiiu- 

HION. 

—Par  le  pape  à  un  guerrier.  V.  Cocrtenat. 

EUDES.  —  Roi  de  France  au  ix<  siècle. 
Sa  statue  proven^^it  de  Péglise  Saint-De- 
nis (3),  monument  du  \iii«  siècle.  Mlas 
des  arts  en  France,  d'Alex.  Lenoir ,  plan- 
che XII. 

Monnaies  de  ce  prince ,  restituées.  Hevue 
numismatique,  t.  U,  270. 

EUDES  ÏP  du  nom  (4) ,  comte  de  Chartres. 
—  Belle  statue  couverte  de  son  armure, 
monument  du  tiii*  siècle.  Willemin  ,  Mo^ 
numents  français,  1. 1 ,  pi.  lxxxvii  ,  d'après 
celle  qui  se  voit  à  la  porte  méridionale  de 
Tcglise  et  la  grande  Statistique  de  la  cathé- 
drale. Voir  Chartres. 

EUDES  DE  BOURGOGNE,  grand  feuda- 
taire  de  la  couronne.  —  Sceau  de  ce  prince 

fublié  dans  le  Trésor  de  la  numismatique 
sceaux  des  grands  feudataires ,  1269} , 
pi.  XIII,  n*»  6. 

EUDES  IV  ,  DUC  DE  BOURGOGNE.  — 
Môme  ouvrage,  pi.  xiv,  n»  1  (1549). 

EUDES  ,  COMTE  DE  CHAMPAGNE.  - 
Revue  numismatique  de  Blois,  t.  III,  p.  152, 
199,  202,  555. 

EUDOXIE.  —  Monnaie  de  cette  princesse, 
IV"  siècle.  D'Agincourt,  Sculpture,  plan- 
che XLviii,  n*"  18,  et  toutes  les  collectiona 
de  monnaies  byzantines  publiées  par  Du 
Cange,  Familiœ  byzantinœ,  in-folio,  plan- 
couronne  et  en  avait  la  forme.  V.  Macri ,  Biero- 
lexlcon.  verfoo  Azymltœ  et  Fermentum.  Dans  les  pre- 
miers «iécles  la  confection  de  ces  pains  était  réservée 
aux  moines,  aux  prêtres.  Marteonc,  de  Aniiquit,  in»- 
nachor,  riiibus,  lib.  II.  Y.  aussi  les  Coutumes  déS 
Cluny^  Bocquillot,  Traité  de  la  liturgie,  p.  286  et 
suiv.  Pour  l'insiitution,  voir  p.  2T0  cl  sùiv.,  et  surtout 
Bergier,  Dictionnaire  de  théologie,  au  mot  Aztmb. 

o:  Il  fut  abbëde  Saint-Denis  toute  sa  vie.  V.  VHis- 
toire  de  Saint-Denis,  par  Feiibien,  in-folio,  p.  iOO;il 
y  fut  enterré,  mais  on  ne  trouve  pas  trace  de  la  sépul- 
ture dans  la  planche  qui  existe,  p.  550  et  &55,  et  qui 
donne  toutes  les  sépultures  que  renfermaient  l'église 
ou  ses  cavcauv  avant  leur  dévasiation. 

(4)  M.  PoUier  dit  que  les  aniiquairos  veulent  que 
ce  soit  la  statue  de  Mclio  de  La  Flèche,  comte  da 
Maine.  Y.  p.  56  du  texte  de  l'ouvrage  de  Willemin. 
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che  de  la  p.  05, 67,  et  M.  de  Saulcy.  Monnaies  EUSÈBE  (Saint),  évéqae  de  Yerceil.  — 

byzantines,  etc.  V.  les  tables.  Figure  en  pied  tenant  un  livre,  ciselure  du 

Figure  en  pied,  tirée  d*un  bas-relief  en  viit*  ou  ix*  siècle,  gravée  dans  Pouvrage 

ivoire  de  Tévangéliaire  de  Téglise  Saint-  intitulé  :  Evangelistarium  on  Evangelior 

Jean,  appartenant  à  la  Bibliothèaue  royale  rium  quadruplex,  4  vol.  in-folio,  par  Jos. 

de  Paris.  Willemin,  1. 1,  pi.  xl  ae  ses  Mo-  Biancnini.  Voir  la  pi.  p.  575  du  t.  iV. 
numents  inédits, 

EUSÉBIE  (Sainte;).    —  Un  sarcophage 

EUGÉNIE  (  Sainte  ).  —  Figure  debout  te-  chrétien  du  Bas-Empire  ayant  renfenné  ses 

nant  une  couronne.  Mosaïque  du  vi*  siècle,  restes ,  monument  ae  Tabbaye  Saint-Victor 

Giampini ,  Fêtera  Monumenta,  t.  II,  plan-  de  Marseille ,  et  recueilli  dans  le  musée  de 

che  XXV,  n^"  1  et  page  iOO.  cette  ville ,  est  publié  par  Millin ,  Atlas  du 

Peinture  des  catacombes,  ix"*  ou  x'  siècle,  voyage  dans  le  midi  de  la  France,  pi.  lviii, 

d'Agincourt,  Peinture, pi.  xi,  n*  9.  n°  2,  et  p.  177  et  180  du  texte,  3*  volume. 

Au  musée  de  Marseille  est  un  tombeau  du  Sainte  Ëulalie  fut  abbesse  des  religieuses  de 

vu'  ou  viir  siècle  attribué  (1)  à  sainte  Eu-  Saint-Gassieu. 

Î;énie.    Millin  en    donne  la  gravure  dans 

^Mlas  de  ses  voyages  dans  le  midi  de  la  EUSTAGHE(Saint)(2).  La  viedecesaint 

France,  pi.  lviii,  n""  5,  et  t.  III,  p.  169.  existe  en  entier,  représentée  sur  Tune  des 

Ge  monument  est  d^autant  plus  précieux  verrières  de  Téglise  Saint-Patrice,  à  Rouen, 

quUl  porte  sa  date  et  le  nom  de  la  sainte.  et  citée  par  Langlois  du  Pont-de-PArche, 

p.  64  de  son  Histoire  de  la  peinture  sur 

EUGUBIUM.  —  Monnaies  de  cette  ville  au  verre. 

moyen  âge.  Muratori ,  jéntiquitates  Italiœ,  Autre  peinte  sur  verre  à  la  cathédrale  de 

t.  II,  p.  676.  Rouen.  Même  ouvrage,  p.  6o. 

Autre  suite  à  la  cathédrale  de  Chartres, 

EULALIE  (  Sainte  ) ,  vierge.  —  Figure  de-  publiée  dans  la  monographie  de  cette  église, 

bout  tenant  une  couronne,  mosaïque  du  par  ordre  du  gouvernement,  sous  la  dfireo- 

VI*  siècle,   Giampini ,  Cetera  Monumenta ,  tion  et  la  coopération  de  MM.  Lassus,  Didron, 

pi.  XXV,  n""  18  du  t.  II  et  p.  100  du  texte.  Amaury  Duval ,  et  quelques  autres ,  i  vol. 

grand  in-folio. 

EUNUQUE.— Celui  de  Gandace,  reine  d'É-  Historia  Eustachio-Mariana  ,  in-folio, 

thiopië,  cité  dans  la  Bible.  Son  baptême,  par  le  célèbre  père  Kircher.  On  y  voit  une 

Voir  ce  nom.  planche,  assez  mal  gravée  du  reste,  mais  co- 

— Assis  dans  son  chariot  avec  le  diacre  Phi-  rieuse,  représentant  le  saint  placé  entre  les 

lippe.  Miniature  du  xir  au  xiir  siècle.  Ecole  cornes  du  cerf.  Cette  sculpture  provenant 

gréco-italienne  ;    d^Agincourt ,    Peinture  ,  d'une  église  d'Italie,  porte  le  nom  de  sonau- 

pl.  cm,  5""  bande  du  milieu.  teur,  Magister  Guilelmus  me  fecit.  On  la  re- 


7  vol.  in-folio.  pi.  xxvi,  n*»  32. 

Voir  aussi  les  diverses  gravures  représen- 

EUPHÉMIE  (Sainte).  —  Vierge  et  mar-  tant  ce  saint  et  sa  légende  dans  la  Collection 

tyre,  placée  entre  deux  serpents.  Mosaïque  des  saints,  au  Cabinet  des  estampes,  à 

de  l'église  de  ce  nom  à  Rome ,  vii«  siècle.  Paris. 

Giampini,  Fêtera  Monumenta,  pi.  xxxv,       M.Alex.  Lenoir  a  publié  dans  son  jitlas 

n*  22,  et  p.  100,  t.  IL  des  arts  en  France,  pi.  xxxiv,  un  bas-relief 

Très- belle  figure  en  pied  par  André  Man-  du  xiv*  siècle,   représentant  trois   sujets 

tegna.  Elle  tient  un  lis,  emblème  de  la  vir-  dont  un  est  la  légende  de  Saint-Euslache  à 

ginité,  et  une  palme;  un  lion  lui  mord  le  genoux  devant  le  cerf  miraculeux, 
bras ,  un  glaive  lui  perce  la  poitrine  et  dé- 
signent son  double  martyre.  D'Agincourt,       EUSTORGE  (  Saint).  —  Sa  sUtue.  Scnlp- 

Peinture,  pi.  cxxxix,  n**'  1  à  5.  ture  du  xiv*  siècle  à  la  châsse  de  saint 

(1)  Pendant  longtemps  ce  sarcophage  fut  regardé  gique  des  arts  et  monuments,  ^  63,  lefdéuil  d*aoe 
par  les  antiquaires  comme  ayant  renfermé  les  reliques  belle  verrière  à  Téglise  de  Saint-Élienne  de  Beaovaiâ, 
de  saint  Maurice,  chef  de  la  légion  ihébaine,  mais  représentant  dans  toutes  ses  particularités  la  légende 
1  inscription  lue  depuis  avec  attention  a  fait  reconnat-  de  la  vie  et  du  martyre  de  ce  saint,  dont  un  fragment 
ire  Terreur.  V.  Millin,  toco  eiiaio,  est,  dii-on,  publié  dans  les  Monuments  inétfil^de  WU- 

(2)  On  trouve  dans  le  2*  vol.  du  BulUtin  archéolo-  Ifmtn. 
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Pierre,  martyr.  D'Agincourt ,  Sculpture,  texte,  les  observations  de  Tauteur.  C'est 

pi.  XXXIV.  Finstant  où  la  sainte  vient  de  tuer  le  soldat 

Bas-relief  de  Téelise  de  ce  nom,  à  Milan,  qui  avait  massacré  saint  Nicaise.  Uexpres- 

rcprésentant  Tentant  Jésus  adoré  par  sa  sion   de   Pindignation    est   rendue  <rune 

mère  et  les  anges.  Sculpture  du  xiv*  siècle,  manière  admirable. 
Gicognara ,  Storia  délia  sculiur.  in  Italia , 

pi.  XXXVII.  ÉVANGÉLISTAIRES.  Voir  Évangiliaires. 

LMglise  Saint-Enstorge,  à  Milan,  renferme 
beaucoup  de  monuments  d'antiquités  chré-  ÉVANGÉLISTES.  —  Figures  tirées  d'an- 
tiennes dont  Millin  donne  la  description  ciennes  peintures. 

dans  son  ouvrage,  Foyages  en  Italie,  1. 1 ,  Mosaïque  du  v*  ou  vi«  siècle  à  Saint-Vital 

p.  135  et  suiv.,  et  les  planches  de  TAtlas  de  Ra venue.  Ciampini,  Fêtera  Monumenta, 

audit  ouvrage.  Voir  aussi  les  deux  ouvrages  t.  Il,  pi.  xx  et  xxi. 

deGiulini,  Memorie  di  Milano,  t.  VII,  plan-  Mosaïque  d'un  oratoire  de  Saint-Venance, 

che  de  la  p.  356.  Latuada ,  t.  III  et  les  près   Saint-Jean-de-Latran.    Ib.,  pi.  xxx. 

planches.  Ici  on  ne  voit  que  les  quatre  animaux  sym- 

£t  toutes  celles  renfermées  dans  la  Topo-  boliques,  mais  grandement  composés. 

graphie  de  Vltalie ,  au  Cabinet  des  es-  Mêmes  figures,  mais  mal  dessinées.  Ib,, 

tampes  (Milanais).  pi.  xxxvi  et  xlvi. 

Voir  aussi  Encorbellement.  Miniatures  de  Tévangéliaire  de  Charles  le 

Chauve,  Bibliothèque  royale  de  Paris ,  ix* 

EUSTRATE  [Saint)  et  ses  compagnons,  siècle.  Voir  le  manuscrit  ou  la  3«  livraison 

martyrs.  —  Miniature  d'un  monologe  grec  du  grand  ouvrage  du  comte  de  Bastard. 

du  Vatican.  D'Agincourt,  Peinture,  pi.  xxxii,  Autres  d'un  évangéliaire  du  ix'  au  x*  siè- 

n*  4.  cle.  Voir  la  A*  livraison. 

Évangélistes  tirés  des  miniatures  de  la 

EUTROPE  (Saint).  —  Deux  saints  de  ce  Bible  dite   de  Saint-Paul ,  même  siècle. 

nom,  savoir,  l'un,  évéque,nous  ignorons  D'Agincourt,  Pei/ifnrf,  pi.  xlii, n"*  6. 

de  quelle  ville  ,  mais  dont   une    magni-  —  Représentés  avec  les  têtes  des  ani- 

fique  verrière  de  l'église  de  Sens  repré-  maux  (l)  qui  leur  servent  de  symboles,  à 

sente  divers  sujets  de  sa  vie,  peints  par  l'église  Saint-Étienne  de  Bologne ,  époque 

Jean  Cousin ,  au  xvr  siècle ,  publiée  par  douteuse.  D'Agincourt  a  publié  une  figure 

M.  Alexandre  de  La  Borde,  dans  son  ou-  de  saint  Jean  ainsi  représentée.  Voir  Jean 

vrase  sur  les  Monuments  français,  1  vol.  (Saint), 

in-folio ,  pi.  OCX  du  2*  vol.  Quatre  belles  figures  en  pied  des  évangé- 

L'autre,  sculpteur  et  martyr.  Son  sarco'  listes,  par  Angelico  Fiesole,  xiv  au  xv*'  siè- 
phage,  monument  du  iv«  siècle  environ,  est  cle.  D'Agincourt,  Peinture,  pi.  cxlv,  n°  7, 
publié  par  Fabrelti  dans  ses  Inscriptiones  et  l'œuvre  de  Fiesole. 
€tntiquitatis ,  in-folio,  pi.  de  la  p.  58.  Ce  — Placés  sur  le  dos  des  quatre  grands  pro- 
monument est  cité  par  l'abbé  Brunati,  dans  phètes. 

sa  Dissertation  sur  Vutilité  de  l'étude  des  Idée  qui  ne  semble  que  bizarre  pour  ceux 

anciens  monuments  chrétiens.  Annales  de  qui  n'en  comprennent  pas  le  sens  symbo- 

philosophie  chrétienne,  3'  série,  t.  H,  p.  266,  lique  (â)  ,  exécutée  sur  des  verrières  de 

ou  XXI  de  sa  collection  générale.  Chartres,  à  la  cathédrale.  M.  le  comte  de 

Lasteyrie  en  a  publié  un  ou  deux  dans  son 

EUTROPE  (  Sainte)  ,  sœur  de  l'évêque  de  Histoire  de  la  peinture  sur  verre,  xiii*  siècle. 

Reims,  saint  Nicaise.  V.  la  liste  des  planches. 

Belle  statue  de  l'église  Notre-Dame  de  Très-belles  figures  posées  sur  des  nuages, 

Paris.  Herbe,  Histoire  des  beaux-arts  en  peintures  de  Raphaël.  V.  son  œuvre  ou  ceux 

France,  in-4<',  Paris ,  pi.  xxvii,  et  p.  iâ  du  de  ses  graveurs. 

(i)  Voir  A  ce  sv^el  Thomasios,  Inslgnia  quatuor  sources  sortant  d'un  rocher,  placé  sous  les  pieds  de 

evangeUêiarum ;  Leips-,  i667  ;  Corylendre,  DissertaUo  Jésus-Christ.  V.  A  ce  sujet  Ciampini,  Casalius,  Ârin- 

de  insignibtu  evangelittarum;  Lond.-Golhor.,  1765;  ghi,  Boslo,  Molanus.  Bisior.  îmag.  sacr.,  in-4*,p.  28i; 

Cyprieii  Robert,  Universiié  catholique,  t.  YI.  p.  439.  Annales  de  philosophie  chréiienne,  t.  XXIII,  p.  209. 

Les  figures  symboliques  des  ouatre  évant;élistes  ne  (2)  En  attendant  que  nous  trouvions  mieux,  nous 

furent  pas  toujours  les  mêmes.  Du  temps  de  saint  Au-  pensons  que  l'artiste  a  eu  en  vue  de  nous  faire  coro- 

r;usiln,  le  lion  était  placé  prés  de  samt  Mathieu  et  prendre  que  les  récits  évangéliques  étaient  en  partie 

'aigle prés  de  saint  Marc;  Peii<not,Aec/terc/te«<ur/e5  annonpés  par  les  prophètes,  ou  en  d'autres  termes 

animaux  symboliques  dus  quatre  evangélisies,  in-4°;  que  l'Evangile  n'est  que  la  réalisation  des  prophéties. 

Dijon,  1840.  Dans  les  premiers  siècles  du  christia-  Y.  au  reste  le  texte  de  l'ouvrage  de  M.  le  comte  de 

Disme,  les  quatre  «vaDgélistes  sont  figurés  par  quatre  Lasteyrie  au  su^t  de  ce»  figures. 
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Autres  par  Lucas  de  Leyde ,  Aldegraf ,  Voir  endore  aux  noms  Jean  ,  Luc ,  M  Aie, 

Georges    Pinz  ,   Lambert  Suavius  ^    etc.  Mathieu,  dans^ce  Dictionnaire. 
V.  leurs  œuvres. 

Les  quatre  évangélistes  composés  par  Jean  ÉVANGILE  (  L^  )  posé  sur  nn  trône,  exem- 

Gousin,  Rubens,  Jean  Goujon.  V.  leurs  œu«  pie  de  cet  usage,  représenté  dans  une  mi- 

vres.  niature  du  synode  de  Constantinople ,  exé- 

—  Sculptés  autour  d'un  vase  chrétien,  cuté  vers  le  ix*^  siècle.  Bibliothèque  royale 
Style  byzantin  du  iv*  au  viir  siècle.  D'Agin-  de  Paris,  département  des  manuscriu. 
court,  Scalpiure,  pi.  xii,  n°  23.  Willemin  a  donné  à  part  le  trône  en  ques- 

—  Au  portail  de  l'église  de  Nantua  (Fran-  tion.  Monuments  inédits,  pL  xu  [i).  Ciam- 
c\ïe^omié,)Foyages pittoresques  enFrance,  pini,  Fêtera  Monumenta,  t.I,pl.  xxxvii,ii'  1, 
par  Taylor  et  collaborateurs,  pi.  xli.  On  en  donne  un  autre  exemple. 

ne  voit  ici  que  les  quatre  animaux  symbo-  Voir  aussi  le  tableau  du  Vatican  offrant  la 

liques.  représentation  du  grand  concile  de  Mcée. 

— Sculptés  dans  les  extrémités  d'une  belle  V.  Gomciles. 

croixprocessionnelle,  publiée  par Giampini.  Cérémonies  en  usage  dans  l'Église  pour 

Fêtera  Monumenta^  t.  Il,  pi.  xiii,  monument  conférer  aux  diacres  le  droit  de  lire  TË van- 

sans  date  bien  précise.  gile  et  de  le  porter.  Pontificale  romanam, 

—  Sculptés  sur  un  devant  d'autel  en  ar-  in-folio,  pi.  de  la  p.  58,  4â,  66,  reproduite 
gent ciselé,  de  la  cathédrale  de  Civita  di  Ga-  dans  les  premiers  volumes  des  cérémonies 
vallo,  dans  l'Ombrie.  D'Agincourt,  Sculp^  religieuses  de  Bern.  Picard,  intitulés  :  Ce- 
ture,  pi.  XXVI,  n"  36,  monument  du  xir  siècle,  remontes  du  culte  catholique» 

Sculpture  d'un  bas-relief  exécutée  sur 

bois  à  la  porte  de  l'église  Sainte-Sabine ,  ÉVANGILIAIRES  ou  Évangélistaires,  vol. 

à  Rome,  xiip  siècle ,  ib.,  pi.  xxii ,  n""  4.  renfermant  les  quatre  Évangiles,  manuscrits 

Figures  en  pied  des  évangélistes  et  de  remarquables  par  leurs  couvertures  et  lenrs 

leur  martyre.  Sculpture  des  panneaux  de  la  miniatures. 

porte  Saint -Paul -hors -les -Murs.  D'Agin-  Dibdinencite  plusieurs  dans  ses  Voyages 

court,  Sculpture,  pi.  xvi,  n**8,  25  ;  pi.  xvii,  en  France,  U  111,  p.  110,  H9,  i29, 144. 

n''^29,48;  pi.  xviii,  n*""  31 ,40 et  49.  —  Dit  de  Gharlemagne,  appartenant  à  la 

Deux  des  évangélistes  (  saint  Jean  et  saint  bibliothèque  de  Toulouse.  On  trouve  quel- 
Marc),  sculptés  dans  le  style  de  la  renais-  ques  fac-similé  des  miniatures  de  ce  oré- 
sance,  sur  les  belles  portes  de  l'église  Saint-  cieux  manuscrit.  Foyag  es  pittoresques  aans 
Maclou  de  Rouen.  Koyages  pittoresques  en  l'ancienne  France ,  par  Taylor ,  etc. ,  t.  I , 
France  (Normandie),  par  Taylor  et  de  p\,  \u  bis,  ter,  quatuor. 
Cailloux,  pi. CLii.  M.  le  comte  de  Bastard,  dans  la  1"  livrai- 

Les  quatre  évangélistes ,  sculptures  des  son  de  son  grand  ouvrage  sur  les  Manuscrits 

xiv*"  et  XV*  siècles,  au  Gampo  Santo.  V.  l'ou-  français  de  la  Bibliothèque  royale  de  Paris 

vrage   intitulé  :  Raccolta  di  sarcojagi  del  et  des  départements ,  a  publié  divers  fac" 

Campo  Santo ,  1  vol.  in-4°,   à  Florence,  simile  d'un  magnifique  évangiliaire  de  1  an- 

par  Lasinio  fils.  V.  les  pi.  lvi,  lvii,  lxxix.  cienne  abbaye  de  Saint-Médard  de  Soissons, 

Figures  des  évangélistes  en  bas-reliefs  manuscrit  du  viii  ou  ix'  siècle.  Serait-ce  le 

pour  le  tombeau  de  François  P%  par  Germ.  même  manuscrit  que  celui  reproduit  dans 

Pison,  xvr  siècle.  Alexandre  Lenoir,  i1r/u«^^  l'ouvrage  intitulé  :    Quatuor    evangelia  , 

des  monuments  français,  t.  IV,  planche  de  la  codex  membranaceus  abbat.  sanct.  Medardi, 

p.  4  ,  n*"  90.  in  uncialibus  litteris,  etc. ,  1  vol.  in-folio. 

Diverses  belles  statues  des  quatre  évan-  sans  nom  d'auteur.  V.  à  ce  sujet  Dibdin  , 

Sélistes,  publiées  par  le  comte  de  Gicognara,  Voyages  enFrance,  I.  III,  p.  119,  qui  en 

ans  son  Istoria  délia  scultura  in  Italia,  donne  la  description. 

1. 1,  pi.  XXXII  ;  t.  n,  pi.  XXI ,  xxiv,  XLV,  lx.  Autre  dit  de  Lothaire,  ix*  siècle. 

Lxxii.  Au  Vatican.  V.  l'ouvrage  publié  par  Willemin  donne  quelques  fragments  des 

Er.  Pistolesi ,  Il  Faticano  descritio ,  t.  I,  ornements  de  la  couverture  et  de  l'intérieur 

pi.  Lxxvi,  Lxxvii,  Lxxviii,  Lxxix;  t.  VII,  du  livre,  pi.  ii  des  Monuments    inédits. 

pi.  Lxxix,  Lxxx,  Lxxxi,  Lxxxii,  par  Fiesole,  V.  Dibdin  sur  ce  manuscrit,  ib.,  p.  129  et 

et  ceux  de  la  pi.  xci.  suivantes. 

— Représentés  sur  un  des  vitraux  de  la  ca-  Celui  de  la  bibliothèque  de  Monza  (  Lom- 

thédrale    de  Sens  peint  par  Jean  Cousin,  bardie). 

Alexandre  de  La  Borde ,  Monuments  de  la  On  trouve  une  gravure  de  la  couverture 

France,  t.  Il,  pi.  ccx,  et  p.  34  du  texte.  de  ce  livre  dans  les  Memorie  di  Monza,  par 

(1)  Voir  ce  que  dit  k  ce  sajet  H.  Pottier,  p,  8  du  texte  des  pi.  de  WilIemiD. 
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Frisi,  t.  m,  pi.  XT  et  dans  Gialini,  Mémo-  ou  ^  année  da  Cabinet  de  V amateur  et  de 

rie,  etc.,  t.  Il,  p.  590.  Vantiquaire,  p.  405  et  8uiv;  200  feuilles 

Miilin  donne  la  description  des  sculptures  grand  in-l''  ;  à  Reims,  chez  Brissart  ûls  ,  li- 

ou  ciselures  de  cette  couverture,  Voyages  braire;  1845. 
^OM  le  Milanais,  1. 1.,  p.  575  (i). 

Évangiliaire  grec.  Manuscrit  du  Vatican,  ÉVANOUISSEMENT.— Il  existe  plusieurs 

xir  siècle.  compositions,  peinture  ou  sculpture  repré- 

D'Agincourt  en  reproduit  plusieurs  mi-  sentant  révanouissement  de  la  Vierge  (5) 

piatures  ,  pi.  tix  de  son  Histoire  de  l'art,  pendant  la  marche  au  Calvaire,  au  pied  de 

section  Peinture,  la  croix,  et  lors  de  la  descente  de  la  croix, 

—  De  la  Sainte-Chapelle  de  Paris.  Wille^  ou  même  lors  de  la  déposition  dans  le  tom- 

min  donne  un  fragment  des  sculptures  de  sa  beau. 

couverture,  représentant  les  soldats  endor-  Les  plus  remarquables  de  ces  composi- 

mîs  au  tombeau  de  Jésus-Christ.  Costume  tiens  sont: 

du  xiir  siècle.  Monuments  inédits,  pi.  xlviii  Une  peinture  sur  bois  du  xiv*  siècle ,  re- 

du  1. 1'^  produite  par  d^Agincourt,  Peinture,  plan* 

Evangelarium  quadruplex,  publié  en  che  cxxxiii,n°5. 
plusieurs  vol.  in  folio  (â) ,  par  Joseph  Bian-  Le  Spasimo  ou  Tévanouissement  de  la 
chini,  à  Rome ,  en  1749.  C  est  la  reproduc-  sainte  Vierge  à  la  descente  de  la  croix,  ma- 
lien de  divers  manuscrits  des  quatre  évan-  gnifique  composition  de  Daniel  de  Volterre, 
gélistes  d^une  grande  antiquité,  dont  ce  xvi'' siècle,  gravée  par  Dorigny.  V*  Tœuvre 
savant  donne  des  fac-similé  nombreux  du  peintre  et  du  graveur, 
de  lettres  majuscules ,  de  tlgures  ,  etc.  La  Même  sujet,  par  Raphaël.  Ici  c^estau  mo- 
bihliothèque  du  Vatican  possède  les  manu-  ment  de  la  marche  au  Calvaire.  V.  TceuTre 
scrits  originaux.  du  peintre. 

Comme  figures  nous  citerons  celle  de  11  en  existe  une  belle  gravure  de  Volpato. 

Tévangéliste  sainlLuc,  d'après  une  peinture  Voir  Tœu vre  du  graveur. 

du  style  byzantin.  On  y  remarque  une  main  Autre  par  Annibal  Carrache  dans  sa  belle 

sortant  d'un  y^oft^eïoue  et  qui  semble  dicter  composition  du  Christ  dit  du  Caprarole. 

à  révangéliste  son  texte.  V.  la  planche  de  la  V.  Tœuvredu  peintre, 

p.  506;  une  figure  d'Isaïe,  planche  de  la  L'eau-forte  d'Annibal   a  été  copiée    au 

p.  507;  une  de  saint  Paul,  planche  de  la  p.  424.  burin  par  Augustin  Carrache.  Voir  son  œu* 

Lectiones  Evangeliarum  per  anni  circu-  vre. 

lumjuxta  ritum  Ecclesiœ  grecœ  et  Kalen^  Bas-relief» de  Jean  Goujon  représentant  le 


darium  sanctorum  caracteribus  aureis  exa-    Christ  descendu  de  la  croix  et  soutenu  par 


lure, pi.  Lvii,  n''  1  à  15,  d'après  l'exemplaire  Lenoir  donne  une  gravure  au  trait  de  cette 

du  Vatican.  sculpture  dans  le  7"  vol.  de  son  Musée  deg 

Plusieurs  évangiliaires  des  xr  et  xii'  siè-  monuments  français,  pi.  m. 
clés,  sont  signalés  par  M.  Duchesne  aîné. 

Voyage  d:'un  Iconophile,  in-8%  p.  17, 18, 19,  EVE.  —  Sa  création.  Sculpture  d'un  dip- 

i5o,  161,  102.  tyque  du  i\*  au  v*  siècle.  École  grecque  du 

Évangiliaire  slave,  nommé  le  texte  du  Bas-Empire.  D'Agincourt,iScB/pture^  pi. xii, 

sacre,  précieux  manuscrit  du  xiv'  siècle,  n"*  1. 

retrouvé  sous  des  débris  de  manuscrits ,  et  Sculpture  du  xv  siècle  ou  environ,  àHa 

publiéparM.  Sylvestre,  auteur  de  la  Pa/tfo-  porte  de  la  cathédrale  de  Modène  ,  ib,, 

graphie  universelle.  V.  le  compte  rendu  sur  pi.  xxi ,  n*»  6, 

ce  volume  et  le  fac-similé  publié  ;  le  2"  vol.  Bas-reiief  de  Nicolas  de  Pise ,  à  la  catbé- 

• 

(i)  Miilin  pense  que  ce  manuscrit  est  de  la  même  elles  n'en  sont  pas  moins  un  contre-sens  et  un  démenti 

époque  que  révangiliairc  de  la  cathédrale  de  Milan,  donné  au  paracière  de  résignation  connu  de  la  sainte 

doni  il  aonne  la  description  dans  le  même  volume,  yier^e.VEssin^ih' dit :Stabatmalerjuxtacrucem,eUi.; 

p.  63  et  les  notes.  tous  les  commentateurs  sont  d'accord  sur  ce  point, 

(3;  On  trouve  cet  ouvrage  cité  dans  plusieurs  biblio-  que  Marie  s'y  tenait  dans  l'altitude  du  courage  et  de 

ffraphies  et  biographiea  comme  un  ouvrage  en  i  vol.  la  résignation  la  plus  complète,  sans  afTeciotion  comme 

m-folio,  et  nous  en  connaissons  un  très-bel  exemplaire  san»  faiblesse,  buvant  le  calice  jusqu'à  la  lie.  Ceux 

Ï sortant  la  date  de  i748,  publié  à  Rome,  en  4  vol.  in-  qui  ont  eu  l'idée  de  représttnter  la  sainte  Vierge  s'éva- 

blio  dont  noua  devons  la  commuDic«Uon  à  M.  Tou-  nouissani  au  momeoi  de  l'ensevelissement  de  son  fils 

louse,  libraire  distingué  de  Paris.  ont  encore  fait  un  plus  grand  contre-seos.  Qu'était-ce 

(3)  Quelque  bellet  que  «oient  ces  conpoBîtioas ,  que  cette  scène  auprès  de  celle  da  Calvaire  ? 
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drale  d'Orviette ,  xiii*  ou  xiv*  siècle ,  ib..  Voir  aussi  au  mot  archevêchés. 
Sculpture,  pL'xxxu;  u°  5. 

—  De  Ghiberti ,  sculpture  delà  porte  du  ÉVENTAIL.  —  V.  Flabellum, 
baptistère  de  Florence.  V.  au  mot  Portes. 

Sculpture  d'une  belle  époque ,  tirée  des  ÉVÉQUES. — Costume  du  iv*  au  v*  siècle, 

cryptes  du  Vatican  ,  gravée  dans  Touvrage  V.  Gélase  et  Grégoire-le-Grand  et  les  mo- 

intitulë  :   Monumenta  cryptarum  Fatica-  salques  de  Saint-Jean-de-Latran,  de  Sainte- 

ni,  etc. ,  in-folio,  par  Angeius  de  Gabrielis,  Marie  Transtiberim  ,   de  Saint-Paul-hors- 

Sl.  Lxxiii.  Là  figure  du  Père  étemel  est  les-Murs.  V.  aux  noms  de  ces  diverses  qu- 
'une grande  beauté.  ses  le  détail  que  nous  en  donnons. 

Barbare  mais  curieux  bas-relief  du  xi*siè-       Costume  du  vi*  au  vu*  siècle.  V.  Aviros , 

cle  ,  à  l'abbaye  de  Corbie  ,  représentant  Marcel  ,  Reht  ,  Hincmar  ,  etc. 

l'histoire  d'Adam  et-d'Ëve;  Album  du  Som-  Figure  d'évéque  provenant  d'un  tombeau 

merard,  pi.  mv  de  la  5'  série.  du  vir  au  viii*  siècle.  Schiepflinus ,  Alsatia 

Miniature  du  IX*  siècle,  tirée  d'un  manu-  Ulusirata,  t.  I,  dI.  i,  n*"  2,  page  765. 

scrit  dont  nous  donnons  le  détail  au  mot  D'Agincourt ,  Sculpture  ,    planche   xxix  , 

Création.  page  20. 

Mosaïque  du  xr  siècle.  V.  le  même  mot.  Costume  du  viii*  au  ix*  siècle ,  très-cu- 

Sculpture  des  catacombes,  Bianchini,  De-  rieux.  France  monumentale,  t.  II,  pi.  xciv 

monstratio  hist.ecclesiast»  comprob,  mona-  (c'est  Ulger,  évéque  d'Angers);  tous  les  dé- 

m«/ifi>,  etc.,  tabula  1%  sa?culi  ii',  n"*  27.  tails,  mitre,  crosse,  peofum,  chaussures. 

Les  sujets  de  la  création  d'Eve,  de  sa  ten-  chape ,  etc.,  sont  remarquables, 

tation , .  de  sa  pénitence ,  se  trouvent  dans  Voir  aussi  au  nom  Disibode. 

une  foule  de  collections  parmi  lesquelles  Ëvéque  grec.  Costume  tiré  d'un  manuscrit 

nous  citerons  celle  intitulée  :  Raccolia  e  pit-  de  886.  Willemin,  1. 1",  pi.  xiii.  Cette  Ggora 

tare  maestri  aatichi,  1  vol.  in-folio,  publié  à  est  très-belle  ;  on  y  remarque  le  vêtement 

Florence ,  par  Piroli.  nommé  Stola  (1).  D'Agincourt,  Histoire  de 

La  suite  des  Loges  du  Vatican  .  par  Ra-  t'art  (  Peinture) y  pi.  xxxi,  n"*  27. 

phael,  et  dans  les  peintures  de  Michel-Ange  —  Du  x"  au  xi*  siècle.  Willemin ,  Month- 

composées  pourle  même  monument.  V.  leurs  ments  inédits,  1. 1 ,  pi.  xxvii ,  lxviii. 

œuvres  et  toutes  les  suites  composées  pour  Voir  aussi  Yves  de  Chartres. 

les  Bibles  à  figures,  par  Martin  ae  Vos,  Sa-  Beaunier  et  Rathier,  Costumes  du  moyen 

deler,  les  frères  Galle,  etc.  .  âge,  1. 1",  pi.  vu,  xxiii ,  xxvii,  xxviii ,  lvui. 

Quelques  mosaïques  et  sculptures  des  sar-  Voir  aussi  Donstan. 

cophages ,  des  catacombes  gravées  dans  les  —  Du  xii*  au  xiir  siècle  inclusivement, 

ouvrages  de  Ciampini,  Bosio,  Aringhi,  dans  D'Agincourt,  Histoire  de  Fart,  Figure  d'évè- 

les  tableaux  publiés  par  Bianchini.  que ,  d'après  une  broderie  du  xir  siècle  ou 

Figures  d'un  chapiteau  du  vi*  au  xr  siè-  environ,  pi.  cv ,  n""  49. 

de  provenant  de  l'ancienne  abbaye  de  Cor-  — Donnant  la  bénédiction.  Fragment  d'un 

bie.  V.  à  ce  nom.  bas-relief  du  xii*siècle.  Le  même,  Sculpture, 

Magnifique  vitrail  de  l'église  Saint-Pa-  pL  xxi,  n**  9. 
trice  à  Rouen ,  gra  vé  dans  V Essai  sur  la  peinr  —  Faisant  la  consécration  d'un  autel .  Ras- 
sure snr  verre,  de  Langlois  du  Pont^de-Lar-  relief  de  li87 ,  provenant  de  l'église  de  Ta- 
che, in-S*".  V.  les  pi.  rascon.  V.  ce  mot. 

Cette  belle  peinture  est  du  xvi'  siècle.  Un  évêquede  Modène  voyageante  cheval, 

sculpture  du  xir  siècle,  à  la  porte  de  la 

ÉVÊCHÉS.  —  Celui  de  Notre-Dame  de  Pa-  cathédrale. Vediani,  Raccolta  depittori,  seul- 

ris,  d'une  construction  curieuse,  et  fortifiée  tori  e  architetti  Modonesi,  p.  44  et  i8,  et 

telle  Qu'elle  était  encore  au  xv*  siècle  ,  est  dans  l'ouvrage  de  d'Agincourt,  Sculpture, 

reproauit  p.  38  du  rapport  présenté  au  mi-  pi.  xxvi^  n*'  24. 

nistrede  Tmlérieur,  par  MM.  Lassuset  Viol-  L'évégue  Ewardus.  Costume  du  xiiP  siè- 

let-Leduc,  architectes ,  à  Paris,  i843 ,  pour  cle.  Willemin ,  Monuments  inédits ,  t.  1"% 

le  projet  de  restauration  de  l'église  en  ques-  pi.  xc. 

tion.  Évéque  d'Amiens,  dont  on  voit  (2)  une 

Détails  des  bâtiments  de  l'évéché  de  la  belle  tombe  en  bronze;  à  droite  du  grand 

villed'Evreux.  V.àcenom»  portail  intérieur  une  inscription  en  vers 

(i)  Poor  les  détails  do  costome,  Toir  le  texte  de  (2)  Noas  ignorons  si  ce  précieox  monument  «  pv 

Poltier,  p.  9  do  i«'  Tolume  de  Willemin,  et  encore  écnapper  aux  mains  des  Yandales  de  :)3  ou  à  ceux  qui 

p.  18  et  surtout  p.  54  à  55  du  2*  TOlume.  ont  la  manie  de  déplacer  les  monuments. 
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léonins  et  en  lettres  gothiques  entoure  la  Évéque  damné  et  conduit  en  enfer  par 

pierre  tombale.  LMvéque  porte  la  coiffare  Satan ,  avec  quelques  autres  personnages 

nommée  mitra  simplex,  en  usage  pendant  telsqu^un  roi,  un  abbé,  etc.  L'évéque  tient 

le  xiir  siècle  (1).  Willemin  ,  Monuments  la  crosse  renversée ,  ce  qui  est  à  noter.  Mi- 

inédiU,  t.  !'%  pi.  xc.  niature  du  roman  de  Renaud  de  Montauban. 

L'évéque  d  Arezzo  couronnant  un  prince.  Manuscrit  de  la  bibliothèque  de  l'Arsenal  de 

sculpture  du  xiy*  siècle  ou  environ.  D'Agin-  Paris,  in-4'*,  folio  170. 
courte  pi.  XXVII,  n**  2 ,  d'après  celle  de  Fou-       Même  sujet  avec  quelques  variantes.  V.  les 

vrage  de  Guido  Tarlatti.  belles  miniaturesdu  Psautier  de  saint  Louis, 

Statue  d^un  évêque  de  Milan.  Même  épo-  reproduites  par  MM.  Arthur  Martin  et  Gh. 

ane.  Sculpture  provenant  de  la  cathédrale  de  Gabier,  prêtres,  planche  d'étude  n**  9  de 

[ilan.  D'Agincourt,  Sculptare,  pi.  xxvii,  là  Description  des  vitraux  de  Bouraes,  in- 

B"*  5.  folio,  et  par  M.  du  Sommerard,  Aloum  des 

Autre  au  portail  de  Péglise  de  Sainte-Ma-  arts  au  moyen  âae,  pi.  xix  de  la  8'  série , 

rie  de  Nesle ,  diocèse  de  Troyes.  Même  ou-  mais  totalement  oéligurées  par  l'artiste, 

▼rage ,  pi.  xxix,  n*"  19.  Même  sujet  dans  les  compositions  peintes 

L'ouvrage  intitulé  :  Monumenta  crypta^  ou  sculptées  du  Jugement  dernier, y.  ce  mot. 

mm  Faticani,  par  Angelo  de  Gabrielis.  ren-  Monnaies  d'évêques  ou  archevêques,  Re- 

ferme  plusieurs  monuments  offrant  aes  fi-  9oe  numismatique  de  JBlois.  V.  la  table  des 

gures  d'évêques  en  pied.  Y.  Aquiléb.  matières  que  nous  avons  rédigée  pour  les 

Autres  dans  les  Antiç[uitésde  la  ville  d'A-  6  premiers  volumes  de  cet  ouvrage,  au  mot 

Îjnilée,  par  Giandomenico  Bartoli,  1  vol.  in-  Évêques. 

olio.  Y.  les  planches  de  la  p.  385, 408,  422.  Les  atlas  de  tous  les  ouvrages  sur  la  nu- 

L'ouvrage  est  en  italien.  raismatique  au  moyen  âge,  par  Boutroue  , 

Ëvêque  mis  en  prison  avec  son  diacre.  Leblanc,  Leiewel  ,£ipsius,  Ruding,  Appel, 

Tapisserie  de  Berne ,  xv*  siècle.  Mbum  des  Rasche,  etc., et  aux  noms  de  toutes  les  villes 

arts  au  moyen  âge,  par  M.  du  Sommerard ,  citées  dans  ce  Dictionnaire. 

3*  série,  pi.  xxxviii.  Pour  la  description,  MonnaiesdeTévéquedesFoux.Y.  au  mot 

Toir  le  texte  de  la  publication  des  Tapisse-  Foux. 

ries  historiques ,  par  A.  Jubinal  ,  in-folio  Sceaux  des  évêques.  Le  Trésor  de  numis- 

(Berne).  matique  et  glyptique,  volume  intitulé  : 

Évêques  à  table  avec  deux  rois,  d'après  Sceaux  des  communes,  en  publie  plusieurs. 

une  miniature  du  temps;  ils  sont  mitres  et  en  On  en  trouve  de  curieux  aans  les  ouvrages 

chasuble,  Univers  pittoresque  des  frères  Di-  suivants  :  de  Sigillis  Germanorum  d'Hem- 

doi^  France,  pi.  cccxxxix.  neccius,  in-folio;  dans  les  Antiquités  dA- 

Ëvêque  de  l'Église  grecque  donnant  la  quilée,  Y.  au  nom  de  cette  ville.  Bans  l'ou- 

bénédiction  au  peuple  avec  un  chandelier  vrage  de  Peringskiold ,  Monumenta  ullera- 

de  trois  branches  dans  une  main  et  un  au-  kerensia,  etc. 

tre  à  deux  branches.  Le  premier  pour  re-  On  trouve  plus  de  150  sceaux  d'évêques 

présenter  la  Trinité, et  le  deuxième  les  deux  du  xiii'  au  xiv*  siècle,  en  Suède.  Y.  au  nom 

natures  de  Jésus-Ghrist.  Reproduit  dans  les  Upsal. 

Cérémonies  de  la  messe,  expliquées  par  le  '     Aux  noms  de  chacune  des  villes  que  nous 

père  Lebrun,  11«  vol.,  planche  de  la  p.  596.  citons ,  on  trouve  des  sceaux  des  évêques 

Cette  figure  est  également  donnée  par  Goar,  gravés  dans  les  ouvrages  indiqués, 

dans  son  ^tfco/o^iam  ^''r^corom^  et  dans  le  Yoir   aussi  aux  noms   des   églises    ca- 

1"  vol.  des  Cérémonies  religieuses,  de  B.  thédrales   d'Angleterre,  d'Allemagne,   de 

Picard,  t.  II!,  n*  1,  édition  in-folio.  France,  etc. 

Gonsécration  d'un  évêque.  Miniature  du  Funérailles  des  évêques.  Y.  les  planches 

xiir  siècle.  ^ïïscn y  Dresses  and  décorations,  du  Pontificale  romanum,  in-folio,  repro- 

in-S"*;  Londres,  1. 1,  planche  de  la  p.  12  du  duiles  par  Bern.  Picard,  dans  ses  Cérémo^ 

texte,  les  planches  n'hélant  pas  numérotées,  nies  religieuses  de  tous  les  peuples,  etc.,  vol. 

Les  cérémonies  liturgiques    usitées  en  des  Cérémonies  du  cuUe  catholique ,  éÛxiion 

pareilles  circonstances  sont  exposées  en  dé-  in-folio  et  in-4''. 

tail  dans  le  Ceremoniale  pontificum,  et  repro-  L'évêque  à  qui  la  mort  vient  signifier  de 

duites  par  Bernard  Picard,  Cérémonies  reli-  partir  de  ce  monde.  Figure  des  danses  des 

gieases,  etc.,  in-folio  ou  in-4''.  morts.  Y.  à  ce  mot. 

Dégradation  d'un  évêque  et  sa  réintégra-  Tombeaux  d'évêques  et  archevêques  des 

tion.  Mêmes  ouvrages  et  planches.  villes  d'Italie. 

(0  M.  PoiUer  donne  une  explication  assez  détaillée  do  costume,  p.  S7  de  Touvrage  de  Willemin. 
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On  en  trouve  une  belle  suite  dans  Fou- 
vrage  de  Tori  et  Becchio.  Scelta  raccolia 
di  monumenti  sepolcrali ,  etc.,  in-folio  ;  les 
planches  sont  bien  exécutées. 

Dans  celui  intitulé  :  Monument,  cryptar. 
Faticani,  par  Angelo  de  Gabrielis,  in-iollo. 
V.  les  planches. 

Pour  les  évoques  et  archevêques  de  TAl- 
lemagne,  voir  Cologne  ,  Mayence  ,  Pàoer* 

BORN. 

—  De  Paris.  Il  existe  un  recueil  de  plan- 
ches malheureusement  bien  mal  gravées , 
représentant  une  suite  de  tombeaux,  tom- 
bes, pierres  sépulcrales  et  inscriptions  funè- 
bres des  évéqucs  de  cette  ville  ,  formant 
1  vol.  in-folio  ordinairement  sans  texte.  Ce 
volume,  publié  par  Charpentier  (1)  en  1767, 
fait  quelquefois  partie  de  la  Description  de 
Notre-Dame,  ou  le  plus  fréquemment  seul. 
Beaucoup  de  ces  planches  représentent  des 
figures  en  pied  des  évéques  couchés  sur 
leurs  pierres  tombales. 

Cf  ux  des  villes  et  églises  d'Angleterre  sont 
publiés  dans  une  foule  d'ouvrages  dont  les 
principaux  sont  :  Monumental  effigies,  etc., 
vol.  in-4'',*publié  parStothard. 

Les  Monumenta  Fetasta  Magnœ  Britan- 
niœ,  par  une  société  de  gens  de  lettres. 
Londres,  plusieurs  vol.  in-folio. 

Ceux  de  Cotman  ,  Carter ,  Britton  ,  sur 
Parchitecture  gothique  en  Angleterre ,  ainsi 
auc  les  belles  descriptions  des  églises  cathé- 
drales de  PAnglelerre,  telles  que  Westmins- 
ter, Lincoln,  Salisbury,  Cantorbery,  Helie, 
York,  etc.,  renferment  de  magnifiques  plan- 
ches dont  quelques-unes  représentent  des 
tombeaux,  des  pierres  tombales  d'évéques 
ou  archevêques ,  etc. 

Pour  les  évoques  d'Espagne,  voir  à  ce  nom. 

EVRARD ,  évêque  d'Amiens.  Costume  du 
xiu*  siècle.  Willemin ,  Monuments  inédits , 
pi.  xc;  il  est  représenté  sur  sa  pierre  tom- 

ÉVRAULT  (  Saint-).— La  tour  de  ce  nom 
(  Fontevrault  ) ,  bâtie  dans  le  xii*  siècle ,  est 
citée  comme  un  monument  d'architecture 
très-remarquable. 

On  en  trouve  une  représentation  dans 
V Atlas  statistique  de  Maine-et-Loire ,  an- 
cien Anjou  ,  par  un  anonyme,  in-4%  pi.  vi, 
à  Paris  ,  chez  Dumoulin ,  libraire. 

Yoir  aussi  les  Mémoires  de  l'Académie 
celtique,  t.  V,  p.  214. 

Cette  tour  est  reproduite  dans  l'ouvrage 
intitulé  :  V Anjou  et  ses  monuments ,  2  vol. 


in-S""  avec  planchas ,  par  M«  Godard-F^ol- 
trier ,  à  Angers ,  pi.  xlvih. 
Voir  encore  les  planches  réunies  dans  la 

grande  Topographie  de  la  France ,  Cabinet 
es  estampes. 

ÉVREUX.  —  MonumenU  de  cette  viUc. 
Topographie  de  la  France,  au  Cabinet  des 
estampes,  à  Paris,  département  de  la  Seine- 
Inférieure. 

Bâtiment  et  cour  de  l'archevêché.  Tavlor, 
Foyages  pittoresques  de  la  France  (  Nor- 
mandie )yO],  ccxxv. 

Parvis  ae  l'église.  On  y  voit  un  puits  cu- 
rieux du  xv*"  siècle ,  avec  manivelle.  Même 
ouvrage,  pi.  ccxxviii. 

Église  cathédrale.  Monument  du  xv*  siè- 
cle, vues  et  détails.  Moyen  âge  monumeu- 

talj  pi.  XXX,  CLV  ,  ClUU  ,  CLXXII. 

ÉVRELT  (Le  Vieil ).— Mémoire  sur  les 
ruines  de  cet  ancien  monument,  par  M.  Rê- 
ver, 1  vol.  in-S*»,  1827,  avec£gures. 

ÉVRON  (  Saint-).  —  Abbaye  célèbre  de  ce 
nom  ,  dans  le  Maine.  Notice  historique  sur 
cette  abbaye  et  ses  monuments,  i  vol.  grand 
in-8'',  par  Gérard,  à  Paris,  chez  Dumoulin, 
libraire,  n°  16  de  son  catalogue.  V.  la  To- 
pographie de  la  France,  au  Cabinet  des  es- 
tampes ,  départements  de  la  Sartbe  et  de  la 
Mayenne. 

ÉVROULD  (Saint  ).— Abbaye  bénédictine 
en  Normandie.  Le  Juonasticum  gaîlicanam 
en  donne  une  vue  générale  à  vol  d'oiseau,  n' 
52,  exemplaire  de  la  bibliothèque  de  Rouen. 

EWARDUS.  —  V.  EVRARD. 

EXALTATION  de  la  sainte  Croix.  Institu- 
tion de  cette  fête  par  un  empereur  grec  ou 
un  patriarche  qui  élève  la  croix  au-dessus 
de  sa  tête  en  signe  de  gloriûcation.^cto 
sanctor,  des  Rolland istes,  mois  de  mai,  1. 1, 
planche  de  la  p.  45,  à  la  date  du  14  du  mois 
de  septembre. 

Une  miniature  du  ix*  siècle  environ,  pro- 
venant d'un  manuscrit  anglo-saxon,  et  pu- 
bliée dans  V Angleterre  pittoresque  ,  par 
Minguet ,  Pelanne  et  Roujoux  ,  1"  édition, 
p.  108 ,  représente  le  roi  Canut  et  sa  femme 
rendant  un  honneur  public  à  la  croix  en 
présence  de  ses  sujets  placés  dans  les  ar- 
cades  romanes  d'une  espèce  de  dôme. 

Cette  intéressante  composition  est  repro- 


(1)  Sur  ce  volume ,  voir  ce  que  dit  M.  Gilbert,  Det-     lion  de  I82i.  Paris,  chci  Ad.  Leclere,  aoi  en  posséie 
cription  de  F  église  de  Kotre-Dame,  ln-8%  p.  16 ,  é4i'    un  exomplaire  avec  texte,  ce  qui  est  trèenraie. 
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duite  dans  la  nouvelle  édition  de  ce  livre ,  rie  des  anciennes  basiliques  conduisant  à 

sous  .le  titre  d'Histoire  d^ Angleterre ,  par  Tatrium  par  quatre  portes.  C'est  là  que  les 

Minguet  et  Roujoux,  iU'-S'';  Pans,  1844,  p.  55  fidèles,  disent  quelques  auteurs  ecclesiasti- 

Voir  aussi  à  Héraclius.  ques,  déposaient  leurs  chaussures.  V.  les 

pians  de  Sainte-Sophie  à  ce  nom,  et  Batis- 

EXCOMMUNIGATIONS.  —  Verrière   du  sier.  Éléments  d'archéologie,  éâiiïon  in-iH, 

XIII*  siècle.  Description  des  vitraux  de  la  qui  en  donne  une  description  tiès-détaiilée, 

cathédrale  de  Bourges,  par  MM.  Cahier  et  p.  Zl'i  à  579. 

Martin  ,  prêtres ,  in«foUo  ;  Paris ,  1843-43 ,  Cette  espèce  de  galerie  n'est  pas  citée  dans 

pi.  ni ,  n*"  3.  le  Glossaire  de  Du  Cange,  dans  la  de^crip- 

Cérémonies  de  Texcommunication.  Figu-  tion  qu'il  donne  de  Téglise  Sainte-Sophie , 

res  gravéçs  sur  bois  ou  au  burin,  dans  le  p.  19,  au  mot  atrium;  on  n'y  voit  que  ladé- 

Pontificale  romanam,  reproduites  dans  les  signation  de  plusieurs  portiques  dont  la  des- 

Cérémonies  religieuses  de  Bern.  Picard,  édi-  tination  n'est  pas  celle  indiquée  par  Bâtis- 

lions  in-folio  ou  in-4°9  partie  des  CérémO"  sier,  Texo-narlhex  n'est  pas  nommé  non 

nies  chrétiennes.  plus  dans  la  Conslantinopolis  christ iana,  par 

Cérémonie  de  l'interdit  jeté  sur  le  royaume  Ciampini,  dans  son  ouvrage  :  de  OEdifwiis  a 

d'Angleterre,  au  xiv  siècle.  Belle  composi-  Constantino  constructiSy  ni  sur  le  plan  de  i'é- 

tion  de  G.  Prenner.  V.  son  œuvre.  glise  Sainte-Sophie  deConstantinopIe,  donné 

par  May,  Temples  anciens  et  modernes,  1  vol. 

EXÉCUTION  des  martyrs.  —  V.  aux  noms  in-8%  planche  de  la  page  166,  ni  par  Du- 

de  chacun.  rand,  ParalL  des  édif,  anc,  et  mod.,  in-^ol. 
—  Par  le  moyen  de  la  guillotine.  V.  ce  mot. 

— ^De  divers  personnages,  tels  que  d'Anne  EXORCISME.  —  Miùiature  d'un  missel  ou 
du  Bourg,  du  comte  d  Egmont,  de  Uorn,  sacramentaire  do  Metz.  Manuscrit  de  la  Bi- 
de Poltrot ,  de  la  Benaudie.  V.  la  suite  des  bliothèque  royale  de  Paris,  n""  645,  supplé- 
plancbes  composées  et  gravées  par  Torterel  ment  latin,  xii'  eu  xiir  siècle.  Nous  n'en 
et  Parisen,  portant  pour  titre  :  Guerres,  connaissons  pas  de  copie  par  la  gravure. 
Massacres,  etc.,  sous  le  règne  de  Char-  Cérémonie  complète  d'un  exorcisme,  tel 
les  IX.  qu'il  se  pratiquait  dans  la  primitive  église. 
Exécutions  militaires.  Fie  de  Vempereur  Sculpture  d'un  sarcophage  du  xii*  ou  xiir 
Maximilien  d'Autriche,  par  Albert  Durer  siècle,  publiée  par  Paciaudi  dans  son  traité 
et  autres  gravures  de  cette  époque,  1  vol.  De  balneis  sacris  christianorum ,  in'4**,(l), 
in-4%  très-recherché.  V.  les  planches  des  pi.  m,  expliquée  p.  145. 
p.  286  et  296.  Détails  de  l'exorcisme  qui  eut  lieu ,  en 
On  trouve  quelques  sujets  de  ce  genre  1570,  dans  l'église  de  Laon.  Gravure  in-folio 
dans  la  suite  des  gravures  de  Jacques  Callot  d'un  livre  intitulé  :  Le  trésor  du  corps  de 
de  Nancy,  intitulé  :  Les  grandes  misères  de  Dieu  sur  Belzébut. 
la  guerre,  si  spirituellement  composées.  V.  aussi  Démoniaques. 


EXEDÏÏA,  ou  sièges  circulaires  en  pierre 
ou  en  bois,  dans  quelques  églises  byzantines 
et  romanes.  On  en  trouve  des  exemples  dans 
celles  de  Saint-Césaire,  à  Rome,  à  Saint- 
Clément  ,  à  Sainte-Marie  en  Cosmedin ,  à 
Sainte-Marie-Transtevère ,  etc.  V.  l'intérieur 
de  ces  églises  donné  par  Knapp  et  Gulhen- 
son,  Basiliques  chrétiennnesdeRome,  in^ol., 
et  ce  qu'en  dit  L.  Batissier,  Éléments  d'ar^ 
chéologie  nat.,  p.  361,età  ëpisgopus. 

EXERCICES  MILITAIRES.  —  V.  Éqoita- 
TiON,  Escrime,  Tournois. 

EXODE.  —  Y.  Bible. 


EXORCISTES.  —  Cérémonies  liturgiques 
qui  concernent  cet  ordre  mineur.  Minia- 
tures d'un  pontifical  romain,  ix'  siècle. 
D'Agincourt,  Peinture,  pi.  xxxvii,n*  5.  Gra- 
vures en  bois,  de  l'édition  de  Paris,  in-fol., 
planche  de  la  p.  19,  reproduites  dans  les 
Cérémonies  religieuses  de  Bernard  Picard. 
y.  les  planches  suivant  les  diverses  édi- 
tions. 

EXPÉRIENCES.  —V.  Alchimie,  An  atomu:, 
Chimie,  Distillation,  Mécaniques. 

EXPIATIONS.  —  Y.  Amende  honorable, 
Athos  (Mont),  Sëmur. 


EXO-NARTHEX.  —  Sorte  de  grande  gale-       EXPOSITION  DES  CORPS  aux  funérailles 


(i)  LlndlcatioD  de  Tannée  de  cette  édition  est  tréf-importante,  attendu  qu'on  ne  trouve  pas  cette  curieuse 
planclie  dans  toutes  les  éditions. 
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des  papes.  —  V.  Poxpes  funèbres,  Papes,  Wierix^provenanld^anevie  des  saints,  in-f.. 

Funérailles,  Chapelles  ardentes.  représente  saint  Martin  recevant  le  sacre- 

—  Aux  funérailles  des  rois  et  reines,  ment  de  rextrême-onction.  V.  son  œuvre. 
V.  ANNE  de  Bretagne,  Henri  IV. 

—  Aux  funérailles  des  princes.  Nous  cite-  EXULTET.  —  Suite  de  miniatures,  tirées 
Tons  parmi  toutes  les  représentations  de  ce  d'un  manuscrit  du  xi*  siècle,  renfermant 
eenre  qui  existent,  «elles  d'Albert,  duc  de  toutes  les  cérémonies  de  la  bénédiction  da 
Lorraine,  gravées  par  P.-W.  Duc.  Varetlnus  cierge  pascal  la  veille  de  Pâques,  et  pendant 
d'après  Franquart  ;  celle  du  duc  Charles  lit  lesquelles  on  chante  une  hymne  commen- 
de  Lorraine,  de  la  suite  des  pompes  funè-  çànt  par  le  mot  Eœultet{^). 

bres  de  ce  prince,  par  Delaruelle  et  gravée  D'Agincourt  les  a  reproduites  dans  son 

par  Mentel  et  Mérian,  in-folio;  celle  crAnne  Histoire  de  l'art  (Peinture)^  pi.  lui. 

de  Bretagne,  publiée  par  Montfaucon.  V.  au  PI.  lv,  n°  1,  même  ouvrage.  D'Agincourt 

nom  de  cette  princesse.  donne  la  miniature  d'un  autre  Bxaltet  de  la 

bibliothèque  Barberini,  où  Ton  voit  un  dia- 

EXTASES.  —  V.  Apocalypse  saint  Jean,  cre  dans  rambon  ou  jubé  qui  annonce  le 

saint  François-aux-Stigmates ,  et  dans  les  jour  où  doit  tomber  la  fête  de  Pâques.  Celle 

vies  de  saint  Bernard,  sainte  Brigitte,  sainte  miniature  est  encore  précieuse  à  consulter 

Thérèse,  saint  Thomas  d'Aquin,  etc.  V.  à  ces  pour  l'étude  de  divers  costumes  ecclésias- 

noms.  tiques,  et  d'autres  détails  liturgiques. 

Miniature  d'un  autre  Exultet  de  la  même 

EXTRADOS  (1).  ~  M.  Daly,  dans  le  5*  vo-  époque,  représentant  divers  sujets  de  la  vie 

lume  de  la  Revue  générale  d^ architecture,  de  la  Vierge,  une  assemblée  du  peuple  sons 

donne  divers  exemples  réellement  curieux  un  portique,  etc.  D'Agincourt,  Peinture, 

de  ce  genre  de  construction  des  voûtes,  dont  pi.  lvi,  n*"  1  à  8. 

il  met  à  nu  tout  le  système.  Les  diverses  Magnifique  jE'â7o2te<  complet,  avec  les  coo- 
planches  consacrées  à  cette  démonstration  leurs  du  manuscrit,  dessin  de  Millin,  au  Ca- 
sent exécutées  avec  le  plus  grand  soin,  binet  des  estampes  de  Paris,  portefeuille 
y.  leur  indication  dans  la  table  des  matières  n<>  S763  [Monam.  du  moyen  âge)^  pi.  xvi  à 
du  volume  cité  ci-dessus  et  tout  le  texte  qui  xviii. 
en  donne  l'explication. 

,  Autres  exemples  donnés  par  Batissier,  EXUPÈRE  (Saint),  évêque. — Figure  as- 

Eléments  d^ archéologie  nat.,  m-12,  p.  495  sise.  Sculpture  de  la  châsse  de  saint  Spire  de 

et  495.  Corbeil.  Millin,  Antiquités  nationales,  t.  Il, 

n**  22,  pi.  V  et  p.  23  du  texte. 

EXTRÊME-ONCTION.— Miniature  du  mis-  Il  est  aussi  représenté  sur  le  sceau  de 

sel  ou  sacramentaire  de  Metz,  xr  ou  xii*  l'égliso  de  Saint-Spire,  ih,,  pi.  iv,  n""  27. 11 

siècle.  Manuscrit  de  la  Bibliothèque  royale  porte  le  pallium. 

de  Paris,  n^  645;  supplément  latin,  in-folio,  Les  principaux  traits  de  la  vie  de  saint 

p.  9i.  Exupère  sont  peints  à  fresoue  dans  la  cha- 

Dans  le  livre  de  VArs  moriendi  est  une  pelle  de  son  nom, église  cathédrale  deSaint- 

I planche  gravée  en  bois  représentant  un  ma-  Saturnin  de  Toulouse.  Cette  suite  de  pein- 
ade  recevant  le  sacrement  de  l'extrême-  tures  n'est  pas  gravée  dans  V Histoire  gêné" 
onction.  C'est  la  2*  suite  dans  quelques  édi-  raie  du  Languedoc  de  dom  Yaissète ,  mais 
tiens.  seulement  dans  la  nouvelle  publication  de 
Le  baron  de  Heinecken,  Idée  d^une  collée^  ce  grand  ouvrage,  fait  en  10  volumes  in-^, 
tion complète d^ estampes, ^A^^ciX/tVextm-'  en  1840,  par  M.  Dumège,  à  Toulouse  et 
plaire  de  la  Bibliothèque  royale  de  Paris*  Paris,  1. 1,  p.  242,  pi.  ii.  Une  de  ces  pein- 
Martin  de  Vos  a  composé  une  suite  de  sujets  tures  représente  saint  Exupère  à  sa  charrue, 
portant  pour  titre  :  Septem  novœ  legis  sa-  recevant ,  comme  un  autre  Cincinnatus , 
cramenta,  gravés  par  Ph.  Galle.  On  y  trouve  les  députés  de  la  ville  qui  viennent  lui  an- 
celui  de  l'cxtrême-onction  mis  en  parallèle  noncer  qu'il  est  nommé  évéque  (5). 
avec  divers  sujets  de  l'Ancien  Testament.  Cbftsse  de  saint  Exupère ,  ornée  de  pein- 
—  Fibres  de  ce  sacrement.  Y.  l'œuvre  ture  exécutées  dans  le  xv'  siècle  environ  et 
de  Martin  de  Vos  et  de  ses  graveurs.  publiée  dans  le  5"  volume  de  l'ouvrage  ci- 
Une  petite  gravure  de  Léonard  Galter  ou  dessus.  Une  de  ces  peintures  représente  les 

(1)  Poor  l'explicalion  de  ce  terme  d'arcbiteclare,  le  manascrit  en  question,  voir  le  texte  de  Toufrage  de 

voir  loos  les  livres  élémentaires  de  cette  science  et  d'Agincoorl,  p.  sp,  explication  des  planches,  et  les 

dans  Toavrage  de  Batissier  ci-dessns  cité,  p.  iSS.  Annalet  de  philosophie  ehrélieime,  L  XIX,  p.  5i. 

(3)  Poar  les  détails  concernant  les  cérémonies  et  (3)  Tontes  les  peintures  dont  nous  parlons  ici  sont 
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Vandales  yaincus  par  les  prières  du  saint.  Vue  de  Fintérieur  de  la  chapelle  de  Notre- 
Dame,  dite  Dwa  Firgo,  dans  Péglise  cathé- 
EX-VOTO  (i).  —  Parmi  le  grand  nombre  drale  de  Hall  ou  Halle  (Hainautj.  On  y  voit 
de  sujets  de  ce  genre  exécutés  par  les  pein-  une  foule  d^objets  d'un  travail  admirable, 
très  ou  sculpteurs,  nous  citerons  les  sui-  offerts  par  suite  de  vœux  faits  à  la  Notre- 
yants  :  Dame  dont  la  statue  est  sur  FauteL  On  voit 
Grande  fresque  représentant  la  mort  de  les  statues  en  argent  des  douze  apôtres  don* 
la  sainte  Vierge  et  son  assomption.  Honu-  nés  par  le  duc  de  Bourgogne  Philippe  le 
ment  du  xiv*  siècle.  On  y  voit  les  donateurs  Bon  ;  une  statue  en  argent  de  la  Vierge  ;  les 
à  genoux  derrière  les  apôtres.  D'Âgincourt,  statues  à  genoux  de  Maximiljen,  empereur 
Peinture^  pi.  cxxvi,  n**  4.  d'Autriche,  d'Albert,  duc  de  Saxe,  et  d'un 
Grand  tableau  où  Ton  voit  le  roi  Jean,  sa  de  ses  ancêtres;  un  arbre  en  argent  donné 
femme  et  un  de  ses  enfants  au  pied  de  la  par  Maximilien;  des  lampes  en  argent  don- 
croix,  accompagné  de  saint  Jean  et  de  saint  nées  par  un  pape;  le  manteau  de  Charles- 
Louis.  Trésor  de  la  couronne  de  France,  Quint,  et  quelques  autres  richesses.  On 
1. 1,  pi.  r.x;  d'après  celle  de  Montfaucon,  trouve  une  gravure  de  cette  belle  chapelle 
MonnmenU  de  la  monarchie  française,  t.  Il,  dans  l'ouvrage  de  Juste-Lipse  intitulé  :  Diva 
planche  de  la  p.  326.  Firgo  Hallensis,  1  vol.  in-4**  publié  à  An- 
Deux  tableaux,  dont  un  brodé  argent  et  yerset  gravée  par  Cornel., Galle.  Il  en  existe 
or,  représentant  divers  grands  personnages,  une  traauction  française  par  le  père  Louis, 
des  évéques,  des  rois,  reines,  etc.,  prove-  ex-gardien  de  Mortaigne,  in-12,  i605,  et  ci- 
nant  de  la  cathédrale  de. Chartres,  donnés  tée  par  le  pèreLelong,  dans  la  Bibliothèque 
par  Jean,  duc  de  Berry.  Histoire  des  mo-  historique  de  France,  ïn-foMo^i.lWyn''  4A^f 
numents  français,  pi.  xxxvi  de  V Atlas  p.  26i,  du  supplément  au  1. 1. 
d'Alex.  Lenoir.  Bas-relief  représentant  le  Christ  mis  au 
Grande  composition,  placée  dans  un  cadre  tombeau.  On  y  voit  figurer  le  roi  Alphonse  II 
en  forme  de  triptyque,  peinte  sur  bois  par  et  sonfils,]e  poète. Jacques  Sannazar  sous  la 
le  roi  René  et  publiée  dans  la  vie  de  ce  figure  de  Joseph  d'Arimalhie,  Jean  Pontanus, 
prince,  par  M.  Villeneuve  de  Bargemont,  savant  de  l'époque,  sous  la  figure  de  Nico- 
o  vol.  in-S"".  V.  t.  in,  p.  238.  Le  milieu  re-  dème.  Monument.au  xv*  siècle  (4). 
présente  le  buisson  ardent  au-dessus  duc^uel  Tableau  du  vœu  du  roi  Charles  VI,  à  No- 
est  assise  la  sainte  Vierge  tenant  l'enlant  tre-Dame  d'Espérance  ou  d'Epemon.  V.  au 
Jésus.  De  chaque  côté  du  tableau  le  roi  et  sa  nom  de  ce  prince. 

femme  avec  leurs  patrons  (2).  Cette  peinture  Groupe  de  Jésus-Christ  mort  sur  les  ge- 
est  également  publiée  par  Alex.  Lenoir  dans  noux  dfe  sa  mère  :  d'un  côté  Charles  VII  à 
son  Atlas  des  monuments  français,  pi.  XLiy.  genoux,  de  l'autre  Jeanne  d'Arc  également 
Le  Musée  du  Louvre,  à  Paris,  possède  un  à  genoux,  existant  autrefois  sur  la  grande 
magnifique  retable  tout  couvert  de  figures  place  d'Orléans;  et  gravé  dans  divers  on- 
de la  passion  de  Jésus-Christ,  sculptées  en  yrages  de  l'époque.  Wierix  en  a  fait  une 
os,  et  donné  par  Jean,  duc  cle  Berry,  aux  gravure.  V.  son  œuvre.  Millin  en  donne  une 
moines  de  Tabbaye  de  Poissy,  au  xiy*  siècle,  copie  dans  ses  Antiquités  nationales,  t.  I, 

gour  être  placé  sur  l'autel  de  leur  église.  Au  n«  9,  pl.j  de  l'ancienne  édition,  ou  pi.  un 

aut  du  taoleau  est  un  calvaire  où  l'on  voit  du  i"  volume,  édition  Barba,  p.  34. 

agenouillés  près  de  la  croix  le  duc  et  sa  Grand  tableau  représentant  la  famille  des 

femme  offrant  leur  ex-^oto  à  Jésus-Christ;  Mailly  aux  piedsdela  sainte  Vierge  et  de  son 

derrière  sont  leurs  patron  et  patronne  de-  fils,  d'après  un  dessin  existant  a  la  Biblio- 

bout.  Nous  ignorons  si  ce  précieux  morceau  thèque  du  roi,  à  Paris.  Ayant  la  révolution 

est  gravé  quelque  part  (3).  de  93,  on  en  voyait  un  tableau  peint  sur 

eipliquées  dans  le  texte  de  H.  Dumége,  1. 1.  p.  243'  2*  toI.  de  ses  Voyagea  dans  le  midi  de  la  France,  p.  344. 

et  par  M.  Bclhomme.  Dissertation  insérée  dans  les  (3)  Yo'irle  Catalogue  des  objets  d'art  du  Musée  des 

Mémoires  de  la  société  archéologique  du  Midi,  t.  il ,  monuments  français,  au  Loavre;   M.  Rigollot  d'A- 

p.  153  et  suivantes.  miens  doit  en  publier  quelques  fragments  dans  son 

Cl)  ^'ous  désignons  sous  ce  titre  toute  espèce  de  ou vrage  sur  les  itr/^pettoaM/e  moyen d^^e.  Il  doit  être 


offrant  è  Difu,  A  Jésus-Christ,  à  la  sainte  Yierge  ou  pas  publié.  II  est  encore  cité  dans  la  NeapoU  sacra 

è  un  saint  personnage,  l'objet  du  vœu  ou  son  accom-  d'Eugenio,  p.  5io  ;  dans  la  Pfotizia  di  NeapoU  de  Ce- 

plissement;  prés  des  donateurs  sont  fl^^urés  les  pa^  lano,  t.  Il,  p.  2i;  par  Tiraboschi,  Notizia  de piltorl 

tronsqui  recommandent  à  Dieu  les  vœux  qu'ils  ont  Jfodeneftf  i,  m-4%  p.  257  ;  parYasari,  Vite  di  pittori, 

formés.  1. 1,  p.  203,  édition  de  Rome. 
(2)  Millin  donne  le  détail  de  cette  peinture  dans  le 


boisdans  Péglise  de  Saint-Nicolas  d'Arras,  cité  ËZEGHIEL.  ^  Fiffares  du  prophète  lié- 

par  le  père  Anselme  de  Sainte-Marie,  dans  cliiel  peintes  ou  sculptées.  V.  les  œuvres  de 

son  Histoire  généalogique  des  maisons  de  Raphaël,  de  Jean  Cousin,  les  Bibles  à  gra- 

France^  t.  VllI,  p.  65â.  11  doit  exister  au  Cabi-  yures,  la  collection  des  saints  de  TAncien  ec 

net  des  estampes  une  épreuve  de  la  planche  du  Nouveau  Testament  au  Cabinet  des  C9- 

publiée  par  le  comte  de  Mailly  en  1838(1).  tampesà  Paris. 

Autre  dans  Téglise  de  Notre-Dame  de  Mou-  Les  vitraux  de  l'église  de  Bourges  oflfreni 

lins ,  représentant  le  couronnement  de  la  aussi  une  figure  de  ce  genre.  Voir  au  nom 

Vierge  par  les  anges  et  son  triomphe  dans  le  de  cette  église. 

ciel.  A  droite  et  à  gauche  sont  représentés,  à  Statue  du  Puits,  dit  de  Moïse,  de  Pan- 
genoux,  le  duc  Pierre  II  et  sa  femme  Anne  cienne  Chartreuse  de  Dijon.  Voir  les  pabli"» 
de  France,  fille  de  Louis  XI,  accompagnés  de  cations  faites  de  ce  monument  et  dans  divers 
leurs  patron  et  patronne.  Tableau  du  xv*  ouvrages  que  nous  citons  au  mot  Puits. 
siècle,  publié  dans r^nci>/i^oar6onnaj«,  par  Vision  de  ce  prophète.  Ras-relief  d*aii 
A.Allier,continué  parM.  L.  Batissier,i  vol.  sarcophage  des  catacombes.  D^Agincourt, 
in-^olio,  pi.  a"*  1  du  chapitre  de  Moulins.  Sealptare^  pi.  viii,  n*"  5. 

Très-belle  sculpture  de  la  cathédrale  de  Bianchini  Ta  également  publié  dans  sa 

Saint-Omer,  représentant  les  trois  jeunes  Demonstratio  Historiœ  ecclesiastieœ ,   ta- 

hommes  dans  la  fournaise.  Ouvrage  du  xvi«  bula  ii',  ssculi  ii*,  n*  20  (2),  d'après  celle 

siècle,  dont  on  trouve  le  détail  au  mot  Four-  d'Aringhi,  Borna  subter.,  1. 1,  planche  de  la 

MAisB,  ou  dans  le  volume  du  Magasin  pit-  p.  i97. 

toresqae,9XiViét  1810,  p.  513.  Grande  composition,  gravée  à  Peau-forte 

Autres  placés  dans  la  même  église  et  pu-  par  J.-B.  Fontana,  représentant  Ezéchiel  au 

bliés  par  M.  Wallet  dans  sa  Description  de  milieu  d'une  grande  plaine  remplie  des  os- 

Vancienne  abbaye  de  Saint'Bertin  à  Saint-  sements  du  genre  humain  et  les  voyant  res- 

Omer,  in-folio,  1854;  chez  Aubert  et  comp.  susciter  autour  de  lui.  V.  l'œuvre  de  Fon- 

V.  lapL  VIII.  tana. 
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Belle  capitale,  très-omée,  tirée  d'un  ma-  d'ornements,  publiée  par  Shaw,  Choix  de 

nuscrit  du  vi'  ou  vu*"  siècle.  Astles,  Origine  lettres  tirées  de  manuscrits,  en  anglais,  1  vol. 

et  progrés  des  lettres,  en  anglais,  pi.  xiv  et  in-4'*,  pi.  viii,  d'après  un  manuscrit  du  xni* 

XV,  p.  98.  siècle. 

Autre  du  même  siècle.  D'Agincourt,  Pein-  Autres  plus  ou  moins  importantes  tirées 

ture,  pi.  Lxvi.  d'alphabets  complets  du  xiv*  au  xv*  siècle. 

Grande  et  belle  majuscule  de  la  Bible  la-  Ib.,  pi.  xv  et  xxv. 

tine  de  Charles  le  Chauve,  verso  du  5'  feuil-  Lettre  F  d'une  forme  bizarre,  tirée  d'un 

letde  la  préface  de  saint  Jérôme,  manuscrit  alphabet  anglo-saxon  publié  dans  le  2*  vo- 

du  IX'  siècle,  Bibliothèque  royale  de  Paris,  lume  des  Fetasta  Monumenta,  V"  partie, 

citée  par  Dibdin,  Foyage  en  France,  t.  III,  pi.  xvii. 

p.  24.  Reproduite  par  le  comte  de  Bastard  Diverses  lettres  de  mannscrils  des  vi*  au 

dans  la  2*  livraison  de  son  grand  ouvrage  xvi*  siècle  publiées  dans  le  grand  ouvrage 

sur  les  Manuscrits  français.  de  M.  le  comte  de  Bastard.  V.  les  diverses  ii- 

Autre  (irée  d'un  manuscrit  présumé  du  vraisons. 

XII'  au  XIII'  siècle.  D'Agincourt,  Peinture,  Lettre  funèbre   avec  des  larmes  sur  le 

{)1.  cm,  n""  4,  colonne  de  gauche.  Celte  corps  de  la  lettre;  fond  noir,  du  xvr  siëde 

ettre  est  formée  d'entrelacs  et  de  figures  environ.  Willemin ,  Monuments  français j 

d'hommes.                  ..  t.  II,  pi.  cclxxv. 
Autre  d'une  grande  richesse  de  détails  et 

(0  L'auteur  de  ce  DicUcjnairç  en   poMôde  une  r^s  ^q^  l'explicalioii,  TOir  l.  III  da  texte,  p.  5«. 

épreuve  dans  sa  collection  hisionque,  rréMrtfc  la  ^^             ^            '        .                     ^  "^ 
courotme  de  France,  t.  U.  Cette  épreuve  lui  a  été  en- 
voyée par  M.  ie  comte  de  Mailly. 
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FABLES  (Le  livre  des  ).  —  lie  baron  de    mois  de  mai,  p.  39  (2],  planche  de  ce  calen- 

HeineckeD,danssonliyreiDtitulé: /tf^« d'une    drier,  à  la  date  du  il  octobre,  on  voit  un 

collection  complète  d'estampes,  parle  d'un    patriarche  ou  |)rétre  au  milieu  du  sjnode 

livre  nommé  £i5er  similHadinis ,  ou   des    vir  de  Nicée  qui  montre  une  sainte /ace  et 

imitationsoufables,  qui  peut  dater  de  146i,    un  autre  qui  tient  celle  envoyée,  dit-on, 

et  il  donne  un  fac-similé  d'une  des  plan-    au  roi  Abgare.  Y.  à  ce  nom. 

ches,  p.  276  de  ce  manuscrit.  Le  Liber  «î-       Sainte  Face;  pièce  rare  et  soignée  de  Jean 

mltifmiinif  doit  renfermer  iOi  planches  gra-    Rabcl,  portant  la   date  de   1582.    V.  son 

Tées  sur  bois.  ceuvre  au  Cabinet  des  estampes,  à  Paris, 

Sur  le  tympan  de  quelques  églises  roma-    in-folio,  i*'  vol.  marq.  £.  d.  7,  n*"  232,  fonds 

nés,  on  voit  sculptées  plusieurs  des  fables    de  Tabbéde  Marolles. 

mises  en  vers  par  le  bon  la  Fontaine  au       Celle  gravée  par  Durer  est  une  des  plus 

XVII*  siècle.  LVslise  de  St-Ursin  de  Bourges  en    halles  représentations  de  ce  genre  que  nous 

est  nn  exemple  :  la  fable  de  la  cigogne  qui    puissions  citer.  Cette  pièce  qui  est  in-^olio 

retire  un  os  au  gosier  d'un  loup  y  est  sculp-    a  été  copiée  par  M.  Léon  de  La  Borde  d^une 

tée  très  spirituellement.  La  même  particula-    manière  si  exacte  que  sa  planche  gravée  sur 

rite  se  voit  à  la  cathédrale  d'Amiens.  bois  h  deux  teintes,  a  été  souvent  prise  pour 

FAÇADES  de  monuments  comparés.  •—  Poriginal ,  même  en  Allemagne. 
B^Agincourt  a  publié  dans  son  Atlas  de  l'his- 
toire de  Vart  au  moyen  âge,  un  tableau  corn-  FACULTÉS  DES  ARTS  ET  DES  SCIENCES, 
paré  de  façades  de  monuments,  construits  — On  trouve  dans  le  Trésor  de  nunùsma^ 
depuis  le  fil*  ou  iv«  siècle  jusqu'à  la  fin  de  tique,  publié  à  Paris,  volume  intitulé  : 
la  renaissance,  où  ils  sont  mis  en  parallèle.  Sceaux  des  communes,  plusieurs  sceaux  des 
y.  la  pi.  Lxiv.  diverses  facultés  des  sciences  et  arts,  telles 

M.  de  Coumonta  donné  des  tahleaux  com-    que  celles  de  théologie,  de  droit,  de  méde- 
parés  de  ce  genre  dans  son  Cours  d'archi-    cine,  etc.  Y.  aux  noms  de  chacune  de  ces 
lecture  du  moyen  âge.  M.  Cicognara  reproduit    facultés  la  désignation  des  sceaux.  Y.  aussi 
quelques  façades  d'églises   de  Tltalie  du    au  mot  Académie. 
XII'  au  XVI*  siècle  environ.  Y.la  planche  qui 

est  à  la  un  du  2*  volume  de  la  Storia  délia       FAISAN.  —  Oiseau  célèbre  au  moyen  âge 
seultura  in  Italia.  et  sur  lequel  les  chevaliers  prononçaient  des 

Yoir  aussi  les  ouvrage  de  Carter,  Britton,  serments  et  juraient  défaire  telle  ou  telle 
Pugin ,  sur  Tarchitecture  religieuse.  prouesse. 

Les  miniatures  des  romans  de  chevalerie 
FACES.  —  Reliquaires  faits  en  forme  de    en  offrent  divers  exemples, 
faces  ou  visages  humains.  Y.  Ambianus.  V Univers  pittoresque,  France,  a  donné 

Ceux  publiés  de  ce  genre  dans  Touvrage    une  planche  représentant  un  repas  pendant 
de  Paciaudi  intitulé  :  Jntiquitates  chris*    lequel  on  apporte  Toiseau  chevaleresque. 
tianœ   sive   de    cultu   Joannis  Baptistœ ,    Y.  Yocu  dc  Faisan  (3). 
p.  332. 

Plusieurs  reliquaires  de  l'ancien  trésor  de  FALCONERIUS  MAJOR  ET  MÏNOR.  — 
Saint-Denis  publiés  dans  les  planches  de  Grand  fauconnier  et  son  aide.  Figures  tirées 
Fhistoire  de  rabbaye  de  ce  nom ,  par  dom  des  Leges  palatina,  xiii*  siècle,  jécta  sanc' 
Félibien.  torum  des  BoUandistes,  mois  de  juin,  t.  III, 

L'ouvrage  intitulé  :  Basilicœ  sancti  Udor    planche  de  la  page  10. 
larici  et  sanctœ  Afrœ,  in-folio,  par  Ber.       Yoir  aussi  le  mot  Fauconnier. 
Hartfelderus,  1  vol.  petit  in-folio,  offre  une 

grande  collection  de  reliquaires  de  ce  genre       FALDISTOIRE.  —  Y.  Chaire  ou  Chaise 
qui  peut  être  consultée  avec  fruit  par  ceux    haute. 
qui  veulent  étudier  Part  de  Porfévrerie  au 

moyen  âge.  FALLIIS  (De).  —  Nom  d'une  fonction  su- 

balterne désignée  dans  les  Leaes  palatinœ, 
FACES  (Saintes)  (1).— Surunedesminîâ-    et  qui  peut  correspondre  à  celle  de  surveil- 
tures  du  calendrier  grec-moscovite  ,  Acta    lant  des  domestiques,  pointeur  des  gens  à 
«ancror.  des  BoUandistes,  et  insérée  au  1. 1  du    gages.  Y.  la  figure  publiée  par  les  BoUan- 

(I)  Sdr  Torigine  des  saintes  Faces,  peintes  oo  sculp-  (2)  Sur  cette  peinture,  Toir  Molanus,  in-4%  p.  407  et 

tées    depuis  les  premiers  siècles  tfu  christianisme,  ies  notes. 

voir  l'ouvrage  de  Marangoni,  intitulé  :  Sancta  sancto-  (3)  Sur  le  voa  du  Caitân,  voir  Biarcbangir,  la  France 

rum;  Molanus,  de  imagliUbM  sacris,  iD-4*,  p.  400  et  au  xii*  sUcle,  1. 1,  p.  u. 
suivantes. 
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distes.  Jeta  sanctorum,  mois  de  jdin,  t.  lU,  Famille  des  Scaliger.  V.  à  ce  nom. 
pi.  LU,  n**  1,  pars  8». 

FANAL  employé  comme  symbolisme  chré- 

FALOT  avec  étendard  servant  à  éclairer  tien.  ^  Fréd.  Munter,  Sinnbilder  und  Kunst 

le  prêtre  qui  porte  le  viatique  aux  malades.  Worstlungen  der  alten  ckrisUn,  ia-4**,  pL  it, 

La  Chronique  de  Nuremberg,  d593,  in-folio,  n*"  74,  d'après  Boldetli,  Osservazioni  sop, 

{).  217,  en  offre  un  curieux  modèle.  Y.  aussi  cimeteri,  etc.,  in-folio,  p.  375,  et  Mamachi, 

es  danses  des  morts  de  Bâie,  d'Holbein  et  ^ii^(9.cAr/«liana?,etc.,in-4<*,p.91du5' vol. 
de  Mérian  au  mot  Porte-Dieu. 

FANAUX  DE  CIMETIÈRES  CHRÉTIENS. 

FAMILLE  (Sainte). — Il  serait  impossible  —  M.  de  Caumont  signale  Pusage  de  ce 

de  signaler  tous  les  sujets  de  ce  genre,  peints,  ^enre  de  luminaire  sépulcral.  V.  le  mémoire 

sculptés  et  gravés  par  une  foule  d'artistes  insérésur  ce  sujet  dans  le  3*  volume  du  ^b^ 

depuis  Porigine  de  Vart  chrétien  jusqu'à  la  letin  monumental,  dirigé  par  cet  antiquaire, 

fin  du  XVI'  siècle.  Bianchini  donne  un  mo-  t.  Y,  p.  434,  même  ouvrage, et  qui  en  donne 

nument  de  ce  sujet,  tabula  ii%  sœculi  r,  quelques  autres  exemples, 

n**  7,  mosaïque  de  Sainte-Marie-Majeure.  Ra-  Parmi  les  monuments  de  ce  genre  un  des 

phàel  et  le  Pesarèse  en  ont  fait  beaucoup,  plus  curieux  est  sans  doute  celui  de  Jour- 

11  existe  au  Cabinet  des  estampes  de  Paris  net,  publié  dans  le  Bulletin  des  sciences  de 

une  collection  spéciale  de  ce  genre  de  sujets,  la  Société  française  pour  la  conservation  des 

M.  Duchesne  aîné,  Voyage  d'un  Iconophile,  manusc,  hist.,  année  1843,  p.  179.  Ce  fanal 

in-8°,  cite  des  pièces  de  ce  genre ,  dont  beau-  a  cela  de  très-particulier  qu  il  est  accompa- 

coup  sont  capitales.  Y.  à  la  table  des  ma-  gné  d'un  autel  supporté  par  une  colonne, 

tières  de  son  volume.  Ce  monument  semole  accuser  le  xii*  siècle. 

Autre  monument  qui  a  pu  servir  àéclai- 

FAMILLE  (  Tableaux  de  ).  —  Parmi  les  rer  la  porte  d'un  couvent.  Même  volume, 

représentations  de  ce  genre,  nous  citerons  p.  181. 
comme  très-imporCantes  celle  de  la  famille 

de  Ju vénal  des  Ursins,  publiée  d'après  une  F^VNAUX  de  rues,  de  routes,  de  camps,  etc. 

peinture  du  xv  siècle,   par  Montfaucon  Y.  Pot  a  Feu. 

Monuments  de  la  monarchie  française^  t.  III,'  —  De  poupes  de  vaisseaux.  Archéologie 

pi.  Lxvii,  reproduite  dans  le  Trésor  de  la  navale  de  Jal,  in-S*",  t.  II,  p.  165  et  166. 
couronne  de  France,  t.  II,  pi.  clxxxv,  plus 

exactement  et  plus  complète  dans  le  Musée  FANON.  — Ciampini, Cetera  Monumenta, 
de  Versailles,  publié  par  Gavard,  sous  le  1. 1,  p.  239,  donne  une  figure  coiffée  de  ce 
'D?  20,  qui  donne  la  vue  de  la  belle  tenture  genre  d'ornement  ecclésiastique.  Y.  les  ex- 
servant de  fond  au  tableau ,  ainsi  que  la  dé-  plications  qui  accompagnent  la  planche, 
coration  de  la  chapelle  où  est  censée  réu-  Comme  bandelettes  de  la  mitre,  voir  les 
nie  la  famille.  Alexandre  Lenoir  donne  divers  exemples  qu'en  donne  Willemin  dans 
une  petite  réduction  de  cette  dernière  plan-  son  ouvrage  intitulé  :  Monuments  inédits, 
che  dans  le  t.  II  de  son  Musée  des  mono-  pi.  lxviii,  lxxxvi,  xc  (1). 
ments  français,  pi.  xci,  n°  82  bis, 

—  Du  maréchal  de  Gié.  Montfaucon,  1. 1 Y,  FANTASSINS.  —  V.  toutes  les  planches 
pi.  XXXI,  et  du  Trésor  de  la  couronne  de  des  Monuments  de  la  monarchie  française 
France,  t.  II,  pi.  ccxvii.  de  Montfaucon,  ou  le  Trésor  de  la  cou- 

— D'Olivier  d'Ëpiney.  Montfaucon,  t.  lY,  ronne  de  France. 

pi.  Li.  Trésor,  t.  IL  pi.  ccxxxix.  La  tapisserie  de  Bayeux,  publiée,  soit  par 

—  Du  bâtard  de  Yendôme.  Montfaucon,  Montfaucon  ,  Monuments  de  la  monarchie 
j5.,  pi.  Lit.  7Vtf>or,  t.II,  pi.  240.  française,  soit   par    Stothard,  en  Angle- 

Yoir  aussi  le  dessus  du  tombeau  de  Fran-  terre ,  in-folio, 

çois  l"  à  ce  nom.  Les  miniatures  de  V Angleterre  ancienne 

Un  tableau  représentant  Pabbé  Guillaume  de  Strutt ,  édition  anglaise,  et  l'ouvrage  de 

et  sa  famille.  Y.  à  son  nom.  Willemin. 

Autre  représentant  celle  des  seigneurs  de  La  suite  des  Tapisseries  historiques  et  nU' 

Mailly.  Y.  à  ce  nom  et  à  Ex-Yoto.  tionales;  l'ouvrage  de  Bonnart,  Costumes  au 

Charles  IX  avec  sa  femme  et  ses  enfants,  moy^/id^e,  pour  le  costume  militaire,  enlla- 

Y.  à  son  nom.  lie,  du xiii* au  xiv* siècle,  1. 1,  pi.  xii,p.  14;  les 

(1)  Macri  dans  son  Hlerolexicon  confond  le  fanm  avec  la  mappula  ou  le  sudarium,  Y.  aussi  Da  Caoge, 
nème  mot. 
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belks  gravures  de  la  .  vie  de'  M aximilien 
d^Autriche, 

m 

FARE  (Sainte )~-Fi^ure  debout,  tenant 
une  crosse  d'abbesse  et  six  épis  de  blé  entre 
SCS  mains.  Goileotion  de  figures  des  sain  tes  au 
Cabinet  des  estampes.  V.  un  sujet  de  la  vie 
de  cette  sainte  dans  le  volupne  in-folio  inti- 
tulé :  OEwrea  de  Jean  et  Et,  Rahel;FoniU 
Umont,  etc.,  au  Cabinet  des  estampes,  mar- 
qué E.  d.  7,  n^  232,  in-^olio. 

"FARNÈSE.  —  Les  portraits  des  divers  per- 
sonnages de  cette  maison  sont  publiés  dans 
Tonvrage  intitulé  :  Maseo  Farnese  cioe  i 
Cœsari  in  oro,  argento  e  rame,  etc.,  cùn  /i- 
gnre^  Paolo  Perdruzi^  Pardfia.  40  vol.  in-fol. 

Palais  de  ce  nom  à  Home.  D'Agincourt, 
Histoire  de  Vart  (architecture),  pi.  lix, 
n^S;  pi.  72,  n*  35. 

Là  topographie  de  Rome  au  Cabinet  des 
estampes.  Toutes  les  descriptions  de  Rome 
moderne,  dont  nous  donnons  le  détail  au 
mot  Rome,  sont  à  consulter. 

Médailles  de  Farnèse  à  Novare.  Revue  mi- 
vfùsmatique  de  Blois,  1. 111,  p.  436. 

FARNÈSE  (Alexandre)  de  Parme.  —  Fi- 
gure en  pied  armée  de  pied  en  cap.  Y.  la 
pi.  LViii  ce  Touvrage  de  Jacob  Schrenckius, 
1  vol.  in-foliOy  gravure  de  Dominiq.  de  Cus- 
tode, d'après  les  dessins  de  J.-B.  Fontana, 
ouvrage  intitulé  :  AugtUtissimorumlmperor 
torum,  Baronum,  Comitum,  Ducum,  etc. 

FARNËSE  (Octave),  duc  de  Parme,  ib., 

pi.  XLVII. 

FARON  (Saint).  —  Abbaye  de  ce  nom  en 
Bourgogne.  Annales  bénédictines  de  dom 
Mabillon,  t.  II,  planche  de  la  p.  376.  On  y 
conservait  le  tombeau  d'Ogier  leDanoisetde 
son  compagnon  Benoît  qui  se  firent  moitiés 
avec  la  permission  de  Charlemagne  (1). 

Ce  monument,  oui  devait  dater  du  x*  on 
XI*  siècle,  était  très-important,  à  en  juger 
par  la  gravure,  quoiqu'elle  soit  bien  mal 
gravée  et  encore  plus  mal  dessinée.  Cinq 
grandes  arcades  chargée»  de  figures  d'anges 
et  d'ornements  du  plus  beau  style  byzantin 
formaient  le  couronnement  de  la  façade  qui 
reposait  sur  douze  belles  colonnes  à  chapi- 
teaux variés;  six  grandes  statues  semblent 

ri)  Rien  ne  peint  plus  éner^iquenient  le  moyen  Age 
et  la  pîélé  an  peu  sauvage  des  guerriers  de  ceUe  épo- 
que que  le  récii  fait  par  l'hislorien  du  lemps,  du 
moyen  singulier  employé  par  Ogier  le  Danois  pour 
connaître  le  lieu  où  Dieu  rappelaii  A  vivre  dans  un 
clollre.  Essayer  de  traduire  ne  ferait  qu'affaiblir  Pori- 
gtnalité  du  texte  auquel  nous  renvoyons  ;  ne  pouvant, 
attendu  sa  longueur,  le  copier  Ici  en  entier,  nous  pea- 

Tome  I. 


ffarder  rentrée  du  tombeau.  On  y  Toit  Char- 
lemagne, la  reine  Hildegarde,  le  comte  Ogier, 
sa  fille  Oda,  Roland  et  révéque  saitit  Faron 
qui  donne  sa  bénédiction  à  tous  ces  person- 
nages. Au  milieu  du  Mûnumentnm  arcuatum 
du  moyen  âge  se  voit  un  tombeau  très-sim- 
ple sur  lequel  sont  placées  les  statues  d^O- 
gier  le  Danois  et  de  son  compagnon,  dont  les 
redoutables  armes  sont  appendues   à  la 
voûte.  Nous  devons  maudire  de  bon  cœur 
les  Vandales  qui  ont  détruit  un  monument 
qui  serait  si  bien  apprécié  aujourd/hui ,  et 
nous  devons  bénir  la  mémoire  du  savant 
bénédictin  qui  du  moins  nous  en  a  transmis 
la  figure,  quoique  sans  doutébien altérée. 

Cloitre  de  Tancienne  abbaye  gravé  dM- 
près  le  dessin  de  Claude  de  Chastillon,  par 
J.  Boisseau.  V.  le  volume  intitulé  :  Topo^  . 
graphie  française,  etc.,  in-folio  j  pi.  x^ix. 

FASTRADANE.  —  Une  des  femmes  de 
Charlemagne.  Son  épitaphe,  en  794,  est  ci- 
tée au  nom  COARLEtfAGNE. 

FAUCH ARDS.  —  Espèce  de  hallebarde  en 
usaf^e  du  iciv*  au  iy*  siècle  ou  environ.  Wil-> 
lemin,  Monuments  inédits  (2),  pi.  clxxviii, 
t.  Il;  Atlas  du  Sommerard,  pi.  iv  du  cha- 

Ï>itre  XIII;  Moyen  âge pittoresque,pl. cihiy; 
a  collection  d'armes,  publiée  par  H.  Assell- 
neau,  chez  Weîth  etHauser,à  Paris;  et  tous 
les  ouvrages  que  nous  indiquons  au  mol 
Armes,  Batailles,  etc. 

FAUCHEURS.  --  Miniature  d'uti  manu- 
scrit du  XII*  au  XIII*  siècle  reproduite  par 
Willemin,  Monuments  français  inédits, 
pi.  civ. 

Autre  reproduite  dans  VAngleterre  an-^ 
eienne  de  Strutt.  Édition  française  de  Bou- 
lard,  in-4*',  pi.  xi. 

FAUCONNERIE.  —  Frédéric  II,  empereur 
d'Allemagne  au  xiii*  siècle,  a  composé  un 
livre  sur  Tart  de  la  fauconnerie  (!().D''Agin-* 
court  en  a  reproduit  quelques  miniatures 
dans  son  Histoire  de  Vart  (Peinture), 
pi.  Lxxiii  ;  Wiilemin ,  Monuments  français 
inédits,  pi.  cm,  1. 1. 

Le  droit  de  fauconnerie  est  désigné  ordi- 
nairement par  des  gants  que- porte  le  per-^ 
sonnage  qui  en  jouissait.  M.  Alex.  Lénoir 
donné,  comme  exemples  de  ce  genre,  une 


sons  qu'on  nous  saura  quelque  gré  de  cette  indicaCfon. 

(2>  M.  Pottler,  p.  18  du  2*  volume  de  Wiilemin, 
donne  quelques  détails  sur  cette  arme.  ' 

(3)  Il  est  intitulé  ;  Ornithologie ,  et  est  cité  par 
H.  Poliier,  p.  62  du  texte  de  l'ouvrage  de  WiHemin, 
qui  donne  quelques  dét|iils  curieux  sur  l'ouvrage  en 
question. 
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statue  d'an  des  fils  de  Ijoui»  Yni.  V.  la  daitt  longtemps  an  Cabinet  des  inscriptioiis 

pi.  XXVII  de  V Atlas  des  monuments  françaiê»  et  médailles  de  Paris,  et.  placé  maintenant 

Uoe  figure  à  cheval  et  tirée  d'un  bas-re-  dans  le  chœur  de  Féglise  Saint-Denis,  est 

lief,  gravée  dans  le  même  ouvrage,  pl.xxvii.  gravé  dans  plusieurs  ouvrages.  Montfancon, 

Au  mot  Chasses  nous  indiquons  quelques  Monuments  de  la  monarchie  française,  1. 1, 

peintures  ou  sculptures  représentant  des  pi.  m;  Willemin,  AfonameiHa  tn^dlif,  t.  I, 

chasseurs  qui  se  servent  du  faucon.  ni.  iv  ;  VUni9ers  pittoresque,  publié  par  les 

Plusieurs  sceaux  représentent  des  pèr-  frères  Didot,  f>aju;e,  pi.  glxii;  le  Trésor 

sonnages  tenant  le  faucon  sur  le  poing,  de  la  couronne  de  France,  1. 1,  pL  m. 

Wrée,  Sceaux  des  conUes  de  Flandre ,  en  Autre,  magnifique  travail' en  vermeil  de 

donne  plusieurs.  i395  à  1412  appartenant  à  la  cathédrale  de 

Le  sceau  de  Marie  de  Bourgogne  la  repré*  Barcelonne  ,  Magasin  pittoresque,  t.  IX , 

sente  ainsi.  V.  à  son  nom.  p.  276. 

Y.  les  mots  SiftCBs,  Troncs,  etc. 

FAUCONNIER.  •—  Dans  les  miniatures  des 

Leqes  palatina,  nous  trouvons  sous  le  titre  FAUX.  -*-- Une  des  statnes  dn  portail  de 

de  Fatconnerius,  une  figure  qui  représente  Pégllse  de  ChftieaUdun  représente  une  fîgnre 

ce  que  nous  nommons  en  français  le  grand  coiffée  d^une  espèce  de  tiare  persane  et 

fauconnier  (i),  ou  qui  semble  correspondre  tenant  une  faux  sur  son  épaule.  Cette  scnip- 

à  cette  charge.  V.  la  planche  de  la  p.  10  du  ture,  qtii  passe  pour  être  du  viii"  ou  ix* 

mois  de  juin,  t.  III  de  la  collection  Acta  siècle,  est  gravée  dans  Ton vrage  de  Beaunier 

sanctorum  des  BoUandistes.  On  y  voit  le  eil^àlh'iex  ^  JReeueil  de  costumes,  etc.  jln-^oHOj 

grand  fauconnier  et  son  aide.  t.  I,  pi.  lx. 

Fauconnier  allemand,  costume  du  xiv*  Un  bas-relief  dont  la  date  est  inconmie, 

siècle.  Bonnart,  Coêtames  du  moyen  âge,  mais  qui  semble  appartenir  au  tr*  eu  xvi* 

t.  II,  n^  96.  siècle,  représente  un  vaisseau  conduit  par 

'  Fauconnier  de  Tempereur  Henri  YI dit  le  la  Mort,  le  Temps  et  la  Fortune.  Une  de 

Sévère.  Y.  à  ce  nom.  ces  figures  tient  une  faux.  Alexandre  Lenoir, 

^^  Musée  des  monuments  français,  t.  1,  pi.  xt, 

FAUSSETE.  -  Une  figure  de  ce  vice  est  n«  36.  Y.  aussi  au  njot  Faucheues. 
sculptée  d'un  style  assez  remarquable  sûr  un 

des  chapiteaux  de  Téglise  Saint-Marc  de  Ye-  FAÏENCE  peinte  ou  incrustée  Œ).  ^Wil- 

nise,xiv'  siècle  environ.  Gicognara,  Sioria  lemin,dans  ses  Monuments  inâits,  t.  II, 

délia  scultura  initalia,  1. 1,  pi.  xxx.  pj.  cCLXXtii,  en  donne  deux  exemples  inté- 

Nous  pourrions  encore  indiquer  la  figure  ressauts, 

de  femme  qui  se  tient  assise,  ayant  un  chat  Poêle  eh  faïence  coloriée.  Y.  PoÈLi!. 

couché  sur  ses  genoux,  à  rentrée  de  la  porte  M.  du  Sommerard  donne  plusieuin  vases 

du  monde,  dans  le  tableau  allégorique  dit  travaillés  en  faïence  dans  son  Album,  et 

de  Cébés,  gravé,  en  une  feuille  in-8°,  par  dans  V Atlas,  Y.  Yases. 

AVischer  et  quelques  autres.  Elle  tflche  de  Faïence  émaillée  commune,  dite  de  Pa* 

séduire  ceux  qui  entrent  dans  la  vie  bu-  Hssy  et  de  son  école.  Jlfn^^e  rojfai  de  ^^re#, 

maine,  en  leur  faisant  boire  une  liqueur  publié  par  Brongniart  et  Riocreiix.  Chez 

enivrante  et  en   leur   promettant   ai  vers  Leieux,  éditeur,  in*4*;  Paris,  1845  et  sniv., 

genres  de  jouissances  et  de  plaisirs  qui,  selon  pi.  xxxiii,  xxxiv,  xxxv. 
elle,  renferment  le  vrai  bonheur. 

Les  livres  d'emblèmes  sont  encore  à  con*  FALERfO  fOaseoLO).  —  Nom  d*un  doge  de 

sulter.  Y.  ceux  d'Alciat,  d^Otto-Yenius  et  Yenise  dont  on  voit  la  figure  et  le  costume 

ious  ceux  que  nous  désignons  aux  mots  Al*  curieux  sur  le  Pallio  Doro  de  Saint*Marc  de 

LÉGORiES  et  Emblèmes.  Yenise.  Y.  à  Pàllto  Doro  les  détails  que  nous 

y  donnons. 

FAUTEUILS.  —  Celui  dit  de  Dagobert 

d'époque  iocerUine  (2),  mais,  à  ce  qu^il  pa-  FAYEL.  (La  dame  de).  —  Y.  Cocct. 
raît,  très-ancienne.  L'original  conservé  pen* 

(0  Ceue  eharge  fi^t  créée  vers  le  xtr*  siécld  par  le  (8)  Snr  l'origine  et  les  prodof (9  de  ee  «mre  tf'ifidiH- 

foi  Phiiippf*  le  Hardi.  V  le  tciie  de  M.  Pottier  cité  cU  trie,  voir  le  teite  de  M.  do  Sofomerard  qui  ae  raUache 

dessus,  d«n«  lequel  on  <rouTe  t'énuméraiion  de  divers  anx  planches  ci-dessus  Indiquées,  les  Arts  on  iMyt% 

ouvrages  sur  les  régies  de  la  fauconnerie  et  les  fono*  &ge,  t.  Y,  voir  la  table  des  mâUéres. 
tions  du  grand  fauconnier. 

(2)  Sur  l'origine  présumée  de  ce  monument,  voir  te 
texte  de  M.  Pottier  sur  W'illemin,  tome  i*\  p.  3. 
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FËCAMP.  —  Ahbaye  de  ce  nom,  archîtec-  On  tronrè  dans  la  grande  (^^ronigne  dé 
ture  dp  XII*  siècle  ;  publiée  par  Alexandre  Nuremberg,  in-foilo«  une  figure  de  sainte 
de  La  Borde,  Monhmenit  françcUi,  t.  I,  Félicité  tenant  un  glaiTe  sur  lequel  sont 
pi.  cxx;  par  Taylor  et  de  Gailleux,  Fqyaget  placées  les  têtes  de  ses  enfants. 
danê  l'ancienne  France  (^ormandi«)jpL  lxv,  V.  aussi  les  figures  de  sainte  Félicité  dans 
Lxvi,  Lxvu,  Lxviu,  Lxix,  Lxx.  la  collecUon  des  saintes,  au  Cabinet  des  es- 
Description  de  ce  monument,  1  vol.  in-S^".  tampes,  et  dans  Ciampini,  Fêtera  Afono- 
arec  une  plancbe,  par  Léon  Fallue)  Rouen»  menta,  t.  Il,  planche  de  la  p.  100,  n"  il. 
i841 .  Martyre  de  sainte  Félicité  et  de  ses  etH 
Essai  historique  et  littéraire  sur  Vabbaye  fants.  Peinture  dn  tu*  siècle  publiée  par 
de  Fécamp,  par  Leroux  de  Lincv,  i  vol.  in-S*";  Guattani,  MemorU  encielopediet,  année  loiO 
Rouen,  1840,  avec  quelques  planches.  ou  1816,  pi.  xxi,  p.  153. 

Page  46  est  gravée  une  vue  du  taber*  Raphaël  a  fait  une  grande  composition  de 

nacle  en  pierre  de  la  chapelle  du  Sang  Pré-  ce  sujet  qui  semblerait  presque  calqué  sur 

cieux,  à  Fécamp.  celle  du  martyre  de  saint  Jean  dit  Porte-La* 

Ce  tabernacle,  qui  est  du  xvi«  siècle,  est  tine.  La  sainte  est  plongée  dans  une  cuve 

reproduit  dans  Touvrage  intitulé  :  Normaih  placée  sur  un  brasier.  V.  l'œuvre  du  pein* 

die  pittoresque,  Havre,  t.  II,  planche  de  la  tre.  Marc-Antoine  en  a  lait  une  gravure  dont 

p.  7,  sans  nom  d'auteur.  Au  Havre,  1842,  il  existe  des  copies, 
chez  Morlant  et  Dumoulin. 

On  y  trouve,  p.  47,  un  bas-relief  repré-  FELSINA.  V.  Boloonb. 
s^nitant  la  mort  de  la  Vierge  entourée  des 

apôtres  et  des  saintes  femmes.  Cette  sculp-  FEMME  ACCOUCHÉE.  —  Voir  naissance 

ture  est  du  tv*  ou  xvr  siècle.  de  Jean-Baptiste,  de  Jésus^Christ,  ^e  Ben]«« 

Page  22,  un  groupe  de  moines  et  d'au-  min,  Sara,  etc. 

très  personnages.  Sculpture  du  xv*  siècle  Femme  couchée  sur  un  lit  de  parade ^ 

environ  qui  provient  ae  l'ancien  jubé  de  Bonnart,£b#tomMdamoy«ii<l^e,t.Iypl.LXX« 

Fécamp.  (Miniature  du  xiv*  siècle.) 

V.  aussi  la  grande  Topographie  de  la  Autre  sujet  de  ce  genre  dans  V Angleterre 
France  au  Cabinet  des  estampes,  à  Paris.  ancienne  de  Strutt.  Edition  anglaise,  plan- 
Alexandre  Lenoir  a  publié,  dans  le  8*  vo«  che ,  édition  française  de  Boulard ,  inr4% 
lume  de  son  Musée  des  monuments  frax^  même  planche. 
gais,  planche  de  la  page  35,  le  tombeaa 

d'un  guerrier  qui  semblerait  un  comman-  FEMME  ADULTÈRE  attx  pieds  de  Jésus^ 

dant  de  vaisseau ,  attendu  la  proue  qui  est  Christ.  —  Sculpture  des  premiers  siècles* 

près  de  lui  et  sa  hache  de  guerresur  laquelle  D'Aginconrt,  pi.  vi,  n*  1 . 

il  s'appuie.  Ce  sujet  se  trouve  dans  tontes  les  suites 

Ce  monument  accuse  le  luxe  et  le  ffoût  du  ^  de  la  Vie  de  Jésus-Christ. 

XVI*  siècle.  Nous  ignorons  le  nom  du  per«  Tableau   de   Paul  Véronèse,  du  vieux 

sonnage  (1).  Palme,  de  Jules Procadni,Lam])ert  Suavius. 

V.  leurs  œuvres. 
FELICIANUS  (Saint)  représenté  sur  une 

mosaïque  du  vu*  ou  viii«  siècle  à  Saint-  FEMME  CANANÉENNE.  Sculpture  en  ba»* 

Ëtienno-le-Rond  (Rome).  -^  Ciampini,  Ve^  relief  d'un  sarcophage  chrétien.  V.  Cana- 

iera  Monatnenta;  d'Agincourt,   Peinture,  néenne. 
pi.  xviii,  n»  5. 

FEMME  DAMNÉE  enlevée  par  un  démon* 

FËUdTÉ  (SAiMTfe).  ^  Figure  de  cette  ^  Scène  du  jugement  dernier  de  la  cathé- 

sainte  représentée  sur  un  verre  peint  pro-  drale  d'Orviette.  V.  Démon. 
venant  des  catacombes   (2).   Boonarotti, 

Fetri  antichi,  ni.  xx,  p.  140;  Bianchini,  FEMMES  CHRÉTIENNES.  —  Pour  l'étude 

Demonsiratio  nisioricœ  ecetesiasticœ ,  ta-  du  costume  des  femmes  des  premiers  siècles 

bula  111%  ssculi  ii',  n"*  8  (5);  d'après  celle  du  christianisme  (4),  V.  Ciampini,  Fêtera 

publiée  par  Ciampini,  Fêtera  Monumenta,  Monumenta,  pi.  xxxv. 

1.  il,  pi.  XXV, n""  11,  et  p.  100  du  texte.  Bianchini,  Demonsiratio  historia  ecele- 

(i)  Alex.  Lenoir  ne  nous  apprend  rien  ni  sar  Tépo-  (4)  Saint  Cbrvsostôme,  dans  une  de  ses  leUres,  noos 

qaedumonameDt,ni  sarléiteu  oâîl  existe.  f«it  connattre  le  costame  des  femmes  chrétiennes  à 

son  époque,  safofr  :  une  Ionique  blanche  serrée  par 
«ne  oelDiure ,  un  Toito  blanc ,  une  chaussure  noire 
terminée  en  pointe. 
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siasiicœ,  tabula  i%  seculi  iiS  n<^  6, 25, 32, 36;  FEMMES  à  cheval  placées  sur  leur  pale- 

tabula  m*,  saeculi  ir,  n"  35.  froi  indifTéremment  à  droite  et  à  gauche. 

l^ApncouTij  Ifiêtoire  de  l'ari  (Peinture),  Suite  de  planches  sur   le  maniement  du 

du  iir  siècle  ou  environ;  pi.  viii.  Vers  le  cheval  par  Jost  Âmmondans  Touvrage  déjà 

ii«  siècle,  pi.  XI.  cité  au  mot  Éqditatiom. 

Autre  d'après  une  sculpture.  Ib.,  pi.  xxi,  ' 

n^  7.  FEMORALIA  on  GRÈGUES.  —  Espèce  de 

Miniatures  du  ménologe  de  Pempereur.  caleçon  dont  Willemin  donne  un  exemple 

Basile.   D*Agincdurt,  Peinture,  pi.  xxxi,  pour  le  xi*  siècle.  Monuments  inédits,  t.  I, 

n"^  4, 2i,  27,  31, 117;  n«»» 4  et  3.  pi.  xuv. 

y.  aussi  le^  noms  Félicité,  Perpétue, 

Vierges  chrétiennes.  FENETRE.  —  Louis  'de  France ,  comte 

d^Évreux,  faisant  Tofifrande  d^une  fenéhre 

FEMMES  ISRAÉLITES  en  costume  du  xii*  gothique  pour  une  des  chapelles  de  Téglise 

au  xiv*"  siècle,  chantant  le  cantique  d^action  ue  Noire-Dame  d^Ëvreux  en  construction 

degrâcesau  sortir  de  la  mer  Rouge.  Peinture  ou  en  réparation.  Monuments  de  la  monar^ 

du  Campo  Saulo.  V.  Mer  Rouge,  d'après  une  cftie /ra/ipaûedeMontfaucon,  t.  D,pl.  xxxvui, 

miniature   du   manuscrit  grec  du   siècle,  n'^.l,  et  dans  le  Trésor  de  la  couronne  de 

D'Agincourl,  Peinture,  pi.  lxii,  n°  5.  France,  1. 1,  pi.  xciii. 

y.  aussi  toutes  les  miniatures  du  manu- 
scrit de  la  bibliothèque  de  Vienne  publié  par  FENÉJRES  (2).  —  Les  fenêtres  sont  ordi- 
Lambecius,  et  Neyssel  dans  le  1*'  volume  de  naireraent  dans  le  même  style  que  le  monor 
la  hibliotheca  Cœsarea.  \.  aussi  toutes  les  ment  dont  elles  (ont  partie  :  romanes,  by- 
indications  données  au  mot  Bible.  zan fines,  gothiques  ou  de  la  renaissance,  en 

suivant  toutes  les  modîGcations  des  époques 

FEMMELS  (Saintes)  (1)  marchant  au  Cal-  de  transition.  Parmi  tous  les  ouvraees  qu'on 

vaire  à  la  suite  de  Jésus-Christ,  y.  au  mot  peut  consulter  pour  ce  genre  dVlude.  y. sur- 

Portehent  de  Croix.  tout  :  Remarks  on  the  architecture  of  the 

—  Au  pied  de  la  croix.  middle  âge ,  et  principalement  en  Italie, 
Très-beau  fragment   d'une  fresque   de  par  R.Wil lis,  i  vol.  in-8%  Cambridge, IfôS, 

réglise  Saint-François-d'Assise,  où  Ton  voit  et  donnant  dans  une  suite  de  planches  iv, 

les   saintes    femmes   secourant   la   sainte  ix,  x,  xi,  xii,  les  combinaisons  les  plus  re- 

yierge  qui  s^évanouit.  Ib.,  pi.  125,  n°  3.  marqua  blés  de  diverses  fenêtres  d'églises  du 

y.  tous  les  sujets  de  Calvaire  ou  delà  Pas-  xi*  au  xvr  siècle;  dans  les  Instructions  du 

sion.  comité  des  arts  et  monuments,  architecture. 

—  Au  tombeau.  Peinture  à  fresque  du  religieuse,  y.  les  p.  104, 119, 120  dul*"'  M^ 
TLV  siècle.  D'Agincourt,  pi.  xciv,  n*  6.  Com-  moire  et  p.  67, 68,  76  du  2*. 

position  d'Annibal  Carrache,  dites  Les  trois  Dans  les  Antiquités  anglo-normandes  de 

Marie  au  tombeau,  y.  TœUvre  du  peintre.  Ducarel ,  édition  anglaise  et  française  avec 

des  planches  assez  bien  exécutées.' 

FEMMES  prises  d'une  manière  générale.  Les  Dictionnaires  d^ architecture  du  moyen 

Il  serait  impossible  d'indiquer  tous  les  mo-  âge,  par  Britton  et  Pugin,  avec  planches, 

numents  de  peinture  et  sculpture  où  se  La   Hevue   générale  d'architecture ,  par 

trouvent  des*costumes  de  femmes  de  toutes  M.  Daly,  publication  in-4'*,  année  1940-41- 

,  les  classes  de  la  société.  42-43. 

Les  principaux  ouvrages  à  consulter  pour  Fenêtres  en  tribunes.  On  en  voit  des 

ce  genre  d*élude  sont  ceux  de  Montiaucon,  exemples  àPbôtel  de  ville  de  Ratisbonne,  à 

Millin,  Willemin,  Bonnart,  Alex.   Lenoir,  l'ancienne  maison  des  Andelys,  à  la  maison 

Atlas  des  monuments  français,  ou  dans  son  du  presbytère  de  Nuremberg,  à  la  Sainle- 

Musée  des  Petits- Augustins;  y.  les  recueils  Chapelle  de  Paris,  y.  à  ces  diverses  indi- 

des  Tapisseries  historiques;  Beaunier;  Mail-  cations.  ' 

lot,  etc.,  et  aux  mots  Artisans,  Bourgeois,  Les  Instructions  du  comité  des  arts  et  mo- 

Coiffures 9  Dames,  Impératrices  ,  Filles,  numents  (Architecture),  i^  et  2"  série.  Ar- 

Domestiques,  Reines,  Dëmoiselles,S£rvan-  chitecture  militaire,  etc. 

tes,  etc.  Les  belles  planches  de  détail  publiées  par 

M.  Jules  Gailhabaud,  dans  les  Monuments 

(1)  Ce  nom  est  donné  plus   particulièrement  aux  (2^  Sur  l'usage  des  fenêtres  en  France  et' le  privi- 

trois  saintes  nommées  aussi  les  trois  Marie,  savoir:  lége  qui  t  était  attaché  au  moven  âge  féodal,  voir  Mar- 

Man>  Madeleine,  Marie  mère  de  âalomè  et  Marie  mère  coangy,  la  France  au  xiy*  siècle,  i.  III,  p.  68. 
de  Jéf ufl. 
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anciens  et  modernes,  Y.  toutes  les  livraisons  de  servir  le  roi ,  xni*  siècle.  Miniature  des 

suivant  l'époque  demandée.  Leges  palatinœ,  publiée  dans  les  Acta  sanc^ 

V.  en  outre  tous  les  ouvrages  généraux  tornm  des  Bollandistes ,  mois  de  juillet, 

indiqués  au  mot  Architecture.  t.  lli,  planche  de  la  p.  52,  n*"  2. 

FENÊTRES  d'une  église  SainUMichel,  en  FERDINAND  D'AUTRICHE  (Maison  de).  — 
Corse,  style  romano-byzanlin.  Elles  sont  en  On  trouve  sous  ce  titre  un  magnifique  ou- 
formedë  meurtrières,  en  pierres  de  deux  vrage  pubUé  en  in-folio,  en  1569,  par  An- 
couleurs;  l'une  des  deux  est  décorée  à  son  toine  Gotta,  renfermant  55  planches  de  figu- 
sommet  d'un  ornement  en  entrelacs.  Y.  la  res  en  pied  de  tous  les  princes  de ce:te  lignée 
planche  de  la  p.  127.  Notice  sur  un  voyage  représentés  armés  de  pied  en  cap,  entoprés 
Ml  Or^e,  par.M.  Mérimée  (Prosper),  in-i2;  de  trophées  d'armes,  de  devises,  emblè- 
Paris,  1837.  mes,  etc.,  gravés  magnifiquement  par  Gas- 

—  De  l'abside  de  l'église  de  l'abbaye  de  pard  Patavinus.  On  y  remarque,  pi.  xl,  une 

Melrose  en  Ecosse.  Y.  Melrose.  belle  (iKure  de  Philippe  de  Bourgogne,  dont 

Les  cathédrales  de  Cologne,  Sain.t-Étienne  le  baudrier  est  d'une  grande  richesse.  A  la 

de  Bourges,  Mayence,  de  Chartres,  de  Notre-  fin  sont  12  portraits  en  pied  des  princesses 

Dame  de  Paris,  des  églises  de  Jumiéges,  de  de  la  tnéme  maison,  dont  les  costumes  sont 

•  Saint-Ouen,  de  Salisbury,  Lincoln,  et  bien  plus  riches  les  uns  que  les  autres;  plusieurs 
d'autres  offrent  de  belles  formes  de  fenêtres  nous  semblent  faits  a  plaisir  et  sans  exacti* 

'  à  étudier.  Y.  à  ces  noms.  tude  historique. 

Très-belle  fenêtre  de  l'église  Saint-Michel 

à  Florence,  publiée  par  Willis,  Traité  (Par-  FERDINAND  I*',  'empereur  d'Allemagne. 

chitecture,  en  anglais,  i  vol.  in-S**,  pi.  xiif ,  —  Figure  en  pied,  armée  de  pied  en  cap. 

Traceryofthe  churchofS.MichaeLV.Bnssi  PI.  vu  de  l'ouvrage  de  Schrenckius,  etc., 

ceWesdes  Eglises  byzantines  de  la  Grèce  chré-  Effigies  augnstissimoram  Principvm  ^  />a- 

tienne,  publiées  par  M.  Couchaod,  in-4%  tum,  Baronum,  etc.,  1  vol.  in-folio  magni- 

pl.  I,  m,  XI,  XV,  XV1I1,  XIX,  XXVI.  fiquement  gravé  par  Dominique  Custode' 

— Du  palais  de  Guillaume  le  Bâtard.  Y.4  d'après  Fontana. 
ce  nom. 

Fenêtres  avec  bancs  de  pierre  dans  les  FERDINAND  II,  roi  de  Castille  et  de  Sicile, 

vieux   châteaux.    Exemple    remarquable  ,  —  Monnaies  à  la  tête  de  ce  prince.  Sicilia 

planche  de  la  p.  69,  Instructions  du  comité  descritta  con  medaglie  a  Phil.  Peruta,  in-fol., 

des  arts  et  monuments,  architecture  mili-  planche*de  la  p.  150,  n^'MI,  12,  et  surtout 

taire.  celle  n"*  15,  comme  étant  mieux  dessinée. 

Le  château  de  Saint-Ulric  (Haut-Rhin)  en  Le  revers  présente  la  tête  de  la  reine  Éli- 

offre  aussi  un  atitre  exemple  curieux,  jénti-  sabeth. 

quites  de  V Alsace,  etc.,  par  de  Golbery  et  Grand  sceau  de  ce  prince.  Ih,,  planche 

Schweighaeuser,  in-i";  Haut-Rhin,  pi.  iv.  de  la  p.  151. 

Magnifique  fenêtre  de  l'hôpital  de  Milan.  • 

Y.  à  HÔPITAUX.  FERDINAND  Hï,  roi  de  Castille.  —  Repré- 

sente  à  cheval,  tenant  un  étendard  et  son 

FER  TRAYAILLÉ  (1),  fondu,  ciselé,  re-  écu  pendu  au  col.  Yitrail  du  xnr  siècle  à  la 

poussé,  etc.  —  Y.  Armes  et  Armure^,  Che-  cathédrale  de  Chartres.  Willemii/,  Afonn- 

NETS,  Canons,  Clefs,  Coffres,  Instruments,  menis  français,  1. 1,  pi.  xcvii  (2). 
Outils  ,  Serrures ,  Pentures  de  Portes, etc. 

FERDINAND,  duc  d'Albe.  —  Figure  en 

FERCULUM.  —Nom  d'une  espèce  de  reli-  pied;  couvert  de  son  armure;  pi.  xxxvi  de 

quaire,  dont  on  trouve  un  exemple  dans  l'ouvrage  de  Schrenckius  intitulé  :  AuguS' 

1  ouvrage  de  Paciaudi,  Antiquitaies  chris-  tissimor.  Imperator,,  Baronum,  etc.  ,gra- 

iianœ  ,   sive  de  cultu  Joannis  BapUstœ ,  vure  de  Dom.  Custode,  d'après  Fontana. 

in-4'',  page  406  et  sa  planche.  —  Archiduc  d'Autriche.  Ih,,  pi.  xlvi;  — 

de  Bavière,  pi.  lxii. 

FERCULUS.  —  Nom  d'un  officier  chargé  —  Comte  de  Nogaret.  Ih.,  pi.  cxxi. 

(1^  Sur  celte  branche  de  l'indaslrie,  voir  ce  que  dit  ou  armure  en  mailles  de  fer,  qui  enveloppe  le  cava- 
le texte  de  M.  du  Sommerard,  les  Arts  au  moyen  âge,  lier  de  la  léleaux  pieds;  le  heaume  ou  casque  aplati  ci 
i.  V,  àia  table  des  matières,  et  tous  les  ouvrages  m-  garni  d'une  face  grillée;  la  cotte  d'armes  courtti  et 

•  dii^aés  dans  le  catalogue  de    la  bibliothèque   de  fendue  ;  les  gantelets  sans  doigts  et  les  éperons  sans 
H.  Leber.  molettes,  ainsi  qu'il  se  pratiquait  à  cette  époque  «t 

(2)  Ce  prince  était  cousin  de  saint  Louis.  Son  cos-  Jusqu'au  liécle  suivant* 

orne,  dit  M.  Poliier,  se  compose  du  haubert  complet  • 
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FERDINAND DEGONZAGUE.— '76., pi. xl.  tiques  du  xiii*  siècle  environ,  accompamés 

de  fermails,  Monaments  frmçai9  inéatis, 

FERDINAND,  dit  le  Catholique  ou  le  Vie-  1. 1,  pi.  lxxxvi. 

torieux.  — Statue  de  ce  prince.  Sculpture  AutresdeYétenient8civils./d.,pl.Lxxxviii, 

en  bois  à  la  cathédrale  de  Grenade  publiée  lxxxix.  Voir  aussi,  aux  mots  AcniFEs  et 

dans  VArmeria  reale  de  Madrid  (  ou  le  Chapes,  d'autres  exemples  de  fermails. 

Musée  dVtillerie  de  cette  ville) ,  par  Ach.  * 

Juhinal,  t.  II,  planche  de  la  p.  7.  FERRARE  (5).  -*- Inscription  sur  l^'origine 

Couché  sur  son  tombeau  à  côté  de  sa  de  la  fondation  de  la  ville  de  ce  nom ,  gra- 

femme  Isabelle.  Ce  monument,  qui  est  du  vée  sur  une  pierre  en  forme  de  corne  d^bon* 

XV*  siècle,  vient  d'être  moulé  en  Espagne  et  dance,  portant  Itn  date  1135.  Au  bas  est  une 

■placé  au  Musée  du  Louvre,  à  Pans.  Il  est  croix  eiÀourée  de  plusieurs  petites  boules^; 

publié  dans  le   Moyen:  âge  pittoresque,  publiée  dans  le  6^  volume  de  Touvrage  inti- 

pl.  LU  ;  et  dans  VEepagne  monumentale.  V.  tulé  :  Raccolta  degli  opaeeoU,  etc.-,  91  vol. 

GaBNADE.  in-12,  rédigés  par  une  société  de  gens  de 

Achille  Jubinal  en  donne  une  réduction  lettres,  et  publiés  à  Venise  par  le  révérend 

page  IS  du   texte   de  Touvrage  cité  ci*  père  Calogera. 

dessus.  Église  cathédrale  de  cette  ville ,  monu- 

Belle  figure  en  pied;  couvert  de  son  ar«  ment  des  xi'  et  xii*  siècles.  Hope,  ffisloire' 

mure,  pi.  xlix  de  rouvrage  de  Sohrenckius,  de  VarcfUieotnre ,  in-B,  pi.  xxviii.  Vue  de  la 

Angustimmor.Imperator.  effigiei,  grav.  de  façade  formée  de  deux  galeries  superposées 

Dom.  Custode ,  in-folio.  et  terminée  par  trois  pignons  divises  {Mur  des 

pinacles. 

FERDINAND  (Saikt),  roi  de  Castille.  —  Topographie  de  ^Italie,  au  Cabinet  des 

Son  portrait,  planche  de  la  p.  281  des  Acta  estampes  à  Paris. 

S€mctorum,  mois  de  mai,  t.  VII.  Colonne  de  la  façade  de  cette  église  avec 

son    piédestal,   exemple    de    décadence. 

FERÉOL  (Saint*-).  -^  Ermitage  célèbre  D'Agincourt,  ^r6*A/<^(ffr0>  pi.  lxviii. 

dansleRoussillon.V.  Ermitage.  .   Coupe  intérieure  de  cette  église  dans  sa 

longueur,  telle  qu^elle  fut  construite  en 

FERETRUM.-«Pugin,  dans  son  Tolume  sur  1135,  publiée  par  Antonio  Frizzi  dans  son 

Porfévrerie  des  églises,  a  publié  un  objet  de  ouvrage  intitulé  :  Memorie  per  la  storia  di 

ce  nom  (1).  1  vol.  in*4o,  pi.  xxv.  Il  nous  /Vrrara,  î  vol.in-4'>;  Ferrare,1790,pl.vii. 

semble  qu^on  y  voit  une  espèce 'de  reli*  On  y  remarque  les  stalles  du  chœur,  la 

quaire.  tribune  des  chantres  (cantoria),  n""  17;  k 

ffrand  autel,  n°  6;  la  chaire  en  marbre,  les 

FÉRIÉS.  —  V.  Bals,  Ballets,  Carro&v  fonts  de  baptême,  n*"  25;  le  grand  arc  du 

SBL8,  Tournois,  etc.  chœur  tout  en  mosaïque,  n"*  24;  les  soffltes 

à  étoiles  d*or,  etc.,  n"*  28;  les  tribunes  en 

FERMAIL  de  chapes ,  de  manteaux.  «-  plein  cintre. 

Très*beau  fermail,  style  byzantin,  avec  su-  Maison  de  PArioste  vers  1510.  D'Agin- 

Jets  bibliq|ues  (21 ,  Album  du  Sommerard,  court.  Histoire  de  Vart,  pi.  lxxii,  n"*  19  de 

pi.  XVI  delà  9*  série.  Cet  ornement  est  d^au-  Parchitecture. 

tant  plus  intéressant  à  citer  quMl  est  entouré  Monnaies  de  la  ville  de  Ferrare.  Mura* 

de  sujets  en  émail  représentant  la  légende  de  tori ,  Aniiqnitaies  Italiœ,  t.  II ,  p.  688. 

saint  Jean-Baptiste,  buvant  du  poison  ,  et  Ëcole  de  peinture  de  Ferrare.  M.  de  Mon- 

ressuscitant  une  femme.  V.  pour  Pexplica-  talembert,  dans  son  volume  intitulé  :  du 

Hon  la  Légende  dorée  et  le  texte  du  5*  vo*  Fandalisme  et  du  catholicisme  dans  Part, 

lume  de  M.  du  Sommerard  ;  voir  à  la  table  p.  148  et  sulv.,  donne  un  tableau  raisonné 

des  matières,  au  mot  Fermail.  des  maîtres  qui  ont  illustré  Pécole  de  Fer- 

Willemin  donne  trois  oostumes  ecdésias-  rare  (4)  et  une  liste  des  tableaux  qui  exis- 

(1).  Les  aateurs  ne  sont  pas  d'accord  sur  sa  véritable  rare,  t79t  ;  Gaariqi ,  Chiêêê  4i  Ferrtœa  ;  SosUMbî. 

signification  ;  lea  uns  s'en  servent  pour  désigner  un  Chiese  di  Ferrara;  l^erri,  Maralori,  herum  ilaliear. 

cercueil,  d'autres  un  brancard  sur  lequel  on  posait  des  scriptores,  t.  Y lll;  Barufaldi,  Àpoiog. di  Ferraru  mata 

reliques  ou  tout  autre  objet  sacré  propre  k  orner  une  ehrmïana;  Vedasi ,  Can.  Silvcslri ,  tiaccolia  ;  Sardi, 

trompe  chrétienne.  V.  ce  mot  dans  Du  Gange  et  dans  Scor.  di  Ferrara  t  Borselll ,  auior.  Ferrar.  :  valerv, 

'Hierolexieon  de  Maori.  Voyages  en  Italie.  Lalande ,  etc. 

(2)  Ces  divers  objets  sont  accompagnés  d'inscrip-  (4)  Sur  cette  école  de  peinture,  voir  roavnge  de 
tiens  expiioatives.         .  ^      .      ...       .   .       .  H,  K\o,  iniiin\é .  PoéêiêfehréUefmu.  Forme  4^  t'vt, 

(3)  Pour  tes  monuments  de  celte  ville,  voir  Antonio  'in-s*,  p.  182.  IS3.  843. 
Friizi,  Memorie  per  la  storia  di  Ferrara,  etc.  :  Fer- 
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test  encore  eo  ItfH&B  (du  moiiis  à  IMpoque  avec  des  clons  à  tètes  plates  et  bien  serrés, 

o&  il  fit  son  Yoyage).  pour  un  vitrail  de  iiSi.  Willemin,  t.  ïj 

pi.  XCVK 

FERRIÈRËS. --*  Abbaye  de  ce  nom  dam  Fers  à  clous  aigus  ^  miniature  du  xiir  siè- 

nie* de- France,  et  détruite  depuis  long-  cle,  même  ouvrage,  1. 1,  pi.  c  et  cxl. 

temps.  On  en  trouve  une  vue  dans  le  t7*  vo-  Autres  dans  les  Monuments  de  la  monar* 

lumede  la  Colhction  topographiguêdu  ma-  chie  frànçaiêe  de  Montfaucon,  1. 1,  pi.  txi. 

réchal  d'Uxelles,  au  Cabinet  des  estampes  On  j  voit  les  tètes  de  clous  en  saillie. 

de  PariSt  V,  la  planche  au  folio  37.  Voir  aussi  au  mot  Mareschaleric. 

FERRURE  de  coffres,  armoires,  portes  de  FERS  OUVRÉS.  --Outre  ce  que  nous  in- 

-  maisons,  de  meubles.  -  Celles  des  portes  la-  diquons  aux  mots  Damasquinerie  et  Fer 

térales  du  grand  portail  de  Pégllse  Notre^  travaillé,  nous  ajouterons  divers  autres 

Dame  de  Paris,  dont  Pépoaue  est  encore  curieux  exemples  publiés  depuis  dans  le 

incertaine,  sont  célèbres.  Alex.  Lenoir  en  Moyen  âge  pittoreique,p\.xiyiUyL\yi,cx\yii 

donne  un  fragment  dans  son  Atlcu  dês  arts  dans  la  Collection  des  meubles  et  armures, , 

an  moysn  âge,  pl.'xxvi  ;  Willemin ,  Mono-  chez  Hauser  à  Paris.  V.  les  planches  d'armes, 

ments  français  inédits,  t.  I,  pi.  lxxvii.  Le  Voir  aussi  la  Collection  d*armes  et  ar* 

{premier  donne  celles  de  la  porte  de  droite;  mares  publiée  chez  le  même  éditeur,  et  les 

e  second ,  celles  de  la  porte  à  gauche  en  planches  de  VArmeria  real  de  Madrid,  pu- 

marchant  vers  le  portail.  blié  par  A.  lubinal;  les  œuvres  de  Blondus 

Cette  belle  ferrure  de  Biscomet  est  donnée  et  de  Théodore  de  Bry,  et  4  Peintures, 

en  grand  et  admirablement  gravée  dans  la  Portes  de  Bronze  ,  etc. 
Staliêiique  de  Paris  (Notre-Dame),  par 

Alex.  Lenoir,  Architecture,  in-^olio,  plan-  FERULA.  —  Pris  tantôt  comme  instru- 

che  de  détail.  ment  de  correction,  tantôt  comme  bâton 

-«-  De  deux  églises  du  moyen  Age,  savoir  :  pastoral, 

celle  de  Téglise  Stfint-Saturnin  de  Toulouse,  Une  sculpture  dont  nous  ne  pouvons  pr^* 

XI*  ou  XII*  siècle,  Voyages  pittoresques  en  ciser  la  date,  mais  qui  doit  élre  ancienne, 

France,  par  Tavlor,  etc.,  Lanauedoc,  plan-  représente  une  procession  de  la  Chandeleur 

£he  XVI ;  et  celle  de  la  citadelle  de  Perpi*  où  figure  un  arcniprétre  tenant  la  ferula(i). 

gnan,  même  siècle  ou  environ,  Jd.^  pi.  cxlii,  Ce  monument  est  publié  par  Glusini,  t.  I, 

sexto,  de  la  description  du  Roussillon.  V.  au  planche  de  la  p.  595  de  ses  Memorie  di  Ml- 

mot  Gbrvigni,  Nartex.  lano;  Nillln,  p.  150  de  ses  Foyages  dans  le 

Voir  aussi  p.  il  de  ce  Dictionnaire.  Milanais, 

Hommes  ferrant  une  porte  de  palais  ou  Voir  surtout  Tinstrument  de  ce  genre  que 

citadelle  sous  l'époque  normande.  Anale-  tient  un  abbé,  gravé  dans  le  5*  volume  des 

terre  ancienne  de  Strutt,  pi.  vi  de  la  tradfuc-  Annales  bénédictines^  p.  392. 
tien  de  cet  ouvrage,  in-4°,  par  Boulard. 

Celle  de  la  porte  des  catédiumènes  à  Ve-  FESTINS.— De  Balthazar.  V.  les  anciennes 

zelay.  V.  à  ce  mot.  Bibles,  et  les  œuvres  de  Martin  de  Vos,  de 

-*D*une  église  de  Valence,  xv*  siècle,  MuUer,  des Sadeler. 

Moyen  âge  monumental,  pi.  gcx.  — Du  mauvais  riche.  De  même  ce  sujet 

Shaw  a  aussi  publié^uelques  ferrures  dans  se  trouve  toujours  dans  la  suite  des  tableaux 

son  volume  in-i^",  intitulé  :  Aneient  fourni-  composant  la  Vie  de  Jésus-Christ. 

tare,  etc.,  pi.  lix,  lx;  Pusin,  dans  celui  —  Donné  à  Jésus-Christ  chez  Simon  le 

intitulé  :  Composition  pour  ta  serrurerie  au  Lépreux  par  les  sœurs  de  Lazare ,  par  Za- 

moyen  âge,  in-4*^.  chée,  etc.  V.  toutes  les  mêmes  collections. 

Celles  des  portes  du  château  d*Ânet,  de  Une  miniature  de  manuscrit  du  xiir  au 

Gaillon,  d'Écouen,  sont  publiées  dans  le  x\v  siècle,  d*une  grande  linesse  d*exécu- 

Trésor de  glyptique ,  dans  le  Musée  des  mo^  tien,  représente  un  festin  oii  assiste  Jésus- 

numeniê  français  de  M.    Lenoir,   et  dans  Christ.  On  y  voit  des  pains  tranchoirs  ap- 

V Atlas  des  arts  au  moyen  âge,  etc.,  par  le  portés  par  un  serviteur;  dans  le  fond,  une 

même.  V.  aux  tables  des  planches  de  ces  belle  tapisserie,  un  plafond  peint  en  bleu 

divers  ouvrages  et  Anet.  et  parsemé  dMioiles  dorées.  Willemin  en 

donne  un  fac-similé  dans  ses  Monuments 

FERS  A  FERRER  LES  CHEVAUX.  -*  Fers  inédiU ,  1. 1.  pi.  cxxxi. 

(1)  Voir  Da  Cange,  Qlosènift  ;  Mtcri,  Uiwoiexlefm,  et  à  la  fin  de  l'arlicle  FiruU,  Diçiiomslire  des  beau^- 
arts  de  Milllo.. 


V  • 
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.  F^tin  dtt  roi  boit,  tableau  de  Jacques  Outre  les  collections  spéciales  dn  Cabinet 
Jordans.  V.  son  œuvre  et  celui  de  ses^gra-  des  estampes  de  Paris  sur  cette  matière , 
yeurs;  Cette  curieuse,  composition  est  du  assez  variée,  et  celle  du  cabinet  de  Dresde, 
xvr  siècle.  placées  par  le  baron  de  Heinecken  dans  la 

Voir  encoi'e  aux  mots  Banquets,  Repa&.       iO«  classe  détaillée  p.  515  de  Touvrage  (I4é€ 

complète  d'ane  coltectton  éPestampes) ,  nous 

FÊTE-DIEU  ou  du  SAINT  SACREMENT,  indiquerons  -  à  part  les  articles  suivants 
—  Cérémonie  pontiûcàle  de  son  institution,    comme  les  plus  remarquables  :  Carrousels, 

Ear  le  pape  Urbin  IV,  peinture  émail  d'un  Distributions  au  peuple,  Entrées,  Chabs 
eau  teliquaire  de  la  cathédrale  d'Orviette ,  dé  triomphe ,  Feux  d'artifice ,  Festins,  Ga- 
XIV* siècle. D'Àgincourt, Pfintttréi^ pi. cxxiii,  las,  Jeux,  Mariages,  Mascarades,  Pro- 
n""  iO.  CESSIONS,  Pas  d'armes.  Repas,  Tournois,  etc.' 

Médaille  du  pape  Urbin  à  ce  sujet.  Voir    Y.  à  chacun  de  ces  mots  dans  ce  Diction- 
toutes  les  collections  des  médailles  pontiG-    naire. 
cales,  par  Bonanni;  Dumolinet,  le  Trésor 

de  la  numismatique,  etc.  FÊTES   DE    FAMILLE.  —  Y.  Baptêhc, 

*  Fête-Dieu  à  Aix  en  Provence,  1  vol.  in-i2,    Fiançailles  ,    Mariages»,    Nativité  ,     Roi 

Êar  Eslrangin,  avec  figures;  à  Paris ^  chez    boit,  etc. 
lumouli»,  libraire* 

Procession  de  la  Fête-Dieu,  vitrail  du  FEU.  —  Figure  d'ange  couleur  de  feu, 
XV*  ou  Vfi*.  siècle.  Y.  i  Procession.  peinture  sur  verre  du  xvr  siècle.  Histoire 

de  la  peinture  sur  verre  en  France,  par  le 
FÊTE  DE  L'ANE  ET  DES  FOUS.  —  Y.  Ane    comte  de  Lasteyrie,  pi.  lxiv. 
et  Fous  (i).  Supplice    du    feu.   Y.   Anne    Dobogrc, 

''  Épreuves,  Inquisition,  Martyrs. 

FÊTES  DE  L'ÉGLISE  GRECQUE  ET  LA- 
TINE. —  Y.  Autels  ,  Corpus  Domini  ,  Consé-       FEU  SACRÉ  destiné  aux  usages  de  PÉglise. 
•  CRATiONS ,  ExuLTET ,  JUBILÉ ,  PoRTE-SAiNTE ,    —  Cérémonies  de  la  bénédiction  par  l'évè- 
Processions,  CoNpiLE,  EXALTATION,  Reli-    quc.  Y.  les  planches  du  Pontificale  roma- 
QUES.  num  (xvi*.  siècle) ,  et  celles  des  cérémonies 

Une  sculpture  en  bois,  ouvrage  des  moi-    religieuses  de  Bern.  Picart,  suivant  les  di- 
nes  du  mont  Athos,  représente,  dans  une    verses  éditions  in-folio  et  în-i**. 
«spèce  de  médaillon  d'un  pouce  et  deini  au 

plus ,  les  principales  fêles  chrétiennes.  FEU  DE  LA  SAINT»JEAN.  —  Une  gravure 

On  en  trouve  une  gravure  dans  le  Magor  de  Claude  de  Châtillon  représente  une  Yue 
Sin  encyclopédique,  août,  J8H,  publiée  avec  de  l'hôtel  de  ville  de  Paris  (xvi*  siècle)  au 
une  explication  (â)  par  M.  Champollion  Fi-  moment  de  la  cérémonie  de  ce  feu  de  joie. 
geac.  'Y.  l'œuvre  de  ce  graveur. 

Les  sculptures  des  portes  de  l'église  Saint- 
Paul-hors-des-if urs  offrent  diverses  repré-       FEU  D'ARTIFICE  devant  l'hôtel  de  ville 
sentations  des  fêtes   chrétiennes.  D^Agin-    d'Anvers.  —  Crande  planche  in-folio,  tr^ 
court,  pi.  xiii,  XIV,  XV,  xvi.  bien  gravée  par  Yanaer  Borcht,  dans  Des- 

criptio  pablicœ  gratulationis  spectacuL  et 
FÊTES  EN  L'IIŒVNEUR  DE  LA  VIERGE,    luâor.  in  adventum  Ernesti  arehidac.  Âus- 
—  Plusieurs  miniatures  d'un  manuscrit  grec    trim,  Burgundiœ,  etc.,  1  vol.  in-folio,  An- 
du  XII*  siècle  représentent  divers  sujets  re-    tuerp.  1583. 

latifs  aux  fctes  de  la  sainte  Yierge.  D'Agin-  Les  cabinets  des  estampes  de  Paris  et  de 
court  en  a  publié  quelques-unes  dans  son  Dresde  possèdent  dans  leurs  collections  des 
Histoire  de  Vart  (Peinture)  ^  pi.  l,  n**  3.  portefeuilles  curieux  à  consulter  sur  ce 
Y.  aux  mots  Assomption,  Immaculée  con-    sujet. 

CEPTiON,  Notre-Dame  DU  mont  Carmel,  de  Voir  aussi  les  belles  collections  histori- 
Bon-Secours,  de  Lorette,  des  Neiges,  de  ques  de  MM.  Henin  et  Deverîa  à  Paris,  qui, 
Liesse  ,  des  Sept-Douleurs,  etc.  nous  l'espérons ,  ne  seront  pas  détruites. 

FÊTES  ET  RÉJOUISSANCES  PUBLIQUES.       FEUDATAIRES  (Les  Gbands).-!^  Trésor 

(1)  Pour  les  déujis  de  ce  genre  de  folie,  son  origine  relatifs  aux  fêles  de  TÉgltse  grecque  et  latine  et  les 
et  se»  variations,  voir  l'ouvrage  de  M.  Rigollot,  i  vol.  variations  que  la  liturgie  a  subies  aux  divers  siècles 
ln-8^  intitulé  :  Recherches  sur  les  monnaies  des  évê-  On  y  trouve  cités  une  grande  quantité  d'auteurs  Itiur- 
ques  des  fou8,eic.  gistes.  Du  Gange  dans  le  3*  volume  de  son  Cloiioire 

(2)  Cette  explication  renferme  une  foule  de  détails  p.  1603,  donne  la  liste  des  fêtes  chrétiemies. 


FEU                       —  475  —  FIA 

ii^iiiinti«mafjtfiMa  publié  dans  Tan  des  vola-  cxxxvni;  même  monument ,  cxlix,  beau 

mes  de  sa  coflection  une  suite  de  deux  cent  spécimen  de  feuilles  de  chou ,  pi.  glvi  ^ 

soixante- deux  sceaux  de  feudataires  (1) ,  clxxiii  ,  clixx. 

depuis  997  jusqu^en  i0i4.  Pour  TAngleterre,  nous  eilerons  les  di- 

La  plus  grande  partie  de  ces  sceaux  se  verses  publications  de  Pugin ,  de  Brittpn , 

trouve  dans  les  histqires  de  chaque  pro-  sur  les  cathédrales  anglaises,  telles  que  lin- 

Tince,  dont  nous  donnons  les'détails  &  leurs  coin  et  Salisbury,  Éiy,  etc.  ;  cellçs  de  Carter, 

noms.  y.  Bourgogne,   Bretagne,   Chah-  Gotipan.  Willis,  etc. 

PAGRE ,  Dauphiné.  Los  plauches  dessinées  par  Alb.  Lenoir 

pour  les  Inêtri^ctions  da  comité  des  arts  et 

FEUILLAGES  ENTABLES.  -  Pour  Pusage  momments,  Architecture  religieuse ,  t  sé- 

et  la  forme  de  ceffenre  d'ornement  voir  la  rie,  p.  28,  52,  51,  56,  57,  58,  oiïrent  un 

pi.  LV  de  V Atlas  du  cours  â^ antiquités  mo-  détail  de  feuilles  de  rose,  p.  59,  51 ,  52, 55. 

numentales  de  M.  de  Caumont,  Architecture  On  y  voit  une  branche  entourée  d^un  phy- 

religieuse,  i*  partie.  lactere,  p.  6i>. 

—  Servant  a'ornement.  Y.  Colonnes,  Cha«  Les  belles  études  faites  sur  la  cathédrale 

piTEAUx,  et  les  Éléments  d'archéologie  na^  deChartres,etconsignéesdans  la  description 

tioiiale  de  Batissier,  p.  i55.  de  cette  église  par  M.  Lassus  ^t  ses  collabo- 
rateurs, ofifrent  de  nombreux,  spécimens  de 

FEUILLANTS  (2).  — Les  vitraux,  Téfflise  feuilles  sculptées  avec  une  variété  et  une 

du  couvent  de  ce  nom,  représentent  rhi^  précision  complète, 

toire  de  Jean  de  la  Barrière  (5) ,  religieux  On  trouve  de  belles  feuilles  de  plantes  va- 

de  cet  ordre.  Millin  les  a  publiés  dans  son  riées  dans  les  ornements  des  grandes  minia- 

ouvrage  des  Antiquités  nationales,  1. 1 .  n^"  5,  tures  publiées  par  M.  du  Sommerard ,  Al- 

pi.  VI,  vu,  vin,  IX,  X,  XI.  Celui  placé  sous  bum,  8*  série,  pi.  xxix  etxxx. 

le  n*"  i8  doit  être  signalé  '  d'une  manière  —A  la  Chartreuse  de  Pavie.V.  la  feuille  2 

toute  particulière,  puisqu'il  représente  la  et  5  de  la  description  de  ce  monument  par 

guérison  miraculeuse  du  célèbre  Duranti  (4),  Gailhabaud  ,  A/o/ium.  anciens  et  modernes. 

premier  président  de  Toulouse  au  XV' siècle.  Comme  monuments  qui  peuvent  servir 

Le  costume  des  religieux  se  trouve  re-  d'étude  à  ce  sujet,  nous  citerons  encore  le 

^présenté  dans  les  divers  vitraux  de  cette  jubé  de  la  Madeleine  de  Troyes,  l'hôtel  de 

suite.  ville  de  Saint- Quentin,  la  porte  du  palais  du- 
cal à  Nancy,  le  pied  du  candélabre  de  Milan, 

FEUILLES  de  chardon,  de  chou,  de  vi-  le  Puits  de  Moïse,  le  tombeau  de  Georges 

gne,  de  lierre,  de  chêne,  etc.,  employées  d'Amboisc,  la  porte  intérieure  de  la  cha- 

comme  ornement  dans  la  sculpture  des  mo-  pelle  de  Gluny,  le  portail  de  l'église  de 

numents  du  moyen  Age.  Parmi  les  nom-  Rue,  etc.  Y.  à  tous  ces  mots, 
breux  exemples  qui  en  existent  dans  une 

foule  d'ouvrages,  nous  indiquerons  comme  FÉVRIER  (Mois  de).  —  Ce  mois  se  trouve 

plus  spéciaux  les  suivants  :  celui  de  Sulpice  personnifié  sur  les  calendriers  peints  dans 

Boisserée,  intitulé  :  Description  de  la  cathé"  les  missels,  les  heures  et  autres  livres  de  ce 

drale  de  Cologne;  de  Popp  et  Bulau,  inti-  genre  dont  nous  avons  donné  divers  détails 

tulé:  les   Trois  âges  de  varchitecture  go-  aux  noms  des  mois  qui  précèd^ent,  et  sur- 

thiqae  en  Allemagne,  i  vol.  in-folio;,  celui  tout  à  Calendriers.  Il  y  est  ordinairement 

de  ^omsignésï.  Recueil  d'ornements  en  sculp-  représenté  sous  la  figure  d'un  homme  qui 

iure,  composé  de  iOO  feuilles  in-folio.  V.  les  se  chauffe  ou  fait  cuire  opelque  chose.  Voir 

dessins  lithographies  par  Romagnési,  Paris,  aux  mots  Calendriers,  Travaux  rustiques. 
chez  l'auteur. 

Vans  le  moyen  âge  monumental  publié  FIANÇAILLES.  —  Scènes    patriarcales, 

par  Hauser,   voir  les  pL  xxx,  xlii,  liv,  fresque  du  Campo  Santo.  On  y  voit  les  fian- 

Lxxviii,  Lxxxix,  xcv,  xcvi,  CI,  Cil,  cxix,  çailles  dc  Jacob  ct dc  Rachcl.  V.  la  suite,  et 

cxx,  cxxx,  cxxxi,  à  l'église  cathédrale,  à  Campo  Santo.   • 

(0  Poar  connaître  VimporUnce  historique  de  ce  cripiion  de  Paris;  Lebeuf,  Diocèse  de  Paris,  etc. 

titre ,  voir  les  Dictionnaires  de  diplomatique  aa  mot  (3)  Pour  l'histoire  de  ce  religieux,  voir  les  explica- 

Ftefs,  et  le  texte  de  M.  Lenormani  oui  se  rattache  à  tiens  qui  accompagnent  chaque  vitrail  dans  le  texte 

cette  suite.  Y.  aussi  l'ouvrage  du  chanoine  Robert,  de  Miliin. 

Origine  des  fiefs  :  celui  d'Estaing,  hiiitulé  :  le  Palais  (4)  C'est  é  ce  magistrat  que  Ton  doit  un  savant  ou- 

de  Thomieui'^  celui  do  père  Anselme,  et  au  mot  Di-  vrage  intitulé  :  de  Ritibus  Eceleslœ,  t  vol.  in-8*; 

CKins.                                    *  Rome  ,  1591,  que  nous  citons  souvent. 

(3)  Sor  rorigîne  de  cet  ordre,  voir  Jaillot,  Des- 
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•^Dela  sainte  Viergeetd6St.«Jos6ph,  belle 
composition  du  Pérngin;  V.  TœuTre  du  pein» 
tre  et  de  ses  graveurs. 

Autre  du  peintre  Taddeo  GaddI.  V.  son 
oeuvre. 

Raphaël  a  composé  le  même  sujet  dans 
le  sentiment  deVécole  mystique  de  son 
maître  (1).  V.  son  œuvre. 

Coffre  dit  des  fiançailles,  ouvrage  en  os, 
sculptures  vénitiennes  du  iv*  siècle,  plan- 
che cvii;  Meables  et  armureê  da  moyen  âge, 
par  Âsselineau ,  chez  Hauser. 

La  collection  ou  Musée  de  l^hétel  de  Gluny 
possède  plusieurs  coffres  qui  peuvent  avoir 
eu  cette  destination.  V.  au  mot  Coffre. 

FIANCÉE  (La)^Une  admirable  sculp- 
ture du  XIV*  au  XV*  siècle  à  Téglise  de  Rott- 
weil  (forêt  Noire),  publiée  pi.  v,  livraison  6 
de  Touvrage  de  Cari.  Heideloff;  Nuremberg, 
i843,  intitulé  :  Ornementé  du  moyen  âge, 
représente  un  chevalier  à  genoux  qui  met 
un  anneau  au  doigt  de  sa  fiancée,  placée  à 
genoux  devant  lui.  Parmi  toutes  les  sculp- 
tures du  moyen  âge  qui  nous  ont  passé 
sous  les  yeux  depuis  près  de  vingt  ans,  nous 
n^en  avons  pas  rencontré  d^aussi  gracieuse 
et  d^aussl  remarquable  pour  Pexpression 
des  figures,  rajustement  du  costume  et  la 
finesse  des  détails. 

FIERTE  (2)  (La).  —C'est  le  nom  donné 

gar  quelques  auteurs  à  la  belle  chasse  de 
aint-Romain.  Malgré  les  outrages  des  Van* 
dales  de-  95,  cette  chasse  a  conservé  quel- 
ques-uns de  ses  anciens  ornements.  On  en 
trouve  une  gravure  par  Langlois  du  Pont* 
de-PArche  dans  Touvrage  publié  par  M.  Flo- 
quet,  intitulé  :  Hiêtoire  du  privilège  de  Saint- 
Eomain,  2  vol.  in-S"",  à  Rouen. 

Une  des  miniatures  d^un  missel  d'Anne 
de  Bretagne,  publié  par  M.  du  Sommerard, 
représente  la  légende  de  la  Fierté.  Y.  la 

gl.  XXI  de  V Album  des  artê  au  moyen  âge, 

Ufi  vitrail  de  Péglise  Saint -Godard  de 
Rouen,   xvi*  siècle,  représente  Dagobert , 

(0  Sur  ce  Ubleio  admirable  ei  que  »l  peu  de  per- 
■onnes  coroprenoenl,  vo^r  les  réflexions  do  M.  Hio, 
Poésie  chrélterme,  in-S*,  p.  276  ;  M.  de  Monlalembert, 
de  la  Peinture  chrétienne  en  ItaUe;  Université  catho- 
lique, t.  IV,  p.  U2. 

('i;  Les  éiymolosistes  el  les  bistoriens  ne  sont  pas 
d'aecord  sur  l'origine  et  la  sigutficaiion  véritable  de 
ce  terme.  Af  •  Floquei  donne  à  ce  sujet  toutes  les  expli- 
cations qu'on  peut  désirer  ;  a-t-il  décidé  la  question  ? 
noosnVn  sommes  pas  juge. 

(3)  Il  nous  semble  que  M.  du  Sommerard  se  méprend 
grandement  et  que  le  sujet  ici  représenté  est  tout  sim- 
plement David,  dansant  devant  l'arcbe;  le  criminel 
qu'il  croit  voir  est  un  musicien  tenant  une  trompette, 
le  texte  du  bas  de  la  miniature  semble  ne  laisser  au- 
cun doute  sur  ce  que  nous  avançons  ;  car  on  lit  ces 


Têtn  oomme  an  siècle  de  HénrlTIIf ,  donnant 
à  un  chanoine  le  privilège  de  la  Fierté. 
V.  Dagobbrt. 

Jlbum  du  Sommerard,  S*  série,  pi.  xxt, 
n»4. 

M.  dir  Sommerard,  p.  56,  Notice  de  ^n- 
ny,  cite  encore  nne  miniature  du  xv*  siècle, 
représentant  la  Fierté  portée  en  procession, 
accompagnée  du  criminel  qui  doit  profiter 
du  pnvilégedit  de  Saint-Romain  (3).v.  plan- 
che XXI  de  la  8*  série. 

FIESOLE.  —  Ville  de  Toscane.  On  tronve 
nn  curieux  tombeau  d^un  des  évèqpies  de 
cette  ville  dans  Touvrage  intitulé  :  Monu- 
ments funèbres  de  h  Toscane,  vol.  in-folio, 

pi.  Ll. 

D'Âgincourt  croit',  diaprés  d*aatres  écri- 
vains ,  que  la  ûgure  de  moine  qui  est  placée 
debout  près  du  peintre  Lucas  Sfgnorelli, 
dans  une  fresque  de  cet  artiste,  est  celle 
d*Ângelico  Fiesole,  qui  était  liée  dVimitié 
avec  Signorelli.  On  en  voit  une  copie  gravée 
au  trait  dans  VHistoire  de  l'art  it  d^Agin- 
court.  Peinture,  pi.  clvi,  n"  5. 

Le  tombeau  de  Fra  Angellco  Fiesole  se 
voit  à  rédise  de  Sainte-Marie  de  la  Minerve 
à  Rome  (4).  II  y  est  représenté  en  pied, 
couché  sur  son  tombeau,  les  mains  jointes, 
et  dans  son  costume  de  moine;  an  bas  di^ 
tombeau  est  une  inscription  latine. 

FIGUE  (La)  DE  BARBEROUSSE.  —  Sin- 

gulière  médaille  publiée  par  Molossi,  Zo- 
iagni  illastri,  1. 1,  p.  25,  dont  Millin  con- 
teste Pauthentlcité  dans  ses  Foyages  en 
Italie,  1. 1 ,  p.  92,  93,  et  qui  y  donne  quel- 
ques explications  à  ce  sujet. 

FIGURES  A  DEUX  ET  TROIS  VISAGES.- 
On  trouve  une  figure  à  deux  visages  qui 
rappelle  le  Janus  bifrons  des  Romains,  dans 
une  fresque  de  Giotto  (xiii«  siècle) ,  repré- 
sentant rapothéose  de  saint  François  «PAs- 
sise  :  nous  ne  pouvons  rien  dire  sur  le  motif 
qui  a  déterminé  le  peintre  à  placer  dans  un 
sujet  pieux  une  figure  de  cette  espèce  (5),  qui 

mots  :  ie  Proftttidis  elànutvl  ad  (e ,  Domine..,  et  celle 

Bbrate  ne  peut  avoir  aucun  rapport  avec  le  a aj«i  de  la 
erte  et  son  privilège. 

(4)  Uautpur  de  ce  Dictionnaire  possède  on  dessin 
de  cette  pierre  tombale  avec  sa  fliture.  Voir  sa  collec- 
tion de  tombeaux  qu'il  destine  é  la  bibliothèque  do 
Musée  de  rhôlol  de  Cluny. 

(5)  Il  serait  bien  intéressant  pour  nous  de  connaître 
aujourd'hui  les  traditions  dea  Aaes  de  foi,  ces  thèmes 

aul  servirent  aux  artistes  A  adopter  eti  représenter 
fins  leurs  compositions  plusieurs  figures  qui  nous 
étonnent  au  xix'  siècle,  plusieurs  circonstances  de  la 
vie  de  tel  ou  tel  saint  personnage  qui  déroutent  nos 
idées  classiques,  tïous  serions  bien  étonDés  si  nous 
trouvions  écrit  dans  loi  auteurs  dea  temps  passés  ce 
que  nous  nous  donnons  tant  de  peine  i  deviner,  si 
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a  oeli  d4  particulier  qu6  la  léta  àil  ornëa  la  peinture  $ur  nêrre ,  par  la  comté  da  La^ 

d^an  nimbe  à  cinq  pans  (i).  tayrie,' in-folio,  pi.  xxiii, 

I>ans  les   yieilles  gravures  du  xiv*  au 

XV*  siècle,  on  trouve  quelquefois  la  sainte  PILEUSES  (Femmes  ou  filles).— Une mi<- 

Trinité  représentée  par  un  corps  à  trois  niature  de  1374,  publiée  dans  le  Fiâtorial 

visages.  Y.  au  mot  Trihité  le  détail  de  quel»  hUiory  of  England,  représente  une  scène 

ques-unes  de  ces  ligures.  On  en  trouve  aussi  de  ce  genre,  in-8%  t.  II,  pi.  de  la  p.  105. 

sur  quelques  monnaies  de  Sicile.  V.  ce  nom.  Dame  noble  en  costume  du  w  siècle,  fi- 
lant, Vade  macam  daa  peintreê;  de  Vigne, 

nCURES  FANTASTIQUES  (2).^  Dans  les  hi-4%  pL  xlvii. 

églises  du  moyen  Age,  on  voit  beaucoup  Jeune  fille  filant;  figure  d^une  des  cartes 

de  fi^orea  de  ce  genre  sculptées  soit  sur  les  à  jouer  du  roi  Charles  VI.  WiUemin,  M(h 

chapiteaux,  soit  sur  les  portes,  les  stalles  numenU  inédits,  pi.  clxxv.'  > 
du  chœur,  etc.  Comme  exemples  de  sculp* 

ture  de  ce  genre ,  nous  citerons  celles  do  FILIGRANESw  —  Jansen ,  dans  son  ou- 
Véglisede  lion tmoril Ion,  de  Hontivilliers,  vrage  intitulé  :  Buai  sur  Vorigine  de  ta 
de  Saint-<ieorges  de  Boscherville ,  de  Notre*  grwure  en  bois,  de$  eaPtes  à  jouer  et  Tin- 
Dame  de  Paris ^de  Saint -Xrophi me  d'Arles,  mention  du  papier,  donne,  à  la  fin  de  son 
de  Saint-Germain-des-Prés  de  Paris,  de  l'é-  f  voluftie,  une  suite  de  planches  servant  à 
glise  de  Moissac,  etc.  V.  aux  noms  de  cha-  faire  connaître  Tépoque  de  fabrication  des 
cun  de  ces  monuments.  divers  papiers  par  la  disposltfon  des  fili- 

Séroux  d''AgincoQrt  ^n  donne  deux  exem*  granes,  qui  sont  disposés  dans  Tépaisseur 

pies  dans  son  Hietoire  de  i^art  {AreMee*  des  feuilles.  Il  donne  deux  cent  quatr^vlngt- 

torfl],  pi.  xxxiu ,  n*  5.  sept  marques  de  oe  genre  qui  sont  comme 

Sculpture,  pi.  xxvi ,  n**  30,  3i ,  34, 55.  les  signatures  ou  ohifflrea  des  fabriques  de 

papier.  V.  les  planches  des  p.  79  et  SaK. 

HGOIES  NOIRES  ET  FIGURES  BLAN* 

GHES.-  Une  miniature  du  xi*  au  xu«  siècle,  FILIGRANES    MËTALUQUES.  —  L*ou. 

provenant  d'un  manuscrit  des  œuvres  de  yftuge  iulitulé  :  Hiêtoria  ei^  deeeriDtio  hoêi^ 

saint  Jean  Climaque ,  représente  les  vertus  licm  saueti  Udalariei  et  eancta  Afra,  auc- 

oombattant  contre  les  vices,  représentés  par  tore  Hertfeldero,  \  vol.  petit  in-folio,  orné 

des  figures  noires.  V.  Jean  Climâqob.  de  beaucoup  de  planches  assez  bien  gravées, 

Figures  noires  placées  sous  les  pieds  de  offre  divers  exemples  de  remploi  du  fili- 

JésQs^hrist  sortant  des  hmbes;  miniature  grane  pour  former  des  reliquaires.  V.  les 

d'un  évangiliaire  du  xii*  siècle,  de  la  bi«  planches. 

bliothèqoe  du  Vatican.  D'Agincourt,  Petn^  \a  belle  châsse  d'Aix-la-Chapelle,  publiée 

tMre,  pi.  Lix,  n<*  6.  Cette  figure  doit  repré»  par  le  père  Martin  et  gravée  par  A.  Gamier, 

tenter  Satan  et  ses  anges.  offre  remploi  de  ce  genre  d^ornement  avec 

Deux  figures,  Pune  blanche  et  Tautre  une  grande  variété,  v.  à  Chassbs. 
noire,  placées  au  haut  d'une  montagne,  re* 

présentent  le  jour  et  la  nuit  produiu  alter*  FILLES  (Jeunet)  nobles  et  autres.  •—  Wfi- 

nativement  par  la  colonne  miraculeuse  qui  lemih,  Monumente  inédite,  donne  plusieurs 

accompagnait  les  Hébreux.   D'Agincourt ,  miniatures  représentant  des  jeunes  filles  de 

Peinture,  pi.  lxii  ,  n""  4.  diverses  conditions.  V.  surtout  les  pi.  clxV, 

GLXXVI,CLXX]t*,  t.  n. 

FILATURE.  —  Métier  de  ce  genre  d'état  Plusieurs  têtes  de  jeunes  filles  avec  des 

avec  deux  ouvrières  qui  y  travaillent,  vi«  coiffures  curieuses,  ib„  pi.  cclxi. 

trail  de  la  cathédrale  d^ Amiens,  Histoire  de  Ronnart,  dans  ses  deux  volumes  de  Cos^ 

jMlèfolt  nom  sommes  issez  prudonts  pour  ne  pas  (i)  Quant  à  ee  nimbe  et  à  sa  forme,  voir  iontceque 

trop  noD3  hâter  de  dédaigner  ce  que  nous  ne  oompre-  nous  oitona  de  docttoionts,  d'auteurs  et  d'ouvrages  au 

nons  pas ,  et  si  nous  ne  voulons  pas  aussi  eipliquer  mot  Niiib«. 

ces  Vieilles  traditions  populaires  du  oioven  âge  par  (2)  M.  Paul  Lamache  a  publié  une  dissertation  co- 

les  rêves  ou  les  sfstémes  d'une  école  hostile  â  de  rieuse  sur  ce  genre  de  sculptures  dans  Ui  France  ca- 

ecriaines  croyances.  Nous  savons  que  le  péM  Cahier,  ikallque,  1. 1,  p.  8i,  et  dans  WniversUê  catholique, 

•  auteur  do  texte  des  viiraoi  de  Bourges,  se  propose  t.  II,  p.  293  et  376.  M.  Lansfois  du  Ponl-de-rArcne  a 

^pttis  longt4>mps  un  grand  travail  ayant  pour  but  de  également  fait  quelques  recnerches  â  ce  sujet  dans 

retrouver  la  trace  des  traditions  perdues.  Espérons  son  Eiêai  tur  la  eaUigraphU  au  mo^en  âge,  in-8*, 

qa  il  en  fera  quelque  jour  part  au  public  sérieux,  si  p.  70  et  suiv.  où  il  cite  p.  Va,  en  no4e ,  un  ouvrage  de 

■<>u^rois  le  public  veut  bien  permettre  au  révéreno  M.  Berger  de  Xivrey.  TVâtfiiloiM  Idrafoioglçues;  Pa- 

pcre  de  travailler  sur  les  bues  que  s'est  tracées  d'une  ris,  I8M-  in>8*,  où  il  reoberobe  le  sons  symbolique 

^?A    ■"'P^turbable  son  infatigable  érudition.  Ou  .  des  figures  monstrueusef  «féées  par  ranUqoita  el  It 

Mil,  du  reste,  qu'U  n'aime  pas  la  science  improvisée,  nçyaa  ég»* 
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tames,  donne  plusieurs  flgure^  de  jeunes  fencis  qui  se  trouve  an  bas  d*irae  belle  cra- 

filles  de  condition ,  de  bourgeois^  artisans  et  vure  signée  H  représentant  i'intérieup  cf^tn 

autres,  du  xiii*  au  xiv'  siècle.  V.  surtout  1. 1,  cabinet  avec  tous  les  attributs  de  iMtude. 

,p].  III,  XV,  XVIII,  XXV,  XXXIII,  Lxix,  et  dans  Une  table  couverte  de  livres;  au  milieu  de 

le  2'  volume  les  planches  n°*7, 15,  56,  48 ,  la  table  une  tête  de  mort  couronnée  de  lao- 

53,  63,  87,  98,  soit  de  femmes  françaises,  riers,  emblème  énergique  de  la' vanité  des 

soit  d'Italie.                                       *  sciences  humaines;  une  chandelle  éteinte, 

le  sablier  qui  ne  marque  plus  Theure;  un 

FILLES  DE  JOIE.  —  Plusieurs  bas-reliefs  siège  vide,  tout  annonce  que  Thomme  qui 

de  Téglise  de  Notre- Dame. de  Paris,  sculpture  occupait  naguère  celle  place  el  y  passait 

du  XIV*  ou  XV*  siècle,  représentent  oivers  des  heures  consacrées  au  M'avait  est  mort... 

sujets  concernant  ce  genre  de  femmes  (i).  la  fin  couronne  Vœnvre.  Celte  curieuse  et 

Sur  Tun  des  deox,  on  voit  le.  supplice  de  symbolique  gravure  se  trouve  dans  un  vo- 

Péchelle  qu'on  leur  infligeait  avant  de  les  lume in-folio,  sous  le  n° 21 42,  intitulé  :  ife- 

enfermer.  G'éUiit  une  espède  de  pilori  où  cueil  d'emblèmes,  au  Cabinet  des  estampes 

elles  étaient   exposées  pendant  quelques  de  la  Bibliothèque  royale  de  Paris..  Le  mo- 

beures  à  la  vue  du  peuple;  spectacle  qui,  nogramme  dont  elle  est  signée  pourrait  bien 

du  reste,  ne  servait  qu'à  amuser  les  oisifs  être  celui  de  H.  Hondius,  graveur  du  xvrsiè- 

et  les  mauvais  sujets,  mais  qui  ne  remédiait  cle.  V.  son  œuvre, 
à  rien  pour  la  morale. 

L'autre  semblerait  représenter  une  de  ces  FINS  DERNIÈRES  (Les  quatre).  —  On 

créatures  se  rendant  au  monastère  des  filles  nomme  ainsi  dans  lejchristianisme  la  mort, 

repenties  pour  y  faire  pénitence.  Ces  bas-  le  jugement,  le  paradis  et  l'enfer.  Chacun 

reliefs  sont  publiés  dans  VAlbnm  des  arts  de  ces  Sujets  est  Tobjet   d'une  foule  de 

au  moy^n  d^e  de  M.  du  Sommerard ,  pi.  XXX  compositions  en  mosaïque,  en  miniatures, 

de  la  5*  série.  fresaues,  sculptures,  etc.,  dont  on  trouve 

la    aéçignation  à   chacun    de    ces   divers 

FILS  DE  FRANCE,  -r-  L'on  trouve  divers  mots.  V.  Mort,  Jugement  derhier ,  Pjjudis, 
sceaux  français  avec  cette  désignation.  Le  Enfeb. 
Trésor  de  la  numismatique  en  offre  plu- 
sieurs dans  la  suite  des  sceaux  des  Grands  FIOLES  (2). —  Au  premier  rang  de  ce  genre 
feudataires  de  la  couronne  de  France,  V.  la  de  vases  nous  devons  placer  celles  recueillies 
pi.  i ,  n^^M  ,  2,  3;  pi.  ii,  n°'  1 ,  2;  pi.  m,  dans  les  catacombes.  On  les  trouve  gravées 
n""'  1,  2,  3;  pi.  IV,  n<*'  1,  2,  3;  pL  v,  n*"  5;  avec  assez  de  fidélité  dans  la  JRoma  solter- 
pi.  XIV,  n<"  3,  4,  5,  6,7;  pi.  xix,  n*"  4;  ranea  de  Bosio,  dans  la  Roma  suhterranea 
pL  XXI ,  n"*  1  ;  pi.  XXIII ,  fl*^  4,  6;  pL  xxvi ,  d'Aringhi.  V.  les  planches  suiv.  les  éditions, 
n"*  4;  planche  supplém.,  n"  7.  L'édition  in-folio  de  Paris  les  donne  t.  I, 

p.  298.  Dans  Mammachi,  Origines  et  anti-- 

FINANCES.  — A  l'ancien  couvent  des  Ja-  quitates  christUmœ;  dans  Boidetti,  Ossei'- 

cobins  de  Paris  l'on  voyait  autrefois  la  statue  vazioni  sopra  Cimeterii^  etc.,  in-folio,  p.  183, 

deHurautdelaGrangedeChiverny,intendant  187.  Bianchini  les  reproduit  dans  sa  Z^ejnoju^ 


n"*  39,  pi.  VII,  Antiquités  ncttionales ;  dhus  V.  aussi  les  savantes  explications  données 

le  3«  volumQ  du  mois  de  juin  des  Acta  à  l'appui  dans  le  texte,  in-folio, t.  D,d. 315. 

sanctorum  les  Bollandistes  ont  publié  en  Nous  citerons  encore  l'ouvrage  de  d  Âgin- 

tête  de  ce  volume  des  planches  gravées  couri^fHistoire  de  l'art  (Sculptttre)y  pL  \m, 

d'a[:lrès  les  miniatures  d'un  manuscrit  inti-  n*"'  17  et  21 ,  et  son  texte  p.  6  de  l'expHca- 

tulé.'Z^e^pa^a/i/kP,  où  l'on  voit  quelques  tlon  des  planches.  Ces  citations  peuvent 

figures  de  gens  chargés  des  comptes  et  d^  suffire. 

nances  du  roi.  Y.  les  planches  des  p.  12, 13.  —  Propres  aux  diverses  cérémonies  en 

usage  dans  la  liturgie  chrétienne.  A  l'église 

FINIS  CORONAT  OPUS. — Telle  est  la  sen-  Saint-Jean-BapUste  de  Monza  l'on  conserve 

(i)  Nous  n'osons  pas  assurer  que  cette  explication  catacombes,  outre  les  textes  des  divers  ouTrages  cités 

soit  exacte:  nous  la  donnons  comme  noua  l'avons  ci-dessus,  voir  aussi  l'ouvrage  de  M.  Baoul-Rochetie, 

reçue  sans  répondre  del'exactitade  du  commentaire,  et  Tableau  des  catacombes,  ini2,  p.  255  ,  et  surtoat  U 

notts^sommes  tout  prêt  à  nous  rétracter  si  nousappre-  savante  dissertation  du  père  Seccni,  Annales  de  phiiù' 

nons  quelque  chose  de  mieux.  sopMe  chréUetme,  t.  XaIII,  p.  442, 449. 

(2)  Sur  rautbenttcité  des  floles  trouvées  dans  les 
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d«  fioles  sur  lesquelles  sont  représentés  di«  bliées  dans  les  Foyaae$  pittoresqnei  dan$ 

▼ers  sujets  du  Testament..,  On  y  voit  aussi-  Vancienne  France,  de  MM.  Taylor  et  de  CaiU 

un  crucifiement  de  Jésus-Christ ,  où  il  est  leux ,  c4c.  (Picardie),  i  vol.  in-foliô. 

Têtu  d^une  tunique  (i).  Les  deux  larrons,  au  Un  des  bas-reliefs  de  cette  suite  se  trouve 

lieu  d^élre  crucifiés,  sont  empalés;  ce  qui  est  publié  dans  Patlas  de  V£$sai  sur  les  arts  en 

un  anachronisme  et  contraire  au  récit  évan- .  Picardie  (5),  nar  M.  Rigoliot,  in-S""  ;  Amiens, 

gélique;  on  y  trouve  encore  divers  emblèmes  pi.  xxxv,  n*"  88.  Y.  aussi  le  5*  volume  des 

chrétiens,  publiés  par  Frisi,  dans  ses  A/e-  Mémoires   des    antiquaires   de   Picardie, 

morie  sioriche  di  Monza ,  1. 1 ,  cap.  lY .  p.  261 ,  qui  reproduit  le  texte  et  les  planches 

Fioles  entre  les  mains  de  statues  de  rois  de  cet  ouvrage.  On  y  voit  une  translation 

aux  portails  de  diverses  églises.  Y.  celles  de  reliques,  <}ui  rappelle  Pun  des  curieux 

publiées  par  Herbe ,  Histoire  des  arts  en  bas-reliefs  qui  décoreut  le  tour  du  chœur 

France ,  etc.,  pi.  xi  et  xii.  Quel  peut  être  le  de  Notre-Dame  de  Paris, 

motif  de  ces  fioles?  serait-ce  un  signe  de  Les  bas-relicfs^n  question  sont  en  partie 

Tonction  sainte  ou  rovale  ?  reproduits  dans  les  planches  de  la  descrip- 

—  Entre  les  mains  de  vieillards  de  TApo-  tion  de  la  cathédrale  d\\miens,  par  MM.  dô 

calypse,   sculptures  de  la  cathédrale  de  Joliment  et  Ghapuis,  dans  leur  publication 

Chartres.  Une  de  ces  belles  statues  est  re-  des  cathédrales  de  France,  malhoureuse- 

produite  par  M.  de  Caumont,  Bulletin  des  ment  interrompue. 

séances  de  la  société  française  pour  la  conr  On  trouve  des  figures  de  ce  saint,  peintes, 

servation  des  monuments.  Yoir  aux  mots  gravées,  sculptées  dans  la  grande  collection 

YiEiLLARDS  et  Chartres.  des  saints  du  Cabinet  des  estampes  de  Paris. 

Sur  une  petite  châsse  (2)  dont  les  sculp-  Saint  Firmin  est   représenté  à  l'église 

tnres,  en  os  ou  en  ivoire,  semblent  appar-  Saint-Riquier  ayant  deux  licornes  près  de 

tenir  à  deux  époques  bien  distinctes  (3),  on  lui.  Y.  les  descriptions  de  cette  église. 
trouve  une  suite  de  figures  de  personnages 

presque  uniformément  drapés,  oui  tien-  FISCIN   (Marsille),  savant   célèbre  du 

nent  des  vases  ayant  la  forme  ues  fioles  xv<»  siècle.  -  Son  tombeau,  dans  Téfflisede 

dite3  ampoules  et  qu'ils  semblent  offrir  A  Sainte-Marie  à  Florence,  est  publié  dans  les 

Fagneau  de  Dieu  suivant  ce  qu'on  dit  dans  Monumenta  illustrium  virorum  de  Boxhor- 

l'Âpocalypse,  chap.  Y,  verset  8.  Du  reste,  nius,  petit  in-folio;  Amsterdam.  Y.  la  plaup 

cette  châsse  devant  être  publiée  par  M.  Ri-  che  xxii;  il  y  est  représenté  couché  sur  son 

gollot  dans  son  Histoire  de  l'art  en  France ,  tombeau ,  dans  l'attitude  d'un  homme  livré 

et  par  M.  iules  Gailhàbaad  dans  la  Revue  aux  méditations  de  l'élude.  Le  monument 

archéologique  fondée  par  M.  Leleux ,  édi*  est  accompagné  d'une  inscription, 
leur  à  Paris,  on  trouvera  dans  les  textes  de 

ces  deux  publications  tous  les  renseigne-  FLABELLUM  (6).  —  Le  plu^  ancien  in- 

ments  archéologiques,  historiques  et  autres  strument  de  ce  nom ,  que  nous  trouvons  à 

qu'on  peut  désirer.  indiquer  comme  curieux,  est  celui  qui  se 

voit  sur  une  espèce  de   patène  ou  plat, 

FIRMAMENT.  —  Création  du  firmament,  trouvé  dans  les  catacombes  et  publié  dans 

Y.  à  Ciel,  Création,  etc.  V Histoire  de  l'art,  par  d'Agincourt,  Pein^ 

ture,  pi. ail,  n"^  22;  Annales  de  philosophie 

FIRMIN  (Saint)  (4).  — La  vie  de  ce  saint  chrétienne,  t.  XI,  planche  de  la  p.  60,  n*"  12. 
se  trouve  sculptée  autour  du  chœur  exté-  Autre  dans  une  fresque  de  l'église  Saint- 
rieur  de  la  cathédrale  d'Amiens.  Ces  sculp-  Silvestre  à  Rome.  D'Agincourt,  Peinture, 
tures,  qui  sont  du  xv*  au  xvi*  siècle,  sont  pu-  pi.  ci ,  n^  3. 

(0  Pour  l'époque  des  figuref  de  Jésus-Cbrist  ainsi  vrages  cités  par  Piganiol  cle  la  Force,  Description  de 

Tèlues,  Toir  à  ce  sojei  Émeric  David,  Discours  sur  la  la  France,  l.  II,  p  25  et  soiT. 

peimure,  p.  130;  JRaoul  Rochette,  Discours  sur  U$  (5)  Nous  a  vous  déjà  eu  saos  doute  l'occasion  de 

types  primitifs  de  tari  chrétien,  in-8  ',  p.  5».  parler  do  lilre  de  celle  publication,  d'ailleurs  si  con- 

12)  L'origloal  appartient  à  M.  MichoH,  mouleur  A  sciencicuseroeni  faite,  et  de  JMntention  qu'a  M.  Rigol- 

Paris,  qui  en  a  fail  tirer  quelques  épreuves  qu  on  peut  lot  de  la  donner  dans  un  cadre  plus  étendu  qui  lui 

M  procurer  à  son  magasin  de  moulage.           ^  permettra  d'embrasser  les   questions  d'archéologie 

(3)  Nous  devons  celle  judicieuse  observation  k  nationale  d'une  manière  plus  générale.  Cette  nouvelle 
H.  1  abbé  Cahier,  et  il  nous  a  fail  remarquer  que  les  publication,  attendue  et  promise  depuis  longtemps, 
bas-reliefs  de  vieillards  semblent  avoir  une  singulière  doit  se  faire  chez  M.  Dumoulin,  libraire  A  Paris,  qui 
analoitie  avec  les  sculptures  persépolitaîDes  tandis  en  fait  tous  les  frais  comme  éditeur. 

que  les  sculptures  du  couvercle  semblent  évidem-  6;  Sur  l'étymologie  cl  l'usage  du  flabellum,  voir 

mentduxii*  au  xiii' siècle.  Du  Cange,  Chssariian;  Macri,  Bierolexicon ;  notre 

(4)  Touchant  les  contesUtions  soulevées  Al'oeCâ-  Glossaire  /Kiiryiçtt^,  dans  le  ii*  volane  des  ilMHito* 
sion  dci  reliques  de  saint  Firmin,  voir  les  divera  ou-  de  phUosophU  chrétiefmc,  p*  51. 
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Unautrad'tttteformetoutepartioiilièM.et  defouato  plombés.  Willêmln  en  r«prodvit 

qui  semble  appartenir  au  xr  ou  xii*  siècle,  divers  exemples  dans  ses  MonamênU  frû^ 

existe  dans  une  belle  collection  de  dessins  pais  iné^i$,h\k  x*  ou  xi«  siècle.  Y.  les  phiK 

inédits  apportés  d'Italie  par  Millin^  et  ap-  ches  lx,  lxiI)  lxy,  et  la  p.  45  du  texte  par 

partenant  au  Cabinet  des  estampes ,  in-folio,  If.  Pottier,  à  qui  nous  devons  cette  remarque. 
G.  b.  i6,  n*  233.  Ce  curieux  llabeUum  doit 

être  publié  par  M.  iules  Gailhabaud ,  dans  la  FLAGELLANTS.  ««^  ProeessiOQ  de  ce  geon 

Rwne  archéologique*  de  pénitents;  leur  eostume  singulier*  et  leur 

Une  miniature,  tirée  d^un  manuscrit  de  étendard,    peinture   d*un    manusorit    da 

la  bibliothèque  Barberini  à  Rome,  et  po-  xiii*  siècle  environ,  publiée  dans  le  f*  vo- 

bliée  par  Gerbert,  f^eim  Uturgia  allem»*  lumedes  Foyages  liUéruire$  de  deux  béhé* 

nica,  in*4^,  p.  229,  représente  un  diacre  se  diciins,  t.  n,  piancbe  de  la  p.  ^05.  Ce  mantt- 

servant  du  flabellum  pendant  le  saint  sa-  sent  est  de  Gilles  de  Muits,  abbé  de  Saint- 

crifice.  Martin  de  Toornay. 

Flabellvm  à  Tusage  de  la  liturgie  grec*  Bernard  Picart  donne  également  le  co^ 

que,  d^ne  forme  très-curieuïe  ;  ouvrage  tume  et  la  procession  des  flagellants  dans 

présumé  du  xi*  siècle,  et  publié  dans  le  Bi*  son  ouvrage  des  Cérémoniêi  reUgieu$ê$  de$ 

twtle  Grmeorum  de  Goar,  intitulé  aussi:  àiven  peuplée,  Y.  les  planches  suivant  les 

Eucologion,  in-folio,  p.  il8.  Reproduit  éditions  (volumes  des  cérémonies  du  coite 

dans  les  Cérémoniêi  reiigteuêeê  de  Rern,  Pi-  catholique), 
cart,  1. 111,  pL  n<>  i. 

L'instrument  singulier  que  nous  avons  FLAGEfXATlON  de 'iésos-Christ.— «Ter- 
donné  sous  le  nom  d^Agiàthyride  (Y.  ce  rière  de  Chartres,  xiti* siècle,  pi.  d*étudei, 
nom)  pourrait  bien  être  une  espèee  de  lia-  figure  A ,  n""  6  de  la  Description  êee  vitr.  de 
bellum.  Bourgeê,  par  MM.  Cahier  et  Martin,  prêtres, 

Celui  de  l'ancienne  abbave  de  Tonmus  en  in-folio ,  et  texte,  p.  107. 
Bourgogne  est  une  curiosité  de  i**  classe.  Très-belle  composition  de  1er.  Mutian  an 
On  y  voit  représenté  les  douze  apôtres  et  Yatican,publiéparEr.Pistolesl, /7f7slic«iie 
divers   sujets    mythologiques    entremêlés  descritto,  in-^olio,  t.  II,  pi.  xliv. 
d'une  fouled'inscriptiotts,a'arabesques,  etc.  Et  toutes  les  suites  de  la  passion,  par  Alb. 
M.  du  Sommerard ,  qui  a  publié  ce  précieux  Durer,  Lucas  de  Leyde ,  Goltxius,  Martin  de 
monument  en  deux  grandes  planches,  la  Yos,  Wierix,  les  Sadeler,  Bernard  Passer!, 
i'*  dans  son  Atlas  des  arts  au  moyen  âge,  Y.  au  mot  Passion. 
pi.  tv  du  chap.  XIY,  la  2*  dans  son  Album,  -—De  8aint«André,  peinture  du  Dominl» 
pi.  XVII  de  la  9*  série,  en  donne  une  descrfn-  quin,  gravée  à  l'ean-forte  par  Carie  Maratte. 
tion  assez  détaillée  dans  le  5*  volume  de  V.  son  oeuvre  et  ceux  des  graveurs  ordi- 
son  ouvrage,  les  Arts  au  moyen  âge.  Y.  à  naires  du  Dominiquin. 
la  table  des  matières.  Flagellation  infligée  à  des  criminels,  mi- 
Ce  flabellum  a  été  ffravé  depuis  long^  niature  du  xiii*  au  xiv  siècle  d'un  manu- 
temps  dans  VHistoire  de  Vabbaye  de  Tour»  scrit  anglais  «  Pidorial  historyof  Englanà, 
nus,  par  le  chanoine  Juennin,  in'4'',1710(l),  in-8*,  t.  I,  pi.  des  p.  261  à  262. 
qui  en  donne  I9  gravure. 

Flabellum  entre  les  mains  d'une  femme  FLAMBARDS.  — ^  Page  197  d'un  Guide 

Srès  du  berceau  d'un  enfant  mort,  fresque  pittoresque  du  voyageur  en  J^<iiu^,  publié 

e  Masaccio.  D'Agincourt,  Histoire  de  Part  chez  les  frères  Firmin  Didot  en  iKi7,  en 

{Peinture)^  pi.  cliii^  n*»  1.  1  vol.  in-S^",  avec  figures,  on  lit  que  dans 

Autre  entre  les  mains  d'un  domestiqué,  les  greniers  de  la  préfecture  de  la  ville  de 

gravure  en  bois  du  xv*  au  xvi'  siècle,  qui  Dreux  est  une  clocne  dont  la  frise  représente 

semble  rappeler  cette  sentence  d'un  ancien  :  la  procession  des  flambards,  ^^  ^^^^^  cloche 

Puer,abigemuscas.hlhdïn  en  donne  un  fao^  date  du  règne  de  Charles  lA ,  qui  est  mort 

stmiie  dans  le  1**  volume  de  son  Bibliogra-  en  1574  environ.  Nous  ignorons  si  cette 

phical  decameron.,  p.  198.  cloche  est  gravée  quelque  part,  mais  nous 

avons  pensé  qu'il  ne  serait  pas  sans  quelque 
FLAGELLA.  «^  Nom  donné  par  Grégoire  intérêt  de  signaler  cette  cloche  comme  mo- 
de Tours ,  dans  son  Histoire  des  Francs,  aux  nument  d'art  de  la  fbnte  à  cette  époque .  et 
cheveux  de  femmes, entourés  de  bandelettes  de  donner  lieu  à  faire  quelques  recherche^ 
ou  rubans  et  formant  comme  deux  espèces  sur  l'origine  de  ces  flambards,  sur  lesquels 

(I)  Cet  Itnporuiit  ««Dvmani d'art  Mt  oité  dni  lo  1. 1  ées  reyeges  HtUreirsê  de  devs  bénWctim,  iii-4% 
p.  231,  mais  ils  n'en  donnent  •asiinf  «zplisafiOB. 
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nous  n'avoas  rien  pu  dëeoiiTrir  de  bien    d»N.  Flamel(3),i  vol.  m^^i800etl68SI. 
complet  (1)  malgré  toutes  nos  recherches. .        Portrait  de  l'iamel  rei>rë8enté  à  cenouxt 

tel  quMl  était  peint  à  Sâinte-JSeDeviève  des 

FLAMBEAUX  (2).  Y.  GiNDÉLABass,  Gham-  .Ardents  de  Paris.  Il  porte  deux  écritoires  à 
MtiKRs,  CifiRGES.  sa  ceinturc.  En  tête  du  volume  Intitulé: 

Hiêioire  (^iiiqw  de  Nie*  Flamel  et  de  sa 

FLAIIBOTANT  (Style).  —  Sur  les  carac-  femme,  1  vol.  in-42;  Paris,  1761,  par 
tires  distinctifs  de  ce  genre  d'architecture  M.  L.  v^*  ou  l'abbé  Vilain, 
qui  appartient  au  zv"  siècle ,  Y.  le  Diction^  Notes  calligraphiques  de  Nicolas  Flamel 
naire  d'archéologie  de  Batissier.  Paris,  18i3.  sur  un  livre  du  duc  de  Berry,  xv*  siècle,  re« 
p.  M2  et  suiy.,  et  l'exemple  complet  qu'il  produites  par  le  comte  de  Bastard,  dans  la 
en  donne  dans  un  portait  d'église  de  Seniis,  9*  livraison  de  son  ouvrage  sur  les  manu-» 
ih.,  p.  515.  scrits,  etc.,  dernière  planche. 

Yoir  aussi  SiiifT-OcEN,  Broc,  Saimt-Gir- 


hain'l'Auxerrois  à  Paris,  Saint -Maclou  à 
R6uen ,  etc. 

Le  Cours  d^arehéologie  moiiamentale  de 
M.  de  Caumont,  4'  partie,  et  son  atlas. 


FLAMMES  sous  les  pieds  d'un  évéque,  et 
qui  semblent  entourer  une  église;  console 
d'une  statue  de  Téglise  cathédrale  de  Char- 
tres. Y.  la  monographie  de  cette  église,  pu» 


Les  Instructions  du  comité  des  arts  et  mo^  bliée  par  ordre  du  ministère  de  l'intérieur, 

nnmsnts,  3*  série^  par  les  soins  de  MM.  Lassus,  Amaury  Duval^ 

Et  tous  les  ouvrages  anglais,  allemands  Didron  et  quelques  autres  savants,  in-4b]io. 

et  franç^s  que  nous  citons  au  mot  Arcbi-*  Cette  figure  est  reproduite  dans  VUnivsrs 

TSCTURX  sont  ëgalement  à  consulter.  pittoresque,  publié  chez  les  frères  Didot^ 

ui-8*,  France,  pi.  ccxl. 

FLAMEL  (Nicolas).  —  Ce  célèbre  person-  Y.  aussi  au  mot  Fulbert. 

nage  est  représenté  avec  sa  femme,  à  ge-  Des  flammes  sont  données  comme  attri- 

noux,,  tenant  une  banderole  sur  laquelle  buts  aux  séraphins  et  à  saint  Antoine.  On  en 

sont  ces  mots,  dele  mala  quœ  feci,  sur  un  voit  au  célèbre  collier  de  l'ordre  de  la  Toir 

bas^elief  qui  existait  encore  au  xvi*  siècle ,  son  d'or.  Y.  àces  divers  mots  ;  sur  divers  bla- 

au^essus  de  la  4'  arche  à  droite ,  en  en-  sons,  tels  que  ceux  de  Mackiolde  en  Ecosse 

trant  dans  le  cimetière  ou  charnier  des  In-  (Menestrier,  n^  99)  ;  d'une  ville  du  Tyrol 

noceuts  à  Paris. 'Becrière  Flamel  était  saint  {ib.,  n"  79). 

Paul,  debout,  tenant  une  épée;  derrière  sa  —  Figurent  aussi  les  sept  dons  du  SainI» 

femme,  saint  Pierre;  au  milieu  des  deux  Esprit.  Y.  à  ce  nom. 
époux,  /ésus-Christ  tenant  le  globe  d*une 

main  et  bénissant  de  l'autre  :  au-dessous  FLANDRE. -«^  Pour  les  monuments  et  les 

une  autre  sculpture  représentant  le  juge*  curiosités  de  ce  pays^  voir  le  grand  ouvrage 

ment  dernier;  plus  bas  encore  trois  scuip-  intitulé  :  Flandriaillastratap  par  Sanderus, 

tores  du  massacre  des  innocents.  Hérode  y  dans  lequel  on  trouve  les  vues  des  châteaux, 

est  représenté,  armé  d'un  cimeterre;  dans  abbayes,  hôtels  de  ville,  et  autres  monu- 

deux  niches  gothiaues  une  N.  et  une  F.,  ments  pi  us  .ou  moins  importants, 

lettres  initiales  de  Nicolas  Flamel.  Cette  eu-  Y.  aussi  la  grande  Topographie  de  ta 

rieuse  sculpture  est  gravée  en  tête  d'un  Fkuidre  au  Cabinet  des  estampes  à  Paris, 

livre  intitulé  :  les  Figures  hiéroglyphiques  en  plusieurs  vol.  in-^olio  (4);  l^uvrage  pu* 


(1)  Afant  la  réYolûtioD  de  i780,  on  faUalt  tons  les 
an)i  I  Dreux  la  procession  appelée  des  flambatds, 
4imt  l'oriHine  reroonie,  dit-on,  an  lenpa  des  Drui- 
des, fondaieurs  de  oeUe  ville.  V.  le  Glunain  de  la 
Umque  française,  par  Barbazau,  au  mot  Flambard; 
bibliothèque  de  l'Arsenal,  Manuscrits  français,  n*  S  ; 
*elUS'leure*,é  vol.  In-folio  ;  dan»  la  Biographie  toH- 
vertelle,  an  mot  Barbaum ,  on  trouve  l'historiaue  ds 
nanascrit  de  Barbazan-V-  aussi  le  moi  F/amfraradans 
le  supplément  du  Glossaire  de  pu  Cange,  par  Carpen- 
tier  ;  Paris,  1766,  4  v.  in-folio.  La  description  de  cette 
Kooesakm  est  encore  citée  dan»  le  Mercure  âe  France 
de  fév.  1740,  p.  266,  et  avril,  p.  660  de  la  même  année. 
Vous  devons  ces  détails  A  M-  Amiot,  Tun  des  conner- 
jateurs  de  la  biblioth.  de  l'Arsenal,  A  Paris:  de  Roque- 
fort, Glossaire  de  la  langue  romane ,  verbo  Flambards, 
donne  l'eitraii  do  Dictionnaire  de  Earbaxan.  sans  cl- 
^  «on  antear  ;  le  Magasin  piitoreagua,  t.  IV,  p.  39f> 
offre  i  Ci  M4«ides  déUUs  corUoi  asset  éieodiu. 


(2)  Sur  ruugedes  flambeaux  aax  repas,  voir  de  Uar- 
cha&gv,  France  auxiv*  sihcle,  t.  lY,  p.  SSS. 

(S^  La  vie  da  cet  excellent  bomme  est  éeric«  ptr 
Taobé  Vilain,  prêtre  do  Saint-Jacquet-la-Boucberle» 
1  vol.  in -12,  et  par  beaucoup  d  autres  qui  se  sont 
mépris  plus  ou  moins  sur  le  caractère  et  les  occupa- 
tions favorites  do  Flamel,  bien  graïuilement  accusé 
de  se  mêler  de  sorcellerie.  On  peut  lire  dans  la  Bévue 
française  ei  éiramnère.  année  i83S,  nM,  p.  67  et  suir,, 
une  dissertation  très-Intéressante  par  H.  Talette  de 
Vlriville,  pensionnaire  de  l'école  des  cbartres,  sur  le 
livre  de  N.  Flamel  et  les  scolptares  du  charnier  des 
Innocents  Au  mot  Cbarribr  nous  donnons  tous  lés 
détails  recueillis  A  ce  sujet. 

(4)  Pour  la  partie  historique  et  géograpbique,  voir 
tous  lesonvraRes  cités  dans  le  4'  volomoffe  la  Jfd- 
lAode  pour  éiudier  rkistoire,  par  Lenalet  dn  Fresnoy, 
p.  4SS  et  aniT.,  elle  t.  m,  p.  41t. 
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blié  par  Yander   Aa,  intitule  :   Galerie  resses.  Relevé  de  tous  les  tombeaux  des 

agréable  du  monde,  plusieurs  vol.  in-folio,  chevaliers  de  ces  divers  pays  et  les  lieux 

avec  ligures.  où  ils  se  trouvent,  etc.,  i  vol.  in-S^,  pcr 

Les  figures  en  pied  des  seigneurs  et  da-  •  MM.  Pierre  Roger  et  Duthoit  frères, 

mes  nobles  de  la  maison  de  Flandre  sont  Les  sceaux  des  comtes  de  Flandre  et  de 

publiés  dans  plusieurs  ouvrage»  dont  tes  leurs  femmes  sont  publiés  dans  les  deux  oo- 

principaux  sont  :  le  i"  volume  de  la  Flan-  vrages  d^Olivier  Wrée  :  de  SigillU  comitam 

dria  illustrata  déjà  citée;  à  la  p.  225  de  ce  Flandriœ,  i  vol.  petit  in-folio  ,  dont  des 

bel  ouvrage  est  le  tombeau  ae  ft(arie  de  exemplaires  sont  en  français  et  latin,  d*au- 

Bourgogne,  sur  la  face  duquel  est  sculpté  très  en  hollandais  et  laiin.  On  en  trouri^ 

un  arbre  généalogique  donnant  les  figures  aussi  quelques-uns  danç  Touvrage  d'^Hei- 

des  comtes  et  comtesses  de  la  famille  de  neccius,  de  Sigillik  Germanoram,  iinfolio, 

cette  princesse.  (Au  nom  de  Marie  de  Boue-  pi.  des  p.  125, 171. 

GOGNE ,  nous  donnons  la  description  du  tom-  Monnaies  de  Flandre ,  citées  dans  la  Bevae 

beau  et  de  la  figure.)  numismatique  de  Blois,  t.  I,  p.  42;  t.  II, 

Un  autre  tombeau  d'un  seigneur  qui  se  p.  209  à  220. 

trouvait  dans  la  collégiale  de  Saint-Pierre  Monn.baronnales,î5.,t.V,  p.371,  etdans 

de  Lille  est  publié  par  Millin,  Antiquités  VUniçers  pittoresque  (Belgique)  ^  j^L  wiii. 
nationales,  t.  V,  article  liv,  pi.  vi ,  et  dans 

les  Monuments  de  la  monarchie  française,  F'LAVIEN  (Saint-).  —  Église  de  ce  nom  à 

de  Ber.  de  Montfaucon,  t.  III,  pi.  xxix.  Rome,  construction  du  x'  au  xir  siècle. 

Ce  monument,  qui  est  du  xiv*  auxv*  siècle  D^Agincourt,  Architecture,  en  donne  des 

Erésenteaussi,  dans  ses  bas-reliefs,  diverses  coupes  et  détails.  Pi.  xxxvi,  n*  14,  15; 

guresde  comtes  et  comtesses  de  Flandre  à  pi.  xxxviii,  et  Gally  Knigih,  dans  the  ec^ 

cette  époque.  clesiizstieal  Architecture  of  Italy,  in-folio. 

Celui  de  Louis  le  Mâle,  duc  de  Flandre,  Lond.,  pi.  xxxv,  reproduit  aussi  ce  monu- 

également  à  Lille,  représente  encore  di-  ment, 
verses  ligures  de  ce  genre.  11  est  publié  dans 

V Atlas  des  monuments  français,  par  Alex.  FLÉAU  servant  de  masse  d^annes  à  un 

Lenoir,  in-folio ,  pi.  xli,  p.  44.  guerrier  du  xm  au  xvr  siècle.  Willemiii, 

Dans  Touvrage  intitulé  :  les  Généalogies  Monuments  inédits,  t.  II,  pi.  cxciv. 

•  et  anciennes  descentes  des  comtes  forestiers  —  Armé  d^une  boule  de  fer  hérissée  de 

une  chaîne  de 
'ouvrage  intitulé: 

, ^                               aipum,  Dacnm,  Bor 

comtesses  avec  leurs  blasons  et  armoiries,  ronom,  Comitum,  etc.,  in-folio,  par  Schrinc- 

II  en  existe  quelques  exemplaires  en  cou-  kius. 

leur;  ces  derniers  sont  très-rares  (1).  Quelques-unes  des  figures  de  combattants 

Prout  (Sam.),  Sketches  in  Flanaers  and  de  la  marche  de  Maximilien ,  par  Albert Du- 

Germany,  Lond.,  in-folio,  donne  la  repro-  rer,  sont  armées  de  fléaux.  Y.  Entrées. 
duction  de  divers  monuments  et  des  figures 

des  comtes  de  Flandre.                            ;  FLÉAU  DE  CLEFS.  V.  Clefs. 

Les  blasons  et  armoiries  de  villes  et  sei- 
gneuries de  Flandre,  représentés  dans  les  FLÈCHES.  — Les  formes  variées  que  l'on 
planches  de  Touvrage  intitulé  :  Recherches  a  données  aux  fers  de  flèche  pour  les  ren- 
des antiquités  de  Flandre ,  1  vol.  in-folio,  dre  plus  meurtrières  sont  représentées  dans 
par  Lespinoy,  p.  71  ;  on  y  remarque  une  les  planches  du  Traité  de  la  milice  du.père 
planche  où  Pou  voit  les  principales  dignités  Daniel,  1  vol.  in-4'';  dans  celui  du  docteur 
des  diverses  villes  représentées  par  autant  Meyrick  publié  diaprés  la  belle  collection  de 
de  figures  tenant  chacune  les  étendards  et  cet  antiquaire  et  de  quelques  curieux  d'An- 
enseignes  qui  leur  appartiennent.  gleterre,  et  sans  doute  aussi  de  la  Tour  de 

Noblesse  et  chevalerie  de  Flandre,  d^Ar-  Londres.  V.  Armes. 

lois  et  de  Picardie,  recueil  de  270  planches  Y.  aussi  aux  mots  Batailles,  Combats,  etc. 
d'armoiries  et  de  blasons  des  maisons  les 

plus  illustres.  Vues  de  chAteaux,  forte*  FLÈCHES. —Ce  mot  est  souvent  employé 

(i)  Nous  ATons  ea  le  plaisir  de  reneoDlrer  un  ezem-  plaire  est  d'aulaot  plai  ioièreMant  qo'il  proTient  de  la 

Îiaire  de  ce  genre  assez  bien  conserré  dans  la  bibiio-  bibliothèque  de  M.  Langlois  du  Ponl  de-i'Arche,  dOBl 

bègue  de  M"*  Le  Caron  demeurani  chez  son  père  au  le  nom,  célèbre  dans  les  annales  de  la  calligraphie  et 

Châleaa-Vert,  à  PIsco ,  près  Saint-Brice.  Cet  ezem-  des  arts,  est  soBVMii  ciVè  dans  aoue  DictiQpo«ire« 
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pour  désigner  les  plus  hauts  cIo<ïhers  for-  Casque  surmonté  d^une  fleur  de  lis.  Ib,, 

mant  pyramides,  y.  au  mot  Clochers.  pi.  ccclxvi,  ccccxxxiii,  cccgxxxvi. 

Fleurs  de  lis  autour  d^un  chapeau  ou  hon- 

*.  JFLEURS,  répanduessùr  (es  tombeaux  des  net.  Ib,,  pi.  ccccxix,  cccclx. 

martyrs  (i).  -  L'usage  de  cette  pieuse  ce-  —  Sur  un  haubert.  Ib„  pi.  cccl. 

Témotiie  se  trouve  consigné  sur  plusieurs  Sceptres  de  rois  terminés  par  cette  fleur, 

tombeaux  des  catacombes.  Bottari  en  donne  Alex.  Lenoir,  Atlas  des  monuments  français* 

divers  exemples  dans  son  ouvrage  Pittare  V.  les  planches  iv,   xxvni,  xxx,  xxxiii^ 

e  àcuHvkre  sagre,  1. 1,  p.  i65;  t.  n,  p.  63,  xxxv. 
123;  t.  III,  p.  49, 139, 160, 163. 

—  Employées  comme  emblèmes.  V.  les  FLEURY  (Saint-Benoît).  —  Ancienne  ab- 
planches  de  rouvrage  intitulé  :  Symbolorum  baye  de  ce  nom. 

emblematum  centuriœ  collectie  à  Josepho  Le  2*  volume  du  Bulletin  du  comité  des 

Camerario,  1  vol.  in-12.  arts  et  monuments,  p.  66,  signale  un  pli(n 

dressé,  par  M.   Vergnaud-Romagnesi,  des 

FLEURS  DE  LIS  (2)  représentées  sur  le  bâtiments  qui  composaient  autrefois  cette 

manteau  du  roi  David.  -  Miniature  grecque  abbaye,  avec  une  notice  historique  à  Tap- 

du  x^  siècle.  Iconographie  chrétienne  de  pui. 
M.  Didron,  in^**,  planche  de  la  p.  419,  et 

les  observations   qu'il  fait  à  ce  sujet  sur  FLEUVES,  pris  au  sens  exact  ou  figuré.-— 

remploi  de  cette  fleur  dans  le  blason  de  Les  quatre  fleuves  du  paradis,  désignés  par 

France.  leurs  noms,  se  voient  assez  souvent  sortant 

—  Sur  des  étendards  allemands.  Heinec-  du  pied  d'une  croix,  d'un  monticule,  sur  le- 
ciuSj  de  SigilUs   Germanorum,  in-folio,  quel  est  placé  tantôt  Jésus-Christ,  tantôt 


p.  132. 

—  Sur  des  sceaux  et  des  monnaies  du 
même  pays.  Ib. 

—  Tenue  par  un  roi  de  France.  Miniature 
du  xi«siècle.,D'Agincourt,i'em(ar«,  pi.  xlvii, 
n°l.  • 

Et  tous  les  sceaux  des  rois  de  France  pu- 


un  agneau,  ûgure  du  Sauveur,  etc. 

Ciampini   en   offre  plusieurs  exemples. 
Fêtera  Monumenta,  t.  I,  pi.  txxvi;  t.  II, 

pi.  XXXIX. 

Casalius,  de  Bitibus  christianoram,  in-4**y 
planches  des  p.  4  et  8. 
Miliin,  Atlas  du  midi  de  la  France,  a  pu- 


bliés par  Du  Cange,  Leblanc,  Boutroue,  par  blié  un  sarcophage  chrétien  de  l'époque  du 

le  marquis  de  Migieux.   Le  TYésojr  de  na-  Bas-Empire,  pi.  lix,  n""  1,  et  p.  171  du 

mismatique  (sceaux  des  rois  de  France).  texte,  t.  III,  où  l'on  aperçoit  ce  genre  de 

—  Sur  une  monnaie  de  Florence.  Jyum-  Ggures.  Miniature  du  ix*  ou  x*  siècle  repré- 

mus  œneus  veter.  christianor.,  in-4'',  plan-  sentant    les    quatre   fleuves   personnifiés, 

che  de  la  p.  63,  et  dans  la  Bévue  numismatir  D'Agincourt,  Peinture,  pi.  xxxix,  n**  2. 

que  de  Blois,  t.  Il,  p.  19;  t.  IV,  p.  15.  —  D'eau  vive  sortant  des  mains  de  Dieu 

Sous  le  point  de  vue  de  leur  emploi  dans  et  se  répandant  sur   les  élus  dans  la  vie 

Pomementation  de  l'architecture  ,  de   la  éternelle,  sans  doute  pour  faire  allusion  à 

sculpture,  etc.,  le  plus  curieux  exemple  que  ^ce  beau  texte  des  écritures  :  De  torrentevo^ 

nous  en  connaissions  est  la  belle  balustrade  du  luptatis  potabis  eos.  Fresque  magnifique  du 

i'ubé  de  la  Madeleine,  à  Troyes.  V.  à  Jubés,  xi*  au  xn*  siècle  au  tympan  de  l'église  de 

f ADELEiNE,  Troyes.  *  Moutoirc,  reproduite  par  M.  de  Caumont, 

Le  sceau  de  Charles  YI  montre  l'usage  des  Cours  d'antiquités  monumentales,  6*  partie; 

fleurs  de  lis  réduites  à  trois.  Y.  au  nom  d^  Atlas,  pi.  civ,  et  le  texte  explicatif  qui  s'y 

rattache. 
—  Du  paradis,  représenté  sur  une  cou- 


ce  prince. 

Caparaçons  de  chevaux  semés  de  fleurs  de 
Jis.  Univers  pittoresque ,  France,  pi.  ccgl, 

CCCLXV,  CCCLXVI. 

Tapisserie  semée  de  fleurs  de  lis.  Ib,, 

pi.  GCCLIV. 


(i)  H.  Raoul  Roebette  doone  sur  ce  sujet  des  détails 
assez  nombreux  dans  son  Tableau  des  catacombes, 
in-12,  p.  116  et  suiv.,  ainsi  que  dans  les  notes  qui  s'y 
rattachent,  p.  284,  285.  V.  aussi  la  savante  Leiire  de 
l'abbé  Ponyard  à  Miliin,  publiée  dans  le  Magasin  en- 
evelopédique,  août  isio;  Casalius,  de  RitiÔas  chris- 
tUmor.,  in  4^  p.  340. 

(2)  Sur  roriKine  plus  ou  moins  prouvée  de  l'emploi 
de  la  fleur  de  lis,  comme  blason  des  rois  de  France, 

Tome  I. 


verture  d'évangiliaire  en   cuivre  sculpté. 
Ouvrage  du  xiii*  siècle.  Album  du  Somme* 
rard,  §*  série,  pi.  xxv,  pièce  capitale. 
— Du  Jourdain,  ou  la  mer  Rouge,  person-* 


voir  Montfaucon,  Monuments  de  la  monarchie  fran- 
çaise ,  U  I  ;  M.  Paulin  PAris ,  Manuscriis  français , 
t.  II,  p.  60  ;  M.  Rey,  Histoire  du  drapeau,  etc.,  2  vol. 
in -8*,  et  au  mot  Drapbaux,  les  auteurs  cités;  le 
Dictionnaire  des  origines,  par  une  société  de  gens 
de  lettres,  t.  II,  p.  1 54  ;  le  Dictionnaire  de  diplomati- 
que des  bénédictins  ot  celui  de  dom  de  Vaines.  Voir 
aux  tables  des  matières  et  au  mot  Us. 
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niflës  à  la  manière  des  seulpteurt  de  Fanti-  Celle  dite  Orsan-Michele.  Y.  la  pi.  et  de 

3uilé  paîenDe,éleTatit  leurs  eaux  au  moment  l^ou  vrage  intitulé  :  f^iaggio  Dittoreêco  âeUê 

u  passage  des  Hébreux,  Miniatures  desYii*  Toscana,  t.  I,  in-folio,  par  Jacq.-Ânt.  Fra- 

ou  viir  siècles.   D'Agincourt,   Peinture,  telli  Terreni. 

pi.  xxYiii,  n''*^,  13;  pi.  XXIX,  n^  i.  Fenêtre  d'une  très-belle  forme  à  celte 

Voir  aussi  aux  .mots  Jochoain  et  Mer  église.  Vf i\U%,  Remarques  êur  H'architeeium 

Roi7«E.  au  moyen  âge  (en  anglais),  \u-d^;  Gam« 

Fleuve  représenté  sous  les  pieds  de  Jésus*  bridge,  1835,  pi.  xiii.  G  est  peuUélre  U  plus 

Christ.  Ciampini,  ^e(«ra  Afoname/i(a,  t.  IIi  belle  forme  de  fenêtre  que  nous  puissions 

pi.  XLYii.  indiauer. 

Autre  tenant  une  rame  d'une  main  et  Celle  de  Sainte-Marie-ad-Floret  ou  del 

une  espèce  de  vase  dans  Tautre;  un  serpent  Fiore  qui  date  de  1298.  Ib.,  pi.  lxxiii, 

est  autour  d'un  de  ses  bras;  sa  tête  est  ar-  n*"  52,  dont  la  belle  coupole  est  donnée, 

mée  de  cornes.  M.  Lenormant  voit  ici  une  pi*  lxvii,  n'^lG;  les  chapiteaux,  les  bases  des 

ligure  de  Satan,  et  Ta  publiée  comme  telle  colonnes,  etc.  Ib.  pi.  lxx,  n""'  24, 25.  Ponr 

dans  le  7r^r  de  numUmatique.  Y.  au  mot  plus  amples  détails  voir  Sainte-Marie-«d- 

Satan.  Flores. 

—  gelé,  sur  les  eaux  duquel  sont  placés  Celle  de  Sain t-4^nrent  (architecture  d  a  xr 

plusieurs  chrétiens,  connus  sous  la  désigna-  siècle).  D'Agincourt,  ib.,u\. xlvii,  xlviii,  l. 

tion  des  quarante  martyrs,  qui  y  furent  ex-  Sacristie  de  cette  église.  Y.  ce  mot. 

posés  par  les  persécuteurs.  Miniature  d'un  San -Marie-des- Anges,  xiv«  siècle,  îK, 

Ménologe  grée  du  x*  siècle  environ.  D'Agin-  pi.  lui,  dont  la  construction  a  cela  de  parti- 

court.  Peinture,  pi.  xxxi,  n*  25.     .  culier  qu'elle  a  la  forme  octogone  dans  Tin- 

La  Seine  et  la  Marne ,  sculpture  de  Jean  térieur  et  d'une  croix  à  l'extérieur.  Frag* 

Goujon,  à  l'ancienne  porte  Saint-Antoine,  ments  d'architecture  et  sculpture  de  cette 

V.  l'œuvre  de  ce  sculpteur  publié  par  Audot  église.  Moyen  âge  monumental,  pi.  lxx. 

et  Réveil,  in-S""  ;  à  Paris.  Église  San  Miniato  ou  du  Mont ,  xi*  siède. 

D'Agincourt,  Architecture,  donne  le  portail 

FLOCARiyS.  -^  Espèce  de  houppes  ser-  d'après  Dufourny,  pi.  lxiv,  n"*  11.  Pour  ks 

vaut  d'ornement  aux  harnais  de  chevaux,  détails,  voir  pi.  xxv,  n"*  20  à  28. 

▼ers  le  xiv*  ou  xv*  siècle.  Willemin,  Afona-  Église  Santa-Maria*Novella.  Coupe   gé- 

mentt  inédits,  t.  II,  pi.  clxxv.  nérale.  D'Agincourt, ^rcAiffctore^ pi.  lxxiii. 

Voir  aussi  aux  mots  Cheyai.  et  Habnais.  Colonne,  pi.  lyiii,  n*"  48.  Chapiteau  et  basa, 

pi.  LXXIII,  n**  73.  Vue  intérieure,  par  le 

FLORE  (La)  du  moyen  âge.  •-*  M.  de  Cau-  comte  deForbin,  publiée  par  Challaroel  dans 

mont  doit  faire  un  travail  sur  la  flore  du  le  Portefeuille  du  comte  de  Forbin,  iB*4*, 

style  ogival  et  de  son  emploi  dans  la  sculp-  planches  non  numérotées.  V.  la  liste  des 

turc  des  monuments  de  cette  époque.  Il  est  sujets. 

cité  dans  le  Bulletin  monumental,  t.  Yin,  iMbdin,  dans  le  \"  volume  du  BibUogra^ 

p.  314.  V.  aussi  à  Herbier.  phical  Decameron,  p.  24  de  l'introduction, 

donne  )a  vue  intérieure  d'une  cliapeUe  de 

FIX)RENCE  (1).  —  Les  principaux  moniH  cette  église  décorée  d'un  retable  peint.  Cette 

ments  de  cette  ville  sont  :  les  églises,  le  vue  est  tirée  d'une  miniature  du  temps, 

baptistère,  le  palais,  le  campanile,  etc.  Le  peintre  y  a  rçprésen  lé  l'épisode  des  sept 

Parmi  les  églises,  on  remarque  celle  des  leunes  Florentines  qui ,  lors  de  la  peste  de 

Saints-Apôtres.  Monument  du  xii«  siècle.  1348,  se  réfugièrent  dans  cette  chapelle  et 

D'Agincourt,  Architecture,  pi.  xxv,  n"^  9.  s'y  occupaient  de  chants  et  de  lectures  dont 

Celle  dite  du  Dôme.  Hoppe,  Histoire  de  la  piété  n'était  pas  toujours  le  but. 
V architecture,  donne  une  vue  de  l'entrée  Le  magnifique  baptistère  de  l'église  Saint- 
latérale,  xiiretxiv  siècle  environ,  pi.  xciv.  Jean,  à  Florence  (2).  Ouvrage  du  ti*  siède 
Très-beau    fragment  latéral.    Moyen  âge  ou   environ.    D'Agincourt,    ArchiUHure, 
monumental,  pi.  lxx.  pi.  lxiii,  n""'!!  et  12. 

Vue  de  celle  de  Saint-Michel,  pi.  lxxix.  Détails  des  bas-reliefs  des  célèbres  portes. 

Fragment  latéral.  Moyen  âge  monumental.  Ouvrage  du  Ghiberti,  xv*  siècle.  D'Agin- 

pl.  id.  court,  Sculpture,  pi.  xli  et  xlii,  et  au  mot 

(0  SarceUevilleetsetmoiiuinenls,  voir  les  auteurs  Valéry,  rouages  hiêtonques  et  lUUraires  en  iiaUe, 

cités  par  Lenglet  du  Fresuoy,  Méihode  pour  étudier  t.  III,  p.  i  a  203. 

l'hUtoire,  t.  III,  p.  371  ;  t.  suppl.;  Lalaude,  Voyageê  (2)  V.  sur  ce  monument  Touvragttde  M.  Joies  Re* 

en  Italie;  M.  J.  aenouvier,  Koiee  sur  les  monumenis  Bouvier  déjà  cilé  p.  W, 
gothiques  en  Halie ,  in-8*,  i84i,  p.  37  à  82,  et  encore 
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PORTKB  d'autres  IndicatioDB  plus  détail^  Scotto,  pL  tvtit,  Lit.  Un  de  ces  guerriers 

lées  (1).  nous  semble  couvert  d^un  manteatD  de  quel- 

Le  campanile  est  également  célèbre.  Y.  à  que  ordre  religieux,  sous  lequel  il  aurait 
Campanile.  voulu  mourir,  comme  on  en  trouve  de  {ré- 
Chapelle  de  la  famille  Ruccellaï.  Archi-  quents  exemples  au  moyen  âge. 
tecture  du  xvi*  siècle.  D'Agincourt,  Archi-  Monuments  de  Pécole  de  peinture,  dite 
ieciun,  pi.  lv.  Florentine.  M.  de  Montalembert,  dans  son 

Loge  ou  portique  de  Lanzi  sur  la  place  du  volume  intitulé  :  Du  Fandalisme  et  du  catho^ 

Vieax*Palais,  xiv*  siècle.  D'Agincourt,  ib„  licisme  dans  Vart,  1  vol.  in^8<*,  à  propos  de 

pi.  xLii,  Lxviii,  n""  50,  et  pi.  lxx  ,  n*  37.  Mo-  Texamen  raisonné  quMl  y  fait  de  Touvrage 

nographie  complète  de  .cet  édifice,  plan,  de  M.  Rio,  De  la  poésie  ehréiien!ie,d(mue^ 

coupe  et  détails  dans  les  MonamenU  anciens  p.  i39,  un  lableau  chronologique  des  peiU'» 

et  modernes  de  J.  Gailhabaud,  in-i*",  H-  très  de  Técole  d'Italie  avant  Raphaël,  et 

vraison5â^  p.  158,  un  catalogue  des  peintres  florentins 

Palais  Pitti,  xvi*  siècle.  D'Agincourt,  Ar-»  et  de  leurs   ouvrages ,  en  désignant   les 

chitectare,  pi.  lui.  édifices  où  existent  les   tableaux  ,    fires- 

Celui  di  t  Vecchio.  Exemple  de  monuments  ques,  etc. 

civils  fortifiés.  Album  du  Sommerard,  pi.  iv,  Sur  la  sculpture  de  cette  école  au  moyen 

série  10,  et  dans  le  Moyen  âge  monamen»  âge.  Y.  les  réflexions  de  M.  Jules  Renouvier, 

ial,pLcY.  Notes  sur  les  monuments  gothiques  en  Italie, 

LepalaisfortifiédeCosmedeMédicis./6.,  In-S*";  Paris,  1841,  p.  ^,  81,  et  tous  les 

pi.  Lxxii,  n"*  31.  monuments  qu'il  y  cite. 

Palais  Strozzi.  Architecture  du  xvi*  siècle, 

dont  l'entablement   est   magnifique.  Ib.,  FLORENTINS.  —  Divers  costumes  de  ce 

SI.  Lxxii,  n""  35,  et  plus  en  grand  dans  les  peuple  publiés  par  Bonnart,  xiii«  et  xiv* 

fonuments  anciens  et  modernes  de  Jules  siècle.  Becueil  de  costumes  aux  xiii*  et  xv« 

Gailhabaud.  siècle,  in-4'',  t.  I,  pi.  xvi,  xxx,  xxxi,  lix; 

Autre  dit  les  Uffizi.  Ouvrage  remarquable  t.  II,  pi.  xxx,  xxxi. 

de  Yasari  d'Arezz'o.  Ib.  D'Agincourt,  plan-  Réunion  de  militaires  florentins ,  dont 

che  Lxxii,  u^  35.  plusieurs  à  pied,  d'autres  à  cheval.  Tableau 

—  Des  podesUU.  Monument  du  xiu'  siè*  allégorique  de  la  justice  par  Giotto.  Collée- 

cle.On  trouve  une  vue  de  l'escalier  et  de  son  tiondes  peintres  primitifs,  par  M.  Artaud 

péristyle  dans  l'ouvrage  de  Bonnart,  Cos-  de  Monter.  Y.  au  mot  Justice. 
tûmes  des  xiii*  et  xv*  siècles,  t.  i,  pi.  lix,  et  la 

Topographie  de  Florence,  au  Cabinet  des  es-  FLUTE  DE  PAN  ou  SYRINX.  —  Une  fres* 

tampes,âParis,  in-folio,  publiée  par  Yander  que  des  catacombes   de  Rome  (premiers 

Aa.  Y.  le  volume  Italie.  siècles)  représente  Jésus-Christ  sous  la  figure 

Divers  monuments  de  Florence  sont  en-^  du  bon  pasteur  debout  portant  la  brebis 
eore  publiés  dans  la  suite  des  f^ues  d'Italie,*  égarée  et  tenant  k  la  main  l'instrument  de 

par  Deroy,  Cbapuis,  etc.  Collection  in -4*,  musique  en  question.  Bosio,  Boma  sotter- 

publiée  chez  H.  Jeannin ,  à  Paris,  1843,  sa-  ranea,  in-folio,  p.  551  ;  Aringhi,  Homa  sub- 

voir  :  Place  du  Palais -Yieux,  pL  lxxxvii;  terranea,  1. 1,  pi.  327;  Iconographie  chré- 

citadelle  et  palais,  pi.  lxxxviii  ;  palais  Pitti,  tienne  de  Didron,  iiM**»  p.  332. 

pi.  Lxxxix  ;  Sainte-Marie-aux-Fleurs  et  Cam-  Sur  un  des  chapiteaux  de  l'église  de  Bos- 

panile,    pi.    xci;   Sainte-Marie-Nouvelle  ,  cherville,  qui  date  du  x*  ou  xr  siècle,  et 
pi.  xciii.                                       .qui  est  gravé  dans  l'ouvrage  de  Willânin, 

Yoir  aussi  toutes  les  planches  de  rouvraj;e  Monuments  inédits,  i.  I,  pi.  lu,  est  repré- 

de  Sgrilli,  Architecture  florentine,  4  vol.  sentée  une  figure  de  musicien,  tenant  ce 

in-folio,  et  celles  de  l'ouvrage  intitulé  :  genre  d'instrument  (3). 
Scella  di  architectura  anticKi  e  moderj^ 

délia  citta  di  Firenze,  4  vol.  in-f.  car  Fet-  FOC  AS  (3).  Y.  Phocas. 
diUand  Ruggieri  et  Joseph  Bouchard. 

Trois  tombeaux  de  guerriers  florentins.  FOI  (La)  (4).— Figure  allégorique  de  cette 

Costume  du  xiii*  siècle  environ.  Tombeaux  vertu,  représentée  assise,  tenant  un  calice 

de  la  Toscane,  io-iolio,  par  Gozzini  et  d'une  main  et  une  croix  de  l'autre. 

(1)  On  Mil  d06  CM  portes  falMleot  l'idmiratlon  de  (3)  Ce  nom  est  écrit  ainsi  sitr  les  monnaies  publiées 

Michel- Ange.  Valéry,  t.  III,  p.  76,  77.  païf  Du  Gange  dans  ses  FamlUœ  byzantirue,  et  Phocas 

(3)  Potiier,  p.  37  du  teite  des  planches  de  Willemin,  dans  tous  les  livres  modernes, 

dit  que  cet  instrument  se  noaunaii  aussi  Cbalémie  et  (4)  Sur  la  manière  de  représenter  cette  vertu,  voir 

Frestrel  au  moyen  dge.  le  texte  de  César  Ripa,  iconologia  «Of  a^^verbo  Hdes. 
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Bas-relief  da  portiqae  d'an  palais  à  Flo-  Pictoridl  history  qfBngkuid,  t.  n,  planche 

rence,  xv*  siècle.  D'Agincourt,  Sculpture,  de  la  p.  242.                • 

pi.  XXXV,  n""  5.  Voir  encore  aux  mots  Hommages  et  Ser- 

Autre.  Sculpture  du  tombeau  de  Pierre,  ments. 
martyr,  à  Milan.  D^Agincourt,  ib,,  planpbe 

xxxiv.  FOI  CONJUGALE.  —  Images  symboliques 

Autre.  Figure'  du  tombeau  du  cardinal  de  celte  vertu.  Sculptures  et  peintures  des 

d'Amboise  à  la  cathédrale  de  Rouen.  V.  les  catacombes.  Aringhi,  Borna  subierr/jmea, 

dét^iilsjdece  monument  au  nom  du  person-  1. 1,  pi.  clx^x,  clxxxiii.  V.  aussi  Mariage, 

nage.  Probos  et  Proba. 

Figure  vue  à  mi-corps,  peinte  par  Ra- 
phaël, dans  un  médaillon.  V.  son  œuvre.  FOIRE   DE  CHAMPAGNE.  —  Sceau  de 

Triomphe  de  la  foi  ou  de  la  religion,  com*  cette  corporation  vers  le  xid*  siècle.  Tré^ 

posé  par  le  Titien  et  gravé  par  divers.  V.  son  $or  de  numismatique,  vol.  intitulé  :  Sceaux 

œuvre.  des  feudataires,  pi.  xix,  n^  ^.  ' 

Voir  aussi  le  vitrail  de  Péglise  Saint-Pa- 

trices  à  Rouen,  publié  par  Langloisdu  Pont-  FOIRE  DE  VILLAGE.  — Une  jolie  compo- 

de  TArche,  dans  V£ssai  sur  la  peinture  sur  sition  de  Théodore  de  Bry  représent/e  un 

verre,  in-S**,  pi.  m.  grand  concours  de  paysans    devant    nne 

Tentation  du  démon  contre  la  foi.  V.  les  église,  assistant  à  des  jeux,  mangeant,  bn- 

planches  de  VJrs  moriendi.  Le  baron  de  vaut,  se  battant,etc.  Celte  pièce  est  curieuse 

Heinecken  en  donne  un  fac-similé ,  p.  42^  comme  scène  de  la  vie  flamande,  dont  on 

de  son  livre  :  Idée  d'une  collection  d'es^  voit  ici  les  costumes  d'hommes  et  de  femmes 

lampes,  etc.  et  tous  les  détails  d'une  fête  villageoise. 

On  y  voit  une  figure  sur  le  devant  de  la  V.  Tœuvre  du  graveur.  Celui  de  Rubens 

scène  qui  exprime  que  Pabandon  de  la  foi  offre  plusieurs  scènes  de  ce  genre, 
conduit  au  désespoir.  Un  homme  se  coupe 

la  gorge.    .  FOIX (Comté de)  (i ).  -  Lechftleau  fort,con- 

Attaque  et  défense  du  château  de  la  foi.  struction  militaire  imposante  du  xui' siècle. 

Miniature  du  xV"  siècle  environ,  dont  on  Foyages  dans  Vancienne  France,  par Taylot 

trouve  un  fac-similé  peu  satisfaisant  dans  la  et  Je  Cailloux,  Languedoc,  pi.  clxxxiii. 

collection  de  miniatures  publiées  par  Tabbé  Sceau  de  la  commune  de  Voix,  4228.  On 

Rives,  in-folio,  intitulé  :  Recueil  de  vingt-six  y  voit  saint  Gorgonius  à  cheval  en  costume 

estampes  représentant  des  miniatures  an-  militaire  du  xni'  siècle  :  il  fut  martyrisé. 

ciennes  d'après  des  manuscrits  de  la'biblio-  Trésor  de  numismatique,  volume  intitulé: 

théque  du  duc  de  La  Fallière,  Ouvrage,  du  Sceaux  des  communes,  p\.  xix,  n"*  17. 

reste,  mal  exécuté,  et  cependant  toujours  Sceaux  dés  comtes  de  Foix.  Dk,  Sceaux 

recherché  et  vendu   très -cher   dans  les  d6«j)rra/u2«/eDdatoire<,pl.xii,n°*5,6,7,8,9. 

ventes.  V.  aussi  Miroir  de  la  foi.  Seigneur  de  Foix  à  cneval,  xv*  siècle  en- 
viron. Monuments  de  la  monarchie  fran- 

FOI  (Sainte).  —  Statuette  du  x*  siècle  en-  çaise  de  Montfaucon,  t.  III,  pi.  LVHi,el  dans 

viron  appartenant  au  trésor  de  Téglise  de  le  Trésor  de  la  couronne  de  France,  t.  Il, 

Conques  (Languedoc).  V.  Conques.  pi.  clxxvi. 

FOI  ET  HOMMAGE  (Prestation  de).  —  Le  FOLLEVILLE  (Église  de).  —  Monument 

roi  Charles  V  recevant  le  serment  de  ce  du  xiii*  siècle,  ornée  de  tombeaux.  Voyages 

genre  du  duc  de  Bourbon.  V.,  au  nom  de  pittoresques  en  France,lei^\oteideOsme\ïif 

Charles  V,  les  détails.  Picardie,  pi.  x,  xi. 

M.  du  Somraerard  a  également  publié 
cette  miniature,  mais  d^une  manière  plus  FOLRERIUS.  —  Charge  ou  fonction  cor- 
complète  et  mieux  dessinée,  dans  son  ^f/â«  ifspondant  à  celle  de  maître  des  logis  ou 
da  moyen  âge,  V.  à  Charles  V.  fourrier,  diaprés  une  miniature  du  manu- 

Seigneur  prêtant  foi  et  hommage  à  un  scrit  des  Leges  palatinœ ,  publiée  dans  les 

évéque.  Sceau  de  1265,  Trésor  de  numis-  Acta  sanctorum  des  Bollandistes,  mois  de 

jnatique,  Sceaux  des  communes,  in-folio,  juin,  t.  III,  planche  de  la  p.  27. 

pi.  xxii,  n»  2.  Histoire  des  comtes  de  Foix,  1  vol.  in*8^, 

Henri  VI,  roi  d^Angleterre,  recevant  le  avec  quelques  planches,  par  Hipp.  Gauche- 
serment  de  foi  et  hommage  d'un  seigneur,  rand,  i834. 

(I)  Sar  celto  province ,  V.  Lenglel  do  FrtsBQyJ Méthode  pour  étudier  l'histoire,  t.  lY,  p^332. 
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FONCTIONNAIRES,  FONCTIONS.  V.  Char-  Trésor  de  la  couronne  de  France,  l.  I 

GES,  Dignités,  Officiers.  *pl.  xxxi.  ' 

Fondation  d'une  chartreuse,  en  4300,  par 

FONDATEURS. -^  Une  curieuse  miniature  un  évéque,  un  prince  et  sa  femme,  ib. 

d'un  peintre  anonyme  du  XIII*  siècle  environ  pi.  en.  '     *' 

représente  les  douze  fondateurs  de  la  cha^-       Un  bas-rrelief  du  tympan  de  l'église  béné- 

pelle  dite  de  la  Miséricorde,  à  Pise.  En  haut  dictine  de  Souillac,  estimé  du  xr  siècle,  re- 

se  voit  la  Sainte-Trinité  figurée  par  le  Père  présente  le  sujet  de  la  fondation  de  cette 

AAllfpnAnf  «nn  Fila  «m  prniv     ot  1a  Kaint- Rc.      dtrMei^  t\'*nno  mAnîA*>A   Aw>»w**»ti^,-.^     tt_ 


genoux  tenant  chacun  une  bourse,    baye. _^  «.««.^  ,.^„^ 

Cette  miniature  est  reproduite  dans  la  Sto-  pour  renverser  les  bâtiments.  On  voit  une 

ria  delta  pittura  in  Italia,  in^olio,  par  tour  qui  semble  se  renverser.  Le  diable  veut 

Giov.  Rosini;  Pise,  1839. 1. 1,  pi.  x.  Une  des  arracher  le  plan  .des  mains  de  l'architecte, 

figures  tient  l'acte  de  fondation  :  elle  est  Un  ange  intervient,  etc.  Foyage  dans  l'an- 

entourée  de  seize  personnages  assis  et  dont  cienne  France,  par  Taylor  et  de  Cailleux 

nous  ignorons  le  motif.  Y.  au  reste  le  texte  Guyenne,  pi.  lxxiv  et  p.  65  bis  du  texte, 

de  l'ouvrage  indiqué.  Cérémonies  (2)  de  la  fondation  d'une  ab- 

— D'ordres^(i).Onentrouvelesfiguresetles  baye  au  w  siècle  environ.  Bas-relief  du 

costumes  dans  divers  ouvraees  dont  les  prin-  tombeau  d'Hincmar,  à  l'église  de  Samt-Remy 

cipaux  sont  :  Fies  des  fondatears  oa  réfor-  de  Reims.  Foyages  littéraires  de  deux  hé- 

moteurs  d'ordres,  1  vol.  in-4'» ,  par  Louis  nédiclins,  pi.  de  la  p.  8i ,  2*  partie,  et  dans 

Beurier,  célestin,  orné  de  quarante- neuf  V Histoire  de  l'art,  de  d'Agincourt,  Sculp- 

portraits.  iure ,  pi.  xxix,  n«  22.  On  y  voit  le  roi 

Fies  des  fondateurs  des  ordres  religieux  Charles  le  Chauve  tenant  le  modèle  de 

représentés  dans  le  chœur  de  l'église  de  l'an*  l'église  de  Saiut-Remy,  dont  il  fut,  sinon  le 

cienne  ahhaye  de  Saint-Lambert  de  Liesse  en  fondateur,  du  moins  le  restaurateur.  Les 

Hainaut,  in-4<»,  par  Etienne  Binet,  1634.  détails  de  cette  sculpture  sont  donnés  dans 

Les  figures  qui  sont  gravées  dans  ce  volume  l'ouvrage  des  deux  bénédictins  cités  ci-des- 

et  qui  sont  assez  recherchées  des  curieux  sus. 

font  tout  le  mérite  de  ce  livre.  Sceau  de  fondation  de  l'église  de  Saint- 

Le  livre  intitulé  :  Lignum  vitœ  ornamen-  André  à  Troyes.On  y  voit  le  comte  Henri  dit 

tum et decus Ecclesiœ,elc, ypar XmoldWioUy  le  Magnifique,  présentant  le'  modèle  de  la 

moine  de  Saint-Benoît,  à  Mantoue,ann.  chapelle  ou  église  à  un  abbé,  xiir  ou  xrv* 

i595,  avec  figures  assez  bien  exécutées,  re-  siècle,  publié  dans  le  Trésor  de  numismati- 

présente  les  fondateurs  de  tous  les  ordres  que,  vol.  intitulé  :  Sceaux  des  abbayes  et 

religieux  et  militaires  soumis  à  la  règle  de  des  communes,  etc.,  pi.  xii,  n°  9. 

Saint-Benoit.  V.  V Arbre  généalogique  publié  Sculpture  de  la  porte  de  la  Chartreuse  de 

dans  cet  ouvrage  ;  au  mot  Arbres  Généalo-  Paris,  représentant  plusieurs  chartreux  aux 

GiQUES  nous  donnons  quelques  détails  à  ce  pieds  de  la  Vierge.  V.  Chartreuse,  Pavie. 

sujet.  Sculpture  du  haut  de  la  porte  d'entrée  de 

la  première  porte  du  couvent  des  Chartreux 

FONDATION  DES  ÉDIFICES  REUGIEUX,  de  Paris,  représentant  saint  Louis  debout 


(i)  L'on  trouve  dans  la  Méthode  pour  étudier  this-  bayc^  Il  y  eut  un  grand  repas,  après  leouel  tous  lc« 

toire  de  Lcnulel  du  Frpsnoy,  t.  IFI,  édition  in-4%  étrangers  s'éianl  retirés  on  commença  la  construction 

p.  133.  une  série  d'ouvrages  sur  I  histoire  des  fonda-  des  bâtiments.  M.  du  Sommerard  reproduit  cette  des- 

teurs  d  ordres;  mais  il  ne  mentionne  pas  si  on  y  trouve  cription  dans  le  2«  volume  de  son  ouvrage  les  Arts  au 

,«"??''"•  .  I.     A        t.»,  .    .\      ,  ...  ^^y^"  dge,p.!m.  M.  Florent  Lecomte,  1. 1  de  son 

^ï  ^".Rî?'  ^^  i^V  l^^iforia  Ingulphia,  p.  1 18,  livre  Cabinet  d'archliecture, peinture,  sculpture,  etc.. 

ou  dans  VUistoire  littéraire  dti  moyen  âge  de  Bering-  p.  3  du  sommaire  historique,  donne  une  liste  de  toutes 

ion,  xii«  et  xiii« Siècle,  traduction  de  Boulard,  p.  I5i ,  les  fondations  pieuses  et  autres  faites  depuis  le  com- 

la  relation  intéressante  de  la  cérémonie  qui  eut  lieu  mencement  de  la  monarchie  française  par  les  rois  et 

en  Angleterre  lors  de  la  fondation  de  l'abbaye  de  reines,  évéques  et  quelques  autres  grands  oersonna- 

Groyiand  :  près  de  10,000  personnes  assistaient  à  cette  ges.  M.  du  Sommerard  a  fait  un  relevé  de  ce  «enre 

pieuse  cérémonie,  abbés,  prêtres,  moines,  des  sei-  mais  plus  étendu  dans  les  volumes  de  son  ouvrase* 

gneurs  et  leurs  femmes  accompagnés  de  leurs  fils  et  Voir  les  indications  que  nous  en  donnons  dans  là 

filles,  des  hommes  d'armes,  des  ouvriers.  Ce  fut  l'abbé  table  des  matières  qui  termine  le  5«  volume  de  cet 

Joffred  gui  fit  les  honuei/rs  de  la  jonrnée;  chacun  ouvrage  au  mot  F<maaiiofu 
des  bienniteuts  fui  admis  à  la  coofrateraité  do  T^b- 
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'  Cette  importante  soulptore,  détruite  par  éPordres,  etc.»  renferme  88  planehei  bien 

les  Vandales  de  93 ,  est  assez  bien  gravée  gravées. 

dans  les  AntiauUéë  nationales  de  MilHn ,  Courte  description  des  ordres  des  femmes 

t.  Y, art.  UI,  pi.  I  et II,  i^-^  édition.  et  filles  religieuses  ,  avec  planche»,  1  vol. 

Autre  sculpture  du  cloître  des  Chartreux  in*8o,  par  Adr.  Schoonebeek.  Les  ouvrages 

de  Paris .  représentant  Jean  de  Châtiilon  de  Bar,  Bonanni,  d'Héliot,  de  Fialetti,  etc., 

offrant  à  la  sainte  Vierge  le  titre  de  fonda-  sont  encore  à  consulter  (1). 
tion  de  quatorze  cellules  dans  ledit  couvent. 

Derrière  le  fondateur  est  son  patron ,  saint  FONDEURS  à  leurs  fourneaux  ou  dans 

Jean  Baptiste  debout.   Môme    ouvrage  et  leur  atelier. -^V.  les  planches  du  livre  de 

même  vol.,  pi.  x,  p.  61.  Jost  Ammon  ou  Amman,  deArtibas  illibe» 

Autre  bas«relief  représentant  sur  un  fond  ralibns  et  mechanieiSj  in*12. 
de  mosaïque  Pépouse  de  Jean  de  Chfltillon ,  Celles  de  Touvrage  intitulé  :  de  Arte  me- 
off^rant  à  la  sainte  Vierge  la  fondation  qu'elle  tallica,  in-folio.  V.  à.MéTALLUBGiE. 
fait  de  plusieurs  autres  cellules  au  couvent  M.  Cyprien  Robert,  dans  son  Cours  d^ar- 
desdits  Chartreux,  en  1247.  Même  ouvrage  ckitecture  des  églises  de  Russie,  Université 
et  même  vol.,  pi.  ii ,  p.  62  du  texte.  catholique ,  t.  aIII,  p.  31 ,  signale  les  bas- 
La  reine  Sanche  dWagon,  fille  de  Ro-  reliefs  u'uneporteen bronze  d'uneéglisedite 
bert  le  Sage,  fondatrice  et  abbesse  du  cou-  Sophia  (2) ,  comme  représentant  les  figures 
vent  délia  Croce,  à  Naples,  représentée  en-  en  pied  des  trois  fondeurs  de  ces  bas«reliefs. 
tourée  de  moines  et  do  religieusesà  genoux.  LMn,  nommé  Abraham,  tient  un  marteau  et 
Basrreliefs  du  tombeau  de  cette  princesse  un  creuset;  Tautre,  nommé  Riquin,  tient 
en  mémoire  de  la  fondation  de  cette  maison,  une  balance  pour  peser  le  métal  ;  Waismut, 
Sculpture  du  xiv*  siècle,  publiée  par  d'A-  le  troisième,  tient  un  creuset  à  deux  mains, 
gincourt ,  Histoire  de  l'art  (  Sculpture) ,  Ces  sculptures  sont  estimée»  du  xiii*  siècle, 
pi.  XXXI.  Le  costume  est  slave  (3). 

Une  des  plus  belles  miniatures  de  VEor- 

tus  deliciarum  représente  FinsUnt  où  Tab-  FOXS  SACRI-LAVACRI ,  ou  les  fonts  de 

besse  sainte  Odille  fait  à  Jésus-Christ  Tof*  baptême  de  Péglise  de  Tabbaye  du  Mont- 

fraude  de  la  fondation  de  son  couvent,  et  Cassin. 

lui  présente  Tacte  par  lequel  elle  se  con-  On  Aes  trouve  ainsi  désignés  pi.  vu  du 

sacre  à  son  service  avec  toutes  ses  religieu-  1*'  vol.  ou  l'*  partie  de  l'ouvrage  intitulé  : 


de  sainte  Odille,remettant  à  sa  tille  les  clefs  tionnaire.  Nous  n'avions  pas  alors  tu  le 

de  son  couvent.  Près  des  religieuses  réunies  texte, 
est  une  inscription  en  lettres  gothiques. 

Cette  miniature  est  reproduite  planche  x  de  FONTAINEBLEAU.  —  Les  détails  du  châ- 

la  publication,  faite  d  une  partie  de  ce  ma-  teau  de  ce  nom  en  France  sont  publiés  par  Zei- 

nuscrit,  en  1818,  par  MM.  Engelhart  et  1er,  Ducerceau,  Israël  Sylvestre, Blancheton, 

Willemin.  Claude  de  Châtiilon,  dans  divers  ouvrages 

déjà  cités  bien  des  fois  dans  ce  Dictionnaire. 

FONDATRICES    ou    RÉFORMATRICES  Deux  vues  intérieures  de  la  galerie  de  la 

D'ORDRES.  —  V.  la  belle  collection  des  fem-  cour  d'honneur  de  Fontainebleau,  etc.  Mul- 

mes  saintes  ou  religieuses,  formée  au  Cabi-  1er,  Sketches  of  tKe  âge  of  France,  i  vol. 

net  des  estampes  de  Paris ,  et  celle  formée  in-folio,  pi.  ii,  vu,  xvi. 

par  l'auteur  de  ce  Dictionnaire  (  icononron  Tous  les  détails  de  ce  château  se  trouvent 

phia  sancta)  et  destinée  à  la  bibliothèque  réunis  dans  la  grande  Topographie  de  la 

du  Musée  ae  l'hôtel  de  Cl  un  y  de  Paris.  France ,  au  Cabinet  des  estampes  de  Paris. 

Chercher  aux  noms  des  fondatrices  dont  on  V.  Fontainebleau. 

Seut  avoir  besoin ,  car  il  serait  impossible  Description  des  diverses  parties  de  ce 

e  les  énumérer  ici  chacune  par  leur  nom.  château ,  par  Baltard ,  architecte,  in-folio. 

L'ouvrage,  publié  par  Michel  Vanlochom,  accompagné  de  planches  ;  Paris.  Magasin 

in-4% intitulé:  Fondatrices  et  réformatrices  pittoresque,  tome  XI,  p.  49  et  suivantes. 

(I)  Sortes  plosoélèbret  fenda triées  d'ordres,  Toir  doifent  renfermer  des  planches,  malheoreoieiDent 

les  oavrag(4  indiqués  dans  la  Méthode  poitr  étudier  l'aateur  ne  les  signale  pas  toujours. 

l'histoire,  par  Lenglet  du  Fresnoy,  in-4*,  t.  III,  p.  isi,  (3)  C'est  ceUe  de  la  Tille  de  liovogorod. 

157, 171, 174, 176, 178,.  179.  Plusieurs  de  ces  ouvrages  (s)  Nous  n'en  connaissons  pas  de  grarnret. 
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Saite  des  Études  ^architecture  en  France  dans  la  France  monumentale,  d*Âb.  Hugo, 

(Renaissance) ,  par  MM.  Albert  Lenoir  et  in-S*",' t.  III,  pi.  lxxii. 

Vandoyer.  Celle  dite  du  Massacre  à  Rouen.  Mona- 

Faee  pittoreiquee  de  Fontainebleau,  de  la  ment  du  xv*  siècle.  Mil  lin,  Antiquités  natio- 

ville  et  des  environs,  i  roi.  în*folio,  lithogra-  nales,  t.  III,  art.  XXXIII,  pi.  i. 

Shië  par  BenoU  et  d^autres  artistes,  et  pu-  Autre  dans  la  ville  de  Fribourg.  Même 

lie  parBuUa;  Paris,  1844.  époque.  Moyen  âge  monumental ,  pi.  vu. 

Celle  dite  des  Nymphes  ou  des  Innocents, 

FONTAINES  PUBLIQUES  dites  de  Saint-  à  Paris,  célèbre  monument  de  Jean  Goujon. 

Féréol ,  à  Brioude;  construction  trèsHïu-  V.  son  œuvre  et  toutes  las  topographies  de 

rieuse  de  Tépoque  romano-chrétienne.  Ab.  la  ville  de  Paris 

Hugo,  France  monumentale,  t.  II,  pi.  lxxiv.  La  ville  de  Rome  possède  plusieurs  belles 

Autre  en  style  roman.  Monument  impor-  fontaines  monumentales.  V.  au  nom  de 

tant  Foyages  pittoresques  en  France,  tay-  cette  ville. 

lor  et  de  Cailleux  (  Languedoc  ),  1. 1",  plan-  Voir  aussi  à  Bassims,  Cuves, Lavabo,Puci« 

che  159  his.  nés. 

Celle  de  Branda,  à  Sienne,  architecture  de 

il93.  D'Agincourt,  Architecture,  pi.  xxxvi,  FONTAINESMYSTIQUES.— Des  eaux  spiri- 

n*  17  et  pf.  Lxxii,  ji"*  2  et  5.  tuelles  où  viennent  s'abreuver  les  fidèles,  fi* 

—  Du  xiir  ou  xiv*^  siècle.  Willemin ,  Mo*  aurés  par  des  cerfs,  d'après  le  texte  même  de 

numents  français  inédits,  pi.  cxvdu  t.  I".  rËcriture,  miniature  d'un  évangiliaire  du 

Celle  d'une  place  de  Bâie,  formée  d'une  viii<»  ou  ix'  siècle,  reproduite  par  le  comte 

magnifique  pyramide  gothique,  couverte  de  de  Bastard,  Manuscrits  français,  etc.,  pre- 

nicnes,  de  clochetons  et  d^une  foule  de  sta«  mière  livraison. 

tues  de  saints,  etc.  Moyen  âge  pittoresque ,  Même  sujet,  d'après  quelques  mosaîcjues 

pi.  xxxiv.  chrétiennes  des  premiers  siècles.  Casahns , 

Celle  de  la  ville  de  Nuremberg,  égale-  de Ritibus  Ecclesiœ,  in-4%p.  4  et 5. 

ment  digne  de  remarque  par  la  délicatesse  Voir  aussi  au  mot  Cerfs  ce  que  nous  y 

de  son  travail.  Monument  du  xir  ouxv«siè-  signalons  et  les  détails  de  la  note  qui  s'y 

cle.  V.  Nuremberg,  et  le  Moyen  âge  mono-  rapporte. 

mental,  pi.  59.  Fontaine  de  table,  en  majolica,  servant  à 

Celle  en  bronze  de  la  ville  de  Brunswick,  laver  les  mains  ou  la  bouche ,  xvr  siècle, 
dans  le  duché  de  ce  nom,  très-remarauable,  Album  du  Sommerard,  8*  série,  pi.  xvi. 
XV*  siècle,  terminée  par  une  espèce*  Je  rcli-  —  De  Jouvence.  Pièce  capitale  du  maître 
quaire  gothique  d'une  forme  élégante.  Uni»  de  1466.  V.  son  œuvre. 
vers  pittoresque  des  frères  Didot  (Aile*  Un  diptyque  du  xvr  siècle,  publié  dans  le 
magne),  ville  de  Brunswick ,  pi.  lxv.  Thésaurus  diptychorum  de  Gori,  1. 1,  plan- 
Autre  d'une  grande  élégance,  construite  che  de  la  p.  8S,  représente  des  malades  et 
du  XI  v«  au  XV*  siècle,  sur  l'une  des  places  de  des  vieillards  apportés  à  une  fontaine ,  et 
la  ville  de  Cluny,  en  Bourgogne,  et  repro-  qui  s'en  retournent  guéris  et  rajeunis, 
dulte  dans  l'^/5uni  du  Sommerard,  pi.  vi  Autres  gravées    par    Sebald  Beham  et 
de  la  1'*  série.  Théodore  de  Bry.  V.  leurs  œuvres. 

Fontaine  Saint-Nicodème,  XV* siècle  envi-  Celle  de  Beham  est  une  pièce  capitale 

ron .  Bretagne  et  ses  monuments  {Morbihan)^  composée  de  quatre  feuilles  assemblées,  gra* 

publié  par  Potel  et  divers  artistes.  vées  en  bois  (i). 

La  ville  de  Rouen  possède  plusieurs  fon-  -~  De  Yaucluse.  —  Y.  à  ce  nom. 
taines  publiques  remarquables,  savoir  :  celle 

dite  de  la  Croit  de  Pierre,  xv*  siècle.  Foya-  FONTEVRAULT  (Anjou  ).  —  Célèbre  ab- 
ges  pittoresques  en  France,  par  Taylor  et  baye  (2)  de  France ,  détruite  par  les  Van- 
compagnie  {Normandie)^  tome  II,   plan-  dalesde95. 
che  CLxviii.  Les  ruines  de  ce  monument  religieux  sont 

Celle  dite  de  la  Crosse:  Millin,  Antiquités  reproduites  dans   divers  ouvrages  ,  dont 

nationales,  1. 111,  art.  XXX.  nous  donnons  le  détail  au  mot  Anjou. 

Celle  dite  de  la  Pucelle,  Foyages  pitto-  Il  existe  une  vue  des  ruines  de  Pabbaye, 

re«gae#,  Taylor,  etc.,  pi.  GLxvii,  reproduite  lithographîée   en  i8i9  ou  environ,   par 

(i>  M.  Aeb.  Jobinal.p.  39  de  ion  livre,  Recherches  (3)  Od  troutedes  détails  asses  éleodut  sur  ce  mo- 

iw  fiuagê  et  l'origine  de$  tapiêteries  à  pertomut"  nasiére  dans  les  Voyaaei  linérairee  de  deux  bénédie" 

geê,  etc.,  Paris,  i840,  cite  une  tapissserie  du  ut*  sié*  tine,  t.  Il,  p.  i  A  S5.  Chose  incroyable  !  Piganiol  de  It 

cle  représentant  une  fontaine  do  Jouyenee,  maia  11  Force  ne  dit  rie» sur  ttoenalfoo  sioélébre. 
n'en  indique  pas  de  planches  grarées. 
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H.  Vauzelie  y  dont  nous  possédons   une  A  PégUse  Saînte-Prisca  de  Rome ,  existe 

épreuve  dans  notre  collection  topographi-  un  chapiteau  antique  dont  on  a  creusé  le 

que.  tailloir.  Une  inscription  chrétienne,  tracée 

Voir  aussi  toutes  pièces  réunies  dans  la  autour,  prouve  que  ce  chapiteau  est  devenu 

grande  Topographie  de  la  France,  au  Cabi-  par  appropriation  un  bassin  pour  admi- 

net  des  estampes  de  Paris  (  département  de  nistrer  le  oaptéme.  Même  ouvrage ,  arcki'' 

Maine-et'-Loire)y  arrondissement  de  San-  tecture,  pi.  luii,  n""  4.  Et  le  texte  explicatif 

mur.  des  planches. 

On  7  remarque  deux  vues  générales  de  tous  —  Du  tem  ps  de  Théodoric,  v*  et  yi*  siècle, 

les  bfltiments ,  dessins  provenant  de  la  coi-  le  bassin  est  à  huit  pans  y  ibid.,  -pi.  xvu  , 

lection  Gaignières.  n"*  16. 

L'ouvrage  intitulé  :  P Anjou  et  ses  mono"  Autres  de  divers  baptistères.  Même  ou- 

mente.  V.  p. 63  de  ce  Dictionnaire.  vrage  et  pi.  n*^10,  il,  13,  14,  15,16 

La  Collection  topographigae  formée  par  et  17. 

le  maréchal  d'Uxeiles,  appartenant  au  <]a-  — De  Péglise  Saint-Jean-in-Fonte ,  ift., 

binet  des  estampes  de  Paris,  49  volumes  in-  n*"  2â,  23. 

folio,  classés  par  provinces.  Autres,  ib.,  n'*  26  (3). 

On  voyait  autrefois  à  Tabbaye  de  Fonte-  Dans  Vlter  italicum  de  Mabillon ,  in-4'*, 

yrault  les  tombeaux  de  plusieurs  grands  p.  73,  sont  deux  planches,  d'à  près  des  pein- 

personnages,  celui  de  Henri  II,  duc  de  Nor-  tures ,  qui  représentent  des  personnages 

mandie,  celui  d'Eléonore  de  Guvenne,  celui  donnant  et  recevant  le  baptême.  Près  d'eux 

de  Richard  Cœur  de  Lion  ,  celui  d'Élisa-  sont  deux  vases  qui  sont  certainement  des 

beth,  duchesse  de  Poitou.  V.  à  ces  divers  fonts  très-anciens,  etdont  le  savant  bénédic- 

noms  ce  que  nous  y  signalons.  tin  donne  sans  doute  la  provenance.  V.  le 

FONTFROTDE  (1)  (  Abbaye  de).  —  DéUils  Ceux  de  l'église  de  Ghiavenna,  porUnt  la 

et  vues  de  l'église  de  l'ancienne  abbaye  et  de  date  de  1 1 36.  On  y  voit  des  bas-reliefs  repré- 

son  cloître.  Voyages  pittoresques  dans  l'an-  sentant  des  scènes  religieuses  et  de  la  vie 

cienne  France,  par  Taylor  et  de  Gailleux  civile.  On  y  remarque  un  évéque  et  un 

(Languedoc),  pi.  cxxxiv,  n°  3;  cxxxiv,  n''4;  forgeron.  Séreux  d'Agincourt,  Sculpture, 

cxxxiv,  n""  5  (architecture  romano-gothi-  pi.  xxi,  n""  11. 

que).  Geux  du  baptistère  de  Saint-Marc  de  Ve- 

La  salle  capitulaire  est  un  monument  de  nise  ;  le  couvercle  est  surmonté  d'une  statue 

style  roman,  de  la  plus  grande  beauté.  Y.  à  de  saint  Jean-Baptiste.  V.  toutes  les  des- 

Salles  CAPiTULAiBES.  criptions  de  Venise  et  les  Topographies  de 

celte  ville  indiquées  au  mot  Venise. 

FONTS  DE  BAPTÉME(2).— Leplusancien  Geux  du  baptistère  de  la  ville  de  Pise, 

monument  chrétien  de  ce  genre  que  nous  style  de  la  renaissance ,  publiés   (dans  le 

Î>uissions  citer,  est  sans  doute  le  bassin  de  Theatrumbasilicœ  Pisanm,  par  Joseph  Mar- 

a  calacombe  Saint-Pontieu,  servant  à  bap-  tinio  ,  etc.,  in-folio. 

tiser,  du  r'  au  iv  siècle;  d'Agincourt,  Ar^  J^illin.,  dans  sa  description  de  la  chapelle 

chitectare,  pi.  lxiii,  n*»*  1,  2,  3;  l'on  y  re-  de  Vincênnes  (Antiquités  nationales,  t.  I, 

marque  une  fresque  représentant  le  bap-  article  X,  pt.  xxi,  n°  10,  et  pi.  xix  et  xx  de 

téme  de  Jésus-Ghrist.  D'Agincourt  la  repro-  l'édition  de  cet  ouvrage  par  Barba),  donne 

duit,  pi.  X  de  la  section  P^i/iture,  no  8.  un  vase  ou  cuvette,  dit  le  baptistère  de 

Autres  dans  une  église  de  Gorneto ,  dont  Saint-Louis  (4),  dont  la  destination  n'a  rien 

la  date  est  ancienne ,  mais  incertaine.  D'A-  de  prouvé,  et  qu'il  reaarde  comme  un  vase 

gincourt ,  Architecture  ,  pi.  lxiii  ,  n»*  16  à  ablution.  Gêt  objet  lui  semble  un  travail 

et  17.  arabe  de  l'époque  des  croisades;  il  est  re- 

(i)  Les  deux  bénédictins  lui  donnent  le  nom  de  res,  verbo  Baptisterla,  etc.  lïoas  aronf  fait  rentr- 

Fonlfroid.  Voyages  litiéraires,X.  Il,  p.  55  ;  Piganiol  quer  comme  une  cbo8e*importante,  p.  i29,note  5,qu*il 

lui  donne  celui  de  Fonifroide  et  dit  quelques  mois  sur  ne  faut  pas  confondre  les  fonts  baptismaux  avec  le 

sa  fondation  et  ses   tombeaux.  Description  de  la  bapliiitére,  ce  qui  n'est  pas  touiours  très-facile. 

France,  L  VI,  p.t28.  (i)  Ces  diverses  indications  raites  avec  le  plus  de 

(2)  Sur  l'origine  et  l'usafce  des  fonts  baptismaux,  soin  qu'il    nous  a  été  possible  prouTent    combien 

voir  Durandi,  Raiionale  officior,  :  Paciaudi,  de  Bal-  il  est  difficile  de  bien  distinguer  le  baptlsl^  def 

neis  ekri%iianoriun,\ïi  \*^p  SO;  Macri,  Uierolexicon,  fonts  bapiismauxjorsque  ces  demien  ne  présentent 

verbo  Baptisterium  ;  Albert  Lenoir,  Mémoire  sur  l'ar-  pas  un  bassin  isolé,  une  urne,  un  f  ase,  eic. 

chiieeture  religieuse  pour  le  comilé  des  arts,  etc.,  (4;  Millin  n'est  pour  rien  dans  cette  dénomination 

in-  4%  p.  108  et  soiT.  ;  M.  de  Gaumont,  Cours  d'tmti^  tout  à  fait  inexacte.  Il  ne  fait  que  citer  l'aMge  reçu  de 

quités  monumentales.  6'  partie,  p.  82  et  suiv.;  Pa-  désignef  ainsi  ce  vase, 
ciaudi,  Aniiquitaies  chrlstianœ,  à  la  table  des  matiè- 
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produit  par  Ab.  Hugo,  France  monumen-  ornés  de  figures  en  arabesques,  à  Péglise de 

iaU,  t.  Il,  pi.  cvii  et  g\iii.  Montmartre,  près  Paris.  On  y  voit  un  écus- 

Â  IVglise  de  Ratisbonne  existent  de  beaux  son  portant  oeux  clefs  en  sautoir,  pi.  xiv 

fonts  baptismaux  du  xiir  au   xiv*  siècle  biê  ie  \a  Statistique  de  ParU ,  abbaye' de 

dont  Pornementation  est  très-remarquable.  Montmartre,  par  M.  Alb.  Lenoir. 

Y.  Ratisbonne.  —  De  diverses  églises  de  Picardie ,  Taylor, 

A  Téglise  cathédrale  de  Vienne  (Autriche)  Voyages  pittoresques  en  France,  t.  U,  plan- 

on  y  remarque  les  figures  des  apôtres,  des  che  xii. 

évangélistes.  V.  pi.  xxv  de  la  description  de  -  De   forme  gracieuse  et  entourés  de 

cette  église  par  Fran.Tsischtka,in*8%  1832,  sculptures  d'une  grande  richesse,  Orne- 

à  Vienne.  ments  du  moyen  âae,  in-4'',  publié  parGarl. 

M.  de  Cauroont,  dans  la  6*  partie  de  son  Heideloff.,  Nuremnerg,  1843,  pi.  v-vii. 

Cours  d'antiquités   monumentales,  in -8%  Simpson ,  Gotman ,  Britton ,  Carter,  etc., 

Paris,  1843,  a  publié  plusieurs  fonts  bap-  ont  publié  de  ôurieux  fonts   baptismaux 

tismaux  curieux.  dans  les  divers  ouvrages  concernant  Par- 

V.  aussi  V Atlas  qui  accompagne  ce  vo-  chilecture  en  Angleterre, 
lame  si  important  pour  les  planches  et  le 

texte.  Le  Moyen  âge  monumental,  publié  par 

Deux  fonts  baptismaux  très-anciens,  dont  Hauser,  à  Paris,  in-folio,  reproduit  celui  de 

un  porte  gravé  le  nom  du  roi  Luitprand  ou  la  cathédrale  de  Pise ,  pi.  clxiii;  celui  delà 

Liutprand ,  sont  gravés  dans  l'ouvrage  de  cathédrale  de  Strasbourg,  pi.  ccxxxviii. 
Malvisia,  Marmara  FeUinœ  (ou  Bologne), 

i  vol.  in-4°.  FORCE  (U).  — Très-belle  figure  allégo- 

M.  E.  Woillez  de  Clermont,  dans  le  3'  vo-  rique  de  celte  vertu  morale  représentant 

lume  des  Mémoires  de  la  société  de  la  MO'  un  ange  assis  tenant  un  bouclier  et  une 

rinie,  à  Saint-Omer,  donne  la  description  arme,  sculpture  du  xv*  siècle,  provenant 

très-détaillée  des  fonts  bapUsmaux  d'une  de  la  façade  d'un  palais  à  Florence.  D'Agin- 

église  de  Saint -Venant  (Artois).  Nous  igno-  court,  Sculpture,  pi.  xxxv,  n"*  1. 

rons  si  cette  description  est  accompagnée  de  Autre  figure  de  la  même  vertu ,  au  tom- 

planches.  beau  de  Pierre  de  Vérone,  dit  le  martyr,  à 

Ceux  dits  de  Saint-Louis,  à  l'église  de  Milan,  même  ouvrage,  pi.  xxxiv. 

Poîssy,  Monuments  de  la  monarchie  fran^  Autre  au  tombcaude  François  II,  à  Nantes, 

çaise,  1. 1,  pi.  xix,  n°  4.  sculpture  du  xvi*  siècle.  V.'les  représenla- 

<  — D'une  forme  très-curieuse,  publiés  par  tions  de  ce  monument  au  nom  du  prince. 

le  baron  Taylor  dans  les  Voyages  pittores-  On  en  trouve  une  assez  bonne  copie  dans 

ques  de  Pancienne  France  (Bretagne),  in-  le  Magasin  pittoresque,  t.  VI,  p.  241.  Cette 

folio.  V.  la  liste  des  planches.  figure  tient  une  espèce  de  crocodile  qu'elle 

On  en  trouve  plusieurs  de  divors  siècles,  étouffe, 

publiés  et  gravés  dans  Baptismal  fonts  a  Autre  à  la  chapelle  d'Écouen ,  sculpture 

séries,  etc. ;  of  ancient  chronologically  ar-  de  Jean  Goujon.  Voir  au  mot  Écooei^  le  dé- 

ranged...  London,  1828,  plus  de  40  plan-  tail. 

ches  in-4%  publiées  par  Pugin  (1).  Autre  au  tombeau  de  Louis  XII,  tenant 

Dans  VArcheologia  britannica,  t.  XXV,  une  colonne  entre  ses  mains;  sculpture  du 

pi.  X,  divers  fonts  baptismaux  du  xi«  au  xvr  siècle,  par  J.  Just,  et   publiée  dans 

XV*  siècle.  On  y  remarque  ceux  de  l'an-  VMlas  des  arts  au  moyen  âge ,  par  M.  du 

cienne  église  Je  Boscherville,  de  Jumié-  Sommerard  ,  pi.  ix  du  chap.  V. 

Î;es,  de.Bedfordshire,  de  Saint-James,  de  Voir  aussi  au  nom  Louis  |xii  d'autres  in« 

Jncolnshire,  de   Canlorbéry,  de  Leiccs-  dications. 
tershire,  de  Nortbamptonshire,  d'Oxford, 

de  Sainte-Marie- Madeleine  :  ce  dernier  est  FORCETTES.  —  Instrument  servant  aux 

surmonté  d'un  beau  couronnement  gothi-  fauconniers  pour  couper  les  plumes  brisées 

que.  des  oiseaux  chasseurs.  Willemin,  Monu" 

V.  aussi  la  pi.  xlv  de  V Histoire  d^ Angle-  ments  inédits,  1. 1,  pi.  cm. 

terre,  période  normande;  Univers  pittores-  V.  aussi  les  mots  Châsses,  Fauconniers, 

que,  publié  chez  Firmin  Didot  frères,  in-S"*,  Faucons. 
t.  L 

Fonts  baptismaux,  forme  du  xvi'  siècle,  FORESTIERS.  —  Costume  du  grand  fo- 

<i)  Magnifique  ouvra ee  dont  nous  avons  eu  communication  dans  la  bibliothèque  du  baron  Taylor  qui  en 
possède  un  exemplaire  de  la  plus  belle  conservation. 
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resUer  (1) ,  som  Charles  VI  ou  Vil ,  figure  en 
pied ,  Magaiinpittore$qne,  t.  VIII ,  p.  iOO. 

Seigneurs  forestiers  de  Flandre,  suite 
de  costumes  publiés  dans  Touvrage  inti- 
tulé :  les  (Généalogies  et  anciennes  descentes 
(  pour  descendances)  éles  forestiers  et  comtes 
de  Flandre,  etc.,  par  Pierre  Balthazar,  1551, 
1  vol.  in-folio. 

FORGERONS.  —  Deux  forgerons  dans  leur 
atelier,  gravure  en  bois  d'un  livre  de  1493, 
reproduit  par  Dibdin,  supplément  à  la  Bih. 
spenceriana,  in-S**;  Lona.^  1822,  p.  10. 

Figure  gravéedans  le  livre  de  Jost  Ammon 
ou  Jost  Amman,  intitulé  :  de  ArtihnsfMchar 
nicis  et  iUiberalibus,  1  vol.  in-12. 

Autre  dans  Touvrage  intitulé  :  Fie  de 
Maxlmilien  ^Autriche,  pi.  de  la  p.  97. 

Autre  d'après  une  miniature  du  xi*  ou 
XII*  siècle,  Archeologift  britannica,  t.  XXIV, 

pi.  LXXIX. 

Deux  hommes  forgeant  une  tète  de  femme, 
vitrail  du  xvr  siècle,  à  la  cathédrale  d'Auch, 
de  La  Rorde ,  Monuments  de  la  France,  t.  II, 
pi.  IV  de  cette  suite. 

FORMES.  —  L'on  trouve  assez  souvent 
nommées  ainsi  les  stalles  des  églises.  V.  au 
mot  Stalles. 

FORTERESSES.  —Outre  tous  les  monu- 
ments dont  nous  donnons  la  désjgnation  au 
mot  Châteaux  forts  ,  nous  indiquerons  en- 
core la  forteresse  de  Cronembourg,  très- 
beau  type  de  ce  genre^e  construction  en 
Suède,  xr  siècle.  V.  l'ouvrage  intitulé: 
Suecia  antiqaa  et  hodierna ,  pi.  xc;  et 
dans  V Histoire  de  Vart,  de  d'Agincourt, 
Architecture,  pi.  xliiï  ,  n*  5. 

Très*belle  forteresse  du  Caire,  flanquée 
de  tours  énormes ,  Illustrations  of  Cairo , 
i  vol.  in-folio,  par  Rob.  Hay  et  John  Carter; 
London,1840. 

—  De  Lucera  et  Fondi ,  ih»,  pi.  lui  ,  n*"  9. 

—  Des  Guelfes  et  Gibelins  au  xni*  et 
XIV'  siècles,  Histoire  généalogique  de  la 
maison  des  Gondy,  in-4<*,  pi.  viii  et  ix. 

—  De  Rimini  au  xv*  siècle.  D'Agincourt, 
Architecture,  pi.  lui  ,  n"*  11. 

---  De  Vérone,  bel  exemple  d'architecture 
militaire,  ib.,  pi.  lui,  n"**  13  et  14. 


—  D'Ymseborg,  ib.,  pi.  xliiï,  n?  6. 

—  De  Vincennes.  V.  a  ce  nom. 

Voir  encore  les  noms  Caprarola,  Châ- 
teau Saint-Ange,  Pitti,  etc." 

Tombeau  de  l'archevêque  de  Cologne  Phi- 
lippe de  Heinsberg,  au  xv«  siècle,  fait  en 
forme  de  forteresse,  et  placé  dans  une  cha- 
pelle de  l'église  cathéd.  dé  Sainte-Mateme, 
publié  dans  l'ouvrage  intitulé  :  Us  Trois 
âges  de  Parchitecture  gothique  en  Allema" 
gne,  in-folio,  par  Popp  et  Rulau.  Reproduit 
dans  le  Magasin  pittoresque,  année  1841 , 
t.  IX,  p.  89. 

FORTIFICATIONS.  —  Pour  Part  de  la  for- 
tification au  moyen  âge  (S),  V.  les  ouvrages 
suivants  : 

Celui  de  Végèce  de  Jte  militari,  Paris, 
1553, 1  vol.  in-folio,  orné  d'un  grand  nom- 
bre de  planches  en  bois. 

Celui  intitulé  :  la  Fortification  démontrée 
et  réduite  en  art,  par  Chariot  ou  Errard  de 
Bar-le-Duc,  xvi* siècle,  1  vol.  in-folio, rem- 
pli de  planches. 

Les  recueils  des  villes  de  France  avec 
leurs  fortifications,  gravées  et  publiées  par 
Tàssin,  Israël  Silvestre,  Merlan,  Belleforest, 
Chfltillon ,  etc.  V.  les  œuvres  de  chacun  de 
ces  graveurs  et  la  grande  Topographie  de 
France  et  des  divers  pays  de  VEurope  au 
moyen  âae. 

Là  collection  des  châteaux,  manoirs  et  au- 
tres monuments  remarquables  de  France, 
publiée  par  Bourgeois ,  in-folio,  11  livrai- 
sons; Paris,  chez  Delpech,  etc.,  offre  plu- 
sieurs beaux  exemples  de  fortifications. 
V.  aux  noms  suivants  :  Palais  d'Avignon, 
Châteaux  de  Couct,  de  Moulins,  Vincen- 
nes, .Gaillard  ,  Tournoel  ,  etc. 

Les  Instructions  du  comité  des  arts  et  mo- 
numents {Architecture  militaire),  in-4<', 
1843,  off'rent  la  réunion  des  divers  genres 
de  fortifications  les  plus  usitées  dans  le 
moyen  flge. 

V.  aussi  à  Sièges  des  villes. 

FORTS.  —  V.  aux  mots  Châteaux  ,  For- 
tifications. 

FORTUNE  (La)  (3).  — Grande  composi- 
tion d'André  Mantégna  (xv  siècle),  repfé- 


(1  )  L'iDstitation  de  cettecharge  dat(ï  da  xiii*  siècle. 

(2)  Gomme  traités  historique»,  roir  ce  que  dit  d'A- 
gincourt, Architecture  militaire.  Histoire  de  l'art, 
1. 1,  p.  9S-66;  M.  de  Caumonl  dans  le  4*  volume  de  son 
Cours  d'antiquités  monumentaies;  le  texte  des  Instruc- 
tions du  comité  des  arts^  eic.^  Archlteetur^  militaire, 
cité  ci-dessus. 

(3)  Alex.  Lenoir,  Histoire  des  arts  en  France,  pu- 
bliée sODS  diTers  formats,  S  V  de  son  article  inti' 
talé  :  des  Figures  sculptées  sur  Us  tombeaux,  foir 


p.  64  de  son  Musée  publié  en  isio,  dit  qo'fl  existe  i 
Paris  nn  beau  manuscrit  de  Jean  Cousin,  composé  de 
60  dessins  et  d'autant  de  cartouches  représentant  les 
diverses  positions  de  la  Fortune  pendant  sa  darèede 
la  vie  humaine  dans  les  diverses  classes  de  la  société. 
Dans  les  cartouches  sont  des  vers  Trançais  donnant 
l'explication  des  sujets,  etc.  Ce  livre  serait  curieux  i 
reproduire  dans  les  illustrations  modernes  et  bien  au- 
trement instructif  que  toutes  les  extravagances  dooi 
les  artistes  modernes  inondent  les  onrienx. 
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MiUant  la  Fortune  distribuant  ses  liveurs  dans  un  des  chemins  qui  figurent  les  vicis- 

•t  ses  misères.  V.  Vœuvre  du  peintre  et  de  situdes  de  la  vie  humaine.  V.  rœuvre  du 

ses  graveurs  au  Cabinet  des  estampes.  Le*  graveur. 

normand ,  graveur,  en  a  donné  une  réduc*  La  bonne  et  la  mawaUe  fortune  4e  Fran- 

tîon  aa   trait  dans  le  musée  dit  Landon,  pois  Pétrarque ,  livre  allemand,  sans  nom 

tome  de  VÉcole  lombarde,  d'auteur  (3),  intitulé  :  Trostpiegel  in  Gluck 

tirande  pièce  d'Albert  Durer  représentant  und  Ungluck  Franc,  Pelrarchœ,  etc.,  in- 

la  Fortune  debout  sur  une  boule,  et  tenant  folio  imprimé  à  Francfort  en  4^(72,  par 

d^une  main  un  vase  élégant  et  dans  Tautre  Christian  Egenolffs  Erben ,  renferme  plus 

une  bride  de  cheval  avec  son  frein,  son  de  200  planches  gravées  en  bois  dans  la  ma- 

mors ,  etc.  ;  pièce  capitale  dite  aussi  la  Pan-  nière  de  Lucas  Cranach ,  de  Burkmeyer  ou 

dore.  Les  formes  de  cette  figure  ne  sont  autres  de  cette  école.  On  y  reiharque  une 

guère  séduisantes  ;  les  mains  sont  trop  fortes  roue  de  fortune,  folio  i  ,  intitulée  :  Fortuna 

pour  une  femme,  les  jambes  sont  celles  Euripus  (4),  très-bien  composée. 

d'un  portefaix,   etc.  Quoi   qu'il   en  soit,  Deshommesjouant  aux  échecs  et  au  tric- 

eette  gravure ,  toujours  recherchée  et  payée  trac ,  folio  23  verso. 

chère  par  les  amateurs ,  se  trouve  dans  Une  chambre  remplie  de  volières  et  ren- 

toutes  les  collections  publiques  d'estampes  fermant  divers  genres  d'oiseaux  grands  et 

de  Paris  et  de  l'étranger,  d'épreuve  plus  ou  petits,  folio  57  verso. 

moins  pure.  Une  bibliothèque  avec  des  livres  enchaî- 

Figure  de  la  Fortune,  tirée  d'un  jeu  de  nés  à  de  beaux  pupitres,  folio  40  verso;  un 

cartes  du  roi  Charles  VI.  Alex.  I^noir,  Mo^  homme  y  met  le  feu. 

numentê  français  (Allai) y  pi.  xlii,  n*"  4.  Des  sculpteurs  en  bois  et  en  pierre,  fo- 

Jolie  pièce  de  Hans  ou  Sebald-Beham  No  38  verso, 
(portant  la  date  1541).  La  Fortune  est  vêtue  Un  prêtre  qui  dit  la  messe,  folio  105  recto, 
assez  élégamment;  elle  tient  une  roue  à  L'homme  qui  regarde  un  cadran.^ 
manivelle,  sur  le  sommet  de  laquelle  est  Une  scène  de  magie,  des  opérations  de 
assise  une  petite  figure  de  Charles-Quint  (1).  chirurgie ,  des  sièges  de  villes ,  des  batailles, 
V.  Vœqvre  de  ce  graveur.  Cette  petite  pièce  navigations,  des  tournois,  des  massacres, 
est  rare  à  trouver.  Nous  en  possédons  une  des  allégories  sur  la  bonne  et  mauvaise 
épreuve  assez  bien  conditionnée  dans  notre  mort,  des  malades,  des  infirmes,  des  allé- 
collection  de  pièces  allégoriques.  gories  sur  la  mort,  des  combats  d'hommes 
Les  jeux  de  la  Fortune,  suite  de  compo-  et  d'animaux,  des  prises  de  villes,  des  scènes 
sitions  gravées  en  bois  pour  un  ouvrage  de  pillages,  divers  genres  de  métiers, 
imprimé  en  1494,  et  reproduites  dans  la  Une  foule  d'allégories  sur   la  vie  hu- 
Swliotheca  êpenceriana  de  Dibdin,  t.  IV,  maine,  etc.,  etc. 

pi.  xLii.  Suite  de  belles  miniatures  du  xv*  siècle 
La  Fortune  guidant  ia  barque  du  Temps,  sur  la  mauvaise  fortune.  Dans  quelques- 
portant  une  figure  représentant  la  vie  hu<*  unes  de  ces  peintures  sont  des  roues  de  for- 
maine  menace  parla  mort,  etc.;  sculpture  tune.  Y.  Consolation  de  Boece. 
d'une  époque  incertaine  (2),  publiée  par  Âl. 

Lenoir  dans  le  1*' volume  de  son  Histoire  FOSCÂ.  —  Église  de  Sainte-Fosca  à  Tor- 

dei  arts  en  France,  ou  le  Afoa^e  des  mono-  celle,  lagune  de  Venise,  dont  l'architecture 

iii«Af« /ran^^f.  V.  la  pi.  XV  de  la  page  91,  a  beaucoup   de  rapports   avec    celle  de 

n*36.  Sainte-Sophie  et  de  Saint-Marc  à  Venise. 

Le  tableau  de  Cébès  si  souvent  reproduit,  D'Agincourt ,  Architecture,  pi.  xxvi ,  n*"  5. 

et  dont  il  existe  une  belle  gravure  de  Cor.  Façade  de  ce  monument,  ib,,  pi.  lxiv? 

V^iicher,  in*4<',  représente  aussi  les  jeux  et  n""  8,'  architecture  du  ix*  au  x*  siècle.  V.  à 

les  caprices  de  la  Fortune  placée  sur  sa  roue  ToRCEtLO. 

(0  Cette  pfèoe  fait  pendant  A  une  autre  du  même  (3>  Ce  livre  sininiHer  est  sans  doute  une  paraplirase 

ariisteJnUtQlée:Wo''f«fMjdonlla  roue  est  retournée  de  l'ouvraice  de  Pétrarque,    intitulé  :  de   Remediis 

et  le  même  personnage  tombant  du  sommet.  V.  au  utriuaquœ  fortuMS,OêtQtk  y  voit  les  noms  de  divers 

mol  IxroRTiTKB.  interlocuteurs. 

(S)  Lh  sculpture  originale  que  nous  avons  voedans  (4)  Nous  n'avons  nu  découvrir  la  signification  de 

les  dépôts  de  l'énIise  de  Saint-Denis  où  elle  est  passée  cette  représentation  allégorique  que  nous  abandonnons 

depuis  la  destruction  du  musée  Lenoir  est  loin  d'élre  aux  habiles ,  nous  regrettons  vivement  que  le  temps 

d'un  dessin  aussi  bien  exécuté  que  semble  l'indiquer  et  la  science  nous  aient  manqué ,  nous  aurions  bien 

la  gravure  citée  ci-dessus,  l'on  pourrait  même  dire  voulu  donnerdes  explications  de  toutes  ces  curieuses 

que  e'estpresqae  un  artiste  trés-igoorant  qui  a  sculpté  figures. 
Mite  pierre;  le  squelette  surtout  annonce  l'absence 
•empiète  d'études  anatomiques  ;  les  autres  figurw  ne 
▼aient  guère  mieux. 
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FOSSORES  ou  ENTERREURS  (i).  —  Fi-  de  la  belle  crypte  de  Péglise  de  Saint-Bertin, 

?[ares  d^hommes  désignés  sous  le  nom  de  près  Saint-Omer.  Cette  planche  fait  partie 

bssoreê  ou  copiâtes,  tenant  une  pioche,  et  d'une  publication  sur  Téglise  de  ce  nom  à 

s'éclairant  d'une  lampe' en  travaillant  dans  Douai  et  à  Saint-Omer,  et  chez  Aubert  et 

les  catacombes  à  creuser  des  tombes  pour  compagnie  à  Paris. 

les  chrétiens  morts  ordinairement  dans  les  Une  partie  des  planches  de  cette  belle  pu- 
supplices.  Aringhi,  Homa  êobterranea,  1. 1,  blication  se  trouve  dans  la  Topographie  de 
planche  des  p.  31 ,  52 ,  43.  la  France,  au  Cabinet  des  esumpes,  dé- 
.  ly Agmcouri y  Arehitectare,  pi.  xii,  n""  16.  partement  do  Pas-de-Calais  (Portefeuille 

Bianchini,  Vemonstratio  hiêtor.  eccL,  ta-  supplémentaire), 
bula  111%  seculi  i>,  n»'  36,  51,  52,  et  p.  343 

et  356  de  son  texte  1. 11.  FOULONS.— Un  vitrail  de  réglisedeSémor 

(  Bourgogne)  y  et  publié  par  Millln,  jétlat 
FOUET  des  conducteurs  de  chariots ,  d'un  voyage  dans  le  midi  de  la  France,  plan- 
chars  ,  etc.  che  xiii ,  n**  2,  représente  des  foulons  à  leur 
Quelques  monuments  rares  nous  mon-  travail.  Ce  vitrail  parait  être  du  xiv  siècle, 
trent  de  ces  sortes  de  gens  armés  de  fouets  V.  aussi  le  livre  ae  Jost  ÂmmonouÂmman, 
terminés  par  de  petites  balles  de  fer,  de  de  Artibus  mechanicis  et  illiberalibns,  plan- 
plomb  ou  de  toute  autre  matière  dure.  '  che  de  la  p.  25. 

Beaunier  et  Rathier,  Costumes  français, 
1. 1,  pi.  Lxix,  Lxx.  FOUR  de  boulanger  ou  pAtissier,  con- 
France pittoresque  et  monumentale,  pwr  A.  struction  du  xiii*  siècle. —  Peinture  d'un 
Hugo,  t.  Il,  pi.  tv.  vitrail  de  Saint-Étienne  de  Bourges.  Lé- 
Une  sculpture  en  pierre  du  xii*  siècle,  pu*  gende  de  saint  Jacques  le  Mineur  et  do 
bliée  dans  V Angleterre  pittoresque,  t.  I,  magicien  Hermogène  ,  Monographie  de 
planche  de  la  p.  29,  édition  du  baron  Rou-  Bourges,  vitraux  du  xiit*  siècle,  par  MM.  Ca- 
joux,  Paris,  représente  un  auriga  tenant  hier  et  Martin,  prêtres,  in-folio,  pi.  xv. 
un  fouet  formé  de  lanières. 

—  Entre  les  mains  d'un  pape.  Y.  Sa-  FOURCHES  PATIBULAIRES.  -  Miniature 
VESTRE  I".  d^une  Biblç  manuscrite  du  vu* ou  viii*  siècle. 

Fouet  entre  les  mains  d^un  archevêque,  histoire  de  Josué,  Bibliothèque  du  F^atican^ 

y.  Ambroise  (saint)  etBoNiFACE,  archevêque  représente  un  homme  suspendu  à  desfoor- 

d'Utrecht.  ches  patibulaires.  D'AgincoUrt,  Peinture, 

—  Entre  les  mains  d'un  pape.  V.  les  mé-  pi.  xxviii ,  n**  15  et  21. 

dnilies  de  Pie  IV,  Numismata  pontificum  Miniature    d'un    manuscrit  du   vi*  au 

de  Dumolinet,  in-folio,  pi.  xix,  n""  5,  et  ix«  siècle  publiée  dans  le  Pictorial  history 

Bonanni,  Hisioria  summor.  pontificum  per  ofEngland,  t.  I,  planche  de  la  p.  261  ^  re- 

namismata,  t.  H.  Vie  de  ce  pape.  présente  un  homme  attaché  à  des  fourches 

'  et  recevant  la  flagellation. 

FOUGÈRES.  —  Porte  fortiûée  de  la  ville ,  y.  aussi  France  pittoresque  et  monumen- 

Foyages  pittoresques  dans  l'ancienne  France  taie,  d'Hugo,  t.  II,  pi.  lxxxviii. 

du  baron  Taylor,  Bretagne.^,  les  planches.  Fourches  patibulaires  de  Montfaucon  près 

Vue  du  château  féodal,  même  ouvrage.  Paris,  description  de  ce  gibet  avec  plan  et 

Autre  vue  dans  la  grande  Topographie  vue  des  diverses  potences.  Notice  sur  les 

de  la  France,  au  Cabinet  des  estampes  (ille-  principaux  personnages  qui  y  ont  été  ejy 

eUFilaine)^  folio  137.  posés  et  recherches  sur  Poriaine,  Vemplace- 

ment  et  Vusage  de  ce  genre  ae  supplice ,  par 

FOUGÈRES  (Raoul  de).  —  Sceau  de  1160,  m.  A.  de  la  Viîlegille,  brochure  in-S",  k  Paris. 
Catalogue  de  la  bibliothèque  Leber,  1. 111 , 

n<>  5636,  p.  260,  déposé  à  la  bibliothèque  FOURCHETTES.  -  On  ne  commence  à 

de  Rouen.  trouver  Pusaffe  et  le  nom  de  cet  instrument 

ou  ustensile  de  table  que  vers  le  xrv*  siècle. 

FOUILLES.  —M.  Wallet,  antiquaire,  a  Une  miniature  de  VÈortus  deliciarum  rt- 

publié ,  en  1834,  une  planche  représentant  présente  un  repas  où  Ton  voit  des  ustensiles 

celles  faites  pour  découvrir  les  fondations  dont  un  surtout  pourrait  bien  passer  pour 

'  (1)  Cette  foDclion  devenae  si  reboUote  faiMitdans  donnés  à  ce  sujet  par  M.  RaoaURocheltedans  son  79- 

les  siècles  de  la  primitive  église  partie  des  désirés  ec-  bleau  de*  catacombes,  in-ia,  p.  39  à  42.  Y.  aussi  Ma- 

clésiastiques;  le  premier  degré  du   sacerdoce  éuit  cri.Hiei'olexicoti^etDuGange  qui  donne  le  motfof- 

celul  de  fouQf,  Y.  l'ouvrage  de  Sepiem  gradlbu*  Ec-  saior. 
clesiœ,  qu'on  croit  de  saint  Jérôme,  et  tous  les  détails 
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mie  fourchette  à  deux  denU.  V.  la  pi.  it,  combes.  Aringhî,  1. 1,  planche  de  la  p.  dOf, 
nublication  faite  de  ce  livre  par  Engelhart ,  349  de  la  Borna  sabterranea  (Peinture);  ib., 
1  Yol.  in-folio.  planche  de  la  p.  315,  n<>  3,  t.  II,  p.  83. 

ITVillemindonneune  espèce  de  fourchette  Bianchini,  Demontiratio  hiêior.  eeeles,, 
dans  sps  Monuments  françaiê  inédits,  t.  II,  tabula  ii%  ssculi  ir,  n^  25,  et  le  texte  de  la 
pi.  ccLxxxv,  vers  lé  xvr  siècle.  p.  502  du  t.  III. 

Ufie  gravure  in-folio  de  Bartholom.  Do-       Peinture  à  fresque  d^un  plafond  de  la  ca- 
lendo ,  représentant  Tintërieur  d^une  tente    tacombe  du  pape  saint  Galixle,  Mamacchi, 
où  est  un  vieillard'  couché  et  tenant  une    Origines  antiquit.  ehristianor,,  1. 1. 
'épëe;  au  pied  du  Jit  est  une  table  sur  la-       Sculpture  en  bas*relicf ,  ouvrage  très-re- 

auelle  se  remarquent  une  fourchette  bi-    marquable  du  xvi*  siècle,  placé  en  e:r-t?ofo 
ente  et  une  cuillère.  Les  costumes  accu-    dans  Téglise  cathédrale  de  Saint-Omer,  et 
sent  les  xv*  et  xvi*  siècles.  V.  Tœuvre  de  ce    publié  avec  beaucoup  de  soin  dans  le  Mct^ 
graveur  et  les  dictionnaires  de  Brand,  d^Hu-    gasin  pittoresque,  année  1840,  p.  il3. 
bert  et  Roost,  de  Bartsch,  etc.  Plus  de  trente  soldats  chrétiens  placés 

Yoir  aussi  la  (Jollection  d'objets  d^art,  dans  une  fournaise  ardente,  miniature  du 
publiée  par  M'*'  Naudet,  d'après  M.  de  Joli-  Ménologe  arec  de  l'empereur  Basile,  édi- 
mont,  in-folio.  tion  de  Clément  XIII,  t.  I,  planche  de  la 

p.  162. 
FOURREAUX  (1)  ou  GAINES.  -  De  deux  Même  sujet,  même  ouvrage,  p.  189. 
épées  prétendues  de  Gharlemagne,  France  Alexand.  Lenoir  voit  les  trois  jeunes 
historique  et  mo/iame/i^a^e  d'Ab.  Hugo,  t  II,  hommes  dans  la  fournaise,  sur  un  bas-re- 
pl.  Lviii.  L'attribution  est  plus  que  dou-  lief  du  xiii*  au  xiv*  siècle,  provenant  de 
teuse ,  car  on  y  voit  des  fleurs  de  lis  d'une  l'église  Saint-Denis,  placé  dans  son  Musée 
époque  beaucoup  plus  récente.  des  monuments  français ,  sous  le  n*"  32 , 

—  D'épées ,  couteaux ,  dagues ,  poi-  planche  xxiv  de  son  Allas,  Lenoir  semble 
gnards,  etc.  V.  ces  mots.  avoir  tort  dans  son  interprétation  ;  car  ce 

—  D'un  travail  soigné  et  représentant  des    n'est  pas  une  fournaise,  mais  un  taureau , 
hommes  combattant,  ouvrage  du  xiv  siècle    et  l'on  voit  plus  de  trois  personnages  dans 
environ ,  France  historique  et  monumentale,    le  taureau.  V.  au  mot  Taureau  de  bronze. 
t.  IV,  pi.  VI.  — Du  roi   Nabuchodonosor ,   miniature 

Autre  du  xvi*  siècle,  même  ouvrage  et  d'un  ménologe  grec  du  x*  siècle.  D'Agin- 
tome ,  pi.  XVI.  court.  Histoire  de  Part  {Peinture)^  pi.  xxxi, 

Voir  aussi  les  statues  de  l'amiral  Ghabot ,    n""  16. 
de  Gilles  Mallet,  de  Gaston  de  Foix,  etc.  M.  du  Sommerard  donne,  dans  son  Al" 

—  De  dague  ou  poignard,  ouvrage  du  bumdes  arts  au  moyen  dge,  une  curieuse 
XVI*  siècle,  Atlas  des  arts  au  moyen  âge,  tapisserie  du  xv*  siècle,  où  se  voit  à  main 
par  M.  du  Sommerard,  pi.  VI  du  chap.  XIII;  gauche  le  sujet  des  trois  jeunes  hommes 
Album,  pi.  XXXI  de  la  4"  série.  dans  la  fournaise.  V.  la  pi.  xxxiv  de  la  3* 

—  De  répéc  de  Boabdil.  V.  à  ce  nom.         série,  intitulée  :  Le  quos  ego  chrétien. 

Les  collections  d'armes  du  Musée  d'artil-       On  peut  aussi  consulter  les  planches  gra- 
lerie,  celle  du  Musée  de  Madrid,  celle  pu-    vées  au  burin  ou  en  bois  des  anciennes  Bi- 
bliée  par  Hauser  à  Paris,  celle  du  docteur    blés,  qui  presque  toutes  reproduisent  ce 
Ifeyric,  etc.,  dont  nous  donnons  les  détails    sujet. 
aux  mots  Armes  et  Armures,  sont  également 
à  consulter.  FOURNEAUX.  —  Plusieurs  objets  de  ce 

Fourreau  de  cpute'au,  travail  du  xvi'  siècle,  j[enre  sont  gravés  dans  l'ouvrage  de  Keslar , 
très-remarquable,  gravé  en  léle  de  l'on-  intitulé  :  Espargne-Bois,  publié  en  1619; 
vrage  de  F.  Douce  sur  les  Danses  des  morts,  ouvrage  'curieux  dont  il  existe  un  exem- 
On  y  trouve  représentées  des  scènes  de  ce  plaire  à  la  Bibliothèque  de  l'Arsenal ,  à 
genre  d'après  les  compositions  d'Holbein.       Paris. 

Autre  dans  une  miniature  du  xiv*  siècle, 

FOURMES.  —  Nom  donné  aux  chaussures  publiée  par  Willeroin ,  Monuments  inédits, 
au  moyen  flge.  V.  le  texte  de  M.  Pottier  au    1. 1,  pi.  c. 

sujet  de  la  pi.  clxx  ,  donnée  par  Willemin,       Intérieurs  de  cuisines  et  de  salles  à  man- 
Monuments  inédits,  i.U y  p.  xui.  ger  offrant  des  fourneaux.  Minhitures  de 

manuscrits  du  xiv*  au  xv*  siècle.  Pictorial 

FOURNAISE.  —  Bas  -  relief  tiré  des  caU-    history  ofEngland,  t.  H,  pi.  de  la  p.  232. 

(I). Toit  le  note  mise  ao  mot  Érais,  tur  la  confailon  d«  Tan  atee  l'aatre  touTent  impossible  A  é? lier. 
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V«  aux  mou  AlciiiiIie  ,  GamiB  »  dSTene»  \n^%  t.  Il,  plaMbe  cccxxxr,  i*«  édItSoii  de 

formes  de  fourneaux  propres  aux  eipérien-  1836-37.  Cest  peut*étre  le  fou  de  ta  eoiir. 

ces  de  cette  science.  Fou  d'Edouard  V.  /d.  Tome  I,  plandie  de 

la  page  407.  Nourelle  édition. 

FOURREURS  et  FOURRURES (1).  --Un  Costume  de  ThéTenin,  fou  en   Utrede 

vitrail  du  xiii«  siècle,  à  la  cathédrale  de  Charles  VK  diaprés  la  figure  gravée  sarii 

Chartres,  publié  par  Willemin,  Monamentt  pierre  tombale  à  Téglise  Saint*MaarJce  de 

inédite,  1. 1,  pi.  cix,  représente unmarchand  senlls  ;  publié  dans  le  i^  roi.  du  Mutéeéei 

de  fourrures  à  son  comptoir.  familles,  planche  de  la  p.  189. 

Autre  montrant  sa  marchandise  à  une  Ordre  ou  sociétés  des  Fous  en  I3BI  ;  m 

femme  qui  vient  acheter.  en  trouve  le  costume  dans  PooTrage  de 

Vitrail  de  la  même  église,  costume  du  Sehooiïebeeky  Histoire  des  ordres  miiiteUrei, 

xiii«  siècle,   Magasin  universel,  pi.  iv,  t.  Il,  p.  223. 

p.  2i7.  Voir  aussi  p.  2S4,  la  grarare  de  lenr  pa* 

Fourrure  à  une  tunique  militaire.  Statue  lente  portant  trente-six  annoirfea. 

d'Aimont,  comte  de  Corbeil,  I*'  du  nom ,  en  Monnaies  inconnues  des  Mques  des  fm 

1450.  Millin,  Antiquités  nationales,  t.  Il,  et  des  innocents,  et  de  quelques  autres  asso* 

art.  XXII,  pi.  II ,  n**  o.  dations  singulières  du  moyen  â§e,  reeuefllis 

Dans  Pou vrage  de  Jost  Ammon,  dé  Ar*  et  décrites  par  M.  J.  RlgoUot  d^Amiens, 

abus    mechamâs  et  illiberalibus,  1384,  1  vol.  in-S*"  de  texte,  et  un  de  plaoebes  avec 

pi.  XLV ,  on  voit  un  fourreur  travaillant  à  une  introduction ,  par  M.  Leber. 

son  état.  Mémoires  pour  servir  à    l'histoire  des 

Fous  y  par  du  Tlllet,  1  vol.  petit   in -4*, 

FOUS  (2).  — .  Figuresdn  jeu  de  cartes  In-  quelquefois  in-12  avec  planches, 

ventées  par  Gringoneur  pour  le  roi  Char-  Le  père  Joubert .  dans  son  Traité  de  U 

les  VI.  Willemin ,  Monuments  inédits,  t.  Il,  sciences  des  médailles,  donne  quatre  mon- 

J)l.  cLxxvi;  Alexandre  Lenoir,  Atlas  de  nai(s  frappées  pour  quelaue  société  deee 

'Histoire  des  arts  en  France,  in«folio ,  plan-  genre.  V.  la  pi.  ii,  n*^  Il ,  12  de  la  première 

che  xLii.  instruction. 

Acteur  de  la  fête  des  fous,  au  xnr*  siècle 

environ,  ib.,  pi.  xxxviii.  FOYERS.— V.  aux  mots  CHEiiiiftes,  Cmc- 

Détails  de  la  fête  des  fous,  d*après  un  mets ,  Peaqcbs. 
dessin  du  xiv*  ou  xv*  siècle.  Deux  planches 

gavées  dans  les  Cérémonies  religieuses  de  FRANCE.  —Les  principaux  outrages  ren- 

Tuard  Picart.  V.  les  pi.  du  1*'  ou  2*  vol.,  fermant  les  monuments  de  ce  pays  sont  : 

suivant  les  éditionsu  Le  Monasticum  gallicanum  pour  les  ab- 

La  cérémonie,  ou  plutôt  la  mascarade  bayes.  V.  à  ce  mot. 

se  passe  dans  la  nef  de  la  cathédrale  de  L^ouvrage  de  Claude  de  Châtillon,  loti* 

Rouen  (3).  tulé  :  Topoaraphie  française,  ou  représem» 

Figures  et  costumes  de  fous,  publiés  dans  talions  de  plusieurs  villes,  bourgs,  maisons 

Fouvrage  d*Erasme,  Eloge  de  ta  Folie,  dV  de  plaisance  réunies,  etc.,  de  Fretnee  mis  en 

près  les  dessins  d'Holbein,  1  vol.  in«12,  lumière^  par  J.  Boisseau,  1  vol.  in-fblîo 

dont  il  existe  des  éditions  latines  et  fran-  de'  171  planches,  très*recherché  et  devenu 

çaises.  très-rare  dans  le  commerce. 

Ceintures  et  autres  attributs  de  la  Mère-  Les  plans  et  profils  des  vilfes  de  Franae, 

Folle.  Atlas  des  monuments  français,  par  parTassin,  2  vol.  in-4blio  oblongs,162M$,en-' 

Alexandre  Lenoir.  V.  Ceinture.  viron  400  planches. 

Fou,  costume  du  règne  de  Henri  VIL  LBLTopoaraphiaGaUia,ttc.^pîihUéeptÊ 

Angleterre  pittoresque  du  baron  Roujoux,  Martin  Zeifler ,  1  vol.  in-folio,  dont  toutes 

(1)  L'uMW  des  foarrures  fut  Irés  en  vogue  aax  mf  ïnf,  introduction,  p.  XL  à  ÎLI  ;  MarchaiiKT,  Fnmce 
el  xif*  stèclet.  H  Pauler,  p.  «6  du  t«xte  <ie  l'ouvrage  au  ti\' siècle   1. 1 v   p.  370 

de  WiUemip,  douoe  m  iiivenUire  du  lenpt  o&  l'on  (3)  L'on  s^it  tous  les  eflbrU  et  tontes  Ict  IciHatJvcs 

trouve  des  déUtls  trés-curieux  sur  les  divers  aenret  faites  par  TEKlise  à  diverses  éMMioes  Mur  faire  cesser 

de  fourrures  employées  é  ces  époques.  Un  seurvéïe-  ces  orgies   scandaleuses,    ^histoire    ecelésissUoM 

roeni  employait  Jusqu'à  2J97  doa  de  petit  gris,  un  prouve  les  difflcnltés  sans  nombre  qu'ont  éprouvées 

auirc  0,746  peaux  de  menu  vair,  celles  du  yenlre  de  les  évéques  pour  arriver  â  la  destruââoB  &•  tf  nUtÈ 

I  animal.  Voir  le  compte  de  dépenses  de  Ibôlel  de  du  paconisme.V.  toutes  les  autorités  que  nous  rappor- 

Charles  VI  pour  ce  seul  objet.  tons  dans  notre  Glossaire  lHwniquejkmtaUs  ée  pki- 

(2)  Sur  rusage  des  fou*  et  folles  prés  la  personne  iosophie  diréiierme,  t.  XVI,  pTsV  V.  aussi  les  ot- 
des  rois  et  reines,  voir  les  curieuses  et  savantes  re-  servations  faites  A  ce  sujet  dans  rouvrage  de  M.  Rl- 
cberchesde  M.  Leber,  dans  I  ouvrage  de  M.Rigollot,  Kollot  sur  les  ITofinalwIll^ilM  de»  rpu»,  p.  3«  et  mIt. 
IntrifdttçtiQn aux  wowwolgf  4s$ évéques  des  fous,  etc.,  3e  Tlotrodoctlon.                                f^  ^^ 
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les  planchas  sont  grayëes  par  Gaspard  Mé-  FapOfu  dans  1$  nUdi  de  la  France  , 

rianv  Francfort-sur-le-Mein .    1655,    ren*  5  vol.  in-8**  accompagnés  de  deux  atlas 

ferme  pins  de  milles  vues  de  France,  de  in-4o. 

châteaux,  abbayes,  ponts,  églises,  forte-  Ces  deux  ouvrages  sont  d^A.  MlUin,  qui 

resses,  etc.,  généralement  bien  gravées.  aurait  bien- dû  y  joindre  des  tables  de  ma- 

La  Colhctiontojfographiquedu  maréchal  tières  par  ordre  alphabétique,  au  lieu  des 

dTxelles,  49  vol.  in-folio,  dans  lesquels  on  sommaires  inutiles  au'on  y  trouve  et  aui 

trouve  une  foule  de  planches  curieuses  qui  embarrassent  plus  quMls  ne  servent  pour  les 

n^existcnt  que  là  (i) ,  et  au  Cabinet  des  es*  recherches, 

lampes  de  Paris.  V Atlas  de  Vhîsioire  des  arts  en  France, 

Les  Collections  des  vues  de  France ,  par  par  Alexandre  Lenoir,  renferme  bien  des 

Math.  Mérian.  monuments  curieux,  mais  qui  bien  souvent 

Celles  des  SilVestre ,  de  Marot  et  quelgues  n^ont  pas  le  caractère  distinctif  de  leurs  sîè< 

autres ,  forment  plusieurs  volumes  in-iolio  clés. 

réunis  au  Cabinet  des  estampes,  à  Paris,  et  Les  monuments  de  sculpture  surtout  sont 

sont  classées  depuis   longtemps  dans  la  tous  modernisés;  quelques-uns  même  déna- 

grande  Topographie  de  la  France.  *turés  complètement. 

La  célèbre  collection  dite  le  Portefeuille  VHistoire  de  l'art  au  moyen  âge,  par  Sé- 
de  M,  de  GcUgnières,  appartenant  au  même  rouxd^Agincourt,  6  vol.  in-rolio,  offre  beau- 
Cabinet  ,  formant  autrefois  113  vol.  in-folio  coup  demonuments  dVchitecture,  de  pein- 
de  dessins  à  la  plume,  de  vues  de  châteaux,  ture  et  de  sculpture ,  dont  une  partie  ap** 
églises,  abbayes^  prieurés,  etc.,  et  depuis  partient  à  la  France,  mais  malheureuse- 
quelques  années  fondus  dans  la  grande  7*o-  ment  trop  réduits. 
pographie  de  la  France ,  que  nous  citons  La  France  historique  et  monumentale , 
souvent.  4  vol.  in-8«,  par  M.  A.  Hugo;  Paris,  1837-38. 

Cette  immense  collection,  unique  en  Eu-  On  y  trouve  réunis  presque  tous  les  monu- 

rope,  comprend  plus  de  300  volumes  in-  ments  importants  des  diverses  provinces  de 

folio ,  tous  reliés  d'une  manière  uniforme,  France,  classés  par  ordre  chronologique,  et 

classés  par  département ,  et  renfermant  un  copiés  dans  plusieurs  grands  ouvrages,  dont, 

nombre  prodigieux  de  planches.  malgré  les  défauts  (2) ,  les  planches  sont 

On  doit  ridée  et  Torganisation  de  cette  d'un  grand  intérêt,  surtout  pour  les  person- 

topographie  aux  conservateurs  successifs  du  nés  qui  ne  peuvent  acquérir  des  ouvrages 

Cabinet  des  estampes,  mais  surtout  k  M.  Du-  in-folio  on  d'un  grand  prix, 

chesne  aine,  qui  ra  portée  au  point  où  nous  Les  Foyages  pittoresques  dans  ^ancienne 

la  voyons.  France,  par  MM.  le  baron  Tabler,  Charles 

Voyages  pittoresques  en  France,  par  de  Nodier  et  de  Cailleux ,  qui  doivent  former 

La  Borde  et  Guétard,  12  vol.  in-folio,  dont  30  vol.  grand  in^olio,  contenant  plus  de 

les  planches  sont  assez  bien  gravées ,  mais  4,000  planches  lithographiées  par  une  foule 

Séneralement  nulles  sous  le  point  de  vue  d^artistes  français ,  anglais,  allemands,  etc. 

es  détails  archi tectoniques  qui  sont  le  plus  La  Haute^Normandie ,  2  vol.  renfermant 

souvent  mal  dessinés.  280  lithographies. 

Les  principaux  monuments  de  la  France ,  La  Franche- Comté ,  1   vol.  renfermant 

publiés  par  M.  Alexandre  de  La  Borde,  en  179  lithographies. 

2vo].in-folio,Tenferment  environ  200  plan-  V Auvergne,  2  vol.  renfermant  274  litho- 

ches  gravées  au  burin .  Beailcoup  de  planches  graphies. 

de  cette  publication  sont  indignes  d'y  figu»  Le  Languedoc,  comprenant  le  Roussillon, 

rer  et  sont  dessinées  ou  gravées  avec  trop  le  Rouergue,  le  Quercy,  le  Vivarais,  le  Haut 

peu  de  soin  et  souvent  nulles  pour  Tétude  et  le  Bas -Languedoc  ,  4  vol.   renfermant 

aes  styles  des  diverses  époques,  760  lithographies. 

Antiquités  nationales,  5  vol.  in-4'',  ren-  La  Picardie,  2  vol.  qui  renferment  envi- 

fermant  290  planches.  ron  380  lithographies. 

r  1}  C'est  dans  an  des  volumes  de  cette  importante  d'archéoloaie  on  pe«  trop  sévère  et  peat-étffe  wtlHe, 

eolleetien  qae  fioas  avons  trouvé  des  gravures  de  car  si  Ab.  Hugo  n'a  pas  vu  les  monuments  que  l'édi' 

croiji  avec  leurs  piédestaux  ornés  de  figures  de  rola  et  teur  a  fait  reproduire  pour  son  texte  de  la  France  mO' 

placées  autrefois  sur  la  route  de  Sain^-Denis,  en  mé-  nuiwntale,  etc.,  la  majeure  partie  en  est  paiseo  dans 

moire  des  stations  faites  lors  du  transport  des  restes  plusieurs  ouvrages  asses  accrédités ,  et  d'ailleurs,  de- 

de  saint  Louis  par  son  tils  aux  tombeaux  de  la  basili-*  puis  longtemps,  il  faut  bien  se  résoudre  à  accepter  les 

que.  V.  au  mot  Caoïx.  dessins  des  artistes  comme  ils  les  font,  puisque  si  peu 

(2)  Pas  plus  que  M.  L.  Balissier  nous  n'avons  envie  sont  exacts  dans  leurs  dessins,  au  dire  de  certames 

de  tromper  personne  dans  nos  indications  ;  car  déjà  personnes  qui  trouvent  A  blémer  dans  les  meilleures 

plusieurs  se  sont  formalisés  de  notre  franchise,  mais  publications, 
nous  trooTons  la  critique  coosi^née  p.  ss  des  iUmems 
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Le  Daaphiné,  i  vol.,  240 lithographies.  Pbôtel  de  Tille,  elc,  publies  avec  un  texte; 

La  Bretagne,  2  vol.,  280  lithographies.  plusieurs  châteaux  tels  que  le  château  GaiW 

La  Basse-Normandie,  1  Yol.,  200  litho-  lard,  de  Ghâteaudun,  de  Fontainebleau,  etc., 

graphies.  8on|  également  reproduits. 

La  Champagne,  1  vol.,  200  lithographies,  Etudes  synoptiques  sur  rarehéologie,  la 

et  ainsi  des  autres.  géographie^  la  paléographie  de  la  France, 

Aux  noms  de  ces  diverses  provinces,  nous  dejfuis  les  premiers  temps  de  la  monarchie; 

donnops  les  monuments  les  plus  remar-  suite  de  tableaux  in-îolio  avec  fac-similé 

Î[nables  renfermés  dans  chaoun  de  ces  vo-  d'écritures ,  de  cartes,  de  monuments ,  cos- 

urnes  (1).  tûmes,  usages,  etc.,  composés  et  publiés  par 

La  France  monumentale ,  d'api^ès  les  des*  Jubé  de  la  Perelle,  du  Comité  des  arts  et  mo- 

siiis  de  IL  Ghapuy,  grand  in-tolio ,  plan-  numenls;  Paris,  1844. 

ches  exécutées  à  deux  teintes;  Paris,  1841,  Outre  la  partie  topographique,  il  faut  en- 

1844.  core  consulter  tous  les  erands  ouvrages  his- 

Le  Moyen  âge  pittoresque  et  le  Moyen  toriques  tels  que  ceux  de  Bernard  de  Mont- 

âge  monumentou,  chez  Hauser,  éditeur.  faucon ,  Monuments  de  la  monarchie  fran- 

Le  premier  ouvrage  renferme  environ  fai^e^  5  vol.  in-folio,  offrant  une  suite  chnn 

300  planches,  dont  une  grande  partie  sont  noiogique  des  figures  peintes  ou  sculptées 

des  monuments  français.  des  rois  et  reines  de  France,  des  princes, 

«Le  second,  qui  renferme  environ 600  plan-  seigneurs,  comtes,  barons,  dignitaires ,  offi- 

ches,  se  fait  remarquer  par  une  exécution  ciers,eic.,  avec  leurs  costumes,  armures  , 

généralement  mieux  soignée.  bannières,  sceaux,  tombeaux,  etc. 

La  collection  dite  les  Cathédrales  fran-  Le  Trésor  de  la  couronne  de  France,  ^voL 

çaises,  par  MM.  Ghapuy  et.T.  N.  de  Joliment,  in-folio.  V.  au  mol  Trésor. 

malheureusement  non  terminée,  présente  la  La  France  en  estampes,  en  71  vol.  in-fo- 

monographie  complète  des  églises  cathé-  lio,  célèbre  collection  de  Févret  de  Fon- 

drales  d'Atby,  .Auxerre,  Amiens,  Bcauyais,  tette,  appartenant  au  Gabinet  des  estampes 

Ghartres,  Notre-Dame  de  Paris,  de  Dijon,  de  Paris, et  publiée  par  le  père  Lelong,  dans 

de  Rouen  ,  de  Sens,  de  Sentis,  Strasbourg,  le  4*  vol.  de  la  Bibliothèque  historique  de 

accompagnée  d'un  texte  descriptif  très  dé-  France. 

taillé.  Toutes  les  histoires  générales  des  pro- 

,L'excellent  ouvrage  de  M.  Mallet,  intitulé:  Vinces,  telles  que  celles  de  Bourgogne,  de 

Églises  ronumes  ou  romano-hyzantines  du  Bretagne,  du  Languedoc,  etc.  V.aux  noms 

Puy-de-Dôme ,  réunit  à  une  suite  de  plan-  de  chaque  province  les  ouvrages  que  nous 

ches  bien  exécutées  un  texte  généralement  citons, 

estimé,  1  vol.  in-folio,  publié  à  Glermont.  Les  diverses  bibliographies  monnmen- 

V Histoire  des  villes  de  France  avec  ar-  taies ,  publiées  par  MM.  Batissier ,  Daniel 

morial  des  villes,  etc.,  ornée  de  planches  Ramée ,  à  la  suite  de  leurs  ouvrages  sur 

gravéeset  coloriées,  3vol.  in-8°;  Paris,  1844,  V Archéologie  et  V Architecture  au  moyen 

par  Guilbert  (Aristide)  et   plusieurs  sa-  âge;  celles  données  par  H.  Jules  Gailhabaud 

vants.                                                       .  à  la  suite  des  textes  descriptifs  des  monn- 

Vues  des  chefs-lieux  des  86  départements  ments  français ,  publiés  dans  les  MohumenU 

de  la  France ,  dessinées  d'après  nature  et  anciens  et  modernes ,  renfermant  une  foule 

lithographiées  par  divers  artistes ,  publiées  d^ndications  d'ouvrages  à  planches, 

en  1828  environ ,  chez  Benard  et  Gihau,  et  L'ouvrage deWillemin,Afo/lRf>èaiif«iA^ilf, 

depuis  par  Danlos;  Paris,  1842-43,  in-folio,  ceux  de  Beaunier  et  Ralhier,  d'Horace  de 

On  y  remarque  les  vues  de  Ghartres,  Gar-  Vieil -Gastel,.si]r  les  costumes  français;  le 

cassonne ,  Mende  ,    Nîmes ,  Alby ,  Lyon ,  grand  Froissart  que  nous  avons  déjà  cité;  tous 

Troyes,  etc.                          ^  ceux  que  nous  citons  aux  mots  Cérémonies, 

•  M.  Lerebours ,  opticien ,  publie  par  le  Gharges  ^  Dignités. 
moyen  du  daguerréotype  une  suite  de  nos  Les  diverses  statistiques  publiées  par 
monuments  les  plus  remarquables.  Dans  la  M.  de  Gaumout;  celle  de  Paris,  publiée  par 
première  série  uous  remarquons  Notre-Dame  ordre  du  ministère  ;  les  bulletins  des  sociétés 
de  Paris;  la  cathédrale  de  Reims,  d'Amiens,  archéologiques  de  France,  les  mémoires  par- 
Saint-Jean  de  Lyon ,  Sainte-Groix  de  Bor-  ticuliers,  ceux  des  sociétés  savantes  et  bien 
deaux,  la  cathédrale  de  Rouen,  de  Ghartres,  d'autres  impossibles  à  détailler  ici ,  sont 

(0  Déjà  plus  de  16  volumes  publiés  et  prés  de  pronooeé  déjà  asseï  franchement,   doos  avons  en 

S,ooo  liihoarapbies  sout  sous  les  yeux  du  public  :  un  compensation  de  n.ombreuses  et  magnifiques  planches 

srand  nombre  sont  du  plus  haut  intérêt,  et  eu  faisant  qui  seraient  restées  dans  le  néant  sans  la  patriotique 

It  part  du  pittoresque  sur  lequel  nous  nous  sommet  pensée  des  créateqrs  4«  cette  colossale  entreprise. 
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remplis  de  documents  sur  les  monuments  Page  1122,  vue  de  TErmitage  d*Arabida, 

historiques  de  la  Franée.  en  Portugal. 

Pour  les  monnaies  et  les  sceaux  de  France,  Plusieurs  planches  d^emblèmes. 

voir  à  chacun  de  ces  mots  les  ouvrages  Chaque  planche  est  entourée  de  carton- 

dtës  dans  lesquels  on  trouve  publiés  ceux  ches  variés  et  d^une  grande  élégance. 

de  ce  pays.  Pour  le  costume  de  Tordre,   outre  les 

planches  du  livre  ci-dessus,  difficile  à  trou- 

FRANGHE-GOMTÉ  (1).— Dans  la  Topogrch  ver,  V.  les  histoires  des  ordres  religieux  par 

phie  du  Cabinei  des  estampée  de  Paris ,  voir  Bonanni,  Fialelti,  Héliot,  Bar,  etc. 
le  volume  intitulé  :  Départements  da  Doubs, 

du  Jura,  etc.,  qui  représentent  FaUcienne  FRANCO-GERMAIN.  —  Exemple  de  ce 

province  ici  désignée.  style  (3),  peinture  du  xi*  siècle.   Didron, 

Les  deux  volumes  des  Voyages  pittores-  Iconographie  chrétienne,  p.  453.  On  y  voit 

Î^ues  et  romantiques ,  par  Taylor  ,  de  Cail-  un  écrivain  inspiré  par  un  mauvais  génie, 

eux ,  etc. ,  consacrés  a  reproduire  les  vues  ou  esprit  infernal ,  et  les  explications  don- 

et  monuments  de  la  Franche-Comté,  environ  nées  dans  le  texte. 
200  planches. 


Parmi  Ja  grande  quantité  dVdifîces  reli- 
gieux et  autres  qui  y  figurent,  nous  citerons 
Saint-Bertrand  de  Cohhinges,Saint-Claude, 
Nantua,  Tourwus,  Jol'x,  Lons-le-Saulnier. 
Y.  à  tous  ces  noms. 

FRANCISCAINS  (2).  De  Origine  Seraphicœ 
reHigionis  Franciscanœ ,  ejusque  progressif 
bus,  etc.,  1  vol.  in-folio ,  par  Franc.  Gon- 
zague,  religieux  et  provincial  de  l^ordre, 
dédié  à  Sixte  Y ,  Rome,  1587  ;  plus  de  200 
planches  gravées  avec  beaucoup  de  soin. 
On  y  trouve  des  portraits  de  saint  François. 
Sainte  Glaire  tenant  un  ostensoir  ; 

Deux  arbre  généalogiques  de  Tordre; 

Plusieurs  feuilles  de  sceaux  de  Tordre 
au  nombre  de  55: 

Un  catalogue  des  cardinaux  protecteurs; 


FRANCO-SAXON.  —  Willemin  donne  un 
exemple  de  ce  genre  d^architecture ,  Mo^ 
numents  inédits,  t.  I,  pi.  ii,  d'après  une 
miniature  de  manuscrit  du  ix*  siècle.  Y.  les 
trois  premières  colonnes  (4)  et  ce  qu'en  dit 
M.  Pottier,  p,  7  du  volume  désigné. 

Nous  en  indiquons  un  autre  exemple  à  la 
lettre  £,  p.  405  de  ce  Dictionnaire. 

FRANÇOIS  D'ASSISE.  ~  Son  portrait  en 
pied ,  d'après  une  fresque  du  xiii*  siècle,  au 
couvent  de  San  Subiaco,  près  Rome,  dans 
la  chapelle  Saint-Grégoire,  avec  son  nom 
écrit  en  style  lapidaire ,  Frater  Franciscus, 
La  coiffure  est  singulière.  Le  portrait  s'ac- 
corde bien  avec  la  description  qu'en  a  donnée 
l'auteur  du  livre  intitulé  :  Liber  conformi^ 
tatum,  etc.,  pars  2%  p.  138,  Fades  hiUiris, 


portraits,  avec  leurs  armoiries,  des  papes    vultus  benianas,  etc.  Cette  belle  tête  et  sa 
protecteurs;  coiffure,  ait  d'Agincourt,  peuvent  suffire 


Page  154  est  un  arbre  généalogique  très- 
remarquable  de  tous  les  saints  sortis  de  la 
première  souche  séraphique. 

Page  264,  sainte  Catherine  de  Bolosne. 


pour  fixer  les  incertitudes  qui  se  sont  éle- 
vées sur  la  forme  du  capuce  et  des  manches 
des  franciscains.  D'Agincourt,  Peinture,  pi.  c. 
Autre  figure  en  pied ,  peinture  sur  bois , 


Page  452,  saint  Yenceslas»  duc  de  Bour-  même  siècle ,  Etruria  pittrice ,  1. 1,  pi.  vu , 

gogne.  et  d'Agincourt,  Peinture,  pi.  cv,  n*"  14. 

Page  482,  saint  Biaise.  Autre,  ib,,  pi.  ex,  n"*  8;  ni.  cxvii,  n*"  4. 

Page  516 ,  sainte  Elisabeth.  Le  saint  est  à  genoux  devant  la  sainte  Vierge. 

Pape  554,  saint  Léopold.  Yie  de  saint  François  «  composée  par  Bie- 

Page  860,  image  mystique  de  la  Concep-  nott  Majano,  publiée  par  Lasinio  fils.  Un  des 

tion.  sujets  représente  le  saint  subissant  l'épreuve 

Page  990,  tableaux  des  martyrs.  du  feu.  V.  la  légende  de  sa  vie  et  Tœuvre 

Page  1018,  sainte  Praxède.  du  peintre. 

Page  1098,  vue  générale  du  monastère  Plusieurs  sujets  de  la  vie  du  saint,  com- 


du  mont  Serrât,  en  Catalogne. 

(0  Sorcetto  ancienne  province,  voir  Piganiol  de  la 
Foree,De«cf  iption  de  la  France,  t.  aIII,  p.  I20;  Lenglec 
du  Fresnoy,  Méthode  pour  étudier  l'histoire,  in  .4*, 
t.  VI,  p.  225;  le  Catalogue  de  librairie  départemen- 
tale ae  Dumoolin  ;  les  Bibliographies  monumentales 
et  historiques  de  MM.  L.  Batissier  et  Ramée,  citées 
an  root  Architecture,  e(c. 

(2)  Sur  cet  ordre,  Lenglet  da  F tesaoTi^ Méthode,  etc. 
t.IT,p.  153. 

Tome  I 


posés  par  le  Giotto.  Reproduits  par  d'Agin- 

(8)  lïous  ne  répondons  de  rien  en  faisant  celte  cita- 
tion, c'est  à  chacun  à  voir  quelle  peut  être  la  valeur 
archéologique  du  monnmenl  inoiqué,  et  si  le  nom  qui 
lui  est  donné  par  l'auteur  cité  est  de  bon  aloi. 

(4)  Gomme  \ef>  colonnes  ici  représentées  sont  plut4>t 
des  motifs  d'ornement  calligraphique  que  des  motifs 
d'architecture,  nous  doutons  que  t  on  puisse  s'en  ser- 
vir comme  exemple  dans  cette  dernière  catégorie. 
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court,  Peinture,  pi.  cxv,  n*"2  et  S;  pi.  cïvi, 
n°l  à  12.  La  pièce  n*"  7  représente  rapolhëose 
du  saint  où  (igure  un  centMure  (4).  Le  saint 
a  deux  ailes,  il  est  assis  et  entouré  de  ses 
disciples  et  d'anges ,  etc.  Il  est  plongé  dans 
une  méditation  profonde.  Dans  le  haut  du 
iableau  il  eât  enlevé  au  ciel. 

Très -belle  figure  en  pied,  tenant  une 
croix  et  la  tête  entourée  d^une  belle  auréole, 
peinte  par  le  Giuhta  dans  une  église  de  Pise. 
Cette  figure  a  été  reproduite  en  tête  de  la 
Fie  ék  saint  François  d'Assise,  par  M.  Emile 
ChaTin,!  vol.  in-8%  4844. 

Mariage  mystique  de  saint  François  avec 
les  trois  vertus,  Pauvreté,  Humilité  et  Ohé\^ 
sance,  peinture  du  xiii*  siècle.  V.  Mariagc 

MYSTIQUE. 

Fita  t  mîrûjcoli  del  glorioso  padre  eanto 
Franeeseo  di  Paola  per  OttA  vio  Verro,  genov. 
Neap.,  in^°,  64  planches  avec  un  texte. 

Saint  François  ressuscitant  un  enfant, 
fresque  de  Ghirlandaio,  publiée  par  Lasini, 
in-folio,  pi.  IX,  Coliection  des  fresques  de 
Florence.  ^ 

Cicognara  a  publié  deux  sculptures  de  la 
vie  de  saint  François,  Storia  delta  scultura 
in  Italia,  t.  II ,  pf.  xxv.  L'une  d'elles  repré- 
sente la  mort  du  saint;  composition  admi- 
rable et  oui  donne  une  grande  idée  des 
scènes  de  la  vie  cénobitique. 

Mort  du  saint,  très-belle  composition, 
pi.  xiide  Pouvrage  de  Lasini  cité  ci-dessus. 

On  y  remarque  un  bel  encensoir  du 
XIV*  siècle. 

Mort  de  saint  François  au  milieu  de  ses 
frères,  remarquable  composition  du  Ghir- 
landaio, XIV*  siècle,  ^rrurtapi^rice,  1. 1, 

pl.  XXVIII. 

Funérailles  du  saint  devant  I9  porte  de 
l'église  Saint<*François  à  Assise,  fresque  du 
Giotto.  D'Agincourt,  Peintare,  pl.  cxvi, 
n»  42. 

MonumentsenllhonneurdesaintFrançois. 

Église  Saint-François  à  Assise.  V.  au  'mot 
ASSISE  les  détails  du  monument. 

Autre  à  Pavie.  V.  ce  nom. 
*  Autre  église  Saint -François  à  Rimlnl. 
D^Agincourt  donne  les  détails  de  ce  monu- 
ment ,  un  des  plus  importants  de  Léon  B. 
Alberti  (2j,  Architecture,  pl.  li. 

Cellule  de  saint  François  conservée  et 
convertie  en  chapelle,  sous  le  dôme  de 
l'église  Notre  -  Dame  des  Anges ,  à  Assise. 
D'Agincourt,  Architecture,  pi.  xxxvi,  n''''  26, 
27,28,29.  , 

(0  Voir  pour  les  détails,  l'ouvrage  intitalé  :  Vita 
sancti  Fratnisci  Astisinam,  per  sanct.  Bonavetuuram, 
card.;  Rom.,  iroo,  iD-4*,  avec  figures  ;  la  Vie  det 
Peintres,  par  Yasari  ;  art  Giouo^  et  la  uaducUon  do 
cet  ouvrage  par  un  Français,  ei  au  mot  GisTAtuBS. 


MatMn  où  M  né  le  saint,  eontertk  m 
église  vers  le  xiii*  siècle,  par  un  roi  d^Eui^ 
gne.  D^Agincoart,  ArefUteeture,  pl.  w., 
n*»»  34 ,  32. 

Piroli  a  publié  tontes  les  peinltires  de 
l'église  Saint-François  à  Assise,  en  1  vol. 
in-folio. 

D'Agincourt  donne  une  fresque  painte 
par  Giotto ,  pl.  cxvt ,  n""  142. 

FRANÇOIS  (Saikt)  BË  SIENNE. -^  Sa  fi- 
gure couchée  et  tel  quMl  fut  dessiné  après 
sa  mort,  ^cUt  sanctor.  des  Bollandiates,  mois 
de  mai,  t.  intitulé  :  Propylœmm,  p.  794,  et 
toutes  les  flgurea  de  ce  saint  réunies  dans 
la  collection  des  saints  au  Cabinet  des  es- 
tampes de  Paris  et  celle  formée  par  Tauteiir 
de  ce  Dictionnaire. 

FRANÇOIS  I<*.  —  Portrait  de  ce  prince 
vers  l'âge  de  25  ans ,  camée  du  xvi*  siéde. 
Wiilemin,  Monuments  inédits,  I.  II ,  plan- 
che ccxxxviii.. 

Autre  publié  dans  le  Tréeor  4e  nmwUgma» 
tique,  pl.  XVI)  n*"  3,  2*  cli^ase,  40^  série. 

Miniature  du  xvi*  siècle,  Wiilemin,  M^^ 
numents  inédits,  t.  H,  pl.  ccxxmi.  H  est 
assis  sur  son  trOne. 

—  Représenté  à  cheval,  couvert  dé  sot 
armure,  Musée  d^artHlerie  de  Paris,  V.  la 
pl.  Lvii  de  la  Coîlection  étobjets  é^art  et  4$ 
curiosité,  publiée  par  MM.  T.-N.  defolimont, 
Goignet ,  et  gravée  par  M'>*  Naodet ,  in^dio. 

Armure  au  lion  attribuée  à  François  i*. 
y.  au  mot  ARMtiiES. 

—  Représenté  à  genoux  avee  sa  femme  et 
ses  enfants  au-dessus  de  son  mausolée  à 
réglise  Saint-Denis.  Y.  VHistoire  de  Vàb- 
baye  de  ce  nom  par  dom  Félibien ,  4  vol. 
in-folio ,  planche  de  la  p.  564,  et  les  plan- 
ches des  diverses  publications  du  Moêéedes 
PetitS'Augustins ,  par  A.  Lenoir,  LavaUée, 
Reville,  Biet.  V.  à  Musée. 

Statue  colossale  de  ce  prince,  publiée 
dans  VIsioria -délia  scBitnra  in  iialîa,  par 
Gicognara,  t.  II,  pl.  Lxxxiit.    « 

—  Fait  prisonnier  à  la  bataille  de  Piavie 
tableau  de  Martin  Hemskerken  gravé  pri 
Thom.  Gornhert^  V.  leurs  eravres. 

MagniGque  statue  de  ce  prince  dans  Pétat 
de  mort,  couché  sous  son  grand  mausolée  i 
l'église  Saint-Denis.  Y.  la  planche  gravée 
au  trait  et  publiée  par  Alex.  Lenoir,  Histoire 
des  arts  en  France,  t.  YUI,  planche  de  la 
p.  36. 


(9)  C'est  Mtts  dMlepar  erreor  que  d'Aaineovt 
qae  cette  église  est  ua  exemple  reniarqaaAie  é'archi-    , 
tecture  gothique.  1 
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La  méud  placée  au  milieu  de  la  salle  du  On  trouve  dans  la  Ftwim  hiêtoriquë  et 
XYVsïècle^ûu  Muêée des  Petite' Angoêtins,  monmHehtak,  par  Âb.  Hugo,  t.  Il,  une 
publiée  par  L.avallée  et  fteyille,  Fnerpitto-  planche  n*"  4  représentant  :  l''  plusieurs 
resque  des  salles  da  musée  des  monuments    guerriers  francs,  dont  un  provenant  du 

{rançais,  in-'folio.  Cette  belle  statue  est  de    portail  de  Saint-Denis  avant  les  destruo- 
4erre  Bon  temps.  tions  de  d3|  sous  lefe  t*"  et  5»  deux  autres 

Elle  est  reproduite  par  le  comte  de  Gico-  statues  de  guerriers  provenant  de  Péglise 
gnara,  Moria  d€lla  senttura,  etb.,  t.  II,  Nôtre-Dame-du«Port  à  Glermont;  n"^  4  et  9^ 
pi.  Lxxxiii.  diverses  armes  de  guerriers  francs  tirées  de 

Alex.  Lenoir  a  publié,  dans  le  8*  vo-  miniature»  du  xut*  siècle  (Bibliothèque 
lume  du  Mfuée  dis  monuments  français  y    royale);  40^  le  fer  de  la  pique  à  3  crochets , 

£.  54  à  38,  douze  planches  données  par  Im-  nommée  hang  ou  angon  des  Francs,  qui  se- 
irt,  architecte,  représentant  tous  les  dé-  rait,  suivant  quelques  auteurs,  Torigine  de 
tails  du  mausolée  provenant  de  l'église  de  la  fleur  de  US|  11*"  un  coutelas  nommé  spata, 
Saint-Denis,  placé  pendant  plusieurs  années  tiré  d^une  sculpture  de  la  porte  orientale 
au  Musée  des  Petlts-Âugustins,  et  replacé  à  de  Saint*Denis;  12''  et  d3«,  autres  armes , 
Saint*>Denis  depuis  la  destruction  dndit  mu-  même  église,  portail  principal;  44'',  deux 
aée.  V.  Touvrage  d'imbart,  intitulé  :  DeS'-  guerriers  tirés  ae  sculptures  de  Notre-Dame- 
,  cription  du  towioeaa  de  François  I".  du-Port  à  Glermont. 

François  h%  figure  debout,  armée  de  Une  miniature  tirée  d'un  manuscrit  dtt 
pied  en  cap^,  pi.  x  de  l'ouvrage  de  Schreno<*  x*  ou  xi*  siècle,  et  publiée  dans  V Univers 
kïU»,intiiu\é:Jugustissimommlmperaior.,  pittoresque  des  frères  Didot  [France) ^ 
Buronum,  Ducum,eic,^  gravure  de  Domi-  ni.  xlvi,  représente  un  jeune  seigneur 
nique  Custode^  d'après  Fontana.  iranc  dans  le  costume  militaire  du  Bas* 

Empire,  placé  entre  deux  ecclésiastiques 
FRANÇOIS  II-  '  DU  NOM.  —  Très  -  beau  qui  paraissent  l'instruire.  Gette  miniature 
mausolée  de  ce  prince  à  l'église  des  Germes,  est  du  plus  grand  intérêt, 
à  Nantes,  sculpture  de  Michel  Golumb  (1809),  Vaisseau  tranc  ressemblant  aux  anciennes 
Album  du  Sommerard,  pi.  ix  du  chap.  V.  (i  j.  galères  romaines ,  France  pittoresque  et  mo^ 
Détail  de  ce  tombMu,  publié  en  i  vol.  numentale  d'Ab.  Hugo,  t.  II,  pi.  lv.  Il  est 
in-4'',  avec  8  ou  10  planches;  k  Paris,  ehes  copié  d'après  une  miniature  de  manuscrit 
Dumoulin,  libraire,"  1841,  et  dans  Vffistoire  du  viii*  ou  ix*  siècle. 
de  la  ville  de  Nantes,  par  Guépin  et  Hawke,  Monnaie  de  ce  peuple,  Eevue  namiêmû^ 
où  ce  beau  monument,  reproduit  en  14  plan^  tique  de  hlois ,  t.  1,  p.  54,  390,  et  tout  ce 
ches,  est  expliqué  figure  par  figure.  oui  est  indiqué  à  la  table  des  matières  à  la 

.  Très-belle*  colonne  funèbre  élevée  à  la    nn  du  6«  volume  de  cette  publication, 
mémoire  de  ce  prince  dans  l'église  des  Gé«> 

lestins  de  Paris.  Millin,  Antiquités  natfo-  FRATERNITÉ.  —  Pour  être  admis  à  la 
naUs,  t.  I,  pi.  xiii,  no  1,  ancienne  édi-  fraternité  d^une  abbaye,  il  fallait  en  avoir 
lion,  et  pi.  XLiii,  édition  Bàrba;  et  dans  la  été  bienfaiteur  et  ensuite  admis  k  profiter 
statistique  de  Paris ,  article  du  Gouvbrt  vbs  de  l'indulgence  attachée  à  cette  bonne  œu- 
GALE8TIN8.  vre ,  soit  à  titre  de  fondateur  (2),  soit  à  titre 

de  restaurateur,  soit  à  titre  de  protecteur. 

FRANCONIE  (Allemagne  ).  —  Topogra^       Plusieurs  sceaux  et  miniatures  où  l*ott 

w^Ua  Franconks,  par  Mat.  lierian ,  Francf.,    voit  des  personnages  à  genoux  devant  un 

m-folio,  orné  de  planches  magnifiques.  évéque  ou  un  abbé,  peuvent  donner  une 

La  Topographie  du  Cabinet  des  estampes    idée  de  ce  genre  de  cérémonie.  Y.  Foiinà- 

de  Paris  (Allemagne).  teuhs  et  Fondations. 

Celle  dite  du  maréchal  d'Uxelles,  appar- 
tenant au  même  Gabinet  {Allemagne),  FRÉDÉGONDE.  —  Statue  présumée  dé 

cette  reine,  Monuments  de  la  monarchie 

FRANGS.-^Iln'existepour  ainsi  dire  au*    française  de  Mont&ucon,t.  I,  pi.  xii,  et 

cun   monument  authentique  du  costume    dans  le  Trésor  de  la  couronne  de  France, 

civil  et  militaire  de  ce  peuple,  dont  nous    1. 1,  pi.  xii. 

descendons.  Sa  figure  en  pied  tracée  sur  une  belle 

(1)  Plganlolde  It  ForM^  neieflpKon  de  ta  Fronce^  Angleterre,  Blstolre  littéraire  au  moyen  âge,  xiit« 
t.  VIII«  p.  ass,  doiin«  la  detcrlptioii  déuntée  de  ee  tiècle,  par  Berinsion,  traduction  de  Boulard,  1n-8*. 
beau  monument.  y.  Grotlaiid  ou  FoKDATioxia,  et  la  note  de  la  p.  S30  de 

(2)  Il  «I  qoesUoii  de  eet  nsage  dans  la  relation    notre  Dictionnaire. 
aliedelareoeBstfostioade  l'iMaye  de  Groytaad»  en 
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Sierre  tombale  (1)  pro venant  de  Fabbaye  FRÉDÉRIC  ill,  empereur  d^Àllemagne. 
e  Saint-Germain-des-Prés,  Histoire  de  son^  — Figure  en  pied  ,  armé  de  pied  en  cap^ 
église,  par  dom  Bouillard,  in-folio,  planche  pi.  ii  de  Touvrage  ci-dessus,  grav.  de  Dom. 
de  la  p.  12.  Custode ,  etc. 

Cette  pierre,  qui  est  placée  actuellement 
dans  les  caveaux  de  Téglise  de  Saint-Denis ,       FRÉDÉRIC  IV*  DU  NOM  (3).  Empereur.-- 
sera  reproduite  en  grand  et  avec  les  cou-    Sceau  de  ce  prince  (xiii*  siècle),  Adasane- 
leurs  du  monument  dans  la  Statistique  de    torum  des  Bollandistes,  mois  d'avril,  1. 1, 
Paris,  par  Albert  Lenoir,  monographie  de    planche  de  la  p:  d48. 
Saint-Germain-des-Prës.  Sa  statue  à  Capoue,  sculpture  du  xiii*  siè- 

Autre  qui  se  voyait  au  portail  de  Notre-  cle.  D*Agincourt,  pi.  xxvii,  n""  4. 
Dame  de  Paris,  Beaunier  et  Ratbier,  Costu-  Tombeau  die  ce  prince  à  Téglise  de  Saint- 
mes  français,  t.  I,  pi.  xiv,  très-beau  cos-  Etienne  de  Vienne,  publié  dans  le  2*  volume 
tume;  elle  tient  un  rouleau  ou  volume;  et  de  Pouvrage  intitulé  :  f^oyages pittoresques 
par  Alex.  Lenoir,  Musée  des  monuments  en  Autriche,  par  M.  le  comte  Alex,  de  La 
français,  1. 1,  pi.  xxiii,  n"*  7,  et  p.  174  du  Borde;  Paris,  1821.  Ce  monument  est  d'une 
texte.  grandeur  colossale.  Les  statues  des  quatre 

.  Autre  statue ,  mais  d'imagination ,  travée  électeurs  et  des  douze  apôtres  ornent  la  ba- 
dans  les  Antiquités  de  Paris,  par  Dubreuil  lustrade  formée  d'arcades  à  plein  cintre 
et  Bonfoms,  1  vol.  in-12,  planche  de  la  p.  33.    à  travers  lesquelles  se  remarquent  une  suite 

d'animaux  naturels  et  fantastiques  couchés 
FRÉDÉRIC  BARBEROUSSE.  —  V.  Barbe-  sur  des  dalles  d'appui.  300  figures  sont 
A0U8SE.  Nous  ajouterons  ici  que  sa  figure  sculptées  autour  du  mausolée.  L^  écnssons 
en  pied  sur  un  vitrail  de  la  cathédrale  de  des  diverses,  villes  de  PAllemagne  servent 
Strasbourg,  citée  par  M.  Didron,  Iconogror-  de  frise  au  cype  funéraire.  Enfin,  vient  la 
phie  chrétienne,  p.  123,  est  pour  cet  archéo-  figure  de  Frédéric  représenté  couché,  vêtu 
Jogue  une  occasion  de  consigner  une  remar-  de  ses  habits  impériaux ,  tenant  le  globe  et 
que  assez  importante  sur  le  nimbe  qui  le  sceptre ,  couronné  d'un  diadème  à  forme 
entoure  la  tête  de  ce  prince,  fort  peu  digne  sphénque,  surmonté  d'une  croix;  autour 
d'être  canonisé.  de  lui  plusieurs  écus  d'amioiries  des  di- 

verses parties  de  PEmpire.  Au-dessus  de  sa 
FRÉDÉRIC  n«  DU  NOM.  —  Empereur  d'Al-  tête  est  un  dais  sculpté  en  pieçre  sur  lequel 
lemagne  au  xiii'  siècle;  auteur  a'un  célèbre  es^  représenté  saint  Christophe  en  mémoire 
traité  de  fauconnerie.  Sa  figure,  représentée  sans  doute  de  l'ordre  de  'ce  nom ,  institué 
assise ,  d'après  une  miniature  de  manu-  par  Frédéric,  quoiqu'on  ne  parle  que  de 
scrit  (2).  Willemin,  1. 1 ,  pL  cm.  celui  de  saint  Georges.  V.  la  pL.vi  et  p.  48 

Autre,  figure  en  pied,  très-belle.  Bon-  .du  texte, 
nart.  Costumes  des  xiii*  et  xiv*  siècles,  in-4*',       On  trouve  le  développement  de  ce  monu- 
1. 1,  pi.  XGV.  ment  funèbre,  vu  sous  ses  diverses  faces  et 

dans  tous  ses  oétails  de  sculptures,  gravé  en 
FRÉDÉRIC  II,  roi  de  Danemark.  —  Fi-    4  planches  très-bien  exécutées  an  trait  dans 
ffure  armée  de  pied  en  cap,  debout,  pi.  xii    un  ouvrage  dont  on  trouve  le  titre  à  l'ar- 
ae  Pouvrage  de  Schrenckius  intitulé  :  Efpr    ticle  Vienne  (Autriche). 
gies  augustissimor,  Princip,,  Vucum^  BarO' 

num ,  etc.  FREIN  DE  CHEVAL. — On  donne  un  frein 

Autre  personnage  de  ce  nom,  électeur  de    de  cheval  à  quelques  figures  allégoriques. 
Brandeboure.  V.  Fortune,  Prudence,  etc. 

Monnaie  de  ce  prince,  Re^ue  numismati- 
que de  Blois  de  MM.  Cartier  et  De  La  Saus-       FRESQUES  (4).  —  Séroux  d'Agincourt , 
saye,  t.  VI,  p.  443.  Histoire  de  Vart  (Peinture)  y  présente  une 


(1)  Udo  note  placée  «ub'as  de  la  page  nous  apprend 
que  l'on  douie  de  raoCbentieiié  de  ce  monument,  ou 
que  du  moins  il  ne  peut  être  de  l'époque  de  Frédé- 
gonde,  attendu  les  caractères  de  l'inscription  qui  ap- 
partiennent, dit-on,  à  une  époque  plus  récente.  La 
pierre  tombale  en  question  est  un  exemple  très- 
remarquable  de  l'emploi  de  la  mosaYque.  M.  Le- 
noir, p.  183  du  Catalogue  du  Musée,  n*  7,  dit  que 
cette  mosaïque  est  formée  de  petites  parties  d'é- 
maux fixées  dans  un  mastic.  Millin,  DicUonmiire  des 
beauX'Orts,  article  Mosafque,  p.  490  du  t.  II,  dit  autre 
chose.  Félibien  parle  de  portions  de  marbre  et  do 


porphyre,  etc.  Les  archéolognes  de  notre  époque  y 
voient  l'emploi  de  l'émail.  On  sait  que  les  traits  du 
▼isa^e  et  les  détails  des  doigts  et  des  mains  ne  sont 
pas  mdiqués  sur  cette  pierre,  c'est  donc  aoe  inexacti- 
tude de  reproduire  cette  tète  avec  un  visage. 

(2)  Yoir  ce  que  nous  disons  de  ce  manuscrit  au  mot 
Faucoiihbkxs. 

(3)  Peut-être  le  même  que  le  précédent,  d'après  ce 
que  disent  les  historiens  et  les  olographes  que  nous 
avons  consultés. 

(4)  Pour  connaître  la  marohe  progressive  de  ce 
genre  de  peinture,  Il  fiat  Ure  les  iméretsants  dé- 
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belle  suite  de  fresanes  des  écoles  grecques  cette  ville,  bean  monument  du  xit«  siècle ,' 

et  latines  depuis  le  ix*  siècle  environ  jUs-  Monuments  anciens  et  modernes,  jïSir  M,  GaiK 

qu^à  la  fin  du  xv*  ou  Ivr.  habaud ,  in-i",  12*  livraison  ;  Unwers  pitto- 

Voir  les  pi.  lxxii,  lxxiii,  lxxiv,  pour  resque  de  Firmin  Didot  itères  jjillemagne, 

le  IX*  ou  X* siècle. On  y  trouve  plusieurs  ou-  t.  Il,  pi.  m.  • 

yrages  sortis  de  Técole  grecque  ou  byzan-  Voir  aussi  les  planches  de  rALLEMACNE 

tine  établie  eh  Italie.  monumentale  citée  dans  ce  Dictionnaire. 

Pour  les  XIV  et  xiii*  siècles,  V.  les  pi. 

Lxxxix  à  ex VIII  de  Pécole  d'Italie  propre-  FRIBOURG  (Suisse).  —  Cathédrale   de 

ment  dite.  ^;ette  ville,  monument  du  xiv*  siècle,  pu- 

PourJexrv*  siècle,  plusieurs  fresques  d^Or-  bliée  dans  toutes   les  descriptions  de  la 

cagna,  de  Stamina,  de  Simon  Memmi ,  de  Suisse.  Voir  à  ce  mot. 

Mutina  de  Modène.  Dans  le  Moyen  âge  monumental,  pi.  vu. 

Pour  le  XV*  siècle,  V.  les  pi.  cxxxiv  à  cxlii.  vue  de  Tabsidé  extérieure ,  Collection  d'in- 

Ici  paraissent  les  ouvrages  de  Gimabué,  teneurs  de  tous  les  pays  et  de  toutes  les 

Massaceio   Signorelli,  de  Ghirlandaio,  de  époques,  Ghapuis  et  une  société  d'artistes, 

Paul  Uccello,  Fiesole,  etc.  in-iolio.  V.  la  liste  des  planches. 

Pour  le  XVI*  siècle ,  V.  les  pi.  gxliv  A  Très-belle  chaire  du  xv*  siècle ,  qui  peut 
GLxvi,  qui  présentent  Tensemble  de  Tépo-  jouter  avec  celle  de  Strasbourg,  Moyen  âge 
que  dite  de  la  renaissance,  mais  presque  bor-  pittoresque,  pi.  lxx. 
née  aux  écoles  d'Italie^  à  de  rares  excep- 
tions près.  FRISE.  —  Chroniques  de  ce  pays  par  Le 

Voir  aussi  celles  de  Saint-lfarc,  de  Venise,  Petit,  publiées  à  Dordrecht ,  en  2  vol.  in- 
du Gampo  Santo,  de  Torcello,  Orviette,  etc.  folio ,  ornés  de  planches  gravées,  représen- 

Les  plus  belles  fresques  de  Florence  sont  tant  les  figures  en  pied  des  princes  et  sei- 

publiées  en  i  vol.  in-folio,  par  Lasini.  V.  au  gneurs  de  Frise,  depuis  Porigine  jusqu'au 

mot  Florence.  xvi*  siècle. 

Les  fresques  de  Raphaël ,  de  Ghirlandaio 
et  de  quelques  autres ,  spnt  publiées  par  di-  FRISES.  —  Celles  de  la  basilique  de  Saint- 
vers  graveurs.  V.  leurs  œuvres.  Jean-de-Latran,  tirées  de  diverses  construc- 

X'on  doit  à  M.  de  Gaumont  la  description  tions  antiques.  D'Agincourt,  Histoire  de 

des  fresaues  les  plus  curieuses  qui  existent  l'art,  pi.  xxviii,  n**  34. 

encore  clans  diverses  églises  de  France  du  Autre,  même  planche,  n?  59. 


productions    publiées.    V.   cependant   les  chexxvi,  n»»7, 12,  ii;  pi.  xxviii,  n"  54 

pi.  civ,  cvderatlasdu  volume  indiqué  ci-  et  56;  aux  xii*  et  xiii*  siècles,  pL  xxxii, 

dessus.  n"  2  et  4;  pi.  xxxiii,  n*»  4  et  2;  pi.  xxxiv, 

Les  fresques  de  l'église  Saint-Savin  se  pu-  u"  13,  14;  pi.  xlvii;  au  xv*  siècle,  pi.  lu  , 

blient  en  ce  moment  par  ordre  du  ministère,  lhi  ,  lvi  ,  au  xvi*  siècle,  pi.  lx. 

V.  au  mot  Savin  (Saint-).  Voir  aussi  les  divers  exemples  qui  y  sont 

Fresques  du  xvi*  siècle  retrouvées  sur  les  donnés  pi.  lxx. 

murailles  de  l'abbaye  de  Gluny.  V.  la  plan-  Frises  représentant  une  marche  militaire, 

che  gravée  p.  35  de  la  Bévue  archéologique  tombeau  du  duc  de  Gardona ,  Foyage  pitto-- 

de  Paris,  J'«  livraison.  resque  en  Espagne ,  par  Alex,  de  La  Borde, 

in-folio,  1. 1,  pi.  Lxxix,  texte  p.  49,  vol.  1*'. 

FRESTEL.  >-  Nom  d'un  instrument  en  Le  monument  porte  la  date  1522. 
usaee  au  moyen  âge,  mais  sur  la  forme  du-  --;  Des  tombeaux  de  François  I*'  et  de 
quel  on  n'est  pas  d'accord:  On  croit  que  Louis  XII.  V.  à  ces  noms, 
c'est  ce  que  nous  nommons  la  flûte  de  Pan  —  De  la  cour  du  Louvre.  V.  à  ce  nom. 
ou  le  syrinx ,  ou  encore  chalémie.  V.  le  texte  ^oir  aussi  aux  mots  Façades,  Frontis- 
de  M.  Pottier,  1. 1 ,  p.  57,  à  l'occasion  de  la  i'ices  y    Mausolées  ,    Sarcophages  ,     Ton- 
pi.  LU  de  l'ouvrage  de  Willemin ,  Afo/io-  beaux  ,  etc. 
ments  inédits. 

FROCS.  —  Aux  noms  de  chaque  ordre  re- 

FREYBERG,  en  Allemagne.  —  Église  de  ligieux  on  trouve  la  forme  de  ce  vêtement 

tails  consienéa  daDS  le  Discours  sur  la  peinture  mo-  le  Dictionnaire  des  becaix-wrU,  par  Millin,  verbo  Frea- 

deme,  par  M.  Smeric  Darid,  ine%  p.  167,  tes.  Y.  aoMi  que*^  qai  y  eiie  une  foule  d'ouvrages  imporCanis. 
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suivant  \$ê  divenai  modificationâ  qu'jl  a  .  Aut^  sceau  du  ehapitre  ou  même  de  la 
pu  éprouver  (!}•  commune,   Hêvue  namismaiique ,  puÛiée 

à  Blois,  tome  de  Pannée  1841,  planche  de 

FROISSART.  —  Célèbre  chroniqueur  dont  la  p.  203  et  le  texte  p.  189. 
il  existe  plusieurs  volumes  de  chroniques  L^église  de  ce  nom ,  cathédrale  de  Péri* 
manuscrites,  celles  dites  le  Gràn^d  Frois^  gueux,  est  antérieure  à  celle  de  Sainte-So- 
sart  sont  en  4  volumes  in*folio,  sur  vélin,  phie  (3).  Y.  les  planches  de  Fonvrage  de 
écrites  en  caractères  demi-cursifs  à  2  co*  tf.  de  Verneil  sur  le  Périgord,  i  vâume 
lonnes.  Ils  sont  ornés  de  51  grandes  minia-    in-4''. 

turesde7à8|>ouces en  toussons;  de  belles  Monographie  complète  de  cette  église 
initiales,  de  riches  encadrements  font  de  avec  ses  ahsidea,  ses  coupoles,  tour^etc., 
ces  volumes  de  vrais  chefs  -  d'œuvre  calli-*  Monumenti  ORCieni  et  modern$$j  de  J.  Gail« 
graphiques  (9).  'habaud ,  livraisons  49  et  50. 

Willemin  a  publié  diverses  miniatures  La  forme  et  les  détails  de  ce  curieux  mo- 
provenant  de  ces  chroniques.  V.  surtout  les  nument  sont  altérés  dans  Vjâtloi  da  éomn 
pi.  CLxxii,  CLXXI1I,  CLXxiv  du  t.  II  do  ses  d^antiqniUêmonmeiUalôsàe  M.  de  Caumo^tj 
Monumentâ  inédite.  5*  partje,  pi.  lu,  n'^S.  VUniverêpittoreMqmê 

Voir  aussi  VJlbam  des  artê  au  moyen  âge,  de  Firmin  Didot  itères ,  France,  pi.  cxcm , 
7*  série,  planche  xxvi.  axciv,  en  reproduit  deux  vues. 

Figure  de  Froissart  écrivant  ses  chroni- 

Sues,  miniatures  d'un  manuscrit  du  xv*  siè-       FRONTAIL  d'une  aimure  de  cheval.  *- 
,  es  de  la  bibliothèque  de  la  ville  d'Amiens ,    Ciselure  du  xvi*  siècle  environ,  Tréeor  de 
publiée  par  Rigollot,  pi.  xxxiii,  n**  85  de    numiiinatique ,  pi.  iv,  volume  intitulé  i  Or- 
son  Atlas  de  V Essai  kiitorique  sur  les  arts    nements,  seulptures,  etc. 
en  Picardie,  etc.,  in-S"*.  Voir  aussi  Ghinfriiins. 

Froissart  présentant  au  roi  d'Angleterre, 
Edouard  II,  la  collection  de  ses  chroniques,       FRONTALIA.  —  Nom  d'un  ornement  à 
miniature  d'un  de  ses  manuscrits,  gravée    l\isagedes  églises,  et  dont  nous  donnons 
en  tète  d'un  volume  in-4<*  intitulé  :  Mémoire    un  exemple  au  mot  Ahtiatehàta. 
ofsir  John  Froissart,  publié  en  Angleterre, 

par  Thom.  Johnes,  1  vol.  servant  de  sup-  FRONTISPICES.  -^  Cç  mot  correspond  à 
plément  à  3  yoI.  in-S"*,  portant  le^môme  ceux  de  façades,  portails,  plus  appropriés 
titre  que  ci-dessus.  Y.  dans  les  bibliothè-  au  style  gothique.  Y.  ces  mots, 
ques  ce  qu'on  nomme  le  Froissart  anglais ,  Ce  mot  s'emploie  aussi  pour  désigner  Pes- 
où  l'on  doit  trouver  plusieurs  planches  de  pèce  d'encadrement  qui  sert  à  orner  le  titre 
miniatures  très-bien  copiées.  d'un  livre.  Ceux  des  xrv*^  xv*  et  xvi*  siècles 

sont  généralement  assez  riches  en  ce  genre  de 
FROMENT  (Le) ,  pris  au  figuré.  —  Une    décoration.  Y.  aux  mots  CAXTOocmcs,  Titwes 
ancienne  peinture  de  l'église  de  Saint^Denis    de  livres. 

représentait  d'une  manière  allégorique  la  Les  Rollandistes  en  donnent  un  assez  beau 
parole  de  Dieu  ou  le  froment  spirituel ,  dis-  modèle  dans  leurs  Acta  sanctorum,  mois  de 
tribué  aux  chrétiens  par  les  apôtres  et  leurs  juin ,  3<  volume,  qui  offre  une  copie  gravée 
successeurs.  Citée  par  Langlois  du  Pont-de-  du  titre  du  oélèbre  manuscrit  Legee  pala- 
l'Arche,  Traité  de  la  peinture  sur  verre,  tinœ  de  Jaime  II,  roi  de  Majorque,  do 
in-8'',  p.  138.  [Nous  ignorons  si  cette  pein-  xiii*  au  xiv*  siècle, 
tnre  est  publiée.)  Willemin  en  donne  un  autre  exemple, 

Yoir  aussi  aux  mots  Gommunion  ,  Eocha-    pi.  xxxi  du  t.  I  de  ses  MonumeiUs  fran- 
KiSTiE.  pais,  etc. 

Thomas  de  Leu ,  Léonard  Gaultier  ou  Gal- 

FRON  (Saint),  évéquede  Périgueux,au    ter,  les  Wierix,  ont  gravé  des  suites  cu- 

XII*  ou  XIII*  siècle.  rieuses  de  frontispices  de  livres ,  qu'on  peut 

Sceaux  de  ce  prélat  ou  de  la  commune    voir  dans  leurs  œuvres, 
de  Périgueux,  Trésor  de  numismatique,       Yoir  aussi  les  mota  FRONTISPICES  et 
pi.  xxiii ,  n*  5 ,  dans  le  volume  intitulé  :    EiiGàDR^MBNTa. 
Sceaux  des  communes,  etc. 

(1)  Sur  la  forme  de  ee  vèteoimt  d'après  letminla-    «es  par  M.  GhampoUion,  Paiéogr^ipkU  umivetuUe, 
lares  da  xiii«  siècle,  voir  les  réflexions  consignées    in-f*,  t.  Ill.f  1 85,  xt«  siècle. 

dans  le  19«  volume  des  Annales  de  .philoiophie  ehré-       (S)  Cette  curieuse  église  est  l'objet  d*an  Mémoire 
tietme^p,  OO.  détaillé  dans  le  BuUeUm  WÊomamêmtai  du  eemMéet 

(2)  Sur  oet  keaiix  maivatritt,  voir  loa  détails  doa-    «Ma  al  monumiMi/ii*  4,  p.  ifts  al  auiv.,  anéa  ilM. 
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FRONTONS*  —  De  divers  édifices,  églises,  peints  b^t  les  marges  de  oe  Une.  V.  au  mot 
palais,  maisons,  etc.  Heures. 

n  serait  presqu^impossible  d'entrer  dans  Copame  ornements  de  sculpture ,  les  pi- 
un  détail  de  ce  genre;  on  trouvera  naturel*  lastrès  du  tombeau  de  Pencher ,  les  détails 
lement  la  représentation  des  frontons  en  du  château  de  Gaillon,  plusieurs  .colonnes 
cherchant  les  noms  des  édifices  dont  on  veut  funèbres,  les  seul  ptures  du  Louvre  par  J.  Gou- 
étudter  Tarchitecture.  jon ,  etc. ,  peuvent  servir  d'exemples.  Y.  à 

Willemin,  MonnmenU   inédiU ,   donne    ces  divers  noms, 
comme  remarquables  celui  de  Saint-Julien*       Fruits  employés   comme  meubles  d'ar- 
dtt^Mans et  celui  delà  cathédrale  deBeai^    moitié^ DktionnoUredubkLion, Encyclopédie 
vais  vers  le  x*  ou  xp  siècle ,  t.  I ,  pi.  xxiv.    méthoéUque,  in^%  p.  Si ,  72 ,  78. 

M.  Batissier  donne  une  série  de  frontons 
depuis  la  décadence  jusqu'à  la  fin  de  la  re-       FUGIEN  ( Saint  ).— Y.  Fusgibn  (Saint). 

naissance  dans  ses  ÊlémenU  d'archéologie         

nationale ,  p.  217, 222 ,  251, 357,  419 ,  4S5y  FUITE  EN  EGYPTE.— Bfiniature  d'un  mé- 
471,  477,  479,  498,  499,  513.  Autre  nologe  crée  du  x*  siècle.  D*Aghieourt,  Paiii- 
d^autant  ^us  remarquable  qu'ici  le  Iron-*  tare,  pi.  xxxi,  n**  18. 
ton  est  remplacé  par  un  nouveau  système  •  Sculpture  en  ivoire ,  d'un  beau  travail, 
de  construction  de  mauvais  goût  qui  a  eu  publiée,  d'après  Bandini,  par  Gori,  Theêaxir 
son  temps.  Y.  la  planche  p.  514,  lettre  A.  rus  diptychorum,  t,  III,  pi.  xii  des  Diiserta- 
Ce  relevé  peut  être  fait  sur  d'autres  ouvrages  tiom  de  Passeri ,  à  la  fin  du  volume  indiqué 
tels  que  ceux  de  d'Agincourt ,  de  Britton,  de    ci-dessus. 

Hope,  de  Willis,  Garter,  Gotmann»  Pugin ,  Ltf  désignation  est  erronée,  car  la  sainte 
et  bien  d'autres  que  uous  signalons  au  mot  Yierge  est  évidemment  enceinte,  et  la  fuite 
AacmTECTURE.  n'a  eu  lieu  qu'après  la  naissance  de  Jésus- 

Ghrist  ;  c?est  sans  doute  le  voyage  de  Naïa- 

FRONTONS  BRISÉS.  —  L'église  de  Notre-    reth  ou  de  Bethléem  ;  d'ailleurs,  le  sonee  de 

Dame-la-Grande ,  A  Poitiers ,  en  oSire  un    Joseph ,  qui  est  représenté  en  hant  de  la 

exemple  bien  caractérisé.  Y.  au  nom  de  ce    sculpture ,  a  eu  lieu  avant  la  naissance  de 

monument  les  planches  citées.  Jésus.  Y.  les  évangélistes. 

GellesdeToumay,  duPuy,  deRoyat,  les       Fresque  du  xiv*  siècle  à  San  Subiaeo. 

Sortes  latérales  des  basâtes  de  TégUse    D'Agincourt,  Pelnfare,  pl.xxxi,  n^l8. 
aint-Étienne-du-Mont  peu  veut  aussi  servir       DTAgincourt  donne ,  à  la  planche  xcv ,  une 
d'exemples*  autre  fresque  du  xi*  siècle,  qui  devrait  figu- 

rer avant  celle  qui  précède. 
FRUGTERIUS.  — •  Figure  du  manuscrit  Xe-       Outre  ces  monuments  que  nous  signalons,' 

Ses  palatinœ  qui  peut  se  traduire  parie  gar-  prôsque  toutes  les  œuvres  de  maîtres  des 
ien  des  fruits  de  la  table  du  roi  représenté  diverses  écoles  ont  traité  ce  sujet.  Y«  les 
avec  son  aide.  Aeta  sanctornm  des  Bollan-  suites  composées  nour  le  Nouveau  Testa- 
dîstes,  juin,  t.  III ,  planche  de  la  p.  27,  ment,  et  surtout  clans  Tœuvre  de  Pesares, 
n""  15.  qui  a  ffravé  plusieurs  des  eaux-fortes  de  ce 

sujet  d'après  ses  propres  dessins. 
FRUIT  DÉFENDU.  —  Y.  Abam  ,  Arbr  i»u 
UBif  ET  DU  UAL,  ctc.  FULBERT ,  évéque  de  Chartres ,  vers  le 

XIII*  siècle. 
FRUITS  employés  comme  emblèmes.  —       Très -belle  statue  de  ce  prélat  (i),  en  pied 
Y*  Gehisbs,  Poirb,  Pomme, Raisin  ,  etc.  au  portail  méridional  de  la  cathédrale  de 

Les  belles  heures  d'Anne  de  Bretagne   Chartres.  Willemin ,  Mommemiê  pançaie , 
offrent  une  coUection  très-curieuse  de  fruits   1. 1,  pi.  lxxxvi. 


(1)  M.  PotUer,  p.  55  da  texte  du  t**  Tolome  de  le  tMittium  et  sur  reqqel  dom  Derert  s'est  quelquefois 

M.  Willemla,  entre  dans  les  détails  les  plus  minutieux  mépris.  Y.  à  la  table  des  matières  de  son  ouvrage.  Le 

sur  tontes  les  parties  du  costume  ecclésiastique  de  fermait  de  la  chasuble,  la  croix  et  la  colonne  (autre 

celte  époque,  savoir  :  la  mitre  conique  ou  mitre  ro-  partie  du  vêlement  ecclésiastique  sur  lequel  il  faut 

maine;  ' "-'  — .^-.—   ^  -.  -_     ...  — •-  _.. ^. —  . ._- ., ._.—  -t »x.. 

dans  la 

ou  Sttperliuméral , 

tifes  romains  par' Constantin^  la  parura  dont  parle  (voir  à  ce  sujet  Du  Gange,  G/oasôriûm).  Le /ohom»,  les 


époque,  savoir  :  la  mitre  conique  ou  mitre  ro-  partre  du  vêtement  ecclésiastique  sur  lequel  11  lant 

i;  le  collet  rabattu  dont  on  volt  un  exempte  voir  ce  que  disent  les  auteurs  liiurgistes,  tels  que  Ou- 

la  statue  de  Pévéque  Evrard,  pi.  icx;  le  lorum  rand,  Duranti,  Gasaliu^  et  la  distinction  établie  p.  SOS 

perhuméral,  insigne  impérialtransmis  aux  pou-  de  ce  Dictionnaire.  La  dalmatique,  la  tunica  taiaris 


ebo  U  baado  da  parement  confondu  quelquefois  avec    que  i|oq|  reavoyopf  «w  •eorcea  siéiBeff . 
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On  remarqué  sous  les  pieds  du  prélat  un       L'ouvrage  de  Schannat,  intitulé  :  HMiyria 

Setit  édifice  que  quelques  auteurs  préten-  Faldensis,  vol.  in-folio  avec  planches,  dont 

ent  entouré  de  flammes  (1).  quel({ues^unes  représentent  divers   objets 

œaùtiquités  de  FuldeJ  Y.  les  pilanches  et 

FULDE,  abbaye  célèbre  de  ce  nom,  en  celles  de  rouvrase  intitulé  :  Findemiœ litU- 

Allemagne.  rariœ,  1  vol.  in-folio,  par  le  même. 

L'on  trouve ,  dans  le  i"  volume  du  mois 
de  juin  des  Acta  sanctorum  des  Bollandis-  FULRADE ,  abbé  du  Mont-Cassin  ,  dépo- 
tes ,  plusieurs  monuments  qui  en  pro-  sant  sur  la  confession  ou  Tautel  de  saint 
viennent  ;  savoir  :  la  vue  extérieur^  de  la  Pierre  les  clefs  de  vingt-deux  villes  enle- 
basilique,  planche  de  la  p.  458;  la  figure  en  vées  aux*  Lombards  et  rendues  au  pape  par 
pied  de  Tevéque  Boniface,  gravée  sur  la  le  roi  Pépin. 

pierre  tombale  de  son  tombeau  ,  planche  de       On  trouve  le  dlétail  de  ce  fait  curîeax  dans 

fa  même  page.  les  ïnstitations  liturgiques  de  dom  Guéran- 

Les  moines  de  l'abbaye  recevant  la  bé-  ^er ,  abbé  de  Solesmes,  1. 1,  p.  247.  (  Mous 

nédiction  de  leur  abbé.  (  Mêmes  planche  et  ignorons  s'il  existe  un  monument  peint  ou 

page  ).  sculpté  de  cefait  historique  assez  important.) 

Sceau  de  la  ville  représentant  le  saint 
assis  ;  derrière  lui  des  maisons  ;  ib,  FUNÉRAILLES  (5). — On  trouve  quelques 

Le  sceau  de  Tévêque,  mêmej)age.  cérémonies  des  funérailles  représentées  sur 

Vue  latérale  deFéglise  de  Fulde,  même  divers  monuments  .chrétiens  des  premiers 

planche.  siècles ,  et  du  moyen  âge. 

y.   aussi   l'ouvrage    intitulé  i  Antiqui"       Miniature  d'un  manuscrit  du  iv*  ou  vi*  siè- 

iates  Faldeniiœ,  1  vol.  in-4'',  par  Browerus ,  cle .  représentant  les  funérailles  de  Jacob, 

ouvrage  estimé  et  orné  de  très-bonnes  gra-  Bibliothèque  de  Vienne.  D'Âgincourt,  Fem- 

vures  (2).  tare,  pi.  xix,  n"  16. 

(1)  DiÛTonyBuHetin  archéologique  du  comité,  t.  TT,  art.  IX,  p.  555;  Discour»  sur  les  anciennes  sépuUura 
p.  032  à  la  note,  prétend  que  cet  évéque  est  tout  sim-  de  nos  rois,  par  D.  Mabillon,  inséré  aax  Mémoires  de 
ptement  le  pape  saint  Clément  ;  que  ce  ne  sont  pas  des  l'Académie  des  inscript,  et  belles'letires,  t.  II,  p.  614 
flammes,  mais  des  flots  qui  entourent  le  petit  édifice  il  69S.  On  trouve  citées  les  pièces  suivantes  :  funérailles 

auisert  de  support  A  cette  statue.  Voir  les  raisons  qu'il  de  Clotaire  I***  (560,  par  Aimoin.  Voir  aussi  la  Chrom- 

onnede  sou  opinion.  que  dé  Saint-Denis,  funérailles  de  Sigebert,  fils  de 

(2)  Lcnglet  du  Fresnoy  dans  son  volume  supplé-  Clotaire  (578),  par  Grégoire  de  Tours,  liv.  YI  ;  par  Ai- 
mentaire  de  la  Méthode  pour  étudier  l'histoire,  p.  71,  moin  eiRob.  Gaffius,  et  la  Chronique  de  SMHi-Dems. 
édition  in-4",  cite  plusieurs  ouvrages  sur  l'histoire  do  Funérailles  de  Cnilpéric,  en  584  ;  de  Gontran,  en  593; 
celle  abbaye ,  et  surtout  l'ouvrage  Glorla.Fuldœ  id  est  du  roi  Clotaire  III,  en  628  ;  de  Dagobert  1"', en  628  ;  de 
vita  abbatts  Fatdentiœ,  in-8%  i655  ;  on  y  trouve  dos  dé-  Clovis  II,  en  656  :  de  Clotaire  II,  en  67i  ;  de  Charles 
tails  sur  ToriKine  et  les  antiqoUés  de  celte  abbaye.  Martel,  en  741.  Vient  ensuite  ce  qui  concerne  les  funé- 

(3)  Sur  les  cérémouies  des  funérailles,  voir  le  Heveil  railles  des  rois  de  la  2*  race:  de  Pépin  le  Bref,  en  768; 
de  Chindonax,  prince  des  Vaccies,  par  Guéuebaud,  de  Charlemagne,  en  8i4,  décrites  par  quatre  auteurs 
médecin  à  Dijon  ;  Maraaelii,  Origines  et  antiq.  chris-  difi'érents  ;  de  Louis  le  Débonnaire,  en  830  ;  de  Charles 
tianor,-  Casalius ,  de  Ritibus  christianorum  ;  Dul-  le  Chauve,  en  877;  de  Louis  le  Bègue,  en  879;  de 
phius.  Tract.  desepult.,capeUis,siatuis,  epitaph.de-  Raoul,  en  936;  de  Louis  IV,  dit  le  Germanique,  en 
funci.  monum. ;^om.^  in-4*;  Franzcnius,  Cormnen/a-  954;  de  Hugues  le  Grand,  en  956.  Pour  la  3«  race, 
tio  de  faner ibits  christ.,  in-8°  ;  Bingtiam,  Fabretli  et  celles  de  Hugues  Gapet,  en  997:  de  Robert,  en  lOSi; 
touiiceux  qui  sont  cités  dans  \^  Bibliotheca  aniiquar.  de  Henri  I",  en  1060;  de  Philippe  r**,  en  it08;  de 
deFabricius.verljo  d/;F/{ner(i&u«^/iri«£ian.  On  doîtau  Louis  VI,  en  1137;  de  Louis  Vil,  en  ii80;  de  Pbi- 
aavant  Denis  Godcfroy  un  travail  très-étendu  sur  les  lippe  Auguste,  en  1223  ;  de  Louis  VIII.  en  1226;  de 
funérailles  des  princes  et  autres  personnages  illustres  saint  Louis,  en  1270  ou  127 1  ;  de  Philippe  Itl,  ea. 
inséré  dans  son  Clrémonial  de  France,  recueil  curieux  1285  ;  de  Louis  X,  en  1316  ;  duroi  Jean,  fils  de  Louis X, 

Çublié  d'abord  in-4°,  ensuite  en  2  vol.  in-folio,  par  mort  Agé  de  6  ou  Sjours,  en  i3i6  ;  de  Philippe  V,en 

héodore  Godefroy  son  fils.  Il  existe  encore  i  vol.  1322;  de  Charles  lY,  en  I32tf;  de  Philippe  de  Valois, 

in-4',  publié  A  Paris  en  1746  sous  ce  litre  :  Projet  d'un  en  1350:  du  roi  Jean,  en  captivité  A  Londres,  en  1364; 

nouveau  Cérémonial  français  autfmenté  d'un  grand  de  Charles  V,  en  1380;  de  Charles  VI,  en  1 423;  de 

nombre  de  pièces  qui  n'ont  pas  été  publiées  par  AT.  Go-  Charles  VU,  en  I46i  ;  de  Louis  XI,  en  1483  ;  de  Char- 

defroy  ;  ce  volume  ne  porte  pas  de  nom  d'auteurs.  Ce  les  VIII,  en  1498;  de  Louis  XII,  en  i5i4  ;  de  Fraa- 

qui  concerne  les  funérailles  des  princes  comprend  la  çois  1*%  en  i547  ;  de  Henri  II,  en  1559  ;  de  François II, 

f».  66  Jusqu'A  celle  1 04.  Ce  travail  est  ainsi  disposé  :  de  en  1560;  de  Charles  IX,  en  1574;  de  Henri  III,  en 

'usage  d'enterrer  les  rois  avec  leurs  habits  par  Gré-  i589;  de  Henri  I V,  en  I6i0.  Viennent  ensuite  lesfooé- 

goire  de  Tours  ;  de  la  manière  de  faire  des  obsèques,  railles  des  reines,  voir  p.  74;  des  Dauphins  de  France, 

2  manuscrits  de  la  Bibliothèque  royale  de  Patis,  et  p.  78,  des  Dauphines,  t&.,des  fils  de  France,  (A.^  des 

1  manuscrit  de  M.  Baluze  appartenant  au  roi.  Les  filles  de  France,  p.  8i.  des  princes  du  sang,  p. 83, 

pompes  et  magnificences  qu'on  pratique  aux  obsèques  des  grands  officiers  de  la  couronne,  p.  87,  descardi- 

et  funérailles  des  rois  de  France,  Théâtre  d'honneur  naux,  p-  93,  des  évéques  de  Paris,  p.  Sf4,  des  abb^  de 

de  la  Colombière,  p.  6io  A  622;  du  rang  c^pe  tient  le  Saint-Penis,  ib.,  deia  noblesse,  16.,  des  empereurs  et 

parlement  au  convoi  du  corps  des  rois  ;  Miraulmont,  princes  étrangers,  p.  96,  etc.  Du  'Tillet  dans  son  Be- 

Mémoires  sur  l'origine  et  instittuions  des  cours  sou-  cueil  des  rois  de  France,  in-4%  t.  il,  p.  333  A  346,  eo- 

veratnes,  p.  S5  et  suiv.  Lettres  du  roi  Charles  V,  du  tre  dans  les  détails  les  plus  nunuUeox  sur  le  cérémo- 

9  mai  1865  qui  obligent  les  secrétaires  du  roi  d'assis-  niai  qui  accompagnait  les  fanéraillet  des  rois  et  reïMS 

ter  A  leurs  funérailles;  Ordonnances  des  rois,  t.  lY,  de  France. 
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Funérailles  de  Rachel.  ^  Miniature  d'un  .  dont  les  bras  sont  disposés  de  manière  à 

manuscrit  du  xii*  au  xiii*  siècle.  Biblio^  recevoir  des  cierges  sur  des  piquants. 

iheca  eœsarea  de  Larabecius,  t.  II,  p.  iOdè  —  De  la  sainte  Yieree  où  sont  réunis  les 

ài009.  apôtres  et  des  anges.  Au  pied  du  lit  est  un 

Funérailles  de  TÉglise  grecque. — Y.  Sce-  ange  qui  tient  un  glaive  et  cftii  surveille  le 

vopHTLAciuM.  démou.  Jésus-Christ  emi}orte  Pâme  de  sa 

Pierre  tombale  représentant  les  funérail-  mère.  Peinture  du  ix*  siècle.  D'Agincourt, 

les  de  saint  JHilaire ,  évéque  de  Poitiers,  pi.  lxxx,  n*"  i. 

.  Curieux  bas-relief  pour  les  costumes  ecclé-  Même  sujet .  sculpture  du  xnv  siècle  sur 

siastiques.'  les  murailles  extérieures  de  Notre-Dame  de 

On  y  voit  deux  anges  dont  Tun  enlève  Paris.  On  y  voit  la  célèbre  légende  du  juif 

Pâme  du  saint,  Pautre  tient  un  instrument  rapporté   par  le  faux    Mélîlon.   MagcLsin 

qui  npus  est  inconnu,  suspendu  à  son  poi-  encyclopédique ,  septembre  1815 ,  et  les  sa- 

gnet.  Antiquités  de  Poitiers  y  publiées  par  vantes  explications  de  M.  Fauris  de  Saint- 

Noêl,  à  Paris,  pi.  x.  Vincent. 

—  Du  viir  au  X*  siècle.  Sculpture  d^une  Même  sujet ,  sculptures  de  moines  grecs  y 
pierre  tumulaire  conservée  dans  Péglise  époque  incenaAne,  Magasin enqfclopédique, 
Sainte-rMarthe  de  Tarascon,  représentant  août  1811.  M.  Champollion  Figeac,  qui  en 
Pensevelissement  de  sainte  Marthe,  uinti"  donne  Pexplication,  y  entre  dans  des  détails 
quités  de  Tarascon,\,  h  ce  nom.  curieux  sur  le  calendrier  et  les  fêtes  de 

—  Du  XV  au  xiir  siècle  ou  environ.  PËgiise  grecque. 

Funérailles  des   premiers  chrétiens  ou  Mémesujet,  gravure  en  bois  d'un  artiste  du 

martyrs.  Peinture  du  livre  de  saint  Jean  xv«siècle,  et  portant  un  monogramme  corn* 

Climaque ,  intitulé  :  Scala.  D'Agincourt ,  pliqué  que  nous  n'avons  pu  découvrir  dans 

Peinture,  pi.  lii,  t  bande  (1).  aucun  de^ -Dictionnaires ae  monogrammes  du 

—  Des  moines  d'une  abbaye  de  Rome,  professeur  Christ,  ni  dans  ceux  publiés  par 
D'Agincourt,  Peinture,  pi.  xcvii,  n°  5.  Florent-le-Comte,  par.  Lacombe,  par  Jansen, 

— Des  apôtres,  des  évangélistes ,  mar-  par  Hubert  et  Rost ,  par  Bartsch ,  ni  même 

tyrs ,  etc.  Sculpture  des  panneaux  de  la  dans  les  deux  éditions  du  Dictionnaire  des 

porte   Saint-Paul-hors-des-Murs ,  à  Rome,  mono^ramme^de  M.  Brulliot  de  Vienne.  Cette 

D^Agincourt,  Sculpture^  pi.  xvii,  n""  30,  pièce,  qui  annonce  une  main  exercée,  est 

48;  pi.  XX,  A.         ^  inconnue  au  Cabinet  des  estampes  de  Paris. 

—  De  saint  Luc.  V.  ce  nom.  L'auteur  du  présent  Dictionnaire  en  pos^ 

—  De  saint  Ephrem.  V.  ce  nom.  sède  une  épreuve  assez  belle,  qui  doit  pas- 

—  De  saint  Rainier.  Belle  composition  sèr  avec  sa  collection  au  *Musée  de  Cluny ,  à 
d'Antonio  Veneziano,  pi.  xxvii  de  l'ouvrage  Paris.  Cette  planche  capitale  qui  porte  13 
intitulé  :  Storia  délia  pittura  italiana,  par  pouces  de  haut  sur  9  de  large  est  diine  gra« 
Gio.  Rosini,  in-folio;  Pise,  1839, 1. 1.            '  vute  assez  large  dans. le  goût  de  Aide  Graff 

—  De  Frédéric  II ,  duc  de  Bavière.  Plu-  ou  Aldegraver. 

sieurs  planches. publiées  dans  V Univers pit"  On  y  remarque  le  rameau  d'or  porté  par 

toresque  des  frères  Didot,  Danemark.  saint  Jean  dont  il  est  question  dans  l'évan- 

On  y  remarque  les  enfants  du  défunt  et  gile  du  faux  Méliton  (3).                     , 

des  femmes  en  costumes  de  deuil;  le  che-  —  De  saint  Jérôme  couché  à  terre  sur  une 

Tal  d'honneur .  le  porte-cymbales ,  etc.  natte  fij,  dans  une  chapelle  ;  le  lion  est  éten- 

—  De  saint  Tnomas  de  Cantorbery.  Minia-  du  près  de  son  maître.  Peinture  de  la  Scuola 
ture  du  xir  au  xiii*  siècle.  Angleterre  ark-  san  Girolamo,  à  Venise.  D'Agincourt,  Pein^ 
cienne ,  par  Strutt ,  édition  française,  in-4**,  tare,  pi.  clxii,  n"*  14. 

pL  XII  et  le  texte  qui  s'v  rattache.  Ce  sujet  a  été  gravé  en  grand  par  Jean- 

.   —  D'un  évéque  (2).  Miniature  d'un  missel  Marie  Sasso.  V.son  œuvre, 

de  Péglise  Saint^Amnroise,  à  Milan,  xiii*  siè-  —  De  sainte  Elisabeth  de  Hongrie.  Bas- 

cle.  Bonnarf ,  Recueil  de  costumes  au  moyen  relief  de  son  tombeau  à  l'église  de  Mar- 

âge,  t.  II,  pi.  L.  bourg.  Monuments  de  Vhistoire  de  sainte 

L'on  voit  à  cette  cérémonie  une  croix  Elisabeth,  par  M.  de  Montalembert. 

• 

(1)  Nous  sommes  obligé  d'indiquer  de  cette  manière,  (3)  Voir  è  ce  sujet  les  détails  de  la  légende  donnés 

d'Agincoart  n'ayant  pas  numéroté  les  divers  sujets  dans  le  21*  volume  de  la  BiMe  de  Vence,  édition  in-8* 

de  cette  planche  comme  les  antres  planches  de  son  de  Méquignon  Havard,  Paris  ;  voir  p.  302. 

ouvrage.  (4)  Cette  belle  composition  est  d'autant  plus  int^ 

(3)  Lingard ,  Histoire  de  VÈglise  anglosaxotme,  ressante  qu'elle  peut  donner  une  Idée  de  la  manière 

édition  française  par  le  professeur  H.  Cumberworlh,  dont  se  praliquaienl  les  fanérailles  dans  les  monts- 

Paris,  1828,  I  vol.  in-8%  p.  331,  donne  des  détails  cil-  tères. 
rieas  sur  renterrement  des  étéques  au  ùi*  siècle. 
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IM  dëtaili  dé  cette  sculpture  ie  trouyent  p.  158 ,  et  la  vue  intérfeure  de  la  chapeUe 

au  nom  de  cette  sainte.  lùnèbre. 

—  De  saint  François  d'Assise ,  très-belle  L'ouvra|;e  intitulé  :  Pompe  /Itiieèrl  à 
composition . du  GioUo.  Peinture  du  xiv'au  tutte  le  nazioni  delmondo.  In  Verona,  pv 
XY*  siècle.  D*Âgincourt,  pi.  cxvi,  n*"  1â.  Fr.  Perncci,  petit  in*folio  ,  arec  beaucoup 

Auire  d*un  personnage  inconnu  >  beau  de  figures, 

bas-relief  de  la  porte  du  baptistère  de  Flo-  Celui  intitulé  2  Pinax  ieonteiÊê...  fn  se- 

rence.  D'Agincourt,  Sculpture,  pi.  xxxv,  puliurii  rtiunm eoc  lAlio  Gregorio  exeet^ 

n""  7.  ium ,  a  Baldino  éditant,  1K56.  Lugd. ,  1  Yol. 

—  Des  papes  et  des  évêques.  Y.  le  Cere^  in-^**  avec  des  plancbes. 

montai  pontiftcum  et  les  plancbes  des  Céré^  Ijes  Cabinets  des  estampes  de  Paris  et  de 

monies  religieuses ,  par  Bernard  Picard  ;  la  Dresde  possèdent  des  collections  spédals 

suitedesplanchesquiconcement  la  vieetla  sur  les  funérailles  des   divers  peuples  st 

mort  des  papes,  suivant  les  éditions  in*^olio  des  personnages  illustres.  Celle  de  Parisfin^ 

et  in-4o.  mait,  en  1837,  une  suite  de  S5  roi.  in-folio, 

— De  rois,  reines,  princes,  etc.  indiquée  au  catalogue  du  Cabinet  des  estam- 

Celles  d'Edouard  le  Confesseur  représen-  pes  cle  Paris,  par  M.  Duchesne  atnë,  p.  xin 

tées  sur  la  tapisserie  de  Bayeux  ou  de  la  de  Pavertissement ,  sous  la  rubrique  :  Fnh 

reine  Mathilde.  V.  ce  monument  au  mot  Ta*  légoménes  historiques.  lettre  P-e.  Cette  col- 

pissBRias  leciion  est  remplie  de  pièces  du  plus  gnntf 

Celles  du  roi  Offa,  au  xi v*  siècle.  Miniature  intérêt, 

publiée  par  Strutt,  AngleUrre  andenue ,  Pour  celle  de  Dt^esde ,  il  en  est  question 

pi.  Lxvi ,  n**  2.  d'une  manière  très-succincte  dans  Touvrage 

Tableau  des  funérailles  de  la  femme  de  du  baron  de  Heinecken  :  Idée  d'une  eolkctios 

Louis  Xll.  7\^or  de  la  couronne  de  France,  complète  d'estampes,  t.  II ,  p.  £H5,  n*  8.  Ne 

t.  II,  pi.  GGv,  CGvi,GGvii,  d'sprès  cellcs  dc  la  connaissant  que  cequ'en  dit  rameur,  nonsne 

Monarchie  française  de  Montiaucon,  t.  vi,  pouvons  en  aonner  aucun  détail  ;  sans  doate 

pi.  20.  que  cette  collection  est  rangée  dans  Tordre 

—  De  princes ,  ducs ,  seigneurs  et  autres  le  plus  convenable  et  digne  de  la  répnution 
personnages  de  ce  rang  (i).  du  Cabinet  des  estampes  de  Dresde  (2). 

Celles  du  prince  Albert  VII  «  arcbiduc  Voir  aussi  aux  mots  Cercueils,  CtitEnfcBEi, 

d'Autriche  et  de  Bourgogne,  65  planches  Cryptes,    Mausolées,  Tombes,  Tombbacx, 

Îravées  par  Corneille  Galle  et  publiées  par  Sarcophages,  Pierres  tombales,  etc.,  toutes 

.  Franquart ,  sous  le  titre  Pon^  fine^,  les  variétés  des  monuments  funèbres. 
bris,  etc.  ;  Bruxelles,  1  vol.  in-folio. 

—  De  Henri  II,  duc  de  Lorraine ,  gravées  FURNES  ,  célèbre  abbaje  de  ce  nom.* 
en  40  feuilles,  par  Hondlus,  1  vol.  in^"*  ob*  V.  le  Monastieum  anglicanum,  à  la  table  dd 
long.  planches. 

Pompe  funèbre  qui  eut  lieu  aux  funë»  .    Autre  vue  dans  le  1*'  volume  des  Jnti^ 

railles  de  Charles  III,  duc  de  Lorraine ,  de-  quittes  of  Great  Britain. ,  par  Heame  et 

puis  le  palais  ducal  jusqu'à  Téglise  Sainte»  Èyrne,  pi.  xvi,  côté  du  nord. 

GudcUe ,  gravée  et  publiée  en  i  vol.  in-4'*|  Ruines  de  ce  monastère.  Fetnsîa  Mtm- 

par  Brentel  et  Mérian ,  d'après  Claude  de  la  menta,  1. 1,  pi.  xxvti. 

tiuelle.  Nous  avons  déjà  cité  pluâlenrs  fois  tes 

—Du  seigneur  J.-B.  de  Tassis  ou  Taxis ,  planches  de  ce  magnifique  ouvrage,  publié 

tué  au  siège  de  Bonn ,  en  1588,  gravure  de  en  Angleterre  en  4  ou  5  vol.  in-fouo. 
W.  HoUar,  dans  Touvrage  intitule  :  Les  mar» 

Îiues  é^honneur  de  la  maison  de  Tassis ,  in- 
olio  ;  Anvers.  Balthazar,  Moretus ,  éditeur^ 


FUSCIEN  (  Saint  ).  —  Diver»  sujets  de  It 
vie  de  ce  saint  forment  Fobjet  d*un  betv 


(1)  Od  Uvove  dans  le  Gnmi  eérémetUal  fnmçûii  France,  1  vol.  tD-s%  par  Le  Grand  d'Aauv  et  de  Ri- 
de Denis  Godefroy,  in-folio  et  iiM*,  le  deuil  hiiuiri-  quefort;  Paris,  1SS4.  Voir  ausal  Piganiol,  Inlrodaciiff 
que  ei  cbronologiqoe  de  toutes  les  pompes  funèbres  à  la  description  de  ta  France,  terne  I,  p.  409.  Le  Die- 
qui  ont  eu  lieu  en  France  depuis  rorigme  Jusqu'au  tionuaireuet  Origines,iieTbQ  FunéraHles.Làthesaàn^ 
xyi*  siècle,  foir  aosti  la  note  page  &04  de  ce  Die-  des-Bols,  Mœurtdeê  Françaie,  Ib. 
Uonnaire,  et  les  ouvrages  suivants  :  la  me  et  mort  (2)  Toir  ce  que  dit  du  Cabinet  de  Dresde  eeaM 
de  Benrtll,  dwo.de  Lorraine  dit  ie  débonnaire,  ra-  l'ayant  vu  en  connaissance  de  cause,  M.  Dtebesas 
wéteméâen  iroie  diêcours  funèhret,  par  J.Saufaae,  aîné,  Voyages  d'un  iconophile,  in-s»;  Paris,  itM, 
In-8*;  Paris  ;  les  Cérémonies  observées  aux  funérailles  4>.  is8  et  saiv.  Ce  qu'il  pense  de  rinjuaUee  coniaiM 
d'^fuoifie  et  François  I*'  dacs  de  Lorraine,  par  da  envers  Heinecken,  p.  184:  sur  le  paraUéte  de  ce  ClM* 
Boullay,  in-8-  ;  Meu,  i54t  ;  Traité  des  sépultures  nq-  net  aveo  oeloi  de  Piri»,  p.  19». 
HontUct  ei  en  particulier  de  C€Uç9  dc9  roi9  et  reines  de  *^ 


FUS 


—  Î507  - 


FUT 


bas-relief  qui  se  voit  dans  Pëglise  de  Sains,  Platine  de  fasil  du  xti*  siècle.  Dréêor  de 
près  Amiens.  Les  costumes  semblent  annon-  numismatique,  pi.  xxxv,  n""  4.  vol.  intitulé  : 
cer  une  sculpture  du  xii«  au  xiii*  siècle.  Il  Recueil  d^omemenU  ,  etc.  v.  les  planches 
est  cité  dans  les  Annales  de  philosophie  des  Musées  d'artillerie  de  Paris  et  de  Ma- 
chrétienne,  t.  xix,  p.  59,  avec  une  attention  drid.  Le  i%  publié  par  Âsselineau  et  quel- 
toute  particulière  ainsi  que  1er  prouve  la  ques  autres  atristes;  le  2*  par  Achille  Ju- 
note  oui  s'v  rapporte.  binai  en  2  vol.  in^olio,  à  Paris. 

M.  Rigoilot  donne  une  bonne  gravure  de  La  Collection â^ objets d^art,psx  M*^''Garol. 

ce  monument  dans  son  Atlas  de  VEssai  Naudet  ^  d'après  les  dessins  de  MM.  deJoli- 

sur  l'art  en  Picardie,  pi.  xvii,  n**  45,  46.  mont  et  Goignet. 

L'auteur  fait  observer  oue  les  soldats  qui  La  collection  d'armes-,  armures,  etc.,  par 

figurentsur  le  bas-relief,  onrent  un  exemple  Asselineau,  publiée  chez  Hauser ,  à  Paris, 

delà  cotte  d'armes.  C'est  un  des  plus  anciens  L'ouvrage  du  docteur  Meyrick.  V.  aux 

monnments  qu'il  en  connaisse.  V.  la  Fie  mots  Armes  et  Armurbs. 

dessaints,  en  ngures,  du  Cabinet  des  estam-  Univers  pittoresque  de  Didot ,  France. 

pes  à  Paris,  qui  est  aussi  à  consulter.  V.  les  pi.  dxxxviii,  dliv. 

L'ouvrage  de  F.  de  Vigne  intitulé  :  le 

FUSILS.  —  Deux  armes  de  ce  nom ,  xv*  Fade  mecum  du  peintre,  2  vol.  in-4'',  offre 

siècle.  Willemin ,  Monuments  inédits,  t.  II,  des  suites  variées  de  cette  arme  depuis  le 

pi.  CLxxvii,etuneautredurègnedeHenrilII,  xvp  siècle.  Voir  les  planches  de  la  fin  du 

ib.,  pi.  ccL.  2*  vol. ,  lettres  H,  I,  K,  et  les  explications 

Le  bas-relief  dû  tombeau  de  François  I""  qui  s'y  rattachent,  p.  47  et  siiiv.  du  texte, 
et  de  Louis  XII,  sont  aussi  à  consulter. 

Y.  aux  noms  de  ces  deux  princes  les  détails  FUTS  DES   COLONNES.  —  Y.  ce  que 

de  leurs  mausolées.  nous  indiquons  au  mot  Golonmeç. 


FIN  DU  PREMIER  YOLUME. 
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REVUE  ARCHÉOLOGIQUE  on  Recueil  de  documents  et  de  mémoires  relatifs  à  l'étude 
des  monuments,  à  la  numismatique  et  à  la  philologie  de  Tantiquité  et  du  mo;e& 
âge;  accompagnés  de  dessins  et  gravures,  publiés  par  les  principaux  archéologo^ 
français  et  étrangers.  Paris  1 844  à  4  859, — 32  volumes  in-S**,  brochés.         iSO  fr. 


ÉLITE  DES  MONUMENTS  CÉRAMOGRAPHIQUES,  matériaux  pour  servir  à  Thia. 
toire  des  religions  et  des  mœurs  de  Tantiquité,  expliqués  et  commentés  par 
MM.   Ch.  Lenormant   et    de   Witte.   Paris  1837-61,    —    4    volumes  in-4<», 

figures  coloriées 500  fr. 

Le  même  ouvrage,  Paris  1837-61 ,  —  4  volumes  in-4*»,  fig.  noires.  .         250  fr. 

BRONGNIART  ET  RIOCREUX.  Description  du  musée  cér»xmique  de  la  manufacture 
royale  de  porcelaine  de  Sèvres,  Paris  1845,  —  1  volume  grand  in-4o  de  texte  et 
un  atlas  de  800  spécimens  coloriés,  de  poteries  anciennes  et  modernes  de  tons 
les  peuples • .   •   .  .         150  fr. 
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II 
MUSÉE  DES  ANTIQUITÉS  ÉGYPTIENNES,  ou  Recueil  de  monuments  égyptiens;    ^ 
architecture,  statuaire,  peinture  et  glyptique,  avec  texte  explicatif,  par  M.  Ch. 
Lenormant.  1  volume  in-folio,  texte  et  planches  (39) 50  fr. 


BEAU  MONT  (Adalbert  de).  Recherches  sur  l'origine  du  blason  et  en  particulier  sur 
la  fleur  de  lis.  Paris  1853^  —  in-8%   broché,    avec  ^^  pi.   gravées.  3  fr. 

DUMERSAN.   Numismatique  du  voyage  du  jeune  Anacharszs,   accompagnée  de 

descriptions  et  d'un  essai  sur  la  science  des  médailles.  Paris  1846  2  volumes 

in-8®,    brochés,    planches   (90) g  j^. 

MARCHANT  (Baron).  Lettres  sur  la  numismatique   et  thistoire    Paris    1851   — 
1    vol.     in- 8®,    broché,    planches   (30) '  '* 

WAURY  (Alfred).  Histoire  des  grandes  forêts  de  la  Gaule  et  de  ranciennc  France. 
Paris  1^50,   —  1   vol.  in-8°,  broché «  r    «ta 
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